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ANN^E  1811. 
18245.  —  A  H.  MA  RET,  DUC  DE  BASSANO, 

MINISTRB  DBS  RELATIONS  EXTfolRURES,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  12  novembre  1811. 

Monsieur  le  Due  de  Bassano ,  il  paralt  que  des  courriers  russes  on 
passe  a  Metz  hier;  on  aura  done  des  nouvelles  aujourd'hui.  Je  desire 
que  vous  pr£pariez  pour  le  general  Lauriston  une  d£pdche  que  vous 
me  soumettrez ,  et  dans  laquelle  vous  lui  ferez  connailre  mon  arrivee 
k  Paris,  la  continuation  de  mes  dispositions  pacifiques  et  mon  desir 
de  voir  se  terminer,  cet  hiver,  nos  differ  ends  avec  la  Russie.  Vous  lui 
direz  qu'une  division  de  cuirassiers  s'esl  rendue  a  Erfurt ;  que  Tin- 
certitude  sur  tout  ce  qui  se  faisait  en  Prusse  a  paru  rend  re  n&essaire 
Vaccroissement  de  nos  forces  en  cavalerie;  qu'on  ne  connait  rien  a 
la  maniere  d'agir  de  cette  puissance ;  vous  lui  apprendrez  ce  qui  s'est 
passe  relativement  a  Tarmement,  au  d£sarmement,  a  1'annonce  qu'elle 
desarmait  et  a  la  continuation  des  armements,  de  sorte  que  je  ne  sais 
plus  ce  que  cela  veut  dire ;  que  cela  doit  faire  com  prendre  comment 
la  question  s'embarrasse ,  comment  cela  pourrait  enlrainer,  et  com- 
bien  il  est  necessaire  de  nommer  des  coramissaires  de  part  et  d'autre 
pour  tranquilliser  sur  tous  les  points  et  faire  cesser  cet  £tat  de  choses. 

Vous  aurez  soin  de  faire  connaitre  que  tout  cela  doit  £tre  dit  sans 
affectation  et  naturellement. 

Le  comte  Lauriston  peut  m£me  insinuer  l£gerement  quil  est  fort 
malheureux  que  la  Prusse  se  m£le  (Farmer ;  qu'il  est  de  I'inlereU  de 
cette  puissance  qu  elle  ne  se  meMe  pas  de  la  question  et  ne  se  per- 
mette  pas  de  mouvements  qui  peuvent  aussit6t  en  entrainer  d'autres. 

Le  m£me  courrier  sera  porteur  d'une  lettre  a  M.  de  Saint-Marsan 
sur  les  mouvements  de  la  Prusse  et  la  neeessite  ou  cela  nous  a  mis 
xxiii.  i 
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de  faire  marcher  de  la  cavalerie.  11  pressera  de  nouveau  la  Prusse 
de  rester  tranquille. 

Napoleon. 

D'apr&s  1* original.  Archives  des  affaires  Itrangeres. 


18246.  —  AU  COMTE  DE  MONTAL1VET, 

M1NISTRR  DE  L1NTER1EUR ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  12  novembre  1811. 

Donnez  ordre  au  prefet  de  la  Roer  de  se  rend  re  a  Wcsel  et  d'y 
terminer  les  affaires  de  cette  ville  :  1°  regler  en  recette  et  en  depense 
le  budget  pour  1811 ;  2°  presenter  sans  delai  le  budget  de  1812,  de 
sorte  qu'il  soit  soumis  k  ma  signature  avant  le  l4r  decern bre ;  3°  creer 
des  revenus,  et  des  lors  etablir  un  octroi  a  la  franchise  pour  1812. 

Pour  le  budget,  la  premiere  question  qui  se  presente  est  la  dette. 
La  dette  n'a  pas  ete  reconnue;  mon  intention  est  de  la  regler  comme 
dans  la  Belgique ;  la  constituer  en  totality  absorberait  trop  de  reve- 
nus ;  mais  on  me  presentera  un  projet  de  deeret  pour  en  constituer 
une  partie  sur  le  principe  de  ce  qui  a  ete  fait-  pour  Anvers. 

Le  prefet  presentera  un  projet  pour  instituer  a  Wesel  une  sous- 
prefecture  ,  un  tribunal  de  premiere  instance ,  et  leur  former  dans  les 
departements  de  la  Lippe  et  de  la  Roer  un  arrondissement,  de  ma- 
niere  qu'il  y  ait  au  moins  50,000  ames.  On  ne  prendra  rien  dans  le 
grand-ducbe  de  Berg.  II  y  a,  je  crois,  un  tribunal  a  Reuss;  des  lors , 
il  s'agira  tout  simplement  de  le  transferer  a  Wesel.  Le  dec  ret  desi- 
gnera  ega lenient  le  logement  ou  le  tribunal  et  la  sous- prefecture 
seront  etablis. 

On  aura  soin  de  reparer  le  pave  parfaitement ;  cela  est  necessaire 
pour  les  communications  militaires.  Le  prefet  etablira  egalement  un 
systeme  d'eclairage  tel  que  la  ville  soit  parfaitement  eclairee.  On  fera 
e valuer  le§  maisons  a  abattre,  et  le  dec  ret  ordonnera  la  demolition 
des  maisons ,  pres  la  grande  eglise ,  qui  obstruent  les  communications 
de  la  porte  de  Munster  a  celle  du  Rbin.  Le  preTet,  le  maire  et  le 
commandant  du  genie  se  reuniront,  et  le  prefet  presentera  un  plan 
d'alignement  de  la  ville,  de  maniere  a  detruire  toutes  les  excavations 
qui  existent,  a  regler  la  circulation  et  a  creer  une  nouvelle  place 

entre  la  porte  de  1  et  la  maison  actuelle  du  gouvernement. 

On  pour  rait  faire  la  une  grande  place  carree,  dont  un  des  cotes 
appuierait  a  la  porte,  et  dont  un  des  cotes  servirait  a  batir  un  hdtel 
pour  le  gouverneur,  une  grande  auberge,  une  salle  de  spectacle  et 

1  Le  nom  est  Uissd  en  blanc  sur  la  mioute. 
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les  autres  logements  necessaires  dans  une  ville  de  grande  garnison  et 
qui  va  6tre  an  centre  considerable  de  passage. 

Le  prefet  me  presentera  egalement  un  projet  pour  fa  ire  connaitre 
le  lieu  ou  Ton  pourrait  etablir  un  hdpital  civil,  destine  a  contenir 
ordinairement  100  lits  et  pouvant  en  contenir  300;  ce  qui  est  neces- 
saire  dans  une  place  de  guerre. 

Cette  commission  presentera  egalement  un  projet,  avec  l'estimation 
des  indemnites  convenables,  pour  abattre  toutes  les  maisons  qui 
ggnent  la  defense  de  la  ville ;  il  y  en  a  qui  ont  ete  baties  sur  le  ter- 
rain me'me  des  fortifications. 

Le  prefet  presentera  egalement  un  projet  de  decret  et  les  mesures 
a  prendre  pour  etablir  a  Wesel  une  ecole  secondaire  franchise  et  des 
6coles  primaires  ou  Ton  raontre  a  parler  fraocais ,  enfin  pour  etablir 
une  compagnie  d'artillerie  bourgeoise  a  l'instar  de  celle  qui  existe  a 
Lille,  et  une  compagnie  de  pompiers. 

Le  prefet  restera  a  Wesel  jusqu'a  ce  que  tous  ces  projets  et  esti- 
mations soient  parfaitement  rediges. 

D'apres  la  minute.  Archives  de  1'Empire. 


18247.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

M1N1STRB  DB  LA  GUBRRB,  A  PARIS. 

Stint-Cloud,  12  novcrabre  1811. 

Je  vois  avec  plaisir,  par  votre  lettre  du  9 ,  que  les  deux  bataillons 
des  ltr  et  2'  regiments  du  Banat  soot  en  bon  etat.  Faites-les  reposer 
a  Dijon  deux  ou  trois  jours,  et  ordonnez  qu'ils  soient  diriges  sur 
Paris,  ou  je  desire  les  voir.  Vous  les  ferez  rester  dans  une  caserne  a 
deux  lieues  de  Paris,  ou  vous  en  ferez  passer  la  revue,  et,  lorsque 
vous  vous  serez  assure  de  leur  bon  etat,  je  les  verrai  a  la  parade. 

La  demande  d'officiers  francais  est  juste.  II  faut  leur  en  donner 
parlant  allemand. 

Quant  a  I'autre  regiment  qui  se  trouve  a  Trieste,  je  ne  sais  pas 
bien  s  il  serait  convenable  de  retirer  tant  de  Croates ;  je  ne  crois  pas 
Tavoir  demande.  Je  les  prendrais  avec  plaisir,  puisque  cela  me  ferait 
en  Allemagne  une  nouvelle  brigade ,  mais  je  voudrais  savoir  si  cela 
est  politique.  Faites-moi  un  rapport  la-dessus. 

11  est  bon  que  vous  ecriviez  a  ces  deux  regiments,  avant  qu'ils 
arriverit  a  Dijon,  que  leur  destination  est  pour  Paris,  parce  que  je 
veux  les  voir.  Cela  pourrait  £tre  d'un  bon  effet  et  empecher  peuMHre 
quelques  desertions. 

D'apres  la  minute.  Archives  de  1' Empire. 

1. 
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18248.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

MINISTRK  DB  LA  GUERRE,  A  PARIS. 

Stint-Cloud,  12  novembre  1811. 

Je  reponds  k  voire  letlre  du  6  sur  l'armement  des  cuirassiers  ct 
lanciers ;  c'est  une  question  extr£mement  import  ante. 

11  est  reconnu  que  la  cavalerie  cuirassee  peut  difficilement  se  servir 
de  sa  carabine ;  mais  il  est  aussi  fort  absurde  que  3  on  4,000  hommes 
de  si  braves  gens  soient  surpris  dans  leur  cantonnement  ou  angles 
dans  leur  marche  par  deux  compagnies  de  voltigeurs.  11  est  done 
indispensable  de  les  armer.  Les  regiments  de  cuirassiers  de  Pancien 
regime  avaient  des  mousquetons  qu'ils  portaient,  non  comme  la  cava- 
lerie legere,  suspend  us  en  bandouliere,  mais  qu'ils  portaient  pour 
s'en  servir  comme  de  fusils. 

Je  desire  que  vous  formiez  un  conseil  d'officiers  de  cavalerie  et  que 
vous  determiniez  quelque  chose  sur  cet  objet.  Je  ne  puis  pas  m'accou- 
tumer  a  voir  3,000  hommes  d'elite  qui,  dans  une  insurrection  ou  une 
surprise  de  troupes  legeres ,  seraient  enleves  par  un  partisan ,  ou  dans 
une  marche  arret es  par  quelques  mauvais  tirailleurs  derriere  un  ruis- 
seau  ou  une  maison  :  ccla  est  absurde.  Mon  intention  est  que  chaque 
homme  ait  un  fusil;  que  cela  soit  un  mousqueton  t res -court,  porte 
de  la  maniere  la  plus  convenable  aux  cuirassiers,  peu  m'importe. 
J'ai  deja  fait  donner  a  la  grosse  cavalerie  des  mousquetons.  A  la 
paix  ils  les  ont  renvoyes;  dans  la  derniere  campagne  ils  n'en  ont 
pas  eu. 

Presentcz-rooi  done  un  projet  la-dessus,  pour  que  ces  3,000  hommes 
n'aient  pas  besoin  d'infanterie  pour  se  garder  dans  leurs  c  an  tonne- 
men  ts,  et,  mettant  pied  k  terre,  puissent  se  faire  jour  quand  il  y  a 
une  force  d'infanterie  d  une  grande  disproportion  avec  eux.  La  guerre 
se  compose  d'eveneraents  iraprevus ;  c'est  ne  pas  en  avoir  de  notions 
que  supposer  que  15,000  hommes  de  grosse  cavalerie  pourront  tou- 
jours  dtre  tenus  de  maniere  a  ^tre  converts. 

Quant  aux  lauciers ,  voyez  s'il  est  possible  de  leur  donner  une  cara- 
bine avec  leur  lance;  s'il  n'est  pas  possible,  il  faudrait  au  moins  avoir 
le  tiers  de  la  compagnie  arme  de  carabines ,  e'est-a-dire  tout  le  pre- 
mier rang  et  la  moitie  du  deuxieme  rang,  tous  les  marechaux  des 
logis  et  le  tiers  de  la  compagnie  (k  peu  pres  40  hommes ,  en  les  sup- 
posant  complets),  amies  de  carabines.  Les  Cosaques  ont  la  lance, 
mais  ils  ont  des  carabines  et  me'me  de  grands  fusils  avec  lesquels  ils 
tirent  tres-loin. 
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Vous  ferez  aussi  entrer  cela  dans  Tobjet  du  travail  de  la  commis- 
sion d'officiers  g£n£raux. 

D'tprts  U  minute.  Archives  de  1'Empire. 


18249.  —  AU  GENERAL  CLARKE ,  DUG  DE  FELTRE, 


Je  vois,  par  voire  lettre  du  6  novembre,  que  les  trois  regiments 
suisses  qui  soot  en  France  ne  pourront  m'offrir  que  six  bataillons ,  et 
le  1",  qui  arrive  k  Piaisance,  que  deux.  Ge  ne  serait  done  que  huit 
bataillons  au  lieu  de  douze.  Mais  je  compte  sur  un  recrutement  de 
3,000  bommes  dans  le  courant  de  l'hiver;  ce  qui  pourra  permettre 
k  cbaque  regiment  de  fournir  un  bataillon  de  plus.  Pour  avoir  ces 
3,000  hommes,  il  est  urgent  de  s'occuper  assidument.  Voyez  le  due 
de  Bassano  et  M.  Maillardoz.  La  Suisse  me  coute  un  argent  immense 
et  ne  me  rend  aucun  service;  jusqu'&  cette  heure  je  suis  fort  dupe, 
puisque  j'ai  Ik  une  cohorle  d'officiers  sans  soldats.  11  faut,  1*  que  les 
cantons  se  chargent  de  recruter ;  2°  r£duire  les  bataillons  de  neuf  k 
six  compagnies,  ce  qui  r£duira  les  ofBciers  d'un  tiers.  J'aurai  alors 
quatre  regiments ,  chaque  regiment  de  quatre  bataillons ,  cbaque 
bataillon  de  six  compagnies,  chaque  compagnie  de  140  hommes,  et 
3,200  hommes  par  regiment  ou  12,000  hommes.  Pour  recruter  ces 
12,000  hommes,  il  faut  que  les  cantons  s'engagent  k  les  tenir  au 
complet.  J'approuve  cependant  qu'ils  ne  soient  pas  obliges  de  fournir 
plus  de  3,000  hommes  par  an. 

3,000  hommes  en  huit  ans  6galent  24,000  hommes ;  en  dtant  les 
morts,  les  d£serteurs,  etc.,  il  est  k  esp£rer  que  cela  se  maintiendra 
k  12,000  hommes. 

11  faudrait  pourtant  que,  dans  le  cas  d'une  guerre  avec  la  Russie 
ou  FAutriche,  guerre  qui  increase  les  Suisses,  puisqu'en  cas  de 
non  succ&s  ils  seraient  compromis,  ils  fournissent  4,000  hommes 
au  lieu  de  3,000.  Voici  les  bases  sur  lesquelles  il  faut  travailler 
sans  d£lai. 

Ik  doivent  cependant  fournir  16,000  hommes;  il  y  aura  done 
pour  eux  Economic 

D  tares  la  minute.  Archives  de  1'Empire. 
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18250.  —  AU  GfiNfolAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 


Lors  de  mon  passage  a  Give! ,  un  detachement  de  prisonniers 
anglais  a  travail^  a  retablir  un  pont  volant.  Parrai  ceux-la  j'ai  remar- 
que  le  zele  ct  I'activite  de  huit  ou  dix  de  ceux  sptaialement  qui  se 
sont  jetes  dans  un  batelet  pour  aider  a  la  manoeuvre  du  pont.  Don- 
nez  ordre  que  l'etat  des  dix  hommes  qui  se  sont  le  plus  distingues 
dans  cetle  circonstance  soit  dresse ;  que  les  hommes  soient  habill£s  a 
neuf ,  et  qu  on  remette  a  chacun  cinq  napoleons  avec  un  ordre  de 
route  pour  Morlaix ,  ou  its  seront  remis  au  Transport-Office,  en  fai- 
sant  connaitre  la  raison  de  leur  delivrance.  Vous  en  instruirez  le 
roinistre  de  la  marine,  que  celte  correspondance  regarde.  11  est  neces- 
saire  qu'il  n'y  ait  pas  din  justice,  et  que  les  hommes  qui  se  sont  le 
mieux  comportes  soient  choisis  de  preference.  11  y  a  la  un  minjstre 
anglais  qui  s  est  pr£sente  pour  me  demander  la  permission  d'aller 
passer  trois  mois  en  Angleterre  ;  accord ez-la-lui.  11  pourrait  etre 
charge  de  la  conduite  des  autres.  EnCn  je  vous  envoie  une  petition 
qui  m'a  ete  remise  dans  la  m£me  circonstance  par  une  Anglaise  ; 
faites-moi  un  rapport  sur  ce  qu'elle  demande. 

D'apres  la  minute.  Archives  de  l'Empire. 


18251.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

MN1STRE  DB  LA  GUKRRB  ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  12  Bovembre  1811. 

Le  capitai ne  de  la  compagnie  d'artillerie  du  3e  regiment  a  cheval , 
qui  est  a  Bonn,  est  manquant;  le  lieutenant  est  un  jeune  fou,  ayant 
trois  ou  quatre  ans  de  service  :  il  est  fort  important  d'envoyer  un  bon 
capitaine  a  cetle  compagnie.  Je  desire  m£me  qu'elle  soit  envoyee  en 
Allemagne  a  une  division  d'infanterie ,  vu  qu'elle  est  composee  de 
consents ,  et  qu'elle  soit  remplacee  par  une  autre  compagnie  du 
2f  regiment  d'artillerie  a  cheval.  Par  ce  moyen,  la  division  de  cuu 
rassiers  serai t  servie  par  les  compagnies  d'un  mcme  regiment. 

Je  desirerais  la  m£me  chose  pour  toutes  les  divisions  de  cuirassiers. 
Au  lieu  de  deux  compagnies  de  deux  regiments  diflerents,  chacun 
aurait  deux  compagnies  du  m£me  regiment. 

De  mgme  pour  les  bataillons  du  train.  II  y  a  a  Cologne  deux  com- 
pagnies du  mgme  bataillon  du  train  qui  servent  dans  deux  divisions 
differentes ;  il  y  a  de  m£me  a  Bonn  deux  autres  compagnies  du  meme 
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bataillon  partagees  entre  deux  divisions  :  il  serait  bien  plus  conve- 
nable  de  les  reunir.  11  faut  que  les  deux  companies  du  train  qui 
paraissent  necessaires  pour  le  service  d  une  raeme  division  de  cuiras- 
siers soient  du  m^me  bataillon. 

Une  observation  importante  aussi  est  de  donner  le  commandement 
de  rartiUerie  legere  des  cuirassiers  k  des  homines  qui  aient  fait  les 
campagnes  precedentes  avec  les  divisions  de  cuirassiers.  J'ai  vu  k 
Bonn  un  chef  qui  n'a  pas  encore  fait  ce  service  et  qui  va  faire  son 
apprentissage. 

Ces  divisions  de  cuirassiers  servent  differerament.  II  est  done  neces- 
saire  d'avoir  des  homines  qui  aient  fait  Inexperience  des  campagnes 
d'Autriche,  d'lena  on  de  Friedland. 

Ces  compagnies  d'artillerie  k  cheval  n'ont  pas  d'ouvriers ,  de  sorte 
que  les  vingt-quatre  pieces  de  canon  que  j'ai  vues  k  Cologne  et  k 
Bonn  n'avaient  pas  un  senl  ouvrier.  Pourquoi  les  compagnies  d'ar- 
tillerie  k  cheval  n'ont-elles  pas  d'ouvriers? 

N'aitachez  au  service  des  cuirassiers  aucune  compagnie  d'artillerie 
qui  ait  6te  ruinee  en  Espagne ,  et  qu'on  ait  recrutee  avec  la  conscrip- 
tion de  cette  annee;  mais  mettez-y  des  compagnies  d'artillerie  k  cheval 
qui  n'aient  pas  souffert  et  se  soient  reposees  depuis  1809. 

II  faut  nommer  un  general  de  brigade  d'artillerie  pour  prendre  le 
commandement  de  rartiUerie  de  la  cavalerie  de  reserve.  II  aura  qua- 
rante-huit  pieces  sous  ses  ordres,  en  passera  la  revue,  mettra  tout 
en  etat,  et  pourra  se  tenir  a  Wesel. 

11  faudraH  egalement  un  general  de  brigade  qui  edt  fait  le  service 
de  la  cavalerie ,  soit  comme  colonel ,  soit  comme  general ,  aux  cam- 
pagnes pass£es. 

D'apres  U  minute.  Archives  de  I'Empirc, 


18252.—  AU  GgNtiRAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 


Je  reponds  k  votre  lettre  du  9  sur  les  equipages  d'artillerie  du  corps 
d  observation  de  l'Elbe. 

Je  ne  sais  pas  pourquoi  la  7#  division  est  portee  a  vingt-huit  pieces 
de  canon ;  il  me  semWe  qn'elle  ne  doit  en  avoir  que  qoatorze,  comme 
les  ant  res.  Cette  division  se  trouve  (Tailleurs  a  Danzig. 

Faites  refaire  Tetat  n#  1 . 

L'arfillerie  des  1",  5°  et  6*  divisions  sera  placee  dans  la  32*  divi- 
sion militaire ,  atnsi  que  seize  pieces  de  la  division  de  reserve.  Leur 
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pare  doit  6tre  organist  de  manure  qu'elles  aient  leur  double  appro- 
visionnement. 

La  V  division  sera  plac6e  k  Danzig;  k  cet  effet,  on  prendra  tout 
le  materiel ,  personnel  et  attelages  sur  ce  qui  existe  aujourd'hui  a 
Danzig. 

L'artillerie  de  la  8*  et  de  la  96  division ,  ainsi  que  les  deux  batte- 
ries de  la  reserve,  se  r£uniront  k  Wesel :  savoir,  leur  approvisionne- 
ment  et  demi  par  division,  et  le  reste  formant  une  portion  de  la  partie 
du  pare  de  reserve  qui  restera  k  Wesel. 

EnGn  l'artillerie  des  quatre  divisions  de  reserve  dc  cavalerie ,  for- 
mant un  etat  k  part,  ayant  l'artillerie  de  deux  divisions  k  Wesel  et 
celle  d'une  division  a  Hanovre,  avec  un  appro  visionnem  en  t  et  demi; 
une  k  Erfurt  avec  un  approvisionnement  et  demi,  et  l'autre  demi- 
approvisionnement  avec  le  demi-approvisionnement  des  divisions  qui 
sont  sur  le  Rbin ,  k  Wesel ,  ou  ils  formeront  la  reserve. 

Selon  votre  6tat,  il  faut  7,000  chevaux  pour  faire  ee  service.  Je 
pense  qu'il  faudrait  completer  en  homines  et  en  chevaux  les  quatre 
bataillons  qui  sont  en  Allemagne  et  les  destiner  au  service  des  neuf 
divisions  d'infanterie  et  des  quatre  batteries  de  la  reserve  et  du  pare , 
et  employer  un  autre  baiaillon  de  ceux  qui  sont  en  France,  que  Ton 
completerait  6galement,  pour  le  service  des  quatre  divisions  de  la 
reserve  de  cavalerie.  Par  ce  moyen  le  grand  pare  serait  divis6  en  deux 
fractions  :  une  a  Minden  et  une  k  Wesel.  Toute  l'organisation  des 
cuirassiers  se  rattacherait  a  un  general  d'artillerie  et  a  un  directeur 
du  pare  de  reserve  de  cavalerie,  qui  r£siderait  k  Wesel  et  serait  sous 
les  ordres  du  directeur  general  du  pare.  II  resterait  alors  k  envoyer 
des  ouvriers  k  Wesel  pour  y  monter  un  fort  atelier  de  reparation.  II 
faudrait  aussi  prendre  toutes  les  6glises  de  Wesel ,  hormis  une  pour 
les  calholiques  et  une  pour  les  protestants,  pour  pouvoir  y  deposer 
tout  ce  materiel  et  le  mettre  k  l'abri  pendant  la  mauvaise  saison ,  sans 
pourjant  le  dexbarger  :  les  chevaux  seront  k  Wesel  et  dans  les  envi- 
rons ;  de  sorte  que ,  vingt-quatre  heures  apr&s  la  reception  de  votre 
ordre ,  toute  la  colonne  puisse  se  mettre  en  marche  pour  entrer  en 
campagne. 

II  me  semble  qu'il  est  necessaire  qu'il  y  ait  un  colonel  k  Minden ,  un 
general  d'artillerie  et  un  directeur  du  pare  k  Wesel.  Le  materiel  de- 
venant  tr&s-considerable,  il  faudrait  avoir  un  general  de  division  pour 
commander  l'artillerie  et  trois  generaux  de  brigade,  cbacun  d'eux 
cbarg6  du  commandement  et  de  la  surveillance  de  l'artillerie  de  trois 
divisions,  et  qui  seraient  employes  selon  les  circonstances  et  modifi- 
cations que  les  evenements  rendraient  necessaires.  Quant  aux  compa- 
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gnies  d'artillerie ,  il  faut  chercher  les  compagnies  des  regiments  a 
pied  ou  k  cheval  qui  sont  deja  en  Allemagne,  puisqu'il  y  a  un  si 
grand  avantage  a  tenir  le  plus  possible  les  regiments  reunis. 

11  est  n£cessaire  que  cela  ne  touche  pas  k  1'organisation  da  corps 
d'llalie  ni  a  celle  du  corps  d'observation  da  Rbin ,  de  sorte  que  ces 
corps  paissent  s'organiser  one  artillerie  telle  qu'elle  a  6te  reglee  sur 
le  papier,  sans  avoir  besoin  de  noaveaux  calculs;  car  le  corps  d'ob- 
servation  de  l'Elbe  doit  £tre  independant  de  1'organisation  des  deux 
autres  corps. 

Independamment  de  la  reserve  de  la  Garde ,  vous  me  ferez  on  etat 
de  recapitulation  qui  fasse  connattre  Tetat  de  toute  l'artillerie :  1°  celle 
du  corps  de  l'Elbe ,  corarae  il  a  ete  dit  ci-dessas ,  2°  de  la  reserve  de 
la  cavalerie,  3°  celle  d'ltalie,  et  4°  celle  du  Rhin,  comme  elles  ont 
Hi  reglees  prec6demment. 

D**pr£t  U  ainuU.  Archives  de  I'Empire. 


18253.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

M1NISTRB  DB  LA  GUBRRB ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  12  novembre  1811. 

Les  127%  128e  et  129*  regiments  donnent  de  serieuses  inquie- 
tudes ;  tons  les  essais  qu  on  a  faits  en  les  placant  dans  les  lies  n'ont 
pas  reussi.  Cela  justifie  les  rumeurs  qui  m'etaient  parvenues  depuis 
plusieurs  mois  par  1'Angleterre  sur  ces  regiments.  11  est  done  temps 
de  prendre  un  parti.  11  faut  d'abord  les  separer.  Donnez  ordre  au 
prince  d'Eckmuhl,  par  l'estafette  du  soir,  de  faire  partir  celui  des 
trois  regiments  qui  est  le  plus  mauvais  et  de  le  dinger  sur  Maastricht. 
Donnez  ordre  a  an  bon  general  de  brigade,  parlant  allemand,  de 
prendre  le  commandement  de  ce  regiment  et  d'en  passer  une  severe 
inspection.  Les  deux  autres  regiments  seront  places  sous  les  ordres, 
Tun  du  general  Latour,  I'autre  d'un  general  de  brigade,  parlant 
allemand,  que  designera  le  prince  d'Eckmuhl.  Le  prince  d'Eckmuhl 
on  ira  en  passer  la  revue  lui-m£me,  ou  en  fera  passer  une  revue  de 
rigueur  par  ses  officiers  d'etat-major.  11  fera  diriger  par  detachements 
de  100  horames,  sur  les  regiments  de  la  Tour-d'Auuergne  et  d'lsera- 
bourg,  les  Prussiens,  les  Mecklembourgeois ,  Russes  et  Danois  qui 
se  trouvent  dans  ces  regiments.  II  enverra  aux  pionniers  coloniaux 
les  mauvais  sujets  quil  y  aurait.  Enfin  il  procedera  a  l'ipurement 
des  cadres  de  la  manure  suivante :  il  verra  les  colonels,  majors,  chefs 
de  bataillon  et  adjudants-majors, s'assurera que  ce  sont  des  Francais 
parlant  allemand,  ayant  fait  la  guerre  avec  nous  et  ayant  les  qualites 
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requises.  II  sera  auforise  a  envoyer  k  Maastricht  ou  k  Wesel,  oik  its 
seront  k  votre  disposition ,  les  officiers  qui  n'auront  pas  les  quality 
necessaires,  avec  des  notes,  pour  que  vous  puissiez  me  proposer  de 
l'emploi  pour  eux  ;  les  capitaiues,  lieutenants  et  sous-lieutenants  qui 
sortent  du  service  d'Autriche  :  il  enverra  egalenient  des  notes  snr 
eux.  Ceux  de  ces  derniers  qui  seront  suspects  seront  renvois  ^gale- 
men  t  k  Wesel.  Quant  k  ceux  sortaut  de  l'ancien  service,  des  vilies  de 
Bremen,  de  Hambourg,  d'Oldenburg,  il  distinguera  ceux  qui  sont 
natifs  des  vilies,  qui  y  ont  domicile  et  des  parents,  de  ceux  qui  sont 
Strangers  et  qui  ont  £te  ad  mis  au  service  de  ces  vilies. 

Les  Strangers  seront  diriges  sur  Wesel,  avec  des  notes,  pour  que 
vous  puissiez  me  proposer  de  leur  donner  de  l'emploi  ou  de  les  placer 
dans  les  regiments  et  rangers.  Ceux  qui  sont  du  pays,  le  prince  d'Eck- 
miihl  en  fera  deux  classes  :  les  uns,  qu'on  essayera  de  garder  dans 
les  regiments  jusqu'a  nouvel  ordre,  et  les  autres,  qu'on  pourra  en- 
voyer en  Italie  et  en  Espagne  dans  les  corps.  11  fera  rem  placer  les 
officiers  et  sous-officiers  vacants ,  de  maniere  cependant  a  ne  com- 
pleter que  trois  bataillons  dans  chaque  regiment.  Le  resultat  de  cette 
operation  sera  quil  n'y  aura  dans  ces  regiments  d'autres  officiers  su- 
perieurs  que  des  officiers  francais,  et  d'autres  capitaines,  lieutenants 
et  sous-lieutenants  que  des  Francais  ou  des  officiers  ayant  fait  la 
guerre  avec  nous ,  ou  des  officiers  sortant  du  service  d'Autriche ,  et 
provisoirement  des  officiers  du  pays,  bons  sujets,  domiciles  et  connus. 
La  m6me  operation  sera  faite  pour  les  sous-officiers.  Aucun  sous- 
officier  etranger  ne  sera  souffert  dans  ces  regiments ;  on  n'y  conser- 
ves que  des  sous-officiers  nes  dans  la  32*  division  militaire,  mais 
domiciles  et  connus;  encore  ce  nombre  sera  not£,  afin  de  pouvoir 
insensiblement  les  faire  passer  ailleurs.  Enfin  la  mgme  operation  sera 
faite  pour  les  soldats.  Tout  ce  qui  sera  prussien,  danois,  suedois, 
mecklen bourgeois ,  russe,  seradirige,  par  delachements  de  100  hom- 
ines, sur  les  regiments  d  lsembourg  et  de  la  Tour-d'Auvergne,  de 
sorte  qu'il  ne  restera  dans  le  regiment  que  des  hommes  n£s  dans  la 
32*  division  militaire;  et  ceux  qui  seraient  juges  mauvais  sujets,  soil 
dans  les  Strangers,  soit  dans  les  naturels  du  pays,  seront  diriges  par 
detachements  de  25  hommes  sur  les  depots  de  pionniers  coloniaux. 
Vous  autoriserez  le  prince  d'Eckmuhl  k  remplacer  les  officiers  et  sous- 
officiers  par  des  hommes  tires  de  son  corps  d'arm£e,  mais  parlant 
allemand ;  il  vous  en  enverra  Fetat ,  et  vous  me  presenterez  des  pro- 
jets  de  d£crets  k  signer.  Vous  donnerez  les  ra£mes  instructions  pour 
le  regiment,  lorsqu'il  sera  arrive  a  Maastricht. On  verra,  lorsque  les 
regiments  seront  ainsi  epures,  sils presentent  un  aspect  plus  satisfai- 
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sanl.  Mandez au  prince  dEckmuhl  qu'il  serail  important  quit  put  voir 
lui-m£me  ccs  regiments,  au  moins  qu'il  fit  faire  cette  operation  par 
on  homme  d'un  tact  plus  sur  et  plus  fin  que  le  gen&ral  Latour. 

D'aprts  Is  minute.  Archiies  de  l'Empire. 


18254.  —  AU  GENERAL  LACU£e ,  COMTE  DE  CESSAC , 

MIN1STRE  D1RECTEUR  DE  ^ADMINISTRATION  DB  LA  GUERRE ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  1*  novenbre  1811. 

Dans  la  visite  que  j'ai  faite  de  differenls  corps  de  l'arm£e,  j'ai 
trouve  que  les  troupes  etaientmieux  habillees  que  dans  la  revolution, 
oik  les  fournitures  etaient  faites  par  les  fournisseurs  d'alors;  mais  j'ai 
ete  loin  d'en  £tre  satisfait ,  vu  les  so  names  im  menses  qu'elles  me  cou- 
ient  et  la  r£gularit£  qui  est  portee  dans  1'administration  dans  les 
temps  actuels.  11  est  impossible  de  rien  fournir  aux  troupes  qui  soit 
bon;  car  comment  vouloir  qu'elles  puissent  lutter  contre  l'inter^t  des 
fournisseurs?  En  general,  les  tricots  sont  mauvais,  les  shakos  sont 
de  mauvaise  qualite ,  ou  ils  sont  souvent  de  bonne  quality ,  mais  mal 
confeclionnes.  II  en  est  de  me1  me  des  giber nes.  Aucun  reproche  ne 
peut  6tre  fait  aux  corps,  parce  qu'ils  respondent  a  tout  «  que  l'admi- 
nistration  de  la  guerre  le  leur  a  envoye  » .  Quant  aux  draps ,  la  plus 
grande  partie  de  celui  que  j'ai  vu  est  beaucoup  plus  mauvaise  que 
celui  que  j'ai  vu  aux  regiments  qui  les  achetaient  eux-m£raes. 

Les  regiments  d'infanterie  l£gere ,  qui  avaient  l'habitude  d'acheter 
des  draps,  trouvent,  en  general,  que  les  draps  qu'ils  achetaient 
Staieot  beaucoup  meilleurs  que  ceux  qu  on  leur  envoie. 

Je  desire  done  connaitre  de  quelle  maniere  se  fera  l'habillement  de 
1812.  Mon  intention  est  que  1' administration  de  la  guerre  ne  fournisse 
rien ,  tout  au  plus  le  drap ;  et  encore  je  crois  que  cela  m£rae  est  une 
question  :  car  il  est  de  fait  que  les  regiments  d'infanterie  legere,  pen- 
dant le  temps  qu'ils  se  sont  habilles,  l'ont  6t6  mieux  qu1  ils  ne  le  sont 
aujourd'bui.  Un  major  qui  est  presse  par  une  grande  quantity  de 
consents  qu'il  a  a  habiller  re^oit  tout  ce  qu'on  lui  envoie,  quoique 
de  mauvaise  qualite.  11  y  a  d'ailleurs  des  gens  qui  ne  veulent  pas  se 
faire  des  affaires  et  etablir  un  proces  contentieux.  II  est  done  n£ces- 
saire  que  des  mesures  efficaces  soient  prises  pour  qne  le  drap  qui 
sera  fourni  soit  fourni  bon ,  d'autant  plus  qu'il  n  est  pas  raisonnable 
d'envoyer  des  draps  dans  le  fond  de  l'lllyrie  pour  qu'ils  reviennent 
ensuite.  Celamet'du  retard  pour  tout,  est  prejudiciablea  mon  service 
et  ruine  les  fournisseurs.  II  faut  donner  la  latitude  aux  regiments  de 
ne  pas  recevoir  le  drap  qui  serait  mauvais ,  mais  il  faut,  avant  tout, 
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prendre  des  mcsures  pour  s'assurer  que  les  draps  qu'on  envoie  sont 
de  bonne  quality.  Les  bureaux  acluels  de  rhabillement  ne  sont  orga- 
nises que  pour  la  comptabilile ;  ils  ne  font  rien  pour  s'assurer  de 
Inexactitude  des  envois ,  de  ce  qu'il  y  a  en  magasin  et  de  la  bonte  des 
fournitures;  de  sorte  que,  au  lieu  d'accueillir  et  d'encourager  les 
plaintes  des  corps,  on  les  recoit  mal  en  general. 

Dans  le  grand-dache  de  Berg  t  je  donne  tout  en  argent  aux  corps ; 
les  masses  sont  un  peu  moins  fortes  qu'en  France  :  je  n'ai  point  vu  de 
troupes  si  bien  babillees  et  en  si  bon  e*  tat ;  cela  ne  peut  faire  aucune 
comparaison  avec  les  ndtres. 

Dans  les  remontes ,  j'ai  Irouve  beaucoup  de  mauvais  chevaux.  Les 
conditions  des  marches  sont  en  general  k  refaire. 

D'apret  la  minute.  Archives  de  l'Empire. 


18255.  —  AU  COMTE  DE  LACEPfeDE, 

GRAND  CHANCBLIER  DE  LA  LEGION  D'HONNKUR ,  A  PARIS. 

Saint-Cload,  12  novembre  1811. 

On  m'assure  que  le  chef  de  bataillon  Everts,  du  4*  de  ligne,  a  ete 
nomine  officier  de  la  Legion  d'honneur  n'etant  pas  encore  legionnaire. 
Vous  deviez  verifier  le  fait,  et,  s'il  etait  vrai,  me  renvoyer  mon  d£- 
cret.  Vous  n'&es  pas  excusable. 

Vous  savez  que  j'ai  toujours  pour  principe  de  ne  faire  jamais  offi- 
cier dans  la  Legion  d'honneur  si  Ton  n'est  pas  deji  legionnaire,  ainsi 
que  pour  tous  les  grades. 

Locsqu'  une  erreur  a  lieu ,  c'est  k  vous  k  repres enter  le  decret. 

D*apres  la  minute.  Archives  de  l'Empire. 


18256.  —  AU  COMTE  DE  LACEPfeDE , 

GRAND  CHANCBLIKR  DB  LA  LEGION  DHONNBUR ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  12  novembre  1811. 

Monsieur  le  Comte  Lacepede,  voulant  donner  un  temoignage  de 
ma  satisfaction  au  prince  Kolowski ,  ministre  de  Tempereur  de  Russie 
en  Sardaigne ,  je  lui  ai  accorde  l'Aigle  d'or 1 .  Envoyez-lui  cette  deco- 
ration k  Cagliari,  ou  il  se  trouve,  par  le  canal  du  general  comman- 
dant en  Corse.  Vous  pouvez  en  prevenir  le  prince  Kourakine  par  un 

1  Le  teste  primitif  portait :  I'Aigle  de  la  Ugion  d'honneur.  L'Empereur  a, 
de  sa  main,  efface*  les  derniers  mots,  et  les  a  remplaces  par  le  mot  (Tor, 
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billet,  l'empereur  de  Russie  ayant  permis  au  prince  Kolowski  d'ac- 
cepter  cette  decoration. 


18257.  —  AU  V1CE-AMIRAL  COMTE  DEC  RES, 

BJIN1STRE  DB  LA  MARINE,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  14  novembre  1811. 

11  existe  un  decret  pour  la  Spezia.  Cependant  les  constructions  ont 
continue  a  avoir  lieu  a  Ge'nes.  Ce  qui  m'avait  porte  a  placer  les  e(a- 
blissements  a  ia  Spezia,  c'elait  moins  la  beaute  de  la  rade  que  le 
mauvais  etablissement  de  Ge'nes.  Les  constructions  avaient  lieu  hor3 
des  fortifications,  dans  un  lieu  isole,  ce  qui  n'etait  pas  raisonnable; 
mais,  depuis  que  vous  m'avez  fait  connaitre  que  Ton  peut  construire 
dans  la  darse,  je  pense  qu'il  faut  s'en  tenir  a  G6nes,  par  toutes  sortes 
de  raisons ,  d'abord  parce  que  c'est  le  centre  d'une  grande  population, 
et  que  cela  offre  toute  facilite.  Faites-moi  un  rapport  la-dessus;  car, 
si  vous  pouvez  construire  dans  la  darse,  vous  aurez  un  superbe 
arsenal.  Je  ne  serais  pas  eloigne  de  prolonger  les  digues  et  de  de- 
penser  2  millions  pour  cela ;  ce  qui  d'ailleurs  a  Tavantage  politique 
d'etre  tr&s-agreable  a  cette  grande  population.  Cela  suppose,  il  fau- 
drait  que  la  marine  conservat  I'elablissement  du  lazaret  de  la  Spezia. 
Cette  annee,  j?ai  fait  travailler  aux  fortifications,  puisqu'en  manoeu- 
vrant  dans  la  Mediterranee  il  est  hors  de  doute  que  ce  golfe  nous 
sera  n£cessaire,  et  qu'il  sera  utile  m£me  pour  reparer  nos  vaisseaux. 

D'apret  la  minute.  Archives  de  ('Empire. 


18258.  —  AU  VICE-AMIRAL  COMTE  DECRES, 

M1N1STRE  DB  LA  MARINE ,  A  PARIS. 

Saiot-Clood ,  14  novembre  1811. 

Le  golfe  de  Villefranche  peut  6tre  utile  a  nos  escadres ,  ainsi  que  le 
golfe  Juan.  Faites  tracer  sur  une  carte  les  batteries  qui  existent,  ainsi 
que  I'armement  et  leur  etat  actuel.  11  faut  s'attendre  que  nos  vais- 
seaux de  Toulon,  en  continuant  a  sortir,  seront  obliges  de  chercher 
leur  refuge  dans  la  rade  de  Marseille.  Faites-moi  connaitre  le  lieu  ou 
ib  mouilleraient  et  la  situation  actuelle  des  batteries,  afin  que  je  de- 
termine ce  qu'il  est  necessairede  faire. 

D'apres  la  minute.  Archives  de  l'Empire. 


Napoleon. 
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18259.  —  AU  MARfiCHAL  DAVOUT,  PRINCE  D'ECKMUHL, 

COMMANDANT  LE  CORPS  DOBSERVATION  DE  L'ELBE ,  A  HAMBOURG. 

Saint-Cloud,  14notembre  1811. 

Moo  Cousin,  il  serait ronvenable que vous  mesoumissiez  un  projet 
de  mouvement ,  sur  les  bases  suivantes ,  a  executer  dans  l'hypothese 
ou  La  Prusse  serait  de  mauvaise  foi.  Le  prince  Poniatowski,  avec 
Farmee  du  Grand-Duche  etla  7e  division,  se  reuniraieut  par  un  mou- 
vement combine,  en  peu  de  jours  et  avant  que  la  nouvelle  en  fut 
arrived  a  Berlin ,  pour  intercepter  la  route  de  Berlin  k  Graudenz  et  a 
Dirschau;  de  sorte  que  tout  ce  qui  existerait  de  militaires  prussiens 
fut  desarme  et  fait  prisonnier,  que  les  convois  fussent  pris,  Graudenz 
bloque  tout  d'abord,  Marienburg  occupe*  et  sur-le-champ  retranch6, 
et  les  retranchements  que  Pennemi  a  fails  du  c6te  de  Pillau ,  dans 
Fisthme  qui  communique  avec  Danzig,  surpris,  dans  le  temps  que 
tous  les  Saxons  marcheraient  par  Glogau ,  et  vous  par  Stettin  et  Mag- 
deburg sur  Berlin  et  sur  Kolberg.  Ce  projet  a  pour  but,  si  la  Prusse 
continue  a  6tre  de  mauvaise  foi ,  de  prendre  Initiative;  il faut  le  bien 
calculer  pour  le  rend  re  le  plus  proG  table  possible.  Marquez-moi  sur 
une  carte  la  position  actuelle  de  l'armee  du  Grand-Duche,  celle  de 
vos  divisions,  des  troupes  de  la  Saxe  et  de  la  Westpbalie,  et  faites- 
moi  connaftre  comment  vous  entendriez  executer  ces  mouvements, 
enfin  quelles  sont  les  forces  que  la  Prusse  aurait  a  opposer  de  Berlin 
et  de  Kolberg.  II  sera  necessaire,  lorsque  j'aurai  approuve  ce  plan, 
que  vous  le  communiquiez  au  prince  Poniatowski  et  au  general  Rapp, 
pour  qu'ils  le  connaissent  bien,  et  qu'instruits  de  mes  intentions  its 
aient  Toeil  sur  les  rassemblements  des  Prussiens  et  sachent  ou  frapper 
aussitdt  que  vous  leur  en  aurez  donne  l'ordre. 

Jen'ai  pas besoin  de  vous  dire  que  tout  cela  est  fort  hypothetique. 
Le  comte  Saint-Marsan  negocie  en  ce  moment  avec  la  Prusse;  mais 
je  vois  tant  de  mauvaise  foi  et  d'incertitude  dans  ce  cabinet,  que  je 
crois  qu'il  sera  impossible  d'emp&cher  sa  mine.  Je  crois  que  sur 
TOder  les  Prussiens  n'ontqu'un  pont;  il  sera  done  facile  de  sen  em- 
parer  et  de  le  detruire,  et  d'envelopper  toutes  leurs  garnisons  entre 
TOder  et  la  Vistule  avant  qu'ils  s  en  apercoivent.  Les  forces  des  Prus- 
siens se  divisent,  je  crois,  entre  la  Saxe  et  la  Silesie,  entre  TElbe  et 
la  Vistule,  entre  la  Vistule  et  le  Niemen.  Combien  de  troupes  ont-ils 
dans  chacune  de  ces  parties?  combien  peuvent-ils  en  reiinir?  Pour 
cette  operation  je  n'ai  pas  besoin  de  vous  dire  que  Modlin  et  Zamosc 
seront  bien  approvisionnes  et  armes;  qu'une  partie  de  Parmee  du 
Grand-Duche  sera  en  observation  du  c6te  de  la  Russie,  et  que  tout 
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votre  corps  d'armEe  et  les  Saxons  seront  sur  la  Vistule  avant  les  Russes, 
putsque  vous  seriez  k  Berlin  qu'on  ne  le  saurait  pas  encore  a  Peters- 
bourg.  Faites  connaitre  la  situation  de  Marienburg.  A-t-on  detruit 
les  fortifications  que  j'avais  fait  Etablir,  ou  ce  poste  pourra-t-il  Etre 
prompteraent  rerais  en  Etat?  Si  les  retranchements  du  cdtE  de  la... . 1 
ne  pouvaient  Etre  enlevEs  d'un  coup  de  main ,  il  faut  avoir  un  bon 
nombre  d'obusiers  et  de  petits  mortiers,  pour  les  accabler  d'obus  et 
de  bombes  et  les  detruire  en  peu  de  jours,  afin  de  fermer  sur-le- 
champ  le  passage  de  Pillau.  Faites-moi  connaitre  jusqu'ou  va  la  limite 
du  territoire  de  Danzig  de  ce  cote.  II  serait  peut-Elre  convenable  de 
faire  Etablir  une  bonne  redoute  a  la  limite  du  territoire  de  Danzig. 
Par  ce  moyen  on  pourrait  masquer  le  mouvement,  et,  au  lieu  de 
partir  de  Danzig,  on  partirait  de  la  redoute.  D'ailleurs,  puisque  les 
Prussiens  travaillent  tant  a  Pillau ,  Inoccupation  d'un  point  de  ce  cdte 
est  d'une  grande  prudence. 

N'Ecrivet  rien  sur  tout  cela  au  general  Rapp  ni  au  prince  Ponia- 
towski.  Commencez  par  prendre  des  renseignements  avant  de  me 
rEpondre;  cela  ne  presse  pas.  11  vaut  mieux  tarder  d'une  quinzaine 
de  jours  pour  que  vous  puissiez  me  bien  faire  connaitre  l  etat  de 
1'Ecbiquier.  Quand  j'aurai  votre  plan ,  je  le  ratifierai ,  et  je  vous  aulo- 
riserai  aiors  seulement  a  communiquer  ce  projet  Eventuel  au  prince 
Poniatowski  et  au  general  Rapp. 

Napoleon. 

Les  Russes  ont  eu  de  grands  succes  sur  les  Turcs,  qui  se  sont 
cowporth  comme  des  bEtes  brutes.  Je  vois  la  paix  sur  le  point  de  se 
conclure.  Je  suis  assure  de  l'Autriche. 

D  aprai  1' original  comm.  par  Um  la  marfehafe  prineeMe  d'Eckmahl. 


18260.  —  AU  MARECHAL  DAVOUT,  PRINCE  D'ECKMUHL, 

COMMANDANT  LB  CORPS  D'OBSBRVATION  DE  i/eLBB  ,  A  HAMBOURG. 

Saint-Cload ,  14  novembre  1811. 

Mod  Cousin,  si  la  guerre  a  lieu  et  que  la  Prusse  soil  contre  nous, 
la  premiere  chose  k  faire  est  de  faire  partir  de  Magdeburg  un  Equi- 
page de  siege  pour  prendre  Spandau ,  et  des  places  de  Stettin,  Kiistrin 
et  Glogau ,  un  Equipage  de  siEge  pour  Kolberg.  II  est  done  necessaire 
que  ces  deux  Equipages  de  siege  existent  et  soient  formes  sur  le  pa- 
pier ,  de  sorte  qu  on  soit  certain  d* avoir  dans  ces  places  les  pieces , 
affttts,  porte- corps,  charrettes,  plates  -  formes ,  outils,  poudres, 

1  let  an  mot  illisible. 
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artifices,  etc.,  pour  que,  vingt-quatre  heures  apr£s  le  mouvement 
d£masqu6,  Equipage  de  stege  pour  Spandau  puisse  partir  de  Magde- 
burg, et,  six  jours  apr&s  le  mouvement  d£masqu£,  Equipage  de 
siege  de  Kolberg  puisse  partir  des  places  de  I'Oder.  Vous  sentez  que 
ce  travail  doit  6tre  fait  tr&s-secr&tement  dans  le  bureau  de  votre  gene- 
ral d'artillerie.  Je  pense  qu'on  pourra  trouver  a  Magdeburg  Equipage 
de  si£ge  de  Spandau.  Je  doute  qu'on  puisse  former  dans  les  places 
de  Stettin ,  de  Kustrin  et  de  Glogau ,  celui  destin6  pour  Kolberg.  11 
faut  voir  si  cet  equipage  existe  a  Magdeburg  ind6pendamment  de  la 
defense  de  la  place.  Si  les  moyens  de  cette  place  sont  insuffisants ,  il 
faudra  le  faire  venir  de  Hambourg  et  de  Wesel ;  mais  il  faut  qu'il 
parte  de  Wesel  par  le  moyen  de  relais  d'artillerie  places  depuis  Wesel 
jusqu'a  Magdeburg.  De  cette  mani&re  les  transports  ne  codteraient 
absoluraent  rien ;  cela  ne  donnerait  aucun  embarras  au  pays  et  arri- 
verait  tr&s-promptement  a  Magdeburg.  Je  pense  qu'il  faut  6tablir 
tout  ce  qui  est  n£cessaire  pour  la  defense  des  places  de  Stettin  ,  de 
Kustrin  et  de  Glogau.  Je  crois  que  Magdeburg  est  suffisamment  ap- 
provisionn£;  il  n  en  est  pas  de  ui£me  des  autres  places.  Les  Equipa- 
ges de  siege  de  Spandau  et  de  Kolberg  peuvent  Eire  compris  dans 
l'approvisionnement  de  ces  places,  puisque,  pendant  qu'on  consom- 
merait  ces  munitions ,  on  en  ferait  venir  de  nouvelles  de  France.  Je 
pense  que  le  personnel  d'artillerie  des  places  de  Stettin ,  de  Kustrin 
et  de  Glogau ,  n'est  pas  suffisant.  Envoyez  dans  ces  places  deux  com- 
pagnies  d'artillerie ,  de  celles  attaches  a  votre  pare ;  vous  les  retrou- 
verez  en  marchant  en  avant.  Envoyez -y  Egalement  des  ofGciers 
d'6lat-major  d'artillerie  et  du  gEnie.  Les  garnisons  de  Stettin  et  de 
Kustrin  sont,  je  crois,  suffisantes;  celle  de  Glogau  ne  Test  pas. 
Proposez-moi  d'y  envoyer  un  nouveau  regiment ,  a  fin  qu'on  soil  sans 
inquietude. 

Napol£on. 

D'aprts  ('original  comm.  par  Um  la  mar&bale  princetto  d'Eckmabl. 


18261.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DIG  DE  FELTRE, 

MINISTRE  DE  LA  GUERRE ,  A  PARIS. 

Saint-Cload ,  14  noiembre  1811. 

Je  vous  envoie  une  lettre  du  prince  d'Eckmuhl,  avec  une  lettre  du 
ministre  Cessac  et  diffe  rentes  pieces.  II  est  convenable  que  vous  or- 
donniez  au  major  du  1"  de  chasseurs  de  se  rendre  a  Paris,  et  que 
vous  nommiez  un  inspecteur  aux  revues  et  deux  ofGciers  accoutum£s 
aux  details  de  l'administration  de  la  guerre,  pour  suivre  la  plainte. 
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J'y  attache  la  plus  grande  consequence.  La  reponse  des  bureaux  de 
rhabillement  n'est  pas  satisfaisante.  On  laisse  planer  le  soupcon  sur 
le  major  :  sil  jest  coupable,  il  faut  le  destituer;  si,  au  contraire,  ce 
major  est  innocent,  c'est  a  tort  que  les  agents  de  rhabillement  veu- 
lent  couvrir  ainsi  leurs  dilapidations. 

Cette  affaire  doit  done  etre  inurement  approfondie ,  de  m£me  que 
loutes  celles  qui  arri veraieut ,  soit  pour  porter  la  lumiere  dans  les 
operations  de  rhabillement ,  soit  pour  avoir  des  idees  nettes  sur  l  hon- 
n£tete  des  majors. 

II  faut  faire  une  circulaire  aux  differents  majors  pour  les  rendre 
responsables  des  effets  qui  seront  recus  aux  regiments ,  et  leur  faire 
connaltre  qu  ils  ne  doivent  recevoir  aucuns  mauvais  effets ,  de  sorte 
quils  n'aient  rien  a  alleguer  toutes  les  fois  que  les  regiments  seront 
dans  une  mauvaise  situation ;  que  les  fournitures  coutent  beaucoup 
a  Sa  Majeste,  et  que  les  payements  sont  exactement  fails;  qu  il  faut 
done  que  les  effets  soient  de  bon  aloi  et  de  tres-bon  service.  M£rae 
chose  pour  les  chevaux  de  remonte.  Mettez  a  I'ordre  du  jour,  et  te- 
moignez  roon  mecontenlement  au  colonel  du  20e  de  chasseurs  de  ce 
qu  it  a  re^u  des  chevaux  qui  sont  k  reformer  ou  a  evaluer  a  moitie 
du  prix  d"  achat.  Faites  connaitre  que  les  colonels  et  ofBciers  qui  rece- 
\ront  les  chevaux  seront  responsables  de  tous  les  mauvais  chevaux 
qu'ils  recevraient.  Mes  troupes  me  coutent  fort  cher  et  sont  en  par- 
tie  fort  mal  habillees.  Tout'ce  qui  leur  est  fourni  est  excellent  en 
comparaison  de  ce  qui  se  fournissait  dans  la  revolution,  mais  non 
eu  egard  a  Vordre  et  a  la  regularity  qui  ont  ete  introduits  dans 
I  administration. 

D 'aprif  la  adnata.  Archive*  de  I'Empire. 


18262.  —  AU  COMTE  DE  MONTALIVET, 

MINISTRK  DB  l'iNTERIEUR  ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  15  novembre  181 1. 

Monsieur  le  Comte  Montalivet,  je  tiendrai  un  conseil  de  I'inte'rieur 
pendant  chaque  semaine  des  mois  de  novembre ,  decembre ,  janvier 
ct  ftvrier ;  ce  qui  fera  quatorze  conseils.  On  commencera  par  y  trailer 
les  objets  relatifs  au  commerce  et  aux  manufactures.  On  traitera 
ensuile  et  successivement  des  diffe  rentes  branches  de  voire  ministere. 
Trois  conseils  pourront  £tre  consacres  aux  affaires  des  ponts  et  chaus- 
s/'es  et  des  travaux  publics;  trois  conseils,  places  a  quinze  jours 
cTintervalle,  aux  budgets  de  la  ville  de  Paris  et  des  vikles  qui  ont  plus 
(fun  million  de  revenu,  et  a  la  comptabilite  des  compagnies  de  re- 
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serve;  dewx  conseils,  egalemeai  places  a  quinze  jours  d'iatervalle , 
aux  travaux  des  eaux  minerales ,  des  prisons ,  des  maisons  de  nien- 
dicite;  an  conseil,  aux  dettes  des  departements  et  aqx  budgets  <fes 
centimes  variables  et  fixes;  enfin  d'autres  conseils  seroat  employes  a 
traiter  des  objets  relutifs  aux  changements  dans  les  prefectures  et 
dans  les  mairies  des  bonnes  villes,  aux  affaires  des  mines,  de  la 
librairie,  de  r instruction  pnWique ,  des  sciences  et  arts  et  autres 
objets  de  voire  departentent.  Je  vous  prie  de  me  faire  un  rapport  sur 
la  distribution  et  sur  l'ordre  des  matieres  qui  scront  traitees  dans  ces 
conseils.  Les  comp4es  de  1810  et  de  1811  y  serooi  examines,  de 
maniere  que,  si  tes  foods  son!  insuffisants ,  les  supplements  neces- 
saires  puissent  etre  accordes ,  et  ce  poor  cbaque  article.  Apres  avoir 
considere  le  compte  de  cbaque  branche  d  admioistralion  t  on  en  con- 
siderera  la  legislation,  et  Ton  proposera  les  changements  convena- 
Mes  poor  marcher  vers  le  perfectionnemenl  de  cbaque  pa  die.  1!  faut 
que  la  reunion  des  proces-verbaux  de  ces  cooseils  soil  a  la  fois  un 
compte  de  finances  et  un  expose  des  motifs  des  cnangemeiits  et  des 
ameliorations  ope  res.  Les  resultats  de  tons  ces  comptes  rend  us  sont : 
Is  l'etat  reel  des  depenses  de  1810;  2#  l'etat  par  approximation  des 
depenses  de  181 1  *,  3°  le  budget  de  1812. 

D'apr£s  la  minule.  Archives  de  l'Empire. 

18263.  —  AU  VICE-AM IRAL  COMTE  DECRES, 

MIMISTRB  DB  LA  tfAMNB  ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud.  15  novembre  1811. 

Monsieur  le  Comte  Decres,  desirant  examiner  dans  les  coneeils 
que  je  me  propose  de  tenir  cet  hiver,  tous  les  quinze  jours,  les  prin- 
ciples parties  de  I'adininistration  de  votre  departement,  il  est  neces- 
saire  de  regler  l'ordre  des  matieres  qui  devront  £lre  Irailees  dans 
cbaque  seance ,  de  sorte  que  les  principaux  objets ,  l'etat  des  depen- 
ses de  votre  departement,  les  comptes  deBnitifs  de  l'exercice  1810 
et  annees  anfe>iei  res,  le  compte  approximatif  de  1811  et  le  budget 
de  1812,  la  solde,  la  formation  des  equipages,  les  armements  a 
faire  l'annte  prochaine,  les  nonvelles  institutions  des  ecoles,  les 
martelages  et  Sexploitation  des  bois,  les  approvisionnements  de  tout 
genre  et  les  travaux  hydrauliques ,  soient  l'objet  de  sept  conseils.  Je 
vous  prie  de  me  presenter  un  projet  pour  regler  ce  qui  sera  fait  daws 
chaqne  conseil. 

Napoleon. 

D'apris  I'original  comm.  par  M«*  la  dacbnae  D«cr£». 
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18264.  —  AU  VICE-AMIRAL  COMTE  DECRfeS, 

MINISTRE  DE  LA  MARINE  ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  16  nuvembre  1811. 

Monsieur  le  Comte  Decres,  je  vous  envoie  des  notes  sur  la  floltille 
de  Boulogne,  qui  vous  feronl  par  fakement  connaitre  dans  quel  esprit 
je  la  considere.  La  floltille  de  Boulogne  sera  toujours  nn  des  plus 
puissants  moyens  d'influer  sur  I'Angleterre;  et  toutes  les  fois  que  nos 
escadres  commenceront  a  remuer  et  que  Ton  doublera  ou  triple ra  la 
flottille,  que  Ton  requerra  les  p£cheurs#  et  les  matelote  de  la  cote, 
qu'on  embarquera  sur  la  floltille  de  1'artillerie  et  du  materiel ,  I'An- 
gleterre  s'atiendra  a  une  combinaison  qui  aniene  des  escadres  devant 
Boulogne,  et  des  lors  elle  sera  obligee  de  tenir  en  reserve  une  g  rand  e 
partie  de  ses  vaisseaux  dans  la  Tamise  et  aux  Dunes ,  et  un  corps  de 
troupes  assez  considerable  pour  couvrir  Londres  et  ses  chantiers.  Je 
pense  done  que  4  ou  500  bailments  de  la  floltille  seront  toujours 
necessaires  a  avoir  a  Boulogne,  afin  de  pouvoir  transporter  une  qua- 
rantaiae  de  raille  hommes  et  plusieurs  mille  chevaux  sur  fa u Ire  rive; 
qu'on  pcut  diminuer  a  volonte  1'artillerie  et  le  materiel,  aGn  de  sou- 
lager  les  bailments  et  de  donner  plus  de  place  pour  les  transports; 
enfin  que  I  on  pent  se  servir  indifTererament  de  tons  les  batunento 
qu'on  a;  que  la  depense  consistera  doacdans  l'entretien  des  500  bd- 
timents.  Faites-mot  connaitre  la  situation  de  la  floUille  telle  que  jc 
l'ai  ordonnee,  ce  qui  depuis  en  a  etc  soustrait,  ce  qui  reete  en  mate- 
riel et  en  personnel,  aGn  de  regler  deiiuilivement  l'organisation  da 
tout  ce  qui  est  necessaire  a  la  floltille. 

.  Napou&on. 

D*«pr£§  Vorigiwl  comm.  par  M"*la  dochease  Decrta. 


18265.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUG  DE  FELTBJE, 

MINISTRE  DE  LA  GUERRE,  A  PARIS. 

SoinfrCtaJ.  U  uatemkre  1811. 

Vout  trouvercz  des  lettres  du  roi  de  Naples;  vous  y  rrpondrez. 
Aussitdt  qu'on  saura  la  <paa4tt6  de  wortiers  qui  ltii  est  aaceMam, 
on  la  tieadra  a  sa  dtBpoattkm  a  Toulon;  il  sera  necessaire  qu'&ft  en- 
voie des  betimeals  les  cnercoer.  11  faul  quil  faase  coaaaitre  la 
distance  d  o«  Vem  doit  tirer  res  moriier*,  ain  qu'on  lai  ea  envoie 
qui  aient  les  qualites  requtses.  Ayaot  ordoone  Teiabli^senieat  d'ua 
camp  a  Scilla ,  moa  imitation  eJait  que  ce  camp  Cat  permanent  cotume 
ceux  de  Boulogne,  du  Texel;  c'elait  le  moyen  d'avoir  des  troupes 
bieu  disciplinees ,  et  d'etre  constanuueat  pr&  pour  I'expediliou  de 
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Sicilc  sans  que  I'ennemi  put  en  prejuger  l'epoque  determines ;  mais 
le  Roi  ayant juge  k  propos,  quoique  commandant  mon  armee,  de 
lever  le  camp  et  de  retourner  k  Naples ,  il  a  par  \k  fait  manquer  mes 
projets,  et  a  rendu  belle  la  position  des  Anglais  en  Sicile,  de  mau- 
vaise  qu'elle  allait  devenir.  II  est  de  la  premiere  importance  d'avoir 
une  place  forte  k  l'extremite  de  la  botte,  ou  une  garnison  de  2  ou 
3,000  hommes  puisse  tenir  six  semaines  de  tranchee  ouverte  et  don- 
ner  le  temps  de  venir  k  leur  secours.  Dans  cette  place,  des  appro- 
visionnements  de  campagne,  de  siege  et  de  fortes  batteries  pour 
intercepter  le  delroit,  devront  exister.  Cette  place  devait  se  construire 
depuis  trois  ans;  mais  k  Naples  on  n'a  rien  fait,  parce  que  leroyaume 
est  gouverne  sans  plan.  En  consequence,  ce  qui  est  de  premiere 
necessite,  cest  d'avoir  un  point  fort  sur  le  continent,  vis- ^- vis  la 
Sicile,  qui  assure  les  communications  de  Parmee  en  Sicile ;  e'est  la 
premiere  chose  k  faire.  Je  desire  avoir  le  plan  du  local  de  la  place  k 
laquelle  on  travaille,  et  connailre  le  temps  ou  elle  pourra  £tre  finie. 
Quaut  k  une  expedition  en  Sicile,  il  ne  faut  point  la  consi'derer 
comme  une  expedition  d'un  mois  ou  deux ;  elle  doit  elre  consideree 
comme  une  guerre  permanente  et  qu'il  faut  etablir  solidement.  En 
attendant,  il  faut  qti'un  camp  de  10  ou  12,000  hommes  soit  plac£ 
dans  les  environs  de  la  Sicile;  il  servira  egalement  k  accelerer  les 
travaux  de  la  place  forte.  Une  flottille  de  guerre  doit  y  elre  reunie. 
Lorsque  ces  operations  prelimiuaires  seront  faites,  le  mouvement  des 
escadres  de  Toulon,  du  Texel ,  de  I'Escaut,  avec  des  troupes  que  je 
fais  parlir  direclement  de  France,  fera  le  reste.  Mais  une  expedition 
de  Sicile  devant  une  armee  anglaise  qui  est  maitresse  de  la  mer  ne 
peut  £tre  combinee  et  suivie  pour  etre  mise  k  fin  qu'avec  secret  et 
avec  aclivite ;  le  rdle  qu'a  a  jouer  le  roi  de  Naples  est  de  reunir 
10  ou  12,000  hommes  et  une  flottille  du  cdte  du  delroit,  et  d'eta- 
blir  une  place  qui  puisse  soutenir  deux  mois  de  tranchee  ouverte, 
avec  de  formidables  batteries  au  point  vis-&-vis  le  delroit. 

Si  les  f regales  anglaises  se  sont  approchees  des  cdfes,  cest  quo 
les  batteries  sont  mal  armees  ou  mal  disposers ;  il  faut  qu'elles  soient 
armees  avec  du  canon  d'un  calibre  superieur. 

EfTectivemcnt ,  il  parait  qu'une  vive  dissension  a  lieu  en  Sicile.  La 
mesure  qu'a  prise  le  Hoi ,  d  avoir  leve  le  camp  de  Scilla  sans  mon 
ordre ,  ayant  derange  mes  dispositions  et  fait  manquer  cette  occasion 
d'en  profiler ,  il  faut  prendre  des  mesures  pour  y  reniedier  le  plus 
tot  possible,  en  commencant  un  plan  d'operalion  qui  puisse  avoir  ces 
resultats. 

D'jiprei  la  minute.  Archives  de  1' Empire. 
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18266.  —  A  EUGENE  NAPOLEON,  vick-roi  d'italib,  a  milan. 

Saint-Cloud ,  18  noverabre  1811. 

Mon  Fils,  le  brigandage  s'accroit  dans  les  environs  de  Rome. 
Formez  autant  de  colonnes  mobiles  qu'il  est  necessaire ,  composees 
(Tlfaliens  et  de  Francais ,  avec  des  detachements  de  cavalerie ;  mettez 
a  la  t£tede  ces  colonnes  des  ofGciers  actifs  el  inlelligenls,  el  failes-les 
marcher  sur  les  Vitals  romains;  elles  se  combineroot  avec  celle  que 
forme  le  general  Miollis ,  pour  faire  cesser  ce  brigandage.  Occupez- 
vous  de  cela  avec  activile.  La  grande-duchesse  enverra  egalement  de 
Toscane  quelques  colonnes  mobiles. 

Napol&on. 

D'aprtsla  copie  comm.  par  S.  A.  I.  to™  la  duchctse  de  Leuchtenberg. 


18267.  —  AH  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM , 
major  g£n£ral  de  l'arm£b  d'espagnr  ,  A  PARIS. 

Saint-Cload ,  19  notembre  1811. 

Mod  Cousin ,  exp£diez  sur-le-champ  un  ofBcier  au  marechal  Suchet : 
faites-lui  counaltre  le  mouvement  du  general  Reille,  qui  doit  marcher 
en  Aragon  pour  le  soulenir.  Faites-lui  savoir  que,  le  jour  m£me  ou 
il  croy ait  Mina  reuni  a  l'Erapecinado  pour  secourir  Blake ,  ce  Mina 
etait  du  c6te  de  Mondragon ,  vivement  poursuivi  par  le  general 
Bourke.  Dites-lui  que  nous  avons  des  nouvelles  de  Gibraltar  du 
25  oclobre ;  que  les  troupes  de  l'arniee  du  Midi  ont  enleve  le  camp 
de  Saint-Roch  et  Algesiras ;  que  Ballesteros  est  cerne  sous  Gibraltar; 
que  le  genera!  Decaen  est  parti  pour  secourir  Barcelone  et  fera  tout 
ce  qu'il  sera  possible ;  que  le  Roi  mande  que,  des  le  i,r  novembre , 
il  a  fait  occuper  Cuenca.en  grande  force  pour  le  soutenir,  et  que  le 
due  de  Raguse  a  ordre  d'envoyer  sur  ce  point  une  division.  Annon- 
cez-lui  que  les  Anglais  ont  18,000  malades  en  Portugal  et  sont  hors 
d'etat  de  rien  entreprendre ;  que  le  due  de  Dalmatie  a  ordre  d'envoyer 
une  colonne  sur  Murcie  pour  faire  une  diversion ;  qu'ainsi  done  il 
faut  attaquer  vigoureusement  Valence  et  s'en  emparer. 

Renvoyez  au  due  de  Raguse  son  aide  de  camp;  faites-lui  connaitre 
que  Ja  grande  affaire  du  moment  est  la  prise  de  Valence.  Annoncez-lui 
les  a  vantages  que  vient  de  remporter  le  marechal  Suchet.  Envoyez-lui 
le  Monileur  (depuis  un  mois) ,  il  y  verra  que  les  Anglais  ont  18,000  ma- 
lades et  paraissent  decides  a  rester  sur  la  defensive.  II  est  indispen- 
sable, si  Valence  n'est  pas  prise,  qu'il  fasse  un  delachement  dc 
6,000  homines  qui  puisse  se  reunir  avec  ce  que  Famine  du  Centre 
aura  de  dispooible  et  marcher  au  secours  du  marechal  Suchet.  Aus- 
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sitot  Valence  prise ,  bicn  des  troupes  seront  disponibles ;  il  se  trou- 
vera  coosiderablemenl  renforce;  alors  commenceront  les  grandes 
operations  de  son  armee.  A  cetle  epoque,  cest-a-dire  vers  la  fin  de 
janvier ,  apres  la  saison  des  pluies ,  il  devra  se  porter,  avec  l  armee 
de  Portugal  et  parlie  de  celle  du  Midi,  sur  Elvas,  et  inonder  l'Alen- 
tejo ,  tandis  que  Tarmee  du  Nord ,  reufbrcee  d'une  parlie  de  Tariiiec 
de  reserve,  se  portera  sur  la  Coa  et  Alfayates.  Mais  rimportant , 
dans  ce  moment,  est  la  prise  de  Valence;  il  faut  done  qu'il  mette 
aussitdt  une  division  en  mouvement. 

Ecrivez  au  Roi  dans  ce  sens.  Je  suppose  qu'il  aura  envoye  ce  qu'il 
a  de  disponible  pour  coramuniquer  avec  le  marshal  Suchet  et  le 
soutenir;  dites-lui  que,  si  Valence  nest  pas  prise  ,  je  donne  ordre  au 
due  de  Raguse  denvoyer  une  division  qui  se  joindra  a  ses  troupes , 
de  maniere  a  former  un  bon  corps  de  10  a  12,000  homines  pour 
marcher  au  secours  du  marechal  Sachet.  Envoyez  k  Moniteur  d'un 
mois  au  Roi,  ati  marechal  &uchei,  aux  geWraux  Reillc,  Caffarelli 
et  Dorsenne. 

Ecrivez  au  general  Reille  que  j  espere  qu'il  aura  recu  les  nouvelles 
du  marechal  Sucbet  du  6 ;  qu'il  est  fcecessaire  de  1'appuyer  en  en- 
voyant  aussitdt  la  division  Severoli ,  et  en  marchant  lui-meme  en 
Aragon  avec  tonte  sa  division,  pour  appuyer  le  marechal.  Dites-lui 
que  le  general  Deeaen  marche  sur  Barcelone.  Donnez  rordre  au  gene"- 
ral  Caffarelli  de  se  porter  avec  sa  division  contre  Mina ,  de  le  pour- 
suivre  par  tout  jusqu'a  sa  destruction  ,  de  prendre  le  commandement 
de  la  Navarre  et  d'appuyer  le  general  ReiHe  en  Aragoa.  Le  general 
Dorsenne  est  assez  fort;  ecriwez-lui  que  la  grande  affaire  est  de 
prendre  Valence. 

Napol£ox. 

D'ap res  l'«ri}uial.  Dlpet  de  I*  guerre. 


18268.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DB  L'ARllfo  D  KSPAGNR  ,  A  PARIS. 

Sftiftt-Ckml,  19  notembre  1811. 

•  Mod  Cousin  ,  les  dernieres  letlres  du  general  Moutbion  que  vous 
m'&ves  remises  sont  du  29  octobre ;  voila  done  vingt  jours.  II  est 
etonnant  qu'il  n'envoie  pas  plus  sou  vent  ses  rapports,  Je  n  at  de  meme 
rien,  a  la  date  de  vntgt  jours,  des  generaux  Caffarelli  et  Reille;  eette 
negligence  est  trop  forte;  il  fast  que  les  generaox  Monthion  ,  Thou* 
veaot,  Reille,  Caffarelli  et  Dorsenne  vous  reudeot  compte  tous  les 
jours  et  que  *otre  correspendanee  soil  mieux  alimeatee.  Remettes- 
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ihoi  les  derniers  efats  de  situation  da  Nord ;  que  je  sache  le  nombre 
des  malades  qui  soot  en  Biscaye.  Remettez-oioi  aussi  IV tat  de»  or d res 
que  tous  atea  donnas  pour  les  bataillons  de  marche  el  ccux  que 
vous  avez  euvoyes  au  general  Month  too  pour  les  inouvements  de  ces 
bataillons. 

Napolkov. 

D'apres  1' original.  D4p6t  de  la  guerre. 


18269.  —  A  H.  MARET,  DUC  DE  BASSANO, 

MINISTER  DES  RELATIONS  KXTERIEURKS ,  A  PARIS. 

Saint-Clond .  20  novembre  1811 

Monsieur  le  Due  de  Bassano ,  comnauniquez  au  imnistre  de  Dane- 
mark  les  nouvelles  d'Angleterre ;  diles-lui  que  les  marc  ban  dises  an- 
glaises  out  auginente  de  50  pour  100  a  Helgoland,  et  quel  les  sont 
versees  dans  le  Holstein.  Ecrivez  a  mon  minislre  a  Copenbague  et  au 
prince  d'Eckmuhl  pour  que  des  instances  soient  faites  et  des  ruesures 
prises  pour  etnpexher  celte  contrebande.  Vous  raisonnerez  avec  le 
miuistre  de  Danemark;  vous  lui  rappellerez  ce  que  jfai  dija  fait  une 
fois  pour  le  Holstein  t  et  vous  lui  ferez  comprendre  qu'il  y  aurait  de 
l'ingratitude  a  laisser  faire  de  nouveau  la  contrebande  dans  ce  pays. 

Napoleon. 

D'apres  V original.  Archives  des  afTaires  Itrangeres. 


1K270.  —  AU  COMTE  DE  MONTAL1VET, 

MINJSTRI  OB  lYmTEIUSUR  ,  A  PARIS. 

Sai»t- €)•«•,  SO  uoremtre  Mtl. 

On  deiwuwle  &  Lyon,  l#poorquol  on  ne  prend  pas  sur  la  rive  droite 
de  hi  Sadne  les  nvateriaux  poar  com  bier  Pen-ache ;  on  assure  qa'ou 
epargneratt  beau  coup  de  depenses,  et  que  eela  servirait  pour  la  route 
de  rArdeche ; 

2*  Quels  soot  les  moyeiw  de  faire  disparaitre  les  mines  sur  les 
quais  de  Pierre-Encise ; 

3°  Quand  sera  etabli  le  d£pdt  de  mendicity.  On  d£signe  un  empla- 
cement nomme  Pierre-Biniie ,  surle  Rhdne,  comme  Ir^s-convenable 
pour  cet  £tablissement. 

Pourquoi  les  habitants  de  Lyon  n'envoient-ils  pas  letirs  enfants 
aux  lycees ,  et  pourquoi  les  enroteirt-Hs  4  Largeftliere  et  a  Tournon  ? 
II  y  a  des  drfficultes ,  dans  ces  lycees ,  qu'il  faut  que  le  grand  maltre 
ieve. 

Le  depot  de  mendicite  de  Florence  ne  sera  prdt  que  dans  m  an 
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et  ne  pourra  recevoir  que  800  mend  i  an  Is.  On  se  plaint  que  les  ba- 
tisses  sont  mat  faites  et  qu'une  partie  s'est  deja  6croulee.  Deux  m£- 
moires  ont  6t£  envoy£s  sur  cela  au  ministere  :  faites-m'en  le  rapport. 
La  municipality  de  Florence,  6lant  riche,  doit  y  pourvoir. 


D'apres  la  minute.  Archives  de  l'Empire. 


18271. — AU  COMTE  MOLL1EN ,  mimstrb  du  tr6sor  public,  a  paris. 


Je  vous  prte  de  prendre  tr&s-secr£tement  quelques  informations , 
et  de  voir  si  vous  ne  pourriez  pas  me  suggerer  quelques  idies  pour 
donner  a  Tadministration  des  jeux  une  rfcgle  fixe. 

L'ad  ministration  des  jeux  de  Paris,  a  ce  qu'il  paratt,  emploie  un 
fonds  de  banquiers  de  11  a  1200,000  francs.  Independamment  de 
3  ou  4  millions  qu'clle  verse  dans  la  caisse  de  la  police  et  de  d£pen- 
ses  de  toule  espece,  cette  administration  fait  un  profit  que  Ton  evaluc 
de  100  a  150  pour  100,  de  sorte  que  cette  maison  retire  2  a  3  mil- 
lions de  la  mise  dfun  capital  de  1,200,000  francs.  On  calcule,  je 
crois,  que  les  jeux  rendent  brut  aux  banquiers  7  a  8  millions.  II  me 
pa  rait  extrcmcment  absurde  de  laisser  a  une  maison  qui  a  fait  une 
immense  fortune  une  gratification  a  mm  el  I  e  de  1,800,000  francs.  II 
y  a.eu  un  temps  ou  la  somme  de  1,200,000  francs  quil  faut  tous 
les  jours  a  pu  6tre  un  objet. 

II  faudrait  done  s' in  former  du  mccanisme  de  cette  machine-la,  et 
voir  si  Ton  ne  pourrait  pas  faire  exploiter  cela  par  une  compagnie, 
soit  au  profit  des  hopitaux,  soit  a  celui  de  rapprovisionnement  de 
reserve  en  bl£  de  la  ville  de  Paris. 

Un  nomme  Davelouis  s'est  beaucoup  occupe  de  ces  matieres;  il  est 
bon  a  £couter,  sans  croire  a  toutes  ses  assertions.  II  petit  indiquer 
des  hommes  versus  dans  cette  partie.  II  faut  mettre  a  cela  du  secret 
et  une  sorte  d'habilele,  parce  que  la  police  est  fort  a  Taffut,  consi- 
derant  les  jeux  comme  une  ferme  que  beaucoup  d'agents  du  ministre 
veulent  exploiter  a  leur  profit. 

D'apres  la  minute.  Archives  de  l'Empire. 


18272.  —  AU  GENERAL  SAVARY,  DUC  DE  ROVIGO, 

MINISTRE  DE  LA  POLICE  G&N'frtALE,  A  PARIS. 

Saint- Cloud ,  20  norembre  1811 . 

Vous  m'avez  manque  essentiellement  en  faisant  poursuivre  un  in- 
dividu  par  la  seule  raison  qu'il  m'avait  adressi  des  reclamations 


Saint-Cloud,  20  novembre  1811. 
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contre  vous;  ce  qui  est  d'autaut  plus  injuste  qu'il  m'a  appris  des 
c hoses  que  je  ne  savais  pas  et  que  je  ne  (Jevais  pas  ignorer.  Faites- 
lui  connaitre  qu'il  ait  a  rentier  chez  lui  ct  a  n'avoir  rien  a  craindre. 
Prenant,  des  ce  moment,  cet  individu  sous  ma  protection  speciale, 
j'en  tends  qu'il  ne  soit  pris  aucune  mesure  contre  lui  sans  mon  auto- 
risation  speciale.  J'espere  que  vous  ne  retomberez  plus  dans  tin  pareil 
manquement.  Tous  les  citoyens  francais  ont  le  droit  de  reelamer  a 
inoi  contre  qui  que  ce  soit;  et  aucun  ne  doit  dire  arr£te,  lorsque 
c'esl  par  I'ordredu  ministere,  qu'apres  qu'il  m'en  a  6tc  rendu  compte 
et  que  j'ai  donne  mon  approbation. 

D'aprea  la  mi  note.  Archives  de  l'Empire. 

18273.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

MINISTRB  DK  LA  GUERRE  ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  20  novembre  1811. 

Faites  voir  au  comile  des  fortifications  si ,  en  m'emparant  de  toutes 
les  lies  qui  bordent  la  rade  du  Morbihan ,  et  en  y  placant  des  pieces 
de  36  sous  Tangle  de  40  degres,  et  des  mortiers  a  la  Villantroys ,  je 
ne  parviendrais  pas  a  croiser  les  mobiles  de  maniere  que  I'ennemi  ne 
puisse  pas  y  mouiller,  ou  y  mouiller  sans  security,  et  reconquerir 
cetle  rade.  Le  mouillage  de  Tennemi  dans  ces  parages  a  bien  des  in- 
convenients  ,  puisquM  interceple  noire  cabotage  de  la  Bretagne.  Le 
regiment  de  Belle-lie  me  servirait  merveilleusenient  pour  cetobjet. 

D'apres  la  minute.  Archives  de  TEmpire. 


18274.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

MINISTRK  DK  LA  GUERRE ,  A  PARIS. 

Saint -Cloud,  20  novembre  1811. 

J'e'prouve  une  vive  satisfaction  du  res  til  tat  des  epreuves  faites  a  la 
Fire.  Je  vois  que  les  mortiers  a  la  Villantroys  de  9  pouces ,  avec 
30  livres  de  poudre,  ont  ete  a  2,650  toises,  et  que  le  mortier  de 
11  pouces,  avec  45  livres  de  poudre,  a  ete  a  2,980  toises,  cest-a- 
dire  a  pres  de  3,000  toises  :  c  est  un  prodigieux  r£sultat.  11  faut  con- 
tinuer  ces  ipreoves  avec  la  plus  grande  activite.  Je  ne  sais  pas  ce  que 
le  temps  a  de  commun  avec  des  epreuves  d  une  pareille  importance. 
Les  epreuves  doivent  avoir  pour  but,  1°  de  charger  les  bombes,  2°  de 
determiner  la  longueur  de  la  fusee,  et  enGn  de  pousser  jusquau 
bout  cetle  d£couverte. 

Je  desire  done  que  vous  donniez  des  ordres  a  la  Fere  pour  conti- 


Digitized  by 


26         CORRKSPON  DANCE  DK  NAPOLKON  I".  —  1811. 

noer  les  experiences ,  et  que  vous  nommtez  one  commission  d'offi- 
ciers  d'artillerie  pour  y  presider.  Je  ne  m'oppose  pas  a  ce  que  vous 
fassiez  faire  des  modeles  de  10  pouces  et  de  12  pouces  pour  les  com-- 
parer  avec  ceux-ci;  maisje  ne  pense  pas  que  Ton  doive,  sans  epreu- 
ves, compromettre  la  grande  portee  quon  a  obtenue. 

Je  pense  qu'tl  faut  faire  des  essais  en  grand,  afln  de  trouver  la 
possibility  d'arriver  a  3,500  toises.  Les  Anglais  avatent  le  projet  de 
passer  cet  hiver  dans  la  rade  d'Hyeres ;  les  obus  jetes  sous  Tangle  de 
40  degres ,  avec  des  pieces  de  36  et  les  mortiers  a  plaque  ,  leur  ont 
fait  abandonner  ce  projet.  Je  desire  avoir  de  ces  mortiers  a  la  Villan- 
(roys  de  1 J  pouces  jusqu'a  dix ,  pour  en  placer  aux  differenles  batte- 
ries des  lies  d'Hyeres  et  sur  le  continent.  Je  pense  egalement  quil 
faut  en  faire  couler  en  fer,  aux  fonderies  de  I'lsere;  mais  je  pense 
qu'il  faut  attendre  deux  ou  trois  mois,  jusqu'a  ce  que  de  nouvelles 
experiences  aient  appris  le  parti  qu'oh  peut  tirCr  de  celte  decouverte 
si  importante. 

J'aurais  besoin  de  placer  de  ces  mortiers  a  la  batterie  de  la  Perro- 
tme ,  dans  la  rade  des  Saumonards.  J'en  aurais  besoin  a  la  batterie 
de  Tile  Madame,  afin  que  tons  les  points  de  la  rade  des  Trousses, 
ou  des  vaisseaux  ennemis  peuvent  mouiller,  fussent  battus  par  ces 
mortiers.  J'en  aurais  besoin  dans  la  rade  du  Morbihan,  que,  vu  celte 
nouvelle  invention,  je  projette  d'occuper,  etdontje  veux  interdire 
le  mooillage  a  Tennemi.  Ces  trots  points  soot  les  plus  importants.  11 
sera  necessatre  que  la  marine  en  fasse  faire  qui  seront  places  sur  des 
bombardes,  pour  empecher  l'enneim  de  mouiller  dans  la  rade  des 
Basques,  et  mdme  pour  la  rade  d'Hyeres.  Vous  temoignerez  ma  sa- 
tisfaction au  colonel  Villantroys ,  et  vous  me  proposerez  une  recom- 
pense pour  cet  ofCcier.  Comme  je  regarde  chaquecentaine  de  toises 
comme  un  avantage  t  res -grand,  ayez  soin  que  les  epreuves  soient 
couvertcs  du  plus  grand  mystere,  pour  que  I'ennemi  ne  les  connaisse 
point;  que  les  epreuves  se  fassent  en  cachette,  et  que  cela  soit  euvi- 
ronne  d'un  pen  de  charlatanerie. 

Je  desire  done  que  les  epreuves  soient  continuees;  que  Von  m'eo 
rende  compte  toutes  les  semaiues;  que  cela  soit  fait  exactement ,  de 
manrere  que  Ton  conoaisse  quelle  est  la  poadre  dont  on  se  sera  servi 
et  qo'on  eprouvera  prealabJement  avec  l'eprouvette.  Quant  aux  mor- 
tiers de  10  et  de  12  pouces,  sur  le  compte  que  vous  me  rendrez 
cTici  a  deux  mois,  on  pourra  en  faire  faire  a  Liege,  a  Indret,  sur 
I'lsere,  et,  en  bronze,  a  Douai. 

D'*f>res  U  minute.  Archives  de  1'Emptre. 
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18275.  —  AU  VICE-AMIRAL  COMTE  DECRfeS, 

M1XISTRR  DE  LA  MARINE  t  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  20  norembre  1811. 

Monsieur  le  Comte  Decres,  on  vient  de  decouvrir  le  rooyen  de 
tirer  des  bombes  a  3,000  toises,  decouverte  extnhnemcnt  precieuse 
sous  le  point  de  vue  maritime.  Je  fais  continuer  les  epreuves ,  et  dans 
le  courant  de  janvier  il  sera  necessaire  d'avoir  de  ces  mortiers  dans 
tous  les  ports ,  places  sur  des  bombardes ,  puisque  desormais  ces  bom- 
bardes  pourront  atteindre  une  escadre  a  3,000  toises;  ce  qui  pourra 
etre  d'un  utile  resullat  pour  la  rade  des  Basques.  II  faudra  sans  aucun 
donte  en  envoyer  aux  iles  d'Hyeres.  11  sera  necessaire  d  en  avoir  aussi 
a  I'ile  Madame,  a  la  batterie  de  la  Perrotine,  ct  dans  la  rade  des 
Trousses,  et  aux  embouchures  de  la  Gironde.  Je  vous  ai  demande  si 
Ton  ne  pourrait  pas  employer  utileinent  ces  mortiers  pour  interdire  la 
rade  du  Morbihan  a  I'ennemi.  11  me  semble  qu'il  y  a  a  l'exlerieur  de 
la  rade  de  Brest  des  points  ou  Fennemi  mouille  quelquefois.  Enfin 
faites  connailre  les  points  ou  cette  decouverte  pourrait  £tre  utileinent 
appliquee. 


D'aprea  l'original  comm.  par       la  duchease  Decret. 


18276.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  YVAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  l'aRMBE  d'eSPAGNB  ,  A  PARIS. 

Saiat-Clond ,  30  nowembre  1811. 

Moo  Cousin ,  tcrivei  aux  generaux  Dorsenne,  CaffareJIi  et  Tuou- 
venot  qu'on  suit  dans  le  pays  ou  ils  soul  uo  detestable  systeme;  que 
des  forces  immense*  sont  rassemblees  dans  des  villages  conlre  des 
bandes  de  brigands  qui  soul  actives,  de  sorle  quon  est  continuelle- 
meat  expose  a  des  eveoements  dcsagreables ,  tandis  que  liuverse 
devrmit  £tre  fait;  que  des  points  principaux  dewraient  £tre  occupes,  et 
que  de  la  devraieot  partir  des  colonnes  mobiles  pour  poursuivre  les 
brigands;  que ,  si  les  choses  etaient  conduites  ainsi ,  on  eviterait  beau- 
coup  de  nalbeurs  parikuliers ;  qu'H  faut  se  biter  de  suivre  ce  plan 
et.de  bire  ume  guerre  active  aux  brigands;  que  Inexperience  de  la 
Vendee  a  prouve  que  le  meilleur  etait  davoir  des  colonnes  mobiles, 
dissemiaees  et  multiptiees  partout,  et  non  des  corns  stattonoaires. 


Napoleon. 


Napoleon. 


D'apres  l'origioai  Dlpftt  de  la  guerre. 
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18277.  —  AU  COMTE  COLLIN  DE  SUSSY, 

DIRECTKUR  G^N&RAL  DBS  DOUAXBS,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  20  novembre  1811. 

•Monsieur  le  Comle  de  Sussy,  je  re^ois  voire  lettre  d'aujourd'hui. 
Je  ne  puis  que  vous  t^moigner  moo  etonnement  de  tout  ce  tripotagc 
qui  se  commet  avec  les  licences  de  la  police.  Je  vous  avais  parte  moi- 
m£me,  et  vous  avais  charg£  d'y  vciller.  Comment  arrive-t-il  que  vous 
n'ayez  pas  des  doubles  de  ces  licences?  Comment  se  fait-il  que  le 
batiment  la  Vigilance  ne  soit  porte  ni  sur  F&tat  que  vous  mavez 
remis  des  licences  de  la  police,  ni  sur  celui  du  ininislre?  Cet  etat 
comprend  des  licences  expirees  et  deux  licences  nouvelles  pour  I'Apa- 
rencia  et  le  Bey.  Celle  qui  etait  applicable  a  la  Vigilance  n  y  est  done 
pas  portle.  Qu  est-ce  que  le  perm  is  de  mer  que  je  vois  porte  sur  l'6tat 
pour  le  navire  la  Mary  des  sieurs  Loriol  et  Dagneau,  de  Dunkerque? 
Que  veulent  dire  ces  permis  ?  Vous  ne  devez  recounaitre  aucun  per- 
rais  s'il  n'est  rev£tu  dc  ma  signature,  quand  il  le  serait  de  celle  d'un 
ministre,  m£me  de  celui  auquel  vous  £tes  sp£cialement  subordonn£. 
EnCn  je  vois  qu'on  fait  par  les  smogleurs  des  exportations  qui  se 
compensent  avec  les  importations  des  navires  munis  de  licences  dites 
de  la  poltce;  s'il  y  a  pour  cela  une  decision  de  moi ,  je  nai  rien  a 
dire,  mais  je  nen  ai  pas  connaissance ;  si  ma  signature  ny  est  pas, 
vous  £tes  dans  votre  tort.  Depuis  ('institution  du  conseil  de  com- 
merce on  doit  prendre  mes  ordres  sur  tout,  et  ma  signature  est  tou- 
jours  ni'cessaire.  J'approuve  fort  que  vous  ayez  fait  arr£ter  la  Vigi- 
lance; fuites  retirer  sa  licence.  Vous  me  dites  que  I'Aparencia  est 
entree  le  10  octobre;  sa  licence  a-t-elle  £t6  retiree?  Comment  I'Apa- 
rencia est-elle  arrivie?  De  quoi  £tait-elle  cbargee? 

Mon  d6cret  sur  les  licences  est  rapporte ;  preparez-moi  un  compte 
tr&s-d&aille  sur  ces  affaires,  ou  je  veux  voir  tr&s-clair.  Toutes  les 
licences  dc  la  police  sont  nulles  d6sormais,  et  vous  devez  prendre 
mes  ordres  directement.  Vous  vous  procurerez  des  renseignements 
sur  la  Vigilance,  sur  ses  operations,  sur  son  cbargement,  et  vous 
nVen  ferez  un  rapport. 

Je  vois  dans  Fetal  que  le  navire  I'Espirance,  appartenant  au  sieur 
Loriol,  a  import^  pour  273,000  francs  de  marchandises  dont  Im- 
portation doit  se  faire  par  Wimereux.  Je,  vois  avec  surprise  qu'on 
admet  les  exportations  par  les  smogleurs.  Vous  voudrcz  bien  faire 
cesser  cette  mesure.  II  faut  que  les  maisons  qui  ont  fait  des  impor- 
tations soicnt  tenues  a  des  exportations  6gales ;  je  ne  veux  pas  que  les 
exportations  des  smogleurs  entrent  en  compensation. 

D'apres  It  minute.  Archives  de  I'Empire. 
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18278.  —  AU  VICE-AMIRAL  COMTE  DEC RES, 

MINISTRK  DE  LA  MARINE ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  21  uovembre  1811. 

Le  Diadkme  n'a  pas  ete  lance  a  Lorient,  parce  quit  manque  de 
cables. 

II  y  a,  dans  la  direction  du  Tanaro,  sur  le  revers  du  col  de  Tende, 
une  for£t  Ires-considerable  d'arbres  verts ;  I'exploitation  en  est  tres- 
facile.  Avec  60,000 francs,  on  ferait  la  route,  et  fon  procurerait  une 
quantite  immense  de  pieds  cubes  de  bois.  II  doit  y  avoir  dans  vos 
bureaux  des  renseignements  la-dessus.  Beaucoup  de  forets  dans  les 
Alpes-Maritimes  contiennent  de  ces  bois  qu'il  faut  exploiter. 

D'aprts  U  ninute.  Archives  de  1* Empire. 


18279.  —  All  COMTE  DE  MONTALIVET, 

M1MSTRE  DK  l/lXTBRIEtR  ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud.  22  uovembre  1811. 

J'apprends  qu'une  retribution  est  imposee  sur  les  habitants  de 
Cologne,  par  le  maire,  pour  pretendues  depenses  pendant  mon  pas- 
sage. Auciine  contribution  ne  doit  glre  imposee  ainsi  sur  les  citoyens; 
faites-moi  un  rapport  la-dessus. 

D'apres  la  minute.  Archives  de  l  Empire. 


18280.  —  AU  COMTE  BIGOT  DE  PREAMENEU, 

MINISTRK  DES  CULTES,   A  PARIS. 

Saint-Cloud,  22  novembre  1811. 

Monsieur  le  Comte  Bigot  de  Preameneu,  faites-moi  connaltre  quels 
sont  les  sera  in  aires  qui  sont  desservis  par  les  Sulpiciens ,  a  fin  de  les 
eloigner  egalement  de  ces  semi nai res. 

Napoleon. 

D'apres  l'original  comm.  par  14""  la  baron  ne  de  Nougarede  de  Fa  yet. 


18281.  —  AU  GtiNtiRAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

MIN1STRB  DE  LA  GUERRE  ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  23  novembre  1811. 

Je  recois  votre  travail  du  22  novembre  sur  le  service  de  l'artillerie 
de  la  Grande  Armee,  composee  :  du  corps  d'obscrvation  de  TElbe, 
de  la  reserve  de  ca valeric,  du  corps  ^observation  d'ltalie,  du  corps 
d observation  de  TOcoan  ct  de  la  reserve  generate  de  la  Garde,  for- 
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mant  512  bouches  a  feu  de  ligne,  176  bouches  a  feu  regimentaires , 
total  088  bouches  a  feu,  et  ayant  un  total  de  3,577  voitures  d'ar- 
tillerie  et  565  voitures  de  regiments,  total  4,142  voitures. 

Jc  suppose  que  tout  le  materiel  pour  cette  immense  artillerie  est 
pr£t  a  Metz,  a  Mayence,  h  Wesel,  a  la  Fere  et  a  Strasbourg. 

Vous  demandez  une  remonte  de  600  chevaux  d'arlillerie ;  cela  est 
convenable.  Pr£senfez-moi  un  6tat  des  compagnies  a  remonter  et  des 
chevaux  qu'il  vous  faut;  comme  c'est,  je  crois,  le  ministre  de  Tadmi- 
nislralion  de  la  guerre  qui  vous  fournit  les  chevaux ,  je  les  compren- 
drai  dans  la  premiere  commande  de  remonte  qui  va  £tre  ordonnee. 
Pour  servir  ces  3,577  voitures,  y  compris  Tequipage  de  pont, 
18,000  chevaux  sont  n^cessaires ;  il  faut  qu'au  30  janvier  ces 
18,000  chevaux  existent  harnaches  et  prets  a  parti r. 

Quatre  bataillons  du  train  sont  en  Allemagne,  quatre  sont  en 
France,  deux  sont  en  Italie,  total  dix  ;  quatre  compagnies  du  1"  ba- 
taillon  bis  existent  a  Metz,  trois  compagnies  du  9*  bataillon  bis  sont 
a  Mayence,  quatre  compagnies  du  I3e  bataillon  bis  sont  a  Metz, 
total  onze  compagnies,  faisant  la  valeur  de  deux  bataillons;  un  ba- 
taillon du  train  du  royaume  d'ltalie ;  deux  bataillons  de  la  Garde; 
total  quinze  bataillons,  qui,  a  1,500  chevaux  par  bataillon,  feronl 
22,500  chevaux  ;  il  n'en  faut  que  18,000,  cest  done  4,500  chevaux 
de  plus  qu'il  ne  faut. 

Pr£seutez-moi  Fetal  de  situation  du  personnel  de  ces  bataillons  du 
train  au  15  novembre;  mettez-y  ce  qu'ils  doivent  recevoir  de  la  con- 
scription et  ce  qui  manquera  au  complet.  Remeltez-moi  les  memes 
renseignements ,  aussi  delailles,  sur  les  chevaux,  sur  les  harnais,  et 
proposez-raoi  un  projet  de  decret  qui  ordonne,  pour  1812,  une 
remonte  d'artillerie  suffisante  pour  completer  tous  ces  cadres,  lie 
maniere  qu'au  30  janvier  faie,  independamment  du  train  italien, 
tous  mes  bataillons  au  grand  complet  et  prets  a  partir. 

Les  deux  bataillons  qui  sont  en  Italie  ne  seraient  pas  complete,  il 
faut  done  les  completer.  L'achal  des  chevaux  en  Italie  presente  des 
difficulles ;  proposez-moi  de  completer  le  bataillon  qui  est  a  farmee 
d1  italie  avec  les  chevaux  du  bataillon  qui  est  en  Ptemont,  de  maniere 
a  les  porter  au  grand  complet  de  1,500  cbevaux,  et  proposez-moi 
de  faire  revenir  ensuite  a  Besan^on  le  bataillon  qui  est  en  Piemont. 
line  partie  des  chevaux  qui  resteruient  a  ce  bataillon  pourrait  mcme 
£tre  vendue  au  royaume  d'ltalie,  selon  que  le  vice-roi  le  jugerait  a 
propos.  Par  ce  moyen,  tous  les  bataillons  etant  eu  Allemagne  ou 
rapproches  du  Rhus,  la  remonte  sera  it  Ires-rapide.  Dans  le  travail 
que  vous  me  remettrez  sur  les  remontes  des  attetages  d  artillerie,  je 
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desire  qne  vous  rae  fassiez  connaitre  les  somaies  qu'il  y  aura  a  porter 
pour  cetle  defense  au  budget  de  1812,  tant  pour  les  cbevaux  que 
pour  les  haraais. 

Je  pense  qu  ii  fan  I  coaferer  aa  general  Eble  Je  commandement  en 
cbef  de  cetle  immense  artillerie ;  il  y  verra  une  preuve  speciale  de  ma 
ooofiance. 

Faites-tooi  un  etat  general  de  cette  artillerie  ainsi  organises.  Com* 
parez-woi  ce  pare  avec  le  pare  que  j'avais  lors  de  la  canipagne  d'Atis- 
fterlitz,  lors  de  telle  de  Fried  land  et  a  l'epoque  de  Wag  ram. 

Le  corps  d'observalion  d'ltalie  est  un  corps  a  pari  qui  n'a  eprouve 
ancun  chaagemeat ;  il  doit  done  se  trouver  organise  comme  il  etait. 
Quelques  regiments  ont  ete  ea  Espagne;  mais  les  cadres  reslauts  ont 
etc  augnieates.  Je  reglerai,  au  moment  denlrer  en  canipagne,  la 
composition  definitive  de  1'infanterie;  mais  l'artillerie  doit  rester  la 
m&tie.  Je  suppose  qu'un  bataillon  du  train  de  1,500  cbevaux  su£0ra; 
avec  un  bataillon  italien  cela  fera  3,000  chevaux. 

Le  corps  d'observation  des  ccMes  de  1'Ocean  doit  conserver  les 
memos  compagnies  d  artillerie  qui  sont  designees* dans  le  travail  que 
j'at  arr£le ;  je  n'aj  prouve  done  pas  qu'il  y  soit  fait  des  cbangeinents ; 
sabs  quoi  il  faudrail  toujours  changer.  Ce  corps  eprouvera  dans  I'or- 
gaaisaiion  de  soa  infaaterie  des  changements  que  je  ferai  connaitre 
au  dernier  moment ;  mais  cela  n1  in  flu  era  en  rien  sur  la  composition 
de  l'artillerie. 

Je  viens  acluellement  au  corps  d'observation  de  l'Elbe.  Je  desire 
dans  ces  etats  les  cbangemeats  suivants  : 

Le  materiel  d'arlillerie  de  la  6s  division  sera  en y eye  sans  delai  a 
Mudeo  t  ou  je  crois  me'me  qu'il  est  deja ;  Je  materiel  de  la  8*  sera 
euvoye  a  Mu  aster;  le  materiel  de  la  9*  a  IVesel;  la  portion  du  pare 
apparteaaat  aux  8*  et  9*  divisions  a  Wesel;  les  deux  batteries  de 
reserve  du  pare  general  a  Wesel ;  l'artillerie  de  deux  divisions  de 
cavalerie  a  Wesel.  Le  pare  de  reserve  des  quatre  divisions  de  cava- 
lerie  doit  e'tre  a  Wesel  et  separe  du  pare  appartenant  aux  8"  et  9*  divi- 
sions et  aux  deux  batteries  de  reserve ,  qui  est  destine  a  faire  partie 
probablement  du  pare  de  Mind  en.  Celte  observation  est  import  ante , 
afin  que  le  pare  des  quatre  divisions  reste  toujours  separe. 

J'approuve  que  la  coinpagoie  du  2°  regiment  d'arlilierie  a  cbeval , 
qui  est  a  la  6*  division,  revieane  a  la  reserve  de  cavalerie  et  soit 
remplac^e  par  uae  compagnie  venant  d'Espagne. 

J'approuve  le  choix  du  general  Faure  de  Giere  pour  commander 
l'artillerie  de  la  reserve;  qu'il  se  rende  sans  delai  a  Wesel,  y  passe 
la  revue  de  son  artillerie  et  1'organise  bien. 
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J'approuve  egalement  le  colonel  Bigot  de  Ponl-Bodin  pour  t'emploi 
de  direcleur  du  pare. 

J'approuve  le  mouvement  cTartillerie  et  des  compagnies  que  vous 
me  proposez  pour  servir  les  6\  7%  8e  et  9*  divisions  el  les  deux  nou- 
velles  batteries  de  reserve.  Ces  deux  divisions  doivent  e'tre  a  Wesel , 
faire  partie  du  pare  du  corps  d'observation  de  l'Elbe  et  n'avoir  rien 
de  commun  avec  la  cavalerie  de  la  reserve.  Les  quatre  batteries  de 
reserve  ont  huit  obusiers  et  vingt-quatre  pieces  de  12.  Je  desire  que 
les  obusiers  soient  des  obusiers  prussiens  ou  licornes,  qui  tirent  plus 
loin  que  les  obusiers  ordiaaires. 

J'approuve  que  les  quatre  bataillons  du  train  d'arlillerie  qui  sont 
en  Allemagne  soient  entieremcnt  destines,  1*  au  service  des  neuf 
divisions,  2*  au  service  des  quatre  batteries  de  la  reserve  a  pied, 
3°  au  service  du  pare  general  du  corps  d'observation  de  l'Elbe.  J'ap- 
prouve que  le  8e  bataillon  soil  attache  aux  quatre  divisions  et  au  pare 
de  reserve  de  la  cavalerie. 

Le  chef  de  bataillon  que  vous  voulez  envoyer  a  Cadzand  m'a  paru 
plein  de  zele,  et,  puisque  les  autres  officiers  superieurs  auront  tous 
fait  la  guerre  avec  la  cavalerie,  il  n'y  a  pas  d'inconvenient  a  le  laisser. 

Vous  pouvez  done,  sans  retard,  ordonner  tous  les  niouvements 
pour  que  I'artillerie  du  corps  d'observation  de  l'Elbe  soit  organise 
conformement  aux  elats  que  vous  m'avez  remis ,  sauf  les  modifica- 
tions qui  sont  contenues  dans  la  presente  lettre.  Tout  ce  qui  est 
n£cessaire  au  corps  d'observation  de  l'Elbe  et  a  la  reserve  de  la  cava- 
lerie doit  e'tre  mis  en  marche  dans  le  courant  de  novembre  pour  Hre 
rendu  en  decembre  a  sa  destination. 

En  fin ,  dans  les  nouveaux  etats  que  vous  me  ferez  dresser  de  I'ar- 
tillerie  de  la  Grande  Armee,  vous  me  ferez  connaitre  quels  sont  les 
lieux  ou  se  trouve  le  mateViel  de  la  reserve  de  la  Garde  et  du  corps 
d'observation  de  I'Oce'an. 

Dans  voire  prochain  travail ,  le  general  Pernety  gardera  le  com- 
mandement  de  I'arlillerie  du  corps  de  l'Elbe.  Cinq  generaux  de  bri- 
gade, y  compris  le  directeur  general  du  pare  et  le  commandant  de 
I'artillerie  de  Danzig,  seront  employes  k  cette  armee  et  y  compteront 
au  ler  janvier  prochain. 

Vous  ne  me  dites  pas  de  quel  service  sort  le  general  Martuscheu  ilz, 
que  vous  me  proposez  pour  le  corps  d'observation  de  l'Elbe. 

L'artillerie  de  la  Grande  Armee  doit  avoir  un  general  en  chef,  trois 
generaux  de  division  et  dix  generaux  de  brigade ;  j'en  mets  deux  on 
trois  de  plus  qu'il  nest  rigoureusement  necessaire,  pour  pouvoir  en 
charger  de  quelques  sieges  et  remplacer  les  perles. 
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11  faut  retirer  d'Espagne  tous  ceux  qui  sont  inutiles;  retirez  de 
Catalogne  le  general  Taviel  et  un  des  deux  g£n£raux  de  brigade  qui 
s'y  troovent. 

Dans  ce  projet,  le  premier  inspecteur  d'artillerie  resterait  en 
France;  ce  qui  peut  6tre  necessaire  pour  qu'il  puisse  se  porter  au 
nord  et  par  tout  ou  les  circonstances  vous  feraient  penser  que  sa  pre- 
sence deviendrait  utile. 

Dapres  U  minute.  Archives  de  1'Empire. 


18282.  —  AU  VICE-AM1RAL  COMTE  DECRfeS, 

MINISTRE  DE  LA  MARINE  ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud ,  23  novembre  181 1 . 

Le  chef  d' administration  d'^nvers  a  donn£  sa  fille  unique  en  ma- 
nage au  garde-magasin  de  la  marine ;  de  sorte  que  ce  garde-magasin , 
dont  la  comptabilit6  est  de  plus  de  quatre  millions,  n a  pour  controle 
que  son  beau-p&re.  Ordonnez  une  enqueue  speciale  sur  ce  garde-ma- 
gasin et  placez-le  sur-le-champ  ailleurs.  Temoignez  mon  meconten- 
tement  a  celui  des  conseiliers  d'Etat  et  au  chef  de  vos  bureaux  que 
cela  regarde,  de  ne  pas  s'£tre  aperc.us  d'une  inconvenance  de  cette 
nature  et  n'avoir  pas  provoqui  sur-le-champ  des  mesures  pour  que 
mon  service  n'en  souffrit  pas. 

On  me  porte  aussi  des  plaintes  sur  l'ing£nieur  :  on  attribue  a  son 
incapacity  et  a  son  extreme  negligence  tout  ce  qui  arrive  actucllement 
au  bassin  d'  An  vers. 

On  croit  que  le  commissaire  charge1  des  approvisionnements  est 
faible,  dissipe,  et  laisse  commettre  beaucoup  d'abus  dans  son  arsenal ; 
il  faut  le  d£placer,  et  mettre  dans  un  arsenal  com  me  celui  d'Anvers 
un  homme  plus  important  et  plus  sur. 

Le  directeur  des  vivres  de  la  marine  a  maison  de  ville  et  maison 
de  campagne  et  fait  grande  Ggure;  il  est  fort  suspect^  de  dilapidation. 

L' inspecteur  ne  fait  pas  son  devoir  avec  assez  de  severile  ;  il  aban- 
donne  son  travail  a  des  jeunes  gens  qui  sont  fort  dissipes. 

D'apres  la  minute.  Archives  de  I'Eropire. 


18283.  —  AU  COMTE  MOLLIEN,  ministre  du  tr£sor  public,  a  par  is. 

Saiot-Clood,  24  novembre  1811. 

Monsieur  le  Comte  Mollien,  il  faut  preparer,  pour  le  budget  de 
IX 1 2,  un  travail  qui  tende  a  nettoyer  le  tresor  de  tout  ce  qui  est 
noii-valeur,  de  tout  ce  qui  a  eie  pr£te  au  roi  d'Espagne  et  aux  princes 
xxitf.  3 
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espagaols,  qui  n'est  compris  dans aucun  budget,  de  ce  qui  est  donne 
a  la  Russie,  enfin  de  toutes  les  non-valeors  du  tresor  desquelles  il 
n'y  a  rien  a  esperer.  Je  verrai  a  creer  une  ressource  extraordinaire 
pour  couvrir  toot  cela. 

Napolbox. 

D'apr&i  l'original  comm.  par       la  comtesse  Mollieu. 


18284.  —  A  M.  GAUD1N,  DUC  DE  GAETE, 

MINISTRB  DBS  FINANCES ,  A  PARIS. 

Saint-Clowl ,  24  novembre  1811. 

Monsieur  le  Due  de  Gaete,  ]e  vous  renvoie  voire  travail.  II  faut 
relater  daus  le  projet  de  decrel  ce  que  j'ai  accorde  pour  la  route  de 
Wesel;  il  me  semble  que  2  millions  ont  deja  ele  a  flee  les  aux  travaux 
de  cette  route.  Jl  faut  que  le  rapport  embrasse  loule  la  question. 

Napoleon. 

D'apr&t  l'origiaal  comm.  par  M.  Lefebvre,  Iibraire. 

18285.  —  AU  MARECHAL  DAVOUT,  PRINCE  D'ECKMUHL, 

COMMANDANT  LE.  CORPS  D'OBSBftVATION  DE  l'bLBB,  A  HAMBOUM. 

Saint-Ckmd ,  24  navemfcre  1M 1 . 

Mon  Cousin,  je  recois  votre  lettre  du  18.  L'etat  de  situation  que 
voos  m'envoyez  ne  peat  pas  encore  &re  ce  que  je  desire,  puisquc  tous 
les  consents  des  depots  de  Wesel  et  Strasbourg  n'etaient  pas  encore 
arrives  a  la  date  de  cet  etat.  Envoyez-m'en  un  partant  de  la  situation 
des  corps  an  15  novembre. 

Je  pense  qu'il  est  avantageux  que  vous  gardiez  le  general  Com  pans 
pour  commander  une  bonne  reserve.  Je  ?ais  m'occuper  des  g&ieratix 
a  envoyer  aux  6%  8*  et  9e  divisions  de  ?orre  armee. 

Quand  je  vous  ai  parte  d'operer  seul ,  ce  n'est  pas  que  je  n'aie  re- 
tention de  me  rend  re  a  Tarmee ,  si  la  guerre  avait  lieu ;  mais  la  guerre 
peat  avoir  plusieurs  a  des.  11  est  possible  que  je  me  resolve  a  enroyer 
votre  armee  sar  la  Vistule  pour  nous  joindre  aux  Polonats  et  aux 
Saxons,  en  meltant  votre  quartier  general  a  Danzig,  et  cela  sans 
commencer  les  hoslilites,  dans  le  temps  que  le  corps  d'observation 
du  Rbin,  le  corps  d'observation  d'ltalie  et  ma  Garde  viendraient  a 
marches  forcees  se  rennir  surFEIbe.  Vous  sentez  qui!  faut  que  voos 
soyez  organise  en  arlillerie  et  genie  pour  pouvoir  faire  front.  Je  suis 
parfailement  de  votre  avis  que,  pendant  le  temps  que  je  voos  laisserai 
les  neuf  divisions,  vous  aycz  deux  lieutenants  generaux,  qui  peuvent 
6tre  des  generaux  de  division.  Au  restc,  ces  hypotheses  sont  encore 
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eloignees,  et  je  me  d^ciderai  au  dernier  moment.  Vous  auriez  ainsi 
une  avant-garde  de  150,000  hommes  d'infanterie ,  de  plus  de 
30,000  hommes  de  cavalerie  et  de  quatre  a  cinq  cents  pieces  de 
canon ;  ce  qui  vous  ferait  une  arm£e  de  pr£s  de  200,000  hommes. 
Je  serais  a  ported  de  vous  avec  200,000  autres. 

Je  vous  ai  mand£  de  mettre  dans  les  places  quelques  compagnies 
d'artillerie  et  des  officiers  d'etat-major.  Envoyez  k  Glogau  un  bon 
regiment  d'infanterie  franchise ;  ce  qui  vous  permettfa  de  pousser  sur 
Magdeburg  les  bataillons  du  46* ,  du  19*  et  autres  qui  vous  sont 
envoyes.  II  me  semble  que  ces  bataillons  seraient  bicn  dans  la  cita- 
dclle  de  Magdeburg.  Les  cadres  6tant  bons,  ces  bataillons  se  forme- 
raient  promptemenl  en  faisant  peu  de  service;  vous  les  mettriez  sous 
les  ordres  d'un  general  qui  en  prendrait  un  soin  particulier. 

Napoi,6o\. 

D  aprfe  I'arigraal  conn,  par  M"«  la  marechafo  prince***  d'Eckmuhl. 


18286.  —  AC  COMTE  DE  MONTAL1VET, 

MIN1STRB  DK  l.'lNTKRIEUR  ,  A  PARIS. 

Saiul-Cloud ,  25  novambre  1811. 

11  est  necessaire  que  vous  donniez  des  ordres  pour  que,  sous 
aucun  pretexte,  on  ne  laisse  imprimer  aucune  let  Ire  de  moi,  vraie 
ou  fausse.  11  faut  aussi  qu  on  porte  un  soin  particulier  a  ce  que,  dans 
les  ouvrages  qui  sitnpriment,  on  ne  mette  rieu  qui  puisse  faire  con** 
oaitre  la  force  de  nos  troupes  ou  quelque  chose  de  relatif  a  nos 
moyens  1111 /if  aires. 

D'apres  la  minulc.  Archives  de  1'Empire. 

18287.  —  AU  VICE-AMIRAL  COMTE  DECRES, 

MIN1STRK  DK  LA  MARIKE,  A  PARIS. 

Saint-Clood,  25  novembre  1811. 

Monsieur  le  Comte  Decres ,  on  assure  qu  il  y  a  beaucoup  de  nos 
prisonniers  sur  le  rocher  de  Cabrera,  et  qu'une  f regale  qui  irait  sur 
ce  rocher  sauverait  un  grand  nombre  de  ces  malheureux  prisonniers. 

Faites-moi  un  rapport  sur  les  diffcrcnlcs  expeditions  qui  se  pr£pa- 
rent  dans  nos  ports  pour  Batavia  et  les  In  des. 

Je  voudrais  pouvoir  envoyer  deux  frigates  croiser  aux  Elafs-Unis 
d'Amerique,  et  dont  le  but  serait  de  se  rendre  dans  le  continent  de 
rAmerique  insurgee  pour  lier  correspondancc  et  porter  des  fusils.  On 

*.  3. 
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pourrait  envoyer  d'autres  frigates  croiser  sur  les  cdtes  d'Amerique, 
ou  il  me  semble  qu'il  y  a  beaucoup  de  choses  a  faire. 

Napol6on. 

D'aprea  l'original  comm.  par  M"*  la  dnchesse  Decree. 


18288.  —  AU  PRINCE  DE  NEICHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  g6n6rAL  DE  l'aRMBK  d'rSPAGNR  ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  25  novembre  1811. 

J'ai  une  tres-belle  carte  fraduite  de  la  Russie;  il  sera  oicessaire 
que  vous  vous  en  procuriez  une  pareille. 

D'aprei  la  rainole.  Archives  de  l'Empire. 


18289.  —  AU  MARECHAL  DAVOUT,  PRINCE  D'ECKMUHl<, 

COMMANDANT  LB  CORPS  D'OBSRRVATION  DR  l'kLBB  ,  A  HAMBOURG. 

Saint-Cloud,  25  novembre  1811. 

Mon  Cousin,  je  vois,  par  l'etat  de  situation  de  l'armee  polonaise 
au  1"  novembre,  que  les  5%  10*  et  lle  regiments  d'infanterie,  qui 
devraient  e*trc  a  3,500  hommes,  ne  sont  qu'a  2,500  on  2,600  hom- 
mes.  Je  suppose  que  cependant  les  4"  bataillons  sont  formes;  je  ne 
vois  done  pas  ce  qui  suppose  a  ce  que  ces  regiments  soient  an  com- 
plet.  Je  vois  que  le  9*  regiment  de  cavalerie  n'est  qua  400  chevaux ; 
quest-ce  qui  empe'ebe  qu'il  soit  a  1,000  cbevaux?  Veillez  k  ce  que 
les  corps  soient  promptement  completes.  Les  hommes  ne  doivent 
pas  manquer,  puisque  le  duche  a  quatre  millions  d'habitants,  et  que 
ce  duche  devrait  pouvoir  offrir  70,000  homines.  Je  vois  avec  peine 
les  plaintes  des  Polonais  sur  la  misere  de  leur  armee.  Les  Polonais 
he  payent  pas  42,000  hommes  :  ce  n'est  pas  10,000  hommes  par 
million  d'habitants.  Vous  m'avouerez  qu'il  faut  qu'il  y  ait  bien  du 
desordre  pour  qu'un  pays  aussi  peuple  ne  puisse  pas  payer  si  peu  de 
troupes,  puisque  la  division  qui  est  en  Espagne  et  celle  qui  est  a 
Danzig  ne  comptent  pas.  Ecrivez  au  prince  Ponialou ski  pour  lui  faire 
sentir  combien  cela  est  ridicule. 

\APOliON. 

D'aprei  1'original  comm.  par  M*e  la  marechale  priuceise  d'Eckraiihl. 


18290.  —  NOTES 

DICTEES  EN  COXSEIL  DU  COMMERCE  ET  DES  MANUFACTURES. 

Saint-Cloud,  25  novembre  1811. 

Sa  Majeste  s'occupe  de  la  proposition  faite  par  les  Anglais  de  re- 
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cevoir  du  vin4,  en  ob  fen  ant  Importation  du  sucre  dans  la  proportion 
d'un  tonneau  de  vin  pour  douze  quintaux  de  sucre. 

Le  ministre  de  Fint6rieur  remetlra  un  rapport  sur  la  proposition 
faite  par  les  Anglais ;  il  examinera  si  on  pourra  tromper  sur  Importa- 
tion du  vin. 

On  donnerait  des  licences  pour  faire  entrer  a  Bordeaux  seulement 
120,000  quintaux,  poids  de  marc,  de  sucre  brut,  et  non  de  sucre 
terr6  on  raffine\  contre  10,000  tonneaux  de  vin.  Le  b&timcnt  serait 
francais ,  Equipage  aussi ,  le  pavilion  prussien  ou  autre. 

Le  batiment  et  le  n^gociant  seront  nommes  dans  la  licence.  II  devra 
exporter  telle  quantite  de  vin  (jusqu'a  concurrence  de  10,000  ton- 
neaux) ,  et  la  quantity  quil  devra  importer  sera  ^noncee  dans  la 
licence.  La  niaison  de  commerce  sera  soumise  a  &tre  poursuivie  devant 
les  tribunaux  des  douanes  si  on  jette  le  vin ,  si  on  trompe  dans  le 
cbargement  ou  si  on  importe  plus.de  sucre. 

line  operation  de  120,000  quintaux  de  sucre,  etant  trop  conside- 
rable, sera  divisee  par  dixiemes;  on  donnera  a  la  fois  des  licences 
pour  importer  12,000  quintaux  de  sucre  contre  1,000  tonneaux  de 
vin ;  ce  sera  l'objet  de  cinq  ou  six  licences. 

Les  n£gocianls  pourront  exporter  tout  ce  qui  est  permis,  comme 
des  meules,  graines  de  trefle,  etc.  Alors  ce  serait  une  exportation  de 
1  million  de  francs,  un  mouvement  de  quatre  ou  cinq  battments,  et 
une  importation  de  sucre  d'une  valeur  mediocre.  On  ferait  entrer 
dans  les  chargements  d'exportation  un  tiers  de  soieries. 

On  propose  de  faire  entrer  des  laines,  des  cuirs,  des  potasses,  des 
medicaments,  du  quinquina,  du  cuivre  brut.  II  faut  determiner  les 
quantity  qu'on  en  fera  venir;  ensuife  on  diviserait  ces  quantity  par 
licences  et  en  dixiemes ,  pour  pouvoir  a  cbaque  instant  voir  ou  Ton 
en  serait. 

Les  objets  d'exportation  seraient  le  vin,  Teau-de-vie,  tous  les 
objets  manufactures,  de  maniere  que  la  moiti£  ou  le  tiers  de  l'expor- 
tation  se  composat  d'objets  que  FAngleterre  ne  se  soucie  pas  de  rece- 
voir,  et  le  resteen  objets  dontelle  a  besoin,  comme  fromages,  graines 
de  trefle,  etc.  11  faudrait  repartir  les  licences  entre  Amsterdam, 
Rotterdam ,  Ostende  et  le  Havre ;  il  faudrait  done  faire  cette  reparti- 
tion ,  et  fixer  le  rapport  des  divers  objets  qui  devront  composer  les 
chargements. 

Dans  le  rapport  que  le  ministre  fera  sur  cet  objet,  il  indiquera  les 
droits  que  ces  operations  procureront  aux  douanes. 

Le  ministre  pre^entera  en  m£me  temps  un  projet  de  licence  pour 
importation  des  vins,  et  un  pour  Introduction  des  cuirs>  potasses,  etc. 
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L'Eropereur  accordera  lentree  par  mer  des  cotons-Motril  venant 
de  Malaga  et  de  Valence,  iorsqu'on  sera  maitre  de  ces  deux  villes, 
avec  des  permissions  des  consuls  et  des  commandants.  Par  terrc  ainsi 
que  par  mer,  tout  sera  conduit  k  Bayonne  et  mis  en  entrepot.  Le 
total  de  TopeValion  sera  insere  au  proces-verbal  du  conseil  de  com- 
merce pour  faire  partie  du  budget  des  douanes  de  1812,  et  des 
licences  seront  donnees  par  dixiemes.  II  faudra  exporter  des  soies 
manufacturers  pour  une  egale  quantity.  On  proposcra  la  quotite  des 
droits  a  exiger  pour  ('introduction  de  ces  cotons,  soit  par  terre,  soit 
par  mer. 

Le  reglement  de  Uoliande  parait  contenir  de  fort  bonnes  choses;  il 
faudrait  l'adopter  pour  toute  la  France. 

II  faudrait  proposer  la  suppression  totale  des  surveillants ;  per- 
mettre  de  pecher  deux ,  trois ,  quatre  jours  sans  rentrer ;  obliger  de 
rentrer  dans  tel  port,  d'y  mettre  les  bateaux  k  terre,  et  de  n'arriver 
que  14 ,  k  moins  de  necessite;  organiser  sur  ces  points  une  brigade  de 
gendarmerie ,  un  renfbrt  des  douanes  et  une  surveillance  de  la  police. 

Ce  systeme  ne  ggnerait  point  lapcche,  et  il  est  plus  avanlageux 
que  le  systeme  actuel,  puisqu'ilne  sera  pas  loisible  k  un  pecheur  de 
Dieppe  de  tenir  son  bateau  k  terre  k  un  quart  de  lieue  du  port. , 

On  n'a  rien  a  craindre  de  la  part  des  pecheurs  que  la  contrebande 
et  le  passage  des  espions  et  des  malveillants;  or,  la  plus  grande  surete 
est  de  veiller  k  leur  arrivee,  a  leur  depart,  et  de  les  tenir  dans  un 
m£me  endroit.  Les  espions  qui  sortaient  de  Dieppe  laissaient  leur 
bateau  dans  une  anse  voisine,  et  le  jetaient  k  la  mer  sans  glre  ape  reus. 

Si  on  obtenait  que  tout  pecheur  partit  dfun  point  donne,  on  aurait 
eclairci  la  question;  joignez  k  cela  quit  faut  etablir  sur  ces  points 
des  prud'hommes  assermentes ,  obliges  de  declarer  tout  ce  qui  vient 
k  leur  connaissance;  ce  seraient  de  veritables  surveillants  qui  ne  cou> 
teraient  rien. 

II  faut  designer,  et  e'est  une  chose  importante,  les  points  d'ou 
partiraient  les  bateaux;  on  les  designerait  toujours  loin  des  points  ou 
il  y  a  des  rades;  jamais  au  Texel,  k  Fle&ingue,  k  Brest,  etc.  Et  en 
effet ,  k  moins  que  ce  ne  soient  des  p&cheurs  pour  la  rade  de  Toulon, 
par  example,  que  leur  importe  d'dtre  k  SainUNazairet  Us  nauront 
aucune  connaissance  de  ce  qui  se  fait  dans  le  port.  Cenx  qui  parti- 
raient de  Toulon,  au  contraire, sauraient  quon  embarquedes  vivres, 
des  hommes,  etc. 

Pour  rendre  ce  systeme  complet,  il  faut  prevoir  les  cas  extraor- 
dinaires  et  autoriser  Tamiral,  le  capitaine  commandant  aux  divisions, 
le  general  commandant  un  departement,  a  empecher  le  depart  et  a 
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mettre  l'embargo  sur  les  peeheurs ;  leur  donner  Ford  re  d'en  rend  re 
compte  saos  delai,  de  maniere  que ,  dans  huit  jours,  les  ministres  en 
soient  instruils. 

On  peut  limiter  ce  pouvoir  aux  ofBciers  de  tel  grade  dans  la  marine 
et  aux  commandants  de  terre ,  et  alors  les  pecheurs  se  trouveraient 
affraochis  des  vexations  des  commandants  subaHeroes. 

D'apres  la  copie.  Archives  de  ('agriculture,  du  commerce  et  des  travaux  publics. 


18291.  —  AU  GtiNtiRAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

M1NISTRE  Dfi  LA  GUKBRR  s  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  27  oovembre  1811. 

Faites  faire  un  manuel  d'artillerie  qui  contienne  des  tables  de  tir 
indiquaot  la  portee  des  bouches  a  feu  et  celle  du  canon  sous  tous  les 
angles.  On  fera  des  tables  particulieres  pour  le  tir  a  ricochet;  on  y 
joindra  des  tables  pour  le  tir  du  fusil.  La  seconde  partie  contiendra 
des  details  sur  la  construction  des  batteries,  sur  l'emplacement  que 
doit  avoir  chaque chose,  sur  les  soins  a  prendre  pour  qu'on  tire  tout 
le  parti  possible  des  batteries,  enGn  une  reunion  de  maximes  anciennes 
et  modernes  sur  le  tir,  qui  puisse  servir  ^instruction  aux  officiers. 
Ce  manuel  ne  doit  pas  3tre,  comme  vous  voyez,  le  manuel  du  fon- 
deur,  du  forge ur,  du  chimiste,  ni  du  manufacturier ;  il  doit  contenir 
ce  qu'il  est  necessaire  de  savoir,  non  pour  faire  les  armes,  mais  pour 
sen  servir.  J'excepte  cependant  les  cartouches  a  balles  et  a  boulet, 
les  cartouches  d'infanterie,  les  ctoupilles,  les  fusees  pour  toute  espece 
de  bombes,  sur  Ja  confection  desquelles  le  manuel  doit  donner  one 
instruction.  Ce  manuel  ne  doit  pas  £tre  de  plus  d'un  volume.  11  doit 
e'tre  fait  avec  soin  et  avec  clart£.  C  est  un  ouvrage  que  chaque  offl- 
cier  et  sergent  d'artillerie  doit  pouvoir  porter  dans  sa  poche.  L'exer- 
cice  des  manoeuvres  des  pieces,  qu'on  trouve  partout,  completer* 
tout  ce  doot  la  conaaiss&nce  est  indispensable  au  veritable  et  prin- 
cipal officier  d'artillerie.  11  est  necessaire  de  faire  connaitre,  dans  les 
tables  de  tir,  le  rapport  des  lignes,  ponces  etpieds  de  hausse,  avec  les 
angles  sous  lesquels  on  tire. 

Je  vois  avec  peine  qu'on  appelle  obusier  d  far  Villanlroys  ce  qui 
doit  £fre  appele  morker.  L'idee  d'obns  est  attached  au  ricochet,  mais 
on  ne  peut  pas  ricocber  avec  cette  £norme  machine ;  on  doit  done 
nommer  cette  pi&ce  nwrtier  d  la  Villanlroys. 

Napoleon. 

O'aprea  U  minute.  Archives  de  1' Empire. 
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18292.  —  AU  V1CE-AMIRAL  COMTE  DEC  RES, 

MIMSTRE  DK  LA  MARINE ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud ,  29  novembre  1811. 

On  se  plaint  a  Brest  que  la  nourriture  des  uiatelots  est  mauvaise. 

D'apres  la  minute.  Archives  de  1' Empire. 


18293.  —  AU  COMTE  DE  .MONTALIVET, 

MIMSTRE  DE  l'iKT&RIEUR  f  A  PARIS. 

Saint-Cload,  30  novembre  1811. 

Quand  commencera-t-on  a  Marseille  le  chantier  de  careenage  sous 
le  fort  Saint-Nicolas? 

Le  lyc6e  de  Marseille  a  une  mauvaise  organisation ;  il  n'inspire  pas 
de  confiance  aux  habitants.  En  g6n£ral,  les  lycies  ne  raarchent  pas 
aussi  bien  qu'ils  devraient  le  faire. 

L'octroi  de  Marseille  charge  trop  le  poisson  comraun  destine^  pour 
lepeuple;  il  faudrait  diminuer  cela. 

L'ing£nieur  du  d£partement  des  Bouches-du-Rhdne  est  negligent ; 
il  faudrait  le  changer ;  aussi  les  routes  y  sont  fort  inauvaises. 

D'apres  la  minute.  Archives  de  I'Empirc. 


18294. —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

MIMSTRE  DE  LA  GUERRE  ,  A  PARIS. 

Saint-Cload,  30  novembre  1811. 

Le  sieur  Terra-Labour,  septuagenaire ,  ancien  lieutenant-colonel 
d'artillerie  au  service  de  Naples,  s'est  distingue  a  Porto-Ercole  dans 
1'afTaire  contre  les  frigates  anglaises.  T6moignez  ma  satisfaction  a  cet 
officier  et  faites-lui  connaitre  que  je  lui  donne  la  Legion  d'honneur. 
Faites  de  tout  cela  un  bon  article  dans  le  Monikur1.  Proposez-moi 
des  recompenses  pour  lie  commandant  d'armes ,  les  officiers  et  bour- 
geois qui  se  sont  bien  comported. 

D'apres  la  minute.  Archives  de  1'Empire. 


18295.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

MIMSTRE  DE  LA  GUERRE ,  A  PARIS. 

Saint-Cload,  30  novembre  1811. 
Le  g£n£ral  de  brigade  Bessieres,  que  j'ai  nomme  general  de  divi- 
sion ,  ne  croit  pas  avoir  FexpWence  necessaire  pour  ce  grade  et  desire 
1  Voir  U  Monitfur  du  5  dlcembre  1811. 
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faire  quelques  campagnes  dans  le  grade  de  general  de  brigade.  Cela 
£tantt  je  vous  prie  de  me  renvoyer  mon  decret  et  de  le  regarder 
comme  non  avenu.  Donoez  ordrea  ce  g£ne>al,  en  quality  de  g£n£ral 
de  brigade,  de  se  rendre  a  la  division  Saint-Germain,  a  Hanovre, 
oil  il  commandera  une  brigade  de  cuirassiers. 

Vous  pouvez  mander  au  general  Nansouty  qu'il  est  mattre  de 
revenir,  en  laissant  le  commandement  de  chacune  des  divisions  de 
cuirassiers  au  plus  ancien  general  de  brigade. 

J'ai  nomm6  le  g£ne>al  de  brigade  Doumerc  general  de  division ; 
donnez-lui  Tordre  de  se  rendre  a  Erfurt  pour  prendre  le  commande- 
ment de  la  3*  division  de  cuirassiers. 

D'apret  la  mi  note.  Archives  de  1'Empire. 


18296.  —  AU  PRIXCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  g£n£bAL  DE  l'aRMBB  d'bSPAGNB  ,  A  PABIS. 

Saint-Cloud,  90  novembre  1811. 

Je  vous  ai  envoy£  plusieurs  modeles  pour  les  drapeaux ;  vous  ne 
m'avez  pas  fait  de  rapport  la-dessus;  venez  m'en  parler  demain., 
Portez-moi  l^tat  de  tous  les  regiments  de  l'arm£e ,  avec  le  nom  des 
batailles  ou  cbacun  s'est  trouv£.  Le  ministre  de  la  guerre  n'a  pas 
compris  mon  idee ,  et  d'ailleurs  il  est  hors  d'6tat  de  faire  ce  travail ; 
il  a  mis  au  26*  toutes  les  batailles,  quoique  ce  regiment  ne  s'y  soit 
pas  trouve.  Chaque  regiment  ne  doit  porter  sur  son  drapeau  que  les 
noms  de  batailles  ou  il  s'est  trouve;  les  regiments  qui  ne  se  sont 
trouvts  a  aucune  bataille  ne  doivent  porter  le  nom  d'aucune  sur  leur 
drapeau.  Vous  seul  pouvez  faire  ce  travail,  et  le  faire  avec  soin; 
presentez-le-moi  sans  d£lai. 

Je  vous  ai  charg£  du  detail  des  drapeaux.  Je  n'en  donne  qu'un  par 
regiment  d'infanterie ;  un  par  regiment  de  cavalerie ;  un  par  regiment 
d'artillerie,  et  un  par  regiment  de  gendarmerie;  point  aux  corapa- 
gnies  d£partementales  ou  gardes  d'honneur  ou  autres.  Personne  ne 
doit  avoir  d'aigle  qu'il  ne  fait  recue  des  mains  de  l'Empereur.  Tout 
autre  corps  doit  porter  des  fanions.  Tout  corps  d'infanterie  de  moins 
de  1,000  hommes  et  tout  corps  de  cavalerie  qui  n'a  pas  500  hommes 
ne  pourra  pas  avoir  d'aigle. 

Tous  les  regiments  d'infanterie  ayant  eu  une  aigle  par  bataillon,  et 
les  regiments  de  cavalerie  une  par  escadron ,  ces  aigles  seront  en- 
voy£es,  bormis  one,  a  Paris,  et  d£pos£es  aux  Invalides,  jusqu'a  ce 
quelle*  puissent  dtre  mises  dans  le  Temple  de  la  Gloire.  Chaque 
bataillon  d'infanterie  aura  un  fanion  on  il  n'y  aura  rien  d'&rit.  Les 
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quatre  bataillonsdu  regiment  auront  le  fan  ion  de  couleur  difference. 

L'aigle  de  cbaque  regiment  aura  ses  deux  porte-aigles  amies,  inde- 
pendamment  d'une  paire  de  pistolets  sur  la  poitrine,  d  un  esponton, 
dont  il  faut  determiner  les  dimensions,  aGn  que  ce  soit  une  bonne 
arme.  Cet  esponton  aura  une  banderole  propre  k  effrayer  les  cbevaux 
et  qui  puisse  se  voir  de  loin. 

L'aigle  aura  nneespece  de  fanion  com  me  eelni  qu'elles  ont  aujour- 
d'hui,  mais  d'une  double  soie  tres-solide,  et  ou.  seront  brodes,  d'un 
cdte\  les  noma  des  batailles  ou  se  sera  trouve  le  regiment,  et,  de 
l'autre ,  ces  mots  :  I'Empereur  Napoleon  a  (el  rigimenU  Ces  fanions 
seront  faits  sans  delai  et  envoyes  k  tous  les  corps  de  l'armee  qui  doi- 
vent  en  recevoir.  Cela  pourra  £tre  renouvele  tons  les  deux  ou  trois 
ans,  sans  pour  cela  renouveler  l'aigle.  Un  regiment  sera  autorise  k 
en  demander  un  autre  lorsque  le  sien  sera  detruit,  lequel  lui  sera 
envoye  snr  roon  approbation. 

J'avais  ordonne  que  la  ville  de  Paris  fit  des  couronnes  de  laurier 
en  or  ponr  les  regiments  qui  etaient  a  la  bataille  d'Austerlitz  ;  infor- 
med-vous  du  prefet  ou  elles  soot,  afro  de  sen  servir.  Ayez  soin  de 
vous  occuper  de  tout  cela  et  que  cela  soit  termine  avant  jeudi  pro- 
chain.  Vous  mapporterez  le  decret  avec  l'etat  des  regiments;  car  la 
partie  des  drapeaux  des  regiments  est  aujourd'hui  dans  un  grand 
chaos. 

D'aprit  la  mhrate.  Archives  de  l'Empire. 


18297.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GfoigRAL  DE  L  ARM  EE  d'eSPAGNE,  A  PARIS. 

Saint-Cloud .  30  novembre  1811. 

Comrae  major  general  de  la  Grande  Armee,  vous  devez  une  rela- 
tion de  tous  les  evenements  des  campagnes  d'llm,  d'Austerlitz,  d'lena, 
de  Friedland  et  de  celles.  d'Eckmuhl  et  de  Wagram;  vous  n'avez 
cependant  fait  aucune  relation.  II  est  necessaire  que  vous  vous  occu- 
pies sans  relache  de  ce  devoir,  et  que  vous  y  employiez  quatre  oa 
cinq  heures  par  jour ;  sans  quoi ,  il  ne  resteca  rien  de  ces  campagnes. 
Les  bulletins  faits  k  la  hdte  soot  insignifiants ,  et  aucune  piece  ne  sy 
trouve.  11  faudrait  d'abord  faire  imprimer  une  collection  de  ces  bul- 
letins, en  les  retouchant,  en  faisant  disparaltre  les  choses  qui  ont 
6te  reconnues  fausses,  ea  corrigeant  quelques  fautes  de  style,  et  en 
mettant  k  la  suite  les  pieces  d'etat-major,  telles  qu'etats  des  prison- 
niers,  des  drapeaux,  des  canons,  des  olBciers  generaux,  colonels, 
lieutenants-colonels  qui  ont  ete  pris,  les  journaux  de  siege  9  les  capi- 
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tulationi  eo  regie,  les  noms  des  regiments  qui  se  trouvaient  a  chaque 
affaire.  Cela  serait  prompteraent  fait,  et  ce  sera  it  deja  une  premiere 
chose;  ce  qui  ne  vous  dispenserait  pas  d'un  ouvrage  plus  s£rieux, 
qu  il  est  de  votre  devoir  de  faire  sans  delai ,  et  qui  serait  in  dependant 
des  relations  particuli&res  dont  vous  vous  occupez  a  present.  Cette 
relation  serait  faite  sans  cartes  ni  plans ;  ce  serait  un  journal  d'£tat- 
inajor  ou.l'ou  pourrait  puiser.  Au  moins,  avec  ces  deux  recueils,  il 
restera  quelque  chose.  On  inettra,  jour  par  jour,  le  lieu  ou  se  trou- 
vait  chaque  corps  et  ce  qu'il  a  fait.  Vous  avez  les  rapports  de  chaque 
raarechal ;  il  y  a  beaucoup  d'affaires  particulates  oi  je  ne  me  trou- 
vais  pas.  Vous  metlrez  en  ordre  ces  relations,  en  faisant  demander 
celles  qui  pourraient  £tre  rest£es  dans  mes  bureaux,  et  Ton  verra  si 
Ton  peut  imprimer  cela. 

D'apres  la  minvto.  Archives  de  1* Empire. 


18298. —  AU  MARECHAL  DAVOUT,  PRINCE  DECKMUHL, 

COMMANDANT  LB  CORPS  D OBSERVATION  OR  l/RLBE ,  A  HAMBOURG. 

Saint-Cloud,  30  novembrc  1811. 

Mob  Cousin,  je  re^ois  votre  lettre  du  25  novembre.  Je  suis  enti&- 
remeat  oppos6  a  Vidbe  que  vous  manifestez  de  prendre  dans  les  etats- 
majors  cinq  officiers  qui  auraient  servi  en  Autriche.  Je  n'entends  pas 
eela  :  laissez-les  dans  les  regiments  ou  je  les  ai  places.  Je  ne  veux 
dans  les etats-niajors  que  des  hommes  qui,  depuis  1789,  n'aient  pas 
quitte  les  drapeaux  fran^ais.  Si  vous  les  aviez  pris,  renvoyez-les  sur- 
le-champ.  Bien  loin  de  la ,  jc  fais  faire  une  revue  pour  mf assurer  du 
nombre  de  ces  hommes  qui  sont  dans  nos  rangs ,  mon  intention  etant 
de  les  tenir  dans  des  regiments  speciaux.  Je  ne  veux  avoir  aucune 
inquietude  sur  la  fidelite  de  mon  arm^e.  Je  n'approuve  pas  davantage 
de  mettre  des  officiers  sortant  du  service  d'Autriche  dans  des  r£gi- 
meats  fran^ais. 

NapoUom. 

D'aprfe  ('original  comm.  par  Hm*  U  narochtle  prtaceaie  d'Eckmibl. 


18299.  —  A  EUGfeNE  NAPOLEON,  vicr-roi  d'itaub,  a  milax. 

Saint-Cloud ,  30  nofeohre  1811. 

Hon  Fits,  je  re$ois  votre  lettre  du  23  novembre.  Vous  commandez 
mon  arm£e  d'ltalie ;  en  consequence ,  I'iaspecteur  aux  revues  doit 
obeir  aux  ordres  que  vous  lui  donnez ,  en  tant  qu'ils  ne  sont  pas  con- 
traires  aux  regies  de  la  comptabilit£.  11  est  absurde  qu'on  veuille 
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dter  les  Epaulettes  aux  voltigeurs  ;  mainfenez-les  puisqu'elles  sonl 
utiles.  Comme  vous  Ie  dites  fort  bien,  l'inspecteur  peut  faire  des 
reclamations,  lorsqu'il  est  question  dc  ces  Epaulettes  dans  la  compta- 
bilitE.  Je  nai  point  le  temps  de  lire  toutes  les  circulates,  et  je  me 
gardcrai  bien  de  me  les  faire  envoyer,  parce  que  le  ministre  se  croi- 
rait  alors  en  regie.  Puisque  vous  les  avez,  faites-en  faire  un  extrait, 
et  envoyez-le-moi  avec  vos  notes.  Sur  les  observations  que  vous 
m'avez  faites  k  FEgard  des  bonnets  de  grenadiers ,  je  n'ai  point  con- 
serve les  bonnets  d'oursin ,  parce  que  ces  fourrures  viennent  du 
Canada,  et  parce  que  cela  g£ne  beaucoup  a  la  guerre;  mais  j'ai  or- 
donn£  qu'on  confectionndt  un  module  de  shako  plus  Eleve  et  plus 
ern6,  qui  distingue  les  grenadiers  des  voltigeurs.  Comme  vous,  j'at- 
tacbe  une  grande  importance  a  maintenir  cette  distinction. 

Napoleon. 

D'apr&s  la  copie  comm.  par  S.  A.  1.  Mw  la  dnchesse  de  Lcuchlenberg. 


18300.  —  AU  MARSHAL  DAVOUT,  PRINCE  D'ECKMUHL, 

COMMANDANT  LB  CORPS  ^OBSERVATION  DK  l'eLBR  ,  A  HAMBOL'RG. 

Paris,  2  decembre  1811. 

Mon  Cousin,  je  rEponds  k  Tone  de  vos  lettres  du  26  novembre. 
Si  le  grand-duche  de  Varsovie ,  qui  a  plus  de  4  millions  d'habitants , 
ne  peut  pas  nourrir  ses  troupes,  malgre  tous  les  avantages  que  je 
lui  fais  en  favorisant  son  emprunt,  qui  lui  a  d£ji  rendu  plusieurs 
millions,  en  nourrissant,  soldant  et  habillant  la  division  qu'il  a  en 
Espagne,  qui  est  le  quart  de  son  infanterie,  je  ne  puis  pas  compren- 
dre  comment  ce  pays  peut  pr&endre  k  devenir  une  nation. 

Je  rEponds  a  Tune  de  vos  derni&res  lettres ,  du  28  novembre.  Les 
Allemands  se  plaignent  que  tous  ces  bruits  d'insurrectiou  de  FAUe- 
magne  sont  foments  par  les  Fran^ais,  qui,  k  force  de  s'en  entretenir 
et  de  s'Echauffer  sur  cet  objet,  finiront  par  y  faire  croire.  lis  se  plai- 
gnent que  vous  ayez  dit  k  Rostock  que  vous  sauriez  bien  empgcher 
TAIlemagne  de  devenir  une  Espagne;  que,  tant  que  vous  y  comman- 
deriez ,  on  n'oserait  rien  entreprendre.  Ces  propos  font  un  mal  r6el. 
11  uy  a  rien  de  commun  entre  l1  Espagne  et  les  provinces  d'Allemagne. 
L'Espagne  serait  rEduite  depuis  longtemps  sans  ses  60,000  Anglais, 
sans  ses  1 ,000  lieues  de  cotes  qui  font  que  nos  armies  sont  partout 
sur  les  fronti&res,  et  en6n  sans  les  100  millions  que  lui  a  fournis 
rAmerique ,  car  l'Angleterre  n'est  pas  en  Etat  de  lui  fournir  de  Tar- 
gent.  Mais,  comme  en  A  Hem  ague  il  n'y  a  pas  d'AmErique,  ni  lamer, 
ni  une  immense  quantity  de  places  fortes  et  60,000  Anglais ,  il  n'y 
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a  rien  k  craindre,  rAUemand  fdt-il  mdme  aussi  oisif,  aussi  faineant, 
aussi  assassin  ,  aussi  superstitieux ,  autant  livre  aux  moines  que  Test 
le  peuple  d'Espagne,  oil  il  y  avait  300,000  moines.  Jugez  done  de 
ce  qu'il  y  a  a\  redouter  d'un  peuple  si  sage ,  si  raisonnable ,  si  froid , 
si  tolerant,  tellement  eloign^  de  tout  exces  quil  ny  a  pas  dexeniple 
qu'un  homme  ait  ele  assassine  en  Allemagne  pendant  la  guerre. 
L'Autriche  etait  bien  plus  susceptible  d'gtre  mise  en  revolution.  Les 
effets  ont  prouve  le  peu  de  fondement  des  craintes  qu'on  voulait  con- 
cevoir.  II  est  done  tresfacheux  qu'on  cntretienne  les  geueraux  de  ces 
chimeres ,  et  qu'on  laisse  circuler  dans  le  pays  des  comparaisons  qui 
ne  peu  vent  faire  que  du  mal,  sans  produire  aucun  bien.  S'il  y  avait 
un  roouvement  en  Allemagne ,  il  finirait  par  eire  pour  nous  et  conire 
les  petits  princes. 

Quant  a  la  Westphalie,  le  peuple  de  la  Hesse,  qui  est  le  principal, 
est  bien  loin  de  regretier  I'electeur;  l'armee  est  attachee  au  Roi.  11 
sera  avantageux  que  vous  portiez  de  voire  cdte  plus  d'amenite  envers 
le  gouvernement  westpbalien  et  envers  le  Roi;  il  vaut  mieux  concilier 
qu'aigrir. 

Je  ne  sais  pas  pourquoi  Rapp  se  mele  dece  qui  ne  le  regarde  pas; 
il  ny  a  que  deux  fails  dans  son  rapport  :  1°  que  Kotzebue  a  fait  un 
pamphlet;  2°  que  les  Anglais  en  ont  fait  un  autre,  qui  a  pour  titre 
Campagne  de  Portugal.  11  devait  vous  rendre  compte  de  ces  deux 
faits  et  ne  pas  parler  d* autre  chose.  De  quoi  va-t-il  parler  de  ce  qui 
se  passe  en  Hongrie,  de  X esprit  qui  anime  la  Confederation  et  ces 
pays,  lui  qui  en  est  si  eloigne !  Qu il  se  renferme  dans  son  gouverne- 
ment, qu  il  se  mele  de  ce  qui  le  coucerne  et  qu'il  se  borne  k  me 
rendre  compte  de  Danzig  et  des  pays  environnants.  Je  vous  prie  de 
ne  pas  me  remettre  de  pareilles  rapsodies  sous  les  yeux.  Mon  temps 
est  trop  precieux  pour  que  je  le  perde  a  m'occuper  de  pareilles  fa- 
daises.  Vous  ne  pretendez  sans  doute  pas  que  je  m'instruise  de  ce 
qui  se  passe  en  Hongrie  et  en  Autriche  par  des  rapports  de  Danzig , 
surtout  transmis  par  un  homme  aussi  faible  et  dont  je  fais  aussi  peu 
de  cas ,  hormis  un  jour  d'aflaire ,  que  Rapp ;  tout  cela  ne  sert  quk 
me  faire  perdre  mon  temps  et  k  salir  mon  imagination  par  des  ta- 
bleaux et  des  suppositions  absurdes.  Vous  deviez  m'envoyer  I'extrait 
du  rapport  de  Rapp  et  me  dire  en  deux  mots  :  Le  general  Rapp  me 
mande  qu'un  pamphlet ,  ayant  pour  titre  Campagne  du  Portugal,  est 
repandu  par  les  Anglais  ( libel  le  dont  nous  avons  1,000  exemplaires) , 
ct  que  Kotzebue  en  a  fait  un  autre. 

Ce  que  vous  devriez  retommander  au  general  Rapp ,  c  est  que  les 
genera ux  ne  s'interessent  pas  dans  les  corsaires,  et  que  ces  corsaires 
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n'abusent  point  de  cela  pour  ravager  des  cAtes  et  commettre  des 
choses  injustes  qui  m'engagent  ensuite  dans  des  qnerelles.  Un  officier 
ne  doit  point  figurer  dans  de  pareilles  enlreprises  ,  sitrtout  un  general 
dont  les  decisions  provisoires  ont  de  rinfhrence  sur  la  mati&re. 

Napoleon. 

D'apres  Torigraal  comm.  par  MM  la  marechale  princetse  d'Bckmnhl. 


18301.  —  A  MADAME  LA  COMTESSE  DE  MONTESQUIOU, 

GOUVERNANTE  DE  LA  MA1SON  DBS  EN  FA  NTS  DK  FRANCE ,  A  PARIS. 

Paris,  3  ddcembre  1811. 

Madame  la  Comtesse  de  Monte6quiouf  sur  le  rapport  que  vous 
nous  avez  fait  de  ia  satisfaction  que  vous  avez  du  service  de  la  dame 
Boubers,  sous-gouvernante  de  nos  enfants,  et  du  baron  de  Canisy , 
notre  ecuyer,  nous  avons  accorde  a  ia  dame  Boubers  une  dotation 
de  10,000  francs  de  rente,  et  au  baron  de  Canisy  un  supplement  de 
dotation  de  6,000  francs. 

Xapolkon. 

D'apres  l'original  comm.  par  le  glnlral  comte  de  Montesquiou-Fcicnsac. 


18302.  —  AU  V1CE-AMIRAL  COMTE  DECRfeS, 

MIMSTRB  DB  LA  MARINE >  A  PARTS. 

Parb,  4  decembre  1811. 

Si  Von  organtsait  les  canonniers  de  la  marine  de  maniere  a  n  avoir, 
an  lieu  de  colonel,  qu'un  simple  major  a  la  t£te  de  ('administration 
des  regiments ,  et  qu'on  suppriraat  le  grade  de  colonel ,  de  chef  de 
.  bataillon  et  d'adjudant  major  du  bataillon ;  qu'on  n'etit  que  2  offi- 
ciers  par  compagnie,  savoir :  sur  six  compagnies,  3  capitaines,  3  ca- 
pitaines  en  second ,  3  lieutenants  et  3  lieutenants  en.  second ,  ce  qui 
produirait  la  suppression  de  2  officiers  par  compagnie;  si  Ton  op£- 
rait,  dis-je,  ces  changements,  quelle  serait  Teconomie  en  appointe- 
ments,  masse  de  logenient,  indemnitees defourrage,  dechauffagc,  etc.? 
Puisqu'en  embarquant  120  canonniers  on  n'embarque  qu'un  oflicier, 
il  para  it  inutile  den  avoir  plus  de  deux ,  et  cette  grande  quantity  d'of- 
ficiers  sup£rieurs  sans  emploi  est  d'un  mauvais  effet. 

^instruction  des  canonniers  de  la  marine  est  mediocre.  Leur  poly- 
gone  a  Brest,  a  Lorient,  a  Toulon,  n'est  pas  organise  d'une  manure 
satisfaisante;  ils  n'ont  point  de  m  or  tiers  de  diffcrents  calibres;  ils  ne 
sont  pas  sufjfisamment  exerces.  Je  desire  que  vous  me  fassiez  un  rap- 
port la-dessus ,  car  j'attache  une  grande  importance  a  perfectionner 
le  canonnage. 
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Jc  desire  wn  rapport,  1#  sur  le  canonnage  de  mer;  nos  ennemis 
nous  reprochent  de  tirer  pour  demdter,  tandis  qu'ils  visent  constam- 
■tent  a  couler ;  2*  sur  le  Ihr  A  bo ti lets  creux ;  les  experiences  faites 
dans  tous  les  temps  oat prouve  l'avantage  de  ces  boulets et  le resultat 
saiisfaisant  qu an  doit  sen  promettre  pour  les  vaisseaux ; -3°  enfin,  sur 
le  maovais  usage  qui  s'est  introduit  de  degorger  les  cartouches  an 
milieu  du  combat  pour  diminuer  la  charge ,  habitude  desastreuse  k 
laquelle  les  Anglais  attribuent  le  grand  nombre  d'aeeidents  qui  arri- 
val t  a  bord  de  nos  vaisseaux. 

D'apres  la  minute.  Archives  de  TEmpire. 


18303.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DIG  DE  FELTRE, 


J'ai  lu  avec  interet  voire  rapport  sur  l'organisation  de  t'equipage 
d'artillerie  de  la  noovelle  Grande  Armee ,  compose  de  cinq  cent  dooze 
pieces  d'artillerie  de  ligne ,  de  cent  soixante  et  seize  pieces  d'artillerie 
de  regiment,  formant  en  toot  3,559  voitures  d'artillerie  et  804  voi- 
tores  de  regiment. 

Donnez  des  ordres  pour  que  ce  qui  estporte  dans  les  etats  comroe 
appartenant  au  corps  d'observation  de  I'Elbe  et  a  la  reserve  de  ca Va- 
lerie soit  dirige  sur  Wesel-,  M  Ouster  et  Miuden.  Jc  vous  autorise  a 
faire  rentrer  apres  cela,  sous  les  hangars,  les  voitures  destinees  au 
corps  d' observation  d'ltalie  et  de  I'Occan  et  k  la  Garde;  bien  entendu 
que  vous  dirigerez  le  personnel  et  les  attelages  sur  les  difTerents  points 
ou  se  trouve  le  materiel,  afin  que,  dans  les  huit  jours  ou  j'en  don- 
nerai  I'ordre,  les  voitures  puissent  <Hre  rechargees  sur-le-champ  et  se 
met  Ire  sur-le-champ  en  marcbe  pour  leur  destination.  On  aurait  aussi 
l'avantage  de  revoir  les  voitures ,  de  sorte  qu'elles  seraient  pins  en 
etat  lorsqu'il  faudrait  sen  servir.  11  doit  y  avoir  a  Verone  assez  de- 
glises  et  de  roagasins  pour  remiser  tout  le  train  du  corps  d'observa- 
tion d'ltalie. 

J'approuve  toutes  les  dispositions  et  les  mouvements  que  vous  pro- 
posez  pour  le  7e  bataillon  principal  et  pour  le  7*  bataillon  bis.  L'ar- 
mee  d'ltalie  aura  ainsi  ses  1,500  chevaux ,  et  le  7°  bataillon  prin- 
cipal, complct  en  bonimes,  arrivera  a  Besancon  assez  a  temps  pour 
prendre  des  chevaux.  Dans  les  evaluations,  vous  ne  portez  que  pour 
memoire  la  valeur  des  600  chevaux  que  vous  cedez  au  royaume 
d'ltalie;  vons  portez  le  deficit  a  7,600  chevaux  ;  raais,  dans  le  nom- 
bre de  19,600  chevaux  que  vous  avcz  demandes,  vous  comprencz  les 
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2,200  chevaux  italiens;  en  les  6tant,  vous  n'aurez  done  plus  besoin 
que  de  17,400  chevaux;  au  lieu  de  7,000  chevaux,  il  n'en  faudrait 
done  plus  que  5,400.  J'ai  pris  un  d£cret  que  vous  recevrez  pour 
acheler  8,820  chevaux  en  trois  commatides  successives. 

Le  nombre  des  caissons  d'infanterie  me  parait  plus  considerable 
qu'il ne  l'a  M  a  aucune  epoque  des  campagnes  de  la  Grande  Armee. 
Quelques  voitures  d'approvisionnement  pourraient,  si  cela  etait  ne- 
cessaire,  £tre  Iaiss6es  derriere. 

Quant  au  personnel ,  je  ne  pense  pas  qu'il  faille  prendre  des  com- 
pagnies a  Amsterdam  ni  a  Delfzyl :  ces  compagnies  doivent  £tre  mi- 
nxes; il  faut  prendre  d'autres  compagnies.  Ces  hommes  seront  malin- 
gres  et  difGcilement  disponibles  de  l'annee. 

Quant  aux  ofBciers  generaux  7de  l'artillerie ,  en  ayant  retir£  deux 
de  rarmee  de  Catalogue,  je  pense  qu'on  pourrait  aussi  retirer  le 
general  Bourgeat  de  1'armee  du  Midi.  II  serait  possible  quele  general 
Nourry  fut  disponible.  II  faut  laisser  le  general  d'Aboville,  qui  parait 
necessaire.  La  distribution  que  vous  present ez  des  diffe  rents  genera ui 
d'artillerie  me  parait  convenable;  en  attendant,  laissez-les  a  leur 
poste,  hormis  les  generaux  Pernety,  de  Giere,  Baltus,  Martuschewitz, 
un  autre  general  au  lieu  du  general  d'Aboville,  et  les  generaux  Lepin 
et  Jouffroy,  qui  sont  necessaires  au  corps  d'observation  de  I'Elbe  et  a 
la  reserve  de  cavalerie.  Laissez  les  autres  en  conge,  ou  servez-vous- 
en  pour  le  besoin  general.  Le  general  €harbonnel  pourrait  rem- 
placer  le  general  d'Aboville  aine.  Le  general  d'Arancey  pourrait  £tre 
charge  du  detail  de  I'equipage  de  siege ,  sous  les  ordres  du  general 
commandant  en  chef  l'artillerie. 

Restent  les  pontonniers ;  proposez-moi  un  general  pour  mettre  a 
la  t£te  des  ponts,  les  ofBciers  d'efat-major  d'artillerie,  et  les  compa- 
gnies de  pontonniers,  d'ouvriers,  qui  seront  attachees  a  I'equipage. 

Fakes  les  changements  pour  les  generaux  d'artillerie  et  pour  le 
personnel  du  corps  d'observation  de  l'Oc6an ,  en  y  mettant  des  com- 
pagnies qui  n'aient  pas  &i&  en  Hollande  celte  annee.  Mettre  au  pare 
une  ou  deux  compagnies  du  9%  car  il  est  bon  de  laisser  en  France  le 
plus  possible  d'anciens  Francais. 

D'apres  la  minute.  Archives  de  1' Empire. 


18304.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

MINISTER  DB  LA  GUKRRE ,  A  PARIS. 

Paris,  A  decembre  1811. 

Tout  ce  qui  est  relatif  a  lequipage  d'artillerie  de  la  Grande  Armee 
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est  organist,  hormis  le  service  des  ponts;  il  faut  que  ce  service  soil 
organise  trfcs-largemcnt.  1!  faut  des  pontons  k  chaque  corps  d'arra£e 
et  des  moyens  pour  r6parer  les  ponts ;  il  en  faut  en  suite  k  la  direction 
generate  des  ponts.  Mon  intention  est  da  voir,  attel£s  et  suivant 
I'armle,  les  bateaux,  agrts  et  materiaux  n&ressaires  pour  jeter  deux 
ponts  sur  la  Vistule ;  faites-moi  connaf tre  corobien  de  chevaux  il  faut 
pour  cela. 

U  y  aura  au  pare  d'artillerie  un  bataillon  d'ouvriers  de  la  marine, 
form£  de  six  compagnies  et  de  840  hommes ,  un  Equipage  de  marins 
de  1 ,200  hommes ;  ce  qui  fera  2,000  marins  qui  se  trouveront  atta- 
ches aux  equipages  de  pont.  11  est  absolument  n£cessaire  qu'il  y  ait  k 
la  suite  de  Equipage  de  pont  les  voitures  nfcessaires  pour  porter  les 
outils  de  ces  800  ouvriers. 

Le  bureau  de  I'artillerie,  avant  de  me  presenter  la  formation  de 
lequipage  de  pont,  doit  se  concerter  avec  le  bureau  du  g6nie,  aGn 
qu'il  n'y  ait  pas  de  double  emploi  et  que  cela  marche  d'accord. 

Le  g£nie  doit  pourvoir  k  ce  qu'il  y  ait  le  plus  possible  df outils  k 
pionniers  et  les  objets  necessaires  k  la  reparation  des  ponts. 

Un  bataillon  d'ouvriers  de  la  marine  de  800  hommes  sera  attach^ 
au  pare  du  genie;  il  faut  qu'il  ait  tout  cequi  est  nteessaire pour  jeter 
promptement  un  pont  sur  pilotis. 

Un  de  ces  Equipages  de  pont  doit  exister  k  Danzig.  On  m' assure 
qu'il  y  en  a  un  k  Magdeburg.  Si  cela  est  neeessaire,  il  faut  en  faire 
construire  un  second  a  Danzig ;  je  suppose  qu  on  a  les  ancres  et  tout 
ce  qui  est  n£cessaire. 

Je  desire  que  vous  me presentiez  le  projet  de  lequipage  de  pont  en 
m6nie  temps  que  celui  de  lequipage  du  g6nie. 

D'aprti  U  minute.  Architet  de  rEmpire. 


18305.  —  AU  PR1XCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM , 

MAJOR  G*N*RAL  DK  l'aRM&R  d'bSPAGNB,  A  PARIS. 

Paris,  5  deeembre  1811. 

lion  Cousin ,  £crivez  au  marshal  Suchet  pour  vous  plaindre  de  ce 
que  la  correspondance  de  safemme  avec  M"e  Saligny  parte  de  ce  qui 
se  passe  a  son  arnita;  que  ces  details  ne  doivent  point  se  trouver 
dans  la  lettre  d'une  femme,  qui  ne  doit  point  connattre  ni  la  force 
des  troupes ,  ni  les  mouvements  qui  se  font,  mais  parler  de  sa  saat£, 
et  voili  tout. 

NAPOLiopr, 

D'apres  {'original.  Depot  de  la  guerre. 

XXin.  * 
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18306.  —  AU  V1CE-AM1RAL  COMTE  DECRES, 

MIMSTRE  DE  LA  MARINE,  A  PARIS. 

Pmm,  5  <Kcemkn>  1811. 

Monsieur  le  Comte  Decres,  donnez  les  ordres  necessaires  pour 
qu'au  10  decern bre  leg  fregates  la  Clorhufe  et  la  Pregel,  et  la  corvette 
I' Aigrette,  soient  prates  a  partir,  sous  le  commandement  du  capitaine 
Bouvet,  pour  se  rendre  a  Java.  Redigez  les  instructions  de  cet  ofGcier 
confbrmement  a  ce  qu'a  decide  le  conseil ,  ce  dont  vous  me  rendez 
compte  par  votre  rapport  do  4,  et  soumettez-les  a  ma  signature. 

Vous  ferez  embarquer  sur  la  fregate  la  Clorindt :  1*  cent  vmgt 
homines  du  baiailloa  expeditionnaire  de  Brest;  on  prendra  de  prefe- 
rence les  sergenls-majors,  sergents,  caporanx  et  caporaux-foarriers 
se  presentant  de  bonne  volonte ;  on  completer*  le  reste  des  cent  vingt 
homines  par  des  soldafs  sac  bant  lire  et  ecrire  et  etant  le  plus  en  etat 
d'etre  utiles  a  la  colonic ;  2*  un  capitaine  oo  un  lieutenant  de  bonne 
-  volonte ,  pris  parmi  les  officiers  des  canonniers  de  la  marine ,  ayant 
moins  de  trenle-cinq  ans,  et  ayant  des  services  et  de  la  capacite ,  et 
qua  Ire  sergents  ou  sergents-majors  d'artillerie  de  marine,  bommes  de 
bonne  volonte,  ayant  des  services  et  de  Fexpertence;  3°  un  capitaine 
en  second  de  Partillerie  de  lerre,  un  lieutenant  et  un  sous-lieutenant, 
pris  parmi  ceux  qui  se  tronvent  k  Rennes,  de  bonne  volonte;  ce  qui 
fera  huit  officiers  et  sous-officiers  d'artillerie;  4*  un  capitaine  du  genie, 
avec  un  lieutenant  et  un  sous-lieutenant;  5*  deux  lieutenants  ou  sous- 
lieutenants  d'infanterie,  de  bonne  volonte,  pris  dans  le  3*  de  ltgne  ou 
dans  le  20*  leger,  qui  sont  a  Brest,  parmi  les  officiers  les  plus  capa- 
bles;  6°  un  general  de  brigade,  capable  de  commander  I'infanterie 
de  la  colonie,  et  plus  habile  que  celui  qui  a  ete  envoye,  avec  ses 
deux  aides  de  camp;  ce  general  de  brigade  sera  designe  par  le  mi- 
nis t  re  de  la  guerre ;  7°  cinq  administrateurs  de  marine  et  employes 
de  la  tresorerie,  jennes  gens  propres  a  tenir  les  icritures;  ces  em- 
ployes seront  designers  par  vous  ou  par  le  prefet  maritime  de  Brest 
dans  l'etendue  de  son  arrondissement. 

La  fregate  la  Pregel  embarquera  le  meme  nombre  d'bommes  et 
d' officiers  et  d'erapioyes ;  mais,  au  lien  de  prendre  nn  general  de  bri- 
gade ,  elle  prendra  deux  adjudants  et  un  colonel  d'artillerie;  cet 
ofGcier  sera  destine  a  commander  en  chef  l'artillerie  de  la  colonie. 
Faites  choix  d'un  officier  distingue  et  capable  de  reroplir  cette  fonc- 
tion  importante. 

EnGn  ,.la  corvette  Y Aigrette  ne  prendra  que  la  moitie  de  ces  pas- 
sages, et,  au  lieu  d'un  colonel,  elle  prendra  un  chef  de  bataillon  du 
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genie,  homme  d'expWence  et  capable  de  commander  en  chefle  getiie 
de  la  colonic. 

La  Clorinde  el  la  Pregel  prendront  chacune'A  bord  le  chargement 
suivant  :  1,500  fusils,  1,500  pieces  de  recbange,  100  carabines, 
200  paires  de  pistolels,  150  sabres  de  cavalerie  tegere,  da  cuivre  et 
autres  objets  de  detail  utiles  k  la  colonic. 

La  corvette  V  Aigrette  ne  prendra  que  la  moitii  de  ce  chargement ; 
cc  qui  fera  750  fusils,  750  pieces  de  rechange,  elc. 

Expedition  de  Nantes.  Une  expedition  pareille  partira  de  Nantes, 
composed  des  frigates  VAriane  et  V  Andromaqite  ct  du  brick  le 
Mameluk. 

L'Ariane  embarquera  k  Nantes :  1*  soixante  hoinmes  pris  parmi  les 
sous-ofGciers  et  soldatsdu  dcpdt  d' Angers  et  soixante  hoinmes  choisis, 
savoir  :  vrngt  parmi  ce  qu'il  y  a  de  mieux  au  depot  du  121e  de  ligne, 
qui  est  k  Blois,  et  trente  dansle  5*  bataillon  du  122*,  qui  est  k  Ven- 
d6me,  et,  avec  ces  hommes,  un  lieutenant,  un  sous-lieutenant, 
quatre  sergents  et  quatrc  caporaux ;  2°  trois  ofGciers  et  sous-officiers 
de  l'artillerie  de  terre,  et  trois  officiers  et  sous-officiers  de  l'artillerie 
de  marine,  pris  k  Lorient  ou  a  Nantes  ;  3°  trois  artistes,  de  ceux 
dont  le  genre  de  talent  peut  ctre  le  plus  utile  k  la  colonie ;  4°  dix 
officiers  d'aduiinistration ,  que  vous  designerez  ou  qu'on  choisira  4 
Nantes. 

L'Andromaque  embarquera  le  m£rae  nombre  d'ofGciers  et  d'em- 
ployes  et  soixante  hommes  pris  au  depot  d' Angers  et  soixante  autres 
choisis,  savoir  :  trente  dans  le  depdt  du  26*  de  ligne,  qui  est  a  Na- 
poleon, et  trente  dans  le  V  bataillon  du  82%  qui  .est  k  la  Rochelle. 

Vous  ferez  met/re  sur  cbacune  de  ces  frigates  le  mdnie  chargement 
que  sur  la  Clorinde  et  sur  la  Pregel;  et,  independamment  du  cuivre, 
vous  ferez  embarquer  sur  les  deux  expeditions  20,000  francs  en 
piastres,  qui  seront  remis  au  capitaine,  de  sorte  que,  si  les  fregates 
venaient  k  6tre  prises ,  cette  so  mine  put  passer  comme  appartenant 
au  capitaine. 

Si  le  brick  le  Mameluk  peut  porter  des  hommes ,  on  mettra  a  bord 
une  Irentaine  d'ouvriers  pris  k  Nantes,  de  ceux  qui  peuvent  gtre  le 
plus  utiles  k  la  colonie. 

Les  deux  expeditions,  arrivant,  porteront  k  la  colonie  un  secours 
de  6,400  fusils,  elc. 

Le  capitaine  hollandais  Melvill  Carnbee  commandera  rexpedition 
de  Nantes. 

Vous  ferez  preparer  la  corvette  la  Coquette,  qui  est  au  Passage , 
pour  porter  k  Batavia  quarante  hommes,  un  millier  de  fusils  et  une 
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quantity  proportionnie  dc  pieces  de  rechaoge ,  de  carabines ,  de  sa- 
bres et  de  pistolets ,  du  cuivre  et  des  nouvelles.  Cette  corvette  partira 
apr&s  qu'une  des  deux  expeditions  sera  partie. 

Vous  aurez  soin  de  faire  mettre  sur  chaque  frigate  une  collection 
d'une  annie  du  Moniteur  et  des  gazettes  de  Hollande ;  riunissez  une 
graude  collection  de  ces  dernieres,  afin  que  tous  les  details  de  mon 
voyage  soient  connus  dans  la  colonie. 

Napoleon. 

D'apres  I'original  comm.  par  M"*  la  duchesse  Dec  res. 


18307.  —  AU  VICE-AMIRAL  COMTE  DECRES, 

MIN1STRR  DB  LA  MARINE  ,  A  PARIS. 

Paris ,  5  decembre  181 1. 

Mon  intention  est  que  trois  frigates ,  sous  les  ordres  d'un  bon  ofli- 
cier  et  avec  de  bonnes  instructions ,  partent  du  port  de  Toulon ,  avec 
douze  bailments  charges  de  farine  et  de  riz,  pour  Barcelone.  II  faut 
que  le  convoi  arrive  par  un  temps  decide,  en  evitanl  les  cotes  de 
Rosas  et  en  venant  plutdt  du  cdti  de  Tortose;  que  les  frigates  s'ap- 
prochent  tr&s-pres  de  Barcelone,  de  maniere  a  y  faire  entrer  k  la 
pointe  du  jour  les  batiments  du  convoi.  Donnez  sans  delai  des  ordres 
pour  le  chargement  des  vivres.  11  est  nicessairc  qu'avant  le  20  de- 
cerobre  ce  convoi  soil  pre"t  k  partir.  Envoyez  votre  ordre  par  Testa- 
fette  k  Lyon ,  d'ou  on  le  fera  passer  a  Toulon  par  une  estafette  parti- 
culi&re.  Tortose,  Taragone  nous  appartiennent  :  ces  ports  peuvent 
recevoir  des  frigates. 

Donnez  ordre  k  Poflicier  qui  commande  a  Cette  de  faire  faire  autant 
df expeditions  qu'il  pourra  pour  Barcelone  par  le  cabotage  :  il  y  a  des 
temps  et  des  circonstances  ou  des  expeditions  faites  par  des  gens 
accoutumis  k  ce  trajet  peuvent  riussir. 

D'apres  la  minute.  Archives  de  I'Empire. 


18308.  —  AU  MARECHAL  DAVOUT,  PRINCE  D'ECKMUHL , 

COMMANDANT  LB  CORPS  D*OBSBR V ATION  DB  l'kLBE ,  A  HAMBOURG. 

Paris,  5  dlcembre  1811. 

Mon  Cousin,  je  recois  votre  lettre  sur  les  travaux  de  Modlin. 
Puisque  la  couronne  A  ne  peut  pas  itre  achevee  cette  annee,  on  doit 
Gnir  la  lunette  n°  19  et  la  mettre  en  etat  de  difense;  eile  ne  se  trouve 
qua  300  toises  de  la  fleche  n°  27  et  a  100  toises  de  la  riviere.  L'en- 
nemi  ne  pourra  done  sen  emparer  qu'en  y  ouvrant  la  tranchec,  et  il 
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ne  poorra  le  faire  qu'apr&s  que  sod  Equipage  de  stege  sera  arriv6  el 
mis  en  mesore  pour  cette  operation.  11  est  fort  interessant  d'&tre 
maltre  de  ce  point  n°  19  aussi  longtemps  qu'il  sera  possible,  puisque 
par  cette  position  on  est  maltre  aussi  du  pont  de  la  Vistule.  Donnez 
done  des  ordres  pour  que  I'ouvrage  n°  19,  avec  un  bon  blockhaus  a 
la  gorge,  capable  de  tenir  100  hommes,  soit  fait  sans  d£lai  et  arm6» 
Ensuite ,  le  plus  tdt  possible ,  on  doit  finir  la  couronne  A ,  car  H  faut , 
avant  tout,  s'assurer  le  pont,  puisque  e'est  le  principal  but  de  toute 
la  place  de  Modi  in.  On  voit  par  le  proGI  general  que  la  gorge  de  la 
place  domine  de  plus  de  60  pieds  l'ouvrage  de  Kazun ;  il  n  est  done 
pas  probable  que  I'ennemi  se  loge  dans  cet  ouvrage ,  sous  le  feu  de 
toute  la  gorge  de  la  place.  D'ailleurs,  rien  n'emp£chera  d'etablir  un 
avant-fosse,  large  et  plein  d'eau,  qui  offre  un  obstacle  a  1'assaut 
qu'on  voudrait  donner  a  cette  t£te  de  pont. 

Je  vois  avec  plaisir  que  la  place  est  approvisionnie;  elle  doit  Tdtre 
pour  six  mois.  3  a  4,000  hommes  de  garnison  m'y  paraissent  suffi- 
sants,  savoir  :  un  regiment  entier,  deux  compagnies  de  sapeurs  , 
quatre  compagnies  cTartillerie,  un  escadron  de  cavalerie,  et  enGn 
une  compagnie  de  depdt  de  chaque  regiment ,  ce  qui  fera  1 ,500  hom- 
mes de  depot  ;  en  tout  4,000  hommes.  Le  service  ne  doit  pas  se  faire 
par  des  gardes  qui  se  reinvent ,  raais  par  des  bataillons  ou  compa- 
gnies qui  restent  a  poste  fixe  dans  les  bastions ,  demi-lunes  et  contre- 
gardes ;  e'est  la  methode  turque ;  elle  est  la  meilleure  pour  la  defense 
et  la  plus  economique  en  hommes.  Ainsi,  par  exemple,  on  charge- 
rait  un  demi-bataillon  de  la  defense  de  la  couronne  C;  il  s'y  elabli- 
rait ,  aurait  foujours  la  la  moitie  ou  le  tiers  de  son  monde  de  service ; 
le  jour,  tous  ces  hommes  travailleraient  a  fortifier  le  poste  qu'ils  au- 
raient  a  deTcndre  et  le  mettraient  avec  empressement  dans  le  meilleur 
etat  possible;  la  nuit,  tout  le  monde  serait  encore  la.  L'infanterie 
fournirait  d'ailleurs  le  nombre  d'horames  necessaire  pour  servir  Tar- 
tillerie  de  cette  partie  de  la  place.  Vous  comprenez  les  avantages  que 
doit  avoir  ce  service  sur  la  mithode  ordinaire ,  ou  les  postes  se  re- 
invent toutes  les  24  heures ;  ce  qui  fait  que  le  soldat  s  etablit  mal  et 
ne  porte  aucun  int£r£t  a  fortifier  le  poste  ou  il  se  trouve.  Vous  devez 
done  donner  pour  instruction  que ,  si  le  si£ge  venait  a  avoir  lieu ,  on  eut 
a  charger  de  la  defense  de  chaque  front  un  officier  et  une  portion  de 
la  garnison  qui  baraquerait  la;  les  soldats  y  resteraient  toujours. 
Comme  il  y  a  une  grande  quantity  de  bois  a  Modlin ,  on  laisserait  les 
soldats  maitres  de  se  (aire  eux-m£mes  des  blindages ,  en  appuyant  le 
bois  contre  le  talus  int6rieur  du  rempart;  ce  qui  fera  des  baraques 
faciles  a  coqstruire,  parfaitement  a  Tabri  de  la  bombe,  et  dans  les- 
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quelles  les  soldats  pourront  coocber  en  cas  de  boiubardement.  Les 
casernes  resteront  disponibles  pour  les  hdpitaux  et  la  reserve ;  par  ce 
moyen ,  au  lieu  de  300  travailleurs  par  jour  pour  le  genie ,  d  ombre 
que  Ton  voit  porte  dans  Je  raemoire,  il  y  en  aurait  par  jour  3,000 ; 
car,  bormis  les  seotinelles  et  quclques  grnnd'gardes ,  lout  le  roonde 
travailleroil ;  de  raenie,  au  lieu  de  200  servants  pour  larlilleric  ,  il  y 
en  aurait  3,000;  car  tout  le  monde  s'exercerait  a  servir  les  pieces 
qui  doivent  defendre  la  portion  da  la  place  qui  leur  sera  confiee. 
Donnez  done  une  instruction  en  consequence  et  redressez  toutes  ces 
idees. 

Com ra e  le  livret  de  I'artillerie  n'etait  pas  joint  a  I'etat,  je  ne  puis 
juger  de  sa  situation ;  mak  donnez  ordre  que  les  pieces  de  24  qui 
sont  inutiles  a  Varsovie  soient  envoyees  a  Modi  in ;  qu'on  ne  laisse  a 
Praga  que  le  plus  petit  noaabre  de  pieces  necessaires,  et  qu'on  arme 
Modlin  de  pieces  de  24,  de  12  et  d'obusiers;  quon  y  transporte  les 
cartouches,  les  armeg,  etc.;  quon  mette  un  general  pour  y  com- 
mander, des  ofUciers  du  genie,  d'artillerie,  des  commissaires  des 
goerres ;  enfin ,  qu'on  mette  en  tout  point  la  place  dans  le'  meilleur 
etat  de  defense,  sans  attendre  an  dernier  instant. 

Napolkon. 

D'aprat  1'origiMl  tomwx.  par  11"*  U  mar&hale  priacaaae  d'Eckmuhl. 


18309.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DLC  DE  FELTRE, 

MINISTRE  DK  LA  GUERRE ,  A  PARIS. 

Paris,  6  dfowbre  1811. 

11  est  n&essaire  de  pourvoir  dune  maniere  constante  a  la  defense 
des  frontieres  de  la  10*  division  militaire,  cest-a-dire  des  departe- 
ments  des  Pyrenees-Orientales,  Ariege,  Haute-Garonne  et  Hautes- 
Pyrenees.  II  doit  y  dire  pourvu  par  trois  moyens  : 

1°  La  formation  de  la  garde  nationale  dans  ces  quatre  departe- 
ments,  conform^ men t  aux  lois.  Remettez-moi ,  en  consequence,  les 
projets  de  dec  rets  necessaires  pour  cet  objet;  presentez-moi  les  nomi- 
nations des  colonels  pour  les  legions  et  des  chefs  de  bataillon  pour 
las  corps.  J  enverrai  un  senateur  qui  sera  charge  des  autres  nomina- 
tions et  de  ('organisation  d'apres  les  bases  que  j  ordonnerai. 

Vous  organiserez  les  corps  par  sous-prefectures.  Cette  garde  natio- 
nale ainsi  organises  dans  ces  quatre  departments  doit,  je  crois, 
doner  pres  de  45,000  bommes. 

On  distribuera  6,000  fusils  a  toutes  les  gardes  nationale*  qui  sont 
dans  les  sous-prefectures  limitrophe*  et  a  une  marche  de  la  fronbexe. 
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On  les  exercera  les  dimanchcs ,  de  sorte  qu  a  chaque  tenement  on 
puisse  avoir  6,000  hommes  en  armes.  Les  municipalites  des  com- 
munes seront  responsables  des  fusils.  II  y  aura  des  depdts  de  car- 
touches, et,  au  signal  d'alarme,  les  gardes  nationales  marcherontau 
secoors  sous  les  ordres  du  general  commandant. 

2°  Chacun  de  ces  quatre  departements  Kmttrophes  fonrnira  deux 
bataillons  d'elite,  k  six  compagnies  de  150  hommes;  an  total, 
900  bommes  par  bataillon ;  ce  qui  fera ,  pour  les  quatre  departe- 
ments, un  effectif  de  7,200  hommes.  lis  seront  sous  fes  ordres  da 
senateur,  et  soldes,  habtlles,  organises  comme  ils  Pont  £le  dans  le 


Les  departements  de  PAude,  Tarn,  Tarn -et- Garonne  et  Gers, 
fourniront  chacun  nn  bataillon  d'elite,  de  sorte  qu'il  y  aura  en  tout 
douse  bataillons  d'elite  qui,  a  900  hommes,  feroot  une  masse  de 
10,800  bommes  qui  aura  toujours  9,000  hommes  sous  les  armes, 
les  departements  devant  6tre  charges  de  les  tenir  au  complet. 

Les  deux  bataillons  tFelite  des  Pyrinees-Orieji tales  seront  places  k 
Mont-Louis  et  en  avant  de  Perpignan;  les  deux  de  lAriege,  deux  de 
la  Haute-Garonne,  quatre  des  quatre  departements  de  2e  ligne,  total 
huit,  seront  sous  les  ordres  directs  du  senateur,  a  Foix,  et  seront 
charges  de  la  defense  de  PAriege  et  du  val  d'Aran ;  les  deux  bataillons 
des  Hautes-Pyrenees  seront  places  k  Venasque,  dans  le  val  d'Aran, 
et  sur  tout  autre  point  voisin.  11  y  aura  done  sur  cette  frontiere 
6,000  hommes,  gardes  nationales,  arm£s,  10,000  d'eltte,  en  tout 
16,000,  uniquement  charges  de  la  defease  des  front  ieres. 

Le  Iroisieme  nioyen  est  de  conserver  les  bataillons  de  chasseurs  de 
montagne,  composes  de  consents  reTractaires ,  etc.  Voos  doves  avoir 
Petal  de  formation  et  savoir  s  ils  soot  recrut^s  par  la  garde  nationale 
ou  les  consents. 

Ges  mesures  mettront  ces  frontieres  a  Tabri  des  devastations ;  on 
n  aura  pl«s  a  gemir  sur  les  suites  des  irruptions  des  baodes  espa- 
gnoles.  9 

Voos  poavez  pr£venir  le  senateur  Rampon  que  je  Pai  choisi;  et 
meine,  si  le  conseiller  d'RA&t  Pelet  est  encore  dans  ces  pays,  il  pour- 
rait  y  resterjusqua  la  fin  de  ('organisation  definitive ,  dans  laqnelle  il 
aiderait  le  senateur  Rampon. 

D'apres  la  minule.  Archives  de  I' Empire. 
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18310.  —  AU  GENERAL  CLARKE ,  DUC  DE  FELTRE, 

M1N1STRB  DB  LA  GUBRRB ,  A  PARIS. 

Paris,  6  d&embre  1811. 

Je  vous  renvoie  les  pieces  de  la  correspondance  de  Catalogne.  Je 
ne  puis  rien  statuer  sur  Famine  sans  avoir  sous  les  yeux  des  estate  de 
ituation.  Envoyez-moi  ceux  de  la  situation  la  plus  rapprochee,  au 
1"  decembre  ou  au  moins  au  15  novembre.  Les  pertes  de  1'armee  de 
Catalogne  viennent  de  l'entgtement  que  Ton  a  mis  k  rester  a  Figuieres. 
Je  n'ai  cesse  de  recommander  de  quitter  1'Ampurdan,  pays  repute 
aussi  malsain  que  Tile  de  Walcheren.  Cette  opinidtrete  fera  perir  toute 
rarmee.  Quand  le  stege  de  Figuieres  obligeait  d'employer  sur  ce  point 
beaucoup  de  forces,  la  presence  de  rarmee  pouvait  y  lire  necessaire; 
mais,  aussitdt  apres  la  prise  du  fort,  il  fallait  pousser  en  avant  et 
quitter  l'Ampurdan,  qui  a  toujours  iti  funeste  aux  Francais. 

Un  million  a  ete  envoye  pour  mettre  la  solde  au  courant.  /attends 
le  resultat  du  convoi  que  le  general  Decaen  niene  a  Barcelone. 

D'apres  U  minute.  Archifos  4e  l'Empire. 


18311.  —  AU  V1CE-AMIRAL  COMTE  DECRES, 

M1N1STRB  DE  LA  MAR1NR,  A  PARIS. 

Paris,  6  decembre  1811. 

Monsieur  le  Comte  Decres,  il  r£sulte  de  mes  differents  renseigne- 
ments  que  j'ai  en  France  seize  millions  d'arbres  ayant  5  pieds  de 
tour,  ou  480  millions  de  pieds  cubes,  ou  de  quoi  faire  quatre  mille 
huit  cents  vaisseaux. 

Ainsi,  avec  un  seul  ordre,  je  puis,  d'ici  au  mois  de  fevrier,  faire 
couper  dans  tout  mon  empire  une  quantity  de  bois  suffisante  pour 
faire  quatre  mille  huit  cents  vaisseaux,  et  cela  sans  porter  prejudice 
k  mes  for£ts ;  car  on  ne  couperait  que  des  arbres  ayant  cent  cinquantc 
k  deux  cents  ans,  et,  des  lors',  cette  coupe  ne  ferait  aucun  tort  au 
martelage  ordinaire.  Si  Ton  voulait  prendre  des  arbres  de  3  pieds  de 
circonference,  comme  la  marine  en  emploie  anjourd'hui ,  je  pourrais 
faire  deux  mille  quatre  cents  vaisseaux  de  plus,  de  sorte  que  j'aurais 
de  quoi  construire  sept  mille  deux  cents  vaisseaux.  Et  enfin,  si  Ton 
voulait  employer  les  bois  dont  les  Hollandais  se  servent  dans  les  con- 
structions, ayant  moins  de  3  pieds  de  circonference,  j'en  aurais  une 
quantity  inBnie. 

Les  pays  situes  sur  la  Sadne,  sur  le  Doubs,  sur  le  Rhone,  sur  le 
canal  du  Languedoc,  sur  flsere,  les  cotes  de  la  Mediterran£e,  qui 
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peovent  alimenler  le  port  de  Toulon,  soot  compris,  dans  le  calcul 
que  je  vicns  detablir,  pour  un  tiers.  Je  pourrais  done  avoir,  dans  un 
an ,  a  Toulon  asses  de  bois  pour  faire  deux  mille  vaisseaux. 

En  retranchant  de  ces  calculs  ce  que  Fon  voudra  pour  les  foists 
trop  iloignees  des  rivieres,  et  ou  Ton  pourrait  cependant  marteler 
des  courbes  et  quelques  bois  precieux ,  si  Ton  n'y  prenait  point  des 
bois  ordinaires ,  il  resulte  toujours  qu'il  y  a  en  France  une  immense 
quantite  de  bois,  et  qui!  doit  en  arriver  a  Toulon  une  quantity  telle 
qu'on  puisse  y  const ru ire  aulant  de  vaisseaux  qu'on  peut  le  desirer. 

Les  for£ts  qui  peuvent  fournir  aux  chantiers  d'Anvers  sont  celles 
du  Rhin,  de  la  Moselle,  de  la  Meurthe,  de  la  Meuse,  de  I'Escaut,  etc., 
auxquelles  on  peut  joindre  celles  de  l'Aisne ,  partie  de  la  conserva- 
tion forestiere  de  la  Seine  et  de  l'Aube,  puisque,  par  le  canal  de 
Sflint-Quentio ,  tout  cela  peut  alter  a  Anvers. 

J*ai  un  travail  precis  sur  la  fore"  t  de  Compiegne ;  il  en  resulte  que, 
si  je  voulais  couper  tous  les  arbres  propres  aux  constructions,  ayant 
5  pieds  de  circonfference,  j'aurais  de  quot  faire  vingt  vaisseaux,  ou 
plus  de  deux  millions  de  pieds  cubes  de  bois;  qu  en  coupant  les  arbres 
de  3  pieds  de  circonference ,  j'aurais  de  quoi  faire  quarante  vaisseaux. 
Cela  est  positif :  tous  les  arbres  sont  comptes  et  les  calculs  faits.  Ce 
travail  est  fait  dans  le  plus  grand  detail ;  il  n'y  a  rien  a  en  rabattre. 
Ces  deux  millions  de  pieds  cubes  de  bois  seraient  livres  a  la  marine 
au  bord  de  l'Aisne  et  de  I'Oise.  Or  la  fordt  de  Compiegne,  qui  peut 
fournir  du  bois  pour  la  construction  de  quarante  vaisseaux,  n'est  rien, 
puisqu  elle  rfa  que  30,000  arpents.  J'attends  le  mime  travail  sur  la 
for&t  de  Fontainebleau  et  les  autres  forlts  de  la  Couronne,  ou  Ton 
me  garantit  un  resultat  aussi  satisfaisant. 

Ces  apercu8  sont  les  resultats  ^observations  faites  depuis  plusieurs 
annees  dans  les  fore'ls  du  Domaine  et  dans  celles  des  communes. 

11  est  un  autre  apercu  simple  et  egalement  satisfaisant.  La  marine 
martele  a  peu  pres  deux  millions  de  pieds  cubes  de  bois  par  an ;  il 
n  y  a  aucune  difficulty  a  lui  accorder  le  martelage  dans  les  bois  re- 
serves des  coupes  vendues  dans  les  annees  1810,  1809,  1808,  1807 
et  1806,  ce  qui  fait  cinq  ans.  Cela  lui  procurerait  dix  millions  de  pieds 
cubes  debois  qu'on  peut  marteler  dans  I'anneeet  dans  les  ra£mes  lieux 
ou  elle  fait  ses  mar tel ages.  Or  ces  dix  millions  de  pieds  cubes  fourni- 
raient  a  la  construction  de  cent  vaisseaux  de  guerre.  Avec  des  precau- 
tions, la  coupe  des  bois  de  la  reserve  peut  se  faire  dans  tous  les  taillis; 
mais  dans  les  taillis  de  quatre  ans  elle  peut  se  faire  sans  inconvenient. 

Risultat.  —  11  resulte  de  ce  qui  vient  d'&re  etabli  qu'il  faut  faire 
une  coupe  extraordinaire  de  deux  millions  de  pieds  cubes  de  bois 
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dans  le  bassin  de  Toulon  el  de  la  Mediterran6e ,  et  qu  il  faut  en  (aire 
une  de  trois  millions  pour  les  chantiers  de  1'Escaut  et  de  la  Hollande; 
que  ces  coupes  ne  couteront  autre  chose  a  la  marine  que  de  les 
transporter  dans  ses  ports;  que  cette  coupe  extraordinaire  peut  dire 
faite  dans  les  limites  le  plus  prfes  des  rivieres  et  des  ports ,  et  ou  les 
exploitations  soient  a  meilleur  march£;  qu'en  consequence  les  mar- 
ches faits  en  Hollande  avec  des  marchands  de  bois  peuvent  6tre 
r6duits ,  et  qu'on  pent  avoir  cette  quantity  de  bois  a  40  ou  50  sob  le 
pied  cube;  que  de*  lors  le  chantier  d'Anvers,  celui  d' Amsterdam  et 
celui  de  Rotterdam  peuvent  dtre  aliments ,  et  que  celui  de  Toulon 
peut  etre  considerablement  augment;  que  Ton  aura  ainsi  sur-le- 
champ  un  moyen  extraordinaire  qui  donnera  des  bois  qu'on  peut 
couper  cette  annee  et  avoir,  rendus  dans  les  ports  de  Toulon  et  d'An- 
vers ,  en  assez  grande  quantity  poor  conslruire  cinq  nan  te  vaisseaax ; 
que  Ton  peut  faire  refiner  sur  Anvers  use  partie  de  ce  qui  etatt  dirige 
sur  le  Havre,  moyennant  le  canal  de  Saint-Quentin ;  que,  bien  loin 
de  demander  des  bois  de  construction  a  l'AUemagne,  a  la  Prusse  et 
aux  autres  pays,  on  en  a  en  France  plus  qu  il  ne  faut. 

Quant  a  Brest ,  je  nai  point  de  reoseignements  suffisants ,  vu  les 
circonstances  du  transport.  Je  n'aurai  ces  rense'igaements  que  dans 
quelques  jours.  Mais,  en  raisonnant  de  la  m6me  raanidre,  on  aura 
de  quoi  construire  cinq  ou  six  vaisseaux  de  guerre,  ce  qui  donnera 
on  peu  d'activil£  a  ces  chantiers. 

Le  bois  extant  a  peu  pre*  inutile  a  Nantes ,  on  peut  dimmuer  les 
coupes  et  laisser  reposer  les  for£ts,  qa  on  retrouvera  a  la  paix. 

II  est  d'autant  plus  necessatre  que  des  mesures  soient  prises ,  que 
les  coupes  de  l'administration  ne  seront  guere  que  les  deux  tiers  de 
celles  des  annees  pr£cedentes;  par  consequent,  les  marchands  de  bois 
de  Hollande,  qui  seroot  instruits  de  cela,  me  vendront  le  bois  plus 
cber,  et  j'en  aurai  une  moindre  quantity. 

Faites-moi  un  rapport  sur  ces  questions  importantes. 

D'apret  1' original  comm.  par  If1**  la  docheste  Decr£s. 


18312.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  g£nB*AL  DB  LARM*K  d'bSPAGNI,  A  FAB  IS . 

Park.  6  Jlreabre  1811. 

Mon  Cousin,  je  vous  renvoie  la  correspondence  d*Espagne;  faites 
le  retev£  des  distinctions  et  recompenses  demand£es ,  mon  intention 
6tant  de  les  accorder. 

ticrive*  au  due  de  Raguse  que,  dans  le  cas  ou  les  mouvements  de 
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l'ennemi  le  foreeraient  a  marcher  vers  le  nord ,  il  aurait  le  com  man - 
dement  sor  le  general  Doreenne;  mate  la  grande  affaire  dam  ce  mo- 
ment, cest  la  priae  de  Valence. 

T6moignez  au  due  de  Dalmatie  mon  mecontenteraent  sur  la  marche 
de  flanc  que  le  general  Girard  a  faite  devant  l'ennemi,  marche  de  trois 
journees  et  d'autant  plus  mal  combinee  que  reenemi  avail  toajours 
la  faculte  de  le  couper;  il  fallait  l'appuyer  par  on  fort  detachement. 
11  est  malheureox  qu'avec  one  arm£e  de  80,000  homines  on  n'ait  pas 
fait  les  dispositions  que  commandait  la  prudence  pour  eviter  de  rece- 
voir  un  affront  par  un  petit  corps  de  6,000  Anglais.  Dites-lui  que  je 
reste  dans  mon  opinion,  que  toutes  les  fois  quon  livre  une  bataille, 
surtoul  am  Anglais,  il  ne  faut  pas  se  diviser,  il  faut  reontr  ses  forces, 
presenter  des  masses  imposanfes  :  toutes  les  troupes  qu'on  laisse  cn 
arriere  courent  le  risque  d'etre  battues  en  detail  ou  forcces  d'aban- 
doaner  les  postes.  R6iterez-»lui  Tordre  d'approvisionner  Badajoz  pour 
un  an.  Si  la  prise  de  Tile  de  Leon  est  considered  comme  impossible, 
il  faut  agir  vigooreuaement  sur  Murcie,  afin  de  soulager  l' armee  de 
Valence.  Dites-lui  que  j'ai  pris  un  d£cret  relatif  a  la  course.  Je  nen- 
teads  pas  la  faire  a  mes  depena;  cela  me  jelterait  dans  des  frais 
immenses  et  ridicules.  Ecrivea»lu4  qo'il  pent  organiser  son  armee 
comme  il  le  jugera  convenable  en  six  ou  sept  divisions,  en  conser- 
vaat  tontefois  les  gtniranx ,  cbacun  suivant  son  grade  et  son  rang. 

J'accorde  au  due  de  Bellune  la  permission  de  rentrer  en  France; 
mais,  comme  il  pour  rait  arriver  que  le  due  de  Bellune  soit  engage 
dans  quelque  operation  ou  sa  presence  serait  encore  nlcessaire ,  vous 
adresserez  cette  permission  au  due  de  Dalmatie,  qui  la  remettra  au 
due  de  Bellune  en  temps  opportun. 

Le  due  de  Dalmatie  a  la  plus  belle  armee  do  monde,  et  cependant 
il  ne  ticnt  en  echec  ni  le  general  Hill ,  ni  1' armee  de  Murcie,  qui  tout 
en  Here  a  march£  an  secours  de  Valence. 

Vows  rendrez  compte  an  ministre  dn  tresor  des  500,000  francs 
qui  se  soot  trmret  de  moins  dans  le  conroi  que  le  general  A?ice  a 
conduit  a  farm^e  du  Midi. 


D'aprfa  l'erigioaJ.  D^pAt  d«  la  gverrt. 


18^13.  —  au  g£n6ral  lacuee,  comte  DE  CESS  AC, 

viMsnui  directiur  dk  l' administration  dk  la  gurrrk,  a  paris. 

il  exisfe  an  regiment  des  PoptHes  da  drop  vert  poer  deux  batail- 
low.  Ce  drap  sera  conserve*  et  (testing  A  habiller  deui  bataillons ,  ou 
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1,600  Pupilles  de  plus  de  dix~sept  ans,  forts  et  vigourcux,  que  je 
compte  former,  dans  le courant  de  janvier,  de  ce  quil  y  a  de  plus 
grand  dans  les  bataillons,  et  doot  on  pourra  se  servir  a  la  suite  de 
Parm6e. 

Ces  hommes  grandissant  auront  besoin  d'etre  habillis;  alors  ils 
laisseront  leurs  habits  blancs  au  corps ;  on  enverra  du  drap  vert  et 
on  les  habillera  sur  leur  taille.  11  faut  se  servir  du  drap  vert,  aGo  de 
laisser  le  blanc  aux  regiments  de  grenadiers  hollandais. 

D'apres  la  minute.  Archives  de  ('Empire. 


18314,  —  AU  VICE-AM1RAL  COMTE  DECRftS, 

M1N1STRK  DB  LA  MARINE ,  A  PARIS. 

Paris,  9  decembre  1811. 

Monsieur  le  Comte  Decres ,  failes-moi  connaitre  ce  que  cotiterait 
un  pied  cube  de  bois  pris  dans  une  des  rues  de  la  fordt  de  Compi&gne, 
comme  cest  Pusage,  et  transport^  a  la  riviere  de  POise,  et  de  la,  par 
PAisne,  jusqu'aux  quais  d' An  vers. 

Faites-moi  le  m£me  calcul  sur  le  prix  d'un  pied  cube  de  bois  pris 
a  Fontainebleau  et  conduit,  par  la  Seine,  TOise  et  le  canal  de  Saint- 
Quentin,  jusqu'a  Anvers. 

Faites  le  mgme  raisonnement  en  supposant  le  bois  pris  a  Saint- 
Germain. 

D'apres  la  minute.  Archives  de  1' Em  pi  re. 


18315.  —  AU  MARECHAL  DAVOUT,  PRINCE  DECKMUHL, 

COMMANDANT  LE  CORPS  ^OBSERVATION  DB  l'eLBE,  A  HAMBOURG. 

Paris,  9  decembre  1811. 

Mon  Cousin ,  je  re^ois  votre  lettre  sur  les  dispositions  a  faire  en 
cas  que  les  circonstances  1'exigent.  Je  me  reserve  d'y  repondre  plus 
en  detail ;  mais  je  vois  que  deja  vous  n'avez  pas  assez  de  cavalerie. 
11  est  done  convenable  que  vous  donniez  ordre  a  la  brigade  compos£e 
des  23"  et  24*  regiments  de  cbasseurs,  que  commande  le  general 
Caslex,  de  se  rendre  sur  PElbe,  dans  le  lieu  le  plus  abondant  en 
fourrages.  Je  fais  donner  Pordre  par  le  ministre  de  la  guerre  a  cette 
brigade  d'etre  a  votre  disposition.  Faites-lui  faire  son  mouvement  par 
la  route  ou  elle  puisse  donner  le  moins  d'ombrage.  Cette  brigade 
portera  le  nombre  de  vos  regiments  de  cavalerie  16g&re  a  dix ;  ce  qui, 
avec  vos  huit  regiments  de  cuirassiers ,  vous  fera  dix-huit  regiments 
de  cavalerie.  Je  ferai  remplacer  le  23e  et  le  24e  de  cbasseurs  a 
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Munster,  dans  le  courant  de  janvier,  par  une  autre  brigade  de  cava- 
lerie.  Je  suppose  que  vous  avez  r£itere  k  vos  regiments  de  cavalerie 
fordre  de  faire  venir  des  hommes  de  leurs  d6p6ts ,  afin  que  tous  les 
chevaux  soient  months  et  qu'au  moment  de  marcher  il  n'y  ait  ni  si  ni 
mats.  Rendez  responsables  le  general  Bruyere  pour  la  cavalerie  legere, 
les  g£neraux  Saint-Germain  et  Doumerc  pour  les  cuirassiers,  si, 
vingt-quatre  heures  apres  en  avoir  rec,u  l'ordre,  ils  nc  sont  pas  en 
etat  d'entrer  en  campagne  avec  tous  leurs  chevaux.  J'ai  nomm£  le 
general  Doumerc  general  de  division ,  et  je  lui  ai  donn6  le  com  man - 
dement  de  la  division  de  cuirassiers  qui  est  k  Erfurt.  Je  suppose  que 
ces  regiments  ont  leurs  carabines  et  leurs  cartouches  k  portee,  leurs 
forges  de  campagne ,  et  que  vous  leur  avez  prescrit  d'avoir  une  eer- 
taine  quantite  de  fere,  pour  6lre  en  etat  de  faire  de  grandes  marches 
sans  s'arr£ter.  II  faut  qu'en  cas  d'ivenement  vous  puissiez  vous  servir 
de  votre  8e  et  de  voire  9*  division.  La  8e  est  dejA  reunie  k  Munster; 
la  9*  le  sera  dans  le  courant  de  janvier. 

Napoleon. 

D'apr&s  l'original  comm.  par  M*9  la  marechale  princetee  d'Eckmahi. 


18316.  —  A  JEROME  NAPOLEON,  ROI  DE  WESTPHAL1E, 

A  CASSBL. 

Paris,  3  decembre  181 11. 

Mon  Frere,  j'ai  appris  avec  peine  l'accident  qui  vous  est  arrive1.  11 
est  fort  heureux  que  vous  ni  la  reine  n'ayez  eprouv£  aucun  malheur. 

Napol&on. 

9  decembre  1811. 

P.  5.  Faites-moi  connattre  Pitat  de  vos  troupes  au  1"  decembre, 
infanterie,  cavalerie,  artillerie;  combien  de  divisions  vous  pouvez 
former  et  comment  elles  seraient  commandoes;  tout  cela  fort  secrete- 
ment.  Parlez-moi  de  votre  artillerie,  caissons  de  transport  et  outils 
du  genie.  Combien  vous  faudrait-il  d'hommes  pour  occuper  la  Silesie? 
Combien  en  avez-vous  de  1807?  Quelles  sont  les  places  k  prendre? 

D'apres  1'original  comm.  par  S.  A.  I.  le  prince  Jerome. 

1  Cette  IeMre,  ecrite  a  Park  le  3  decembre  1811,  eat  iuivie  dun  P.  S.  du  9; 
on  a  cru  devoir  la  placer  a  la  date  de  F  expedition.  Ce  P.  S.  est  entieremeot  de 
la  main  de  1'Emperear. 

*  Un  violent  incendie  avail  presqae  totalement  detruit  le  chdleau  royal  de 
Cassel. 
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18317.  —  D^CRET. 


PalaU  dt«  Tuileriet ,  9  diceahn  181 1. 


DE  l'aBOLITIOX  DU  REGIME  FEODAL. 

Article  l,r.  Le  regime  feodal  est  aboli  dans  les  departements  de 
l'Ems-Superieur,  des  Bouches-du-Weser  et  des  Bouches-de-l'Elbe. 

DES  EFFETS  GK\'£rAIX  DE  L*  ABOLITION  DU  REGIME  FEODAL. 

Art.  2.  Toutes  distinctions  honorifiques,  superiority  ou  puissance, 
resultant  du  regime  feodal,  soot  abolies,  sans  prejudice  des  disposi- 
tions du  decret  du  26  aout  1811. 

Art.  3.  Sont  pareillement  abolies  les  justices  seigneuriaies.  Eu 
consequence,  tous  les  signes  exterieurs  de  justices  seigneuriaies  seront 
abattus  dans  les  deux  mois  de  la  publication  du  present  decret.  Faute 
aux  seigneurs  de  Tavoir  fait  dans  ce  d£lai,  la  destruction  se  fera  a  la 
diligence  du  procureur  imperial  pr£s  le  tribunal  de  premiere  instance 
ct  du  maire,  aux  frais  de  la  commune,  laqueftle  profitera  des 
materiaux. 

Art.  4.  La  loi  ne  recommit  que  des  biens  allodiaux.  En  conse- 
quence, tous  les  fiefs  situes  dans  Fetendue  des  trois  departements, 
quelles  que  soient  leur  nature  et  leur  denomination ,  soit  qu  ils  rele- 
vassent  preccdemment  des  souverains  Strangers,  soit  que  le  domaine 
direct  (Lehenherr&chaft ,  Lehenherrlichkeit)  en  appartienne  a  des  par- 
ticuliers  (Lehenherrn) ,  quils  soient  fiefs  imm£diats  ou  arriere-ficfs , 
sont  converlis  en  francs-alleux  et  a  ff ran  this  de  tout  devoir  et  de  loute 
sujetion  resultant  du  lien  feodal ,  de  manure  que  les  posscsseurs  les 
puisaent  librement  aliener  ou  hypotbequer. 

Art.  5.  Sont  pareillement  abolis  les  droits  de  succession  f&odale, 
de  quelque  nature  qu'ils  soient. 

^eanmoins  la  succession  feodale  aura  lieu  une  derni&re  fois  au 
profit  des  successibles  existant  au  moment  de  la  publication  de  la  loi 
westphalienne  du  28  mars  1809  pour  les  nays  ci-devant  westpha- 
liens,  et  ptfur  les  autres  pays  faisant  partie  des  trois  departements 
lors  de  la  publication  de  noire  present  decret. 

Art.  6.  Dans  le  cas  ou ,  a  I'ouverture  de  la  succession ,  celoi  qui 
se  trouvait  nppele  a  la  recueillir  feodalement  a  repoque  de  la  publi- 
cation de  la  loi  du  28  mars  1809,  ou  a  celle  de  la  publication  du 
present  decret,  suivant  la  distinction  porl£e  a  Particle  precedent,  ny 
aurait  plus  ete  appele,  le  regime  feodal  subsistant ,  ou  ne  I'aurait  el£ 
que  pour  une  certaine  portion ,  la  succession  sera  r£glee  allodialc- 
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ment,  soil  pour  le  (out,  soit  pour  la  portion  relalitement  a  laquelle 
sa  vocation  aura  cesse. 

Art.  7.  Les  droits  seigneurianx  et  feodaux  sont  supprimes  sans 
indemnity  ou  conserves  jasquYu  rachat,  suivant  les  distinctions  Sta- 
biles ci-apres. 


Art.  8.  Toot  servage  est  supprime  sans  indemnity. 
Art.  9.  Sont  reputes  actes  de  servage  : 

1*  Le  droit  de  contraindre  le  colon  et  ses  enfants  a  servir  le  maitre 
eomme  domestiques  ( Gtsinde-Ztoangrecht) ; 

2*  Les  droits  du  mattre  sur  Education  des  enfants  du  colon ,  Pobli- 
gation  de  resler  attache  a  telle  profession  ou  a  tel  sol ; 

3*  L'obligalion  de  deroander  au  seigneur  son  consentement  pour 
se  marier,  et  les  droits  qu'il  pouvait  exiger  au  sujet  du  manage 
{Bedingung,  Brautkauf,  Klauenthaler ,  etc.); 

4*  Les  droits  qui  se  payaient  au  seigneur  pour  pouvoir  construire 
des  usines ,  exereer  des  professions  ou  faire  des  actes  qui  doivent 
6tre  libres  a  tout  le  roonde ; 

5*  Le  serment  de  fid  elite  ou  de  soumtssion  a  prater  au  mattre ; 

6°  L'incapacile  d'acque>ir  en  toute  propriete,  d'aliener,  de  dispo- 
ser entre-vifs  ou  par  acte  de  derniere  volont£ ,  d'ester  et  defendre  en 
jugement ; 

7*  Le  droit  sur  une  portion  de  l'her£dite  mobiliere  du  colon  ou  de 
sa  femme,  appele  droit  mortuaire  (SterbfaU,  Bettkaupt) ; 

S0  L'asofrait  des  biens  des  vassaux  ,  tenauciers  on  censitatres 
pendant  leur  minority. 

Art.  10.  Est  egatement  supprimSsans  indemnite :  le  droit  qu'avaient 
les  seigneurs  de  s'approprier  les  successions  des  etrangers,  des  ba- 
tards ,  des  person nes  decedees  sans  b£ritrers ,  les  biens  vacants ,  meu- 
bles  et  immeubles ,  les  terres  vaiues  et  vagues ,  les  landes ,  les  effets 
n*ufrag&,  sans  prejudice  taut  des  droits  acquis  aux  seigneurs  qui 
bnt  deja  fait  acte  de  propriete  que  des  droits  de  propriete  et  d' usage 
que  les  seigneurs ,  les  communes  ou  les  particuliers  peuvent  avoir, 
en  vertu  de  litres  independants  de  la  justice  seigneuriale. 

Ait.  11.  Le  relrait  feodal ,  et  g6neralement  tout  droit  en  vertu 
duquel  un  seigneur  se  faisait  subroger  a  Vacquereur ,  est  aboli  sans 
indemnity. 

Art.  12.  Sont  6galement  supprknes  sans  indemnite  : 
Les  droits  lev^s  sur  les  person  nes ,  a  raison  de  la  residence ,  du 
nornbre  des  bestiaux  ou  a  lout  autre  litre  qui  ne  tiendrait  qua  la 
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protection  et  non  a  une  concession  de  fonds  en  propriete  ou  en 

usage; 

Les  droits  sur  les  ventes  de  roeubles ; 

Les  droits  de  pesage,  mesurage,  inspection,  elalage,  entrepot, 
transport  des  denrees  et  marcbandises. 

Toutefois  les  bailments  et  halles  continueront  d'appartenir  aux 
ci-devant  seigneurs  qui  en  sont  actuellement  proprietaires ,  sauf  a  la 
commune  a  les  acheter  ou  a  les  loner,  et,  si  elle  ne  le  fait  pas,  a 
exiger  un  tarif  des  droits  d  entree,  d'entrepdt  ou  de  sejourdes  denrees 
et  marcbandises.  Les  dilBcultes  qui  pourraient  s'elever  a  ce  sujet 
seront  portees  devant  les  conseils  de  prefecture,  sauf  le  recours  k 
notre  Conseil  d'Etat. 

Art.  13.  Sont  supprimes  sans  indemnite  : 

Les  droits  de  peage ,  passage  et  autres  semblables ,  sauf  la  decharge 
pour  les  seigneurs  des  obligations  auxquelles  its  etaient  assujettis  a 
raison  de  ces  droits. 

Sont  exceptes,  quant  a  present,  ceux  de  ces  droits  qui  ont  6te 
concedes  aux  seigneurs ,  so  it  pour  frais  de  construction  de  ponts , 
canaux  et  autres  ouvrages  construits  sous  cette  condition,  soit  pour 
indemnite  de  baliments  et  etablissemenls  quelconques  supprimes  pour 
cause  d'utilile  publique. 

Les  droits  excepts  par  le  present  article  continueront  provisoire- 
ment  d'etre  percus ,  suivant  les  titres  et  le  tarif  de  leur  creation  pri- 
mitive, reconnus  et  veriGes  par  les  prefets  des  lieux  ou  ils  se  percoi- 
vent,  jusqu'a  ce  que,  d'apres  leur  avis  et  sur  le  rapport  de  notre 
ministre  de  1'interieur,  il  ait  He  par  nous  statue  definitivement  a  cet 
egard ;  a  cet  effel,  les  ci-devant  seigneurs,  possesseurs  desdits  droits, 
seront  tenus,  dans  I'annee  a  compter  de  la  publication  du  present 
decret,  de  representer  leurs  titres  aux  prefets;  a  defaut  de  quoi  les 
perceptions  demeureront  suspendues. 

Art.  14.  Sont  pareillement  supprimes  : 

Les  droits  exclusifs  de  peche  dans  les  rivieres  non  navigables  ni 
flottables,  et  ceux  de  chasse,  lesquelssont  reserves  aux  proprietaires , 
cbacun  sur  son  terrain ,  sauf  a  se  conformer  aux  lots  et  reglements 
de  police ; 

Les  droits  sur  les  chemins  publics ,  rnes  et  places ,  et  sur  les  ar- 
bres  y  plants,  sans  prejudice,  tani  pour  les  seigneurs  que  pour  les 
proprietaires  riverains ,  de  la  propriete  des  arbres  actuellement  exis- 
tants  et  par  eux  plantes ;  sauf  le  droit ,  soit  des  proprietaires  riverains , 
soit  des  communes,  de  racheter,  suivant  estimation  d experts,  les 
arbres  appartenant  au  seigneur ,  a  Teffet  de  quoi  celui-ct  devra  les 
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avertir  par  afBche,  deux  mois  a  I'avance,  de  1'abalage  et  de  la  vente 
desdits  arbres. 

Art.  15.  Le  droit  que  pouvaient  avoir  les  seigoeurs  de  s'appro- 
prier  tout  ou  partie  des  biens  des  communes  et  les  redevances  qu'ils 
percevaient  pour  la  vaioe  pature  sont  abolis  sans  indemnity. 

Si  les  seigneurs  prouvent  avoir  concede  des  foods  en  propriete  ou 
des  usages,  le  fonds  concede  ou  le  droit  d* usage  continuera  d'etre 
assojetti  a  la  redevance  primitivement  stipulee. 

Art.  16.  Sont  encore  supprimes  sans  indemnity  : 

Tous  droits  de  banalite,  ensemble  les  sujetions  accessoires  et  les 
redevances  payees  a  litre  d'abonnement. 

Sont  exceplees  les  banalites  etablies  au  profit  d'individus  non  sei- 
gneurs, et  celles  attribuees  aux  seigneurs  en  verlu  d'une  convention 
par  laquelle  le  seigneur  aura  fait  a  la  commune  quelqne  avantage 
autre  que  celui  de  lenir  en  etat  les  moulins,  fours  et  aulres  objets 
ban aux. 

Art.  17.  Sont  supprimees  egalement  sans  indemnity  : 

Les  corvees  persounelles  imposees  par  la  seule  raison  que  les 

personnes  etatent  vassales  ou  habitaient  certaines  local ites  (Perso- 

nalfirohnen) ; 

Toutes  autres  corvees,  mime  reelles,  pour  lesquelles  il  ne  serait 
pas  prouve ,  par  litres  en  bonne  forme ,  qu'elles  proviennent  d  une 
concession  de  fonds  ou  de  droit  reel ; 

Les  corvees ,  raeme  reelles  et  appuyees  de  litres ,  si  elles  sont  inde- 
terarinees,  a  defaut  des  conditions  prescrites  par  l'article  20. 

Art.  18.  Ne  sont  point  comprises  dans  la  disposition  de  Particle 
precedent  les  corvees  communales  (Communf/ohnen ,  Gemeinde- 
froknen )  does  pour  le  service  des  communes ,  et  les  corvees  publi- 
ques  (Burgherren,  Landesfrohnen ,  Landfolge)  dues  pour  le  service 
de  F&tat ,  jusqu'a  ce  qu'autrement  il  y  ait  ete  pourvu ,  non  plus  que 
les  battues  de  chasse  imposees  aux  communes  ou  aux  particuliers 
poor  la  destruction  d'aniraaux  malfaisants. 

Art.  19.  Sont  reputees  indeterminees  (ungemessene  Dienste)  les 
corvees  poor  lesquelles  Tune  des  trois  choses  suivantes  n'est  pas  de- 
termtoee  par  le  titre  de  concession  ou  par  les  reconnaissances  passees 
aux  terriers,  savoir  :  1°  la  quantity  des  travaux;  2°  le  nombre  de 
jours;  3°  fetendue  des  fonds  pour  l'exploitation  desquels  la  corvee 
est  due ;  ce  qui  s'appliquera  a  toute  obligation  de  travailler  et  de 
charrier,  mdme  en  fait  de  construction. 

Si  le  nombre  des  jours  est  determine,  mais  que  le  genre  de  travail 
ne  le  soit  pas,  me*mc  par  I'usage,  les  corveables  ne  pourronl  refuser 
xxiii.  5 


Digitized  by 


66        CORRESPONDANCE  DB  NAPOLKON  I*.  —  itli. 

d  employer  ees  journeys  au  travail  qui  leur  sera  demande,  powrvu 
quil  soit  relatif  a  la  culture  ou  a  ('exploitation  des  terres. 

En  cas  de  contestation  snr  le  genre  de  travail  demande ,  il  y  sera 
siatu£  par  le  juge  de  paix,  sauf  l'appel. 

Art.  20.  Le  corv£able,  employe  pour  un  service  public,  le  jour 
ou  il  doit  tr  availler  pour  le  ci-devant  matlre ,  n  est  tenu  ni  de  se  faire 
remplaeer,  ni  de  rendre  one  autre  journee,  a  moms  que  le  service 
public  ne  soit  exige  de  lui  a  raison  d'autres  biens  que  ceux  sujets  a 
la  corvee  particuliere. 

Art.  21.  Si  les  corvces  n'existenft  que  pour  le  besoin  des  biens  du 
proprietaire ,  ellcs  ne  peuvent  &re  aiTermees  ni  vendues  sans  ces 
biens;  mais,  f  il  est  permis  de  s'en  servir  autrement  que  poor  la 
culture  et  l'exploitation  desdits  biens ,  elles  ponrront  6tre  affennees 
et  vendues,  poarvu  que  la  condition  des  corv^abies  n'en  devienne 
pas  plus  dure. 

Art.  22.  Les  corvces  actuellement  existantes  ne  pour  root  £rre 
augmenlees.  II  est  defendu  d'en  etablir  de  nouvelles,  m^me  pour 
concession  de  fonds. 

Art.  23.  V abolition  prononcee  ci-dessns  comprend  egaleroent  le 
droit  de  contraindre  les  colons  par  des  peines  corporelles  ou  pecu- 
niaires,  sans  recourir  a  la  justice,  a  remplir  les  obligations  non  sup- 
primees  ( Dienstztcang)  ,  et  tons  autres  droits  de  ce  genre. 

Art.  24.  Les  redevables  des  droits  sopprimes  ne  pour  root  recka- 
mer  ceux  quils  auraient  deji  acquiUes. 

11  en  sera  de  m&me  des  seigneurs  h  regard  des  droits  qui  serai  eat 
encore  dus. 

Art.  25.  Lorsque  les  possesseurs  des  droits  conserves  par  les  arti- 
cles 10,  12,  13,  14,  15,  16  et  17  ci-dessos  pe  seront  pas  en  e4at 
de  representer  le  litre  primitif,  its  pourront  y  supplier  par  deux 
reconnaissances  conformes,  enonciatives  d'une  plus  ancienne  non 
contredite  par  des  reconnaissances  anterieores ,  donnees  par  la  com- 
munaute  des  habitants,  sil  s'agit  des  droits  generaux,  ou  par  les 
individus  interesses,  si  elles  concern  en  t  les  droits  particuliers;  pourvu 
quelle*  soient  soutenues  d'une  possession  actuelle,  qui  remonte  sans 
interruption  a  quarante  ans,  a  partir  de  la  loi  westpbalienne  do 
28  mars  1809  pour  les  pays  ci-devant  westphaliens ,  et,  dans  ks 
aolres  parties  des  trois  departments,  a  conrir  de  la  publication  du 
present  decret,  et  qu'elles  rappellent  soit  les  conventions,  soit  lee 
concessions  relatces  dans  les  articles  susmentionnes. 

Art*  26.  Lorsqu'il  y  aura  pour  raison  d  un  m^me  heritage  plu- 
sieurs  litres  ou  reconnaissances,  le  moins  one>eux  au  tenancier  sera 
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prefere,  sans  avoir  egard  au  plus  ou  moins  d'anciennete  de  leurs 
dales;  sauf  Taction  en  blame  ou  reformation ,  de  la  part  do  ci-devant 
seigneur,  contre  celles  desdites  reconnaissances  qui  n'en  seront  pas 
encore  garanlies  par  la  prescription,  lorsqu'il  n'y  aura  et6  partie  ni 
en  personne,  ni  par  tin  fonde  de  procuration. 

Art.  27.  Ceux  qui  auraient  acquis  de  particuiiers  des  droits  abolis 
sans  indemnity  ne  pourront  exiger  aucune  restitution  de  prix  ni  dom- 
niages-intere'ts;  ceux  qui  auraient  acquis  du  domaine  de  I'Etat  n'au- 
ront  droit  qu  a  la  restitution  soit  des  finances  par  eux  avanceee ,  soil 
des  autres  objets  ou  biens  c£des  par  eux  a  r6tat. 

Art.  28.  II  sera  libre  aux  fermiers  qui  ont  pris  a  bail  aucuns  des 
me'mes  droits,  sans  melange  d'autres  biens  ou  de  droits  conserves, 
de  remettre  leurs  baux;  et,  dans  ce  cas,  ils  ne  pourront  pretendre 
d'aufre  indemnity  que  la  restitution  des  pots-de-vin  et  la  decharge 
des  loyers  ou  fermagcs,  au  prorata  de  la  non-jouissance  causee  par 
la  suppression  desdits  droits.  Ceux  qui  ont  pris  a  bail  aucuns  droits 
abolis  conjointement  avec  d'autres  biens  ou  avec  des  droits  racbeta- 
bles  pourront  seulemenl  deinander  une  reduction  de  leurs  pots-de- 
vin  et  fermages,  proportionnee  a  la  quo  tile  des  objets  aup  primes. 

Neanmoins,  si  cette  quolite,  fixee  d'apres  les  evaluations  faites 
corame  il  sera  dit  litre  11 ,  chapitre  n,  forme  au  raoius  le  dixieme  du 
fermage  annuel,  le  fermier  sera  libre  de  resilier  le  bail. 

Art.  29.  Les  preneurs  a  rente  d'aucuns  droits  abolis  pourront , 
suivant  les  distinctions  de  l'article  precedent,  deinander  la  decharge 
ou  une  reduction  proporlionnelle ,  relativement  aux  redevances  dont 
ils  soot  charges;  mais  ils  ne  pourront  Hen  re'clamer  sur  les  deniers 
d"entr*e. 

(Soifent  renurne>ation  des  droits  a  supprimer  moyennant  rachat , 
et  des  dispositions  concernant  les  droits  seigneuriaux  racbetables,  le 
rachat  des  redevaneea  et  prestations,  lusufruit  et  la  propri^le  des 
colona  ts.) 

Eitnit  dt  Monitmr  du  17  d&embre  1811. 


18318.  —  A  M.  MA  RET,  DUC  DE  BASSANO , 

MJNISTRE  DES  RELATIONS  KXT£R1HJRES ,  A  PARIS. 

Para,  10  Mceakre  181 1. 

Monsieur  le  Due  de  Bassano ,  je  vous  envoie  pour  vous  seul  one 
lettre  du  roi  de  Weslphalie,  que  vow  me  renterrez.  Tirez-en  la 
substance ,  non  sous  la  forme  d'une  lettre  dn  Roi ,  mais  comme  extrait 
(Tune  communication  de  la  cour  de  Cassel.  Vous  enverrei  eet  extrait 

5. 
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a  mon  ministre  a  Cassel,  et  vous  le  chargerez  d'avoir  des  conferences 
avec  les  ministres  du  Roi,  pour  connailre  les  fails,  ce  qui  a  donn6 
lieu  a  celte  opinion  qui  parait  6tre  celle  du  Roi ,  en  fin  quel  est  le 
remede;  si  les  troupes  ne  sont  pas  sure$;  a  qui  en  est  la  faute.  fie 
Roi  leve  trop  de  troupes,  fait  trop  de  depenses  et  change  trop  souvent 
son  principe  d'administration.  Mon  ministre  fera  verifier  les  fails  a 
Magdeburg ,  a  Hanovre;  la  France  ne  lire  cependant  Hen  de  ces  pays. 
Vous  lui  recommanderez  d'avoir  des  conferences  serieuses  avec  les 
ministres  du  Roi,  de  bien  asseoir  son  opinion  sur  ces  differentes 
questions  et  de  vous  la  faire  connaitre. 

Napoleon. 

D'aprcs  1' original.  Archives  des  affaires  &rangeres. 


18319.  —  AU  COMTE  DE  MONTALIVET, 

MINISTRE  DE  L'lNT£Rl8UR ,  A  PARIS. 

Paris,  10  d&embre  1811. 

On  fait  beaucoup  de  plaintes  sur  l'ing£nieur  des  ponts  et  chaussees 
du  departement  du  Var.  Les  gorges  d'OUiouIes  sont  impraticables ; 
la  route  de  Grasse  k  Draguignan  est  dans  le  plus  mauvais  £tat,  ainsi 
que  celle  de  Grasse  a  Cannes.  On  accuse  cet  ing£nieur  non-seule- 
ment  de  negligence ,  mais  encore  de  proteger  des  entrepreneurs 
suspects. 

D'aprcs  la  minute.  Archives  de  I'Empire. 


18320.  —  AU  MARECHAL  DAVOUT,  PRINCE  D'ECKMUHL, 

COMMANDANT  LE  CORPS  D'OBSRRVATION  DB  l/fil.BB ,  A  HAMBOIRG. 

Paris.  10  deccmbre  1811. 

Mon  Cousin,  comme  une  grande  quantity  de  troupes  va  se  trouver 
dans  le  royaume  de  Westphalie ,  il  est  neeessaire  de  regler  avec  le 
ministre  de  la  guerre  de  Westphalie  ce  qui  est  relatif  a  ces  troupes. 
Le  Roi  doit  payer  et  nourrir  12,500  hommes.  II  est  juste  que  la  de- 
pense  de  tout  ce  qu'il  nourrira  en  sus  soit  prise  en  compensation  sur 
la  solde  et  I'habillement  de  cet  exc£dant.  II  est  juste  aussi  que  les 
autres  depenses  soient  r^gfees  sur  un  pied  raisonnable,  comme,  par 
exemple,  20  sous  par  ration  de  fourrage,  20  sous  par  journ£e  d'hd- 
pilal  pour  les  hommes  qui  seront  aux  hdpitaux  du  pays ;  la  ration  de 
pain  et  de  vin  a  un  prix  un  peu  moindre  que  le  prix  ordinaire,  vu 
que  le  soldat  est  loge  chez  l'habitant,  et  que  cet  argent  reste  dans  le 
pays.  Adresscz-vous  pour  cela  a  mon  ministre  a  Cassel.  Failes-Iui 
connaitre  que,  cette  compensation  6tant  juste ,  il  s'occupe  de  la  regler 
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pour  Vannee  1811.  Vous  suivrez  cette  affaire  par  le  canal  de  mon 
ministre,  et  il  en  r£sultera  une  petite  convention  militaire;  cela  sera 
agreable  a  la  cour  de  Westphalie  et  aplanira  toute  difficult^.  J'ai 
voulu  expr&s  vous  charger  de  porter  cette  douceur,  pour  que  cela  vous 
rapproche  de  la  cour  de  Westphalie,  parce  que  la  disunion  nest 
bonne  k  rien. 

Napoleon. 

D'aprtt  l'original  comm.  par  II"9  la  mar&bale  prioceste  d'Eckmahl. 


18321.  — AU  GENERAL  CLARKE,  DUG  DE  FELTRE, 

MINISTRE  DB  LA  GUERRE ,  A  PARIS. 

Paris,  12  d&embre  1811. 

Je  recois  votre  rapport  du  9 ,  avec  le  rapport  du  directeur  d'artil- 
lerie  de  la  Rochelle,  d'ou  il  r£sulte  qu'au  9  mon  d£cret  sur  les  bat- 
teries de  la  Gironde  et  de  Hie  d'Oleron  n'&ait  pas  execute.  Je  vois 
bien  des  si,  des  mats,  des  car  dans  votre  rapport,  mais  point  de 
'canons  ni  de  batteries.  Mon  dlcret  disait  positivement  le  jour  ou 
tout  cela  devait  6tre  ex£cut£.  C'6tait  au  bureau  de  l'artillerie  k  prendre 
des  mesures  pour  r£ussir.  Ce  n'esl  pas  prendre  des  mesures  que 
d'ecrire  k  un  pauvre  directeur  de  faire.  Que  voulez-vous  qu'il  fasse  ? 
Vous  manquait-il  des  canons?  II  fallait  ine  le  dire;  f  auruis  ordonn£ 
a  la  marine  de  vous  en  fournir.  Vous  manquait-il  du  bois  pour  les 
plates-formes?  11  fallait  me  le  dire;  j'aurais  fait  plutdl  suspendre  les 
constructions  dans  les  chantiers  pour  vous  fournir  le  bois  qui  6tait 
n&essaire.  Vous  manquait-il  des  b&timents  de  transport  ?  II  fallait  le 
dire ;  j'aurais  ordonne  qu'on  mlt  a  votre  disposition  tous  les  moyens 
possibles  de  transport  et  jusqn'aux  ch  a  loupes  des  vaisseaux.  Vous  man- 
quait-il des  hommeSf  des  ofBciers,  et  etiez-vous  dans  Tim  possibility 
den  avoir  ?  11  fallait  le  dire ,  et  j'aurais  ordonn£  a  vingt  officiers  et  k  un 
bataillon  de  la  marine  de  Rochefort  de  se  rend  re  a  Olcron  pour  vous 
aider.  Mais  je  vois  que  le  bureau  de  l'artillerie  se  contente  de  vous 
presenter  des  lettres  a  signer  pour  le  general  Camas  et  pour  le  direc- 
teur d'artillerie.  Aviez-vous  cbarg£  le  genie  de  construire  ces  batte- 
ries, et  le  genie  n*avait-il  pas  les  moyens  de  le  faire?  Lui  manquait-il 
des  ouvriers  ?  II  fallait  prendre  les  travailleurs  de  Me  d'Aix.  EnGn , 
ou  le  decret  6tait  possible  ou  il  e(ait  impossible  :  s'il  6tait  impossi- 
ble, vous  deviez  le  dire;  s'il  eta  it  possible,  vous  deviez  I'executer. 
Certainement  1'exiculion  de  ces  ordres  n'6tait  pas  possible  sans 
prendre  aucune  mesure  qui  sorte  des  formes  ordinaires.  Je  vous 
renvoie  votre  rapport.  Faites  reunir  les  ofGciers  d'artillerie  et  du 
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g£nie ,  et  prenez  des  mcsures  pour  en  6nir.  Deja  deux  de  mes  fri- 
gates son!  bJoqu&s  dans  Mauniusson.  Des  vaisseaux  seraient  depuis 
deux  mois  aux  Saumonards,  si  las  batteries  etaieut  arm6es.  Toutes 
mes  operations  maritimes  sont  arr&ees.  Si  le  general  la  Riboisiere 
navait  ecrit  que  des  lettres,  il  n'aurait  pas  encore  arme  line  seoie 
batterie  aux  ties  d'Hyeres. 

D'apres  U  minute.  Archives  de  I'Empirc. 


SUR  UN  RAPPORT  DO  M1NISTRE  DE  LA  MARINE,  RELATIF  A  TRIESTE. 


II  n'est  pas  question  de  fortifier  Trieste ;  Trieste  est  tellement  loin 
de  l'Aogleterre  v  qu'une  expedition ,  ayant  des  troupes  de  debarque- 
ment  a  bord ,  ne  peut  pas  tore  faite  de  Londres  pour  incendier  un 
vaisseau;  une  croisiere  de  deux  ou  trois  vaisseaux,  portant  5  on 
600  horn  mes  ,  ne  peut  pas  6tre  assez  forte  pour  repousser  la  gam  is  on 
de  Trieste;  ce  ne  serait  done  qu  en  cas  de  guerre  avee  TAutriche ,  ou 
laraiee  d'ltalie  serait  battue,  et  les  Autricbiens  mattres  de  cette 
place;  mais  les  Autricbiens  n'auraient  pas  inter^t  4  bnller  un  vais- 
seau.  Cette  hypothese,  au  resle,  est  tres-eloignee ;  mais  cela  est  suf- 
fisanl  pour  ne  pas  faire  un  grand  chantier  k  Trieste ,  et  ne  Test  pas 
assez  pour  ne  pas  risquer  la  construction  d'un  vaisseau  et  d'une  fre- 
gale.  Poor  une  frigate ,  il  n'y  a  pas  de  grandes  depenses  pr£alables  a 
fake;  le  ministre  doanera  done  ordre  qu'on  mette  une  frigate  sur  le 
cbantier.  On  decidera,  a  la  formation  du  budget  de  1812,  s'il  con- 
vient  de  construire  des  vaisseaux. 

J'avais  le  d^sir  d  avoir  des  vaisseaux  partout,  parce  que  je  croyais 
que  le  bois  me  manquait  en  France ;  mais  aujourd'bui  que  j'ai  d'autres 
idles  et  que  je  suisconvaincu  qu'on  peut  construire  a  Toulon,  a  Cher- 
bourg, k  Rochefort,  a  An  vers,  k  Genes,  autant  que  Ton  veut,  il  me 
semble  qu'it  devieut  moins  urgent  de  profiler  des  bois  de  locality 
eloign£es  pour  dise&niner  nos  ateliers. 

D'apres  la  copie.  Archives  de  la  marine. 


18323.  —  AU  V1CE-AM1RAL  COMTB  DEC  RES, 

MKISTRB  DK  LA  MARINE,  A  PARIS. 

Paris.  13  deeemkre  I  til. 

Monsieur  le  Comte  Decr&s,  j'ai  re$u  la  letlre  que  vous  m'avet 
ecrite  en  dale  du  1 1 ;  je  n'adh&re  point  a  son  contenu.  Je  fais  trop 
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de  cas  de  vos  services  pour  voos  accorder  la  demande  que  vons  me 
Antes.  Restez  au  poste  ou  la  Providence  et  ma  volonte  vous  ont 
appel£;  voos  avez  de  la  saat6  pour  me  servir  encore  dix  ans. 


Monsieur  le  Comte  Decres ,  je  vous  envoie  le  rapport  que  me  (ait 
r administration  fores  tiere.  II  y  a  un  projet  de  decret  que  je  vous  prie 
de  nidiger  d&initivement,  apres  l'avoir  discul£  au  conseil  de  la  ma- 
rine, ou  vous  potives  fiure  appeler  le  conseiller  d'Etat  Bergon  et  les 
aulres  foresliers,  si  cela  est  necessaire,  pour  vous  doooer  des  ren- 
seigoements.  Voos  me  presenterez  un  projet  pour  determiner  la  cir- 
conscription  des  bassins  qui  doivent  approvisionner  les  diflerents 
ports.  La  circonstaace  du  canal  de  Saint- Quentin  me  porle  a  desire r 
q«  une  partie  des  bois  du  bassin  de  I'Oise,  de  l'Aisne  el  de  la  Seine 
aoit  dirigee  sur  Anvers.  Les  besoins  de  Toulon  me  portent  a  desirer 
que  la  circonscription  de  son  bassin  soit  telle  que  le  canal  du  Centre, 
la  Saone  et  le  canal  de  Languedoc  puissent  y  conduire  des  bois.  En 
me  remettant  ce  travail,  je  desire  que  vous  me  preseuliez  I  etat  du 
martelage  par  departement ,  tel  quil  a  ete  fait  pour  ces  trois  der- 
oiexes  annees. 

Je  suppose  que  le  martelage  rend  par  an  a  la  marine  1,500,000 
pieds  cubes  de  bois,  savoir  :  un  million  provenant  des  forests  du  Do- 
maine,  et  le  reste,  des  partie uliers.  Je  crois  que  les  approvisionne- 
meats  par  des  achats  qui  ne  proviennent  point  du  martelage  se  mon- 
tent  a  5  ou  600,000  pieds  cubes,  ce  qui  depend,  au  reste,  des 
circonslances  et  des  annees.  Ces  achats ,  qui  sont  fort  chers ,  peuvent 
deflormais  n'avoir  plus  lieu,  puisque  j'aurai  mes  propres  bois.  Je  ne 
cowpte  done  que  sur  le  martelage  de  1,500,000  pieds  cubes  par  an. 
On  pourra  m£me  le  diminuer  pour  les  points  ou  de  grands  appro- 
visioanements  de  bois  ne  seraient  pas  necessaires.  Par  exemple, 
pourqooi  entasser  tant  de  bois  an  Havre,  tani  surtoot  a  Bayonneet  a 
Nantes?  II  sera  plus  convenable  de  ne  faire  que  des  coupes  propor- 
tioonees  aux  constructions  qu'on  veut  entreprendrc ,  et  de  laisser  les 
bois  sur  pied  pour  les  exploiter  au  moment  de  la  paix,  ou  leur 
transport  a  Brest  sera  plus  facile.  Ceci  n  est  pourtant  qu'une  idee  a 
approfoadir.  1,500, 000 pieds  cubes  par  an,  e'est  a  peu  pres  dc  quoi 


NapolAon. 


D'aprfa  l'origiaAl  cmbl  par  II"*  U  duchesse  D«cr£t. 


18324.  —  AU  VICE-AM  I RAL  COMTE  DECRftS, 


M1NISTRB  DB  LA  MARINE  ,  A  PARIS. 

Pari*.  13  dfcembre  1811. 


72        f.ORRESPONDANCE  DE  NAPOLEON  I».  —  1811. 

faire  quinze  vaisseaux;  c'est  k  peine  la  moitie  de  ce  dont  nous  avons 
besoin,  puisque  les  reparations  des  escadres,  la  consommation  en 
pelils  b&timenls,  etc. ,  doit  faire  mooter  la  consommation  a  pres  de 
4  millions  de  pieds  cubes.  Je  suis  done  decide  a  faire  pour  1812, 
1813,  1814  et  1815,  une  coupe  extraordinaire  de  8  millions  de 
pieds  cubes  de  bois;  ce  qui,  joint  aux  6  millions  provenant  du  mar- 
telage  ordinaire  pendant  ces  quatre  annees,  me  fera  14  millions  de 
pieds  cubes.  En  en  retrancbant  3  millions  pour  la  reparation  des 
escadres  et  des  b&timents  a  la  mer  et  pour  les  autres  consommations 
de  bois  pendant  ces  quatre  annees,  cest-a-dire  750,000  par  an ,  il 
resterait  de  quoi  faire  cent  vaisseaux  en  quatre  annees ,  c'est-&-dire 
vingt-cinq  par  an. 

Dans  le  bassin  du  Rhin ,  de  laMeuse  et  de  la  Seine,  mon  intention 
est  de  co u per  pendant  ces  quatre  ans  4  millions  de  pieds  cubes  extra- 
ordinaires,  qui  se  rendraient  k  Amsterdam,  Rotterdam  et  Anvers, 
independamment  du  martelage  ordinaire ;  cette  coupe  serait  faite  par 
parties  egales  en  1812 ,  1813  ,  1814  et  1815. 

Dans  le  bassin  de  Toulon  ,  pendant  ces  quatre  annees ,  mon  inten- 
tion est  de  faire  une  coupe  extraordinaire  de  2  millions  de  pieds 
cubes ,  k  raison  de  500,000  pieds  cubes  par  annee;  ce  qui  fournira 
de  quoi  construire  cinq  vaisseaux  par  an,  independamment  des  coupes 
ordinaires.  A  Rrest,  mon  intention  serait  de  faire  arriver  un  million 
de  pieds  cubes,  independamment  des  coupes  ordinaires,  ou  250,000 
par  an.  A  Cherbourg,  Lorient  et  Rochefort,  je  desire  faire  employer 
un  million  de  pieds  cubes  dans  ces  quatre  ans.  Cette  quantite  sera 
rcpartie  en  I  re  ces  ports  et  exploitee  dans  les  for£ts  les  plus  voisines, 
k  raison  de  250,000  pieds  cubes  par  an.  Ces  exploitations  donne- 
ront  2  millions  de  pieds  cubes  par  an,  et,  dans  les  quatre  annees, 
8  millions ,  qui ,  joints  aux  6  millions  de  la  coupe  ordinaire,  forme- 
ront  un  total  de  14  millions. 

Des  commissions  extraordinaires  seront  nominees  pour  faire  ces 
martelages,  en  determinant  la  nature  des  bois  et  le  lieu  ou  il  faudra 
les  prendre.  On  les  choisira  le  plus  pres  possible  des  rivieres,  afin 
que  le  transport  en  soil  plus  facile  et  moins  cher. 

D'apres  ces  dispositions,  mes  constructions  seront  a  Amsterdam, 
Rotterdam  et  Anvers,  conformement  k  ce  que  j'at  deja  ordonne;  a 
Brest,  cinq  vaisseaux  seront  mis  sur  le  chantier,  de  maniere  qu'on 
puisse  en  lancer  k  I'eau  deux  par  an ;  k  Toulon,  huit  vaisseaux  seront 
places  sur  les  chantiers  pour  qu'on  puisse  en  mettre  k  I'eau  quatre 
par  an,  el  ce,  independamment  des  fregales  de  la  Mediterranee.  Le 
ineme  travail  serait  fait  pour  la  Riviere  de  Genes,  la  Toscane  et 
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Rome,  qui  forment  le  bassin  de  G6nes.  Aussildt  que  les  cales  de  ce 
porl  auront  ete  construites  dans  la  darse,  deux  vaisseaux  seront  mis 
sur  les  chantiers ,  de  mani&re  a  en  lancer  au  moins  un  tous  les  ans. 

11  est  une  question  que  je  desire  que  le  conseil  de  marine  retraite , 
c  est  eelle  de  savoir  si  on  peut  construire  des  vaisseaux  de  ligne  dans 
la  Loire.  Les  6preuves  des  cbameaux  qui  ont  ete  faites  a  Venise  me 
conGrment  de  nouveau  dans  l'opinion  ou  j  ai  loujours  ete  que  des 
vaisseaux  de  80  pourraient  eMre  construits  dans  la  Loire.  Je  desire 
que  cette  question  soit  examinee  a  fond,  et  que  toutes  les  observa- 
tions faites  par  les  commissaircs  que  j'ai  envoyes  sur  les  lieux  soient 
raises  sous  mes  yeux.  Enfin,  si,  comme  je  le  pense,  it  peut  6tre 
consiruit  des  vaisseaux  dans  la  Loire ,  on  y  etablira  des  chantiers 
pour  six  vaisseaux,  de  mani&re  a  en  lancer  trois  tous  les  ans.  Si  les 
constructions  sur  la  Loire  deviennent  possibles,  on  pourrait  alors 
augmenter  de  500,000  pieds  cubes  par  an  1'exploitalioo  extraordi- 
naire pour  ce  bassin.  Je  desire  que;  dans  le  courant  de  la  semaine 
prochaine ,  vous  me  fassiez  un  rapport  sur  cet  objet ,  sur  Nantes  et 
sur  Genes. 

D'apret  It  minute.  Archives  de  I'Empire. 


18325.  —  AU  GENERAL  LACUEE,  COMTE  DE  CESSAC, 

MIXISTRB  DIRBCTBIR  DE  l' ADMINISTRATION  DB  LA  GUBRRB ,  A  PARIS. 

Paris,  13  decembre  1811. 

Monsieur  le  Comle  de  Cessac,  je  r£ponds  a  voire  rapport  du 
27  uovembre  relativement  a  l'approvisionnement  de  Danzig.  A  dater 
du  \"  janvier  1812,  le  service  sera  entierement  pris  k  mon  compte, 
hormis  le  logement  et  casernement,  les  lits  militaires,  les  bois  et 
lumi&res,  et  tout  loyer  quelconque  de  fours  et  de  magasins.  11  faut 
regler cette  depense  de maniere quelle  ne  depasse pas  500,000  francs 
par  mois.  11  faut  aussi  des  reglements  un  peu  a  la  prussrcnne,  qui 
taxent  les  denr£es  moyennaiit  des  payements  exacts.  Le  pain  doit 
etre  a  bien  bon  marcb£,  puisque  le  ble  n'a  aucune  valeur  a  Danzig. 
11  faut  mettre  le  plus  d'ordre  possible  dans  ces  dispositions  :  la  jour- 
nie  d'bdpitanx  ne  doit  pas  depasser  20  sous.  Quant  a  l'approvision- 
nement  de  si£ge,  j*ai  pris  un  d£cret  que  vous  recevrez  et  qui  regie 
tout.  Sur  2  millions  de  francs  que  vous  demandez,  la  somme  d'un 
million  vous  a  deja  6te  accorded  sur  le  budget  du  fonds  special  de 
Danzig  pour  1811;  I1  autre  million  vous  sera  de  meine  accord^  sur 
le  foods  special  de  Danzig  pour  1812.  J'ai  adopte  plusieurs  de  vos 
bases;  mais  j'y  ai  ajout£  l'obligation  d'avoir  des  farines.  J'ai  changi 
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l'article  des  bois,  qui  me  paratt  ridicule;  j'en  ai  cependant  laiss£ 
pour  uoe  petite  quantite.  J'ai  sup  prime  les  articles  du  biscuit  et  du 
foin ,  inais  j  ai  double  1'avoine ;  a?ec  de  I'avoine  et  du  son ,  les  ehe- 
vaux  pourrout  vivre;  d'ailleurs  on  aura  tou jours  le  temps  de  prendre 
tout  le  foin  de  Tile  de  Nogat ;  il  y  en  a  pour  des  approvisionnements 
immenses. 

Vous  verrez  dans  mon  d&cret  que  fai  port*  sous  le  litre  de  ma- 
gaains  de  reserve  50,000  quintaux  metriques  de  ble  froinent  et 
50,000  quintaux  de  seigle,  faisant  un  total  de  100,000  quintaux 
metriques ,  que  le  general  Rapp  devra  se  procurer  dans  les  premiers 
moments  du  siege,  en  metlant  la  main  sur  pareille  quantite,  qui  se 
trouvera  facilement  dans  les  magasins  de  la  ville;  enfin  j  ai  port* 
egalement  pour  ces  magasins  de  reserve  2,000  quintaux  metriques 
de  legumes ,  que  le  general  Rapp  se  procorera  dans"  Tile  de  Nogat , 
et  2,000  quintaux  metrjques  de  riz,  pour  lesquels  j'ai  fait  un  fonds 
de  120,000  Cranes. 

NAPOUfcON. 

P.  S.  Pour  l'approvisionnement  extraordinaire  de  3  millions  de 
bouteilles  de  vin  et  de  500,000  pintes  d'eau-de-vie  de  France,  vous 
me  ferez  un  rapport  particulier  sur  les  moyens  de  se  procurer  a 
Danzig  cette  ressource  pour  Tarmee,  soit  en  faisant  venir  ces  quan- 
tity de  Bordeaux  et  de  la  Charente  par  des  licences  anglatses,  soit 
en  les  transportant  pendant  l'hiver  par  Lubeck  et  la  Baltique. 

Napoleon. 

D'apres  l'original.  Depta  de  la  guerre. 


18326.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

M1MSTRE  DE  LA  GUERRE,  A  PARIS. 
#  Paris,  14  decenbre  18.11. 

Le  materiel  du  g£nie  de  la  Grande  Arm£e  se  compose  de  la  1*  com- 
pagnie  du  train  qui  est  actuellement  a  Hambourg,  de  la  5e  qui  est  a 
Melz,  et  de  la  6e,qui  est  a  Bayonne  ;  ce  qui  iera  4  a  500  bomtves , 
150  voitures  et  7  a  800  chevaux ;  il  se  compose  Egalement  des  cais- 
sons attaches  aux  difierentes  compagnies  de  sapeurs  et  de  ra  incurs, 
ce  qui  doit  3tre  au  moins  l'objet  d  une  cinquantaine  de  voitures;  ii  y 
aurait  done  au  moins  200  voitures  pour  le  materiel  du  g£oie.  Les 
trois  compagnies  out  3  caissons  de  mineurs ,  3  voitures  de  petards  ♦ 
3  sonneUes,  3  nacelles  et  21  voitures  charges  de  cordages,  d  ancres, 
de  clameaux  et  autres  objets  n£cessairea  a  la  reparation  des  ponts ;  je 
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ne  parte  pas  des  21,000  outils  alleles.  Cela  etant,  le  pare  du  g£nie 
me  parait  avoir  suflisaroment,  et  ii  o  y  a  aocun  besoin  de  lui  orga- 
niser ud  equipage  particalier  pour  les  ponts ,  si  ce  n'est  pour  tout  ce 
qui  est  relatif  au  bataillon  des  ouvriers  de  la  marine.  Ce  serait  done 
6  caissoos  charges  d'outils  d'arts  necessaires  auxdits  bataillons.  Puis- 
qu'on  a  3  soaneltes  avec  les  trok  compagnies,  quel  besoin  y  a-t-il 
den  avoir  4  nouvelles?  Puisqu'oa  a  2 1  voitures charges  de  cordages, 
cinqoenelles  et  agres  pour  les  ponts,  pourquoi  y  ajouter  4  cbariots? 
Puisqu'on  a  6  voitures  charges  de  nacelles  avec  les  compagnies, 
pourquoi  y  ajouter  4  chariots? 

En  general ,  l'equipage  de  pont  propose  par  le  geuie  me  paraift 
inutile;  les  equipages  sufGsent,  inais  je  ne  m'oppose  pas  a  ce  qu'il 
soit  forme  une  demi-compagnie  avec  le  depot  qui  est  a  Metz ,  et  que 
cetie  compagnie  soit  charged  de  servir  6  caissons  avec  les  oulils  ne- 
cessaires au  bataillon  de  la  marine  et  4  voitures  portant  2  grandes 
sonnettes  qui  seront  affectees  au  service  de  la  marine. 

Faites-moi  un  rapport  qui  me  fasse  connaitre  de  quelle  espece  de 
sonnette  sont  charges  les  trois  compagnies,  et  enfin  de  quelle  autre 
espece  de  sonnette  on  voudrait  charger  les  2  voitures  qui  suivent  les 
oovriers  de  la  marine. 

Un  etat  general  du  materiel  qui  e&istera  a  Cannee  d'Allemagne  me 
fera  roieux  connattre  la  situation  des  choses  et  me  metlra  a  ro£me 
de  prendre  un  parti  deGnitif.  11  est  n£cessaire  d'y  ajouter  la  portion 
de  materiel  dont  j'ai  ordonne  le  depot  a  Danzig,  outils  a  pion- 
niers,  etc.  U  serait  bon  d'y  avoir  quelques  grosses  sonnettes  et  un 
apprw/sionneinent  de  pilots  garnis  en  fer  dont  on  peut  se  servir  pour 
consiruire  un  pont  sur  pilotis,  soit  sur  la  Vistole,  soit  sur  le  Niemen. 
Le  transport  se  fait  par  eau  et  d'une  maniere  extrgmement  facile  dans 
tons  ces  pays. 

11  serait  du  moins  tres-important  d'avoir  a  Danzig  r  soit  les  fers 
necessaires  pour  mettre  au  bout  des  pilots ,  soit  des  clavettes ,  clous 
et  ee  qui  serait  necessaire  pour  un  grand  pont  sur  pilotis ;  de  sorte 
quen  Us  ayaat  en  magastn  k Danzig  on  put  les  transporter  ou  ii  serait 
utile. 

Jl  est  necessaire  qu  il  y  ait  a  Danzig  un  approvisioanement  d1  outils 
poor  les  mineurs  et  les  ouvriers  de  la  marine,  et  pour  les  reropla- 
earoeats,  *  il  veoait  a  s'en  perdre.  Danzig  doit  £lre  la  grande  place  de 
depot.  Tout  doit  £tre  la,  et  il  faut  quon  n'ait  rien  a  demander  en 
France. 

Faites-moi  un  rapport  general  sur  le  materiel  du  genie  de  la 
Graade  Armee.  Ainsi  le  materiel  du  g&iie  consist  era  dans  les  caissoos 
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des  mineurs,  des  sapeurs,  dans  les  150  caissons  des  trois  compa- 
nies ,  dans  un  approvisionnement  d'outils  a  pionniers  emmanches , 
dans  un  approvisionnement  de  pilots  tout  faconnes ,  dans  un  appro- 
visionnement de  madriers  sufGsant  pour  construire  un  pont  sur 
pilotis  sur  la  Vistule,  dans  tous  les  fers  necessaires  pour  construire 
un  autre  pont  sur  pilotis,  dans  les  cordages,  nacelles  ct  rechan- 
ges  de  toute  espece,  soit  outils  d'art  et  autres  objets  necessaires  au 
genie,  qui  existeront  en  depot  dans  la  place  de  Danzig. 

II  faut  dresser  Fetal  des  chargemenls  du  genie.  II  ne  faut  pas 
oublier  des  flambeaux,  des  lanterues  pour  la  nuit,  en  bonne  quan- 
tity, pour  eclairer  les  travailleurs. 

D'apres  It  minute.  Archives  de  l'Empire. 


18327.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

MIN1STRE  t)E  LA  GUBRRK ,  A  PARIS. 

Paris ,  U  deeembre  1811. 

J'ai  lu  avec  attention  voire  travail  sur  les  equipages  de  pont,  du 
12  decern  bre. 

On  propose  d'augmenter  de  600  chevaux  la  commande  des  batail- 
Ions  du  train  pour  les  chevaux  necessaires  au  7e.  Si  vous  vendez  au 
royaume  d' Ha  lie  les  600  chevaux  du  70  principal ,  le  royaume  d'ltalie 
vous  les  pay  era;  et  alors  je  mettrai  un  appro  uve  a  la  cession  de  ces 
chevaux ,  et  I'argent  en  provenant  vous  servira  a  l'achat  des  600  che- 
vaux qui  vous  manquent.  Je  ne  signerai  done  pas  le  dec ret  que  vous 
ni'avez  presente.  Les  fonds  necessaires  vous  seront  donnas  sur  le 
service  de  janvier;  si  vous  en  avez  un  besoin  pressant,  le  rainistre  du 
tr£sor  vous  en  fera  1'avance  sur  ce  qui  vous  sera  donne  en  janvier. 

Vous  n'avez  pas  compris  mes  intentions  sur  la  reserve  de  la  Garde. 
Je  n'ai  pas  prelendu  que  la  Garde  avancat  I'argent  necessaire  pour 
l'achat  des  chevaux  du  40  et  du  70  principal ,  mais  que  les  chevaux 
qu'on  doit  acheter  pour  le  70  et  le  40  principal ,  lesquels  doivent  ser- 
vir  avec  la  Garde,  seraient  achetes  et  re^us  par  le  general  Sorbier, 
qui  a  un  interdt  a  acheter  de  bons  chevaux ,  puisque  ces  batail  Ions 
doivent  servir  avec  la  Garde.  C'est  d'ailleurs  un  effet  de  ma  confiance 
en  ce  general.  II  sera  done  necessaire  que  le  7e  principal  vienne  a  la 
Fere,  ou  il  recevra  ses  chevaux;  le  4*  principal  pourra  les  recevoir 
aMetz. 

La  reserve  de  cavalerie  doit  e*tre  servie  par  le  11"  bataillon.  Je 
pense  que  ce  bataillon  doit  se  raetlre  en  marche  sans  delai ,  aGn  de 
relever,  a  Erfurt  et  a  Hanovre ,  les  chevaux  des  quatre  compagnies 
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qm  sont  a  rartillerie  de  la  reserve  de  cavalerie  et  qui  appartiennent 
aux  quatre  balailtons  destines  au  corps  d'observation  dc  I'Elbe.  Le 
depot  et  les  homines  a  pied  de  ce  bataillon  pourront  se  rendre  k  Dus- 
setdorf ,  et  Ton  fera  les  achats  de  chevaux  que  doit  avoir  ce  bataillon, 
dans  le  ducbe  de  Berg. 

Par  ce  moyen,  la  remoote  sera  plus  facile,  et  ces  chevaux  seront 
lous  rendus  ou  se  trouvent  les  regiments  de  cuirassiers ,  a  Cologne 
et  k  Bonn. 

II  est  toulefois  necessaire  que  les  attelages  actuels  qui  sont  aux 
deux  divisions  de  cuirassiers  a  Cologne,  et  a  Bonn,  y  restent  jusqu'a 
ce  quils  soient  remplaces  par  les  chevaux  du  IP  bataillon,  de  sorte 
que,  si  avant  que  la  remonte  (At  faite  j'ordonnais  le  depart  de  ces 
deux  divisions,  on  n'en  eprouvat  aucun  embarras  ni  retard. 

Vous  porter  a  F6quipage  de  pont  cent  soixante  et  dix  chariots  a 
munitions;  il  me  semble  que  cela  nest  point  I'usage.  Formez-moi 
done  eel  equipage  selon  les  regies.  Dans  I'equipage  de  pont  il  doit  y 
avoir  deux  grandes  soanetles ,  si  necessaires  pour  consolider  un  pont 
de  baleaux. 

11  est  necessaire  que  les  deux  equipages  de  pont  existent  entiers  a 
Danzig.  II  faut  avoir  de  plus  k  Danzig  les  cordages,  ancres,  fers  et 
lous  les  objels  necessaires  pour  un  troisieme  equipage,  de  sorte  que , 
selon  les  circonstances ,  je  ferai  atteler  les  trois  Equipages ,  ou  je  ferai 
cotiduire  Tun  par  les  transports  de  requisition  et  les  deux  autres  par 
ceux  de  1'armee.  Vous  observez  tres-bien  que  Ton  trouve  par  tout 
des  bateaux  et  du  bois;  et,  avec  la  quantity  d'ouvriers  que  je  mene, 
cela  sera  promptement  etabli.  Ainsi  I'organisation  de  ce  troisieme 
equipage  ne  necessitera  que  les  cordages,  les  ancres,  les  fers  et  trois 
nacelles  pour  ramasser  les  bateaux.  Faites-moi  connaltre  combien  il 
faudra  de  voitures  pour  cet  equipage. 

Je  viens  actuellement  au  detail.  L'equrpage  est  de  cent  soixante 
et  dix  bateaux;  il  en  manque  cinq,  que  vous  voulez  prendre  k  Stras- 
bourg. Ordonnez  que  ces  cinq  bateaux  soient  confectionnes  a  Danzig; 
je  ne  veux  rien  prendre  a  Strasbourg;  et,  comme  cent  soixante  et  dix 
sont  un  nombre  court,  faites-en  construire  a  Danzig  trente-cinq 
nouveaux,  ce  qui  fera  deux  cents  bateaux.  On  aura  done  amplement 
les  deux  equipages. 

Ordonnez  qu'au  lieu  de  six  haquets  qui  manquent  vingt  soient  con- 
fectionnes k  Danzig,  de  sorte  qu'avec  les  dix  qui  existent  cela  fera 
trente  haquets  de  rechange. 

Faites  faire  quinze  nacelles ,  qui ,  avec  les  dix  qui  existent,  feront 
vingt-cinq. 
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Vous  voyez  que  mon  intention  est  de  ne  rien  lirer  de  Strasbourg, 
ni  de  V^rone;  lout  doit  se  trouver  a  Danzig. 

Vous  portez  cent  soixante  et  dix  chariots,  ce  qui  me  parait  trop 
considerable;  toutefois  mettez  en  construction  a  Danzig  le  n ombre 
qui  est  necessaire,  et  faites-moi  connailre  la  difference  da  prix  aYoe 
chariot  construit  k  Strasbourg  k  celui  d'un  chariot  const  raH  k  Danzig. 
Faites-moi  connailre  £galement  si  Ton  ne  pourrait  pas  se  procurer  k 
Danzig  les  quinze  caissons  d'outils  et  les  douze  forges  qui  maoqueot, 
et  si  Ton  pourrait,  dici  au  mois  de  mars,  les  faire  construire  k 
Danzig. 

Jedis  la  m6me  chose  pour  les  cordages,  clous ,  ancres,  fers,  etc. , 
mais  il  faut  que  tout  soil  fait  a  Danzig  an  1"  mars.  On  a  done  trois 
mois  pleins  pour  se  procurer  ce  qui  manque. 

Mon  Equipage  de  pont  consistent  :  en  deux  grands  ponts  sor  la 
Vistule  avec  tous  les  agr&s  et  objets  nfcessaires,  en  un  pont  en  cor* 
dages,  ancres  et  fers,  et,  outre  eel  a,  en  quatre  avant-gardes  de 
pont,  dont  une  a  chaque  corps  et  une  a  la  Garde. 

Je  suppose  que  les  officiers  d'6lat-  major  que  vous  placerea  aux 
equipages  de  pont  ont  d6ja  servi  dans  les  ponts. 

Vous  me  proposez  le  general  Camas  pour  commander  les  ponts  : 
cet  oflicier  a-t-il  de  Inexperience  dans  cette  partie? 

D'apres  la  minute.  Archives  de  l*Erapire. 

18328.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUG  DE  FELT  RE, 

MN1STRB  DB  IA  GUERRE,  A  PAftlS. 

Paris,  M  deeenfcre  1S11. 

Je  vous  envoie  un  rapport  sur  le  casern ement  de  Monster.  Comae 
les  couvents  vont  6tre  supprimes,  il  y  aura  de  la  place.  II  est  neces- 
saire qu'il  y  ait  du  logement  pour  8,000  hommes  d'infanterie  et 
6,000  hommes  de  cavalerie,  un  bel  hdpital  et  une  grande  manuten- 
tion.  Donnez  les  ordres  les  plus  positifs  pour  qu'on  prenne  possession 
de  ce  casern  ement  et  qu'on  le  pourvoie  de  I  its  militaires.* 

D'apres  la  minute.  Archives  de  l'Empire. 


18329.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

M1N1STRB  DB  LA  GUERRE,  A  PARIS. 

Paris,  15  46ceabr«  1811. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre,  a  Vienne  j'ai  fait  jeler  sur  on  bras  du 

Danube  de  100  toises  de  large  un  pont  d'une  seule  pi&ce.  Je  d&ire 
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que,  dans  les  equipages  de  pont  que  je  fais  former  a  Danzig,  les 
officiers  d'artillerie  disponent  les  pieces  de  maniere  qu'on  puisse  en 
une  beure  de  temps  dresser  le  pout  et  le  mettre  a  I'eau  d'une  piece. 
11  esl  convenaMe,  poor  le  succes  de  ces  dispositions,  que  le  detail  en 
soil  arrete  ici  par  les  officiers  d'arlillerie.  II  a  falfu  plusiedrs  jours  a 
Vienne  poor  cette  operation ,  parce  que  rien  n'etait  prepare ;  mais  si 
les  madriers,  les  poutrelles,  les  fers  etaient  disposes  a  lavance,  je 
pense  qu'on  pourrait  le  feire  en  moins  de  quelqoes  beures.  II  restera 
emsuite  a  connaitre  si  ce  pont  ne  poorrait  pas  6tre  jete  egaletnent  sar 
one  riviere  de  200  totses,  sur  le  Rhin,  par  exemple;  je  suis  porte 
poor  Vaffirmative,  Je  desire  (Joe  cette  question  soit  discutee  pur  tes 
officiers  d'artillerie ,  et  qu'eosuite  Tessai  de  ce  precede  soit  fait  sur  le 
Rhin ;  mais  ces  epreuves  doivent  dtre.  cachees  v  et  il  ne  faut  pas  que 
les  Strangers  puissent  s'en  apercevoir.  Ce  serait  un  grand  pas  de  fait 
si ,  en  se  mettant  a  Tabri  d  une  tie  ou  d  une  riviere  qui  debouche 
dans  le  fleuve ,  on  pouvait  preparer  un  pont  et  ensoite  le  lancer  et , 
par  la  force  du  ecu  rant ,  f  abattre  de  maniere  a  jeter  en  six  minutes 
on  pont  sur  one  grande  riviere.  Je  suis  porte  a  penser  que  les  epreuves 
qoe  Ton  ferait  a  Strasbourg  seraient  satisfaisantes* 

D'aprts  la  minute.  Archives  de  l'Empire. 

IS330.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

11IM8TRB  DB  LA  GUBIIHE  ,  A  PAB18. 

Paris,  15dfeevbre  1811  - 

Le  colonel  do  23#  de  ckasseurs  est  nomme  depuis  plusieurs  mois. 
11  n'avait  pas  encore  rejoint  an  29  noverabre.  Faites-moi  on  rapport. 
Ce  corps  a  besoin  de  son  colonel. 

D'apres  la  minute.  Archives  de  l'Empire. 


18331.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHAfEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GKN6RAL  DB  LARMKR  n'RSPftGNB,  A  PAtB. 

Paris.  16  decssrire  1811. 

Hon  Cousin,  je  voos  prie  de  me  faire  on  rapport  sur  1'armee  du 
Nord.  Je  crois  avoir  deja  ordonne  a  mes  grenadiers,  a  une  compagnie 
d'artillerie  a  pied ,  a  ma  gendarmerie  d'elile  et  aux  guides  de  I'armee 
de  rentrer  en  France  ;  si  cet  ordre  poor  la  gendarmerie  d'etite  n'avait 
pas  encore  £te  donne,  donnex-le  sans  delai,  el  que  tons  mes  gendar- 
mes de  la  Garde  se  dirigent  sur  Bayonne.  Je  crois  avoir  donni  ordre  au 
due  de  Raguse  de  donner  une  compagnie  d'artillerie  legere  au  general 
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Dorsenne;  r£iterez  cet  ordre.  Faites-moi  connaitre  quels  sont  les 
compagnies  ou  d£tacbements  d'arlillerie  et  da  train  qu'a  le  g£n£ral 
Dorsenne,  car  je  desire  rappeler  en  France,  1°  raes  deux  compagnies 
d'artillerie  k  cheval ,  2°  tout  le  train  qui  sert  mon  artillerie  a  cheval. 
Je  ne  ferai  pas  difficult^  de  laisser  la  les  chevaux  et  les  harnais;  mais 
ce  sont  les  homines  que  je  desire  faire  rentrer  en  France.  II  ne  reste- 
rait  done  plus  que  les  compagnies  de  consents  canonniers  et  les  atte- 
lages  n£cessaires  pour  le  service  des  pieces  qui  sont  attaches  a  I'in- 
fanterie.  Faites-moi  connaitre  si  je  ne  pourrais  pas  lirer  d'Aucb,  de 
Carcassonne  et  de  Bayonne  un  personnel  d'artillerie,  des  attelages  et 
des  soldats  du  train  pour  relever  ceux*  de  la  Garde.  Faites-moi  un 
rapport  en  detail  sur  I'arlillerie  de  l'arm£e  du  Nord.  Je  desire  aussi 
faire  revenir  sans  d£loi  en  France  mes  chasseurs ,  mes  Polonais  et 
mes  dragons;  mais,  au  para  van  t,  faites-moi  un  rapport  sur  la  cava- 
lerie  de  I'armee  du  Nord.  Les  landers  de  Berg,  la  legion  de  gendar- 
merie, le  1"  de  hussards  et  le  31*  de  chasseurs  y  resteront,  ce  qui 
fera  quatre  regiments.  Faites-moi  connaitre  quelle  est  la  force  de  ces 
quatre  regiments,  en  y  comprenant,  soit  ce  qui  est  aux  escadrons 
de  guerre  en  Espagne,  soit  ce  qui  est  dans  les  regiments  de  marche, 
soit  meme  ce  qui  est  a  leur  d£pot,  aGn  que  je  puisse  aviser  aux 
moyens  de  les  porter  au  plus  haut  nombre  possible.  Coramc  il  y  a 
a  Famine  du  Midi  plus  de  cavalerie  qu'il  ne  faut,  faites-moi  connaitre 
si,  des  regiments  de  marche  de  cetle  arm6e  qui  n'ont  pas  passe 
Burgos ,  on  ne  pourrait  pas  tirer  de  quoi  porter  la  cavalerie  du  general 
Dorsenne  a  3,000  hommes.  Cette  question  de  la  cavalerie  de  I'armee 
du  Nord  se  lie  a  celle  de  la  cavalerie  de  l'arra£e  de  Portugal ;  car  il 
est  bien  evident  que,  si  je  desire  que  le  general  Dorsenne  ait  plus  de 
3,000  hommes  de  cavalerie,  e'est  que  je  prevois  le  cas  ou  il  aurait 
a  repousser  I'armee  anglaise ,  et  qu'alors  je  voudrais  que  l'arm£e  du 
Portugal  et  I'armee  du  Nord  pussent  mettre  ensemble  9,000  chevaux 
en  bataille,  ce  qui  rendrait  impossible  tout  mouvement  de  la  part  des 
Anglais;  mais  je  dis  en  bataille  et  non  effectif ,  et  vous  savez  quelle 
enorme  difference  cela  fait* 

Faites-moi  done  connaitre  la  situation  de  la  cavalerie  des  armies 
d'Espagne,  en  y  reuntssant  tous  les  regiments  de  marche  qui  rejoi- 
gnent.  J'attends  ce  rapport  pour  donner  des  ordres  defniitifs  a  la  cava- 
lerie de  ma  Garde.  Quant  a  l'infanterie  de  ma  Garde,  je  d&ire'cer- 
tainement  la  faire  aussi  revenir,  mais  j'attends  la  prise  de  Valence , 
ayant  d'ailleurs  l'avantage  pour  l'infanterie  de  pouvoir  la  faire  voyager 
en  posle.  Je  desire  aussi  que  vous  me  fassiez  bien  conn  litre  la  situa- 
tion de  I'armee  de  Portugal ,  en  y  reunissant  tous  les  regiments  pro- 
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visoires  qui  sont  sur  ses  derri&res  et  m^me  y  compris  ce  qui  se  trouve 
a  Bayonne. 


D'apres  1' original.  DepAi  de  la  guerre. 


18332.  —  AU  MARECHAL  DAVOUT,  PRINCE  DECKMUHL, 

COMMANDANT  LB  CORPS  DOBSERVATION  DB  L'BLBB ,  A  HAMBOURG. 

Paris,  15  decembre  1811. 

Mon  Cousin ,  je  recois  votre  rapport  sur  la  Westphalie ,  d'ou  il 
r£sulte  que  la  Westphalie  devait  600,000  francs  par  mois  et  qu'elle 
en  d£pense  735,000.  Cela  6tant,  le  Roi  n'avait  pas  tort  de  se  plain- 
dre.  Je  vous  ai  6crit  de  faire  des  arrangements  pour  compenser  tout 
cela.  Mais  le  Roi  doit  fournir  plus  de  600,000  francs,  vu  les  autres 
charges  qui  ne  sont  pas  comprises  dans  revaluation,  telles  qu'habil- 
lement,  etc.  11  faut  aussi  ne  pas  ^valuer  la  ration  de  fourrage  a  plus 
de  20  sous.  II  est  bien  urgent  de  faire  cette  convention  sans  delai , 
afin  que  le  roi  de  Westphalie  ait  des  bases  Axes  et  soit  satisfait ,  et 
que,  si  vous  mettez  quelques  mille  hommes  de  plus,  ce  soit  une 
chose  avantageuse  a  la  Westphalie. 


D'apret  l'original  comm.  par  M"*  la  mardchale  priacesae  d'Eckmuhl. 


18333.  —  AU  MARECHAL  DAVOUT,  PRINCE  D'ECKMUHL, 

COMMANDANT  LB  CORPS  D  OBSERVATION  DB  L'BLBB,  A  HAMBOURG. 

Parii.  15  decembre  1811. 

Mon  Cousin,  il  est  n6cessaire  qu'au  15  fevrier  Modlin  soit  arm6, 
approvisionn6  et  mis  en  £tat  de  soutenir  un  stege.  II  faut  faire  faire 
par  vos  officiers  d'artillerie  l'6tat  de  l'armement  n£cessaire.  Quarante 
pieces  de  24  a  Modlin ,  par  exemple ,  sont  ridicules.  Les  pieces  de  24 
ne  sont  pas  n6cessaires  a  la  defense  d  une  place ;  on  ne  met  de  ce 
calibre  que  ce  qu'on  a.  Le  Grand- Due  h6  a  dix-huit  pieces  de  24; 
on  peut  en  mettre  quinze  a  Modlin  et  les  porter  au  n£cessaire  et 
existant.  11  faut  avoir  au  moins  vingt  affuts  pour  ces  quinze  pikes. 
Soixante  et  quatorze  pieces  de  12  sont  inutiles ,  cinquanle-cinq  suffi- 
sent;  on  peut  les  prendre  a  Thorn,  a  Praga  et  a  Czenstochowa.  11  y 
a  aussi  a  Thorn  et  a  Czenstochowa  des  mortiers  qu1  il  faut  prendre 
pour  Modlin.  II  faut  mettre  dans  cette  place  beaucoup  de  poudre  et 
de  bo u lets.  Je  vois  qu'il  manque  de  la  poudre  dans  le  Grand-Duche; 
il  faut  mettre  a  Modlin  la  plus  grande  partie  de  ce  qui  est  a  Thorn. 
U  faut  6galement  renfermer  des  approvisionnements  dans  Zamosc. 
xxiu.  6 


Napoleon. 


Napoleon. 
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11  me  semMe  qu'*u  15  fevrier  on  pottrrait  placer  aussi  dans  Modlie 
une  grande  partie  des  munitions  qui  se  trouvent  a  Varsovie,  et  mtone 
une  partie  de  ce  qui  a  6te  plac6  I'annee  derniere  derri&re  la  Vistule, 
puisque  cette  place  peut  se  d£fendre  actuellement  assez  de  temps 
pour  contenir  tous  les  dep6ts.  Quant  au  personnel ,  il  y  a  dix-huit 
corapagaies  d'artillerie  a  pied  dans  le  Grand -Ducbi.  Cinq  ou  six 
compagnies  peuvent  6tre  destinies  pour  le  service  de  cette  place.  II 
est  done  convenable  qu'au  15  fevrier  la  place  se  trouve  en  6lat. 

Napoleon. 

D'apr&s  1' original  comm.  par  11""  la  mar&hale  princesie  d'Eckmuhl. 


18334.  —  AM.  MARET,  DUC  DE  BASSANO, 

MINISTIIB  DBS  RELATIONS  KXTfrllStJMS ,  A  PiMlS. 

Parif,  16  ddcembre  1811. 

Monsieur  le  Due  de  Bassano,  M.  de  Nesselrode  va  arriver  bientdt; 
cela  me  porte  a  faire  rendre  sur-le-champ  le  s£natus-consuIte  pour 
la  levee  de  la  conscription.  Je  tiendrai  demain  un  conseil  priv6  pour 
que  ce  s£natus-consutte  soit  rendu  dans  la  semairie  et  qu'on  ne  puisse 
pas  Pattribuer  a  Tarriv^e  de  ce  n£gociateur. 

Dans  la  ni6me  intention ,  je  desire  qu  une  communication  soit  faite 
aux  princes  de  la  Confederation  sur  la  n£cessit£  de  remonter  leur 
cavalerie  et  de  preparer  leur  contingent.  Vous  icrirez  a  ce  sujet  une 
circulaire  a  mes  ministres  et  charges  d'affaires,  lesquels  en  cause - 
ront  avec  les  princes  et  avec  leurs  ministres.  Us  pretexteront  la  Iev£e 
que  font  les  Rosses  de  4  homines  sur  500 ,  la  grande  quantite  de 
troupes  qu  iU  ont  sur  la  frontiere,  et  le  parti  d£cid£  ou  Ton  parait  £lre 
en  Russie  de  faire  la  guerre.  Mes  charges  d'affaires  demanderoat  la 
situation  des  troupes,  le  lien  le  plus  rapproche  de  POder  ou  elles 
pourront  etre  r&inieB ,  et  de  eombien  de  jours  a  Pavance  U  faudra 
que  la  requisition  soil  faite. 

C'est  surtout  aux  petite  princes  qui!  est  necessaire  de  donuer  cet 
avis.  11  fant  leur  dema&der  de  preparer  leur  contingent  pour  former 
la  3*  division. 

Nassau  a  son  eeotingent  em  Espagne ,  Wurzburg  n'a  plus  rien  en 
Espagne,  il  peut  done  foarnir  le  regiment  n°  3.  La  Saxe  ducale 
peut  £galemenf  (burnkr  1c  rigiment  n°4.  La  Lippe,  AnhaJt,  Scbwarz- 
kurg,  Reuss  et  Waldeck  peuvent  s'occuper  de  la  formation  de  la 
3"  brigade;  il  en  est  de  m£me  du  contingent  du  prince  Primal. 

Faites-moi  ua  rapport  q«i  me  fasse  connaitre  comment  etaient 
organises  ces  regiments  lors  de  la  campagne  d'Autriche,  ce  que  doit 
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fonmir  cbaqae  prince ,  ce  qu'il  a  en  Espagne  et  ce  qu  il  doit  four- 
nir  id. 

D'apres  1' original.  Archives  des  affaires  tftraagero. 


18335.  —  AU  COMTE  DE  MOOTALIVET, 

H1NISTRE  DE  l'iNT^RIEUR,  il  PARIS. 

Paris,  16  decembre  1811. 

On  m'assure  que  la  nourriture  est  tr&s-mauvaise  dans  les  lyc£es 
de  Paris.  Les  jeanes  gens  se  plaignent  qu'on  y  vit  tr&s-mal,  et  d'y 
avoir  surtout  de  la  trfes-mauvaise  viande.  Allez  a  I'improviste  dans 
quelques-uns  de  ces  lycfes  et  assurez-vous  de  la  v6rit6  de  ces  fails . 

D'aprea  la  miaote.  Arckites  4a  1  Empire* 


18336.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

MINISTRE  DE  LA  GUERRE ,  A  PARIS. 

Paris,  16  decembre  1811. 

Donaez  ordre  que,  Routes  les  fois  que  les  regiments  des  Pupiiles 
marcheront,  Us  ne  fassent  qu'ane  demi-£tape,  a  moins  d'ordres 
contraires,  et  qu'ils  aient  un  sejour  tous  les  quatre  jours  de  marcfae. 
Prevenez  de  ceia  vos  bureaux  et  les  chefs  de  ce  corps. 

D'epret  la  infante.  Archives  de  1'Empire. 


18337.  —  AU  MARECHAL  BESS1ERES ,  DUC  D  JSTRJE, 

COMMANDANT  LA  GARDE  IMH&RIALE,  A  PARIS. 

Paris,  16  decembre  1811. 

Moo  Coutio ,  il  foot  preparer  la  Garde  poar  entrer  en  campagne. 
Faites-moi  un  rapport  d'abord  sur  la  cavaterie;  tout  ce  qui  est  en 
Espagne  me  rajoiaara.  Faites-moi  coonaltre  quelle  sera  la  situation 
de  ma  cavalerie,  en  indiquant  le  complet  de  chaque  regiment  et 
I'efiectif  aetuel,  homines  et  chevaux,  et  ce  qui  manque  pour  entrer 
en  campagne. 

ie  desire  que  mes  chevau-Ugers  aient  chacon  mottie  des  carabines. 

Faites-moi  un  rapport  sur  la  gendarmerie  d'£Iite ,  en  indiquant  les 
lieux  ou  elle  se  trouve  et  eombien  d'hommes  je  pourrai  en  avoir  en 
campagne. 

Pour  l'infanterie,  mon  intention  est  d'avoir,  1"  division  :  six  r£gi- 
meats  de  voltigeurs,  an  regiment  de  garde  national  de  la  Garde, 

6. 
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formant  quatorze  bataillons  ou  10,000  bommes;  2°  division  :  six. 
regiments  de  tirailleurs  auxquels  on  joindra  les  consents  de  la  garde 
italienne,  ce  qui  fera  quatorze  bataillons  ou  10,000  bommes;  3*  di- 
vision :  les  deux  regiments  de  fusiliers,  les  deux  de  chasseurs,  le 
regiment  de  flanqueurs,  formant  dix  bataillons  ou  8,000  hommes; 
4*  division  :  les  trois  regiments  de  grenadiers,  les  deux  bataillons  dc 
velitcs  royaux,  deux  bataillons  de  ligne  italiens,  formant  dix  batail- 
lons ou  8,000  hommes.  La  force  des  quatre  divisions  reunies  sera  it 
de  36,000  bommes. 

La  1™  division  sera  desservie  par  la  1"  compagnie  de  consents 
canonniers,  servant  huit  pieces  de  4;  la  2°  division  aura  la  2s  com- 
pagnie, servant  huit  pieces  de  4;  la  3e  et  la  4°  division  auront  les 
3s  et  4°  compagnies,  servant  chacune  huit  pieces  de  4. 

Ind£pendamment  de  cela,  les  trois  compagnies  regimen taires  ita- 
liennes  serviront  dix-huit  pieces  de  canon,  lesquelles  seront  atta- 
chees,  savoir  :  a  la  4°  division,  douze  pieces,  et  a  la  2*  division, 
six  pieces. 

La  1"  division  aura  une  batterie  d'artillerie  a  pied  servant  huit  N 
pieces;  et  une  a  cheval  servant  six  pieces.  La  2s,  la  3*  et  la  4*  divi- 
sion auront  le  m£me  nombre  de  pieces.  Ainsi  la  1"  division  aura 
vingt-deux  pieces,  la  2*  division  vingt-huit ,  la  3°  division  vingt-deux ; 
la  4*  division  trente-quatre ;  ce  qui  fera  cent  six  pieces.  Les  quatre 
batteries  d'artillerie  a  cheval  de  la  Garde  servant  vingt-qualre  pieces 
de  canon ,  les  six  compagnies  a  pied  de  la  vieille  Garde  servant  qua- 
rante-huit  pieces,  deux  batteries  de  reserve  de  la  ligne,  a  pied ,  ser- 
vant seize  pieces  de  12,  une  compagnie  d'artillerie  a  cheval  de  la 
garde  italienne  servant  six  pieces ,  et  une  a  pied  servant  huit  pieces , 
formeront  cent  deux  pieces  d'artillerie  de  reserve ,  attachees  a  la  ca- 
valerie  de  la  Garde  et  a  la  reserve  de  1'armee. 

La  Garde  aura  done  deux  cent  huit  pieces  de  canon ,  savoir  :  trente- 
deux  pieces  servies  par  les  compagnies  de  consents  de  la  Garde  et 
dix-huit  servies  par  les  compagnies  regtmentaires  italiennes ,  quatorze 
servies  par  la  garde  italienne,  dont  une  batterie  a  cheval,  vingt- 
quatre  a  cheval  servies  par  la  Garde,  quarante-huit  pieces  a  pied 
servies  par  la  Garde ,  vingt-quatre  a  cheval  servies  par  la  ligne,  trente- 
deux  a  pied  servies  par  la  ligne,  seize  de  la  batterie  de  reserve; 
total ,  deux  cent  huit  pieces. 

Artillbrir  franchise.  —  Cent  vingt-huit  pieces  d'artillerie  a  pied, 
quarante-huit  pieces  d'artillerie  a  cheval;  total,  cent  soixante  et  seize 
pieces  franchises. 

Artillerib  italienne.  —  Dix-huit  pieces  servies  par  les  compagnies 
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regimentaires  ilaliennes  t  six  pieces  servies  par  l'artillerie  a  cheval  ', 
huit  pieces  servies  par  l'artillerie  a  pied;  total,  trente-deux  pieces 
italienoes. 

Total  g6neral ,  deux  cent  huil  bouches  a  feu. 

J^cris  au  general  Sorbier  pour  I'artillerie.  Concerlez-vous  avec  le 
general  commandant  le  genie  pour  ce  qui  regarde  le  genie.  11  faut  une 
compagnie  de  sapeurs  a  chaque  division,  avec  des  outils  atteles.  II 
faut  que  la  Garde  ait  une  compagnie  de  pontonniers  avec  un  petit 
equipage  de  pool. 

Qu'est-ce  que  la  Garde  a  en  equipages  militaires ,  en  faisant  reve- 
nir  tout  ce  qui  est  en  Espagne?  Faites-moi  un  rapport  sur  cette 
organisation. 

La  1"  division  a  besoin  de  4  caissons  d'arnbulance ,  de  28  caissons 
de  transports  militaires,  ce  qui,  avec  ies  forges,  caissons  pour  les 
papiers ,  etc. ,  fera  une  quarantaine  de  voitures.  Les  autres  divisions 
ont  besoin  du  m£me  nombre  de  voitures;  ce  qui  fera  160  voitures 
pour  la  Garde.  Mais  ces  160  voitures  ne  porteraient  du  pain  que 
pour  quatre  jours,  en  supposant  par  jour  40,000  rations,  il  faudrait 
avoir  des  moyens  de  porter  400,000  rations,  ou  100  voitures  de 
plus.  Ce  serait  done  environ  300  caissons  qu  il  faudrait  a  la  Garde. 
Organisez  cela  en  detail. 

Faites  aussi  l' organisation  de  1* administration  :  commissaires  des 
guerres,  chirurgiens,  vivriers,  etc.,  enfin  toutce  qui  I  faut  pour  la 
completer. 

Quant  k  la  cavalerie ,  il  faut  la  censer  form6e  de  deux  divisions , 
pnisque  je  n'aurai  pas  loin  de  6,000  chevaux,  en  y  comprenant  les 
600  chevaux  de  la  garde  italienne,  et  parce  qu'il  est  possible  que 
les  six  regiments  de  lanciers  et  partie  des  italiens  soient  souvent 
detaches.  • 

NapolAon. 

D'aprts  l  original  comm.  par  Mn*  U  duchesse  d'Istrie. 


18338.  — AU  MARECHAL  DA  VOLT,  PRINCE  D'ECKMUHL, 

COMMANDANT  LB  CORPS  ^OBSERVATION  DB  L'BLBB,  A  HAMBOURG. 

Paris,  16  d^ecmbre  1811. 

Mon  Cousin ,  vous  avez  dans  1'arrondissement  de  la  32*  division 
roilitaire  deux  equipages  de  naatelots  de  la  flottille  qui  doivent  former 
1,600  bommes.  Mon  intention  est  qu'en  cas  de  guerre  un  de  ces 
bataillons,  bien  arme  et  bien  equip£,  marche  avec  votre  corps  d'ar- 
ra£e  et  soit  attache  a  Danzig  a  r equipage  de  pont.  Faites-moi  con- 
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naitre  lequel  des  deux  bataillons  est  preferable  pour  ee  service ,  et  ce 
quily  a  £  faire  pour  son  equipement. 

Napoleon. 

D'apres  la  copie  comm.  par       la  marechale  prtnceMe  d'Eckmahl. 


18339.  —  A  EUGENE  NAPOLEON,  VICB-ROI  d'iTAME,  A  MILAN. 

Paris,  16  dlcembre  1811. 

Mon  Fils,  je  ne  sais  si  je  vous  ai  mande  qu'il  etait  necessaire  que 
vos  troupes  eusseot  une  paire  de  souliers  aux  pieds,  deux  paires  dans 
le  sac  et  une  ou  deux  paires  dans  les  caissons  ;  c  est  aux  regiments  a 
s'en  procurer.*  Par  ce  nioyen,  on  peut  esperer  qu'ils  arriveront  sur 
la  Vistule  avec  deux  paires  de  souliers  dans  le  sac  et  une  paire 
aux  pieds. 

Napoleon. 

D'apres  la  copie  comm.  par  S.  A.  I.       la  dachesse  de  Leachtenberg. 


18340.  —  A  EUGENE  NAPOLEON,  ucb-boj  d'itauk,  a  milan. 

Pans,  16  <ttcembre  1811. 

Mon  Fils,  voki  ('organisation  que  je  deairerais  donner  au  corps 
d'observation  d'ltalie. 

La  lre  division  du  corps  d'observation  d'ltalie  se  reunira  a  Trente 
et  a  Bolzano.  Eile  sera  composee  (je  fixerai  le  jour)  dedeux  batati- 
Ions  du  8e  d'infanterie  legere,  de  quatre  bataillons  du  84° ,  de  quatre 
batailloos  du  92*,  de  quatre  bataillons  du  106*  et  de  deux  bataiMons 
croates ;  total ,  seize  bataillons.  Cette  division  portera  le  n°  13 ,  ayant 
decide  de  donner  un  nnmero  general  a  toutes  les  divisions  de  la 
Grande  Araiee. 

La  2*  division  sent  composee  de  deux  bataillons  du  186  leger,  de 
quatre  bataillons  du  9s ,  de  quatre  bataillons  du  35* ,  de  quatre  ba- 
taillons du  53*  et  de  deux  bataillons  espagnols;  total,  seize  batail- 
lons. Cette  division  sera  la  14*  division. 

La  3*  division ,  qui  sera  la  15',  sera  composee  de  seize  bataillons 
italiens  et  dal mates. 

Ges  trois  divisions  presenteront  une  force  de  38,000  homines. 

On  laisserait  en  Italie  les  regiments  suivants  : 

RfcnmiTs  franc,  ais.  — 22*  d'infanterie  legere ,  six  batailloos ;  6*  de 
iigne,  trois;  14*  leger,  trois;  112*  de  ligme,  cinq;  13*,  cmq; 
23*,  deux ;  les  5M  bataillons  des  six  regiments  francats  coroposant  les 
13*  et  14*  divisions,  six  bataillons;  10*  de  ligoe,  deax  bataillons; 
20*,  deux;  7%  un;  12%  un;  1"  leger,  deox;  3e,  un;  67*  de  ligoe, 


Digitized  by 


CORRESPON DANCE  DE  NAPOLEON  I".  —  1811.  87 


nil ;  regiment  illyrien ,  no ;  52*  de  ligne ,  etnq ;  102* ,  deux  :  ce  qui 
ferait  en  deca  des  Alpes  quaraate-huit  bataillons  francais,  formant 
30,000  hommes  d'iafanterie ,  lesqnels  seront  completes  par  la  levee 
de  la  conscription  qui  va  6tre  faite,  celle  de  1812. 

R&hmkwts  iTRANCKts.  —  Regiments  suisses,  *dem%  bataiMons;  la 
Tonr  d'Auvergae,  qoatre;  Isembourg,  quatre;  regiment  Stranger, 
un;  total,  onee  hataiiioas ,  8,000  hoames ,  avec  les  ItaJiens  et  lea 
Savons  pris  de  50,000. 

Regiments  it  aliens.  —  Les  4**  bataillons  qui  res  teat.  R4digez-moi 
cet  £tat  en  regie. 

Pour  la  cavalerie ,  on  formera  une  94  compagnie  a  chaque  regi- 
ment ,  qu'on  laisserait  en  Italie  avec  lea  hommes  maladea  et  £clopp6s, 
et  qu'on  remonterait  de  maniere  a  avoir  en  trois  mois  1,500  chevaux. 

La  garde  royale  serart  compoe^e.conime  eile  Test  et  sera  destines 
a  se  joindre  a  la  Garde  imperiale. 

Chaque  division  do  corps  d'observation  d'ltalie  sera  composes  de 
trois  brigades.  Les  deax  divisions  francaises  £taat  aiasi  organises , 
fattesHuoi  oeanattre  ce  qui  manquera  a  leur  eomplet  poor  que  chaque 
batattlon  ait  800  hommes  sons  les  armes  a  son  depart.  Le  18e  L6ger, 
les  Croates ,  les  Espagnols  et  le  8*  ttger  soiit  porta  au  grand  com- 
plet.  Je  suppose  qo'il  manque  aux  six  autre*  regiments  frtm^ais 
600  homines  a  cheque  regiment  pour  6fare  au  eomplet  de  3,000  hom- 
mes ,  ce  qui  ferait  8,000  homines ;  je  doamerai  des  ordres  pour  qu  on 
vans  les  fourmsse,  aussitei  qae  vous  m'en  aurez  envoye  Fetal.  On 
ponrra  prendre  ces  hommes  dans  les  deux  bataillons  du  2*  regiment 
de  la  MAditerranfe,  Carts  de  1,600  hommes.  Les  bataitions  du  l*r  re- 
giment de  la  M&Hterrsaitfe  qui  scat  en  Corse  et  a  Tile  d'Elbe  pourront 
fourntr  3,000  hommes. 

Six  regiments  a  quatre  bataiHens  font  vingt-quatre  bataiHoas.  On 
pourrait  avoir  les  m£mes  vingt-quatre  bataillons  ea  prenant  huit 
regiments  a  trois  bataillons,  et  Ton  pourrait  ajouter  aiosi  le  1 12p  et 
le  13*  deiigne;  mais  ce  qui  resterait  en  Italie  serait  beaucoup  plus 
faiUe ,  ear  il  vast  mieux  garder  le  1 12*  et  le  13e  qu'on  peut  facile- 
ment  augment  er  d*un  bataiUon  que  d'avoir  huit  4M  batailloas  qui 
seront  le  rebut  des  corps  et  qui  n'offriront  aucone  ressource  en  Italie ; 
au  lieu  qu  en  gardant  en  Italie  le  13-  et  le  1 12*,  si  les  Anglais  atsa- 
quaient  Naples,  Venise,  la  Toscane  ou  €4nes,  on  ponrrait  reuoir 
8nr4e-champ  aae  qaarantaine  de  bataitions  d'tfke,  francais ,  italics* 
et  Grangers ,  iad6ptndammeut  d'uae  quarantine  de  5M  bataillons 
pour  tenir  gamtson  at  oocnper  le  pays. 

ievais  lever  la  conscription  de  1812,  et  man  intention  estde  com- 
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plater  par  cette  levee  tons  les  4M  et  5*'  bataillons ,  ct  de  la  laisser 
tout  entiere  en  ltalie  et  en  France  pour  la  garde  du  pays. 

On  formerait  en  Piemont  une  division  active  d'au  moins  6,000  horn- 
mes ,  trois  dans  le  royaume  d'ltalie ,  une  du  cdti  de  I'lsonzo  et  une 
du  cdte  des  Apennins ,  chacune  de  6,000  hommes ,  une  sur  les  fron- 
lieres  de  Naples ,  de  6,000  hommes,  de  maniere  qu'independarament 
des  5"  bataillons  qui  seraient  renferm£s  dans  les  places  de  Palma- 
nova,  de  Mantoue,  dePeschiera,  d'Ancdne,  on  aurait  cinq  ou  six 
divisions  actives,  commandoes  par  des  generaux  de  division  et  de 
brigade ,  qu'on  pourrait  reunir  promptement  sur  le  point  qui  serai t 
menace. 

Tracez-raoi  le  projet  d'organisation  de  ces  corps,  en  me  faisant 
connaitre  les  lieux  oh  on  les  placerait  et  ce  que  le  royaume  d'ltalie 
pourrait  fournir.  Le  corps  de  I'lsonzo  serai t  principalement  destine  a 
surveiller  Palmanova,  Venise,  Trieste  et  la  Dalmatie;  il  serait  natu- 
rellement  bien  place  du  c6te  d'Udine.  Un  autre  corps  serait  charge 
de  surveiller  Ancdne,  Genes ,  Livourne,  Rome ;  ce  corps  serait  natu- 
rellement  bien  place  a  Bologne.  Le  corps  qui  serait  charge  de  sur- 
veiller Naples,  Rome,  Ancdne  et  Livourne,  serait  naturellement 
bien  place  du  cdte  de  Rome;  le  roi  de  Naples,  qui  a  une  armee  de 
24,000  hommes,  pourrait  le  seconder  puissamraent.  On  pourrait 
avoir  en  six  jours  6,000  hommes ,  en  douze  jours  18,000  hommes, 
et  en  vingt  ou  vingt-cinq  jours  30,000  hommes  reunis  sur  le  point 
qui  serait  atlaque.  C'est  ce  qui  vous  portera  sans  doute  a  penser 
qu'il  est  jiecessaire  de  laisser  en  ltalie  quatre  ou  cinq  bons  regiments. 
Si  vous  avez  besoin  de  renseignements ,  vous  pouvez  les  demander  a 
Borghese.  L'ltalie,  etant  une,  doit  6tre  comprise  dans  une  m£me 
organisation.  Le  moindre  mouvement  qui  se  ferait  sentir  dans  une 
partie  serait  sen ti  dans  l'autre-,  il  faut  done  la  contenir  partout. 

Quant  a  Fartillerie,  les  dix  regiments  auront  chacun  deux  pieces, 
ce  qui  fera  vingt.  Les  deux  divisions  franchises  auront  une  batterie  a 
cheval  et  une  batterie  a  pied ,  total  vingt-huit  pieces.  Les  dragons 
auront  deux  batteries  d'artillerie  legere,  douze  pieces.  Independam- 
ment  de  cela ,  il  y  aura  une  reserve  qui  sera  de  deux  batteries  d'ar- 
tillerie a  pied ,  chacune  de  six  pieces  de  12  et  de  deux  obusiers  prus- 
siens  ou  licornes ,  seize  pieces ;  total ,  76  boucbes  a  feu ,  dont  56  seu- 
lement  servies  par  I'artillerie  de  ligne.  Le  7°  bataillon  bis,  qui  doit 
se  trouver  au  grand  complet ,  suffira  aisement  au  service  de  ces  pieces. 

L'artillerie  italienne  sera  composee  de  dix  a  douze  pieces  de  regi- 
ment, de  quatorze  pieces  d'artillerie  de  ligne,  d'une  batterie  de  re- 
serve de  six  pieces  de  12  et  de  deux  obusiers,  et  d'une  batterie 
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d'artillerie  legere  de  iix  pieces  pour  la  cavalerie ;  total ,  (rente-huit 
pieces  de  canon,  el,  en  6tant  les  dix  pieces  de  regiment,  vingt-huit 
pieces  de  canon.  Enfin  la  Garde  royale  aura  ses  dix-huit  pieces  d'ar- 
tillerie  servies  par  les  compagnies  regimentaires  et  quatorze  servies 
par  les  compagnies  d'artillerie,  de  la  Garde  a  cheval  et  h  pied;  total, 
32  bouches  a  feu. 

Les  dix-huit  pieces  regimentaires  seront  de  4  ou  de  3. 

H  est  n£cessaire  d'avoir  des  sapeurs  et  des  outils  alleles.  Faites- 
moi  connattre  si  du  l*r  au  10  janvier  les  trois  divisions  du  corps 
d'observation  pourront  e*tre  reunies ,  la  Ire  a  Trente  et  k  Bolzano,  la 
2*  a  Brescia  et  la  3s  a  Verone,  et  la  cavalerie  aux  environs,  avec 
ioute  rartillerie  bien  attelee,  double  approvisionnement  de  caissons, 
compagnies  du  train  du  genie  et  au  moins  6,000  outils  atleles,  afin 
qu'en  ftvrier  ce  corps  puisse  se  mettre  en  campagne. 

Le  9*  bataillon  des  equipages  mifitaires  qui  est  a  Plaisance,  dont 
vous  enverrez  passer  la  revue,  et  les  caissons  italiens  pourront  porter 
tout  ce  qui  est  necessaire.  II  sera  necessaire  que  ce  corps  marche 
par  division,  de  man i ere  a  arriver  rapidement  sur  Ratisbonne.  Je 
n'ai  pas  besoin  de  vous  dire  que  ces  ordres  devront  s'executer  avec  le 
plus  de  mystere  possible,  et  qu-il  Taut  que  les  gazettes  ne  parlent  pas 
et  ne  donnent  aucune  alerte. 

La  cavalerie  legere  sera  composee,  savoir  :  lre  brigade,  le  6e  de 
hussards  et  le  8e  de  chasseurs;  2°  brigade,  le  6*  et  le  25*  de  chas- 
seurs; 3*  brigade ,  le  9*  et  le  19#  de  chasseurs;  4e  brigade,  le  2e  et 
le  3*  regiment  de  chasseurs  italiens. 

Je  crois  que  le  4*  de  chasseurs  est  deja  parti  de  Turin.  Ces  quatre 
brigades  prendront  les  nume>os  generaux;  la  lre  brigade  sepa  la  10% 
la  2*  sera  la  11%  la  3*  sera  ia  12%  et  la  4*  sera  la  13*. 

Chaque  brigade  partira  forte  de  1,200  chevaux ,  hormis  la  brigade 
italienne,  qui  sera  de  1,600;  mais  les  autres  brigades  ne  tarderont 
pas  k  recevoir  des  depots  400  chevaux.  Chaque  regiment  de  cava- 
lerie laissera  les  cadres  de  la  9*  compagnie  bien  complets  et  50  che- 
vaux, lesquels  seront  promplement  quadruples.  Presentez-moi  des 
generaux  de  cavalerie  pour  commander  ces  brigades. 

Je  n'ai  point  meme  communique  cela  au  ministre  de  la  guerre. 
Redigez-moi  ce  travail  en  regie;  metlez-y  les  ofGciers,  les  compagnies 
d'artillerie,  da  genie,  les  caissons  et  tous  les  autres  details  parfaite- 
roeoten  £tat.  Faifes-moi  connaitre  aussi  ce  qui  manque,  en  detail,  a 
cbaque  corps ;  je  vous  donnerai  alors  des  ordres  pour  Pexecution. 

NAPOliON. 

D'aprt*  U  copie  comm.  p*r  S.  A*  I.  Um  U  dochette  dt  Leuchtenbtrg. 
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18341.  —  A  JEROME  NAPOLEON,  ROl  DE  VVESTPHALIE, 

A  CASSKL. 

Paris,  17  dlcembre  1811. 

Mon  Frere,  je  recois  votre  lettre  du  13  decerobre.  Je  ne  vois  pas 
dans  les  eiats  qui  I'accompagnent  1'organisation  de  l'artillerie,  du 
genie,  des  equipages  et  caissons  de  toute  espece  de  votre  arniee.  Je 
n'y  vois  pas  les  caissons  d'ambulance,  les  caissons  de  transports  mi- 
litaires  pour  les  vivres.  Votre  arniee  a  besoin  d'avoir  une  quantite  de 
voitures  necessaires  pour  porter  dix  jours  de  vivres.  Je  ne  vois  pas 
non  plus  1'organisation  du  corps  que  vous  voulez  laisser  a  Cassel 
pour  garder  le  pays,  reprimer  les  insurrections  et  se  porter  ou  il 
serait  necessaire. 

Le  general  Morio  est  tout  a  fait  incapable  de  commander  votre 
corps  d'armee.  II  faut  le  garder  aupres  de  vous  comme  grand  mare- 
chal  ou  comme  aide  de  camp ,  ou  bien  le  charger  de  commander  le 
genie  de  votre  armee.  Ces  16,000  hommes,  com  man  des  par  ce  gene- 
ral ,  ne  seraient  d'aucune  valeur.  Je  ne  vois  pas  non  plus  d'homme 
capable  de  commander  la  cavalerie  et  sacbant  bien  se  tirer  d'une 
charge. 

Enfin  votre  corps  a  besoin ,  pour  entrer  en  campagne ,  d'etre  muni 
de  tout  le  materiel  necessaire  a  cet  effet.  11  est  necessaire  qu  il  ait  des 
sapeurs  et  des  outils  pour  pouvoir  se  retrancher.  Comme  il  parait 
que  la  Prusse  sera  avec  moi  en  cas  de  guerre ,  votre  corps  d'armee , 
si  I  doit  £tre  employe  au  dela  de  la  Vistule ,  doit  gtre  completement 
organise  et  muni  de  tout.  Pour  faire  la  grande  guerre,  vous  ne  pou- 
vez  pas  avoir  moins  de  quarante  pieces  de  canon  etde  250  voitures, 
c'est-a-dire  1,200  chevaux  d'arlillerie. 

Si  vous  devez  vous  absenter  de  la  Westphalie,  qui  est-ce  qui  gou- 
vernera  le  pays  pendant  votre  absence?  Quel  les  forces  lui  laisser  iez- 
vous  pour  le  contenir? 

Napoleon. 

T/apres  la  copic  comm.  par  8.  A.  1.  le  prince  Jerdme. 


18342.  —  AU  G^N^RAL  COMTE  DUMAS, 

DIRECTEUR  DBS  REVUES  ET  DE  LA  CONSCRIPTION  MILITA1RE ,  A  PARIS. 

Paris.  18  deoemhre  1811. 

Monsieur  le  Comte  Dumas,  je  destine  la  plus  grande  pariie  de  la 

conscription  que  je  vais  lever  a  completer  les  4*'  et  5"  batai lions ,  afin 
de  pouvoir  oecoper  le  camp  de  Boulogne,  la  Hollande  et  les  cotes  de 
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la  32*  division  militaire,  Cherbourg,  Brest,  et  de  retirer  de  ces 
points  les  troupes  de  ligne  que  j'y  ai. 

Je  suis  dans  I'iHtention  de  garder  specialement  la  Hollande  et  Ham- 
bourg  par  des  4"  bataillons.  Je  voudrais  avoir  rend  us  dans  le  courant 
de  fevrier  i  Harlem  et  a  la  Haye  au  moins  quatre  4**  bataillons  for- 
mant  3,000  hommes,  les  cadres  complete  et  bien  composes,  les 
consents  habilles  et  se  fonnant  la,  afin  de  retirer  le  18*  de  ligne* 
que ,  sans  cela ,  je  serais  oblige  d'y  laisser. 

Je  voudrais  avoir  rend  us  k  Boulogne  poor  la  meine  epoque  huit 
4M  bataillons ,  pour  en  retirer  les  troupes  que  j'y  ai ,  et  quatre  on 
cinq  bataillons  a  Brest. 

Je  desire  done  que  la  levee  soit  activee  dans  les  1",  2e,  3*,  4*, 
5%  6%  26%  25%  24%  16%  18%  15»,  14*  et  13e  divisions  militates; 
ces  pays  etant  les  plus  pres  de  Paris ,  on  peut  gagner  beaucoup  de 
temps  et  reduire  les  delats  k  mohie. 

Par  ce  moyen ,  les  cdtes  opposes  k  l'Angleterre  seront  suffisam- 
ment  garntes  pour  que  je  puisse  en  retirer  les  troupes  qui  y  sont  au- 
jourd'hui.  Dans  ie  courant  de  mars  et  d'avril,  le  tout  se  renforcera 
et  se  fonnera  pour  mettre  les  choses  dans  la  situation  convenable. 

Let  prineipes  generaux  doivent  etre  observes  dans  la  repartition 
des  consents,  cest-a-dire  que  les  cadres  destines  a  rester  en  Italie 
n«  doivent  point  recevoir  dltaliens  ni  d' hommes  au  dela  des  Alpes , 
mais  des  Dauphinois,  des  Provencaux,  des  Lang»edeciens ,  des  Lyon- 
nais.  Nous  avons  d'ailleurs  qomze  ou  vingt  jours  devant  nous  pour 
dresser  les  elements  de  la  repartition  de  la  circonscription.  Le  prin- 
cipal est  que  les  delais  soient  avances  pour  les  divisions  que  j  ai  citees. 

Napoleon. 

D'apret  la  otpie.  DepAt  de  U  guerre. 


18343.  —  NOTE 

DICT&E  EN  CO\SEIL  DES  MINISTHES. 

PaUif  de*  Tnilflriet.  18  deoemkre  1811. 

La  conscription  a  ete  etablie  sur  les  cdtes :  il  en  est  resulte  que 
('inscription  maritime  en  a  erileve  qaelques  hommes.  On  en  conciut 
que  lout  individu  qui  etait  inscrit  sur  les  matricules  de  riascriptioa 
ne  devait  rien  a  la  conscription,  parce  qu'tt  etait  cense  appartenir 
deji  a  une  armee  et  etre  sur  urn  vatsseau. 

Mais  aujoard'hui  le  systeme  est  change;  les  cantons  k'ttoraux  ne 
sont  plus  soumis  k  la  conscription  de  terre,  mais  k  celle  de  mer.  II 
en  resulte  que  tout  individu,  mdme  faisant  partie  de  Tinscription 
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maritime,  est  sujet  a  la  conscription,  a  moins  que,  par  l'effet  de 
inscription ,  il  ne  se  trouve  a  bord  d'un  vaisseau ,  auquel  cas  il  se 
trouve  dans  la  meme  position  que  le  consent  de  terre  qui  s'engage 
volontairement  une  annee  avant  la  conscription.  Un  mar  in  qui  a 
commence  par  £tre  mousse  et  qui  se  trouve,  soit  volontairement, 
soit  par  l'effet  de  inscription ,  sur  un  vaisseau ,  n'est  pas  passible  de 
la  conscription.  Mais  aucun  individu  ne  peut  s'y  soustraire  en  disant 
qu'il  est  requis  par  les  syndics  et  qu'il  va  se  rendre  a  bord. 

Cette  matiere  est  done  susceptible  d'etre  decidee  pour  ('organisa- 
tion de  l'armee  de  mer  par  les  mdmes  principes  que  pour  l'armee 
de  terre.  Un  bom  me  qui  est  a  bord  est  cororoe  un  consent  engag£ 
volontairement. 

S'ensuivra-t-il  de  ce  qu'un  individu  a  tire  a  la  conscription  et 
quil  nest  pas  torn  be  au  sort  qu'il  a  rempli  tout  ce  qu'il  doit  a  la 
marine?  Non.  Cet  individu  de  seize  a  vingt  ans,  s'il  est  designe  par 
le  sort,  deviendra  matelot;  s'il  ne  Test  pus,  s'il  veut  Sire  homme  de 
terre,  perruquier,  menuisier,  on  n'aura  rien  a  lui  dire,  et  il  ne  sera 
pas  port6  sur  inscription.  Mais,  s'il  continue  de  se  livrer  a  la  navi- 
gation ,  il  est  inscrit,  car  on  ne  permet  la  peche,  le  cabotage  qu'aux 
inscrits;  et,  par  le  resultat  de  inscription ,  il  est  a  la  disposition  de 
la  marine,  qui  prend  parmi  les  inscrits  un  tiers,  un  quart,  selon  ses 
besoins.  11  faut  done  qne  le  ministre  de  la  marine  presente  un  decret 
qui  ordonne ,  pour  le  passe,  que  tous  les  consents  qui  n'ont  pas  com- 
paru  au  tirage  parce  qu'ils  etaient  inscrits  aient  a  rejoindre  les  ports, 
sous  peine  d'etre  traites  comme  refractaires.  Cette  operation  fera  un 
grand  plaisir  a  toute  la  cdte,  et,  si  les  etats  de  ces  individus  Etaient 
dresses ,  on  y  trouverait  d'enormes  abus  et  des  preuves  que  les  syndics 
ont  trafique  de  leur  signature  pour  soustraire  beaucoup  d'individus. 

Quant  a  la  H  oil  and  e,  il  n'est  pas  douteux  qu'il  faut  y  etablir  in- 
scription comme  en  France.  L'abonnement  qui  a  et6  fait  n'est  qu  une 
maniere  d'arriver  a  un  autre  ordre  de  cboses.  La  Hollande  peut  four- 
nir  20,000  matelots ,  qui ,  s'ils  ne  sont  pas  a  nous,  seront  a  I'ennemi. 

Ce  serait  dtre  bien  insouciant,  si  on  avait  une  escadre  pr&te  a 
partir  du  Teiel ,  de  se  faire  faute  des  matelots  qui  sont  a  bord  des 
vaisseaux  du  commerce  hollandais.  Mais  poor  cette  annee  ce  n'est 
pas  la  question. 

La  conscription  est  due  par  on  homme ,  non  parce  quil  est  marin, 
mais  parce  qu'il  est  Francais  et  qu'il  a  vingt  ans;  inscription  est  doe, 
non  parce  qu'il  est  Francais,  mais  parce  qn'il  pratique  la  mer. 

D'apres  la  minute.  Archives  de  I'Empire. 
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18344.  —  A  M.  MA  RET,  DUC  DE  BASSANO , 

MIMSTRK  DBS  RELATIONS  BXT&R1BURBS ,  A  PARIS. 

Paris,  19  decembre  1811. 

Monsieur  le  Due  de  Bassano,  je  desire  que  vous  ecriviez  confiden- 
tiellement  a  mon  ministre  Bignon ,  a  Varsovie ,  pour  lui  demander  s  il 
serait  possible  de  faire  dans  le  Grand-Duch£  une  lev^e  de  3,000  che- 
vaux de  chasseurs,  hussards  et  chevau-legers ,  en  les  payant  argent 
comptant.  II  faudrait  que  les  chevaux  eussent  soixante  mois  revolus; 
on  les  prendrait  a  six  et  a  sept  ans. 

Demandez  6galement  a  mon  ministre  &  Stuttgart  s'il  y  aurait  moyen 
de  se  procurer  dans  le  Wurtemberg  un  millier  ou  deux  de  chevaux 
de  chasseurs  et  hussards,  ayant  plus  de  soixante  mois.  On  les  pren- 
drait a  six  et  a  sept  ans.  On  les  payerait  argent  comptant. 

ticrivez  a  mon  ministre  a  Cassel  pour  savoir  si  Ton  pourrait  ache- 
ter  en  Hanovre  et  en  Westphalie  deux  milliers  de  chevaux  de  la  faille 
de  chasseurs ,  ayant  comme  les  aulres  soixante  mois  r£volus;  et  qu'on 
payerait  en  argent  comptant. 

tcrivez  dans  le  m£me  sens  conGdentiellement  a  mon  minislre  Otto, 
a  Vienne,  et  parlez  ici  au  prince  Schwarzenberg.  Demandez-lui  s'il 
serait  possible  de  faire  acheter  en  Autriche  3  ou  4,000  chevaux  de 
cavalerie  l£gere  qu'on  payerait  comptant ,  ayant  les  qualites  requises. 


Monsieur  le  Comte  Montalivet,  jc  desirerais  des  renseignements 
sur  ce  que  peut  fournir  la  France  en  chevaux  de  remonte,  surtout 
pour  la  cavalerie  l£gere.  J'en  ai  besoin ,  et  il  paratt  que  les  fournis- 
seurs  ont  beaucoup  de  peine  a  s'en  procurer.  En  1811,  j'ai  demand^ 
25,000  chevaux,  je  o'ai  pu  en  avoir  que  18,000.  Faites-moi  con- 
nattre  letat  des  chevaux  existants  et  quelle  est  sur  cet  objet  l'opinion 
des  inspecteurs  des  haras ,  ainsi  que  des  personnes  qui  suivent  cette 
partie  dfe  Tadministration. 

D'apres  U  minute.  Archives  de  I'Empire. 


Napoleon. 


D'apres  l'original.  Archives  des  affaires  <lrangeres. 


18345.  —  AU  COMTE  DE  MONTALIVET, 

MINISTRE  DB  L  INTER1BUR ,  A  PARIS. 


Paris,  19  decembre  1811. 
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18346.  —  AU  GtiN£RAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

MINtSTRE  DB  LA  GUBRRB  ,  A  PARIS. 

Paris,  19  decembre  1811. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre,  ce  nest  plus  la  m£me  main  qui  dirige 
la  formation  de  mes  6tats  de  situation.  Ceux  que  j'ai  sous  les  yeux 
ne  contiennent  que  des  fautes ;  il  faut  qu'il  y  ait  uee  disorganisation 
dans  ce  bureau. 

Dans  P6tat  de  situation  par  ordre  numerique  on  porte  que  le  4*  ba- 
tailion  du  8e  16ger  est  a  Tile  Sainte-Marguerite,  et  dans  le  livret  par 
division  inilitaire  on  porte  qu'il  est  a  Porquerolles. 

Dans  le  livret  par  ordre  nume>ique  on  porte  que  le  4e  bataillon  da 
18*  l£ger  partira  de  Turin  le  21  dicembre ,  et  dans  l^tat  par  divisioa 
militaire  on  le  porte  comme  partant  d'Antibes. 

Dans  le  m£me  6tat  par  ordre  numirique  je  vois  que  le  2s  regiment 
de  la  M6diterran£e  a  envoye  ses  l*r  et  2e  bataillons  sur  Paloianova 
et  Mantoue,  et  que,  de  plus ,  il  a  envoye  un  detacheinent  de  500  bom- 
mes  qui  est  en  route  sur  Mantoue.  Je  ne  sais  ce  que  cela  veut  dire. 

Au  6e  de  ligne,  on  suppose  que  le  4*  bataillon,  q|ui  est  a  Rone, 
formera  le  depdt ;  ce  qui  n  est  pas  exact. 

Je  vois  qua  l'article  du  7*  de  ligne,  du  42*  et  autres,  on  porte  le 
4'  bataillon  comme  incorpor£  dans  les  premiers.  Que  sont  devenus 
les  cadres  et  qui  a  donn6  Tordre  de  cette  incorporation  ? 

Dans  ce  m£me  6tat  de  situation  par  ordre  numerique  on  n'a  pas 
mis  la  note  des  consents  que  chaque  corps  a  a  recevoir ,  ni  de  ceux 
qu'il  a  rec.us. 

Je  desire  que  vous  me  remetfiez  un  nouvel  etat  ou  ioutes  ces 
fautes  soient  repar£es. 

Napoleon. 

D'apres  la  copie.  D4p6t  de  la  guerre. 


18347.  —  AD  GtfNiRAL  COMTE  DUMAS, 

DIRECTBUR  DBS  REVUBS  BT  BB  LA  CONSCRIPTION  Mi  LIT  AIM  ,  A  PARIS. 

P*ri§,  19<Meenf>rel81l. 

Pr6sentes  demain  au  Conseil  d'titat  le  ctecret  pour  la  Iev£e  de  la 
conscription  et  fta  repartition  entre  les  ctepartements.  Faites-le  im pri- 
mer cette  nuit.  Envoyez  vos  circulaires  dans  la  journ^e  du  20,  afin 
que  les  jours  nicessaires  comptent  a  dater  du  20  decembre. 

D'apres  la  minute.  Archives  de  1'Empirc. 
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18348.  —  AM.  BARBIE R T 

B1BL10THBCAIRB  DB  l'rmpBREUB  ,  A  PARIS. 

Paris,  19  decembre  1811. 

Je  prie  M.  Barbier  de  m'envoyer  pour  Sa  Majesty  quelques  bons 
outrages  les  plus  propres  k  faire  connaitre  la  topographie  de  la  Russie 
et  surtoutde  la  Lithuanie,  sous  )e  rapport  desmarais,  rivieres,  bois, 
cbemins ,  etc. 

Par  ordre  dc  TEmpereur,  Menbval. 

Sa  Majeste  desire  avoir  aussi  ce  que  nous  avons  en  francais  de 
plis  deUille  sur  la  eanpagne  de  Charles  XII  en  Pologne  et  en  Rus6ie. 
Quelques,  oarvrages  sur  des  operations  mtiitaires  dans  eette  partie 
seraient  egakmest  utiles. 

D*apr£s  ('original  comm.  par  M.  Louie  Barbier. 


18349.  —  AU  MARECHAL  DAVOUT,  PRINCE  D'ECKMUHL  f 

COMVANDMIT  LB  COWS  !>' OBSERVATION  DB  l'bLBE,  A  BAMBOVRG. 

Paris,  19  decern b re  1811. 

Mod  Cousin ,  vous  devez  k  l'heure  qu'il  est  avoir  recu  60  voitures 
do  nouveau  modele  des  transports  militaires ;  faites-moi  connaitre  si 
vous  en  avez  ete  content.  Ne  pourrait-on  pas  en  faire  construire  une 
centaine  k  Hambourg  et  k  Lubeck?  En  les  faisant  confectionner  sur 
les  lieux ,  combien  me  codteraient-elles?  On  devrait  les  avoir  k  meiU 
leur  marche  qu  en  France  t  et  elles  seraient  toutes  rendues.  J'en  fais 
construire  cent  k  Danzig.  J'en  fais  construire  a  Sampigny  autant  quon 
pent  en  construire. 

Napoleon. 

D'apre*  IVigiail  conn,  par  If"1*  la  marlchale  princesse  d'Eckniuhl. 


18350.  —  AM.  MARET,  DUG  DE  BASSAXO, 

M1N1STRE  DBS  RELATIONS  EXTBR1KURBS  ,  A  PARIS. 

Paris.  20  decembre  1811. 

Monsieur  le  Due  de  Bassano,  ecrivez  en  chiffre  au  baron  Bignon 
que,  si  la  guerre  avait  lieu,  mon  intention  est  de  l'attacber  k  mon 
quartier  general  et  de  k  mettre  k  la  t£te  de  la  ponce  secrete  com  pre- 
nant  respiouoage  dans  1'armee  eanemie ,  la  traduction  des  lettres  et 
pieces  interceptAes ,  ks  rapports  des  prisonniers,  etc. ;  quil  est  done 
necessaire  que,  des  aupurd'hui,  tl  monte  uoe  bonne  organisation  de 
police  secrete ;  qu'il  faadrait  qu'il  eut  deux  Polonan  parlant  bkn  la 
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langue  russe,  militaires,  ayant  fait  la  guerre,  intelligent,  et  dans 
lesquels  on  put  avoir  confiance,  coonaissant  fun  la  Lilhuanie,  Tautrc 
la  Volhynie ,  la  Podolie  et  l  Ukraine,  et  un  troisi&me  pari  ant  allemand 
et  connaissant  bien  la  Livonie  et  la  Courlande.  Ces  trois  ofGciers 
seront  charges  d'interroger  les  prisonniers.  lis  devraient  parler  par- 
faitement  le  polonais,  le  russe  et  rallcmand.  lis  auront  sous  leurs 
ordres  une  douzaine  d'agents  bien  choisis,  lesquels  seront  paycs  sui- 
vant  les  renseignements  quils  donneront.  lis  devraient  6<jalement  Sire 
en  £tat  de  donner  des  eclaircissements  sur  les  endroits  ou  passerait 
FarmSe. 

Je  desire  que  le  sieur  Bignon  s  occupe  sans  delai  de  cette  grande 
organisation.  En  commen^ant  cette  organisation,  les  trois, agents  de 
correspondance  devront  avoir  des  agents  sur  les  routes  de  Petersbourg 
a  Vilna,  de  Petersbourg  a  Riga,  de  Riga  a  Memel,  sur  les  routes  de 
Kiev,  et  sur  les  trois  routes  qui,  de  Bucharest,  conduisent  a  Saint- 
P6tersbourg,  a  Moscou  et  a  Grodno;  en  envoyer  a  Riga,  a  Dunabourg, 
a  Pinsk  dans  les  marais,  a  Grodno,  et  donner  Viiat  de  situation  des 
fortifications  jour  par  jour.  Si  les  renseignements  sont  satisfaisants , 
je  ne  regretterai  pas  une  depense  de  12,000  francs  par  raois.  Pen- 
dant la  guerre,  les  recompenses  pour  ceux  qui  donneront  des  avis 
utiles  a  temps  seront  indeterminles.  II  y  a  parrai  les  Polonais  des 
hommes  qui  counaissent  les  fortifications  et  qui  peuvent ,  de  ces  dif- 
ferentes  places,  bien  indiquer  F6tat  ou  elles  se  trouvent. 

Napoleon. 

D'apres  l'originil.  Archives  des  iffaires  4tran<jeres. 

18351.  —  AU  GENERAL  LACUtiE,  COMTE  DE  CESSAC, 

M1N1STRK  DIRBCTBUR  DB  ^ADMINISTRATION  OB  LA  GURRRB ,  A  PARIS. 

Paris,  20  decerabre  1811. 

Je  vous  envoie  une  lettre  sur  des  refus.  Y  a-t-il  quelque  chose  k 
faire  contre  les  fournisseurs  qtii  fournissent  des  draps  inferieurs  aux 
echantillons?  Car  enfin  ces  refus  ne  laissent  pas  que  de  rctarder  la 
formation  de  l'arm£e. 

D'apres  la  minute.  Archives  de  I'Empire. 

18352.  —  AU  MARECHAL  DA  VOLT,  PRINCE  DECKMUHL, 

COMMANDANT  LB  CORPS  ^OBSERVATION  DB  l/BLBB,  A  HAMBOURG. 

Paris,  20  dfeembre  1811. 

Mon  Cousin ,  je  vois  par  voire  6tat  de  situation  que  vous  avez  a  la 
1"  division  1,600  malades  aux  hdpitaux,  600  aux  infirmeries  regi- 
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mentaires  ou  k  la  chambre,  total  2,200  malades;  a  la  24  division, 
2,000;  a  la  3e  division ,  1,500  ;  a  la  4e  division ,  1,900;  a  la  5«  di- 
vision, 2,500;  total  pour  l'infanterie,  10, 100  ma  lades. 

Vous  avez ,  sans  compter  les  Espagnols,  soixante  et  dix-neuf  ba- 
taillons  qui ,  a  900  hommes  chacun ,  devraient  faire  7 1 ,000  hommes. 
II  manque  au  complet  3,400  hommes;  vous  avez  10,000  malades, 
il  faut  done  6ter  13,000  hommes.  Ces  soixante  et  dix-neuf  bataillons 
ne  forraent  pas  58  k  60,000  hommes  sous  les  armes  devant  Tennemi. 
Je  suppose  que  votre  efat,  etant  du  ler  decembre,  eprouvera  une 
grande  amelioration  au  ler  janvier  et  une  plus  grande  encore  au 
1"  fevrier.  De  mon  c6te ,  je  donne  ordre  qu'on  vous  envoie  des  cadres 
pour  completer  reffectif.  Vous  ne  devez  pas  avoir  en  ce  moment 
750  hommes  par  bataillon  prgts  a  marcher  ;  je  desire  beaucoup  que 
votre  situation  au  1"  fevrier  soit  telle ,  que  chaque  bataillon  ait 
800  homraes  sous  les  armes ,  que  chaque  regiment  ait  4,000  hom- 
mes, ofBciers  compris,  et  que  vous  ayez  64,000  hommes  d'infan- 
terie  a  presenter  a  Tennemi.  Le  15e  liger  a  200  hommes  a  vous 
envoyer  de  son  dep6t  a  Paris ;  le  33e  leger  en  a  600 ;  d'autres  depdts 
en  ont  plus  ou  moins.  Comme  je  n  ai  pas  trouve  les  bataillons  de 
Tile  de  Re  mentionnes  dans  votre  etat  de  situation  au  nombre  des 
bataillons  que  vous  avez  distribues,  je  presume  quils  nelaieut  pas 
encore  incorpor6s  au  lw  decembre  ;  cela  doit  faire  encore  la  valeur 
de  3,000  hommes.  Faites-moi  bien  connaitre  votre  situation  au  15  de- 
cembre, et,  par  un  second  etat,  votre  situation  au  1"  janvier. 

Napoleon. 

D'apret  l'oriyiaal  comm.  par  M*"-  U  ma&chale  princetse  d'Eckmobl. 


18353.  —  AU  MARECHAL  DAVODT,  PRINCE  D'ECKMUHL , 

COMMANDANT  LB  CORPS  o'OBSBRVATION  DK  l/ltLBB,  A  HAMBOURG. 

Parii,  90  decembre  181 1. 

Mon  Cousin,  je  vois  dans  l'6tat  de  situation  de  votre  armee  au 
ler  decembre  que  le  9s  regiment  de  lanciers  polonais  n'a  que  472  hom- 
mes. Je  ne  concois  pas  que,  lorsque  jefais  acheter  les  chevaux  a  mes 
frais  et  que  le  Grand- Duch£  n'a  a  fournir  que  les  hommes,  ce  regi- 
ment ne  soit  pas  a  1,000  hommes  et  a  1,000  chevaux.  Pressez  done 
le  complement  de  ce  regiment. 

Je  vois  egalement  que  vos  cadres  ne  sont  pas  complete.  Attendez- 
vous  encore  quelque  chose  des  depdts  de  Strasbourg  et  de  Wesel,  et 
de  rile  de  Re  et  de  Belle- lie? 

Napoleon. 

D  aprtf  1'original  comm.  par  11"*  la  mar^chale  princetse  d'Eckmfihl. 

xxiil.  * 
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18354.  —  A  M.  MARET,  DUC  DE  BASSANO, 

MINISTRK  DBS  RELATIONS  EXTfoURURES ,   A  PARIS. 

Paris.  21  decembre  1811. 

Monsieur  le  Dae  de  Bassano ,  je  vous  prie  de  faire  des  recherches 
el  de  me  donner  les  6claircissements  que  vous  avez  sur  cette  diffe- 
rence1. 


Dapres  ^original.  Archives  des  affaires  Itrangeres. 


18355.—  AU  MARECHAL  BESS1ERES ,  DUC  D1STRIE, 

COMMANDANT  LA  GARDE  IMP&IIALK  ,  A  PARIS. 

Paris,  21  decembre  1811. 

Mon  Cousin ,  je  reponds  a  votre  travail  sur  Fadministration  de  In 
Garde.  Je  men  tiens  a  ('organisation  du  24  aout.  1  ordonnateur, 
6  commissaires  des  guerres  et  3  adjoints,  en  (out  10,  me  paraissent 
suffisants.  Un  commissaire  des  guerres  oo  un  adjoint  sera  attache  k 
chaque  division.. La  cavalerie  comptera  pour  deux  divisions.  48  offi- 
ciers  de  sante  me  paraissent  suffisants.  302  employes  et  ouvriers 
cFadministralion  me  paraissent  egalement  suffisants.  Mais  il  est  neces- 
saire  (Ten  ma'mtenir  le  nombre  au  complet ,  et  a  cet  effet  vous  devez 
donner  ordre  qu*aussit6t  que  la  Garde  sera  partie  on  ait  a  former  de 
nouveau  une  compagnie  de  100  ouvriers,  composee  principalement 
de  boulangers,  pour  recruter  les  compagnies  actives.  On  les  fera 
rejoindre  ensuite  par  detachements  de  50  hommes.  Le  bataillon  des 
equipages  militaires  a  six  compagnies,  17  officiers,  771  hommes  et 
1,200  chevaux;  il  sert  30  fourgons  et  12  forges  des  corps,  28  am- 
bulances, 52  fourgons  des  vivres;  120  voitures  du  nouveau  mod&le, 
6  forges,  4  prolonged,  total  252  voitures;  ce  qui  me  parait  sufllsant. 
La  distribution  en  sera  faite,  pour  les  fourgons  d'administralion ,  a 
raison  de  5  fourgons  par  division  et  10  en  reserve  pour  la  cavalerie; 
pour  les  fourgons  d'ambulance,  a  raison  de  5  par  division  et  de  8 
pour  la  cavalerie ;  pour  les  caissons  de  vivres  ancien  modele ,  a  raison 
de  14  pour  les  deux  premieres  divisions,  de  12  pour  les  deux  der- 
ni&res ,  et  sans  y  comprendre  les  fourgons  de  la  garde  italienne.  Je 
vois  qu'il  ne  manque  pour  tout  cela  que  229  chevaux,  en  y  compre- 
nant  les  200  chevaux  qui  sont  en  Espagne,  que  les  voitures  d'ambu- 
lance, 120  voitures  de  nouvelle  construction  et  6  fourgons.  Je  prends 
un  decret  pour  Fobjet  le  plus  important,  qui  est  f achat  des  chevaux. 

*  Entre  un  tivret  de  l'armee  russe  et  un  etat  rcmis  par  le  prince  Poniatowski. 
(Note  de  f  original.) 


Napol&on. 
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Je  ne  compte  pat  lea  cbevaux  qui  reviennent  d'Espagne ,  et ,  par  con- 
sequent, j'ordome  fachat  de  400  chevaui. 

Quant  aux  voitures  qui  manqoent,  je  pense  qn'on  les  confcc- 
tionne.- Veillex  k  ce  qu'au  30  Janvier  les  cbevanx,  les  harnaw,  les 
voitures,  les  homines,  tout  soit  pr£t  k  partir.  Faites-moi  connaitre 
ou  se  font  les  120  voitures.  Moyennant  ce,  la  Garde  ponrra  porter  i 
sa  suite  snr  les  120  voitures  de  nouveau  naodele  480,000  rations, 
smr  les  fourgons  45,000,  total  525,000;  ce  qui  fera  des  vivres  pour 
50,000  hommer  pendant  dix  jours.  En  outre,  le  7°  bataitton  des 
equipages  milttaires  sera  sous  les  ordres  de  l'ordonnateur  de  la  Garde 
et  organise  com  me  les  autres  equipages  de  la  Garde,  a  252  voitures, 
portant  un  million  de  rations  de  biscuit ,  ce  qui  fera ,  pour  50,000 
hommes  pendant  vingt  jours,  1,525,000  rations.  La  Garde  aura 
done  des  vivres  pour  50,000  hommes  pendant  trente  jours,  tnde- 
pendamment  de  ce  que  les  fourgons  el  autres  voitures  attachees  aux 
corps  porteront.  Je  juge  cet  approvisionnement  necessaire ,  parce  que 
la  Garde  marche  la  deraiere. 

Le  ministre  de  ladministration  de  la  guerre  tiendra  k  la  disposi- 
tion de  l'ordonnateur  de  la  Garde  ('argent  necessaire  pour  mettre  en 
etat  le  7°  ba  tail  Ion.  L'ordonnateur  veillera  a  ce  que  les  remontet  de 
ce  7*  bataillon  soient  faites ,  a  ce  que  les  voitures  soient  en  bon  etat 
et  le  bataillon  bien  organise.  H  en  ira  passer  la  revue  k  Metz ,  car  il 
est  inutile  que  le  bataillon  vienne  4  Paris.  Vous-meme  ,  ayez  Voeil  sur 
1'organisatton  de  ce  bataillon.  * 

Napoleon. 

D'apres  loriginal  comm.  par  M*  fa  marechale  dnchesse  d'lstrie. 


18356.  —  AU  MARECHAL  BESSlfeRES,  PLC  D'ISTRIE, 

COMMANDANT  LA  GARDE  IMPfollALE ,  A  PARIS. 

Paris,  21  decembre  1811. 

Mod  Cousin,  je  vois  par  votre  travail  que  l'effectif  de  la  cavalerie 
de  la  Garde  est  de  6,450 ,  et  qu'il  manque  400  bommes  au  complet. 
J'ai  pris  un  decret  pour  que  les  regiments  ci-apres,  savoir,  le  1", 
le  2%  le  3%  le  4e  et  le  10*  de  hussards,  les  10%  13%  14%  15%  22% 
26*,  27e,  29s  et  30*  de  chasseurs,  fournissent  chacun  10  hommes 
ayant  les  qualites  requises ;  ce  qui  fera  140  hommes.  Ces  hommes  seront 
pris  aux  depots ,  et ,  s'il  ne  se  trouve  pas  aux  depdU  de  ces  regiments 
le  nombre  d'hommes  demande  ayant  les  qualites  requises,  le  surplus, 
ay  ant  ces  qualites ,  sera  tire  des  escadrons  de  guerre  qui  sont  en 
Espagne.  Les  vingt  regiments  de  dragons  qui  sont  en  Espagne  four- 

7. 
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uiront  chacuh  10  hommes;  ce  qui  fera  200  hommes.  Les  seize  regi- 
ments de  cuirassiers  et  carabiniers  fourniront  chacun  6  hommes;  ce 
qui  fera  96  hommes.  Quant  aux  60  hommes  qui  manqueot  au  2e  re- 
giment de  chevau-legers ,  les  velites  1es  completeront.  Mofennant 
ce,  la  cavalerie  de  la  Garde  sera  complete,  c'est-a-dirc  porlee  a 
6,800  hommes. 

11  manque  543  chevaux;  j'ai  pris  un  d£cret  qui  ordonne  de  se  les 
procurer,  savoir  :  188  pour  les  chasseurs  a  cheval,  65  pour  les 
mameluks,  176  pour  les  dragons,  79  pour  les  grenadiers  k  cheval, 
22  pour  la  gendarmerie  d' elite  et  13  pour  le  2e  regiment  de  chevau- 
legers.  Donnez  des  ordres  pour  que  celte  remonte  ait  lieu  sans  d£lai ; 
mais  veillez  a  ce  qu'on  ne  prenne  que  des  chevaux  ayant  jete  leur 
gourme  et  qui  aient  soixante  mois  re  vol  us  au  1"  fevrier.  4,057  hom- 
mes sont  presents,  332  sont  detacher  en  France  et  rejoindront;  1 ,200 
sont  en  Espagne  et  rejoindront ;  je  compte  done  qu  avec  les  500  hom- 
mes qui  vont  etre  fournis  cela  fera  6,000  hommes  de  cavalerie  en 
campagneou  soixante  escadrons.  Passez  vous-mgme  des  revues  pour 
vous  assurer  pourquoi  il  y  a  440  hommes  et  400  chevaux  non  dispo- 
nibles.  11  est  important  qu'au  1"  ftvrier  j'aie  ces  6,000  hommes 
pre*ts  a  marcher. 

Napoleon. 

D'apres  loriginal  comm.  par  M™  la  mar&hale  dochesse  d'Islrie. 


18357.  —  AU  MARECHAL  BESSIERES,  DUC  D'ISTRIE, 

COMMANDANT  LA  GARDE  IMPERIALS ,  A  PARIS. 

Paris,  21  d&embre  1811. 

Mon  Cousin ,  j'ai  recu  votre  travail  sur  le  genie  de  la  Garde.  J'ai 
decide  que  la  ligne  fournirait  trois  compagnies  de  sapeurs  avec  leurs 
outils,  3  capitaines,  3  lieutenants  et  3  sous -lieutenants ;  que  la 
compagnie  de  sapeurs  de  la  Garde  ferait  le  service  pres  dela  4*  divi- 
sion ,  ainsi  que  2  ofBciers  superieurs  du  genie  de  la  Garde ;  cette 
compagnie  aura  ses  outils  comme  les  autres  compagnies  de  la  Garde. 
Ces  compagnies  seront  sous  les  ordres  des  autres  commandants  de 
la  Garde.  Par  consequent,  il  n'y  aura  rien  k  changer  a  ('organisation 
actuelle. 

Napou&on. 

D'aprea  loriginal  comm.  pap  M1"  la  marlchale  duchewe  d'Islrie. 
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18358.—  AU  GENERAL  CAULAINCOURT,  DUC  DE  VICENCE, 

GRAND  £CUYER ,  A  PARIS. 

Paris,  21  dfeembre  1811. 

Vous  ferez  payer  20,000  francs  a  chacun  de  mes  ofGciers  d'ordon- 
nance ,  aGn  qu'ils  puissent  s'equiper  et  avoir  toot  ce  que  les  regle- 
ments  leur  prescrivent  d'avoirJ 

D'apre*  la  minute.  Archives  de  l'Empire. 

18359.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM , 

MAJOR  G£ltfltAL  DE  l/ARIlftB  d'eSPAGNE  ,  A  PARIS. 

Paris,  23  decembre  1811. 

Mod  Cousin ,  donnez  l'ordre  de  rentrer  en  France  aux  deux  com- 
pagnies  d'artillerie  a  cheval  de  la  Garde,  aux  deux  compagnies  d'ar- 
tillerie k  pied  de  la  Garde,  aux  ouvriers  d'artillerie  de  la  Garde  et 
aux  soldats  du  train  de  la  Garde. 

L'armte  du  Nord  n'aura  desormais  que  l'artillerie  suivante,  savoir : 
une  batterie  d'artillerie  a  cheval  servie  par  la  compagnie  d'artillerie 
a  cbeval  que  doit  fournir  l'arm£e  de  Portugal  :  six  pieces;  deux  bat- 
teries d'artillerie  a  pied  servies  par  les  8*  et  1 7*  compagnies  du  6s  regi- 
ment d'artillerie  a  pied,  qui  etaieot  destinies  a  la  reserve  de  l'armee 
d'Espagne,  composees  cbacune  de  six  pieces  de  6  et  de  deux  obusiers : 
seize  pieces  ;  total,  vingt-deux  pieces.  Ainsi  Farmed  du  Nord  aura 
six  obusien  et  seize  pieces  de  6;  ce  qui,  avec  les  deux  pieces  du 
bataillon  de  Neuchatel ,  fera  vingt-quatre  pieces. 

Vous  donnerez  l'ordre  que  le  34*  legeret  le  130*  forment  leurs 
compagnies  d'artillerie.  II  sera  donne  a  chacune  deux  pieces  de  4; 
ce  qui  portera  les  pieces  d'artillerie  de  larmee  du  Nord  k  vingt-huit. 

Quant  au  train ,  vous  donnerez  ordre  que  les  4*,  5*  et  6°  compa- 
gnies du  10*  bataillon  principal,  formant  pres  de  300  hommes  et 
450  chevaux  bien  harnache*  et  en  bon  6tat,  partent  pour  se  rendre 
a  Burgos.  Voyez  le  bureau  d'artillerie  au  ministere  de  la  guerre  pour 
savoir  ou  ces  trois  compagnies  devraient  prendre  le  materiel  d'artil- 
lerie, comme  il  est  dit  ci-dessus. 

L'artillerie  de  la  Garde  se  rendra  a  Vitoria,  et,  aussitdt  que  les 
450  cbevaux  des  trois  compagnies  du  10*  bataillon  principal  du  train 
seront  arrives  k  Vitoria,  l'artillerie  de  la  Garde  se  rendra  en  France. 
Avant  de  partir,  la  Garde  cedera  cependant  autant  de  cbevaux  et  de 
materiel  qu'il  en  faut  pour  completer  les  trois  compagnies  du  10*  ba- 
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taillon  principal ,  qui  a  450  chevaux  et  qui  peut ,  je  crois ,  en  servir 
550.  Ce  sera  done  100  chevaux  que  la  Garde  lui  cedera. 

Avant  que  la  4%  la  5*  et  la  6*  compagnie  du  10"  principal  par- 
tent,  vous  doonerez  ordre  que  les  72  homines  de  ce  bataillon  qui 
sont  au  <Up6t  de  Toulouse  y  soient  incorpores. 

NaPOL&ON. 

D'apres  loriginal.  D^>6t  de  la  guerre. 


18360.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  G&N&RAL  DE  l'aRM&B  d'eSPAGXE,  A  PARIS. 

Paris,  24  decembre  1811. 

Mon  Cousin,  vous  trouverez  ci-jointe  une  lettre  que  j'envoie  au 
ministre  de  la  guerre.  Comme  le  ministre  mettra  cinq  ou  six  jours  a 
expAdier  l'ordre  qui  y  est  contend,  je  desire  que  vous  t'envoyiez  des 
ce  soir  par  lesiafette,  ana  que  les  cadres  des  4"  regiments  de  tirail- 
leurs et  de  voUi  gears  arrivent  le  plus  idt  possible. 

Napoleon. 

D'apres  I'origiiiaL  Dep6ft  de  la  guerre. 


18361.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM , 

MAJOR  G&N&RAL  DE  l'*RM£e  d'e&PAGNE,  A  PARIS. 

Paris,  14  deeeiakre  181 1. 
Mon  Cousin ,  je  recois  votre  lettre  sur  la  distribution  d'un  aazibcae 
convoi  de  fbnds.  Je  ne  vois  pas  d'inconvenient  a  envoyer  a  famine 
de  Portugal  500,000  francs;  41'aroi6e  da  Centre,  200,000  franc*; 
au  Roi,  500,000  francs;  aSantona,  200,000;  total,  1,400,000 
francs,  dont  750,000  francs  en  argent  et  650,000  francs  en  traites. 

Prepares  un  douzierae  convoi  qui  sera  prig  sur  les  foods  et  an 
compte  de  1811 ,  que  je  destine  a  solder  enti&rement  les  escadrons 
de  gendarmerie  de  la  Navarre,  de  la  Biscaye  et  de  Burgos,  6gale- 
ment  tout  ce  qui  est  a  Saatander,  tel  que  le  130*  r£gimeat 

Napoleon. 

D'apres  1'origioal.  Dep 6t  de  la  guerre. 


18362.  —  AU  GtfNtiRAL  DUROSNEL , 

AIDE  DE  CAMP  DE  l'eMPEREUR  ,  A  PARIS. 

Paris,  24  Jeceabre  1SU. 

Je  vous  prie  de  m envoyer  des  notes  sur  les  dix-sept  gen£raox  de 
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brigade  de  cavalerie ,  dont  les  noras  suivent  :  Beurmann  1 ,  Burthe , 
Corbineau,  Dejean,  Delort,  d'Oullembourg ,  Ferriere  (quia  ete  aa 
service  de  Hollande),  Konopka,  Margaron,  Mouriez,  Ornano,  Queu- 
not,  Saint -Gentes,  Domes,  Guitton,  Qutnette  et  Reynaud  *. 

Quels  soot  les  quatre  meilleurs  a  employer  dans  la  cavalerie  legere 
et  les  plus  propres  a  faire  le  service  d'avant-postes ,  et  ceux  a  em- 
ployer dans  la  cavalerie  de  ligne? 

D'tpres  la  minute.  Archiies  de  I 'Empire. 


18363.  —  AU  MARSHAL  DAVOUT,  PRINCE  DECKMUHL, 

COMMANDANT  LB  CORPS  D\)BSERVATION  DE  l'eLBE  ,  A  HAMBOURG. 

Paris,  24  decern b re  1811. 

Mod  Cousin,  je  lis  avec  attention  votre  lettre  du  19  d£cembre. 
Voici  comrae  je  desire  que  les  cboses  sotent  r^glees.  Votre  ordonna- 
teur  vous  fera  un  rapport,  qui  etablira  que,  pendant  tant  de  jours, 
tant  de  roille  hommes  et  tant  de  chevaux,  au  dela  du  nombre  fix£ 
par  les  conventions,  ont  6te  a  la  charge  de  la  Westpbalie;  que  ce 
nombre  d' hommes  et  de  chevaux  a  du  couter  tant  k  la  Westphalie , 
et  vous  dimiouerez  sur  chaque  objet  25  pour  100  du  prix  ou  les 
choses  sont  dans  la  32*  division  militaire,  pour  equivaloir  a  Fargent 
qui  sort  de  chez  moi;  ainsi  la  ration  de  fourrage  sera  de  raoins  de 
20  sous,  la  journee  d'hdpital  de  raoins  de  20  sous.  On  pourra  aussi 
compter  la  fourniture  des  draps.  On  fera  entrer  en  compensation  la 
Dourriiure  des  troupes  westphatiennes  qui  sont  a  Danzig.  La  conclu- 
sion de  ce  rapport  sera  que  telle  qu  an  til  6  de  troupes  a  occasionne  a 
la  Westphalie  tant  de  depense,  sans  parler  de  la  solde.  Vous  com- 
muniquerez  ce  resultat  a  mon  ministre,  et  vous  lui  ecrirez  que,  vu  ' 
Ke  rapport  de  l'intendant  de  I'armee,  ('intention  de  Sa  Majesle  etant 
de  faire  une  chose  avantageuse  a  la  Westphalie,  vous  donnez  ordre 
que  la  solde  du  surplus  des  troupes  qui  etaient  a  la  charge  du  Roi 
soit  payee  jusqu'a  due  concurrence,  et  que  vous  priez  le  Roi  cPacquit- 
ter  le  reste.  Le  Roi  acquittera  ou  n'acquittera  pas,  puisque  la  note 
de  mon  ministre  au  ministre  westphalien  ne  sera  que  conGdentielle , 
et  qu'elie  ne  fera  pas  connaStre  la  raison ,  mais  se  bornera  a  dire 
qu'une  somme  de  tant  a  ete  envoy£e  pour  payer  la  solde  de  12,500 
hommes  et  qu'il  reste  du  tant  pour  aligner  la  solde.  Par  ce  moyen ,  cela 
ne  fera  pas  r&gle  pour  les  autres  princes  de  la  Confederation  ni  pour 
la  Westpbalie ,  qui ,  lorsqu'elle  recevra  une  plus  grande  quantity  de 

1  Beurmaon  (Fr&teric-Auguste).  —  2  Reynaud  (Nicolas). 
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troupes ,  ne  sera  pas  effray^e ;  et  ainsi  vous  aurez  fait  solder  les  troupes 
qui  sont  en  Westphalie. 

Napoleon. 

D'apres  ('original  comm.  par  lfM  la  mar&hale  princeait  d'Eckmohl. 


18364.  —  AM.  MARET ,  DUC  DE  BASSANO, 

MINISTRB  DBS  RELATIONS  BXT&RIBURBS ,  A  PARIS. 

Parii,  25  decembre  1811. 

Monsieur  le  Due  de  Bassano ,  je  vous  envoie  des  pieces  fort  ira- 
portantes  sur  le  sieur  Bourrienne.  Je  vous  prie  de  me  faire  on  rap- 
port et  de  garder  pour  vous  ces  pieces,  car  cela  demande  le  plus 
grand  secret.  Tout  me  porte  a  penser  que  cet  individu  a  des  intrigues 
suivies  a  Londres.  Apportez-moi  cette  affaire  jeudi. 

D'apres  la  minute.  Archives  de  l'Empire. 


18365.  —  AU  g£n£rAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

MINISTRB  DB  LA  GUKRRE,  A  PARIS. 

Paris,  25  decembre  1811. 

11  sera  form£  douze  brigades  de  cavalerie  l£g&re  francaise  et  une 
brigade  de  cavalerie  italienne.  Ces  brigades  seront  organises  et  por- 
teront  les  numeros  suivants  : 

lre  brigade ,  2*  chasseurs ,  9*  de  cavalerie  teg&re  polonais  ,  qui  est 
a  ma  solde  a  Danzig;  general  de  brigade,  Pajol. 

R6it£rez  les  ordres  pour  que  le  9*  polonais  soit  compl£t£  a 
1,000  hommes  et  a  1,000  chevaux  a  mes  frais,  en  prenant  les  che- 
vaux  et  les  hommes  en  Pologne. 

2*  brigade,  l*r  et  3*  de  chasseurs ;  g£n£ral  de  brigade,  Bordesoulle. 

3*  brigade ,  7*  de  bussards  et  9*  de  chevau-l£gers ;  general  de  bri- 
gade ,  Jacquinot. 

4*  brigade ,  8e  de  hussards  et  7°  de  chasseurs ;  g6n£ral  de  brigade, 
Pyr6. 

5*  brigade ,  23*  et  24*  de  chasseurs ;  general  de  brigade,  Castex. 

6*  brigade ,  7*  et  20*  de  chasseurs  et  8*  de  chevau-legers ;  gtnkal 
de  brigade ,  Corbineau . 

7*  brigade,  les  11*  et  12*  de  chasseurs;  general  de  brigade,  Saint- 
Genies. 

8*  brigade,  5*  et  9*  de  hussards;  g£n£ral  de  brigade,  Burtbe. 
9*  brigade,  lle  de  hussards  et  6e  de  chevau- lagers;  g£n6raljde 
brigade,  Mouriez. 
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10*  brigade,  6*  et  25*  de  chasseurs;  general  de  brigade,  Gerard. 
11°  brigade,  6*  de  hussards  et  8*  de  chasseurs;  general  de  bri- 
gade, Gauihrin. 

12e  brigade ,  9*  et  19*  de  chasseurs ;  general  de  brigade,  Fenriere. 

13e  brigade,  2*  et  3*  regiments  de  chasseurs  italiens;  general  de 
brigade  italien ,  Villata. 

Les  cinq  premieres  brigades  font  partie  du  corps  d'observation  de 
FElbe;  elles  doivent  completer  leur  remonte  en  Allemagne,  sous 
Inspection  des  generaux  de  division  et  de  brigade. 

Les  generaux  Corbineau,  Saint -Genies ,  Burlhe  et  Mouriez ,  rece- 
vront  Vordre  dialler  passer  la  revue  des  regiments  de  leur  brigade, 
de  recevoir  Les  chevaux ,  et  prendront  toutes  les  mesures  necessaires 
pour  que  ces  regiments  puissent  entrer  en  campagne  le  plus  forts  que 
possible  en  fevrier.  lis  verront  le  ministre  de  l'administration  de  la 
guerre  pour  prendre  ses  instructions.  Us  sejourneront  alternativement 
a  Tun  et  a  I'autre  regiment.  Un  general  de  brigade  sera  envoye  dans 
la  6e  division  militaire  pour  presider  a  la  remonte  et  a  1'organisation 
des  4"  escadrons  de  cavalerie  legere  et  de  dragons  dont  les  regiments 
sont  en  Italic 

D'aprtt  la  minute.  Architet  de  l'Empire. 


18366.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUG  DE  FELTRE, 

MINISTRB  DB  LA  GUERRE ,  A  PARIS. 

Parts.  25  decemhre  1811. 

Les  cuirassiers  seront  organises  de  la  maniere  suivante  : 

La  1'*  division,  commander  par  le  general  Saint- Germain,  sera 
composee  du  2*,  du  3*  et  du  9*  de  cuirassiers.  Chaque  regiment  for- 
mera  une  brigade,  etant  de  huit  escadrons.  11  y  aura  trois  generaux 
de  brigade ,  savoir  :  Bessieres ,  Brunot  et  Queunot. 

La  5*  division  sera  composee  du  12*,  du  6*  et  du  11*  de  cuiras- 
siers. 11  y  aura  1  general  de  division  et  3  generaux  de  brigade;  ces 
derniers  seront  les  generaux  Reynaud ,  Quinette  et  Dejean. 

La  2*  division  de  cuirassiers  sera  composee  du  5e  regiment,  du 
10*  et  du  8*  regiment.  Les  generaux  de  brigade  Beaumont,  Richter 
et  Domes  seront  employes  dans  cette  division. 

La  3*  division  sera  commandee  par  le  general  Doumerc ;  elle  sera 
composee  du  4*,  du  7*  et  du  14*  regiment  de  cuirassiers.  Les  gene- 
raux de  brigade  Berkheim ,  Lheritier  et  d'Oullembourg  seront  em- 
ployes dans  celte  division. 

La  4*  division  sera  composee  du  l*r,  du  2*  regiment  de  carabiniers 
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et  da  1"  de  cuirassiers.  Les  gene>aux  de  brigade  Schwartz  et  Paolire 
seront  employes  dans  cette  division.  Voos  donnerez  en  consequence 
Fordre  a  ces  gene>aux  d'etre  rend  us  pour  le  l*r  ftvrier  an  quartier 
general  de  leur  division. 

Vous  donnerez  ordre  au  prince  d'Eckmuhl  de  former  la  5*  division, 
ct  a  cet  eflfet  vous  ordonnerez  au  6°  et  au  11*  regiment  de  cuirassiers 
de  partir  d'Erfart  pour  se  rendre  en  Hanovre.  Cette  5*  division  se  for- 
mora  dans  le  Hanovre  et  dans  le  Mecklenburg.  Douze  pieces  d'artil- 
lerie  legere  seront  attachees  a  cette  division. 

Comme  les  compagnies  d'artillerie  legere  pourraient  manquer,  on 
prendra  une  de  celles  da  corps  d'observation  de  I'Ocean  et  one  de 
celles  du  corps  de  I'Elbe,  qu'on  remplacera  par  one  eompagnie  k  pied. 

Le  l*1"  regiment  de  lanciers  sera  attache  a  La  1™  division  de  cui- 
rassiers ;  le  2*  regiment  a  la  2*  division ;  Le  3e  regiment  k  la  3s  divi- 
sion ;  le  4*  regiment  a  la  4°  division ,  et  le  5*  regiment  a  la  5e  divi- 
sion. Chaque  regiment  de  lanciers  fournira  trois  escadrons  completes 
a  pres  de  800  hommes  et  de  800  chevaux.  Voos  me  ferez  connaitre 
si  au  1**  fevrier  vous  pourrez  faire  partir  un  escadron  de  250  hom- 
mes bien  habill£s  et  bien  6quip6s  pour  les  divisions  de  cuirassiers; 
si  au  l*r  mars  le  2*  escadron  peut  partir,  et  le  3*  escadron  au 
15  avril.  En  supposant  que  chaque  regiment  de  cuirassiers  soit  a 
900  chevaux  au  ler  mars,  l'augmentalion  de  800  chevau-legers  por- 
tera  la  force  de  la  division  a  3,500  chevaux. 

Vous  ferez  une  ordoonance  sur  le  service  des  chevau-legers  avec 
les  cuirassiers.  Sous  aucun  pretexte,  les  cuirassiers  ne  pourront  e^re 
donnes  en  ordonnances.  Ce  service  sera  fait  par  les  lanciers;  les 
generaax  m6mes  se  serviront  de  lanciers.  Le  service  de  correspon- 
dance,  d'escorte ,  celui  de  tirailleurs ,  sera  fait  par  les  lanciers. 

Quand  les  cuirassiers  chargent  des  coloanes  d'infanterie,  les  che- 
vau-legers doivent  6tre  places  sur  les  derrieres  on  sur  les  flancs,  poor 
passer  dans  les  interval  les  des  regiments  et  tomber  sor  I'infanterie 
lorsqu'elle  est  en  deroute ,  on,  si  Ton  a  affaire  a  la  cavalerie ,  sor  la 
cavalerie  et  la  poursuivre  l'epee  dans  les  reins. 

D'apres  la  minute.  Archives  de  FEmpire. 


18367.  — AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

MINIST1E  DE  LA  GUIRRB,  A  PARIS. 

Pwti.  25  dtfetwkre  1811. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre,  je  juge  convenable  de  changer  la  for- 
mation de  la  6*  division  da  corps  d'observation  de  I'Elbe ,  qui  netait 
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encore  formee  que  sur  le  papier.  En  consequence,  cette  division 
sen  composee  de  quinze  bataillons ,  savoir :  de  quatre  bataillons  da 
24*  leger,  qui  partiront  de  Paris  le  16  j aimer,  de  quatre  bataillons 
du  19'  de  ligne,  qui  partiront  de  Boulogne  le  15  janvier,  de  quatre 
bataillons  du  56*,  qui  partiront  le  20  janvier,  et  trois  bataillons  du 
128*.  Deux  bataillons  seront  fournis  sur-le-champ;  Le  troisieme 
bataiUon  parttra  auasitdt  que  possible. 

La  6*  division  se  reunira  le  1"  janvier  a  Osnabruck  avec  son  artil- 
lerie,  genie,  administration,  etc.  Le  general  Legrand  la  cooMnandera; 
il  sera  rendu  a  Osnabruck  le  1"  fevrier.  Les  generaux  de  brigade 
Albert  et  Maison  seront  eraplojes  dans  cette  division.  Voos  consul- 
terez  le  general  Legrand  poor  nommer  le  troisieme  general  de  bri- 
gade et  Tadjudant  commandant  necessaire  a  la  division ,  laquelle  sera 
composee  de  trois  brigades. 

Des  le  l*r  janvier,  le  general  Legrand  prendra  le  comman dement, 
les  chefs  de  corps  loi  adresseront  leurs  deroandes ,  et  il  travaiUera 
avec  vous  et  avec  le  ministre  de  radrainistration  de  la  guerre  powr 
la  formation  et  Torganisation  de  sa  division. 

Les  quatre  bataillons  du  24e  leger  seront  a  800  hommes  presents 
sons  les  armes  au  1"  fevrier,  a  Osnabruck.  11  Iui  manque,  je  crois, 
pour  6tre  a  ce  complet  600  hommes.  Presentez-moi  un  projet  pour 
detacher  des  5*a  bataillons  d'infanterie  legere  dont  les  regiments  sont 
en  Espagne  les  hommes  disponibles  pour  former  les  600  hommes 
necessaires  pour  rec ruler  ce  regiment;  les  21%  28%  27%  17*,  25% 
6%  2%  4%  12%  16%  23*,  etc. ,  pourront  fournir  ces  600  hommes. 
Cboisissez  dans  chaque  depdt  ce  qu'on  peut  en  tirer. 

La  8*  division  sera  composee  de  dix-sept  bataillons ,  savoir  :  qua- 
tre bataillons  du  11*  regiment  d'infanterie  legere,  cinq  bataillons  du 
2*  regiment  de  ligne,  cinq  bataillons  du  37*  et  trois  bataillons  du 
124*.  Elle  se  reunira  a  Munster  et  a  VVesel.  Le  general  de  division 
Verdier  en  aura  le  commandement ;  il  sera  rendu  a  Munster  le  1"  fe- 
vrier. Le  general  de  brigade  Vivies  sera  employe  dans  cette  division; 
il  sera  nomme  deux  autres  generaux  de  brigade  et  un  adjudant  com- 
mandant. Cette  division  aura  trois  brigades  comme  la  6*  division  ;  le 
general  Verdier  en  prendra  le  commandement  au  ler  janvier. 

La  9*  division  sera  composee  de  dix-sept  bataillons,  savoir  :  deux  . 
bataillons  creates  qui  partiront  le  2  janvier  de  Paris ,  bien  habilles 
et  bien  eqnipes,  dooze  bataillow  Swisses  et  trois  bataillons  du  123*. 

Chaqae  regiment  Suisse  fonrnira  d'abord  deux  bataillons  avec  one 
ceapagnie  d'artiUerie,  chaqne  bataiUon  complete  a  840  hommes, 
et,  aussitdt  que  les  recrues  arriveront,  chaque  regiment  formera  son 
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3*  bataillon.  Les  bataillons  qui  de  Cherbourg  se  r  en  dent  a  Paris, 
ceux  qui  sont  a  Paris ,  partiront  de  Paris  le  15  janvier.  Donnez  ordre 
a  leurs  depots  d'envoyer  a  Paris  ce  qu'ils  ont  disponible;  faites-y 
venir  specialement  la  compagnie  d'artillerie  qui  est  a  Marseille.  Les 
deux  bataillons  qui  se  rendeut  a  Besancon  s'embarqueront  a  Stras- 
bourg sur  le  Rbin  pour  passer  a  Wesel. 

Les  deux  bataillons  du  123*  qui  sont  k  Boulogne  partiront  le 
15  janvier;  ils  se  rendront  k  Saint-Omer  ou  est  leur  depdt;  ils  y 
sejourneront  cinq  ou  six  jours ;  ils  prendront  tous  les  hommes  dispo- 
nibles  pour  completer  les  deux  premiers  bataillons  a  1,600  hommes ; 
apres  quoi ,  ils  se  rendront  a  Nimegue.  Le  4*  bataillon  qui  est  a  Mag- 
deburg fera  partie  de  ce  regiment ;  il  restera  a  Magdeburg  jusqu'a 
nouvel  ordre. 

Le  general  Belliard  aura  le  coromandement  de  cette  division ;  le 
general  Amey  servira  sous  ses  ordres  comme  general  de  brigade.  Le 
general  Belliard  fera  connaitre  quels  sont  les  deux  autres  gene>aux 
de  brigade  qu'il  desire  pour  commander  ses  deux  autres  brigades , 
et  l'adjudant  commandant  qu'il  veut  pour  chef  d'etat-major. 

D'apres  la  copie.  D4p6t  de  la  goerre. 


18368.  —  AU  GENERAL  SAVARY,  DUC  DE  ROVIGO  , 

M1N1STRB  DE  LA  POLICE  GEN^RALR ,  A  PARIS. 

Paris,  25  de'cembre  1811. 

Le  comte  Saint-Priest,  etant  sur  la  lisle  des  rnaintenus,  nedevrait 
pas  e'tre  en  France ;  cependant  j'apprends  qu'il  est  a  Geneve.  Ses  fits 
continuent  a  e'tre  au  service  ennemi ,  et  il  correspond  avec  eux  sur 
toute  espece  de  nouvelles.  Donnez  ordre  que  cet  individu  evacue 
non-seulement  la  France,  mais  tous  les  pays  occupes  par  1'armee 
franchise. 

D'apres  la  minate.  Archives  de  l'Empire. 


18369.  —  AU  CAPITAINE  DE  FREGATE  FERETIER. 

Palais  des  Taileries,  25  decembre  1811. 

Monsieur  le  Capitaine  Feretier ,  nous  vous  faisons  savoir  que  nous 
avons  plac6  sous  votre  commandement  nos  fregates  I'Artane  et  VAn- 
dromaque  et  notre  brick  le  Mameluk,  avec  Pintention  que  vous  croi- 
siez  dans  TOcean,  autant  de  temps  que  vous  le  jugerez  conveeable, 
pour  faire  tout  le  mal  possible  k  l'eunemi. 
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Vous  avez  les  reliches  de  tous  les  ports  des  titats-Unis  d'Ameri- 
que,  avee  lesquels  nous  sommes  en  paix. 

Lorsque  vous  jugerez  devoir  rentrer,  nous  desirous  que  vous  ren- 
triez  dans  la  Mediterranee  pour  rejoindre  notre  escadre  de  Toulon , 
si  touflefois  les  circonstances  vous  le  font  penser  convenable. 

II  nous  est  parvenu  des  informations  qui  nous  donnent  lieu  de 
penser  qu'un  certain  nombre  de  nos  sujets,  prisonniers  de  guerre/ 
a  ete  jete  sur  Tile  de  Cabrera,  pres  Majorque,  et  nous  vouions  que, 
si  les  circonstances  vous  favorisent  assez  pour  pouvoir ,  sans  cora- 
promettre  la  division  sous  vos  ordres,  enlever  ces  prisonniers  ou 
partie  (Tentre  eux ,  vous  executiez  cette  operation ,  qui  nous  sera  par- 
ticalierement  agreable. 

Nous  chargeons  notre  ministre  de  la  marine  de  vous  faire  parvenir 
toules  les  instructions  de  detail  relatives  k  voire  mission.  11  vous  fera 
connattre  que  nous  vous  laissons  la  liberie  de  diriger  voire  croisiere 
et  d'en  prolonger  la  durle ,  com  me  vous  le  jugerez  le  plus  convenable 
a  notre  service,  persuade  que,  par  voire  courage,  vos  talenls  et  votre 
activity,  vous  justiGerez  la  confiance  dont  nous  vous  honorons. 

Napolkon. 

D'apres  Poriginal.  Archives  de  la  marine. 


18370.  —  AU  PRINCE  CAMBACERES, 

ARCHICHANGBL1BR  DE  L'kMPIRB,  A  PARIS. 

Paris,  26  decembre  1811. 

Mon  Cousin,  le  comte  Auguste  Talleyrand,  lors  de  son  ma- 
nage, declara  k  la  famille  de  sa  femme  qn'il  avait  une  somme  de 
200,000  francs  comrae  lui  ayant  et6  don  nee  par  son  cousin  le  prince 
de  Benevent,  alors  ministre  des  relations  exterieures.  Cependant  le 
prince  de  Benevent  exigea  des  bons  k  ordre  pour  ladite  somme.  Ces 
bons,  qui  depuis  ont  ele  mis  dans  la  circulation,  sont  entre  les 
mains  des  agents  de  change ;  de  sorte  que ,  s'ils  ne  devaient  6tre  ac- 
qmttes  dans  un  court  delai,  le  comte  Auguste  Talleyrand  serait  dans 
le  cas  d'eMre  deshonore.  Je  ne  puis  approuver  ce  double  procede. 
Les  clauses  matrimoniales  sont  sacrees,  et,  puisquon  disait  que  le 
prince  de  Benevent  donnait  200,000  francs,  il  ne  devait  pas  exiger 
de  billets ;  mais ,  puisqu'il  les  avait  exig^s ,  la  delicatesse  ne  permet- 
tait  pas  qa'il  les  mit  dans  la  circulation.  N'ayant  fait  le  sacriGce  de 
2,200,000  francs  pour  acheter  Th6tel  du  prince  de  Benevent  qu'aGn 
de  lui  faciliter  Tarrangement  de  ses  affaires,  je  desire  que  cette 
somme  serve  aussi  a  arranger  Taffaire  du  comte  Auguste  Talleyrand. 
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J'ai  en  consequence  ordonn6  k  1'intendant  g4n£ral  de  moo  domaine 
extraordinaire  de  retenir  dette  somtne.  Mon  intention  est  que  vous 
parlies  au  prince  de  B£n6vent,  au  comte  Augoste  Talleyrand,  et  que 
vous  vous  constituiez  leur  arbitre.  Si  les  200,000  francs  doivent 
&tre  pay6s  par  le  comte  Auguste  Talleyrand ,  vous  de^termraerez  les 
epoques  auxquelles  tl  sera  raisonnable  de  fker  les  pavements ,  et  vous 
terminerez  cetle  affaire  en  lui  donnant  la  forme  d'un  arrangement  de 
famille  et  non  d'un  engagement  de  commerce,  qui  ne  dott  pas  avoir 
Heu  entre  gens  d'honneur. 

Napoleon. 

D'apres  la  copie  comm.  per  M.  le  due  de  Cambaeeree. 


.     18371.  —  A  MADAME  LA  COMTESSE  AUGUSTE  TALLEYRAND. 

Paris,  26  decembre  1811. 

Madame  la  Comtesse  Talleyrand ,  je  rec^pis  votre  lettre;  j'y  vois  les 
embarras  ou  vous  vous  trouvez.  Je  donne  ordre  au  comte  Defermon, 
intendant  de  mon  domaine  extraordinaire,  d'employer  200,000  francs 
sur  ce  qu'il  doit  au  prince  de  Beuevent  pour  acquilter  les  billets  k 
ordre  qu'iroprudemraent  votre  mari  a  signers.  J'ai  charge  mon  cousin 
Tarchichancelier  de  proc6der  k  un  jugement  arbitral  pour  convertir 
ces  cffets  de  commerce  en  billets  de  famille;  voyez-le  k  cet  effet.  Je 
suis  fort  aisc  d'avoir  trouv£  cette  occasion  de  faire  une  chose  juste  et 
qui ,  en  mdme  temps ,  vous  est  agreable. 

D'apres  la  miaaie.  Archives  de  l'Enipire. 


18372.  —  AU  GgNgRAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

MMISTRR  DB  LA  GUERRE ,  A  PARIS. 

Paris,  26  decembre  1811. 

J'ai  pris  un  d£cret  pour  armer  les  cuirassiers  d'un  mousqucton  et 
les  lanciers  d'une  carabine.  Faites  un  r&glement  pour  leur  donner  cela. 

D'apres  la  minute.  Archives  de  l'Empire. 


18373.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

W!f  ISTRK  OB  LA  GCEHBB ,  A  PARIS. 

Paris.  W  decembre  1811. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre ,  je  vons  renvoie  les  d£p£ches  du  g£n6- 
ral  Decaen,  faites  une  relation  de  ce  qui  est  arrive;  quelle  soit  assez 
satisfaisante  pour  con  tenter  les  generaux,  mats  cependant  sans  don- 
ner trop  d'importance  k  des  operations  failes  contre  des  paysans. 
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Ecrivez  au  general  Decaen  que  j'ai  vu  avec  peine  qu  il  ait  desor- 
ganise  la  division  Frere,  puisque,  par  cette  mesure,  il  n'y  a  plus  de 
forces  actives  dans  le  midi  de  la  Catalogne,  entre  Lerida,  Torlose  ct 
Barcelone ;  qu  il  est  necessaire  quil  dissipe  les  rassemblements  qui  se 
font  sur  Vicq,  et  quil  prepare  un  convoi  par  terre  pour  Barcelone. 
On  troove  des  voi hires  roulieres  portant  40  et  50  milliers  :  une  cen- 
taine  de  ces  voitures  pourrait  porter  un  convoi  de  5,000  quintaux  de 
farine,  ce  qui  ferait  l'approvisionneroent  de  Barcelone  pour  deux 
mois  et  perroet trait  d'attendre  la  bonne  saison ;  on  pourrait  y  joindre 
tons  les  millets  de  bit  qu'on  pourrait  trouver.  Faites-moi  connaitre 
le  nombre  des  batiments  caboteurs  partis  d'Agde  depuis  octobre, 
ceox  arrives  a  Barcelone  et  ceux  qui  ont  ete  pris.  Je  suppose  que  le 
marecbal  Suchet  a  fait  sauler  les  fortifications  de  Tarragone, 
moins  ce  qui  avait  forme  de  place,  et  quil  n'a  conserve  qu'un  reduit. 

Instruisez  le  general  Decaen  que  le  marecbal  Suchet  a  di)  cerner 
Valence  le  25  et  ouvrirla  tranchee  le  26.  II  espere  enlever  ce  jour-la 
le  camp  retrancbe,  ce  qui  donnera  de  grandes  facilites  pour  attaqoer 
la  ville;  de  sorte  qu'on  esperait  que  dans  le  courant  de  janvier  la 
ville  serail  prise.  Presentez-moi  les  demandes  d'avanceraent  pour  la 
Catalogne. 

J'ai  donne  ordre  au  ministre  des  finances  d'enyoyer  a  Barcelone 
400,000  francs  argent  et  500,000  en  traites,  moitie  pour  la  solde 
de  la  garnison  et  moitie  pour  se  procurer  du  ble,  etc.  Cette  der- 
niere  partie  sera  ordonnaocee  par  le  ministre  de  ('administration. 
Ecrivez  au  general  Decaen  et  a  fadjudant  commandant  Nisas  que  jus- 
qui  cette  beure  les  marches  faits  pour  le  cabotage  ont  pen  reussi , 
qo'il  faudraitfaire  un  marche  poor  transporter  parterre.  Je  suppose  que 
la  garnison  de  Barcelone  a  besoin  de  8,000  rations  par  jour,  ce  qui 
par  mois  fait  3,000  quintaux ;  il  faut  considerer  tous  les  marches 
.qui  ont  ete  fails  par  le  cabotage  comroe  destines  a  rapprovisionne- 
ment de  siege.  II  faudrait  a  present  passer  un  marche  regulier  poor 
nn  convoi  par  mois  de  3,000  quintaux,  porle  par  un  seul  convoi  de 
grosses  voitures  et  envoye  ex p res  regulierement ;  ind6pendamment 
d'un  pra  conveno  donne  aux  voHuriers  et  d  une  surete,  ils  auraient 
le  retour  pour  leur  compte.  En  faisant  d'abord  partir  nn  convoi  en 
janvier  et  on  en  fevrier,  on  serait  au  moins  tranquille  poor  rappro- 
visionnement journalier  de  Barcelone. 

D'apres  U  minute.  Archives  de  I'Empire. 
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18374.  —  AU  GENERAL  LACUEE ,  COMTE  DE  CESSAC , 

M1NISTRE  DIRBCTEUR  DB  L  ADMINISTRATION  DB  LA  GUERRE ,  A  PARIS. 

Ptrii.  26  dfeembre  1811. 

Monsieur  le  Comte  de  Cessac ,  il  fa ud rait  s'occuper  serieusement 
de  rapprovisionnement  de  Barcelone.  Nous  ne  pouvons  pas  nous 
dissimuler  que  Fexpedition  qui  parti ra  de  Toulon  est  tres-hasardee. 
II  faut  done ,  independamment  de  ce  qu'on  fait  par  mer,  prendre  des 
moyens  plus  surs  en  les  prenant  par  terre.  J'ai  trois  corapagnies  du 
3°  bataillon  des  equipages  militaires  a  Pau ,  qui  attellent  chacune 
40  voilures  de  nouveau  modele;  ce  qui  fait  120  voitures.  Cbaque 
voiture  peut  porter  40  quintaux  de  farine  ou  ble;  ce  serait  done 
4,800  quintaux  que  ces  compagnies  transporteraient  en  un  seul 
voyage.  En  supposant  que  la  consommalipn  journaliere  de  Barcelone 
soitde  9,000  rations,  cela  ne  ferait  que  100  quintaux  de  farine  par 
jour.  Ce  transport  de  4,800  quintaux  augmenterait  done  de  quarante- 
huit  jours  ou  deux  mois  rapprovisionnement  de  Barcelone.  La  place 
est  approvisionnee  jusqu au  mois  de  mars;  un  seul  voyage  porterait 
done  cet  approvisionnement  jusqu'en  mai. 

Le  5e  bataillon  de  I'armee  de  Catalogue  doit  avoir  3  ou  400  mulets ; 
ce  qui  augmenterait  le  transport  d'un  millier  de  quintaux.  Enfin  je  ne 
vois  pas  ce  qui  s'opposerait  a  ce  qu'on  fit  un  marclie  pour  une  cen- 
taine  de  voitures  roulieres ,  en  ne  prenant  que  des  voitures  qui  por- 
tent 40  quintaux  au  moins.  Si  Ton  pouvait  ainsi  organiser  un  convoi 
de  3  a  400  voitures ,  le  general  Decaen  l'escorterait  en  force ;  on  le 
ferait  partir  en  Janvier,  qui  est ,  dans  ce  pays ,  I'epoque  de  la  plus 
belle  saison;  et  Barcelone  approvisionne  pour  avril,  mai,  juin, 
juillet,  ne  donnerait  plus  d'inquieiudes.  Pass6  juillet,  la  recolte  y 
pourvoirait. 

Je  desire  done  que  vous  me  fassiez  un  rapport,  1*  6ur  les  res- . 
sources  du  pays  en  voitures  roulieres;  2*  sur  Les  mulets  de  bat  que 
Ton  trouverait  a  louer,  ct  sur  ceux  appartenant  k  I'armee  et  dont 
on  pourrait  disposer ;  3°  sur  ce  qu'il  est  preferable  d'envoyer,  de  la 
farine  ou  du  ble;  en6n  sur  les  objections  qu'il  y  aurait  k  faire  contre 
cette  operation. 

Vous  avez  10,000  quintaux  metriques  de  grains  ou  de  farine  a 
Cette;  vous  y  avez  aussi  du  riz.  J  atlacberais  bien  de  rimportance  a 
faire  faire  en  janvier  un  premier  voyage ,  qui  m'6tat  toute  inquietude 
pour  un  approvisionnement  d'un  si  grand  inler£t. 

Si  Ton  organ isait  un  second  convoi  pour  la  fin  de  fevrier,  on  pour- 
rait ainsi  porter  20,000  quintaux,  cest-a-dire  approvisionner  Bar- 
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celone  pour  deux  cents  jours.  Presentez-moi  votre  rapport  le  plus 
idt  possible. 

Napoleon. 

D'apres  loriginal.  Dtp  At  de  la  guerre. 


18375.  —  AU  GENERAL  LACUEE,  COMTE  DE  CESSAC , 

HINISTRE    DIRECTEUR   DE  L  ADMINISTRATION   DB    LA   GUERRE ,  A  PARIS. 

Paris,  26  decembre  1811. 

Mousieur  le  Comte  Cessac,  je  viens  de  lire  votre  rapport  sur 
Corfou.  Je  desire  que  vous  roe  fasslez  connaitre  si  les  res  ul  tats  sui- 
vanls  sont  exacts.  Je  suppose  que  la  consommation  de  Corfou  est  de 
12,000  rations  par  jour;  12,000  rations  font  130  quintaux  par 
jour.  II  y  avait  a  Corfou,  au  1"  octobre  dernier,  18,800  quintaux; 
il  y  avait  done  pour  144  jours.  II  y  avait  en  outre  un  million  de 
rations  de  biscuit;  ce  qui,  k  12,000  rations  par  jour,  fait  pour 
84  jours.  11  y  avait  done  a  Corfou  pour  188  jours1.  11  est  en  Ire, 
dans  le  courant  d'octobre,  3,000  quintaux  venant  d'Otrante,  5,000 
venant  de  Toulon  et  5,000  provenant  de  l'expedition  de  Gdnes  qu'on 
sait  gtre  arrivee;  total,  13,000  quintaux,  ou  pour  100  jours  de 
vivres.  II  y  a  done,  k  partir  du  ler  octobre,  pour  288  jours  de  vivres 
a  Corfou. 

11  y  a  en  expedition  :  1°  sur  les  quantites  ordonnees  en  1810, 
14,000  quintaux;  2°  10,000  quintaux  que  le  vice-roi  a  fait  partir 
d' Ancone ;  3°  20,000  quintaux  que  le  roi  de  Naples  doit  encore  fournir ; 
et,  sur  ce  qui  est  commande  pour  le  compte  de  la  France ,  les  expe- 
ditions de  Genes  et  de  Toulon  etant  arrivees  et  celle  de  Trieste  etant 
a  moitie  perdue,  il  reste  a  recevoir  10,500  quintaux  existant  k  Ta- 
rente,  2,500  quintaux  existant  en  expedition  k  Anc6ne  (il  y  aurait 
done  eo  cliargement  k  Tarente  ou  k  Ancdne  13,000  quintaux) ;  ce 
qui  ferait  une  expedition  de  57,000  quintaux.  Ainsi,  il  y  aurait  pour 
100  jours  dans  les  expeditions  pretes  k  partir  de  Brindisi,  pour  100 
autres  jours  dans  celles  k  partir  de  Tarente  au  compte  de  la  France , 
et  enfin  pour  60  jours  dans  les  convois  que  le  royaume  d'ltalie  a  fait 
partir.  En  adroettant  une  perte  raisonnable,  il  y  aurait  en  expedition 
pour  260  jours  de  vivres;  k  quoi  il  faut  ajouter  les  150  jours  de 
vivres  qui  doivent  res u Iter  des  20,000  quintaux  k  envoyer  par  le  roi 
de  Naples  :  il  y  a  done  en  expedition  pour  400  jours  de  vivres.  II  y 
avait k  Corfou  au  ler  octobre  des  vivres  assures  pour  288  jours,  cest- 
&-dire  pour  10  mois;  ce  qui  conduit  du  1"  octobre  dernier  au  1"  aout 

1  II  fandrait  228  jours.  Cette  erreur  se  continue  dans  toute  la  leltre. 
xxin.  8 
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prochain.  Si  ee  qui  est  en  expedition  y  arrivail,  il  y  auraii  done  a 
Corfou  pour  688  jours ;  ce  qui  conduit  au  ler  septembre  1813. 

Dans  cette  situation  de  choses ,  il  me  semble  que  nous  n'avons  plus 
besoin  que  de  faire  arriver  ce  qui  est  en  expedition  et  de  tenir  la 
main  a  ce  que  le  roi  de  Naples  ait  son  bl£  dans  le  courant  de  janvier 
a  Otrante. 

Jc  desire  que  vous  vous  ccmcerliez  avec  le  ministre  de  la  marine 
pour  aviser  aux  moyens  a  prendre  :  1°  pour  faire  passer  les  10,500 
quintan*  qui  sont  a  Tarente  au  compte  de  la  France;  2°  pour  faire 
passer  les  2,500  quintaux  qni  sont  a  Ancdne-  3°  pour  faire  passer 
les  14,000  quintaux  qui  sont  a  BrincKsi  et  a  Otrante.  Vous  avez  aussi 
&  faire  de  nouvelles  iastances  aopres  de  la  cour  de  Naples  pour 
quelle  effect ue  1  envoi  des  20*, 000  quintaux.  Vous  examinerez  s'il  y 
a  lieu  a  contremander  rexpeditton  de  Trieste,  et  s'il  ne  conviendratt 
pas  de  faire  venir  le  ble  que  nous  a  vous  k  Trieste  par  le  PA  sur 
Turin ,  oil  il  se  vendrait  davantage.  Dans  votre  rapport  vous  me 
rendrez  compte  du  resultat  de  votre  conference  avec  le  ministre  de  la 
marine ,  et  vous  me  proposerez  les  mesures  que  vous  aurez  reconnues 
necessaires. 

Napoleon. 

D'apres  I'original.  DejkAt  de  la  guerre. 


18376.  —  AU  VICE-AMIRAL  COMTE  DECRfeS, 

MINISTRE  DE  LA  MARINE ,  A  PARIS. 

Paris,  26  decembre  1811. 

Vous  devez  distinguer  dans  les  garnisons  de  vaisseau  ce  qui  est 
de  la  2e  compagnie  des  5**  bataillons  de  toute  autre  troupe  de  gar- 
nison.  Les  2"  compagnies  des  5"  bataillons ,  qui  sont  destinees  a  for- 
mer les  garnisons  de  vaisseaux ,  conformement  a  mon  decret  d'orga- 
nisation,  vous  appartiennent ;  elles  ne  pourront  £tre  changes,  ni  en 
officiers ,  ni  en  sous-officiers,  ni  en  soldats,  que  par  votre  ordre; 
de  sorte  que  d'ici  a  deux  ans  vous  aurez  des  compagnies  au  grand 
complet,  tr&s- acclimates  a  la  mer  et  qui  formeront  des  troupes  de 
marine  inaraovibles.  Mais  dans  le  premier  moment  d'organisation 
e'est  tres- different,  et  je  desire  que  vous  ne  mettiez  pas  (Tempeche- 
ment  a  ce  que  le  ministre  de  la  guerre  fasse  debarquer  tout  ce  qui 
n'est  pas  bon  comme  garnison  definitive,  cest-a-dire  tout  ce  qui  n'est 
pas  de  la  2*  compagnie  du  5*  bataillon. 

D  appe*  la  minute.  Archives  de  rEmpirs. 
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18377.  _  A  JEROME  NAPOLEON,  ROI  DE  UESTPHALIE, 

A  CASS EL. 

Parii,  26  dlcembre  1811. 

Mod  Frere,  je  recoi*  voire  letlre  du  22;  jy  reponds  sans  perdre 
de  temps.  Je  pense  que  le  general  Morio,  qui  a  voire  conftanee,  est 
tres-bien  place  dans  votre  maison.  Cest  meme  un  oflcier  drstingu£, 
qui  serait  utile  dans  voire  etat-major  ou  dans  voire  genre ,  ees  services 
ayant  de  Tanalogte;  mais  il  n'a  jamais  mese  an  feu  meme  une  compa* 
gnie  de  voltigeurs.  Un  parfait  bonnete  bomme  el  an  homme  d'honneur 
pourrait-il  desirer  d'etre  grand  marechal  d  un  prince  qui  a  detrAne 
sa  famttle?  II  pent  desirer  d'etre  colonel  ou  general,  vous  ayant 
reconnu;  il  pourra  £tre  avec  honneur  le  grand  marechal  de  votre 
fils,  mats  pas  le  tdire.  Supposes  une  defaite,  la  marcbe  de  l'Klec- 
teur  sor  Cassel  :  dans  ce  cas,  pourriez -vous  vous  defendre  cPub 
sentiment  d'effroi  de  trouver  k  vos  cdtes  un  homme  qui  aura  it  tant 
de  liens  par  lesquek  on  peat  le  saistr?  Quant  a  ia  regence  que  vows 
voulez  laisset  cbei  vous  em  cas  d'abeence ,  ie  vois  bien  que  Simeenr 
merite  Urate  eoafiaace  pour  I'adntinistration ;  je  suppose  que  le  chef 
de  votre  gendarmerie ,  Rongars ,  resterail  en  Westphalie;  mais  il 
faudrait  encore  un  general  de  quelque  distinct  ion  qui  put  se  porter  a 
k  la  tete  des  troupes  partout  ou  il  serait  necessaire. 

Vous  avez  dix-hnit  batai  Ikons  et  feuit  eseadrons  en  ligae.  II  vous 
faudraU  sonaaie  pieces  de  canoe.  Le  moins  possible  serait  quarante- 
hvit  pieces,  savour :  douze  pieces  de  regiment;  deux  batteries  ft 
pied,  chacune  de  six  pieces  de  6  el  deux  obusiers,  seize  pieces;  deux 
batteries  a  cbeval  de  quatre  pieces  de  6  et  deux  obusiers,  douze 
pieces ;  une  batterie  de  reserve  de  six  pieces  de  1 2  et  deux  obusiers , 
btut  pieces;  total,  quarante-buit  pieces. 

Pour  le  service  de  vos  t rente-six  pieces  ie  reserve ,  il  faut  200  voi- 
tures,  car  il  faut  avoir  400  coops  a  tirer  par  piece.  Ces  200  voitures 
exigeraient  1,000  cbevaux  :  vous  n'en  avez  que  600,  cest-a^dirc 
que  vous  ne  pouvez  atteter  que  120  voitures  avec  votre  train.  11  fan- 
drait  done  que  les  80  aiitres  voitures  fussent  attelees ,  au  moment  de 
la  guerre,  par  une  kvee  de  cbevaux  de  requisition.  Vos  t rente-six 
pieces  de  reserve  se  trouveraient  marcber  naturellement,  savoir : 
seize  avec  l'infaaterie,  ceqni  Cera  viogt-huit  avec  les  douze  pieces 
regimentaires;  les  buit  pieces  de  la  batterie  de  reserve  avec  la  garde; 
les  douze  de  deux  batteries  a  cbeval,  Tune  avec  la  garde,  Pautre 
avec  la  brigade  de  cuirassiers. 
Cest  la  la  nioindre  organisation  que  vous  puissiez  avoir ,  et  encore 
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naurez-vous  que  la  moitie  de  I'organisation  actuelle  de  mes  troupes, 
et  moins  que  nont  les  troupes  6trangeres. 

Vos  compagnies  d'artillerie  k  pied  pour  servir  huit  pieces  doivent 
fitre  de  120  bom  mes.  Les  deux  compagnies  k  cbeval  et  les  six  com- 
pagnies a  pied  que  vous  avez  me  paraissent  suflisantes  :  trois  de  ces 
dernieres  serviront  l'artillerie  des  divisions  et  trois  seront  au  pare. 

Dix-huit  bataillons,  representant  12,000  baionnettes,  doivent 
avoir  60  cartouches  par  homme  dans  les  caissons ,  outre  celles  des 
gibernes.  11  vous  faudrait  48  caissons  k  cartouches;  vous  en  avez 
18  avec  les  regiments  :  if  en  restcrait  done  30  avec  la  reserve.  Ces 
30  caissons  marcheraient,  savoir  :  18  avec  l'infanterie  et  12  avec 
le  pare  ou  la  garde.  Mais  les  caissons  d'infanterie  entrent  dans  reva- 
luation des  200  voitures. 

Je  passe  au  genie.  Ce  n'est  pas  avoir  une  armee  que  de  ne  pas 
pouvoir  se  retrancher.  Vous  avez  une  compagnie  de  sapeurs;  il  fau- 
drait la  porter  k  120  hommes  au  moins.  11  faudrait  avoir  une  demi- 
compagnie  du  genie  organisee  comme  elles  le  sont  en  France.  Cetle 
demi -compagnie  servirait  25  voitures  portant  3,000  outils  k  pion- 
niers,  des  cordages  et  autres  objets  necessaires  pour  reparer  les  ponts 
et  aider  k  passer  une  petite  riviere. 

Vivrbs.  —  Pour  faire  la  guerre  dans  le  pays  ou  voire  corps  d'ar- 
mee  servira,  vous  avez  besoin  d'avoir  du  pain  pour  quinze  jours,  en 
trans  portant  du  biscuit  et  de  la  farine.  Je  suppose  que  voire  corps  se 
montera  k  18,000  bouches;  pour  quinze  jours,  e'est  l'emploi  de 
270,000  rations  de  farine  ou  de  grains.  En  ayant  de  grosses  voitures 
portant  chacune  quatre  milliers,  vous  auriez  besoin  de  40  ou 
50  chariots.  * 

Sollirrs.  — II  est  necessaire  que  chaque  homme  partant  de  Cassel 
ait  une  paire  de  spuliers  aux  pieds,  deux  pai res  dans  le  sac  et  une 
paire  portee  dans  des  voitures ,  afln  qu'une  campagne  d'ete  puisse  se 
faire  sans  que  le  soldat  vienne  k  6tre  nu-pieds. 

Tous  les  preparatifs  se  font  ici  comme  si  la  guerre  elait  certaine. 
J'at  dans  mes  equipages  2,000  voitures  de  gros  modele  portant  4  mil- 
liers, et  4,000  voitures  d'artillerie  attelees  par  20,000  chevaux.  Ma 
Garde  seule  a  deux  cents  pieces  de  canon  attelees ,  avec  600  caissons 
de  transport,  elc.  L'armee  franchise  a  seule  huit  cents  pieces  de  canon. 

Vous  serez  toujours  prevenu  quinze  jours  d'avance.  Tdchez  que 
votre  arm£e  soit  munie  de  tout,  surtout  d'artillerie  et  de  moyens  de 
transport  pour  les  vivres. 

Napoleon. 

D'apr^s  la  copic  comm.  par  S.  A.  I.  le  prince  Jdrdme. 
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18378.  —  A  M.  MARET,  DUC  DE  BASSANO, 

MINISTRB  DKS  RELATIONS  BXTBRIBURBS  ,  A  PARIS. 

Paris,  27  deccrubrc  1811. 

Monsieur  le  Due  dc  Bassano ,  je  vous  envoie  un  rapport  d'un 
corsaire.  Les  m£mes  bruits  revieonent  de  tous  edits.  II  me  parait 
convenable  de  faire  deniander  des  explications  positives  sur  cette  ile1. 
Ioterrogez  mon  charge  d'affaires  pour  savoir  ce  que  cela  veut  dire. 
Faites-lui  connaftre  que,  si  effectivement  la  Suede  laissait  les  Anglais 
s'etablir  dans  cette  ile,  ce  serait  l'equivalent  d'une  rupture,  et  que, 
dans  ce  cas,  il  devrait  quitter  sur-le-champ  Stockholm  avec  sa  legation. 
Diles-en  un  mot  ici  au  charge  d'affaires  de  Suede. 

Napoleon. 

P.  S.  Tout  ceci  ne  doit  3tre  que  matiere  a  un  rapport.  Jeudi  pro- 
chain  vous  presenterez  la  lettre  a  mon  charge  d'affaires  a  Stockholm. 

D'apres  l'origioal.  Archive!  (let  affaires  tftrangeres. 


18379.—  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

MINISTRB  DE  LA  GUERRE,  A  PARIS. 

Paris,  21  decembre  1811. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre ,  je  ne  puis  que  desapprouver  le  parti 
qu'a  pris  le  sieur  Lesseps  de  suspendre  une  pension  accordee  a  des 
malheureux  qui  ont  bien  servi  la  France.  Les  pretextes  qu'il  donne  ne 
son*  pas  fondes.  II  ne  lui  appartient  pas  de  suspendre  l'execution  de 
decrets  impeViaui ,  a  moins  de  raisons  de  la  plus  haute  importance  et 
qui  ne  puissent  souffrir  de  delai.  Le  conseil  de  guerre  a  eu  parfaite- 
ment  le  droit  d'accorder  des  indemnites  dans  ses  jugements,  et  je  ne 
vois  pas  de  quoi  s'etonne  le  sieur  Lesseps  k  cet  egard  a.  ticrivez-lui 
qu'il  donne  cours  a  la  sentence  du  conseil  de  guerre,  et  que,  sans 
ecouter  de  vaines  considerations,  il  protege  les  amis  de  la  France. 
C'est  un  defaut  trop  reconnu  de  la  part  de  l'administration  francaise 

1  Fotce,  dans  la  baie  de  Gceteborg. 

2  Id  decret  imperial  du  25  mars  1811  accordant  des  pensions  viageres  k  la 
familfe  do  comte  Demetrio  Maori ,  de"  voue"  ft  la  France ,  tue  dans  une  r£voltc  a 
Paxo,  l'uae  des  iles  Ionicnnes.  Quelquc  temps  apres,  le  conseil  de  guerre, 
appele  a  juger  les  coupables,  ay  ant,  outre  les  condamnations  prononcees  contre 
em,  ordoone  de  preJever  sur  leurs  biens  une  somme  destince  a  indemniser  la 
famille  du  comte  Macri,  M.  de  Lesseps  crut  devoir  suspendre  Y execution  de 
cette  mesure,  se  fondant  sur  ce  que  la  famille  Macri  recevait  deja,  a  litre  d'in- 
demoitt,  one  pension  du  gouvernement  francais. 
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d'abandonner  toujours  ses  amis ,  en  pretant  l'oreille  aux  caJomnies  et 
en  condamnant  trop  legeremcnt  sur  les  moindres  pr£textes. 

D'apres  la  minute.  Archives  de  l'Empire. 


18380.  —  AU  VICE-AMIRAL  COMTE  DECRfeS, 

M1NISTRB  DE  LA  MARINE ,  A  PARIS. 

Pans,  27  dlcembre  1811. 

Monsieur  le  Comte  Decr&s,  vous  m'avez  dit  que  le  transport  des 
bois  depuis  la  for£t  de  Compiegne  jusqu'a  Anvers  serait  du  prix  de 
3  francs.  Je  vous  envoie  un  rapport  du  capitaine  forestier  de  Com- 
pi&gne,  qui  ne  revalue  qu'a  1  fr.  II  m'est  deja  revenu  de  plusieurs 
cdt6s  que  les  prix  convenus  par  la  marine  avec  les  entrepreneurs  de 
transports  sont  exag£r£s ,  que  ces  prix  avaient  6te  fails  dans  un  temps 
ou  Too  payait  mal ,  et  que  le  conseil  de  la  marine  peut  en  rabattre  la 
moili£  en  payant  bien  :  ce  serait  une  economie  de  2  millions.  II  est 
Evident  que  toute  chose  qu'on  paye  aujourd'hui  au  in£me  prix  qu'on 
la  payait  il  y  a  six  ans  doit  £prouver  une  moderation  jle  plus  de  30 
a  40  pour  100. 

Napoleon. 

D'apres  l'original  comm.  par  M"»  la  dachette  Decrei. 


18381.  —  AU  MARECHAL  DAVOLT,  PRINCE  D'ECKMLHL, 

COMMANDANT  LE  CORPS  ^OBSERVATION  DE  l'eLBB,  A  HAMBOURG. 

Paris,  27  deoeufare  1811. 

Mon  Cousin,  mon  intention  est  que  les  deux  bataillons  de  Bade, 
qui  soot  a  Danzig,  soient  portes  sur  les  &ats  comme  attaches  a  la 
lre  division  du  corps  d'observatkm  de  l'Elbe ,  qoe  les  deux  bataiitons 
de  Hesse-Darnastadt  soient  port£s  comme  attaches  a  ia  4e  division ,  et . 
que  les  deux  premiers  bataillons  du  127*  soient  attaches  sans  delai  a 
la  3e  division  (du  general  Gudin).  Par  ce  moyen,  les  cinq  premieres 
divisions  de  votre  corps  d'armee  formeront  quatre-vingt-sept  batail- 
lons ,  et  vous  vous  trouverez  gagner  une  augmentation  do  six  pieces 
de  campagne.  Donnez  des  ordres  en  consequence.  Vous  avez  rec,u 
Torganisation  des  6%  8e  et  9*  divisions  qui  se  composeat,  savoir  : 

La  6*  division ,  de  quatre  bataillons  da  24°  leger,  de  chkj  batmfl- 
bns  da  19*  de  ligne,  de  cinq  bataillons  du  56*,  de  deux  bataillons 
du  128*  (d'abord  et  d1un  troisieme  dans  le  courant  de  l'anneV,  ce  qui 
fera  cTabord  seize  bataillons ) ; 

La  8e  division ,  de  quatre  bataillons  du  1 10,  de  quatre  bataillons 
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du  2%  <le  qvatre  bataillons  da  37*  et  de  trois  bataiUone  da  123e; 
total ,  qvinse  ba tail  Ions ; 

La  9*  division,  de  deux  featai  lions  croates,  de  bait  bataillons 
suiases  d'abord  etqaatre  autres  plus  tard ,  ce  qoi  fera  donee,  de  trois 
bataillons  du  128* ;  total ,  trace  bataillons  d'afaord,  et  p4ns  <tard 
dtx-sept. 

Faites-moi  connakre  si  les  3et  4a  et  5*  bataillons  des  127e  et 
128*  aont  formes.  Ne  pensez-voas  pas  convenable ,  apres  en  avoir 
extratt  les  homines  disponibles  poor  les  deux  premiers  bataillons , 
d'eovoyer  ces  cadres  dans  la  25*  division  militaire,  afin  que  les  con- 
sents qui  vont  £tre  leves  passent  sans  delai  le  Rhin  et  vienoent  re- 
jotndre  oes  bataillons  en  France? 

Napoleon. 

D  apr&  l'ariginal  comm.  par  If*4  la  mar4ebale  priacette  d'Eckmflal. 


18382.  —  A  ECGfeNE  NAPOLEON.  VICE-ROI  o'lTALIE  ,  A  MILAN. 

Paris,  27  decembre  1811. 

Mon  Fils,  je  vous  renvoie  votre  projet  de  decrel  du  9  seplembre, 
sur  les  monnaies.  De  ioutes  les  questions,  si  celle  du  ble  est  la  plus  im- 
porlante,  celle  des  monnaies  tient  le  second  rang.  Rien  n'est  plus  propre 
a  agiter  les  esprits  et  a  donner  matiere  a  la  calomnie  et  aux  emeutes 
populaires.  Je  ne  crois  done  pas  que  le  moment  actuel  soit  celui  de 
toucher  a  ces  questions ,  qui  interessent  surtout  les  classes  les  plus 
pauvres  de  la  population ;  le  ble  est  trop  cber  pour  cela.  11  faut  ajour- 
ner  cela  et,  en  attendant,  etudier  la  matiere.  Sans  doute  que  des 
reductions  sont  bientot  ordonnees  et  bientot  faites,  mais  les  peuples, 
dont  ces  operations  diminuent  la  fortune,  en  conservent  une  longue 
agitation  :  mc'me  en  France,  ce  que  j'ai  fait  l'annee  passee  a  beau- 
coup  agite  pendant  plusieurs  mois.  II  faut  done  continuer  a  marcher 
com  me  on  Ta  fait  jusqu'a  cette  heure,  en  attendant  d'autres  cir- 
constances, 

Napoleon. 

D' apres  la  copie  comm.  par  S.  A.  I.  Mm*  la  dnchesse  de  Lenchtenbcrjj. 


18383.  — AU  COMTE  MOLL1EX ,  ministr*  du  rafeoa  *jbuc,  a  park. 

Parii,  28  decemfcre  1811. 

Monsieur  le  Comte  Mollten ,  je  Us  avec  rate  ret  vos  rapports  des 
5  et  27  novembre  sur  les  finances  des  provinces  illyriennes. 

Rapport  du  5  novembre  1811.  —  Je  vois  que  voos  portea  . 
6,050,000  francs  comme  dus  sur  les  exeroicet  1-809 -at  1810;  mais 
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une  grande  partie  de  cette  dette  est  illusoire.  Comment  en  effet 
croire  que,  pour  1809,  le  ministre  de  la  guerre  doive  encore 
991,740  francs?  que  Tad  ministration  de  ia  guerre  doive  encore 
105,000 francs?  Dejaje voisqu'il  y  a  unesomme  de  500,000  francs 
k  deduire  de  la  dette.  J'ai  peine  a  croire  que  le  ministre  de  la  guerre 
doive  840,000  francs  sur  1810;  que  le  ministre  de  l'administration 
de  la  guerre  doive  1  million  sur  cet  exercice ,  et  le  ministre  de  l'int6- 
rieur  300,000  francs.  Donnez-moi  des  explications  la-dessus.  11 
serai  t  necessaire  aussi  d' a  voir  des  renseignements  sur  les  500,000 
francs  qui  sont  portes  com  me  inlerets  des  capitaux  k  la  charge  de 
l'lllyrie. 

Rapport  du  27  novembre.  —  L'lllyrie  est  portee  en  recette  dans  le 
budget  de  1811  pour  10  millions,  mais  en  depense  elle  n'est  portee 
qu'au  compte  de  chaque  ministere.  Le  budget  du  15  avril  netait 
qu'un  apercu;  il  ne  doit  plus  servir  de  base,  les  depenses  de  l'lllyrie 
etant  confondues  dans  celles  de  l'Empire.  En  effet ,  au  budget  du 
grand  juge,  chapitre  Vlll,  j'ai  accorde  k  ce  ministre  410,000  francs 
pour  le  service  de  son  departement  dans  les  provinces  illyriennes ,  et 
ces  410,000  francs  font  partie  des  27,460,000  francs  qui  compo- 
sent  le  budget  du  grand  juge.  Au  budget  du  ministere  de  l'intirieur, 
chapitre  X ,  j'ai  accorde  400,000  francs  pour  l'lllyrie;  je  trouve  ega- 
lement  au  chapitre  X  des  fonds  extraordinaires  du  mime  ministere 
600,000  francs  pour  les  travaux  des  ponts  et  chaussees  en  lily rie ; 
ce  qui  forme  le  million  accorde  au  ministre  de  i'interieur  pour  ces 
provinces  et  qui  est  compris  au  total  de  43  millions  formant  le  budget 
de  l'interieur.  Je  vois  au  chapitre  VI  du  budget  du  ministere  des 
finances  que  j'ai  accorde  506,000  francs  pour  le  service  des  finances 
en  lllyrie.  Je  vois  au  chapitre  V  du  budget  du  tresor  que  j'ai  accorde 
200,000  francs  pour  la  me'me  destination.  L'lllyrie  est  portee  pour 
760,000  francs  au  budget  du  ministere  de  la  marine,  et  depuis ,  par 
mon  decret  du  16  aout  dernier,  cet  article  a  ete  61ev6a  1,100,000 
francs.  Le  chapitre  IX  du  budget  du  ministere  de  la  guerre  accorde 
2,400,000  francs  pour  les  regiments  croates  employes  dans  les  pro- 
vinces illyriennes.  Le  chapitre  VII  du  budget  du  ministere  des  cultes 
accorde  300,000  francs.  Enfin  je  vois  au  chapitre  VI  du  budget  de 
la  police  que  les  frais  de  police  en  lllyrie  sont  portes  pour  100,000  fr . 

II  resulte  done  de  ces  dispositions  que  l'lllyrie  n'a  pas  de  budget 
particulier ;  que  des  lors  il  ue  peut  y  avoir  ni  deficit ,  ni  gain ,  ni  perte ; 
que  e'est  une  mauvaise  expression  employee  dans  votre  rapport,  et 
qu'il  n'est  besoin  en  rien  de  mon  intervention  pour  le  service  de  ces 
provinces ,  pas  plus  que  pour  le  service  du  gouvernement  au  dela  des 
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Alpes;  qu'enfin  les  comptes  de  I'intendant  ne  sont  que  des  comptes 
de  caisse ,  et  que  c  est  k  lui  k  pourvoir  aux  depenses  sur  les  ordon- 
nances  des  ministres. 

Je  vieus  actuellement  au  compjte  de  I'intendant  Chabrol.  Ce  compte 
est  en  tout  fautif  et  fait  d'apres  les  plus  mauvais  principes  de  comp- 
tabilite.  La  recette  forme  uo  veritable  budget,  puisqu'elle  n'est  pas 
con  fondue  avec  les  differentes  contributions  de  Y  Empire  :  c'est  un 
article  de  recette  k  part,  pour  10  millions  de  francs  dans  le  budget 
general.  Sur  ces  10  millions,  7,500,000  francs  etaient  recouvres  au 
ler.  octobre. 

Mais  la  somme  de  2,480,000  francs,  qui  suit  dans  l'etat,  est 
absurde  et  ne  peut  que  donner  lieu  k  de  faux  chiffres.  On  ne  peut  pas 
conclure  de  ce  que  la  Croatie  militaire,  qui  doit  rendre  800,000 francs, 
n'a  rendu  que  235,000  dans  les  neuf  premiers  mois,  quelle  n'en 
peut  rendre  que  117,000  sur  le  restant  a  recouvrer.  Ce  m£me  calcul 
ne  peut  pas  non  plus  s'appliquer  aux  sels,  ni  aux  tabacs,  de  sorte 
que  je  regarde  tous  ces  resultats  com  me  fautifs,  et  tout  me  porte  k 
penser  quau  lieu  de  10  millions  les  recettes  seront  de  12  millions. 
Je  ne  sais  ce  que  I'intendant  entend  par  secours  envoyes  du  tresor 
imperial,  puisque  les  10  millions  meme  font  partie  du  tresor  impe- 
rial. Independamment  de  ces  recettes,  il  devrait  y  avoir  des  recettes 
speciales ,  comme  les  centimes  additionnels  qui  ne  sont  pas  portes  au 
budget  de  I'Ktat,  et  ici  je  ne  les  vois  pas.  Cependant  le  decret  du 
15  avril  est  positif;  il  porte  quil  sera  percu  2  centimes  de  non- 
valeurs;  or  ces  2  centimes  de  non-valeurs  doivent  faire  leur  retour 
au  tremor  comme  les  autres  recettes.  Je  ne  vois  pas  ce  qui  fait  que 
I'intendant  porte  les  depenses  de  la  guerre  k  7,880,000,  celles  de 
Tadministration  de  la  guerre  k  3,525,000,  celles  de  la  marine  k 
1,352,000  francs.  Qui  lui  a  dit,  enGn,  que  les  sommes  k  payer 
s'eleveront  k  16,257,000  francs?  Je  ne  concois  pas  cela.  Les  sommes 
k  payer  en  Illyrie  sont  les  sommes  k  ordonnancer  par  les  ministres. 
II  n'est  pas  possible  que  radministration  de  la  guerre  ordonnance 
poor  3,500,000  francs  dans  un  pays  ou  il  ny  a  que  six  bataillons; 
que  la  guerre  ordonnance  2,400,000  francs  pour  les  Croates  et 
d'autre  part  5,400,000  francs;  ce  qui  fait  un  total  de  7,800,000 
francs.  Encore  une  fois,  il  n'y  a  dans  ce  pays  que  six  bataillons.  En 
consequence,  tout  ce  systeme  des  provinces  illyriennes  me  parait 
hasarde  et  mal  pense.  Vous  seul  devez  savoir  tous  les  mois  ce  que 
vous  devez  faire  payer  en  Illyrie,  puisque  tous  les  mois  vous  avez 
connaissance  des  ordonnances  des  ministres.  Ce  que  je  vois  de  clair, 
e'est  qu'il  y  avait  de  recu  au  ler  octobre  7,500,000  francs,  et  que 
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vous  y  aviee  envoy*  3,500,000  francs,  oe  qui  fait  11  millions;  que 
la  depense  s'est  montee  a  7,500,000  francs,  dout  3,700,000  francs 
pour  la  guerre,  2, 1 1 1,000  francs  pour  l  adminisiration  de  la  guerre 
et  450,000  francs  pour  la  marine ^ quil  reste  en  caisse  3,500,000 
francs,  que  vons  avez  encore  a  recouvrer  3,500,000  francs ,  et  que 
par  consequent  vos  reasources  sont  de  plus  de  7  millions.  Vous  devez 
savotr  actuellenent  ce  que  les  aiinistres  de  ia  guerre,  de  l'admi- 
n  is  trail  on  -de  la  guerre  et  de  la  marine ,  ont  cot£  pour  6tre  pay£  en 
octabre,  novembre  et  decembre,  puisque  vous  avez  vu  leurs  ordon- 
nances;  vous  avez  done  la  preuve  quil  ne  faut  pas  7  millions  pour 
finirle  service,  et  que  la  cokonne  restart  a  payer,  don!  rinieodant 
porte  le  total  a  8,700,000  francs ,  est  absurde.  ie  ne  dirai  pas  le 
budget  des  depenses  de  Tlllyrie,  ce  mot  est  impropre,  mais  le  bor- 
dereau des  ordonnanees  des  minislres  pour  181 1  ne  doit  pas  depas- 
ser  les  sommes  ci-apres ;  savoir  : 

Service  da  grand  juge,  400,000  francs;  interteur,  1  million; 
finances,  500,000 \  tresor,  200,000 ;  guerre ,  d'une  part  2,400,000, 
de  F  autre  3  millions;  total  5,400,000  francs;  administration  de  la 
guerre,  2,500,000;  marine,  1,100,000;  cultes,  300,000;  police, 
100,000;  total  de  la  depense,  11,500,000  francs. 

Surceite  depense  de  11 ,500,000 francs,  vous  avez  paye  7,500,000 
francs;  il  ne  doit  done  rester  a  payer  que  4  millions.  Or  vous  avez, 
ianten  caisse  qtfen  recouvrement ,  une  avance  de  7  millions  :  exce- 
dani  des  recettcs,  3  millions.  Vous  voyez  done  que,  si  vous  n'aviez 
pas  envoye  de  foods,  le  service  n'en  aurait  pas  moins  e(e  fait;  il 
aurait  6te  un  pen  court,  mais  il  se  serai t  liquide.  Ainsi  les  recettcs 
seront  de  ll  a  12  millions  environ;  mais  les  defenses  ne  depasae- 
ront  pas  cette  somme ,  ou  tout  au  plus  il  y  aura  entre  les  reeettes 
faites  et  les  depenses  faites  une  difference  de  peu  de  vaieur ;  et , 
comme  H  faut  comprendre  dans  les  moyens  de  faire  ce  service  les 
reeettes  des  postes  el  des  douanes ,  je  suis  fonde  a  penser  que  vous 
aurez  recu  en  1811  plus  d'argenten  Ulyrie  que  vous  n'en  depen- 
serez.  En  effet,  aux  1 1,500,000  francs  dont  j'ai  parte,  il  faut  joindre 
au  moins  1,500,000  francs  des  postes  et  des  douanes,. -ce  qui  fait 
13  millions.  Or  la  depense  ne  peut  pas  selever  a  eel  a.  Au  reate, 
Tann^e  est  terminee,  et  vous  savez  d6ja  la  depense  qui  s'est  faite, 
puisque  vans  connaissez  les  ordonnanees  qui  ont  ete  euvopees.  Je 
desire  done ,  1*  que  vous  ecriviez  a  I'intendant  pour  rectifier  sea  idees; 
2°  que  vous  me  fassiez  un  rapport  exact  sur  la  situation  de  la  depense 
faite  en  Ulyrie.  Je  n'ai  pas  besoin  de  demander  si  toules  les  defenses 
faites  par  les  ministres  en  Ulyrie  ont  ete  poriees  sur  lew  compte  au 
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budget,  puisque  je  n'en  doute  pas,  et  qu  encore  une  ibis  rillyrte, 
pour  ses  depenses ,  n'appartient  qn'au  oompte  particotter  de  chaqoe 
ministere. 

Si  vous  aviez  besom  ,  pour  suivre  ce  travail ,  des  6tats  et  autrcs 
pieces  que  vous  m'avez  remis ,  vous  les  demanderiez  au  ministre  des 
Stances,  que  je  charge  d  un  travail  definitif  sur  les  recetles,  puisque 
cela  le  coocerne  special  emeat. 

Narouioff. 

D'apr&i  J'origiual  comm.  par  Mm«  la  €omtcsse  UoLiien. 


18384.  -  A  EUGENE  NAPOLEON,  VICB-ROI  D'lTALlE,  A  MILAN. 

Paris,  28  dtfcembre  181}. 

Mon  Fils,  je  recois  votre  etat  de  situation  des  13*,  14*«t  15*  divi- 
sions. Je  vous  prie  de  me  renvoyer  le  mdme  &a*  avec  plus  de  detail. 
Comment  se  £ait-il  que  vous  me  demandtez  jusqu  au  10  ftvrier  pour 
la  reunion  des  troupes?  Ayaot  catcale  que  je  vous  enverrais  lord  re 
le  2  janvier,  vous  avez  du  compter  que  vous  le  reoeVriez  le  8;  vous 
pourriei  done  rexecuter  le  10.  Comment  taut -it  un  mois  pour  ce 
mouvement?  Je  pref^re  que  vous  vous  prepariee  bien  dans  vos  can- 
tonnements;  il  est  possible  que  je  vous  envoie  les  ordree  d'ici  au 

10  janvier. 

Envoyez-moi  en  detail  Torganisation  de  voire  artiUerie;  j'y  vois 
bien  un  n ombre  sufGsant  de  pieces,  mais  je  n'y  vois  pas  les  caissons 
ni  les  chevaux.  La  garde  royale  a  trois  compagnies  d'artillerie  r£gi- 
mentaire;  elles  devraient  done  servir  dix-hoit  pieces  de  regiment  : 
cepeidant  je  n'en  vois  que  six  portees  dans  voire  £tat.  Sur  vos  cent 
vingt-quatre  pieces,  vous  en  avec  ireote-quatre  de  regiment;  vous 
n  en  aveE  done  que  quatre-vingt-dix  de  ligne.  Pour  servir  ces  quatre- 
vingt-dix  pieces  il  faut  5  a  600  voitures,  e'est-a-dire 3,000  chevaux. 
Le  7*  batailkm  principal  du  train  fraa$ais  a  1,500  chevaux  environ; 

11  taut  que  vous  en  ayes  1 ,500  italiens. 

Je  ne  vois  pas  de  pontonniers.  Je  vois  que  la  compagaie  du  train 
du  genie  n'est  pas  organts£e; 

II  faut  bien  vous  garder  de  prendre  les  homrnes  m  les  chevaux  du 
9*  bataillon  des  transports;  j'ai  plus  besoin  de  oe  batai lion  que  de 
Tartiilerie  :  le  pain  va  avant  toot. 

Les  compagnies  de  sapeurs  soot  bien  faibles.  La  lr*  compagaie  du 
7*  bataillon  nest  que  de  70  honunes ;  il  faut  la  completer  a  140  hom- 
mea.  Cette  q«e  vous  attaches  a  la  14*  division  n'a  que  80  hommes. 
U  faut  completer  les  oompagoies  d'ariillerie  a  pied  ilaliennes  a 
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120  hommes,  les  compagnies  d'arlillerie  a  cheval  a  100  hommes, 
et  les  compagnies  de  sapeurs  a  140  homraes.  La  4*  compagnie  de 
sapeurs  italiens  n'a  que  80  hommes. 

Vous  oe  me  dites  pas  si  les  regiments  de  cavalerie  ont  leur  forge 
de  campagne. 

Deux  compagnies  d'arlillerie  a  pied  franchises  ne  sont  pas  sufti- 
santes  au  grand  pare ,  il  en  faudrait  quatre.  Je  ne  vois  pas  que  vous 
mettiez  au  grand  pare  des  compagnies  d'arlillerie  italiennes;  il  en 
faudrait  deux.  Enfin,  je  le  repete,  je  ne  vois  pas  de  pontonniers. 

Je  vois,  porles  dans  votre  ctat,  670  chevaux  du  train  italien  et 
250  chevaux  d'equipages  militaires;  cela  est  bten  peu  de  chose  ;  il 
vous  en  faudrait  au  moins  2,000  d'arlillerie,  pour  avoir  votre  pare. 
Je  suppose  que  chaque  caisson  doutils  attache  aux  sapeurs  est  allele. 

Le  ministre  de  ('administration  de  la  guerre  vous  ecrit  pour  vous 
charger  d'6quiper  les  deux  bataillons  croates  et  pour  que  vous  en 
fassiez  entierement  votre  affaire;  faites  en  sorte  qu'ils  soient  prets 
avant  le  1"  fevrier.  Je  pense  qu  il  serait  convenable  que  vous  les  Ossiez 
venir  a  Brescia ,  ou  vous  en  seriez  plus  le  mail  re. 

Faites -moi  connailre  ou  en  est  la  conscription ,  afin  que  je  voie 
dans  quelle  situation  je  laisse  l'ltalic. 

II  faut  laisser  Gerard  a  la  cavalerie  legere ,  e'est  son  metier. 

Napoleon. 

D'apris  la  copie  comm.  par  S.  A.  1.  Mro«  la  duchesse  de  Lenchtenberg. 


18385.  —  A  EUGENE  NAPOLEON,  vicb-roi  d'italib,  a  mila.n. 

Paris,  28  (Hcembre  1811. 

Mon  Fils,  les  16,000  Italiens  qui  sont  .au  corps  d'aruiee,  dans  le 
pays  ou  se  fera  la  guerre  qu'ils  sont  appeles  a  faire,  ne  peuvent  ser- 
vir  s'ils  ne  portent  avec  eux  trente  jours  de  vivres.  Chaque  regiment 
doit  avoir  un  caisson  d'ambulance.  Ayant  la  valeur  de  huit  regiments, 
vous  devez  avoir  8  caissons  d'ambu lance;  mais  cela  ne  sera  pas  sufti- 
sant  ;  il  faudra  8  caissons  de  transports  militaires  pour  les  ambulances 
de  la  garde ,  de  Tinfanterie  et  de  la  brigade  de  cavalerie.  Chaque 
bataillon  doit  avoir  son  caisson  de  transports  militaires.  Ces  caissons 
ne  portent  guere  que  1,000  rations  ou  des  vivres  pour  un  jour;  il 
en  faudrait  done  29  fois  aulant;  mais  au  lieu  de  caissons  de  trans- 
ports militaires,  il  faut  avoir  des  caissons  de  noqveau  modele  portant 
4,000  livres  ou  40  quintaux.  Le  corps  d'armeeelant  de  16,000  ra- 
tionnaires,  4  de  ces  voitures  porteraient  la  subsistance  de  1'armee 
pour  un  jour;  pour  (rente  jours  il  faudrait  done  120  caissons.  H 
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serait  necessaire  alors  de  former  un  balaillon  d'equipages  militaires 
it ali en  de  quatre  compagnies,  chaque  compagnie  de  42  voitures ,  lotal 
168  voilures.  La  lrfl  compagnie  aura  des  caissons  de  transports  mili- 
taires d'ancien  module,  de  maniere  qu'avec  les  caissons  des  bataillons 
elle  puisse  faire  le  service  du  pain,  du  magasin  au  camp ;  cette  com- 
pagnie fournira  aussi  8  caissons  pour  les  ambulances.  Les  trois  autres 
compagnies  auront  des  chariots  de  nouveau  module  portant  4,000  ra- 
tions dc  farine  et  de  ble.  Par  ce  moycn ,  les  vivres  pour  trente  jours 
seront  assures  a  la  garde  et  a  l'arm£e  italienne.  Je  crois  que  le  d£pdt 
de  Plaisance  pcut  fournir  les  caissons  de  transports  militaires  dont 
vous  avez  besoin.  On  peut  faire  construire  dans  l'ltalie  et  dans 
le  Xord  les  chariots  de  .  nouveau  module.  Les  chevaux  et  harnais 
seraient  achetes  aussitdt  que  vous  vous  mettriez  en  mouvement. 
Faites-moi  un  rapport  qui  me  fasse  connailre  ce  que  vous  avez ,  ce 
qui  vous  manque  pour  cette  organisation  et  combien  cela  coutera. 

Le  9*  balaillon  des  equipages  militaires  ne  peut  dire  employe  en 
entier  pour  l  armee  fraucaise;  quelques  compagnies  pourraient  6tre 
cedees  aux  divisious  italiennes. 

Napolron. 

D'aprts  la  copic  comm.  par  S.  A.  I.  M"*  la  duchcsse  de  Leuchtenberg. 

18386.  —  AU  GENERAL  LACUEE,  COMTE  DE  CESSAC, 

MIMSTRR  D1RKCTEUR  DE  ^ADMINISTRATION  DR  LA  Gl'ERRE  ,  A  PARIS. 

Paris,  29  d^cembre  1811. 

Je  vous  ai  forit  hier  pour  Barcelone;  j'avais  id£e  d'y  envoyer  les 
120  voitures  que  j'ai,  quoiqu'elles  me  soient  tres  -  necessaires  pour 
famine  de  Portugal.  Je  ne  renonce  pas  a  cette  idee,  mais  il  faut 
convenir  que  ces  voitures  seront  bientdt  perdues ,  et  que  d'ailleurs , 
noperant  aucune  retenue,  cela  devient  une  operation  tres-couteuse. 
lVun  autre  cdte,  renvoi  du  vin ,  riz ,  legumes  sees,  viande,  par  le 
cabotage  me  convient  parfaitement ;  mais  l'envoi  du  ble  et  des  farines 
par  cette  voie  m'est  extr&mement  nuisible  :  la  recolte  itant  mauvaise 
en  France,  chaque  batiment  que  je  perds  ne  peut  plus  sevaluer  par 
1'argent,  mais  par  la  perte  reelle  des  grains,  qui  approvisionnent 
fennerai,  qui  en  a  le  plus  grand  besoin  pour  Cadix  et  Lisbonne.  Cela 
£tant,  j'ai  18,000  quintaux  roetriques  de  ble  deja  achete  a  faire 
passer  a  Barcelone  :  ce  serait  l'approvisionnement  de  cette  place  im- 
portante  pour  un  an.  Dans  la  situation  actuelle  de  nos  recoltes,  cet 
emploi  serait  imprudent ;  je  me  contenterai  done  d'y  envoyer 
20,000  quintaux  de  marc,  si  cela  itait  plus  avantageux,  en  farines: 
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ce  serai t  un  approviskranement  de  deax  cents  jeers  on  sept  uiois. 
L'approvisionneinent  etant  assure  juseu'en  avril,  ces  sept  raois  me 
couduiraieat  jusqu'a  fin  octobre  :  cela  nous  oterart  done  de  tonte  an- 
goisse  pour  cet  objet  si  important  Ces  memes  quintaux ,  je  ne  veux 
pas  les  faire  transporter  par  mer :  j'en  perdrais  la  raoitie;  je  veux  les 
faire  transporter  par  terre  en  cinq  convoia,  cbacun  de  100  vot- 
tures  :  le  ler,  le  15  janvier  ;  ie  2#,  20  fevrier;  le  3*,  20  mars;  ke 
4°,  20  avril  ;  le  5%  20  mai.  Je  suppose  huit  jours  a  aller,  huit  joors 
a  revenir,  six  de  sejour;  il  resterait  encore  huit  joors  pour  reparer 
les  voitures  et  se  preparer  au  deuxieme  convoL 

Je  desirerais  que  ce  transport  ne  se  fit  pas  a  mes  frats ;  mais  qu'une 
maison  de  commerce,  com  me  la  maison  Durand  ou  toute  autre  de 
ce  genre,  s'engageat  a  fournir  100  voitures  a  6  chevaux  avec  2  on 
3  hommes  a  Perpignan.  Vous  lui  fournirez  par  convoi  4,000  quin- 
laux  de  fariue,  qa'elle  serait  tenue  de  porter  k  Barcelone  et  sous 
l'escorte  de  Tarmee.  EUe  chargerait  en  retour  du  su ere,  cafe,  indigo, 
colon  et  lame,  etc,.  Ces  denrees  seraient  portees  a  Perpignan ;  il  serait 
constate  :  1°  le  numero  de  lacharrelle;  2°  le  poids  egal  au  ble  porte; 
un  employe  des  douahes  accompagnerait  d'ailleurs  depuis  Barcelone 
jusqu'a  Perpignan.  Ainsi  100  voitures  rapporteraient  400,000  francs 
de  sucre,  de  cafe  ou  de  colon;  la  maison  aurait  le  privilege  d'intro- 
duire  ces  denrees  sans  cerlificat  d'origine  et  payerait  les  douanes  a 
I'ordinatre.  Vous  ealculerez  quel  scrajt  son  gain  :  ce  calcul  sera  facile 
a  faire.  Kn  coiwparant  le  prix  do  sucre  a  Barcelone  avec  celui  de 
France,  je  revalue  a  1  million  par  voyage  ou  10,000  francs  par  voi- 
ture;  pour  cinq  voyages,  ce  serait  5  millions  de  gain  pour  ceiie 
maison. 

En  suppoaant  la  voiture  d'nne  vafceur  de  celle  des  6  chevawx 

de  l'entretien  pendant  cmq  mots  a  en  total  1 2,000  francs 

par  voiture,  jaurai  toujours  pour  resnltat,  pour  100  voitarea, 
1,200,000  francs  de  frais;  mais  eependant  le  gain  resterait  de 
3,800,000  francs.  II  est  vrat  que  j  aurai  tail  entrer  em  France  2  mil- 
lions delivres  de  colon,  de  aocre  ou  cafe,  mais  aussi  j'aurai  obtenv 
un  grand  avantage ;  car  j'observe  que,  par  le  tarif  du  5  aotit,  b  livre 
de  colon  du  Bresil  paye  4  fr.  de  droits;  one  voiture  qniporterait  4,000 
lhrres  ne  payera  done  k  son  retour  k  Perpignan  que  16\000  francs. 

Si  e'est  do  suere ,  la  livre  brat  paye  30  sens ;  les  4,000  Kvres  me 
payeraicnt  done  6,000 francs.  Si  e'est  du  caft,  la  livre  paye  40  soot; 
les  4,000  livre*  me  payeraient  dene  8,009  francs.  Si  e'est  de  Fin- 
digo,  la  livre  paye  4  francs  10  sons.  St  e'est  du  cacae ,  la  Bvre  paye 
5  francs,  etc. 
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Vous  voyez  done  que,  moyennant  ce  privilege,  j'ai  de  quot  faire 
toot  ce  qni  est  convenaMe,  sans  rien  depenser  et  accordant  le  tiers 
el  le  quart  de  raftranchissemenl  des  droits  et  sopposant  le  charge- 
men  t  des  100  voitures,  e'est-a-dire  des  4,000  quintaux':  1,000  en 
sucre,  1,000  en  coten,  1,000  en  cafe,  1,000  en  indigo  om  autres 
denvees. 

Le  sucre  rendra  150,000  francs,  le  coton  800,000,  le  eafe 
200,000,  l'indigo  1  million;  total,  2,150,000  francs :  q'mq  voyages 
feront  10, 750,000  francs. 

Je  pense  que  les  negotiants  gagneront  suffisamment  quaud  ils 
auront  Favautage  de  ne  pas  etre  tenus  a  des  certificate  d'origine ,  et 
quits  se  soumettront  a  payer  net  (ous  mes  droits.  Les  peaux  de 
Buenos- Ayres ,  etc. ,  les  cotoos  Motril  feront  partie  des  retotirs. 

Voyez  demain  matin  les  personnes  qui  pourront  ?ous  donner  des 
renseignements  poeftifs  sur  eette  matiere;  vous  m'en  rendrea  compte 
apres  la  messe. 

Je  ne  connais  point  de  moyen  plus  efficace  et  plus  simple  d'appro- 
viswmier  Barcdone.  ie  compte  d'aillcurs  sur  voire  sagesse  pour 

on  fosse  a  ba  compagnie  les  plus  grands  a  vantages ,  en  perdant 
toutefois  le  rooins  possible.  Bieu  enlendu  que  si  au  lien  de  100  voi- 
tores  la  compagnie  vouiait  en  fournir  2"  en  300 ,  eela  serai t  aeceple ; 
aloes,  au  lieu  de  cinq  voyages,  on  new  ferott  que  deux  ou  trois. 

Une  fois  les  principes  ci-dessus  poses  pour  Barcelone,  je  ne  vois 
pas  d'inconvemient  a  les  etablir  powr  tout  he  rest*  de  rEspogne.  A  cet 
effet,  tons  les  transports  des  effets  dhabillenaent  et  d'arlillerie  de- 
Bey onne  a  Madrid ,  de  Bayonne  a  Seville ,  de  Beyonne  a  Saragosse 
et  Valence,  seraient  etablis  sur  le  m£me  principe.  Un  convoi  parti- 
rait  tons  les  mois,  escerte  par  1,500  homines ;  il  sera  it  de  100  ou 
200  voitures  et  se  rendraii  partie  a  Burgos ,  partie  a  Valladolid  ,  par- 
tie  a  Madrid  ,  partie  a  Seville.  II  serait  aceorde  tel  privilege  poor  le 
convoi  de  Burgos;  tel  plus  considerable  pour  celui  de  Seville;  le 
raeme  principe  pour  cehfti  de  Vaienee;  par  ce  moyen,  les  habille- 
inents ,  les  effets  meme  et  munitions  d'artillerie  seraient  transports 
en  quantke  sans  frais. 

It  faut  cakuler  les  besoins  d'haMlement  par  aawee  pour  Burgos , 
Valladolid  et  Seville.  Pour  Seville ,  il  faut  deux  mois  de  route  et  au- 
las! de  reiour ;  le  convoi  de  Seville  ne  pent  faire  que  trois  voyages 
par  aa.  Em  sopposaat  100  voitures,  ce  serait  300  voitures  de  mer- 
chandises qui  rentreraient  en  France;  300  voitures  d'babillement  ne 
soot  pat  necesaaives ,  mais  on  traasporterait-des  monitions  de  guerre, 
ou  on  red  ui  rait  les  eonvois  a  50  voitures ,  ou  en  Per  a  it  seulement 
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deux  voyages  a  100  voitures  par  an.  Les  convois  de  Madrid,  quatre 
par  an  a  25  voitures,  100  voitures;  les  convois  de  Burgos  et  Valla- 
dolid,  dix  convois  par  an  a  15  voitures,  150  voitures;  les  convois 
de  Valence;  a  deux  par  an  a  50  voitures,  100  voitures.  Ce  serait 
ainsi  a  peu  pres  500  voitures  qui  porteraient  20,000  quintaux  ou 
2  millions  de  poids;  ce  que  je  suppose  plus  que  sufBsant  pour  trans- 
porter les  habillements,  linge  et  chaussures  pour  300,000  bommes. 
lis  introduiraient  la  rakie  quantite  de  marchandises  que  1'expedition 
de  Catalogue ;  mais  ici  on  pourrait  se  restreindre  aux  laines ,  au  coton 
Motril  et  autres  objets  du  produit  d'Espagne;  toutefois  on  pourrait 
etablir  une  proportion  pour  les  denrees  coloniales,  si  cela  etait 
necessaire. 

A  pres  avoir  ainsi  applique  ces  idees  meres  a  mes  besoins  en 
Espagne,  je  desire  les  employer  a  mes  besoins  sur  la  Vistule. 

Les  transports  de  Magdeburg  a  la  Vistule  se  font  par  eau ;  il  n'est 
done  question  de  s'occuper  que  de  ceux  de  Magdeburg  en  France.  Je 
d&ire  avoir  28  millions  de  bouteilles  de  vin,  2  millions  de  bouteilles 
df eau-de-vie;  total,  30  millions  de  liquide,  formant  60>000  rations 
de  vin  pour  300,000  homines  pendant  deux  cents  jours,  et  32,000 
rations  d  eau-de-vie  pour  300,000  bommes  pendant  cent  trente  jours; 
ce  qui  abreuverait  toute  une  armee  pendant  une  annee.  Je  desire  que 
cela  ne  me  coute  que  l'achat  a  Bordeaux;  28  millions  de  bouteilles 
de  vin  forment  a  peu  pres  12,000  barriques  de  vin  ,  qui ,  a  60  francs, 
font  720,000  francs  de  depense  a  Bordeaux ;  12,000  barriques  repre- 
senteraient  6  millions  de  livres  et  exigeraient  1,500  voitures;  de 
Bordeaux  a  Magdeburg  cela  devrait  couter  une  somme  qu'il  faut  cal- 
culer.  J'accorderai  le  droit  de  rapporter  de  Magdeburg  des  colons , 
des  sucres  et  des  cafes,  en  pay  ant  a  la  douane  et  en  etablissant  une 
regie  qu'il  faudrait  chercber.  J'ai  voulu  couler  a  fond  cette  idee,  mais 
Timportant  a  present  est  de  s'occuper  de  Barcelone. 

P.  S.  En  me  rendant  compte  de  Foperation  sur  Barcelone,  j'ai 
fait  les  calculs  suivants  :  une  voiture  de  roulier  portant  5,000  livres 
doit  valoir  2,000  francs;  6  chevaux  doivent  valoir  6,000  francs; 
total,  8,000  francs.  Ainsi  j'estirae  la  premiere  mise  d  une  voiture  k 
8,000  francs;  je  crois  cette  evaluation  exageree,  le  ministre  mettra 
le  prix  reel.  Trois  hommes  sont  necessaires;  pour  1'engageraent  des 
trois  hommes,  pour  leur  equipement  et  pour  leur  habillement,  je 
melS'&OO  francs,  a  200  francs  Tun;  total,  environ  9,000  francs; 
je  crois  ce  prix  exagere.  Je  suppose  l'entretien  des  chevaux,  par  jour, 
a  2  francs  par  cheval ,  12  francs,  et  a  3  francs  par  homme,  9  francs; 


Digitized  by 


COBBESPONOANGE  DE  NAPOLEON  1".  —  1811.  129 

cela  fait  21  francs  par  jour;  21  francs  multiplies  par  365  jours  font 
7,665  francs.  Je  mets  pour  la  valeur  de  la  voiture,  premiere  mise, 
9,000  francs;  nourriture  des  chevaux  et  des  borames  pendant  un 
an,  7,665  francs;  total,  16,665;  mais,  com  me  je  suppose  que 
la  voiture  et  les  chevaux  dureront  trois  ans,  il  ne  doit  6tre  port6  en 
compte  pour  la  premiere  ann£e  que  3,000  francs  de  premiere  raise 
et  pour  nourriture  7,665  francs;  total,  10,665  francs. 

En  n£gligeant  les  665  francs,  j'aurai  done  10,000  francs  port  ant 
40  quintaux ;  en  supposant  douze  voyages ,  ils  porteront  480  quin- 
taux;  ainsi  10,000  francs  divis£s  par  480  quintaux  feront  environ 
2 1  francs  le  quintal  en  frais ;  il  sufGrait  done  d'un  gain  de  4  a  5  sous 
par  livre,  ou  25  francs  par  quintal,  ou  1,000  francs  par  voiture, 
pour  que  l'individu  qui  aurait  la  certitude  d'un  an  de  voyage  soit 
hors  d'affaire.  Or  le  privilege  d'importer  du  sucre,  du  cate  et  du 
coton,  sans  payer  a  la  douane,  sans  certiGcat  d'origine,  ne  peut  pas 
dtre  lvalue  k  moins  de  10  sous  par  livre;  si  c'£tait  du  coton,  proba- 
blement  que  cela  iraita  40  sous.  Ainsi,  sans  rien  perdre  du  droit  de 
douane ,  ce  simple  privilege  peut  Itre  £valu£  a  cela. 

II  paratt  que  les  frais  de  transport  de  Bordeaux  &  Magdeburg  doi- 
vent  £tre  e  values  a  60  francs ;  ce  qui  fait  12  sous  la  livre.  Ainsi,  en 
donnant  un  privilege  de  douane  qui  assure  au  retour  un  proGt  de 
10  ou  12  sous  la  livre,  les  individus  doivent  se  retroaver.  Le  privi- 
lege de  recevoir  du  sucre,  du  cafe,  du  coton  pris  a  Magdeburg  et 
transport^  en  France,  en  pay  ant  les  droits  et  sans  certificat  d'origine, 
equivaut  a  plus  que  cela. 

Tout  ce  detail  6tant  dict£  par  moi  et  de  m^moire,  il  est  possible 
quil  y  ait  de  grandes  errenrs.  II  faut  tout  verifier  et  n  adopter  sur  ce 
dire  aucune  assertion ,  pas  in£me  les  huit  jours  de  Perpignan  a  Bar- 
relone.  V6ri6er  les  Stapes 

D'aprtf  U  minale.  Archi? et  de  I'Eropire. 

183B7.  _  All  V1CE-AM1RAL  COMTE  DEC  RES 

MINISTRB  OB  LA  MARINE ,  A  PARIS. 

Paris ,  29  decembre  1811. 

Monsieur  le  Corate  Decr&s ,  je  vous  envoie  une  reconnaissance  du 
port  de  Barcelone ;  vous  y  verrez  qu'on  se  forme  des  chim&res ;  que 
la  passe  n'est  qu'a  200  toises  des  batteries,  et  que,  20  toises  en 
avant ,  on  peut  mouiller  par  20  pieds  d'eau ;  qu'on  peut  approcber 
de  Monjuich  jusqu'a  150  toises  par  16  et  17  pieds  d'eau.  Nos  ga- 

i  Ce  dernier  paragraphe  est  £crit  de  la  main  de  1'Empereor. 
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bares  de  800  tooneaux  ,  chargees.  a  15  pieds  de  tirant,  peuvent 
veuirj usque  pres  des  batteries,  salleger  de  2  pieds  pour  passer  la 
barre,  ou  bien  doubler  cette  barre  pour  se  mettre  k  I'abrt  sous  Mon- 
juich.  Vos  donnees  sur  le  port  de  Tarragone  sont  encore  plus  fau- 
tives.  U  est  de  fail  que,  pendant  le  siege,  les  vaisseaux  anglais  ont 
depasse  le  mole  et  se  sont  approches  a  quart  de  portee  pour  caaoner 
nos  redoutes.  Les  sondes  du  port  rapporlent  24  pieds ;  les  frigates 
aoaft  done  en  surete.  Je  pense  que  1'operation  de  Barceione  n'a  point 
les  difficult^  qu'on  s  imagine;  encore  oaoins  celle  de  Tarragone. 

NtfoiioN. 

D'aprcs  l'arijinal  comm.  par  Mme  la  dacbaase  Decrea. 


183S8.  —  AU  VICE-AM1RAL  COMTE  DECRES, 

MINISTRB  DE  LA  MARINE ,  a  PARIS. 

Paris.  2ft  ttcemkre  lftll. 

J'aurais  besom  de  300  voitures  pour  les  transports  militaires;  ce 
sont  des  voitures  k  quatre  roues,  foargons,  com  me  vous  pouvei  en 
avoir  vu ;  elles  cdtitent  1,200  francs,  Je  les  voudrais  an  30  fevrier. 
Les  ateliers  de  )a  terre  k  Sampigny  sont  garnrs  de  voitures  d'anoien 
module  ft  ne  peuvent  en  feire  que  50  de  nouvean  module  par  mois ; 
jesuis  done  oMig£  devoir  recours  anx  ateliers  de  differentes  vMes; 
ce  qui  a  toute  espece  d'inconvenients.  Je  desire  que  vous  voviez  si 
von*  ne  poorriez  pas  me  faire  construire ,  d'ici  a  fevrier,  2  a  300  de 
ces  voitures  dans  l'arsenal  d'Anvers ;  ces  voitures  sont  a  pen  pres  ce 
que  les  offieiers.  d'artitterie  appeHent  prolong;  ainsi  voire  bureau  de 
Partillerie  saura  porfaitement  ce  que  e'est.  Les  amas  de  bois  qui  eiis- 
tent  a  Anvers  et  la  grandequantited'ouvriers,  ('attendance  du  fer  et  de 
tout  ce  qui  entre  dans  cette  construction ,  me  font  penser,  sans  pour- 
tanl  en  £tre  sur,  que  vous  pourrez  me  fournir  ces  300  voitures.  Je 
crois  que  vous  pourrez  egalement  m'en  fournir  100  a  Venise.  Le 
m£me  raisonnement  qui  permet  cette  construction  a  Anvers ,  ou  s'y 
oppose,  YappJique  a  Venise.  Apportez-moi  votre  rapport  a  Tbeure 
de  la  messe. 

D'apres  la  minute.  Archives  d«  l'Empire. 

18389. — AU  COMTE  MOLLIEN,  ministredu  trksor  public,  a  paris. 

Paris,  29  de^evbre  1*11. 

Monsieur  le  Comte  Mollien,  je  desire  prendre  encore  un  million 


Digitized  by 


CO  11  ESP  ON  DANCE  IE  NAPOL&ON  Vk  —  |»tf.  131 

dans  l'eniprunt  de  Saxe ;  faites  toucher  ce  million  a  Magdeburg  ou  a 
Danzig. 

Napoleon. 

D'apret  lorigunl  comm.  par  M"«  U  camteue  Mollien. 

18390. — AU  COMTfi  MOLLIEN,  minium  eu  ta&ob  pbbmc,  a paais. 

Parte,  2£  dlceubre  1611. 

Monwewr  le  Comte  Wotlten ,  it  foot  eneeyer  a  Barcelene  1  leiUio* : 
500,000 fraacsseroiitecoaiptede  la  selde  de  1811  et  500,000  fames 
poor  4ea  achats  de  bte,  viunde,  legmies,  et  poor  1*  fcoalangtna, 
Cei  article  sera  an  corapte  de  r  ad  ministration  de  la  guerre.  Voee 
merm  400,000  francs  en  arjeat  at  600,000  francs  en  billets  da 
tresor. 

NapolAon* 

D'apret  L'original  comm.  par  M"4  U  comtetsa  Mollien. 


18391.  — 

Le  naoialfee  de  la  guerre  aenoiet  a 

l'Emperrur  une  deroande  du  prince 
royal  de  Suede,  pour  avoir  l'autorisa*- 
tion  d'envoyer  a  Rostock  un  tambour 
soedois,  charge  d*appreodre  les  diverges 
batteries  en  usage  paeaut  Ua  floeepea 
francaises. 

D'apres  V original.  De*pot  de  la  guerre. 


DECISION. 

Pari*.  S9  deocaaWo  1811. 

Le  prince  d'Kckasebl  ne  (eta 
aucane  renecee;  si  on  topresee, 
il  repeadaa  qu'il  a'a  pas  dordres 

et  qu'il  a  ecrit. 

NaPOLBON, 


18392.  —  A  EUGfeNE  NAPOLEON,  vice-roi  d'italie,  a  milan. 

Paris,  29  decembre  1811. 

Bfon  Fits ,  j*ai  un  convoi  assez  considerable  k  Trieste,  destine1  pour 
Corfou.  L'eveneraent  arrive  k  la  Corcyre,  qui,  je  crois,  est  prise, 
fait  craindre  qull  ne  soit  difficile  de  faire  parti r  ce  convoi.  Y  aurait- 
il  de  la  difBculte  que  ce  convoi  se  dirige&t  de  Trieste  sur  AncAne,  ou 
il  trouvcrait  I'Vranie,  la  Prince&e~de-Bohgne,  qui,  avec  la  Danai, 
feraient  trois  fregates? 

/af  k  Venise  trois  vaisseanx  qui  ne  servent  k  rien;  pourqnoi  ne 
sonf-ifs  pas  k  Malamocco ,  poor  saisir  le  moment  de  passer  k  Ancdne? 
lis  obligeraient  alors  les  Anglais  k  tenir  trois  vaisseaux  devant  Ancdne, 
ou  nous  serions  mail  res  de  I'Adrialique.  Vous  ne  me  parlez  plus  dc 
Ja  marine;  cependant  cela  devient  plus  important  que  jamais. 

Napoleon. 

D'apres  la  copie  comm.  par  S.  A.  1.  M"*  la  ducbcsse  do  Leachtenberg. 

9. 
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18393.  —  A  EUGENE  NAPOLEON,  VICE-ROl  DITAL1B,  A  MILAN. 

Paris.  29  dfcembre  1811. 

Moo  Fils ,  je  ra'occupe  de  faire  reunir  a  Magdeburg  une  grande 
quantite  d'eaux-de-vie.  Je  desirerais  que  vous  en  fissiez  acbeter  et 
transporter  a  Verone  1,500  barriques;  chaque  barrique.  contient 
240  pintes,  et  chaque  piote  donne  16  rations.  Chaque  barrique  pese 
environ  100  livres  :  on  pourrait  charger  sur  chaque  voiture  du  9*  ba- 
taillon  des  equipages  militaires  5  barriques  qu'elle  prendrait  au 
passage  a  Verone;  ce  qui  fait  1,200.  Le  train  i  tali  en  pourrait  en 
prendre  aussi.  Les  eaux-de-vie  arrivees  a  Dresde  ou  a  Magdeburg 
seraient  transportees  sur  la  Vistule  par  les  canaux  qui  existent.  Ces 
eaux-de-vie  seraient  d'une  grande  ressource.  Faites-moi  connaitre  si 
les  eaux-de-vie  d'ltalie  sont  aussi  bonnes  que  cedes  de  Cognac,  quel 
en  est  le  prix ,  quelle  quantite  on  pourrait  se  procurer,  dans  quelle 
partie  de  rilalie  on  pourrait  faire  les  achats ,  et  a  combien  elles  revien- 
draient  rendues  a  Verone  et  a  Bolzano. 

Une  grande  quantite  de  denrees  coloniales  arrivent  a  Milan  :  qu'est- 
ce  que  ces  voitures  portent  en  retour?  Faites  venir  L'agent  des  douanes 
franchises.  Ne  pourrait-on  pas  faire  porter  des  eaux-de-vie  sur  ces 
voitures?  Quel  serait  le  nombre  total  de  ces  voitures? 

NapouSox. 

D'aprto  U  copie  comm.  par  S.  A.  I.  II U  dachefte  de  Leaclitenberg. 


18394.  —  A  M.  MARKT,  DLC  DE  BASSANO, 

MINISTRB  DES  RELATIONS  EXT^RIBURES ,  A  PARIS. 

Paris,  30  dlcembre  1811. 

Monsieur  le  Due  de  Bassano,  ecrivez  a  mon  mioistre  a  Francfort 
pour  la  mise  sur  pied  du  contingent  du  prince  Primal.  Demandez- 
iui  de  quoi  ce  contingent  sera  compose  et  quand  il  sera  pr£(.  11  faut 
faire  demander  egalement  les  1,100  hommes  qui  sont  dus  pour  la 
premiere  brigade  par  !e  college  des  princes.  Demandez  au  grand-due 
de  Wurzburg  et  aux  maisons  ducales  de  Saxe  la  2e  brigade ,  et  la 
3e  brigade  aux  princes  de  Schwarzburg,  d^Anhalt,  de  la  Lippe,  de 
Reuss  et  de  Waldeck ,  car  je  desirerais  avoir  ces  six  regiments  dans 
le  courant  de  fevrier. 

Napoleon. 

D'apres  I'original.  Archives  des  affaires  Itrangeres. 
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18395.  —  AU  COMTE  DE  MONTALIVET, 

MINISTRE  DE  l'iNTERIRUR  ,  A  PARIS. 

Paris,  30  d^cembre  1811. 

L'ingenieur  en  chef  du  d£partement  de  la  Loz&re  est  niauvais;  il 
est  vieux;  il  faut  le  changer.  On  pense  qu'il  faut  changer  aussi  1'in- 
g£nieur  en  second.  Le  piqueur  est  un  avocat  qui  s'occupe  plus  de 
plaider  que  des  travaux.  Le  prtfet  de  la  Loz^re  est  mauvais. 

Faites-moi  un  rapport  sur  les  prisons,  sur  les  routes,  sur  les 
d£p6te  de  mendicity ,  dont  on  se  plaint. 

D'apres  la  minute.  Archives  de  I'Empire. 


18396.  —  NOTE 

DICTKE  EN  CONSEIL  DU  COMMERCE  ET  DES  MANUFACTURES. 

Palais  de  Saint-Cloud,  30  decembre  1811. 

M.  le  ministre  de  rint£rieur,  jusqu'a  cette  heure,  a  too  jours  sou- 
tenu  que  les  6tahlissements  ne  manqueraient  pas;  l'opinion  £tait 
qu'ils  manqueraient,  et  qu  on  ne  saurait  que  faire  de  la  betterave.  11 
£tait  done  de  la  plus  grande  importance  qu'il  y  eut  des  6tablissemente 
nombrenx ,  sans  quoi  les  cultivateurs  se  d£gouteraient ,  puisque ,  a 
d£faut  de  ces  6tablissements ,  c'6tait  faire  un  pas  retrograde  et  s1  ex- 
poser  a  ce  que  le  cultivateur  qui  n'a  pas  trouv£  le  d6bit  de  la  bette- 
rave n'en  semat  plus  Fannie  prochaine. 

II  est  extraordinaire  que  dans  ce  rapport  on  parte  des  budgets.  Le 
fonds  mis  k  la  disposition  du  ministre  n'a  pas  &t6  d£pens£;  s'il  1'eAt 
M,  et  que  le  ministre  eut  fait  une  nouvelle  demande,  Sa  Majesty 
n'aurait  pas  refus6  dix  millions. 

M.  le  ministre  de  1'interieur  fera  un  nouveau  rapport,  auquel  il 
joindra  le  compte  des  fonds  employes ,  et  expliquera  pourquoi  il  n'a 
point  fait  de  nouvelle  demande. 

M.  le  ministre  conclut  qu'il  n'y  a  point  de  mesures  a  prendre  :  ce- 
pendant ,  si  Ton  ne  forme  pas  de  nouveaux  6tabKssements ,  la  cul- 
ture ira  en  r&rogradant ,  ou  du  moins  ne  s'6tablira  qu'avec  les  ann£es. 
II  faut  prendre  la  question  en  sens  inverse ,  et  6tablir  autant  de  manu- 
factures qu'il  en  faut  pour  confectionner  la  betterave  r£colt6e  cette 
ann£e,  et  en  td  norobre  partout  que  la  formation  de  ces  6tablisse- 
ments  encourage  le  cultivateur  k  semer.  On  ne  peut  pas  non  plus  con- 
naitre  par  le  rapport  combien  la  France  perd  par  I'insuflisance  de  ces 
£tablissements. 
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Pour  £tre  in)prim£  dans  le  Moniteur,  ce  rapport  doit  dire  seule- 
ment  ce  qifon  a  sem6  r£ellement,  faire  connaitre  en  note  les  raisons 
qui  out  emp£ch6  les  semailles,  faire  connaitre  dans  une  autre  colonne 
ce  qu'on  a  fabrique.  Le  rapport  general  et  le  rapport  destine  ati 
Momieur  seront  prfoentta  lundi  prochatn. 

1 ,200  aYpents  sem4s  en  betteraves  devaient  rendre  ctiaeun  300 
quintaux  de  betteraves  et  000  iwret  de  sucre ,  ee  qsi  await  dt  faire 
7,200,000  livres ;  au  Heude  celaon  n'a au que  2,790,000  litres.  Ainsi 
le  deTaut  de  moyens  de  fabrication  a  fait  perdre  4,410,000  Irvres  de 
sucre  aux  cultivateurs,  etdoit  n&essatremenl  leur avoir  (ait  4preuver 
une  perte  pour  s'£tre  livr6s  a  cette  culture  :  ils  ont  etc"  dupes  de  leur 
confiance  dans  le  gouvernement. 

M.  le  comte  Chaptal  portera  lundi  un  m£moire  detail  le"  stir  la  fabri- 
cation. Ce  m£moire  devra  £tre  accompagn£  de  plans,  et  faire  con- 
naitre ce  que  c*est  qu'unc  fabrique  de  betteraves,  combien  il  en  aurait 
fallu  pour  confectionner  toutes  les  betteraves  recolt£es  en  1811, 
combien  il  en  faudrait  pour  ce  qui  sera  recott£  en  1812.  La  conclu- 
sion sera  un  projet  de  repartition  pour  ordonner  la  formation  des 
ttaMissements  en  1812;  et  partout  ou  il  y  aura  use  culture,  on  pla- 
eera  aux  frais  du  gonvernesaent  une  q«aatit£  de  fabriquea  proportion- 
ate aux  sematlles. 

Les  7,200,000  bvre&  4e  mere  qu'on  aurait  pu  avoir  cette  annAe 
amraient  exig£  200  fabriinaes  comme  eelleda  sieur  Fay  dans  le  d£par- 
tement  du  Doubs.  Aprto  tovt,  eUea  naur&ient  eotite,  a  raison  de 
12,000  francs  Tune,  que  2,400,000  francs.  Avec  le  foods  d'tiii 
million  que  Sa  Majesty  a  accorde  on  aurait  dote  pu  en  £ubb'r  »ne 
centaine,  et  il  paratt  quon  nen  a  £tabli  que  deux  ou  trois. 

M.  le  mintslre  de  l'interieur  exa  minora,  ainsi  que  M.#Cbaptal4e 
son  cdte,  s'il  ne  conviendrait  pas  de  coostiluer  les  fabriques  de  bet- 
teraves en  privilege  exclusif.  Le  govveroemeat  seul,  en  effet,  peut 
so  livrer  avec  security  k  une  operation  de  ceite  nature.  Comment  un 
particutier  exposerait-il  des  foods  considerables  k  une  speculation 
qui  pent  £tre  aneantie  par  un  traite  de  commerce  ou  par  un  change- 
men  t  dans  le  tarif  des  douaaes?  Car  U  est  prouve  que  le  snere  de 
betierave  cowl  era  loujours  le  double  ou  le  triple  du  prix  primitif  du 
sucre  de  canne* 

D'un  autre  c&6,  si  le  suere  de  betierave  se  vend  eonarae  le  sucre 
de  cawe,  nesUce  paa  un  grand  4orl  pour  le  trfoor,  qui  perd  le  droit 
d  entree,  et  qui  pour  (ant  par  ce  droit  dWree  maiatient  la  hausaedu 
prix  ?  Ainsi ,  d  un  c6te  le  people  est  obi  196  de  payer  le  sucre  ener,  de 
Tautre  le  profit  n'en  est  point  au  tresor  ;  ce  qui  est  toujours  cookaine 
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au  principe  que  tous  les  sacrifices  que  supporte  le  peupte  doiveut  £tre 
poor  he  tresor. 

Aprte  avoir  consider^  oettemesuresous  le  point  de  vue  des  finances, 
il  faut  rexaminer  sous  le  point  de  vue  politique.  La  France  pouira 
on  joor  vouloir  revenir  au  Sucre  de  caone;  et  alors  n'aura-t-on  pas 
donne  lien  aux  plain  tes  de  ceux  qui  aorent  £le*e  des  manufactures 
sur  la  parole  du  gouvernement?  Au  liea  que  le  gouvernement,  ayaut 
seul  fiait  le  sacri6ce  de  queiqoes  millions ,  en  sera  rembouree  en  peu 
d'annees ,  et  sera  a  m^me  de  calculer  l'avantage  du  retoar  au  systeme 
dea  eoionies.  11  paratt  qu'il  ■  y  a  jusqu'a  cette  beure  que  peu  de 
fabriques  etablies  :  elles  seraient  achet6es  par  le  goovernement.  11 
paraii  ansst  qu'il  ne  faodrait  que  5  ou  6  millions  pour  etablir  la  fabri- 
cation :  le  gouvernement  seul  pent  domer  ce  resultat;  il  n'est  pas 
probable  que  dans  biea  des  annees  le  commerce  puisse  (aire  ces 
emblissemenls. 

Le  probleoie est  d'arriver,  en  1813,  a  probiber  le  snore  de  came. 
Cure  supporter  one  grande  diminution  de  prtx  au  coasommateur  et 
avoir  pourlant  un  bon  produit  pour  le  tr&or. 

II.  ie  mioistre  das  finances  fera  aussi  un  me-meire  sur  cet  ebjet. 

P'apres  la  eopte.  Archives  de  Vagriculture ,  du  commerce  et  des  travaux  publics. 


18397.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DK  FELTRE , 


Poifronmns.  —  Le  corps  des  pentooniers  de  la  Grande  Armee 
aura  tretze  compagnie* ,  Bavoir  :  sept  compagoies  da  1*  bataillon  (ce 
bataillon  a  quatre  compagmes  en  Espagoe)  et  six  compagoies  da 
2*  bataillon.  La  $*  compagnie ,  qui  est  a  la  reserve  de  Bayonne ,  rece- 
vra  ordre  de  se  rend  re  a  Metz.  Ce  que  ces  deux  bataillous  ont  de  dts- 
ponible  au  depot  sera  euvoye  poor  recreter  les  treize  compagnies. 

Ainsi  il  y  aura  :  une  compagnie  de  pontonniers  au  corps  de  l'Elbe, 
one  compagnie  au  corps  de  l'Ocean,  une  compagnie  au  corps  d'ob- 
servation  d'ltalie,  une  compagnie  a  la  Garde  ei  ueuf  couipagnies  au 
grand  pare  des  ponts  (trois  par  equipage,  ou  divisees  comme  les  cir- 
constances  le  voudront). 

Tootes  les  compagoies  du  2*  bataillon  qui  sent  en  ltalie  suivront 
le  mouvement  du  corps  d'  observation  d1  ltalie;  eel  les  qui  sont  en 
Allemagne  aurvront  le  mouvement  du  corps  d'observation  de  l'Elbe  et 
des  equipages  de  pent. 

Safwns.  —  Les  sapeurs  seront  repartis  de  ta  maniere  Buivante  : 


II  Oil  STB  K  nC  LA  OUBftftB,  A  PAHIS. 
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le  1"  bataillon  a  deux  compagnies  en  Espagne  et  sept  en  Italie  :  ces 
sept  compagnies  seront  employees  a  ia  Grande  Armee.  Le  3*  bataillon, 
qui  est  a  Alexandrie,  a  huit  compagnies  presentes  et  une  a  Gorfou. 
Le  5"  bataillon,  qui  est  k  Metz,  a  ses  neuf  compagnies  presentes. 
Ainsi  il  y  aura  a  la  Grande  Armee,  savoir  :  1"  bataillon,  sept  com- 
pagnies; 3°  bataillon,  huit  compagnies;  5*  bataillon,  neuf  compa- 
gnies; total,  vingt-quatre  compagnies. 

Tout  ce  que  les  depdts  ont  de  disponible  sera  incorpor£  dans  ces 
vingt-quatre  compagnies. 

Le  depot  du  4*  bataillon,  qui  est  a  Metz,  serVira  k  porter  au  coni- 
plet  les  compagnies  du  5e  bataillon. 

Avoir  un  rapport  sur  le  bataillon  qui  est  a  File  d'KI:  c,  afin  devoir 
ee  que  ce  bataillon  peut  fournir  pour  completer  le  lar  bataillon.  Avoir 
le  mime  rapport  sur  les  compagnies  de  sapeurs  de  Belle- He  et  de 
Walcberen,  pour  savoir  si  Ton  pourrait  en  prendre  quatre  compa- 
gnies; ce  qui  porterait  les  vingt-quatre  compagnies  a  vingt-huit. 

Quatorze  compagnies  sont  necessaires  pour  les  qualorze  divisions, 
et  trois  pour  la  Garde;  il  n'en  restera done  que  septau  pare  du  genie. 

Des  vingt  compagnies  qui  sont  en  Espagne,  il  faudrait  me  presen- 
ter un  projet  pour  faire  rentrer  les  cadres  de  six  compagnies. 

Mixelrs.  —  J'ai  douze  compagnies  de  mineurs.  La  1"  compagnie 
du  ler  bataillon  est  k  Corfou;  la  2*  compagnie  est  a  Badajoz;  la  3* 
et  la  6*  feront  partie  de  la  Grande  Armee  -,  il  faut  faire  venir  d'Espagnc 
la  4*  compagnie  et  1'envoyera  Metz;  il  faut  rappeler  la  5*  compagnie, 
qui  est  a  Bayonne;  par  ce  moyen,  j'aurai  quatre  compagnies  de  mi- 
neurs a  la  Grande  Armee.  Le  2*  bataillon  a  trois  compagnies  en 
Espagne  et  une  compagnie  a  Corfou ;  il  ne  reste  done  que  deux  com- 
pagnies, la  1"  et  la  5*.  Six  compagnies  de  mineurs  marcheront  done 
avec  le  pare  du  genie.  11  faut  les  completer  a  120  on  140  bomnies. 
J'ai  deja  donne  l'ordre  de  faire  re  venir  la  &  compagnie  du  train  du 
genie,  qui  est  a  Bayonne.  J'aurai  six  compagnies  du  train  du  genie; 
il  faut  employer  le  depot  de  ce  bataillon  k  porter  ces  six  compagnies 
au  grand  complet. 

D'apr^f  U  rainnle.  Architei  de  I'Empire. 


18398.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  IV  AG  RAM , 

MAJOR  g£n£rAL  Dfi  l'aRM&R  d'rSPAGNR  ,  A  PARIS. 

Parii,  30  decembre  1811. 

Mon  Cousin ,  preparez  les  instructions  suivantes  que  je  desire  en- 
voyer  au  raarechal  Suchet,  aussitdt  que  j'aurai  approuve  vos  d^pdebes. 
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Vous  lai  raanderez  que,  imm6diatement  apr&s  la  prise  de  Valence, 
mon  intention  est  qae  les  g£neraux,  officiers  d'etat- major  polonais, 
atnsi  qae  les  1*%  2#  et  3*  regiments  de  la  Vistule ,  rentrent  en  France. 
Vous  ferez  connattre  quelle  est  la  route  la  plus  courte  pour  la  ren- 
treo  de  ces  trois  regiments.  Le  gouvernement  de  Valence  reslera  au 
marechal  Suchet  avec  le  commandement  du  3*  corps  de  Farmee 
d'Espagne,  qui  sera  organist  de  la  maniere  suivante  :  114*,  121% 
7%  116%  44%  16%  1 1 7e  de  ligne  et  5«  teger;  total,  buit  regiments. 
Aussitdt  que  je  saurai  que  Valence  est  prise,  je  donnerai  Tordre  au 
regiment  provisoire  d'Aragon,  qui  est  k  Pampelune,  de  se  rendre  k 
Valence  pour  6tre  incorpor£  dans  les  huit  regiments  et  les  completer. 
Vous  me  ferez  connattre  quel  sera  I'effectif ,  le  nombre  d'hommes 
aux  hdpitaux  et  les  presents  sous  les  armes  de  ces  huit  regiments,  en 
y  supposant  le  regiment  provisoire  incorpor£.  Ces  huit  regiments  seront 
partag£s  en  trois  divisions ,  en  adoptant  la  combinaison  qui  parattra 
la  plus  convenable.  Tous  les  d£tachements  qui  sont  en  Aragon  join- 
dront  ces  regiments.  La  cavalerie  consistera  dans  le  4*  de  hussards 
et  le  13*  de  cuirassiers. 

Mon  intention  est  que  vous  prescriviez  au  marshal  Suchet  de 
m'envoyer  toutes  les  compagnies  du  train  d'artillerie ,  toutes  celles 
des  Equipages  militaires ,  toutes  les  compagnies  de  minears ,  sapeurs 
et  artillerie  qui  lui  sont  inutiles.  A  cet  effet,  vous  m'en  remettrez 
l'£lat  dans  le  plus  grand  detail ,  et  vous  me  proposerez  I'incorpora- 
tion  des  hommes  neoessaires  pour  mettre  au  complet  celles  de  ces 
compagnies  qui  resteront  k  farmed  de  Valence.  Les  cadres  du  train 
se  compdseront  de  tons  les  hommes  k  pied  qui  n'ont  pas  de  chevaux. 
Les  cadres  des  sapeurs,  mineurs  et  pontonniers  se  composeront  des 
sous-officiers  et  caporaux,  et  de  20  soldats  au  choix  du  capitaine,  de 
sorte'que  chaque  compagnie  me  revienne  forte  au  moins  de  30  hom- 
mes ,  aGn  qn'elle  puisse  donner  l'esprit  et  le  mouvement  aux  consents 
que  j'y  placerai. 

Je  suppose  que  le  besoin  d'occuper  plusieurs  points  forts  et  de 
defendre  les  cotes  rendra  ntaessaires  au  marshal  Suchet  les  parties 
du  personnel  qui  composent  l'eqnipage  de  stege. 

Le  corps  d'armee  du  marshal  Suchet  se  trouverait  ainsi  compost 
de  20  k  22,000  hommes.  11  gardera  la  division  napolitaine,  forte  de 
1,200  hommes. 

La  division  Palombini,  qui  est  forte  de  5  k  6,000  hommes  et  de 
400  hommes  de  cavalerie,  la  division  Severoli,  forte  de  5,000  hom- 
mes et  de  400  chevaux,  ce  qui  ferait  11,000  hommes  d'iufanterie 
italienne  et  800  chevaux ,  avec  I'artillerie  qui  lenr  est  attached ,  et  la 
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division  Reille,  forte  de  9,000  aeatmes  et  de  600  cbevaui,  fcrme- 
ront  un  carps  d'am>£e  de  20  4  21,000  hommes  et  de  1,500  eke- 
vaux.  Cette  division  se  readra  a  Tortosa  et  preadra  le  commaadenMBi 
de  la  basse  Catalogne. 

Voub  me  lerez  easaile  J'orgaaisatkui  de  rartillerie  de  ces  ireie 
divisions.  U  sera  necessaire  de  prendre  quelques  compagmes  d'artil- 
lerie  et  quelques  oCficiers  d'ariillerie  de  J  'aitaee  d'Aragea ,  alia  der~ 
gantser  le  pare. 

Voas  fenez  une  division  tcrriloriale  de  la  Catalogue  ea  dear  divi- 
sions :  Tune  comprendra  Tortosa,  Mequinenza,  Lerida,  Tarragone , 
Mont-Serrat  et  Barcelone,  en  placant  la  Irraite  pres  Barcelone.  Vatis 
consnherez  a  cet  effet  le  general  Gailleminot.,  qui  a  ete  snr  les  lieux. 

Le  general  Reille  pourra  porter  son  quartier  general  aTarragoae, 
a  Lertda  ou  a  Barcelone.  Son  corps  d'armee  se  troofera  augawnte 
de  ia  garaisoa  de  Barcelone,  de  celle  de  Tairagone  et  de  Lertcla, 
hormis  les  detacbements  qoi  feraieat  partie  de  la  ganmon  de  Girone 
ou  de  Tarmee  de  Valence,  telle  que  je  vieos  de  la  designer. 

II  sera  necessaire  que  vous  voyiez  le  ministre  de  la  gaerre  pour 
avoir  tows  les  details  de  J'araiee  de  Catalogue  et  des  gamisoas  des 
diJEerentes  places ,  pour  que  dans  voire  travail  tons  me  proposiez 
l'organitiatiea  de  l  amiee  de  Catalogne ,  qui  recevra  tons  les  detacbe- 
meats  de  la  garntsoa  de  Barceloae  qui  lui  appartiennent  et  reaver  ra 
tout  ce  qui  doit  appertain*  a  farmed  de  Valence. 

La  division  Caflarelli  fern  partie  ^gaiemeot  dn  corps  du  general 
Reille ;  ce  qui  portera  ce  corps  d'armee  a  30,000  hommes  d'infaa- 
terie  et  plus  de  2,000  cheraux;  n*  sera  charge  de  la  defease  de  toot 
I'Aragon.  Le  general  de  division  Abbe  preodra  le  ooai  man  dement  de 
la  division  Caff  are  Hi. 

Vous  me  soum.ettrez  un  projet  d'organisation  pour  toute  la  Cata- 
logue, baute  et  basse,  et  sa  division  en  departements  pour  son  orga- 
nisation definitive.  ' 

Le  corps  d  arraee  du  general  Reille  portera  le  litre  de  corps  d'ar- 
mee de  l'Kbre.  Matntenir  la  tranquillite  dans  le  pay*,  approvis'ionner 
fortement  Barcelone,  soot  les  principaux  objets  du  general  Reille.  H 
maiaiiendra  ia  communication  avec  I'armee  de  Valence,  avec  celle 
de  Portugal  a  Vailadolid ,  avec  ceUe  du  Centre  a  Madrid ,  et  prote- 
ge™ I'Aragon.  II  aura  pour  instruction  davoir  toujours  une  ou  deux 
divisions  placees  de  manierc  k  appuyer  fortement  Pannee  de  Portu- 
gal, si  les  Anglais  faisaient  un  mouveaiont  offeasif  sue  VaUadoUd. 

Le  general  Dorseene,  avec  toute  ina  Garde,  rentrerait  en  France; 
le  general  CafTareUi  prendrait  le  c^nunandemeot  de  Pawnee  da  Nard 
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a  ttorgos;  il  se  trouverait  avoir  les  113*,  130*  de  tigne  et  84*  leger. 
Le  4*  de  la  Vistole  etant  polonais  rentrerait  en  France,  Faites-raoi 
connaHre  ea  detail  quelle  serait  la  force  de  P  armee  du  Nord. 

Je  desire  aussi  faire  un  ecbange ,  reawoyer  a  Tarroee  de  Porto gal 
les  qua* re  regiments  de  marche  et  fake  venir  une  division  de  f  armee 
de  Portugal  sur  Burgos,  de  maniere  que  te  nombre  d'bommes  se 
caaapcnsat;  i'armee  du  Nord  se  trouverait  alors  suffisammeiit  forte 
et  composee  de  bonnes  troupes. 

Vous  eenirez  an  due  de  Dadmatie  de  fiiire  partir  sans  delai  les  trois 
regiments  de  la  Vistule,  celui  des  lanciers  de  la  Vistule  et  tous  les 
ofliciers  d'etat-major  polonais.  Cet  afTaiblissement  dans  Parmee  da 
Midi  n'est  paint  de  consequence,  et  1'ordre  sera  donne  d'executer  ce 
moavetnent  dans  les  vingt-qualre  heures  qui  sumont  la  reception  de 
voire  letlre. 

Vous  roe  reraettrez  on  projet  pour  le  recrutement  des  cadres  a  reti- 
rer  des  drverses  armies,  des  cadres  des  companies  d'artHlerie  et  des 
bataillons  do  train ,  de  sapeers  ou  mweurs ,  a  faire  renirer. 

Les  trois  companies  de  mule**  de  bat  qui  existent  aux  3*,  4*  et 
13*  bataiUons  a  Pan,  seront  destinees  pour  le  corps  de  PEbre;  *n 
conseqneoce,  elles  se  dirigeront  par  Pan,  sous  bonne  escarte ,  en 
profltant  de  Pcsoorte  qui  cotiduira  les  prisooniers  de  Valence  jusqn'A 
Saragosse ;  par  ce  cnoyen ,  Ic  general  Reitte  aura  600  raulets  de  bat 
qui  lui  seront  d'une  grande  utilite.  Com  me  ces  trois  compagaies  ap- 
partiennenl  a  trot*,  bataillons  difterents ,  vous  chargerez  le  general 
de  Tarmee  de  Portugal  de  sen  tend  re  avec  le  general  Rei  lie  pour 
Peebaoge,  afto  qu'um  batailloa  compJet  soit  a  Parmee  de  Portngal 


Enn'n ,  proposez-moi  de  faire  venir  pour  la  Grande  Armee  ia  com- 
pagoie  du  genie  qui  etait  a  ftayonne,  destioee  au  corps  d  observation, 
une  coropagme  de  paatonoiers  ,  une  de  romeurs  et ,  je  creis ,  deux 
compagnies  d'artiilerie  qui  elaient  destinees  au  m£me  corps.  II  rcstera 
un  personnel  et  un  materiel  assez  considerables.  Mon  intention  est 
d' employer  les  altelages ,  lorsque  je  connaitrai  parfaitement  Porgani- 
sation  de  ceux  qu'a  Parmee  de  Portugal.  Cette  armee,  etant  en  pre- 
sence des  Anglais ,  a  besoin  cTune  organisation  forte  en  ce  genre.  Si 
vous  n'avez  point  de  situation ,  Vaide  do  camp  du  due  de  Raguse ,  qui 
est  officier  d'artiilerie,  pourra  vous  la  donner. 

J 'attache  la  plus  grande  importance  a  ce  que  Parmee  de  Portugal 
tit  au  moins  cent  pieces  de  canon  attelees,  avec  les  approvisionne- 
aeots  convenables.  La  division  Souham  doit  en  avoir  vingt^deux, 
Parmee  de  Portugal  quatre-vingls,  la  division  Boaet  quaire  ou  cinq; 
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cela  ferait  cent  six.  J'estime  quil  lui  en  faut  tout  autant,  et  quelle  a 
besoin  que  son  artillerie  soit  bien  allege  et  d'un  beau  calibre.  Aussi- 
tdt  que  jaurai  I'organisation  de  I'artillerie  de  l'arm£e  de  Portugal, 
du  corps  de  TEbre,  de  Farmee  de  Valence  et  du  corps  cTobserva- 
lion,  je  donnerai  une  destination  aux  1,000  cbevaux  du  train  que 
j'ai  a  Toulouse. 

Le  corps  de  reserve  se  trouvant  ainsi  dissous ,  faites-moi  connaitre 
la  destination  a  donner  a  chacun ,  soit  pour  le  corps  de  I'Ebre ,  soit 
pour  tout  autre;  faites-rooi  un  travail  tres-detaille  sur  tout  cela,  avec 
les  etats  k  I'appui.  Le  resultat  de  ces  mesures  sera  d'affaiblir  les 
armees  d'Espagne  des  quatre  regiments  de  la  Vistule,  forraant  huit 
bataillons,  de  trois  regiments  polonais,  formant  six  bataillons;  total, 
sept  regiments  ou  quatorze  bataillons,  qui  formeront  une  division 
d'un  merveilleux  effet  k  la  Grande  Armee. 

J'ai  ordonne  que  le  40*  et  le  34°  retournassent  en  France ;  vous 
reitererez  ces  ordres.  J  aurai  affaibli  egalement  les  armies  d'Espagne 
du  regiment  de  lanciers  polonais,  de  quelques  gene>aux  et  ofliciers 
d'etat-major  polonais  et  de  vingt-deux  bataillons  de  la  Garde ;  total , 
trente«six  bataillons ;  mais  j'ai  envoye  depuis  peu  la  division  Sou- 
ham,  qui  a  quatorze  bataillons,  la  division  Reille,  idem,  la  division 
Caffarelli ,  idem;  total,  quarante-deux  bataillons.  Ainsi,  au  lieu  de 
perdre,  les  armies  d'Espagne  se  trouveront  gagner. 

11  est  bien  necessaire  que  vous  fassiez  connaitre  au  due  de  Dalma- 
tie  quaussitdt  que  le  34*  et  le  40* ,  ainsi  que  Jes  trois  regiments 
polonais,  seront  partis,  les  neuf  bataillons  de  marcbe,  qui  sont  dans 
le  cinquieme  gouvernement  et  qui  appartiennent  a  son  corps  d'arni£e , 
partiront  pour  le  rejoindre. 

En  envoy  ant  chez  le  ministre  de  la  guerre  l'itat  des  troupes  de  la 
Catalogne,  je  vous  prie  de  me  proposer  de  resserrer  les  cadres,  et 
de  faire  rentrer  ceux  qui  sont  propres  a  recevoir  la  conscription. 

Napol£ox. 

D'aprei  la  copie.  D^pAt  de  la  guerre. 


18399.  —  AU  MARECHAL  DAVOUT,  PRINCE  D'ECKMUHL, 

COMMANDANT  LE  CORPS  d'oBSERVATIOX  DE  l'kLBK  ,  A  HAMBOURG. 

Parii,  30  decembre  1811. 

Mon  Cousin ,  je  recois  votre  lettre  du  25 ,  par  laquelle  vous  me 
faites  connaitre  qu'au  lieu  de  fournir  600  chevaux  a  Dusseldorf  les 
fournisseurs  preferent  en  fournir  800  a  Munster  :  cela  n'entraine 
aucun  inconvenient  ;  les  d£tachements  qui  avaient  re^u  des  ordres  de 
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raonvemenft  sor  Dusseldorf  iront  a  Minister.  J'approuve  6galement  la 
livraison  de  1,000  chevaux  a  Hambourg,  au  lieu  de  500.  Je  donne 
ordre  que  500  hommes  a  pied  avec  leurs  selles  soient  dirig£s  sur 
Hambourg.  Vous  me  demandez  une  decision  avant  huit  jours  :  ma 
letlre  d'faier  repond  a  cette  question.  Allez  de  1  avant;  vous  pouvez, 
sans  avoir  besom  d' automation ,  lever  6,000  chevaux  de  cavalerie 
iegere,  si  vous  les  trouvez.  La  France  est  £puisee  de  chevaux.  On 
dit  qu'il  yen  a  beau  coup  dans  le  Jutland  et  dans  le  Hoi  stein ;  faites 
les  achats;  on  ne  saurait  trop  en  avoir,  car  je  suis  d£cid£  a  meltre 
ma  cavalerie  sur  le  meilleur  pied.  Je  ne  regret  (era  i  pas  un  ou  deux 
millions  pour  cela.  Comme  mon  intention  est  d'envoyer  ma  cavalerie 
le$ere  a  Hanovre ,  il  n  y  a  pas  d'inconvenient  k  ce  que  vous  pous- 
siez  les  livraisons  a  Hanovre ,  a  Magdeburg  et  a  Hambourg  jusqu'a 
2,000  chevaux. 


D'aprts  rorigiod  comm.  par       U  nur&btle  priocesse  d'Eckraohl. 


18400.  —  AU  MARSHAL  DAVOUT,  PRINCE  DECKMUHL, 

COMMANDANT  LE  CORPS  ^OBSERVATION  DE  l'bLBB  ,  A  HAMBOURG. 

Paris,  30  d&embre  1811. 

Mon  Cousin ,  vous  recevrez  un  decret  que  je  viens  de  prendre  pour 
mettre  enti&rement  a  ma  solde  les  trois  regiments  d'infanterie  et  le 
regiment  de  cavalerie  polonais  qui  sont  a  Danzig  :  cela  met  fin  a 
tout.  Donnez  ordre  que  les  400  chevaux  que  j'accorde  par  mon 
decret  au  9*  polonais  soient  achetes  sans  delai  dans  le  duche  de  Var- 
sovie,  afin  que  ce  regiment  ait  ses  1,000  chevaux.  Donnez  ordre 
egalement  que  ce  regiment  ait,  comme  nos  regiments  de  landers, 
on  certain  nombre  de  carabines.  Prenez  des  mesures  pour  que  les 
5*,  10*  et  11*  polonais  aient  chacun  3,000  hommes;  ce  qui  fera 
9,000  hommes  pour  les  trois  regiments. 

La  compagnie  d'artillerie  franchise  qui  est  a  Danzig  ne  fera  plus 
parlie  de  la  7*  division ,  puisqu'il  y  a  une  compagnie  d'artillerie  16- 
gere  polonaise.  J'ai  besoin  de  cette  compagnie ,  puisque  I'augmenta- 
tion  d  une  5e  division  dans  les  cuirassiers  n£cessite  1'emploi  de  douze 
pieces  d'artillerie  de  plus.  J'ai  donn6  le  commandement  de  la  5*  divi- 
sion au  general  Valence,  s£nateur.  Le  11*  regiment  de  cuirassiers  a 
recu  1'ordre  de  se  mettre  en  marche;  je  vous  recommande  de  com- 
pleter ses  chevaux.  Vous  aurez  ainsi  trois  divisions  de  cuirassiers, 
chaque  division  de  trois  regiments,  cbaque  regiment  presentant 
900  hommes  en  bataille;  ce  qur  fait  2,700  chevaux  par  division. 


Napoleon. 
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jl  tnaqne  division  doit  e1  tre  attach^  un  regiment  de  cneva»-14gers  de 
trois  escadrons.  Le  1"  escadron  partira  an  15  janvier  poor  se  rendre 
en  AUemagae;  les  2*  et  3*  escadrons  suivront  a  quinze  jours  de 
distance.  A  ins*  cbaque  division  de  cuirassiers  sent  de  3,400  on 
3,500  cbevaux.  Chaque  division  aura  deui  batteries  d'artillerie  a 
cbevak  ou  douse  pieces. 

J'ai  jug£  coovenabte  de  partager  toule  la  Grande  Annie  en  qmnne 
divisions  tfiafanterie,  toutes  a  peu  pies  egates  am  vdtres;  la  7*  en 
fail  cepeadant  partie.  Les  neof  premieres  divisions  soot  sous  vos 
ordres;  les  10s,  i  1*  et  12f  divisions  sont  an  camp  de  Boulogne;  les 
13*,  14*  et  15*  se  reunissent  a  Bolzano,  en  Italie;  la  Garde  est  com* 
posee  de  qtiatre  divisions;  ce  qui  fait  dix-neaf  divisions  franchises. 
La  cavalerie  legere  est  partagee  en  quatorse  brigades;  cinq  brigades 
sont  sous  vos  ordres ,  y  compris  celle  du  general  Castex ;  il  j  en  a  trois 
en  Italie,  et  six  sar  le  Rhin.  Les  generaux  de  brigade  soot  nommis 
et  passent  des  revues  pour  verifier  les  remontes  et  organiser  les  regi- 
ments. Six  generaux  de  division  seront  attaches  a  ces  quatorze  bri- 
gades. La  reserve  de  la  cavalerie  est  com  posee  de  six  divisions,  dont 
cinq  de  earrassters  et  one  de  dragons.  Cbaque  division  a  douze  pieces 
d'artilierie  ttgere.  Un  Equipage  de  siege  est  organise  a  Danzig  et  un 
a  Magdeburg.  Trois  equipages  de  pont  sont  organises  a  Dauzig;  ces 
equipages  eaoploient  400  voi lures  et  2,000  cbevaux. 

Les  Bauarois,  les  Wurtembergeois ,  les  Saxons,  ks  Paloaais,  ne 
sont  pas  compris  dans  eette  organisation. 

Tons  calculs  faits^  j'espere  avoir  an  mots  de  mars  plus  de 
200,000  biM»mes  drafanterie,  45,000  bonHnea  de  cavalerie,  bail 
cents  pieces  de  canon  attelees  par  plus  de  20,000  cbevaux,  et 
1,500  vokores  de  transports  ssiBtaires.  L'armee  frineaise  se  man- 
tera  a  pre*  de  300,000  bommesw  Vons  veyea  que  )e  n'at  jamais  fait 
de  slue  grands  preparatifo. 

Nous  manquons  de  chevaux  de  cavalerie  ea  France ;  ii  fan!  en 
Lever  de  votre  cote  le  plus  que  vons  pourrez ;  on  ni'assnre  fa  il  y  en 
a  une  assei  graade  quantity  dans  le  Jutland  et  dans  le  Hoistein. 

NAfOLios. 

D'apres  lforigia*l  comm.  p4r       U.  atrfehftle  priocetca 


18401.—  AU  PRINCB  LEBBUN, 

L1K&J1EMANT  6B&£RAL  DB  LEMNUHWft  IN  HOLLA*  MZ  ,  A  AMSTBtnaM. 

Pm,  30ttce»bre  toll. 

Je  repots  votre  lettre  du  27,  par  laqnelle  vous  me  dttea  qnejai 
sans  doute  donae  des  ordres  pour  I'emploi  et  la  conservation  de 
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«  ceile  immense  quaatite  darbres  qui  ool  ert  abattas  dans  VEnis 
oriealal.  *  Je  ne  sais  pas  ce  que  was.  vouJes  dire.  A-t-on  abattu  da 
bete  dani  I'fims  oriental?  ic  l'igaore.  Comeien  en  a-t-en  abattu,  el 
par  quel  nrdre?  Voire  correspondaace  est  tonjours  si  serree  qu'eUe 
ne  signifie  rien.  Que  veat  dire  le  mot  irnmetutl  Bfetait-41  pas  pros 
simple  de  dire  la  quantity  ?  Quand  vous  croyes  devoir  attirer  man 
attention  sor  use  partie  quelconqee  de  I'adaiiaisiratioo  r  doaitesi  des 
details  et  ne  supposes  pas  que  je  sais  lout. 

D'apr&s  la  minote.  Archi?es  de  ('Empire. 


18402.  —  A  EUGENE  NAPOLEON,  vkb-io*  iAtaub,  a  milak. 

Parii.SOdectrahrt  1S1I. 
<  Moa  Fits,  Aldini  vous  exp£die  un  decret  par  lequel  j'ordoune  U 
formation  dan  batailloa  d'cqui  pages  militaires  i  I  alien.  Ce  bataillon 
sera  forme ,  en  toot  et  pour  toul ,  comate  les  balaUloas  fraacais. 
J'aarai  aiusi  dans  omii  amiee  italiennc  ua  bataillon  d'eqaipages  mil»- 
laires  de  six  companies,  cbaque  compagaie  servaal  42  vottures T 
forges  cl  prolonges ;  total ,  252  voilures  pour  le  batarlloa.  Je  ne  veux 
que  des  proloages  et  chariots  de  nouveau  module  t  qui  portent  qua- 
Ire  milliers.  Deux  de  ees  cempagnies  serout  atlachees  a  la  garde,  les 
quatre  autres  seront  pour  I'infanterie.  Ce  que  vous  avez  aujourd'hui 
en  transports  militaires  sera  fondu  dans  ce  bataillon.  Mais  cela  est 
ind£pendainment  du  caisson  ^ambulance  de  chaque  regiment  d'in- 
fanlerie  et  du  caisson  (Tambulance  et  de  la  forge  de  campagne  de 
chaque  regiment  de  cavalerie. 

La  gmrre  de  Pologne  ae  ressemble  ea  rien  a  la  guerre  d'Autricbe ; 
sans  moyeas  de  transport ,  tout  y  est  naotile.  Cbaqae  bataiftton  d'eeai- 
pages  militaires  doit  avoir  711  homa»esr  1,22?  cbevaex  et  252  voi- 
tares.  Passes  vos  marches  saas  debn.  Voas.  prendre?  les  homnes 
dans  lea  depots ;  veus  passeres  des  aawclies  pour  1' achat  des  chevaux 
ea  Suisse.  Faites  bare  des  caissons  dans  L'arsenak  de  Veaise.  Qnc 
viagt-qoatre  keures  apres  la  reception  de  celte  kattre  tous  vas  ordrea 
soient  exnedie3.  11  faat  soixaete  joumees  d'oawiers  pour  fuse  aa 
caissoa;  it  Caul  done  200  ooviitts  pour  fahre  200  caioseao  en  sesxaate 
jaars;  niais,  caaame  i  feut  que  tous  les  caissons  soient  fails  am 
1"  fevriev ,  employes  $,  4  ou  500  owners.  Les  km  el  les  fers  ne 
manquereat  pas  &  Veaise.  Cela  apportera  aa  petit  retard  dans  les 
Iravaux  de  la  marine;  mais  je  Cais  mai-uieaie  cela  k  Anvers  peer 
avair  le  phis  que  possible  de  caissons  de  aotweae  modele ,  qui  soat 
prWvables  aux  aatres. 
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Je  desire  que  le  9*  bataillon  des  transports  militaires  ait  de  ces 
nouveaux  caissons;  a  cet  effet,  j'en  fais  confectionner  a  I'arsenal  de 
Turin ;  niais  je  crains  que  cet  arsenal  ne  puisse  en  fournir  un  si  grand 
nombre  pour  un  temps  si  rapproch6  :  voyez  si  I'arsenal  de  Pavie  ne 
pourrait  pas  aider  a  en  faire  une  quarantine.  Je  regarde  done  ceci 
comme  une  affaire  terminee. 

Vous  savez  le  grand  besoin  qu'on  a  de  boulangers  a  Parm^e;  je 
suppose  que  vous  en  avez  un  bon  nombre  dans  vos  divisions.  Une 
compagnie  d'inGrraiers  italiens  vous  est  aussi  necessaire.  Je  suppose 
que  vous  avez  des  ouvriers  pour  construire  en  vingt-quatre  he u res 
six  fours.  Ces  objets  sont  d'une  grande  importance  dans  une  guerre 
de  Pologne.  Je  vous  ai  mande  qu'il  fall  ait  que  chaque  homme  eut 
quatre  paires  de  souliers ;  il  serait  m£me  avantageux  d'en  avoir  cinq 
paires. 

lndependamment  des  ambulances  de  regiment ,  vous  avez  besoin 
de  quatre  ambulances  italiennes  pour  la  division  italienne  et  pour 
la  garde ;  cbaque  ambulance  etant  de  4  caissons ,  cela  emploiera 
16  caissons.  Les  forges  de  campagne  devront  6tre  fournies  par  I'artil- 
lerie ;  vous  devez  en  avoir  beaucoup  dans  le  royaume. 

Napoleon. 

O'apris  la  copie  comm.  par  S.  A.  I.  M"*  la  dochette  de  Lenchtenberg. 


18403.  —  A  VI.  MARET,  DUC  DE  BASSANO, 

MINISTRB  DBS  RELATIONS  BXTfolBURES,  A  PARIS. 

Paris,  31  decembro  1811. 

Monsieur  le  Due  de  Bassano ,  il  serait  convenable  d'ecrire  au  baron 
Bignon  pour  qu'il  presse  le  gouvernement  du  Grand-Ducb6  de  faire 
armer  et  approvisionner  Modlin,  actuellement  que  cette  place  est 
dans  le  cas  de  soutenir  un  siege,  et  d'y  faire  dinger  les  armements 
qu'il  serait  inutile  d'avoir  a  Varsovie.  Je  desirerais  que  tous  les  lan- 
ders du  Grand-Duch6  fussent  armes  de  carabines,  comme  je  I'ai 
ordonne  pour  les  miens.  Demandez-lui  des  details  sur  la  maniere 
dont  ces  hommes  sont  armes  aujourd'hui.  Je  desirerais  egalement 
que  les  regiments  de  lanciers  pussent  £tre  portes  au  complet  de 
1,100  hommes  et  de  1,000  chevaux ;  ce  qui  ferait  pour  les  hommes 
un  total  de  17,600,  et  pour  les  chevaux  16,000.  Si  cela  eta  it  trop 
disproportion^  avec  les  moyens  du  Grand-Duche,  je  voudrais  du 
moms  que  le  complet  fAt  de  16,000  hommes  et  de  14,400  chevaux , 
cest-a-dire  de  1,000  hommes  et  de  900  chevaux  par  regiment,  de 
maniere  a  en  avoir  tou jours  au  moins  850  sur  le  champ  de  bataille. 
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Comme  le  complet  est  de  12,000  homines,  ce  serait  une  augmenta- 
tion de  4,000.  Je  consentirais  volontiers  a  faire  les  frais  de  cette 
remonte ,  mais  je  ne  voudrais  payer  que  I'excedant  qu'il  y  aurait 
au  dela  du  complet  acluel  de  12,000. 

Je  vois  avec  etonnement  dans  les  etats  du  l*r  novembre  qu'il  y  a 
plus  de  1 ,800  chevaux aux  depdts  :  c'est  beaucoup  trop ;  il  ne  devrait 
pas  y  avoir  dans  cbaque  depdt  plus  de  30  chevaux,  excepte  pourtant 
aux  epoques  des  remontes. 

Je  ne  serais  pas  eloigne  d'organiser  un  bataillon  de  transports  mili- 
taires  organise  a  I'instar  de  ceux  de  France.  Pour  rait-on  se  procurer 
a  Varsovie  des  chevaux  de  trait,  des  harnais ,  des  voitures?  En  com- 
bien  de  raois  ces  voitures  seraient-elle3  construites?  Le  duche  four- 
nirait-il  les  hommes?  Combien  cela  couterait-il?  II  faudrait  que  cela 
rdt  fait  sous  les  couleurs  du  Grand-Duche,  afin  de  conserver  les 
apparences. 

11  faudrait  aussi  que  le  baron  Biguon,  avec  toute  la  discretion 
convenable,  donnat  des  renseignements  qui  pussent  nous  rassurer 
sur  la  facilite  d'avoir  du  ble,  de  l'avoine,  et  enGn  les  subsistances 
necessaires  pour  l'armee.  11  faudrait  egalement  quil  soccupat  des 
inoyens  qu'on  pourrait  organiser,  comme  on  L'a  fait  a  peu  pres  au 
mois  de  rnai  dans  la  derniere  campagne,  pour  avoir  un  service  de 
transport  de  Thorn,  de  Plock,  de  Varsovie  et  de  Zamosc  sur  les 
points  ou  Ton  pourrait  se  porter;  un  service  de  4,000  voitures  serait 
necessaire. 

II  faut  quil  s'etudie  a  connattre  les  hommes,  sans  cependant  rien 
affecter ,  afin  de  savoir  a  qui  s'adresser  quand  le  moment  sera  arrive. 
Kecommnndez-lui  d'envoyer  des  memoires  sur  tous  ces  objets,  en  y 
met  tan  t  la  discretion  convenable. 

Je  desire  egalement  connaitre  quelle  quanlite  de  vins  de  Hongrie 
on  pourrait  se  procurer  par  la  Vistule,  et  a  quel  prix  ces  envois 
reviendraient  rendus  a  Varsovie;  quels  sont  les  moyens  de  transport 
de  la  Hongrie  a  la  Vistule;  quelle  quantite  d'eau-de-vie  de  grain  on 
pourrait  tirer  de  Moldavie,  et  a  quel  prix. 

lndependamment  des  chevaux  necessaires  au  duche,  pourrait-on 
se  procurer  3,000  chevaux  de  hussards?  Ou  les  trouverait-on  ?  A 
quel  prix,  et  en  quel  temps  seraient-ils  rendus  a  Varsovie?  Vous 
scntez  r importance  de  ne  faire  ces  demandes  que  par  des  occasions 
sures ,  afin  d'eviter  la  voie  des  postes  ordinaires  et  que  vos  lettres  ne 
soient  pas  lues  par  les  princes  des  pays  intermediaires. 


Napoleon. 


D'apres  I'origiDal.  Archives  des  affaires  ItAngeros. 
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18404.  —  AU  GENERAL  LAC  DEE,  COMTE  DE  CESSAC, 

MINIS TRB  9IRBCTEUR  DE  1«' ADMINISTRATION  DE  LA  GUBR1B,  A  PARIS. 


Je  regois  voire  rapport  sor  les  vivres  et  les  eaax-de-vie.  Faites 
acbeter,  »  eHes  sont  <k  bonne  quality,  les  300,000  litres  d'eaax- 
de-vie  qui  son!  a  Strasbourg.  Vous  dirigerez  sur  Wesei  ces  1 ,200  bar- 
riqnes.  II  feat  que  le  premier  coevoi  parte  avant  le  6  janvier  pour 
Wesel.  Ecrivez  aa  prince  d'Eckmiihl  d'envoyer  les  caissons  de  ses 
regiments  et  die  transports  niHtaires  pour  prendre  ces  1,200  barri- 
qnes  et  les  conduire  a  Magdeburg.  Par  ce  moyen  cites  arrtveroot  a 
Magdeburg  sans  que  le  transport  me  coute  Hen. 

Faites  acbeter  1 ,440  barriques  d'eaux-de-vie  a  Bordeaux ;  faites-les 
charger  sur  les  240  voitures  du  10*  ba tail  Ion  d'£quipages  militatres, 
et  diHgez-les  sur  Mayence,  d'ou  ettes  contMoeroot  leur  route  sur 
Magdeburg. 

Faites  acbeter  J ,440  barriqoes  a  Paris,  que  vons  ferez  conduire 
par  le  2*  bataillon  de  transports  militaires  jusqu'a  Magdeburg. 

Faites  acbeter  a  Cologne  et  a  Francfort,  si  le  prix  est  ratsonnable 
et  si  elles  sont  de  bonne  quality,  uoe  bonne  qaantitA  d'eaux-de-vie 
que  vous  ferez  condaire  a  Magdeburg ,  spit  en  leur  faisant  rent*nter 
le  Main  josqo'a  Wftriburg,  soil  en  vous  servant  des  voi tares  qvi 
transportent  des  denies  coloniales  a  Francfort.  Les  douanes  font 
venn-  des  dearies  eoloniales  a  Francfort;  les  vivrcs  font  venir  des 
bles  de  Hambnurg  sur  Wesel. 

Mob  intention  est  d'acbeter  9,000  barriqvea  d'eaux-do-vie  et  d'avoir 
34  millions  de  rations,  pour  les  transporter  snr  Magdeburg. 

Je  ne  venx  Hen  prendre  a  Hamboofg ,  parce  que  je  serai  tonjours 
h  meme  de  paiser  UL 

Quant  aux  vins,  faire  venir  du  vin  de  Bordeaux  me  paratt  ane  ope- 
ration bien  eofnpliqu4e,  a  moins  de  la  combiner  avec  le  ret  our  des 
voitures  qui  transportent  des  derates  colonizes.  D'atlleurs,  les  vmm 
arnvent  par  la  Hengrie  et  la  Sil&ie;  ils  arrivent  k  Magdeburg  par 
ll/iirzburg  et  Bamberg,  ou  it  y  en  a  ane  grande  quantity  it  y  eat 
m^me  beauconp  a  Dresde.  U  est  done  indispensable,  avant  de  se 
jeter  dans  lea  speculations  des  vins,  de  savoir  combien  ils  content  k 
Dresde,  a  Wurzbnrg,  a  Bamberg,  a  Varsovie,  en  les  faisant  venir 
de  Hongrie  et  de  Oacovie.  11  y  a  aussi  des  vins  sur  le  Rbinr  du  c$te 
de  Mayence,  qui  sont  bons.  Quelle  quantity  peut-on  en  avoir,  et  a 
4jucl  prix?  Ce  ne  sera  que  lorsque  vous  m'aurez  remis  ces  renseigne- 
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mente  qoe  j'arrilterai  mes  idees  «ur  facta*  dee  vins  neceasaires  pour 
les  hdpitaux  el  les  convalescents. 

J'encouragerai  volontiers  par  quelque  moyen  Tarrivee  a  l'arraee  de 
4,000  barriques  de  bon  vin ,  que  les  officiers  d'etat-major  et  autres 
puissent  avoir  pour  50  sous  ou  3  francs  la  bouteille,  ce  qui  leur  sera 
d'un  grand  soulagemenL  Cela  serait  une  speculation  avantageuse 
pour  un  commercant.  lous  sentez  quil  n  y  a  que  le  commerce  qui 
puisse  se  charger  de  cette  speculation  et  qui  puisse  avoir  le  moyen 
de  conserver  le  Tin ,  ffempgcher  qu'on  le  boive  en  route  ou  qu'on  le 
deteriore. 

D'apr&s  la  minute.  Archives  de  1'Empire, 


18405.  —  A  M.  DE  CHAMPAGNY,  DUC  OK  C ADORE , 

intkndAnt  general  de  la  COLRONNE ,  A  PAMS. 

Paris.  SI  d&embre  1811. 

Monsieur  le  Due  de  Cadore,  je  viens  de  voir  des  porcelaines  qui 
ont  ete  envoyees  a  rimperatrice  pour  ses  presents  du  jour  de  Tan.  Ces 
porcelaines  sont  fort  laides;  veillez  a  ce  qu'elles  soient  plus  belles 
une  autre  annee.  Fartes  faire  un  dejeuner,  sur  chaque  tasse  duquel 
soient  les  portraits  de  rimperatrice  et  des  six  princesses  mes  soeurs 
et  belles-sceurs.  faites-en  faire  un  autre  ou  soient  les  portraits  des 
dames  du  palais  de  llmperatrice. 

Napolbow. 

tfaprts  fwiyari  cm.  par  M.  Chamvav. 


18406.  —  NOTE  POUR  LE  MAJOR  GENERAL,  a  paris. 

Paris,  31  decern b re  1611. 

Aecorde  au  general  Fournkr  la  permission  de  se  rendre  chez  lui. 
Le  major  general  fera  connaMre  quel  est  son  pays,  aGn  de  l'empd- 
cher  de  se  rendre  a  Paris.  C'est  la  corruption  de  la  grande  ville  qui 
altire  tous  ces  jeunes  gens. 

Napoleon. 

D'apres  l  original.  Archives  de  l'Empirc. 


18407.  —  AH  GENERAL  CAULA1NCOURT,  DUC  DE  V1CENCE, 

GRAND  ECl YER  ,  A  PARIS. 

Paris,  31  dfcembre  1811. 

Moosieur  le  Due  de  Vicence,  je  n'en  tends  plus  parler  de  Toffi- 
cier  d'ordonaaace  Atthalin.  Je  crots qu'il  s'ent£te  a  fair  sa  mission, 
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Rendez-vous  a  File  de  R6 ;  voyez  les  troupes  de  reTractaires  qui 
s'y  trouvent,  et  faites-moi  connaitre  en  detail,  detachement  par  deta- 
chement, leur  situation,  l  etat  de  leur  habillemeot,  de  leur  armement 
et  de  leur  instruction,  de  quel  pays  sont  les  homines,  et  si  Ton  peul 
compter  que  Ton  pourrait  parvcnir  a  les  dinger  sur  Strasbourg  pour 
l'arm£e  d'Allemagne. 

Voyez  les  ofiiciers  des  29*  ledger,  10*  leger  et  des  compazines  dc 
sapeurs  ;  croient-ils  qu'ils  meneraient  sur  Ic  Rhin  les  trois  quarts  de 
ces  individus  ? 

Vous  irez  a  Tile  d'Aix  et  a  Hie  d'Oleron ,  ou  vous  ferez  la  m&mc 
inspection.  Vous  resterez  quatre  a  cinq  jours  dans  chaque  tie;  vous 
m'ecrirez  tous  les  soirs.  Vous  verrez  les  batteries  des  ties  de  Re\ 
d'Aix  et  d'Oleron,  et  toutes  eel  les  des  Saumonards.. 

Vous  irez  a  bord  des  vaisseaux  que  j'ai  a  File  d'Aix  et  des  frigates 
que  j'ai  a  Mauuausson. 

Des  que  vous  aurez  passi  quinze  jours  dans  ces  differentes  sta- 
tions, vous  irez  visiter  les  batteries  jusqu'a  la  Gironde.  Vous  verrez 
la  nouvelle  batterie  cfue  j'ai  fait  fa  ire  a  Royan  et  a  la  pointe  de  Grave. 
Vous  irez  a  bord  de  la  frigate  qui  est  dans  la  Gironde.  Vous  irez 
aussi  a  Rocliefort  et  vous  verrez  les  travaux  qui  s'y  font. 

Vous  me  rendrez  compte  de  tout  dans  le  plus  grand  detail ,  et 
vous  me  ferez  connaitre  si  tous  les  soldats  ont  des  capotes. 

D'apris  la  minute.  Archives  dc  l'Empire. 


J8409.  —  AU  MARECHAL  DAVOUT,  PRINCE  D'ECKMUHL, 

COMMANDANT  LR  CORPS  ^OBSERVATION  DE  LELBE,  A  HAMBOCJRG. 


Mon  Cousin,  6crivez  en  Pologne  pour  savoir  all  serai t  possible 
d'acheter  3,000  chevaux  pour  le  dipdt  de  cavalerie  I6gere  qu'on  for- 
merait  sur  la  rive  gauche  de  la  Vistule.  Combien  coAteraient  ces 
chevaux?  Quelle  faille  auraient-ils?  Combien  de  jours  faudrait-H 


18408.  —  AU  CAPITAINE  GOURGAUD, 

OFF1CIRR  d'oRDONNANCB  DE  l'eMPRRBUR,  A  PARIS. 

Paris ,  31  dlcembre'  1811. 
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pr6venir  d'avance?  Pourrait-on  trouveraussi  3,000  chevaux  de  trait? 
11  me  semble  que  la  Pologne  fournit  pea  de  ressources  de  ce  genre. 
Pourriez-vous  trouver  dans  1c  Mecklenburg  et  dans  le  nord  de  I'Alle- 
magne  3,000  chevaux  de  (rait ,  et  a  quel  prix?  Pourrait-on  former 
a  Varsovie  un  bataillon  d  equipages  mililaires,  organise  comme  les 
nolres  a  six  compagnies,  de  771  homines  et  de  1,227  chevaux,  et 
252  voitures?  Ou  trouverait-on  les  chevaux?  Ou  ferait-on  les  cais- 
sons? Trouverait-on  les  hommes?  Dans  ce  cas  tie  serait-il  pas  n£ces- 
saire  d'envoyer  quelque  commandant  de  compagnie  pour  aider  a  les 
organiser?  Combien  couterait  la  formation  de  ce  bataillon;  quand 
serai t-elle  finie?  Si  je  me  decidais  a  le  former,  je  voudrais  quil  eiit 
Pair  d  etre  cr£e  pour  I'arm^e  polonaise ,  afin  degarder  les  apparences. 

Tous  les  regiments  de  cavalerie  polonaise  ne  sont  qu'a  quatre 
escadrons ;  je  remarque  qu'il  faudrait  placer  les  quatre  escadrons  a 
I'armee  et  n'avoir  qu'un  piquet  au  depdt.  Communiquez  au  prince 
Poniatowski  mon  decret  sur  I'armement  de  la  cavalerie.  II  est  impos- 
sible de  laisser  tant  de  regiments  de  lanciers  sans  carabines;  il  faut 
que  tous  les  hommes,  ou  au  moins  la  moitie,  aient  des  carabines, 
comme  e'etait  Tancien  usage  des  Polonais.  Pressez-le  la-dessus,  car 
je  (rouve  facheux  d'avoir  7  a  8,000  hommes  sans  armes,  d'autant 
plus  que  les  Cosaques  sont  arm£s  de  fusils.  Failes-moi  connaltre, 
regiment  par  regiment ,  comment  la  cavalerie  polonaise  est  arm£e , 
quel  est  I'armement  des  lanciers,  quel  est  celui  des  chevau-legers. 
Sur  les  6tats  que  vous  m'avez  envoyes,  je  ne  vois  plus  de  cuiras- 
siers. Je  voudrais  bien  que  tous  les  regiments  fussent  portes  a 
J ,  100  hommes  et  a  1 ,000  chevaux ,  aCn  d  en  avoir  950  devant  Ten- 
nemi.  II  faudrait  done  pour  les  seize  regiments  16,000  chevaux ;  il 
y  en  a ,  je  crois,  1 1,000 ;  ce  serait  done  5,000  a  acheter.  II  faudrait 
en  outre  des  hommes  et  des  selles.  S'il  n'y  avait  pas  d'autre  difficult^ 
que  1'argent,  j'y  pourvoirais  volontiers;  mais  a u rait-on  les  hommes, 
leur  habillement  et  leur  harnachement?  Je  vois  aux  depots  1 ,800  che- 
vaux, ce  qui  fait  plus  de  100  chevaux  par  regiment;  je  suppose  que 
les  trois  quarts  rejoindraient  les  escadrons  de  guerre.  Remettez-moi 
Tetat  de  sitoation  des  troupes  du  Grand-Duch6  au  I<r  janvier.  Entrez 
dans  tous  les  details  pour  1'artillerie,  car  vous  m'avez  bien  envoye 
un  iiat  de  I'artillerie  de  Tarm^e  saionne,  mais  vous  ne  m'en  avez 
pas  envoye  un  semblablc  pour  le  Grand-Duch£. 

Entrez  6galement  dans  le  detail  des  transports  militaires. 

Je  reviens  sur  la  situation  de  leur  cavalerie.  Je  vois  que  le  com- 
plet  n'est  que  de  12,000,  hommes  et  chevaux;  je  voudrais  que  le 
complet  fut  de  17,600  hommes  et  de  16,000  chevaux.  Si  cela 
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teur  parait  fcrep  considerable,  on  pour  rail  adnaettre  nai  eomplet  de 
16,000  komroes  et  de  14,400  ckevaux ,  c'esi-a-dwe  de  900  eke- 
van*  par  regiment;  ce  serai*  done  4,900  chevaux  a  achate?.  Je  tons 
te  rep&te ,  je  ne  Tore  pas  de  difOcuhe  a  en  faire  la  depense. 

U  faudrait  aussi  demander  an  prince  Pomatowski  de  preparer  quel- 
qve  travail  pour  l'orgaatsalfon  des  ressources  em  transports  arili- 
taires,  comma  tela  avail  ete  fait  dan»  le  coo  rant  de  mat,  qaelqne 
temps  avant  la  campagne  de  Friedland ,  afin  de  s'assnreT  des  moyens 
de  convoi  et  de  transport  de  Tkorn  ,  de  Plock ,  de  Zamosc  et  de  Var- 
sorie  sur  les  points  on  Ton  se  porteratt.  Je  suppose  que  le  M6  et 
Faioine  seront  cette  annee  en  akondaaee. 

NapoiJom. 

D'apt4s  K  original  eom».  par       la  maWcbale  prhicew«  4'Bcfcatufet. 


FIR  DE  LA \ Mil  1811. 
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18410.  —  AU  GENERAL  LACCEE,  COMTE  DE  CESSAC, 

MIMSTRR  DIRBCTEUR  DB  L  ADMINISTRATION  DB  LA  GUBRRB ,  A  PARIS. 


Monsieur  le  Comte  de  Cessac ,  je  vous  envoie  pour  votre  gouverne 
1'organisation  de  la  Grande  Armee.  Le  corps  de  I'Elbe  formera  deux 
corps.  II  est  necessaire  d'enveyer  un  ordanaateur  a  chaque  corps  et 
tout  le  personnel  d' administration  qui  est  indispensable.  Presentez- 
moi  os  projet  d'organisatioo.  Com  me  je  n'ai  pas  encore  organise  en 
deux  corps  le  corps  d'observation  de  l'Elbe,  envoyez-y  tout  double. 


NOTE  SUR  ^ORGANISATION  DE  LA  GRANDE  ARltfE. 

La  Grande  Armee  sera  partag£e  en  quatre  corps  :  le  corps  d'ob- 
servation de  PEIbe  em  fera  deax ;  ie  corps  ("observation  de  l' Ocean 
en  Cera  no ;  le  carps  d'observation  d'ltalk  en  Cera  an  autre. 

La  Grande  Armee  sera  erganisee  en  15  divisions  aTinfaaterie. 

1M  division  :  13*  leger ,  5  batailloas;  11*  de  ligne  r  5  aataillow; 
30*  de  ligne,  5  bataillons;  regiment  badois  (celui  qui  est  a  Danzig) , 
2  bataillons;  total,  17  bataillons. 

2*  division  :  15*  leger,  5  bataillons;  33*  de  Kgne,  5  batailloas ; 
48*  de  ligne,  5  batailloas;  regiment  espagnol,  2  bataaUens;  total, 
17  bataillons. 

3*  division  :  17*  leger,  5  batailloas;  12*  de  Kgoe,  5  baiaitloos; 
21*  4e  ligne,.  5  bataillons;  127*  de  ligae,  2  bataiUoas;  total, 
17  bataillons. 

4*  division  :  33*  ttger,  4  batailloas;  85*  de  ligne ,  5  bataillons; 
108*  de  ligne,  5  batailloas;  regiment  de  Hesse-Darmstadt  (cetaiqai 
est  a  Daadg) ,  2  bataillons ;  total ,  16  bataillons. 

5*  division  :  25*  de  ligne,  5  bataillons;  57*  de  ligne ,  5  batail- 
lons; 61*  de  ligne,  5  bataillons;  111*  de  ligne,  5  bataillons;  total, 
20  bataillons. 

6*  division  (se  r6unit  a  Osnabruck)  :  26*  leger,  4  bataillons; 
56*  de  ligne,  5  bataillons;  19*  de  ligne,  5  bataillons;  128*  de  ligae, 

2  bataillons;  total,  16  batailloas. 

7*  division  (toute  cette  division ,  commandee  par  le  general  Gran- 
jean,  est  reunie  a  Danzig)  :  5*  polonais,  3  bataillons;  10*  polonais, 

3  batailloas;  11*  polonais,  3  bataillons;  l*f  matpbalien ,  2  batail- 
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Ions ;  8*  westphalien ,  2  bataillons ;  Saxons  ,  2  bataillons ;  Bavarois , 
2  bataillons;  total,  17  bataillons. 

8e  division  (se  r£unit  a  Miinster)  :  II*  leger,  4  bataillons;  2*  dc 
ligne,  5  bataillons;  37*de.ligne,  5  bataillons;  124*  de  ligne,  3  ba- 
taillons; total,  17  bataillons. 

9*  division  (se  r£unit  a  Niraegue)  :  Croales,  2  bataillons;  Suisses, 
9  bataillons;  123*  de  ligne,  3  bataillons;  total,  14  bataillons. 


10*  division  (le  lieu  de  reunion  n'est  pas  encore  6x6)  :  24*  I6ger, 
4  bataillons;  46*  de  ligne,  5  bataillons;  72*  de  ligne,  4  bataillons; 
126*  de  ligne,  3  bataillons;  1"  regiment  portugais,  2  bataillons; 
total,  18  bataillons. 

11*  division  (le  lieu  de  reunion  n'est  pas  encore  6x6)  :  regiment 
illyrien,  4  bataillons;  4*  16ger,  4  bataillons;  18*  I6ger,  4  batail- 
lons ;  93*  de  ligne ,  5  bataillons ;  2*  regiment  portugais ,  2  batail- 
lons; total,  19  bataillons. 

12*  division  (le  lieu  de  reunion  n'est  pas  encore  6x6)  :  29a  16ger, 
4 bataillons;  44*  de  ligne,  2  bataillons;  regiment  provisoirede  Bou- 
logne, 2  bataillons;  125*  de  ligne,  3  bataillons;  129*  de  ligne, 
2  bataillons;  total,  13  bataillons. 


13*  division  (se  r£unit  a  Bolzano)  :  8*  leger,  2  bataillons;  84* de 
ligne,  4  bataillons;  92*  de  ligne,  4  bataillons;  106*  de  ligne,  4  ba- 
taillons; Croates,  2  bataillons;  total,  16  bataillons. 

14*  division  (serexinit  aTrente)  :  18*  leger,  4  bataillons ;  9*  I6ger, 
4  bataillons;  35*  de  ligne,  4  bataillons;  53*  de  ligne,  4  bataillons ; 
regiment  espagnol,  2  bataillons;  total,  18  bataillons. 

15*  division  italienne  (se  reunit  a  Brescia ) :  3*  leger  italien  ,  4  ba- 
taillons; Dalmates,  3  bataillons;  2*  italien  de  ligne,  3  bataillons; 
3*  italien  de  ligne,  4  bataillons;  5*  italien  de  ligne,  2  bataillons; 
total,  16  bataillons. 

CAVALERIE.  -  BRIGADES  DE  CAVALERIE  L&GKRE. 

lre  brigade ,  g6ne>al  Pajol :  29  de  chasseurs ,  9*  de  cavalerie  16gerc 
polonais,  qui  est  a  Danzig. 

2*  brigade,  general  Bordesoulle  :  l*r  et  3*  de  chasseurs. 

3*  brigade,  g£n£ral  Jacquinot  :  7*  de  hussards,  9*  de  cbevau- 
16gers. 

4*  brigade,  general  Pir6  :  8*  de  hussards,  7*  de  chasseurs. 
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5e  brigade,  general  Castex  :  23*  et  24*  de  chasseurs. 
Ces  cioq  premieres  brigades  soot  au  corps  df observation  de  I'Elbe. 
6*  brigade,  general  Corbineau  :  7*  et  20*  de  chasseurs,  8°  de 
chevau-legers. 

7e  brigade,  general  Saint-Genius  :  11*  et  12*  de  chasseurs. 
8*  brigade,  general  Burthe  :  5e  et  9*  de  hussards. 
9*  brigade,  general  Mouriez  :  11*  de  hussards,  6#  de  chevau- 
legers. 

Pour  ces  quatre  brigades,  le  lieu  de  reunion  nest  pas  encore  Cxe. 

1<J*  brigade,  general  Gerard  :  6*  et  25*  de  chasseurs. 

1 1*  brigade,  general  Gautherin  :  6*  dc  hussards ,  8*  de  chasseurs. 

Ces  deux  brigades  se  reuniront  sur  la  Brenta,  du  cdti  de  Bassano. 

12*  brigade,  general  Ferri&res  :  9*  et  10e  de  chasseurs. 

Celte  brigade  se  reunira  sur  l'Oglio  et  sur  Brescia. 

13*  brigade,  general  italien  Villata  :  2*  et  3*  de  chasseurs. 

Cette  brigade  se  reunira  sur  l'Oglio  et  sur  Brescia. 


lf*  division  (en  Hanovre),  general  Saint -Germain  :  2*,  3*  et  9e 
de  cuirassiers;  le  1"  de  lanciers  sera  attache  a  cette  division. 

2*  division  (a  Bonn),  general  Beaumont  :  5*,  8*  et  10*  de  cui- 
rassiers, 2*  de  lanciers. 

3*  division  (a  Erfurt),  general  Doumerc  :  4*,  7*  et  14*  de  cui- 
rassiers, 3e  de  lanciers. 

4*  division  (a  Cologne)  :  ler  et  2*  carabiniers,  l*r  de  cuirassiers , 
4*  de  lanciers. 

5*  division  (en  Hanovre),  general  Valence  :  6e,  11*  et  12*  de 
cuirassiers,  5*  de  lanciers. 

6*  division  :  7*,  23*,  28*  et  30*  de  dragons;  se  reunira  sur  le 
Mincio. 

D'apres  1* original.  Dlpdt  de  la  guerre. 

18411.  —  All  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  g£n£rAL  DR  L.'aRm£k  D KSPAGNK  ,  A  PARIS. 

Paris.  2  janvier  1813. 

Mon  Cousin ,  je  desirerais  que  vous  me  fissiez  un  rapport,  destine 
a  £tre  imprime,  dans  lequel  vous  me  ferez  connaitre  ce  qui  resulte 
de  la  correspondance  sur  l'affaire  du  general  Girard.  11  parait  que  le 
general  Briche  etait  post6  du  c6te  par  ou  venait  l'ennerai ,  et  qu'il  a 
ete  parfaitement  surpris,  netant  pas  bivouaqu6,  mais  couch£  dans 
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une  bonne  maison,  et  lea  chevaux  de  ses  hussards  dessellea.  Je  veas 
dkterai  ce  rapport1.  Mo*  but  est  de  f rapper  Pesprit  ctes  colonels  et 
generaux  de  treupes  legeres  ,  et  de  rappeler,  en  princrpe ,  qiTuii  colo- 
nel de  chasseurs  ou  de  hussards  qui ,  au  lieu  de  passer  la  mitt  ao 
bivouac  et  en  correspondauec  continoelle  avec  ses  grandTgardes ,  se 
couche,  raerite  la  mort. 

ie  croia  que  le  marrecbal  Morlier  a  des  renseigaeflBents  la-dessus. 

Comme  en  cela  je  n'ai  pas  en  vue  r affaire  du  general  Bridie, 
rnais  de  remonter  Pesprit  de  la  cavalerie  legere,  ik  faat  que  ee  rap- 
port soit  bicn  frappe. 

D'aprAs  I'original.  D^p6t  de  la  guerre. 


18412.  — AU  COMTE  MOLLIEN ,  mimstre  du  tr£sor  public,  a  paris. 

Paris,  3  Janvier  1812. 

Monsieur  le  Comle  MoIIien,  vous  envoyez  a  Hambourg  plus  d'ar- 
gent  que  vous  nen  recevez.  Cependeat  les  douanes  font  une  operation 
desavantageuse  pour  le  tresor  en  envoyant  de  P argent  a  Pari*,  parce 
que  le  directeur  des  douanes  y  a  un  petit  interest.  Prenez  de  prompter 
mesures  la-dessus,  afin  que  cette  double  operation,  conlrake  aux 
int^rdts  du  tresor,  cesse  et  n'ait  plus  lieu  a  l'avenir. 

Napoleon. 

D'aprta  I* original  comm.  par  Mm  la  comteate  Ifollicn. 


18413.  —  AU  MARECHAL  DAVOUT,  PRINCE  PECKMUHL, 

COMMAND  INT  LB  CORPS  d'0BS£RVAT10N  D*  l'rLBS  ,  A  NAMBOGBG. 

Facia,  3  jawier  1812. 

Mon  Cousin,  je  suppose  que  vows  avez  deja  recu  le  detret  du 
12  decembre  sur  Danzig.  Vous  y  verrez  que  j  ai  fait  un  foods  de 
12,000  francs,  nioyennant  lequel  je  dois  avoir  a  Danzig  33,000  quin- 
taui  metriques  de  ble ,  ou  66,000  quintaux  poids  de  marc,  3,900 
quintaux  metriques  de  riz,  savoir  1,900  pour  Papprovisionnement 
de  siege  et  2,000  pour  la  reserve,  612,000  decalitres  d'avoine.  Les 
fonds  sont  accordes  pour  tout  cehi.  II  est  neeessarre  que ,  sur  les 
66,000  quintaux  de  ble,  50,000  soient  convertis  en  farine  au 
1"  mors.;  foe  cette  farine  soit  prete  a  etre  eotomaeUe*,  et  owe  les 
toiineaux  soient  d'une  dimension  telle  qa'ils  pmssent  facileaaeoC  se 
placer  sor  aos  noaveanx  chariots.  Tout  cek  doit  etre  prepare  de 
maniere  que,  lorsque  le  nouvewenf  sera  demasque,  oo  paisse  hare 

*  Ce  rapport  n*a  pas  4ii  re*nrar6. 


Digitized  by 


CORRKSPONDANCE  DE  NAPOLEON  I«.  —  IglS.  155 
einbariUer  la  ferine  sang  doiiner  Falerte,  et  la  faire  passer  soit  par 
(a  Visftole,  soit  per  le  Friscbe  HafT,  soil  par  terre  an  moyee  des 
equipages.  11  fest  aussi  que  les  600,000  rations  de  biscuit  sotent  dans 
des  caiases  qui  aillent  parfailement  sur  les  noaveaux  caissons.  De 
m6me  poor  les  2,000  qaintacrx  metriqoes  de  riz  qui  n'appartiennent 
pas  a  rapprovisionnement  de  siege.  Je  vous  ai  deja  mand£  qu'in- 
defendQaamanl  de  ce  ria  vous  eussiez  a  envoyer  tout  le  riz  qui  est 
a  voire  disposition  soit  a  Hambourg,  soit  a  Magdeburg,  soit  dans 
les  places  de  I'Oder.  Moycmant  ces  precautions,  on  pourra  Stre 
aawwe  davoir  600,000  rations  de  biscuit  et  50,000  quintaux  de 
fartae  poids  demarc;  ce  qui  fera  a  peu  pres  pour  200,000  homines 
pendant  trente  jours.  Ce  sera  un  approvisionnenient  raisonnable, 
mais  rft  fan!  que  tout  eela  soit  dispose  de  maniere  a  pouvoir  &tre 
transports  a  deux  ou  trois  cents  lieues  ,  et  notamment  le  riz. 

ie  desirerais  avoir  urn  rapport  qui  me  fit  connaitre  les  moyens  de 
moutore  qa'on  a  a  Danzig. 

N<tpotio.v. 

VfHB  I'fHgHMi  warn.  jp»r  M~  la  mutfcfaaJe  princat*  4'Eckiritt. 


18414.  —  A  EUGENE  NAPOLEON,  vicb-roi  d'itauk,  a  uiulh. 

Park,  3  jatmer  1818. 

Moo  Pils,  le  mintstre  de  la  guerre  vous  a  transmis  mes  ordres  pour 
Porganisatjo*  des  IS*,  14*  et  156  divisions,  poor  ceMe  des  quatre 
brigades  de  cavalerie  legere  et  de  la  division  de  dragons.  Cacbez 
voire  mettvemenv  le  plus  longtemps  que  vous  povrrrez ,  en  commen- 
cant  par  tout  ce  qui  est  insrgnifiant ,  e'est-a-dire  par  ce  qui  est  le  plus 
eloigned  J'ai  decide  que  la  13e  division  serait  reonie  a  Bolzano  et  jus- 
quaux  limites  da  territoire  bavarois ;  que  la  partie  de  la  division  qui 
vient  des  provinces  iftyriennes  se  rendrait  a  Linz;  borniis  toolefois 
les  Croates ,  qui  ne  do i vent  partir  que  bien  habilles  et  bien  armes  ; 
que  la  14*  division  se  rcunhrart  du  cote  de  Trente  et  de  Roveredo,  et 
la  15*  division  a  Lodrone,  a  la  Roeca  d*Anfo,  a  Brescia  et  a  Salo; 
qne  denx  brigades  de  cavalerie  legere  se  reuniraient  dans  la  vallee 
de  la  Brenta,  de  maniere  que  la  l£te  ne  soit  qna  une  mere  he  de 
Trente,  et  les  dewx  acrtres  brigades  dans  la  vallee  de  h  Chrese,  de 
maniere  a  pouvoir  promptement  deboucher  par  la  Reeca  d'Anfb ;  que 
h  division  de  dragons  se  reunirait  snr  le  Mtncio;  le  grand  pare,  les 
transports  mttitoires  et  le  g£nie,  k  Verone  :  bien  entendn  que  cbaque 
division  aura  avec  elle  son  artillerie,  son  d^tachenaent  du  genie  et 
toot  ce  qui  Ini  est  necessaire.  Corarae  il  est  possible  que  les  divisions 
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res  tent  dans  cet  6tat  pendant  douze  ou  quinze  jours,  il  faut  que  des 
mesures  soient  prises  pour  les  subsistances  et  pour  que  les  divi- 
sions tnenent  avec  elles  huit  jours  de  vivres ,  pour  pouvoir  marcher 
rapideroent.  Vous  ne  ferez  aucune  demande  de  passage  en  Baviere  , 
ni  aucune  demonstration ;  quand  le  cas  arrivera ,  je  donnerai  les 
ordres  necessaires. 

II  faut  m'envoyer  un  autre  etat  de  formation  de  votre  corps,  qui 
soit  mieux  fait.  Prenez  les  mesures  necessaires  pour  que  (outes  les 
compagnies  des  regiments  italiens  soient  fortes  de  140  bommes,  et 
pour  que  vos  seize  balaillons  aient  13,440  bommes,  leurs  compa- 
gnies d'artillerie  regimental  res  non  comprises.  11  est  me* me  necessaire 
qu'il  y  ait  dix  bommes  de  plus  par  compagnie,  de  sorte  qua  son 
passage  a  Ratisbonne  le  corps  i  tali  en  se  trouve  avoir  13,440  bommes 
presents  sous  les  armes. 

Le  8*  et  le  18'  regiment  d'infanterie  legere  pourront  avoir  le  memo 
complet,  puisque  ces  regiments  viennent  de  recevoir  400  homines 
refractaires.  Les  Croates  devront  avoir  le  m£me  complet. 

Quant  aux  autres  regiments  francais,  il  faut  les  porter  a  ce  com- 
plet aussitdt  que  possible.  Le  balaillon  du  10*  de  ligne  doit  etre 
arrive;  vous  le  ferez  sur-le-champ  incorporer.  Vous  pourrez  incorpo- 
rer  egalement  les  deux  bataillons  du  2*  regiment  de  la  Mediterrancc 
qui  ont  1,500 bommes,  ce  qui  vous  fera  pres  de  2,000  hommes.  Le 
4e  bataillon  du  8'  leger  est  parti  a  la  Gn  de  decembre  des  lies  d'Hyeres, 
compose  de  consents  refractaires,  pour  rejoindreson  regiment;  vous 
aurez  ainsi  (rois  bataillons  du  86  leger,  au  lieu  de  deux;  vous  ferez 
tiercer  ce  3°  bataillon  avec  les  deux  autres.  Comme  j'attache  une 
grande  importance  a  ce  que  le  corps  d'observation  dltalie  parte  com- 
plet, ecrivez  au  prince  Borghese  pour  savoir  ce  que  les  depdts  qui 
sont  dans  son  gouvernement  peuvent  fournir  a  vos  regiments. 

Je  donne  ordre  d'ailleurs  que  les  bataillons  du  regiment  de  la  Me- 
diterranee  qui  sont  a  Tile  d'Elbe  et  en  Corse  suivent  le  mouvement 
pour  vous  joindre.  Je  desirerais  que  tous  vos  bataillons  pussent  passer 
le  Tyrol  forts  de  840  hommes  chacun.  11  faudra  former  a  Trente  un 
depdt  pour  tous  les  hommes  malades  et  fatigues;  a  mesure  qu'ils 
guerrront,  ils  viendront  vous  rejoindre;  on  ne  les  fera  partir  que 
lorsqu'il  y  en  aura  1,500  ou  2,000,  avec  les  effets  que  les  corps 
voudront  envoyer.  Toutes  les  compagnies  de  pontonniers  qui  sont  en 
Italie  ou  dans  le  gouvernement  du  prince  Borghese  doivent  se  reunir 
a  Verone,  ainsi  que  la  plus  grande  partie  des  compagnies  de  sapeurs, 
les  compagnies  de  pontonniers  completees  a  120  hommes  et  les  com- 
pagnies de  sapeurs  a  140  hommes.  II  en  est  de  mgme  des  compa- 
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gmes  de  mineurs.  Tout  cela  arriv6  a  la  Grande  Armee  sera  distribu£ 
dans  les  corps  scion  ('organisation. 

Les  regiments  de  chasseurs  italiens  sont  bien  faibles ;  il  faudrait 
porter  a  1,100  hommes  et  1,000  chevaux.  Vous  devez  avoir  des 
homines  disponibles;  faites  -les  armer  et  habiller,  pour  porter  vos 
regiments  a  1,200  hommes.  lis  pourront  partir  a  pied,  avec  leurs 
sellcs,  et  prendre  leurs  chevaux  a  Dresde  ou  a  Posen,  ou  vous  les 
aurez  fait  acheter  d'avance.  Tous  les  regiments  de  cavalerie  legerc 
franraise  out  des  marches  passes  pour  300  chevaui  du  cdle  de  Ham- 
bourg  et  de  Hanovre,  de  sortc  quils  seront  a  1,000  chevaux  dans  1c 
courant  de  mars.  La  garde  doit  £tre  an  grand  complet,  de  sorte  que 
vous  vous  trouverez  avoir  46  a  47,000  hommes  d'infanteric,  sans 
compter  Tartillerie  et  le  g^nie.  Vous  devez  avoir  deux  bataillons 
d^quipages  mililaires,  un  francais  et  un  italien.  En  attendant  que 
les  nouvelles  voilures  soient  faites,  on  se  servira  des  anciennes; 
mais  ne  les  faites  partir  de  Plaisance  qu'au  dernier  moment,  e'est-a- 
dire  au  commencement  de  fevrier,  puisque,  pour  arriver  a  Verone, 
je  ne  crois  pas  qu'il  faille  plus  de  sept  a  huit  jours.  Vous  renverrez 
les  cadres  des  bataillons  du  10*  et  du  20*  a  leurs  depots,  et  ceux  des 
bataillons  du  2*  regiment  de  la  Mediterran6e  a  Toulon.  Assurez-vous, 
avant  le  depart  de  ces  cadres,  que  les  sous-officiers  ont  deux  ans  de 
service;  s'ils  ne  les  avaient  pas,  faites  faire  l'£chang&avec  de  vieux 
sergents  et  caporaux  de  vos  regiments. 

Le  ministre  de  ('administration  de  la  guerre  a  du  donner  des  ordres 
pour  que  tous  les  employes  de  1'administration  fussent  rendus  a  Milan 
le  15  fevrier. 

Faites- moi  connaitre  ou  en  est  la  conscription  italienne  de  1812. 
La  conscription  de  1811  est-elle  toute  lev£e? 

Napolbon. 

D'aprts  la  copie  comm.  par  S.  A.  I.  M"*  la  ducbesse  de  Lenchlenberg. 


1H415.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  VVAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  L ARMEE  DBSPAGNE,  A  PARIS. 

Paris,  4  janvier  1812. 

Mon  Cousin,  vous  r^unirez  chez  vous  le  grand  6cuyer,  le  due 
d'lstric,  le  general  la  Riboisiere,  I'ordonnateur  de  la*  Garde,  et  vous 
leur  demanderez  des  r^ponses  a  ces  questions  : 

1°  Quelle  est  I'esp&ce  de  voiture  de  transport  dont  se  servent  les 
Rnsses  et  les  Polonais  dans  leurs  pays?  2°  Combien  de  pareiltes  voi- 
lures couMeraient-elles  a  faire  faire?  3°  Combien  pesent-elles? 
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4°  Combien  portent- eltes  de  quintaux?  5°  De  oomhieB  de  gros  cfee- 
vaux  d'attelage  ont-elles  besoin?  6#  Ne  serait-it  pas  conveaable 
d'avoir,  a  la  suite  de  Farmee,  en  PoAogae,  un  ou  plusieurs  feataillons 
aitelaut  ces  vokures? 

Napol&hi* 

D'aprei  I'origiDal.  Dlpdi  de  la  guerre. 


18416.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WACRAM  , 
major  g£n£ral  dr  l'arm£b  d'kspagnb,  A  PARIS. 

Paris,  5  janrier  181*. 

Mon  Cousin ,  donnez  ordre  que  les  trois  regiments  polonais ,  la 
compagnie  (Tartillerie  et  les  sapeurs  polonais  qui  sont  en  Andalousie, 
partent  a  la  reception  de  votre  lettre  pour  se  rendre  k  Burgos.  Voas 
ferez  com  prendre  au  due  de  Dal  ra  a  tie  que  cet  ordre  ne  soufTre  point 
de  deiai.  Vous  donnerez  ordre  au  marechal  Suchet  de  dinger  les 
trois  regiments  de  la  Vistule ,  avec  tous  les  Polonais  qull  a ,  sur 
Tudela,  ou  ils  recevront  de  nouveaux  ordres.  Ces  ordres  seront  don- 
nes  en  chiffre ;  vous  les  reitererez ,  et  vous  ferez  sentir  a  ces  mare- 
chaux  l'importance  de  leur  prompte  execution. 

Napoleon w 

D'aprea  1'oTtgioal.  Depftt  de  la  guerre. 


18417.  —  NOTE 

DICTEE  EN  COXSEIL  DU  COMMERCE  ET  DES  MANUFACTURES. 

Palais  de  Saint-Cloud,  6  janvier  1812. 

II  convient  que  le  ministre  de  Tiot^rieur  fasse  ua  rapport  qui  fera 
connaitre  la  quantite  d'arpents  en  betteraves  demaadec  a  chaque 

departement,  la  quantite  fournie ,  les  fabriques  qui  y  sont  etablies  , 
en  faisant  connaitre  les  causes  qui  out  eoipScbe  la  realisation  de  tout 
ce  qu  on  avait  esp6re. 

Lc  ministre  de  Tinterieur  ferait  ensuite  une  nouvelle  distribution 
pour  les  semailles  de  Ian  nee  procbaine.  Les  betteraves  se  sement  au 
mois  de  mars ;  ainsi  on  a  le  temps  necessaire. 

La  second e  operation  consisterait  a  r£diger  un  projet  de  d£cret, 
qui  dirait  que  tout  individu  qui  voudra  eiablir  une  fabrique  devra 
prendre  une  patentc;  que  lous  ccu\  qui  en  out  etabli  jusqu'a  ce  jour 
les  conserveront  de  droit ,  et  fcrout  conuaiiie  s  ils  veuient  continue* 
de  fabriqueren  1812. 

Tous  ceux  qui  voudront  s'eugager  a  fabriqaer  telle  quantite,  dont 
le  minimum  serait  cinquante  milliers,  demanderont  la  patente.  Les 
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r*ffiDe»T8  aurottl  la  preference ;  A  cet  affiei,  1*  preiet  leur  Aerirait 
pour  leor  demaader  s'ils  veulent  en  profiter. 

11  sera  doaBe*  juaqu'a  quatre  on  cinq  cents  patentee. 

On  fera  cmprendre  dans  le  rapport  que,  deja  celte  anaee,  le 
cullivalcur  a  seoffert,  parce  que  les  fabriques  n'ont  pas  et£  en  pro- 
portion avec  la  culture. 

Tout  individu  paten  te  (en  realisant  ces  conditions,  c  est- a -dire 
se  trouvant  en  octobre  procbain  en  mesure  de  fabriquer)  obtiendra 
la  garantie  : 

Is  Qu1  aucun  droit  ne  sera  etabli  de  quatre  ans  sur  Pobjet  de  la 
fabrication ; 

2*  LTne  declaration  serai!  faite  que  si,  par  le  resuftat  de  ces  mesures, 
les  cinq  cents  fabriques  sont  en  activite  au  mois  cfoctobre ,  le  sucre 
de  canne  sera  prohibe*  dans  PEmpire  com  me  marchandise  anglaise. 

II  faudrait  y  ajouter  la  seconde  condition,  que  les  departements 
auraient  port£  la  culture  au  complet. 

On  voit  la  un  sacrifice  du  Gouvernement  pendant  quatre  ans  au 
proGt  du  penple,  parce  que  le  sucre  ne  pourra  pas  se  soutenir  a 
6  francs  lorsqu'il  y  aura  cinq  cents  fabriques. 

Les  fabricants  auront  quatre  ans  d'exemption  des  contributions 
et  sero«t  aurs  de  la  continuation  du  syst&ne  continental  par  la 
prohibition. 

Enfin ,  tout  se  trouverait  prepare  pour  la  regie  au  bout  de  quatre 
aaa ,  et  le  Gouvernement ,  laissant  subsister  le  prix  d'alors ,  aurait  le 
beneice  a  sob  profit.  En  supposant  le  sucre  a  40  sousv  ce  serait, 
sor  mae  cooaonMnatioo  de  30  millions ,  un  benefice  de  60  millions. 

II  serait  conveuable  d'etablir  aussi  quatre  belles  fabriques  dans  les 
quatre  points  de  la  France  ou  il  y  a  le  plus  de  belteraves,  etou  Ton 
poerrait  esperer  d'expleiter  de  quoi  fa  ire  de  1  million  a  4  millions 
de  sucre ,  en  les  placaat  sur  des  canaux  ou  rivieres.  On  a  neuf  mois 
d'ici  au  mois  d  octobre  pour  organiser  ces  fabriques.  Ce  serait  une 
avance  qui  a'irait  pas  k  2  ou  3  millions ,  et  qui  met  trait  le  Gouver- 
nement bien  au  fait  de  cette  affaire.  On  placerait  de  bona  chiraistes  a 
la  teie  4e  ces  etablissements ,  et  Ton  y  enverrait  beau  coup  d'eJeves. 

D'apret  la  copie.  Archira*  de  l  agricnhtrre ,  tin  ctmmerce  et  4e§  lift  vatic  f  uMica. 

18418.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 
MAJoa  genbral  de  l'armeb  d'bspagxe,  A  PARIS. 

Parii,  6  >auvier  1812. 

Mon  Cousin ,  il  y  a  dans  les  Riveries  du  marechal  de  Saxe ,  parmi 
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beau  coup  de  choses  extrgmeraent  mediocres ,  des  idies  sur  la  ma  mere 
de  faire  contribuer  les  pays  ennerois  sans  fatiguer  I'armee,  qui  ra  ont 
paru  bonnes.  Lisez-les  et  raettez-en  le  contenu  dans  une  instruction 
qui  sera  destinee  a  £tre  envoyee  a  mes  generaux  en  Espagne. 

NapolAon. 

D'apres  ('original.  Depot  de  la  guerre. 


18419.  —  AU  GENERAL  LACUtiE,  COMTE  DE  CESSAC, 

MINISTRB  DIRECTEUR  DB  ^ADMINISTRATION  DB  LA  GUBRRB,  A  PARIS. 

Paris,  6  janvier  181*. 

Monsieur  le  Comte  de  Cessac,  la  rarete  des  chevaux,  la  difficulty 
de  les  remplacer  et  1'avantage  qu'ont  les  boeufs ,  en  ce  qu  il  est  facile 
de  sen  procurer  partout  et  qu'ils  se  nourrissent  plus  aisement ,  me 
portent  a  desirer  d'avoir  un  ou  plusieurs  bataillons  des  transports 
militaires  atteles  de  boeufs ;  failes-moi  un  rapport  sur  les  poids  qu'ils 
pourraient  trainer,  enCn  sur  ce  qu'ils  couteraient. 

Napoleon. 

D'apres  l'original.  DepAt  de  la  guerre. 


18420.  —  AU  MARSHAL  DAVOUT,  PRINCE  D'ECKMDHL, 

COMMANDANT  LB  CORPS  D'OBSBRVATION  DB  L'BLBB,  A  HAMBOURG. 

Paris ,  6  janvier  lft  12. 

Mon  Cousin ,  vous  aurez  recu  un  d£cret  ayant  pour  objet  d'armer 
la  grosse  cavalerie  de  mousquetons  f  portes  comrae  la  cavalerie  les 
portait  autrefois.  Mettez  une  attention  par  tic  u  Here  a  ce  que  vos  regi- 
ments de  cuirassiers  soient  poqrvus  de  ces  mousquetons,  et  a  ce 
qu'ils  les  re$oivent  dans  le  commencement  de  fevrier.  Ordonnez 
qu  on  fasse  des  arrangements  en  consequence  aux  selles.  Faites  faire 
Texercice  aux  regiments  pour  leur  apprendre  a  charger  et  a  d£cbar- 
ger  cette  arme ,  et  les  premiers  elements  de  la  manoeuvre  a  pied ,  afin 
que,  se  trouvant  dans  un  village  et  mettant  pied  a  terre  pour  dealer, 
ils  sachent  se  mettre  ensemble. 

J'ai  ordonne  que  les  chevau-legers  sentient  arm£s  de  carabines ;  je 
de*sirerais  bien  que  les  Polonais  en  eussent ;  j'apprends  qu'ils  n'en  ont 
que  six  par  compagnie,  cc  qui  est  ridicule,  ayant  affaire  aux  Cosa- 
ques ,  qui  sont  armes  de  pied  en  cap.  Faites-moi  connailre  si  le  9'  de 
lanciers  en  a. 

Napolkox. 

D'apres  1'original  comm.  par  Mm*  la  mareebale  princesse  d'Eckmuhl. 
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18421.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DB  l'aRM&E  d'BSPAGNE,  A  PARIS. 

Parig,  7  janvier  1812. 

Mod  Cousin,  j'approuve  le  depart  du  12e  convoi  de  fonds,  qui 
portera ,  savoir  : 

Aigeot.  Trail*.  T«Um. 

Pour  le  130«  regiment   100,000r  50,000f  150,000r 

Pour  les  escadrons  de  gendarmerie 
de  la  Navarre,  de  la  Biscay e  et  de 

Burgos   100,000  100,000  200,030 

Pour  la  garnison  de  Saniona.  .  .  .  50,000           >  50,030 

Pour  le  restc  de  1'armee  du  Nord.  .  300,000  300,000  600,000 

PourleRoi   250,000  250,000  500,000 

Pour  1'armee  du  Centre   100,000  150,000  250,000 

Pour  Tannee  de. Portugal   100,000  150,000  250,000 

Totacx   1,000,000    1,000,000  2,000,000 

Faites  partir  sur-le-champ  ces  2  millions,  sans  delai. 

Napoleon. 

D'apr£s  1'original.  D6p6t  de  la  guerre. 


18422.  —  AU  MARECHAL  DAVOUT,  PRINCE  DECKMUHL, 

COMMANDANT  LE  CORPS  DOBSERl ATIOX  DK  L'eLBB,  A  HAMBOURG. 

Paris,  7  janvior  1812. 

Mon  Cpusin,  je  ne  con^ois  pas  ce  que  vous  voulez  dire,  qu'on  a 
die  les  vivres  aax  Polonais  :  je  suppose  que  ce  sont  les  vivres  de 
campagne ,  mais  qu  on  leur  donne  le  pain  ;  car  il  serait  trop  absurde 
et  trop  contraire  aux  int£rets  du  tresor  du  pays  de  leur  donner  le 
pain  en  argent. 

L'essai  du  prince  Poniatowski  ne  sign i fie  rien.  Jamais  on  n'a  pre- 
tendu  que  les  gardes  nationales  pussent  se  r6unir;  raais  on  a  entendu 
quen  leur  donnant  une  ville,  telle  que  Grodno,  Cracovie  ou  mdme 
Pultusk,  el  les  ne  se  laisseraient  pas  ranconner  par  un  d£tacbement 
de  trente  ou  quarante  Cosaques.  Si  Ton  obtient  ce  r£sultat,  il  ne  Taut 
pas  demander  plus ,  et  il  sufBt  que  les  villes  et  les  derri&res  de  1'armee 
se  mettent  a  Tabri  dcs  incursions  de  la  cavalerie  16g&re ,  par  la  raison 
qu'elles  ont  des  armes. 

Napoleon. 

D'aprea  ^original  comm.  par  1lm*  la  marechale  princeise  d'Eckmuhl. 


XXIII. 


11 
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18423.  —  NOTE  POUR  M.  BARB1ER, 

BIBL10TI1&CAIRE  DK  l'bMPKRBUR  f  A  PARIS. 

Paris,  1  janvier  1812. 

L'Empereur  demande  une  histoire  de  la  Courlande,  et  tout  ce 
qu'on  peut  trouver  d'historique ,  de  geographique  et  de  topographi- 
que  sur  Riga,  la  Livonie,  etc. 

Mbnbval. 

D'apres  ('original  comm.  par  II.  Louis  Barbier. 


18424.  —  AU  V1CE-AM1RAL  COMTE  DEC  RES , 

M1MSTRB  DK  LA  MARINE ,  A  PARIS. 

Paris,  9  janvier  1812. 

Monsieur  le  Comte  Decres,  dans  ('instruction  au' capitaine  Mey- 
nard,  faites-lui  connaitre  la  situation  de  Tortose,  dont  nous  sorames 
maitres,  celle  de  Valence  (au  25  decembre  cette  place  6tait  assise, 
ce  qui  donnait  lieu  a  de  grands  mouvements  de  la  place  a  la  mer) , 
en  fin  celle  de  Malaga;  nous  I'occupons.  D'ailleurs,  sur  la  partie  m6- 
ridionale  de  l'Espagne  cet  ofticier  trouvera  a  Alger  les  renseignements 
qui  lui  seront  necessaires.  11  remplira  a  Alger  la  m£rae  mission  que 
doit  y  remplir  le  commandant  de  VAdrienne  et  de  la  PSnSlope. 
Laissez-Ie  maitre  d'etablir  sa  croisiere  ou  il  voudra.  Faites-lui  con- 
naitre d'ou  I'ennemi  tire  ses  bles.  Le  capitaine  Meynard  a  fevrier  et 
mars  pour  croiser.  La  corvette  (brick  ou  gros  aviso)  ,  bonne  mar- 
cheuse,  restera  dans  Tarragone.  Mettez  sur  ce  batiment  un  officier 
que  vous  d&ignerez  pour  commander  le  port  de  Tarragone  et  dinger 
les  envois  de  cette  place  sur  Rarcelone.  Si  jamais  ces  fregates  eWaient 
bloquees  dans  Tarragone,  il  serait  necessaire  qu'elles  contribuassent 
de  toutes  leurs  res  sources  a  la  defense  de'  la  place ,  et  vous  devez 
leur  en  donner  I'ordre;  mais  j'espere  que  ce  cas  n'arrivera  pas,  et 
que,  dans  les  vingt-quatre  heures,  elles  se  trouveront  sous  voile.  Le 
capitaine  aura  soin  de  prendre  les  paquets  du  gouverneur. 

Napoleon. 

D'apres  1* original  comm.  par  M"*  la  dnchessc  Decres. 


18425.  — 

Le  ministre  de  la  marine  propose  a 
l'Emperear  de  nommer  membres  de  la 
Legion  d'honneur  MM.  de  Panat  et  de 
la  Reinty,  auditeurs  au  Gonseil  d'tilat, 


DECISION. 

Paris,  9  janvier  1812. 

lis  sont  trop  jeunes.  Si  je  donne 
la  Legion  d'honneur  pour  avoir 
ete  aux  colonies ,  qu'aurai-je  done 
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qoi  vienneot  d'accomplir  avec  succ&s 
une  mission  k  Batavia. 

D'apret  la  copie.  Archive!  de  la  marine. 
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k  donner  k  ceux  qui  prendront 
des  bitiments  anglais  ? 

Napoleon. 


18426.  —  AM.  COLLIN,  COMTE  DE  SUSSY, 

C0XSB1LLER  D'ETAT ,  DIRECTKUR  GENERAL  DBS  DOUANES ,  A  PARIS. 

Paris,  10  janvier  1812. 

Mousieur  le  Comte  de  Sussy,  jVi  d^cidi  qu'il  y  aurait  k  l'avenir 
un  ministre  des  manufactures  et  du  commerce ,  et  je  vous  ai  d£sign6 
pour  remplir  ces  hauies  fonctions.  Je  devais  reconnoitre  ainsi  lcs 
bons  services  que  vous  avez  rendus  en  organisant  les  douanes  com  me 
elles  le  sont  aujourd'hui. 

Le  departement  des  manufactures  et  du  commerce  aura  dans  ses 
attributions  :  la  direction  et  ('administration  du  commerce,  son  mou- 
vement  dans  les  ports  et  dans  les  diverses  places  de  I'interieur ;  les 
manufactures  et  les  reglements  de  police  qui  y  sont  relatifs  ;  la  nomi- 
nation des  agents  de  change  et  des  courtiers;  les  administrations 
sanitaires  (k  l'exception  de  celle  de  Toulon) ;  la  formation  et  Tadmi- 
nistration  des  produits  indigenes ;  I'examen  des  divers  procedes 
d  arnel ioration  des  fabriques;  la  surveillance  de  Fadministration  des 
douanes,  le  personnel  de  cette  administration,  la  proposition  des 
tarifs  et  de  tous  les  reglements  relatifs  k  cet  objet;  la  surveillance 
relative  aux  approvisionneraents  generaux  de  Tempire,  au  mouve- 
raent,  a  Fen  tree  et  k  la  sortie  des  denr£es;  la  correspond  an  ce  avec 
les  consuls  pr&s  les  puissances  etrangeres  sur  les  affaires  relatives  au 
commerce;  la  formation  du  conseil  general  de  commerce  et  le  rap- 
port de  toutes  les  affaires  soumises  ou  a  soumettre  au  conseil  impe- 
rial des  prises.  Dans  peu  de  jours  vous  pr&erez  serment. 

D'apres  la  minute.  Archive!  de  l'Empire. 


18427.  —  AU  MARECHAL  DAVOUT,  PRINCE  DECKMUHL, 

COMMANDANT  LB  CORPS  D  OBSERVATION  DE  L'BLBE  ,  A  HAIIBOURG. 

Paris ,  10  janvier  1812. 

Mon  Cousin ,  j'ai  form£  quatre  corps  d'armie.  Le  corps  d'observa- 
tion  de  I'Elbe  sera  compose  de  vos  cinq  premieres  divisions  et  des 
1M  et  2*  brigades  de  cavalerie  legere.  Le  2°  corps  de  I'Elbe  sera  com- 
mand^ par  le  due  de  Reggio  et  sera  compose  des  6*,  8°  et  9°  divi- 
sions et  des  5*  et  6e  brigades  de  cavalerie  I6g&re.  Le  quartier  general 
du  due  de  Reggio  sera  a  Minister,  et  tout  sera  reuni  au  15  fevrier. 

II. 
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Le  corps  d'observation  de  I'Ocean  sera  compost  des  7*,  10*  et 
1  le  divisions,  et  des  9*  et  14*  brigades  de  cavalerie  legere.  Deux  de 
ces  divisions  seront  r6unies  a  Mayence,  avec  le  quartier  general, 
I'artillerie,  elc. ,  au  15  fevrier.  La  12°  division  ne  peut  se  r£unir 
que  dans  le  courant  d'avril. 

Le  corps  d'observation  d'ltalie  sera  compos6  des  13e,  14*  et  15* 
divisions,  et  des  12*  et  136  brigades  de  cavalerie  legere. 

Ma  cavalerie  de  reserve  sera  divisee  en  trois  corps ,  chaque  corps 
commande*  par  un  lieutenant  general. 

Le  ler  corps  de  cavalerie  sera  compose  de  la  lre  division  de  cava- 
lerie legere ,  commandee  par  le  general  Bruyere ,  composee  des  3e  et 
4e  brigades;  de  la  1"  division  de  cuirassiers,  commandee  par  le 
general  Saint-Germain,  et  de  la  5*  division  de  cuirassiers,  que  com- 
mande  le  general  Valence.  II  sera  attache  une  batterie  d'artillerie 
legere  a  la  division  Bruyere.  Ce  corps,  ayant  ainsi  t rente  pieces 
d'artillerie  legere,  sera  commande  par  le  general  Nansouty. 

Le  2*  corps  de  cavalerie  sera  compose  de  la  2e  division  de  cava- 
lerie legere,  que  commande  le  general  Wattier,  formee  des  7 6  et 
8e  brigades,  lesquelles  se  r£unissent  a  Mayence,  de  la  2*  et  de  la 
4*  division  dc  cuirassiers. 

Le  3*  corps  de  cavalerie  sera  compost  de  la  3e  division  de  cava- 
lerie l£gere,  commanded  par  le  general  Kellermann  et  formee  des 
10*  et  11°  brigades,  laquelle  se  r£unit  a  Verone,  de  la  3*  division  de 
cuirassiers,  que  commande  le  general  Doumerc,  et  de  la  division  dc 
dragons  qui  se  reunit  a  Ve>one. 

Tout  le  monde  sera  rendu  a  son  poste  et  pr£t  a  marcher  au 
15  fevrier. 

J'ai  cru  devoir  vous  donner  avis  de  cette  formation  de  Tannee  pour 
que  vous  vous  en  formiez  une  idee.  Le  125*  est  laisse  jusqu'a  ce. 
qu'il  soit  remplace  du  cole  d'Emden.  J'ai  ordonne  que  les  4e,  5*  et 
6°  compagnies  du  6*  bataillon  d  equipages  militaires  soient  formces 
sous  votre  direction.  Vous  vous  servirez  des  cent  vingt  caissons  et 
harnais  d'ancien  niodele  du  12*  bataillon,  et  vous  prendrez  les 
homines  dans  la  32e  division  militaire.  Le  mmistre  de  ladministra- 
tion  de  la  guerre  vous  £crira  pour  les  cadres. 

Napoleon. 

D'apr£s  lfcriginal  comm.  par  M°*  la  mar&hale  princesse  d'Eckmubl. 
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18428.  —  AU  GENERAL  CLAHKE,  DUC  DE  FELTRE, 

M1MSTRB   DK  LA  GUERRE,   A  PARIS. 

Parii,  12  janvier  18 12. 

Monsieur  le  Due  de  Felt  re,  les  Croates  ne  me  paraissent  pas  assez 
organises  pour  partir;  je  desire  quils  restent^i  Paris  jusqu'a  nouvel 
ordre.  II  est  necessaire  qu'avant  de  partir  ils  aient  leurs  caissons, 
leur  compagnie  d'artillerie ,  leurs  sacs  bien  garnis,  deux  pa  ires  de 
souliers  dans  le  sac  et  une  aux  pieds ;  qu'on  les  fasse  un  peu  manoeu- 
vre^ et  qu'on  complete  et  ajuste  leur  habillement.  Je  les  verrai  a  la 
premiere  parade  que  je  passerai  en  fevrier ,  et  je  donnerai  alors  des 
ordres  pour  leur  depart. 

Faites  passer  la  revue  du  24*  leger  demain  matin,  pour  que  les 
hommes  ecloppes  et  marques  pour  la  retraite  ne  suivent  point  le 
regiment.  11  est  necessaire  d'attacher  un  major  en  second  a  ce 
regiment. 

Enfin ,  il  faudrait  faire  une  ordonnance  sur  une  maniere  d'attacher 
leur  lance  k  leur  cheval ,  lorsque  les  chevau-legers  combat  tent  a  pied, 
afin  qu  ils  aient  toute  liberte  de  se  servir  de  leur  carabine. 

Napoleon. 

D'apr£s  la  copie.  DlpAt  de  la  guerre. 


18429.  —  AU  GENERAL  LACU^E,  COMTE  DE  CESSAC, 

MRitSTRB  D1RBCTEUR  OB  ^ADMINISTRATION  DB  LA  GUERRE,  A  PARIS. 

Pari*,  13  janvier  1812. 

Monsieur  le  Comte  de  Cessac ,  je  viens  de  vous  accorder  un  sup- 
plement de  2,400,000  francs  sur  le  budget  de  Danzig  de  1811. 
Mon  intention  est  que  vous  achetiez  sans  delai  100,000  quintaux  de 
froraent,  100,000  quintaux  de  seigle  et  un  million  de  boisseaux 
d'avoine. 

Je  vous  ai  donne  I'ordre,  que  je  reitere,  que  le  riz  qui  est  k  Pas- 
sau,  a  Hambourg  et  dans  les  places  de  l'Oder,  entre  les  mains  des 
administrations  franchises ,  et  a  Magdeburg ,  fftt  sans  d6lai  dirige  sur 
Danzig.  Je  charge  le  directeur  general  des  douanes  d'empe'euer  toute 
vente  de  riz ,  et  de  mettre  a  voire  disposition ,  pour  gtre  dirige  sur 
Danzig,  tout  le  riz  qui  est  a  Hambourg  et  autres  places  d'Allemagne. 

Mon  intension  n'est  pas  de  le  payer  au  prix  de  1' entrepreneur  ,  qui 
est  de  vingt-cinq  pour  cent  trop  cher ,  mais  de  le  payer  au  plus  bas 
prix  possible.  Je  n'ai  pas  besoin  de  voas  recommander  qu'il  faut 
qn  on  mette  de  l'adresse  dans  ces  achats.  Par  ce  moyen ,  j'aurai  au 
1"  mars,  savoir  :  a  la  reserve,  200,000  quintaux  de  froment  et  de 
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seigle;  a  l'approvisionnement  de  siege,  70,000;  total,  270,000  quin- 
taux. Sur  ces  270,000  quintaux,  70,000  seront  convertis  en  farine, 
bien  em  bar  i  lies,  et  pouvant  faire  trente  jours  de  marchc.  J'aurai  a 
la  reserve  4,000  quintaux  de  Hz;  a  l'approvisionnement  de  siege, 
4,000  quintaux  de  riz;  venant  de  Passau  et  des  places  de  l'Oder, 
4,000  quintaux  de  ri/;  total,  12,000  quintaux  de  riz.  J'aurai  a  la 
reserve  1,400,000  boisscaux  d'avoine;  a  l'approvisionnement  de 
siege,  600,000  boisseaux  d'avoine;  total,  2  millions  de  boisseaux. 

J'aurai  done  20  millions  de  rations  de  pain ,  ou  pour  une  armee 
de  400,000  homines  pendant  cinquante  jours;  j'aurai  20  millions  de 
rations  de  riz  a  une  once  par  jour,  ou  pour  400,000  hommes  pen- 
dant cinquante  jours.  J'aurai  2  millions  de  boisseaux  d'avoine,  ou 
pour  50,000  chevaux  pendant  cinquante  jours.  Je  suppose  que  je  ne 
me  trompe  pas  dans  ces  diffe rentes  donnees.  Independamment  de 
cela,  il  y  a  un  grand  approvisionnement  sur  l'Oder. 

Quant  au  biscuit ,  je  desire  que  le  biscuit  qui  est  a  Danzig  puisse 
6tre  encaisse  et  embarille  en  peu  de  jours,  de  m£me  que  les  1 ,800,000 
rations  qui  existent  dans  les  places  de  l'Oder,  de  maniere  a  pouvoir 
se  transporter  promptement;  ce  qui  fera  2,300,000  rations  de  biscuit. 
Faites-moi  connaitre  le  temps  qu'il  faudrait  a  Dauzig  pour  fabriquer 
1,700,000  rations,  ay  ant  besoin  de  4  millions  de  rations  de  biscuit. 
Comme  ce  temps  est  le  plus  favorable  aux  achats ,  il  est  necessaire 
que  vous  donniez  des  ordres  sans  delai. 

Napol&on. 

D'apres  ('original.  Dlpdt  de  la  guerre. 


18430.  —  AU  MAHECHAL  DAVOIJT,  PRINCE  D'ECKMUHL, 

COMMANDANT  LB  ler  CORPS  ^OBSERVATION  DE  l'bLBB  ,  A  HAMB01  RG. 

Paris.  13  janvier  1812. 

Mon  Cousin,  je  recois  vos  lettres  du  8.  J'approuve  que  les  deux 
detachemenls  de  200  hommes  westphaliens  se  rendent  a  Danzig  pour 
completer  ces  regiments.  Faites  la  m£me  demande  aux  cours  de  Hesse* 
Darmstadt,  VVurtemberg,  Baviere,  Saxe,  par  le  canal  de  mes  mi- 
nistres.  Cela  servira  a  reparer  les  pertes  que  ces  regiments  auraient 
faites  par  mort ,  par  desertion  ou  autrement ,  et  a  les  tenir  au  com- 
plet.  Je  vois  avec  plaisir  que  vous  fassiez  completer  l'approvisionne- 
ment du  riz  a  Danzig.  Remeltez-moi  1'etat  de  l'approvisionnement  de 
cette  place  au  1"  fevrier.  Envoyez-moi  le  plan  de  Gluckstadt  et  tous 
les  renseignements  que  vous  avez  sur  cette  place  :  contre  qui  les 
Danois  I'avaient-ils  faite?  quels  sieges  a-t-elle  soulenus?  quel  est  son 
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anmement?  quelles  sontses  fortiGcations?  Je  laisserai  toujours  sur  les 
c6tes  de  la  32*  division  militaire  un  corps  de  7  a  8,000  homraes , 
ce  qui ,  joint  aux  troupes  que  les  Danois  fourniraient  dans  la  cir- 
constance ,  mettrait,  dans  I'elat  actuel  des  choses,  Hambourg  k 
Tabri  de  invasion  des  Anglais.  On  pourrait  tirer  de  Hollande  quel- 
ques  renforts  pour  garder  les  batteries.  II  est  necessaire  que  ces  bat- 
teries soient  ferm£es  k  la  gorge,  soit  par  des  tours,  soit  par  des 
ouvrages  de  campagne ,  de  sorte  qu'elles  soient  A  l'abri  des  d£barque- 
ments  et  du  feu  des  vaisseaux.  Ces  batteries,  avec  quelques  homraes 
dans  leur  enceinte,  seraient  d£fendues;  en  cas  d'une  grande  expedi- 
tion des  Anglais ,  el  les  seraient  prises ,  mais  elles  sont  faites  pour 
cela.  Faites -moi  connaitre  leur  nombre,  leur  emplacement  et  leur 
armement.  Compreoez  dans  ce  detail  les  batteries  des  cdtes  du  Meck- 
lenburg. 11  me  semble  avoir  ordonne  que  des  garde -cdtes  fussent 
formes.  Je  laisserai  d'ailleurs  sur  la  c6te  trois  compagnies  d'artillerie 
francaises. 

Napoleon. 

D'apr&t  I'original  comm.  par  Mm*  la  mar&hafo  princetse  d'Eckmuhl. 


18431.— NOTE  SUR  LE  BLOCUS  CONTINENTAL, 

DICTEE  EN  CONSE1L  DU  COMMERCE  ET  DES  MANUFACTURES. 

Palais  de  Saint-Cloud,  13  jauvier  1812. 

H  n'y  a  qu'un  grand  systerae  a  prendre  :  ou  rester  comme  nous 
sommes,  ce  qui  peut  £tre  soutenu  par  de  bonnes  raisons,  ou  mar- 
cher en  grand  vers  un  ordre  different. 

Rester  comm^  nous  sommes?  On  sait  comment  nous  sommes.  11 
faut  done  comraencer  par  etablir  ce  que  Sa  Majeste  entend  par  un 
grand  systeme,  aCn  qu'on  puisse  comparer  les  deux  6tats. 

Le  sucre  est  raonfe  en  Italie  a  un  prix  exorbitant ,  de  sorte  quil 
se  fait  un  gain  considerable  sur  le  sucre  qui  vient  de  Koentgsberg  et 
qui  paye  un  droit  continental ;  ce  qui  prouve  que  les  lois  prohibitives 
sont  observes  en  Italie. 

Le  sucre  est  moras  cher  dans  les  pays  de  la  Confederation;  et  e'est 
parce  que  ces  pays  ne  sont  pas  sous  la  main  de  Sa  Majeste ,  et  que 
les  princes  suivent  raoios  bien  le  syst&me  continental. 

Le  sucre  vaut  a  Leipzig  51  sous  la  livre,  poids  de  marc  ,  a  Franc- 
fort  50  sous;  e'est-a-dire  que ,  dans  ces  deux  pays ,  le  droit  n'6tant  que 
de  30  sous  ,  il  vaut  encore  20  sous  au-dessus  du  droit.  II  reviendrait 
a  beaucoup  moras  si  les  canaux  ordiuaires  6taient  ouverts.  On  peut 
done  dire  que  la  France  approvisionne  aussi  la  Confederation. 
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A  Naples,  le  sucre  vaut  5  francs;  il  est  aussi  cher  qu'a  Paris  et 
qua  Milan  :  done,  en  France,  en  ltalie,  a  Naples,  les  lois  sont  exe- 
cutes ;  et  ces  deux  pays ,  qui  ne  sont  point  sous  le  regime  des  douanes 
franchises,  savent  qu'ils  seraient  reunis  s'ils  n'executaient  pas  les  lois 
de  1'Einpire. 

Le  Gouvernement  a  a  pourvoir  a  la  consommation  de  la  France, 
qui  a 43  millions  depopulation ;  a  celle  d'ltalie,  qui  en  a  6,500,000; 
a  celle  de  Naples ,  qui  en  a  5  millions ,  et  a  celle  de  la  Confedera- 
tion, quon  porte  a  10  millions;  ce  qui  fait  environ  65  millions, 
e'est-a-dire  pres  du  triple  de  la  consommation  de  I'ancienne  France. 

En  supposant  que  la  consommation  de  tous  ces  pays  ne  soit  aussi 
que  la  m£me  qu'elle  etait  dans  I'ancienne  France ,  c  est  la  supposer 
reduite  de  deux  tiers. 

La  France  consommait  45  millions  de  livres  de  sucre  brut  ou 
450,000  quintaux.  Sa  Majeste  va  accorder  des  licences  pour  faire 
eotrer  450,000  quintaux  de  sucre  brut  dans  V Empire ;  cela  produira 
70  millions  de  francs  de  droits ,  necessitera  une  exportation  de  nume- 
raire de  10  millions,  et  occasionnera  une  exportation  des  produits  de 
noire  sol  et  de  nos  manufactures,  principalement  en  vins  et  soieries, 
pour  une  valeur  de  30  millions  de  francs. 

Sa  Majeste  appliquera  le  m£me  systeme  au  cafe ,  aux  cuirs  de 
Buenos-Ayres,  a  l'indigo,  au  the,  au  coton  en  laine  et  aux  bois  de 
teinture.  On  suppose  que  le  sucre  y  entre  pour  un  tiers ,  ce  qui  sera 
etabli  clairemeut  dans  le  proces-vcrbal. 

Cela  produira  done  une  grande  actrvite  dans  les  manufactures,  un 
encouragement  pour  la  navigation ,  la  marine ,  le  courtage ,  un  droit 
de  200  millions  per^u  par  les  douanes  dans  le  courant  de  1'annee,  un 
germe  d'activite  et  de  vie  dans  tous  nos  ports. 

Pour  la  France,  |e  r£sultat  sera  un  reve  qui  n'aura  pu  s'obtenir 
que  par  le  passage  du  systeme  exclusif ;  car  comment  concevoir  qu  on 
eut  amene  FAnglelerre ,  sans  la  cloture  absolue  du  continent  et  la 
penurie,  a  un  ordre  de  choses  aussi  contraire  a  son  inter£t  commer- 
cial? Les  Americains  mgmes,  qui  faisaient  le  commerce  avec  nous, 
faisaient  faire  leur  escompte  a  Londres ,  et  prenaient  en  retour  de 
ce  qu'ils  nous  portaient  des  marchandises  anglaises. 

Le  systeme  des  marchandises  coloniales  aura  beaucoup  gagn£  a  ce 
nouvel  arrangement ;  le  sucre  de  betterave  et  le  pastel  n'y  perdront 
pas,  puisque  Tavantage  de  ces  cultures  est  dans  le  droit  que  payent  le 
sucre  et  le  pastel  venant  de  l'et ranger. 

Mais ,  si  le  bien  qui  resultera  de  ces  mesures  pour  la  France  est 
facile  a  saisir,  il  ne  Test  pas  autant  d'apprecier  avec  justesse  quel  en 
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sera  Feffet  poor  l'Aagleterre.  Cela  ne  fera  point  de  bien  a  I'Angle- 
terre,  ni  pour  ses  manufactures,  ni  pour  le  courtage,  ni  pour  le 
fret;  cela  ne  lui  fera  du  bien  que  comme  debouche  de  ces  denrees ; 
or  une  pariie  de  ces  denrees  meme  appartient  a  la  Hollande  et  a  la 
France.  Cela  lui  fera  sans  doute  beaucoup  de  bien,  mais  cela  ope- 
rera  une  revolution  en  Angleterre;  et  ce  bien  sera-t-il  uioindre  ou 
plus  fort  que  pour  la  France? 

Si  les  choses  setablissent  telles  qu'on  vient  de  le  dire,  on  pense 
que  le  bien  de  la  France  seraft  comme  3,  et  cclui  de  L'Angleterre 
comrae  1 ;  et  si  cela  n est  pas  ainsi ,  cest  que  la  mesure  ne  pourra 
pas  recevoir  son  execution. 

Si,  apres  la  connaissance  de  ce  systeme,  FAngleterre  y  adhere, 
elle  eprouvera  plus  de  mal  par  le  depit  et  le  desappointemeut  de  voir 
l'activite  de  nos  manufactures ,  le  produit  de  nos  douanes  plus  grands 
que  par  1'efTet  du  systeme  continental. 

Sa  Majcste  considere  ceci  non  comme  un  changement  de  systeme, 
mais  comme  sa  suite.  Le  systeme  a  ete  la  guerre,  le  resultat  est  la 
victoire.  * 

Au  fait,  avons-nous  dit  que  nous  ne  recevrions  plus  de  sucre,  de 
cafe,  d'indigo?  Non,  car  nous  nous  sommes  contentes  d'y  elablir  un 
droit.  C'etait  a  I'Angleterre  a  nous  en  fournir,  et  jamais  on  n'a  pu 
penser  que  notre  navigation  et  les  prises  pussent  nous  alimenter; 
mais  nous  avons  dit  que  nous  ne  recevrions  ces  denrees  que  contre 
les  prod  nits  du  sol  francais,  avec  un  droit  tres- considerable;  que 
nous  ne  les  laisserions  arriver  que  sur  nos  bailments  et  avec  nos 
licences.  Cest  done  le  systeme  perfectionne  qui  a  produit  ce  resultat 
que  Ton  n*esperait  que  dans  q uniques  annees. 

On  sent  que  le  systeme  tel  qu  il  vient  d'etre  etabli  est  un  systeme 
permanent,  qui  peut  <Hre  perpetuel  :  on  peut  toujours  donner  son 
vin,  ses  soieries,  contre  des  objets  quon  n'a  pas;  les  donner,  non 
comme  le  traite  desavantageux  de  Versailles,  en  consequence  des 
similitudes  d' unites  de  denrees,  et  mettant  ainsi  en  concurrence  une 
consommation  de  30  millions  d'bommes  avec  une  de  10  millions, 
mais  par  un  calcul  ou  la  valeur  est  multipliee  par  la  quantite,  et  non 
appreciee  par  un  seul  de  ses  elements. 

Tout  traite  ou  stipulation  en  vertu  duquel  on  recevrait  le  sucre 
contre  la  soie,  ou  tarif  contre  tarif ,  comme  dans  le  traite  de  Ver- 
sailles, serait  un  traite  de  1  contre  7. 

Ainsi  on  fait  du  bien  a  TAngleterre  sans  doute;  mais  on  lui  fait  le 
bien  qu'on  ne  peut  pas  empe'eher,  et  Ton  en  re^oit  le  triple  :  ce  serait 
une  mauvaise  combinaison  que  de  refuser  3  pour  1 . 
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Actuellement  il  serait  oiseux  d'examiner  si  ce  systeme  aura  lieu; 
il  Taut  l'essayer.  Com  me  nous  avons  e4e*  consequents ,  conime  noug 
ne  faisons  usage  que  de  licences,  lorsque  la  licence  est  expiree  tout 
rentre  dans  le  droit  commun;  ainsi,  si  cela  ne  reussit  pas,  la  mesure 
ne  sera  etablie  que  dans  le  proces-verbal  du  conseil.  Rien  ne  prou- 
vera  mieux  rinferiorite  r&elle  de  I'Angleterre ,  et  combien  les  decrets 
de  Berlin  et  de  Milan ,  appuyes  des  victoires  sur  le  continent ,  ont 
amen*  un  grand  resullat. 

On  passe  aux  moyens  d'execution. 

II  ne  serait  plus  donne  que  deux  especes  de  licences.  Les  licences  de 
la  premiere  espece  seraient  pour  importer  des  bl*s,  riz,  etc. ,  ce  qui 
tient  aux  circonstances  de  I'annee;  elles  ne  sefaient  souraises  a  au- 
cune  espece  de  condition.  Les  licences  de  la  second e  espece  renfer- 
meraientla  permission  d'importer  telle  quantite*  de  sucre,  cafe,  etc.,  a 
Nantes  et  a  Bordeaux,  contre  les  vins  et  les  eaux-de-vie ;  dans  le  Nord, 
contre  la  soie  pour  un  tiers ,  les  toiles  de  Cambrai ,  les  linons  et 
autres  marchandises  de  cette  espece. 

Chaque  licence  serait  pour  un  voyage ;  un  n*gociant  pourrait  en 
prendre  deux  ou  trois,  si  I  le  voulait,  parce  que  renserable  des 
licences  comprendrait  le  systeme  tout  entier,  c'est-a-dire  la  totalite* 
du  sucre  reconnu  n*cessaire,  du  cafe,  etc. 

Le  systeme,  une  fois  *tabli  sur  ces  bases,  peut  6lre  susceptible  de 
raodiGcations  et  de  d*veloppements. 

Is  Pour  la  France  et  pour  l'ltalie,  comme  c'est  de  Targent  qui 
entrerait  dans  nos  caisses,  il  est  indifferent  que  le  droit  soit  per^u 
par  les  douanes  francaises  ou  italiennes ; 

2°  Pour  Naples,  ce  n'est  pas  la  m*me  chose. 

3*  Les  princes  de  la  Confederation  n  ont  point  de  ports;  il  faut 
qu'ils  re^oivent  le  sucre  par  Hambourg.  On  exigerait,  par  un  trait* 
avec  chacun  d'eux ,  qu'ils  ne  re^ussent  rien  de  la  Prusse  ni  de  TAu- 
triche,  et  on  leur  ferait  une  bonification.  Ainsi,  si  le  droit  est  de 
30  sous,  on  leur  en  cederait  10  par  le  canal  de  la  douane;  les 
princes  y  trouveraient  un  b*n*fice  considerable,  sans  que  leurs 
peuples  sen  apercussent.  Par  exemple,  comme  grand -due  de  Berg, 
le  droit  continental  ne  rend  rien  a  Sa  Majeste;  elle  sait  bien  qu'en 
cette  quality  il  serait  agreable  de  toucher  600,000  francs  qui  seraient 
la  part  produite  par  la  consommatiou  de  ce  pays.  Le  roi  de  West- 
phalie  ne  tire  rien  de  son  droit  continental,  et,  si  on  lui  propose 
2  ou  3  millions,  ainsi  qua  la  Saxe  et  a  la  Baviere,  ils  rcgarderont 
ce  trait*  comme  avantageux. 

Quant  a  la  cour  de  Vienne,  on  lui  laisserait  le  transit  par  Trieste 
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et  on  I'approvisionnera  en  mettant  on  droit  de  transit  tel  qu'il  egale 
le  droit  continental :  20  sons  pour  1'Autriche,  par  exemple,  et  10  sous 
pour  la  France;  ce  serait  toujours  pour  cette  derniere  un  beau  droit 
percu  snr  uoe  population  de  15  millions  de  consommateurs. 

A  Naples,  on  procedera  de  la  mdme  maniere;  les  denrees  colo- 
niales  n'y  entreront  que  sur  des  licences  francaises ;  la  France  pren- 
dra  sur  le  droit  50  pour  100;  il  y' en  aura  autant  pour  le  Roi  ;  ce 
sera  un  droit  de  consommation  de  50  pour  100  sur  le  royaume,  et, 
com  me  le  bon  e*tat  des  Cnances  du  Roi  importe  a  Sa  Majesty,  elle 
sera  bien  aise  qu'il  y  ait  50  pour  100  dans  les  licences  pour  Naples. 
Sa  Majeste  pourrait  permettre  Importation  de  quelques  produits  ma- 
nufactures du  pays.  11  faudra  soumettre  la  Prusse  au  m£mc  systeme. 

Ces  deux  puissances ,  qui  ne  peuvent  plus  recevoir  des  denrees 
coloniales,  en  recevront;  el  les  auront  moitie  du  droit ,  et  leurs  manu- 
factures auront  une  exportation,  mais  ce  ne  sera  que  sur  des  licences 
francaises,  ce  qui  les  limitera. 

Voici  comment  on  pourrait  faire  les  series  : 

Hambourg,  Brerne,  Lubeck,  formeraient  une  premiere  serie;  Ams- 
terdam, une  autre,  deuxieme  serie;  Ostende,  Dunkerque ,  une  troi- 
sieme;  le  Havre,  Caen,  une  quatrieme;  Granville,  Saint-Malo, 
Morlaix,  Redon,  Quimper,  une  cinquieme;  Nantes,  la  Rochelle, 
Bordeaux,  Bayonne,  une  sixieme;  Marseille,  Cette,  Nice,  une  sep- 
tieme;  Savone  etG6nes,  une  huitieme;  Livourne,  Civita-Vecchia , 
une  neuvieme ;  Trieste,  une  dixieme;  royaume  d'ltalie  :  Venise  et 
Ancdne,  une  onzieme;  royaume  de  Naples  :  Naples,  uue  douzieme ; 
Mecklenburg  :  Rostock  et  Wismar ,  une  treizieme ;  la  Prusse  :  une 
s£rie. 

Les  series  de  Naples,  de  la  Prusse,  du  Mecklenburg,  seront  for- 
nixes les  demieres;  il  faut  altendre  que  ces  pays  reclament  des 
licences. 

t  L'importation  est  une  chose  simple  :  le  sucre,  le  cafe,  le  cacao, 

sont  necessaires  dans  tous  ces  pays ;  le  the  en  Hollande.  U  faut  savoir 
quels  sont  les  pays  oil  il  faut  dinger  les  indigos,  etc. 

Quant  a  Importation ,  elle  doit  varier  :  celle  de  Bordeaux  et 
Bayonne  s&ablirait  principalement  sur  les  vins  et  eaux-de-vie;  on 

t  pourra,  outre  cela,  exporter  tout  ce  qui  nest  pas  defendu.  La  Hol- 

lande pourra  exporter  ses  fromages ,  mais  le  surplus  en  autres  mar- 

*  chandises  ne  comptera  pas  dans  la  balance  d'exportation . 

c:  Dans  tout  ce  systeme  reste  Danzig  ;  il  fournit  les  denies  coloniales 

a  la  Pologne;  il  faut  en  faire  une  serie  a  part;  I'exportation  serait 
en  bois  de  construction.  Ensuite  vient  la  question  des  bles  :  la  Po- 
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logne  a  besoin  de  cetle  exportation ,  et  le  commerce  de  Danzig  de- 
mande  quon  permette  Pexporlation  des  grains  pour  l'Angleterre;  il 
se  fait  fort  d'en  conduire  un  chargement  sur  deux  en  France;  on 
pourrait  voir  si  cela  est  praticable.  II  conviendrait  de  voir  aussi  quel 
droit  on  pourrait  meltre  sur  les  bles  exportes  de  Danzig.  Ainsi  ('im- 
portation des  denrees  coloniales  pourrait  fournir  toute  la  Pologne ,  et 
le  droit  n'est  pas  assez  fort  pour  que  cela  empe'che  les  Polonais  de 
s'en  approvisionner. 

Le  ministre  de  Pinterieur  fera  un  rapport  dans  lequel  il  tracera 
le  tableau  des  marchandises  a  importer  et  a  exporter.  Ce  rapport 
sera  porte*  dans  un  conseil  qui  se  tiendra  vendredi. 

D'apres  la  copie.  Archives  de  l'agriculture,  do  commerce  et  des  travaox  publics. 


18432.  —  A  EUGENE  NAPOLEON,  vicb-roi  ditalib,  a  milan. 

Paris,  13  janvier  1812. 

Mon  Fils ,  il  faudrait  former  une  compagnie  de  marins  de  la  garde 
italienne,  qui  serai t  composee  de  trois  ofliciers,  de  sept  ou  huit 
maitres  el  contre-rnaitres  et  d  une  centaine  de  bons  matelots  qui 
puissent  nous  servir  pour  le  passage  d'une  grande  riviere  ou  d  un 
lac  et  pour  la  reparation  d'un  pont.  Cette  compagnie  serait  a  la  suite 
de  la  garde ,  et  les  marins  feraient  d'ailleurs  le  service  de  canonniers. 
Us  seraient  armes  de  fusils,  coinine  les  marins  de  la  Garde  imperiale. 

Napol£ok. 

D*apres  la  copie  comm.  par  S.  A.  I.        la  dachesse  de  Leuchtenberg. 


18433.  —  A  EUGfeNE  NAPOLEON ,  VICE-ROl  D'lTALIE,  A  MILAN. 

Paris,  13  janiier  1812. 

Mon  Fils,  le  ministre  de  la  guerre  vous  aura  envoye  des  ordres 
pour  le  corps  d'observation  d'ltalie,  et  je  suppose  que  dans  les  pre- 
miers jours  de  fevrier  tout  sera  en  marche. 

II  faut  re*gler  1'organisation  militaire  du  royaume  d'ltalie.  1°  Qui 
est-ce  qui  commandera  en  chef?  2°  Qui  est-ce  qui  commandera  la 
place  de  Palmanova,  cedes  d'Ancdne,  de  Mantoue?  3°  Ces  places 
seront-elles  armees  et  en  etat  de  defense?  L  absence  de  Tarmee  com- 
porle  I'obligation  de  leur  armement.  4°  Seront-elles  approvisionn£es? 
L'absence  de  I'arm6e  comporte  aussi  1'obligation  de  I'approvisionne- 
ment  de  ces  places.  Fa i les- mo i  un  rapport  la-dessus.  Tout  cela  doit 
se  faire  successivement  et  sans  secousse. 

Napolbon. 

D'apres  la  copie  comm.  par  S.  A.  1.  M"«  la  dachesse  de  Lcochtenberg. 
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18434.— AU  COMTE  MOLL1EN,  mixistrb  du  trksor  public,  a  paris. 

Paris,  14  janvier  1812. 

Monsieur  Je  Comte  Mollieo ,  mon  intention  est  qu'a  compter  du 
1"  mars  la  comptabilite  de  la  Grande  Armee  commence,  et  que  tous 
les  pa  y  em  en  (s  de  solde  se  fassent  entre  les  mains  de  ses  payeurs ; 
presentez-moi  le  projet  que  Texperience  a  prouve  e"lre  le  plus  conve- 
nable  pour  l'organisation  du  service  du  tr£sor. 

Voici  quelle  est  ['organisation  de  la  Grande  Armee  : 

Le  prince  d'Eckmuhl ,  commandant  le  corps  d'observation  de  l'Elbe, 
a  sous  ses  ordres  les  lre,  2e,  3°,  4s  et  5e  divisions  et  deux  brigades 
de  cavalerie  legere. 

Le  due  de  Reggio  commandera  les  6e,  8e  et  9*  divisions  et  deux 
brigades  de  cavalerie  legere;  il  sera  rendu  au  15  fevrier  a  Miinster. 

Le  marechal  due  d'Elchingen  commandera  les  10%  lle  et  7e  divi- 
sions; les  deux  premieres  seront  a  Dusseldorf  et  a  Mayence;  la  7*  di- 
vision est  deja  a  Danzig.  II  aura  egalement  sous  ses  ordres  deux 
brigades  de  cavalerie  legere. 

Le  corps  d'observation  d'ltalie ,  qui  sera  a  Bolzano ,  Trente  et  Ve- 
rone,  sera  compose  des  13d  et  14*  divisions,  qui  seront  franchises, 
et  de  la  15*  division,  qui  sera  italienne. 

La  cavalerie  de  reserve  sera  parlagee  en  trois  corps,  savoir  :  une 
division  de  cavalerie  legere  et  deux  divisions  de  cuirassiers,  formant 
le  1M  corps; 

Une  division  de  cavalerie  legere  et  deux  divisions  de  cuirassiers  et 
carabiniers ,  formant  le  2*  corps  ; 

Une  division  de  cavalerie  legere,  une  division  de  cuirassiers  et  one 
division  de  dragons ,  formant  le  3*  corps. 

Chaque  corps  d1  armee  aura  un  pare  common;  chacun  des  trois 
corps  de  reserve  de  cavalerie  aura  un  pare. 

Enfin,  la  Garde  imperiale,  infanterie,  cavalerie,  artillerie,  etc., 
fera  partie  de  Tarmee. 

11  faut  un  payeur  par  division.  Est-il  convenable  d'avoir  un  payeur 
par  corps  d'armee,  ou  vaut-il  mieux  que  les  payeurs  de  divisions 
aient  leur  comptabilite  directe  avec  le  payeur  general?  C'est  ce  que 
l'expenence  seule  peut  faire  connaitre. 

II  sera  necessaire  que  vous  presentiez  a  ma  signature  la  nomina- 
tion du  payeur  general ,  et  que  ce  payeur  soit  le  1 5  fevrier  a  Mayence , 
ou  sera  cense  6tre  le  grand  quartier  general.  Prenez  des  mesures 
des  le  commencement  pour  eviter  tout  embarras  dans  cette  compta- 
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bilite.  Vous  aurez  soin  que  le  payeur  general  ait  le  nombre  de  cais- 
sons alleles  necessaire  pour  transporter  ses  foods. 

Vous  devez  regard er  cette  lettre  comme  tres-secrete  et  comme  ne 
devant  pas  sortir  de  vos  mains.  J'ai  juge  a  propos  de  vous  l'ecrire 


D'apr&s  l'original  comm.  par  M"«  la  comtesse  Mollien. 


18435.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

MINISTRE  DE  LA  GUKRRE,  A  PARIS. 

Paris,  Mjanvier  1812. 

•  Monsieur  le  Due  de  Felt  re,  je  vous  envoic  un  rapport  du  ministre 
de  I'adminislralion  de  la  guerre  sur  les  etendards.  Vous  verrez  qu'il 
na  pas  compris  mon  decret  du  25  decembre,  et  qu'il  croit  devoir 
faire  confectionner  des  aigles  nouvelles,  tandis  qu'il  ne  s'agit  que 
d'etendards  a  y  adapter.  Je  prends  un  decret  pour  vous  charger 
desormais  de  cette  attribution.  Cela  passera  au  budget  sur  les  d expen- 
ses diverses  de  votre  minislere.  Remarquez  bien  que  je  ne  veux  ni 
aigles  ni  batons;  que,  par  mon  decret,  je  veux  seulement  qu'on  con- 
fectionne  l'etendard  qui  doit  etre  attache  aux  aigles.  L'aigle  ne  chan- 
gera  pas;  mais  cependant  elle  aura  toujours  une  belle  apparence, 
parce  que  l'etendard  sera  renouvele  tous  les  trois  ans.  Ce  sera  quel- 
que  chose  d'imposant  qu'une  aigle  dont  on  pourra  citer  les  batailles. 
(Test  la  I'avantage  d'avoir  pour  enseigne  quelque  chose  qui  ait  un 
corps.  11  faut  pour  I'etoffe  faire  choix  d'une  double  soie  bien  serree 
el  la  faire  broder  avec  soin.  Ne  regardez  pas  au  prix.  Faites-en  faire 
d'abord  pour  les  regiments  qui  composent  la  Grande  Armee.  Faites-y 
inscrire  les  batailles  ou  le  corps  s'est  trouve,  et  qu'on  puisse  les  en- 
voyer  au  l,r  mars. 

Faites  un  ordre  a  l'armee  base  sur  ce  decret.  Recommandez  bien 
qu'on  ne  melte  rien  aux  fanions  que  les  colonels  doivent  donner  aux 
bataillons,  afin  que,  si  par  malbeur  ils  venaient  a  tomber  au  pouvoir 
de  I'ennemi,  on  vlt  bien  par  leur  extreme  simplicity  que  e'est  sans 
consequence.  L'aigle  seule  doit  recevoir  des  honneurs.  Le  fan  ion  ne 
doit  pas  m£me  £tre  depose  chez  le  chef  de  bataillon ;  il  doit  rester 
chez  le  sous-ofGcier  qui  le  porte. 


Napoleon. 


D'apres  la  copie.  D^pdt  de  la  guerre. 
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18436.  —  NOTE  POUR  LE  COMTE  DARU, 

MINISTRE  SECRETAIRE  DETAT ,  A  PARIS. 

Pari*,  14janvier  18P2. 

Je  n approuve  pas  qu'on  ne  melte  que  600  livres  de  poids  dans  un 
grand  caisson  d'ambulance ,  tandis  qu'on  peut  en  mettre  1,500.  Le 
comte  Dam  me  fera  connaitre  comment  se  compose  le  charge  men  t 
d'un  des  quatre  caissons  qui  sont  a  la  suite,  et  it  me  comparera  ce 
chargement  avec  celui  qu'on  propose.  Je  desire  joindre  a  mon  decret 
un  £tat  indicatif  du  chargement  des  caissons. 

Napoleon. 

D'apres  la  copie  comm.  par  M.  le  comte  Dam. 


18437.  —  AU  GfeNtRAL  DUROC,  DUC  DE  FRIOUL, 

GRAND  MARECHAL  DU  PALAIS,  A  PARIS. 

Paris.  14  janvier  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Frioul ,  je  vous  envoie  1'apostille  que  j'ai  mise 
en  marge  d'une  demande  de  supplement  de  dotation  qui  m'est  faitc 
pour  le  due  de  Padoue. 

11  n  est  pas  d'usage  de  donner  des  supplements  lorsque  les  dota- 
tions ne  r£ussissent  pas. 

Independamment  du  prix  de  sa  maison ,  que  vous  evaluez  a 
400,000  francs,  je  lui  donnerai,  a  l'occasion  de  son  manage, 
200,000  francs  :  ce  sera  done  six  cents  et  (ant  de  mille  francs  que 
ce\a  me  coutera  d'extraordinaire.  11  peut  fa  ire  ses  arrangements 
la-dessus. 

Napoleon*. 

D'apres  la  copie.  Archives  des  finances. 


18438.  —  NOTE 

DICTE.E  EN  CONSEIL  DES  MIMSTRES. 

Palais  des  Tuileries,  15  janvier  1812. 

Sa  Majeste  pense  quil  faudrait  faire  une  coupe  extraordinaire  de 
tous  les  bois  d'orme,  de  noyer  et  autres,  necessaires  pour  les  fusils 
et  autres  constructions  de  Partillerie ,  de  maniere  a  en  approvisionner 
les  arsenaux  pour  quatre  ans,  et  une  coupe  extraordinaire  pour  les 
palissades.  Ces  coupes  se  feraient  de  maniere  que  le  rainistre  des 
finances  en  percevrait  le  montant,  el  que  l'artillerie  desormais  ne 
depenserait  plus  d' argent  pour  cet  objet  et  serait  appro visionnee. 

Sa  Majeste  porte  son  attention  sur  les  coupes  de  bois  pour  la  ma- 
rine. Voici  comment  cela  se  fait  actuellement  : 
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Le  priposi  de  la  marine  martele ;  l'officier  forestier  met  l'arpent 
en  adjudication,  avec  la  condition  de  donner  a  la  marine,  pour  un 
prix  fixe,  tant  d'arbres  marques  (dans  ce  prix  est  la  condition  du 
transport  de  ces  arbres  jusqu'a  Ruelle) ,  et  que  l'adjudicataire  ne  doit 
recevoir  la,  de  la  marine,  que  tant  par  pied  cube.  Corame  o  rd  in  ai- 
re men  t  cette  piece  a  plus  de  valeur  (et  c'est  un  vice  dans  le  systeroe 
de  l'administration  forestiere ,  car  on  devrait  faire  payer  a  la  marine 
le  mime  prix  qu'a  un  particulier,  moyennant  une  diminution  de  20 
ou  40  pour  100) ,  it  s'ensuit  qufi  l'officier  de  la  marine  s'entend  avec 
l'adjudicataire  qui  rachele  son  arbre.  L' agent  de  la  marine,  s'il  n'est 
pas  fidele ,  declare  un  bois  marque  non  propre  a  la  marine ,  et  recoil 
une  gratification  pour  cette  declaration.  C'est  une  perte  pour  le  Do- 
maine  et  pour  la  marine.  Si,  au  contraire,  on  donnait  cc  bois  a  la 
marine  pour  rien,  l'adjudicataire  recevrait,  par  son  cahier  des  char- 
ges, l'obligation  de  couper  les  arbres  marques  et  de  les  conduire  a 
Ruelle,  et,  si  la  marine  ne  les  prenait  pas,  l'adjudicataire  en  de- 
viendrait  proprie*taire,  moyennant  un  cubage  a  tel  prix;  des  lors  il 
n'aurait  aucun  interest  a  ne  pas  les  livrer;  ou  bicn  on  I'obligerait  a 
couper,  et,  si  la  marine  ne  les  prenait  pas,  ces  bois  appartiendraient 
a  ('administration,  qui  les  vendrait  par  une  nouvelle  adjudication. 
Cela  pourrait  avoir  aussi  I'avantage  que,  dans  les  bois  rejet£s  par  Iff 
marine,  l'artillerie  et  le  genie  pourraicnt  prendre  ce  qui  leur  con- 
viendrait.  Sa  Majesty  pense  done  qu'un  changement  est  neccssaire  a 
cesujet,  parce  que,  d'un  autre  cdt6,  1'administralion  forestiere  fait 
monter  tres-haut  le  lort  que  lui  fait  le  martelage  de  la  marine. 

On  sent  qu  it  y  a  de  l'inexactitude  dans  cette  maniere  d'operer. 

Un  adjudicataire  soumissionne  un  arpent  ou  il  y  a  deux  arbres 
marquis;  on  les  suppose  bons  :  s'ils  sont  refuses,  ii  est  clair  que 
l'adjudicataire  y  gagne;  ainsi  cette  chance  lui  est  favorable*  Si  ensuite 
il  augmente  cette  chance  par  un  pot-de-vin ,  il  n'y  a  la  qu'une  suite 
d'abus.  Au  lieu  que,  lorsque  l'adjudicataire  fera  sa  sou  mission  sur  le 
principe  que  les  bois  marquis  ne  lui  appartiennent  pas,  il  n'y  sera 
pas  intiressi;  il  sera  oblige  au  transport,  alors  il  otera  du  prix  de 
I' arpent  la  valeur  des  bois  marquis  et  les  frais  de  leur  transport. 
La  marine  ne  prend-elle  pas  ces  bois,  on  en  fait  une  nouvelle 
adjudication. 

Pour  revenir  a  la  question,  la  marine  n'a  pas  les  moyens,  par  ses 
officiers ,  de  couper  les  bois ;  l'administration  forestiere  ne  le  peut 
pas  faire  non  plus.  Une  erreur  commise  dans  la  forest  de  Fontaine- 
bleau  a  donnc  lieu  a  beaucoup  de  disordres.  II  n'y  aurait  done 
d'autre  maniere  que  l'adjudication.  II  faudrait  marteler  les  bois ,  et 
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['adjudication  dlsigoerait  les  entrepreneurs  qui  serai  en  t  charges  de 
faire  la  coupe  et  conduire  les  bois  reserves  a  Ruellc ;  ce  serait  une 
simple  adjudication  de  main-d'ceuvre.  Si  la  marine  venait  a  refuser 
les  bois,  on  en  ferait  une  vente  specialc  par  adjudication. 

D'apr£s  la  copie.  Archives  del  finances. 


18439.  —  AU  MAllfiCHAL  DAVOUT,  PRINCE  D'ECKMUHL, 

COMMANDANT  LB  ler  CORPS  DOBSERVATION  DE  L'kLBB  ,  A  HAMROURG. 

Paris,  15  janvier  1812. 

Mon  Cousin,  je  recois  vos  etats  de  situation  a  Vepoque  du  ...  de- 
cern b  re.  \e  tardez  pas  a  ra'envoyer  ceux  du  l0r  janvier;  nous  sommes 
au  15,  je  devrais  les  avoir  deja. 

Vous  devez  avoir  re$u  Tordre  de  renvoyer  en  France  les  3%  4e  el 
5e  bataillons  du  127%  en  gardant  seulement  les  1"  et  2*  bataillons, 
avec  la  corapagnie  d'artillerie ,  et  en  les  completant  avec  les  hommes 
ties  trois  derniers  bataillons.  Vous  devez  avoir  recu  le  meme  ordre 
pourle  128% 

Je  vois  dans  letat  de  situation  du  corps  d'observation  le  4*  batail- 
lon  du  19*  porli  comme  etant  dans  le  departemcnt  de  la  Lippe  et  ne 
devant  pas  faire  partie  du  corps  d'observation  :  je  ne  comprends  pas 
cela.  Le  4e  bataillon  du  19%  ceux  du  46%  du  123%  doivent  clre  a 
Magdeburg;  faites-les-y  diriger.  Je  vois  avec  peine  que  le  4*  bataillon 
du  46c  vl  a  que  GOO  homines. 

A  la  division  de  cuirassiers  Saint-Germain,  je  ne  vois  qu'un  gene- 
ral de  brigade  :  est-ce  que  le  general  de  brigade  Bessieres  n  y  est  pas 
arrive  ? 

Je  trouve  les  malades  des  corps  bien  nombreux ,  puisque  le  nom- 
bre  sel^ve  a  10,000,  independamment  de  4,000  aux  infirmeries 
regimentaires  et  alachambre;  ce  qui  fait  14,000  malades.  Failes- 
moi  connaitre  ou  sont  ces  malades ,  hopital  par  hopilal.  J'ai  toujours 
re  marque  quil  y  avait  une  difference  tres-grande  entre  le  nombre  de 
malades  qu'accusent  les  corps  et  le  nombre  que  porte  l'administration. 

Napoleon. 

D'apret  I'original  comm.  par  Ma*  la  mardchale  priucesse  d'Kckmuhl. 


18440.  —  AM.  MARET,  DUC  DE  BASSANO, 

M1XISTRB  DBS  RELATIONS  EXTERIEIRES ,  A  PARIS. 

Paris,  16  jantier  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Bassano,  je  vous  envoie  une  convention  1 
1  Convention  avec  le  grand-due  de  Hesse-Darmstadt ,  stipolaot  le  racbat  par 
xxm.  12 
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con  clue  par  M.  Defer  mon.  11  convienl  de  fixer  enfin  quelque  idee 
sur  cette  nature  d'acles.  11  esl  tout  k  fait  contre  les  principes  que 
je  Iraite  et  stipule  avec  un  prince  elranger  sans  que  ce  soit  par 
le  canal  de  mon  ministre  des  relations  exterieures.  11  est  vrai  que, 
si  le  prince  de  Darmstadt  avait  a  acheter  de  moi  une  propriety , 
il  le  ferait  devant  un  notaire  et  suivant  les  formes  du  Code  civil. 
Approfondissez  cette  question  et  proposez-moi  un  de  ces  deux  partis  : 
ou  de  trailer  ces  affaires  par  convention  en  les  faisant  passer  par 
votre  departement,  ou  bien  en  reglant  les  stipulations  par  les  formes 
et  les  officiers  de  l'ordre  civil.  Dans  ce  cas ,  ma  signature  serait 
inutile,  puisque  mon  intendant  general  a  mes  pouvoirs  pour  tousles 
contrats  civils.  Voyez  ce  qu'il  y  aurait  de  plus  convenable  au  bien 
de  mon  service. 

Napoleon. 

D'aprei  l'original.  Archives  des  affaires  Itrangeres. 


18441.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE , 

MINISTRE  DK  LA  GUERRB ,  A  PARIS. 

Paris ,  16  janvier  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Felt  re,  temoignez  mon  mecontentement  au 
major  du  regiment  de  Tile  de  R6  de  ce  que  les  deux  compagnies  du 
5*  bataillon  de  ce  regiment ,  fortes  de  400  hommes ,  sont  sans  in- 
struction, qu'elles  nont  pas  de  livrets  ni  de  cahiers  d'ordinaire,  et 
de  ce  que  ces  hommes  vivent  com  me  des  ouvriers  et  non  com  me  des 
soldats.  tcrivez  a  ce  major  qu'il  ait  a  apporter  un  prompt  change- 
men  t  a  cette  fausse  methode. 

Donnez  ordre  k  I'inspecteur  aux  revues  de  la  12*  division  mili- 
taire  de  passer  la  revue  des  corps  qui  sont  a  File  de  Re  et  de  s' assurer 
que  la  comptabilite  est  en  bon  etat. 

Vous  donnerez  les  ordres  suivanls  :  1°  que  fe  3*  et  le  4e  bataillon 
du  29*  leger,  forts  chacun  de  1,000  hommes,  lesquels  sont  dans 
File  de  Re,  partent  le  l*r  fevrier  pour  se  rendre  a  Paris;  20  que  le 
l*r  et  le  2C  bataillon  du  regiment  de  Tile  de  Re,  qui  sont  a  Rrest,  en 
partent  le  21  janvier  pour  se  rendre  a  Paris. 

Vous  chargerez  le  colonel  du  29*  leger  de  se  rendre  a  Belle-Ile, 
de  passer  la  revue  des  depdts  de  son  regiment,  el,  sil  juge  que  les 
300  hommes  qu'a  le.  5e  bataillon  soient  assez  exerces  et  disciplines 

ce  prince  dc  divers  domaines  situes  dans  la  principaute  de  Hanau ,  et  qui  avaieot 
6t6  c6d£s  a  l'Empereur  dans  l'annee  1810,  pour  dire  rlunis  au  Doraaine 
extraordinaire. 
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pour  faire  un  mouvement,  de  faire  partir  lout  le  depot  pour  Paris. 
11  sera  toutefois  convenable  que  les  deserteurs  inv&eres  et  les  mau- 
vais  sujets  de  ce  5*  bataillon  en  soient  retires  et  places  dans  le  regi- 
ment de  Belle-lie,  qui  les  remplacera  par  de  bons  sujets  et  comple- 
ter ce  bataillon  a  560  hommes.  Par  ce  moyen,  les  cinq  bataillons 
du  29*  l£ger  arriveraient  en  m^me  temps  a  Paris;  ce  qui  pourrait 
faire  esp£rer  de  mettre  ce  regiment  en  ligne  au  dela  du  Rhin  a  plus 
de  2,400  hommes. 

Vous  ine  presenlerez  un  projet  de  decret,  si  dejace  decret  n'existe 
pas,  pour  que  tout  individu  des  3%  4*  et  5*  balaillons  de  ce  regi- 
ment qui  deserterait  en  route  soit  condamne  a  mort,  comme  si  I 
desertait  k  I'ennemi.  Si  cette  loi  a  deja  ete  rendue,  vous  en  enverrez 
ampliation  au  colonel;  vous  ordonnerez  aux  genera ux  commandant 
la  12*  et  la  13d  division  militaire  de  la  faire  me  tire  a  I'ordre  et  den 
surveiller  Fexecution.  Le  premier  deserteur  qui  sera  pris  devra  6tre 
fusille  au  milieu  de  ses  camarades. 

Le  4*  bataillon  du  29*  leger  par  lira  trois  jours  apres  le  3*  batail- 
lon; et,  si  la  desertion  etait  trop  considerable,  le  general  comman- 
dant la  12*  division  serait  autorise  a  garder  le  4*  bataillon. 

Ce  general  recevra  ordre  de  faire  sortir  des  3*a  et  4"  bataillons 
tous  les  hommes  natifs  des  12e  et  22*  divisions  militaires ,  et  des  13e 
et  1";  il  les  mettra  dans  le  regiment  de  Tile  de  Re  et  les  fera  fern- 
placer  par  d'autres. 

Avant  de  partir,  les  capitaines  feront  signer  par  chaque  soldat  sa 
parole  d'honneur  qu'il  ne  deserlera  pas ;  ce  sera  le  lendemain  de  cette 
operation  qu  on  leur  fera  connaitre  le  decret  qui  condamne  k  mort 
les  deserteurs. 

Tous  les  hommes  qui  seraient  malades,  incommodes  ou  malingres 
au  moment  du  depart ,  seront  retenus  et  in  cor  pores  dans  le  regiment 
de  Tile  de  Re,  qui  les  remplacera  par  des  hommes  forts  et  bien  por- 
tents. Une  fois  les  bataillons  du  29*  sortis  de  Tile,  tous  les  hommes 
restes  comme  malingres  seront  ray£s  des  controles  de  ce  regiment  et 
portes  sur  ceux  du  regiment  de  Hie  de  Re,  et,  en  general,  on  ne 
laissera  plus  sortir  du  regiment  de  Tile  de  Re  aucun  homme ,  sous 
pretexie  de  rejoindre  le  29*  leger,  lorsque  ce  regiment  ne  sera  plus 
dans  Hie.  Vous  donnerez  ordre  a  L'inspecteur  aux  revues  de  retablir 
JefTectif  quelques  jours  apres  le  depart  des  bataillons  du  29*. 

Le  4*  bataillon  du  10*  leger  et  le  4*  bataillon  du  regiment  de  Wal- 
cheren  se  tiendront  pr^ts  a  partir  Tun  et  1'autre  le  10  fevrier.  Les 
ra&mes  dispositions  seront  faites  et  les  mimes  precautions  seront 
prises  pour  ces  deux  bataillons.  Us  se  dirigeront  egalement  sur  Paris. 

12. 
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Les  m&mes  precautions  scront  prises  pour  la  4*  compagnie  dc 
sapeurs  de  Yi\&  d'Elbe,  qui  partira  le  28  janvier  de  Tile  de  Re  pour 
se  rend  re  a  Paris.  Recommandez  au  general  qui  commande  la  divi- 
sion que,  sil  deserte  quelqu'un,  il  en  fasse  ra  lira  per  un  et  le  fasse 
fusilier,  en  ayant  soin  que  la  connaissance  de  sa  sentence  so  it  donnec 
dans  Tile  de  Re. 

Donnez  ordre  aux  deux  companies  de  sapeurs  de  l'tic  d'Elbe  qui 
sont  a  Porto -Ferra  jo  d'en  parlir  le  ler  fevrier,  pour  se  rendre  a  Ve- 
rone.  Vous  prescrirez  les  memes  precautions  et  les  memes  mesures 
que  pour  la  4e  compagnie. 

Donnez  ordre  a  la  compagnie  du  bataillon  de  sapeurs  de  File 
d'Elbe  qui  est  a  Belle -He  de  parti r  pour  Paris,  et  prescrivez  les 
mgmes  dispositions  que  pour  les  autres  compagnies. 

Les  deux  compagnies  de  sapeurs  de  Tile  d'Elbe  qui  sont  a  file  de 
R6  et  k  Belle- lie  se  reunironf  a  Paris,  de  sorte  que,  lorsque  le  corps 
d'observation  d'ltalie  sera  reuni,  ce  bataillon  de  sapeurs  puisse  le 
rejoindre. 

J'ai  a  ordonner  des  mouvements  qui  sont  presses  pour  les  5*  et  76 
bataillons  du  6*  de  ligne,  pour  les  5*  et  7*  bataillons  du  14s  leger, 
pour  le  1"  et  le  3*  bataillon  du  1"  regiment  de  la  Mediterranee ,  qui 
sont  a  Tile  d'Elbe.  Je  desire  faire  passer  ces  bataillons  sur  le  conti- 
nent; mais  j'ai  besoin  de  savoir  de  quels  departements  sont  les 
hommes  qui  les  composent,  comment  ils  sont  habilles  et  dans  quelle 
situation  ils  sont. 

Faites-moi  le  mime  rapport  sur  les  bataillons  du  regiment  de  la 
Mediterranee  qui  sont  en  Corse,  aGn  que  je  puisse  donner  des  ordres 
pour  que  la  partie  de  ces  troupes  dont  j'ai  besoin  parte  au  1"  fevrier 
pour  se  rendre  a  Verone. 

Napolbo*. 

D'apr£g  la  copie.  Dlpdt  dc  la  guerre. 


18442.  —  AU  PRINCE  DE  XEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM, 

MAJOR  Gti.XKRAL  DC  l'aRMEK  d'kSPAGNB  ,  A  PARIS. 

Paris.  16  janvier  1812. 

Mon  Cousin ,  mon  intention  est  qua  dater  du  1"  fevrier  vous  com- 
menciez  k  faire  les  fonctions  de  major  general  de  la  Grande  Armee. 
Faites-vous  remettre  par  les  minislres  de  la  guerre  et  de  I'ad ministra- 
tion de  la  guerre  tous  les  renseignements  necessaires,  et  reniettez- 
moi,  du  20  au  25  janvier,  Fetal  des  mouvements  pour  la  formation 
de  larmee,  en  me  faisant  connaitre  les  lieux  ou  seront  les  troupes 
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du  30  juin  au  15  fevrier,  mon  intention  6tant  que  l'armee  soit  en 
position  au  15  fevrier  et  prete  a  faire  un  roouvemenl.  II  est  conve- 
nable  que  vos  equipages ,  ceux  de  votre  ctat-major  et  ce  qui  appar- 
tient  au  grand  quartier  general  soient  r6unis  du  15  fevrier  au 
l,r  mars  a  Mayencc. 

Napoleon. 

D  apres  1'original.  D^pAl  de  U  gaerre.  # 


18443.  —  AM.  GAUDIN,  DUC  DE  GAETE , 

MINISTER  DES  FINANCES,  A  PARIS. 

Paris.  1*7  janrier  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Gaete,  entrc  Brienne  et  Rosnay  il  existe  une 
avenue  planlee  de  trois  cents  ornies  appartenant  au  Domaine,  qu'on 
dit  &tre  au  point  ou  on  peut  les  aballre.  Ce  serait  une  ressource 
imporlante  pour  I'artillerie,  le  genie  et  pour  le  pare  de  Sampigny. 
Faites-moi  connaitre  s'il  y  aurait  de  l'inconvenient  a  abattre  ces 
arbres. 

Napoleon. 

D'apres  1'original.  Archive*  dca  finances. 


18444.  —  AM.  MA  RET,  DUC  DE  BASSANO, 

MINISTER  DBS  RELATIONS  EXTfolRURRS  ,  A  PARIS. 

Paris,  19  jamier  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Bassano,  je  vous  renvoie  l'aflaire  de  Su&de. 
Vous  me  representerez  jeudi  le  projet  de  note  aM.  d'Osshon  '.  Cette 
note  est  trop  chaude;  elle  nest  pas  assez  calme,  pas  assez  conci- 
liate; il  n'y  faut  point  de  fievre.  Refaites  done  cette  nole;  faites-la 
plus  douce,  quelle  soit  sincere,  et  surtout  qu'elle  soit  beaucoup 
plus  courte.  Du  reste,  s'il  vous  parle,  point  de  r£ponse. 

Napoleon. 

D'apres  l'origiua).  Archives  des  affaires  ftrangeres. 

1  Dans  cette  note  a  retnettre  au  representant  du  goovernement  de  la  Suede , 
le  due  de  Basaano,  miniatre  des  relations  exlerieures  de  Prance ,  devait  exposer 
les  motifs  qui  avaient  decide  I'Empereur  a  faire  occuper  la  Pomerame  su6doise 
par  les  troupes  sous  lea  ordres  da  prince  d'Eckmflhl :  non-seulement  la  contre- 
bande  anglaise  e*tait  toleree  dans  la  Potnlranie  auedoise ,  mats  des  fails  recents 
tenaient  de  prouver  que  la  Suede  y  prenait  elle-m&mc  one  part  active. 
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18445,  — AU  GftSltiRAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

MINISTRR  DE  LA  GUERRE  ,  A  PARIS. 

Parif ,  19  janvier  1812. 

Monsieur  Ic  Due  de  Feltre ,  vous  avez  donne  le  commandement  du 
d£partement  des  Apennins  a  I'adjudant  commandant  Bourmont,  c  est- 
a-dire  a  uu  ancicn  chef  de  chouaps.  Cetle  mesure  est  ridicule.  Cet 
ofGcier  ne  devrait  pas  £tre  employ^,  ou  du  moins  n'&tre  em  ploy  6 
que  de  maniere  a  6lre  surveille.  Que  voulez-vous  que  peosent  mes 
troupes  de  se  voir  commandoes  par  un  pareil  homme? 

Napoleon. 

D'apres  la  copie.  D4p6t  de  la  guerre. 


18446.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

MIN1STRE  DE  LA  GUERRE ,  A  PARIS. 

Paris,  19  janvier  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre,  je  napprouve  pas  le  depart  des  250 
homines  du  5*  regiment  d'infanterie  legere  de  Cherbourg  pour  Osna- 
briick.  Donnez  ordre  a  ce  d6tachement  de  rentrer  a  Cherbourg.  Ce 
mouvement  est  un  malheur  :  ce  detachement  compost  de  consents 
refractaires  et  de  refractaires  du  Calvados ;  cela  aura  empoisonne  le 
pays.  Puisqu'on  ne  se  souvient  de  rien  dans  les  bureaux  de  la  guerre, 
it  faudrait  m'envoyer  la  minute  des  ordres  avant  de  les  expedier. 
Ces  250  hoinmes  seront  remplac£s  par  des  hommes  tir£s  des  regi- 
ments les  plus  pres. 

Napoleon. 

D'apres  la  copie.  Ddpdt  de  la  guerre. 


18447.  —  AU  MARECHAL  DAVOUT,  PRINCE  DECKMUHL, 

COMMANDANT  LE  Ier  CORPS  D  OBSERVATION  DE  l'bLBB,  A  HAMBOURG. 

Parif,  19  jan  v  ier  1812. 

Mon  Cousin ,  aussitot  que  vous  serez  assure  de  saisir  une  grande 
quantity  de  marchandises  coloniales  dans  la  Pomeranie  sucdoise, 
vous  ferez  prendre  possession  de  cette  province,  et  vous  ferez  saisir, 
soit  a  Stralsund ,  soit  a  Anklam ,  enGn  sur  tous  les  points  de  la  Pome- 
ranie, tout  ce  qui  s'y  trouverait  de  marchandises  coloniales. 

Vous  donnerez  a  vos  divisions  la  direction  suivante  :  la  4*  divi- 
sion ,  ayant  son  quarlier  general  a  Stettin ,  continuera  d'occuper  Stet- 
tin, Kiistrin  et  Glogau;  la  2e  division  se  rendra  dans  la  Pomeranie; 
la  3*  division  se  rendra  a  Stettin,  ou  se  riunira  son  quarlier  general; 
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elle  sera  disponible  pour  se  porter  partout;  la  \n  division  restera  a 
Hambourg;  uoe  brigade  se  rendra  a  Rostock,  et,  en  cas  d'6vene- 
ment,  elle  sera  pr£te  a  se  reunir  a  la  5*  division;  la  5s  division  se 
reunira  tout  entire  autour  de  Magdeburg;  la  7*  division  continuera 
a  rester  a  Danzig. 

Aussitdt  que  j'aurai  designe  le  corps  qui  doit  relever  le  127*  a 
Cuxbaven ,  ce  regiment  rejoindra  sa  division. 

J'atlache  une  grande  importance  a  ce  que  vos  divisions  soient  bien 
r£unies. 

Donnez  ordre  que  les  3%  4*  et  5*  batai  lions  des  127*  et  128e,  apres 
avoir  verse  tous  les  hommes  disponibles  dans  les  deux  premiers  batail- 
lons ,  se  rendent  en  France. 

Dans  la  premiere  quinzaine  de  fevrier,  la  6e  division  se  trouvera 
organisee  a  Osnabruck,  la  8*  a  Miinster  et  la  9*  a  Nimegue.  La 
1"  brigade  decavalerie  legere  est  a  Danzig;  la  2*  se  reunira  a  Slettin. 
11  est  convenable  que  le  general  Jacquinot  quitte  le  coramandement 
de  la  place  ou  il  se  trouve  pour  suivre  sa  brigade.  Le  general  Bruyere, 
avec  la  lre  division  de  cavalerie  legere,  qui  se  compose  des  3*  et 
4e  brigades,  se  dirigera  sur  la  Pomeranie  avec  la  division  Friant.  La 
5a  brigade  de  cavalerie  legere  et  vos  trois  divisions  de  cuirassiers  ne 
bougeront  pas  de  la  position  ou  el  les  se  trouvenl.  La  division  Friant, 
la  division  Gudin,  la  division  Dessaix,  la  division  de  cavalerie  legere 
du  general  Bruyere  et  la  2e  brigade  de  cavalerie  legere  seront  a  porlee 
d'arrivcr  promptement  sur  Danzig  et  de  s'y  joindre  a  la  lre  brigade 
de  cavalerie  legere,  dans  le  temps  que  la  lre  et  la  5e  division  d'infan- 
terie,  les  trois  divisions  de  grosse  cavalerie  et  la  5e  brigade  de  cava- 
lerie legere  seraient  dans  votre  main  pour  se  porter  sur  Berlin  et 
partout  ou  il  serait  necessaire,  se  faisant  soutenir  par  les  Saxons  et 
les  Westpbaliens.  11  est  cependant  convenable  que  la  5e  brigade  de 
cavalerie  legere,  qui  est  destinee  au  2e  corps  de  L'Elbe,  ne  bouge  pas. 

Napoleon. 

D'aprfo  I'original  coram,  par  M""  la  roarlchalc  princesic  d'Eckmahl. 


18448.  —  DECISION, 

Paris,  21  janvier  1812. 
Le  comte  de  Monlesquiou ,  grand      Renvoy6  au  due  de  Frioul  pour 

cbambellan,  infomie  I'Emperenr  de  porier  cette  somme  sur  celles  qui 
1'etit  de  detresse  oil  lo  compositeur        .  ,  ...  . 

Ziog.relli  Se  trouve  a  Pari,.  Une  somme  80nt  h  s.a  ^PO^ion  pour  le  mow 

de  six  miile  francs  scrail  necessaire  a  de  janvier. 
cet  artiste.  NAPOliox. 

D'aprts  l  original.  Btf>Iiotheque  impeYiale. 


Digitized  by 


184       COR  RESPOND  ANCE  DE  NAPOLEON  I".  —  181 1. 


18449.  —  A  EUGENE  NAPOLEON,  VICE-ROl  d'iTAMB,  A  MILAN. 

Parif,  22  janvier  1812. 

Mon  Fils ,  vous  trouverez  ct-joint  on  decrel  qui  ordonne  la  forma- 
tion d'un' bataillon  d'equipages  militaires  alleles  par  des  bo&ufs,  qui 
sera  Forme  a  Verone  sans  delai.  Ne  perdcz  pas  un  moment  pour  la 
formation  de  ce  bataillon ;  nommez-en  les  cadres.  Prenez  pour  les 
remplir  des  ltaliens  accoulumes  a  conduire  des  boeufs.  11  faut  que 
ce  bataillon  soit  pret  a  partir  au  ler  mars.  Le  royaume  d'ltalie  a 
beaucoup  de  boeufs;  c'est  un  moyen  de  les  utiliser.  Par  ce  moyen , 
mon  royaume  d'llalic  fournira  cinq  cents  voitures  a  Tarmee. 

Napoleon. 

D'apres  la  copie  eonVm.  par  S.  A.  I.  11"*  la  daofaease  de  Leucbtenberg. 


18450.  —  AU  GENERAL  LACUEE,  COMTE  DE  CESSAC, 

M1MSTRK  DIRECTErR  DE  ^ADMINISTRATION  DE  LA  GUERRE ,  A  PARIS. 

Paris,  24  janvier  1812. 

Monsieur  le  Comte  de  Cessac ,  je  juge  convenable  de  vous  faire 
connaitre  mes  intentions  tout  entieres  sur  les  equipages  militaires  de 
la  Grande  Armee.  Mon  intention  est  d'avoir  les  1 2*,  2%  6*,  7*,  9'  et 
10°  bataillons  francais,  un  bataillon  du  royaume  d'ltalie  et  un  de  la 
Garde  irnperiale,  total,  huit  bataillons,  attelant  2,016  voitures; 
quatre  bataillons  de  voitures  comtoises,  attelant  2,424  voitures; 
quatre  bataillons  atteles  par  des  bceufs,  composes  de  1,224  voitures; 
un  bataillon  de  voitures  a  bceufs  du  royaume  d'ltalie,  atlelant  306  voi- 
tures; total  general,  dix-sept  bataillons  atlelant  pres  de  6,000  voi- 
tures etportantde  1 10  a  120,000  quintaux,  savoir:  les  huit  bataillons 
d'equipages,  30  quintaux  chaque  voiture;  les  bataillons  de  voitures 
a  la  comtoise,  12  quintaux ,  et  les  bataillons  de  voitures  attelees  par 
des  boeufs,  20  quintaux;  total,  114,000  quintaux,  ce  qui  ferait  un 
million  de  rations  de  farinc ,  ou  ppur  une  armee  de  200,000  hommes 
pendant  pres  de  deux  mois.  Le  dec  ret  que  j'ai  pris  aujourd'hui  pour 
la  formation  des  14e  et  15*  bataillons  et  des  20*  et  21*,  et  pour  faire 
fournir  par  la  conscription  des  hommes  pour  tous  les  bataillons, 
pourvoit  a  tous  ces  besoms.  Ceux  de  ces  bataillons  qui  resteraient 
en  arriere ,  si  1'armee  faisait  un  mouvement ,  serviraient  a  porter  les 
effets  d'habillement  des  convois  destines  a  partir  le  15  mars  et  le 
leravril. 

Napoleon. 

D'aprea  1'original.  Dlpdt  dc  la  guerre. 
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J 8451.  —  AU  G^N^RAL  LACU^E,  COMTE  DE  CESSAC, 

MINISTRE  DIRRCTEUR  DE  L  ADMINISTRATION  DE  LA  GUERRE,  A  PARIS. 

Ptrif,  24  janvier  1812. 

Monsieur  le  Comle  de  Cessac,  je  vous  ecris'celte  lettre  pour  vous 
seul.  Je  desire  qu'elle  ne  sorle  point  de  vos  mains ,  a  fin  que  le  con- 
ten  u  cn  rcste  tout  k  fuit  secret. 

Mon  intention  est,  lorsque  la  conscription  de  1812  sera  partie  et 
au  moment  ou  la  guerre  viendra  k  £tre  declaree,  c  est-a-dire  vers  la 
fin  de  mars,  de  lever  120,000  hommes,  sous  le  litre  de  premier  ban 
de  la  garde  nationale.  Ces  120,000  hommes  seraient  pris  dans  les 
conscriptions  de  1809,  1810,  1811  et  1812,  ce  qui  ferait  30,000 
hommes  par  conscription.  Le  senatus-consulte  leur  donnerait  Passu- 
ranee  de  ne  point  sortir  des  frontieres  de  France ,  mais  ils  devraient 
servir  pendant  tout  le  temps  que  durerait  la  guerre.  Cette  levee  se 
fera  rapi dement,  parce  que  les  homines  resteraient  dans  les  localites<* 
les  Hollandais  en  Hollande,  les  Flamands  en  Flandre,  les  Bretons  en 
Bretagne.  Je  suppose  done  qu  il  me  faudra  en  avril  et  mai  tout  ce  qui 
est  necessaire  pour  rhabillement  de  ces  120,000  hommes.  11  serait 
convenable  de  prendre  des  a  present  quelques  precautions  pour  avoir 
des  draps.  Ces  120,000  hommes  ne  bougeraienjt  effectivemenl  pas  de 
l'interieur,  afin  d'avoir  la  ga  ran  tie  de  la  tranquillite  et  de  l'inviolabilitc 
du  territoire  pendant  la  guerre.  Je  formerai  probablement  de  ces 
120,000  hommes  cent  vingt  bataillons. 

Napoleon. 

D'apre*  I'origUul.  Dej>dt  de  la  guerre. 


18452.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  HAM, 

MAJOR  G&N&RAL  DE  l'aRM£e  D  ESPAGNB ,  A  PARIS. 

Paris,  25  jautier  1812. 

Mon  Cousin ,  vous  ecrirei  au  general  Reille  que  je  lui  donne  le 
commandement  de  l'armee  de  l'Ebre.  Elle  sera  composee  de  quatre 
divisions  actives  :  1°  la  sienne;  2*  la  division  Palombioi;  3°  la  divi- 
sion Severoli;  4*  la  division  Frere,  qu'il  organisera  avec  les  lar  d'in- 
fanterte  legere,  14%  115#  et  5#  de  ligne. 

Des  1'instant  quil  occupera  avec  son  armee  active  les  pays  aux 
environs  de  Barcelone,  la  garnisen  de  cette  place  sera  assez  forte 
avec  les  depots,  le  regiment  de  Nassau,  deux  bataillons  du  23*  de 
ligne,  deux  bataillons  du  18*  leger,  quatre  compagnies  d'artillerie , 
les  sapeurs  et  let  mineors. 

Avec  ces  quatre  divisions,  il  doit  sotimettre  definitivement  toute  la 
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basse  Catalogue ,  maintenir  la  tranquillite  en  Aragon  et  pouvoir  s1  oc- 
cuper  de  l'organisation  de  ce  pays. 

Vous  trouverez  ci -joint  le  decret  par  lequel  la  Catalogne  est  orga- 
nist en  quatre  departemenls ;  vous  en  enverrez  une  copie  au  general 
Reille. 

La  cavalerie  du  general  Reille  sera  composee  du  9*  de  hussards , 
du  regiment  des  chasseurs  royaux  italiens,  du  regiment  des  dragons 
Napoleon,  du  24e  de  dragons. 

Napol6o\\ 

D'apres  Toriginal.  D^pAt  de  la  guerre. 


18453.  —  A  EUGENE  NAPOLEON,  vick-roi  dYtalik,  a  milax. 

Paris,  26  janvier  1812. 

Mon  Fils ,  j'ai  deslitue  ,  mon  charge  d'affaires  k  Naples.  Je 

donne  ordre  qu'il  se  rende  k  Paris  pour  rendre  compte  de  sa  eon- 
duite.  Sil  est  aussi  coupable  que  les  apparences  le  font  croire,  j'en 
ferai  un  cxemple  severe,  pour  apprendre  k  mes  ministres  qu'ils  ne 
doivent  point  se  separer  de  ma  cause  pour  suivre  leurs  passions  et 
leurs  intents. 

Napol6on. 

D'apres  la  copie  comm.  par  S.  A.  1.  M"*  la  duchesse  de  Lcuchlenberg. 


18454.  —  OBSERVATIONS 

DICTfeES  EN  CONSEIL  DES  PONTS  ET  CHAUSSEES. 

Palais  des  Toileries,  27  jaofier  1812. 

De  toutes  les  communications  de  la  Baltique  au  Rhin ,  la  meilleure, 
la  plus  courte,  la  plus  economique,  c'est  la  mer.  Mais,  la  mer  etant 
interdite  par  des  forces  superieures ,  de  \k  natt  Videe  et  \  ient  la  ne- 
cessity d  une  communication  interieure  de  la  Baltique  au  Rhin.  La 
premiere  idee  qui  se  presente ,  c1  est  de  partir  de  Hambourg ,  de  des- 
cendre  l'Elbe,  suivre  les  VVadden  jusqu'fr  Delfzyl.  11  est  vrai  que  cette 
navigation  n'est  bonne  que  pour  des  bdtiments  tirant  quatre  pieds 
d'eau  et  que  cette  navigation ,  com  me  la  premiere ,  a  Finconv^nient 
de  pouvoir  ctre  interceptee  par  Tennemi. 

Alors,  Pidee  la  plus  naturelle  est  de  descendre  TElbe  jusqu'A 
Cuxhaven ,  et  de  joindre  l'Elbe  avec  le  Weser  a  Bremerlehe  par  un 
canal  lateral  sans  ecluses. 

La  navigation  de  Hambourg  k  Cuxhaven  peut  Hre  pratiquee  par 
des  batiments  immenses,  ainsi  que  celle  de  Cuxhaven  au  Weser  par 
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le  canal;  a  Bremerlehe,  on  prendrait  le  nouveau  canal,  quicondui- 
rait  jusqu'  a  Delfcyl. 

Ce  projet  n'a  point  et£  etodie;  c'e*tait  faute  de  renseignements  posi- 
tifs  que  l'Empereur  avait  adopte  le  projet  propose  d'un  canal  passant 
par  TOste.  lei  il  y  a  on  parlage  d'eau ,  ce  qui  est  une  chqse  toujours 
difficile.  11  est  vrai  que  1'Oste  est  navigable  jusqu'a  Bremerwoede,  ou 
il  faudrait  rompre  charge  jusqu'au  Weser. 

Aiosi  l'Empereur  n  arrate  point  ce  projet  jusqu'a  ce  qu  on  Tail 
etudie.  Des  lannee  prochaine ,  on  fera  le  projet  pour  la  jonction  de 
1'Elbe  au  Weser,  et  Ton  determine™  le  poinl  ou  le  canal  devra  joindre 
FEIbe.  On  proposera  a  l'Empereur  la  nomination  d  une  commission 
mixte  d'officiers  du  genie  de  terre,  d'officicrs  de  marine  et  d'ingenieura 
des  ponts  et  chaussees  pour  determiner  ce  projet. 

Le  premier  point  est  de  faire  veriGer  le  travail  de  M.  Beau  (em  ps- 
Beauprc  par  une  commission  d'ofGcicrs  de  marine  et  du  genie;  le 
deuxieme,  de  determiner  le  poinl  ou  Ton  fera  le  bassin,  puisque  les 
vaisseaux  engages  dans  l'Elbe  risqueraient  de  perir  par  les  glaces ;  il 
faut  qu'on  s'assure  de  la  possibility  d'etablir  le  bassin  dans  Templa- 
cement  qui  sera  designe ;  (roisieme  point :  deux  forts  sont  necessaires 
a  droite  et  a  gauche  de  ce  grand  etablissement ,  afin  de  se  trouver 
toujours  maltre  de  2,000  toises  de  rade ,  et  alors  on  etablirait  le  long 
de  la  mer,  a  7  ou  800  toises,  un  fort  comme  le  fort  Lasalle  du  Helder, 
coutant  a  peu  pres  un  million,  ou  1,000  ou  1,500  hommes  pour- 
raient  soutenir  un -siege  tres-long,  parce  qu'on  ne  peut  £tre  attuque 
que  par  les  digues. 

Si  ce  travail  pouvait  fitre  etudie  d'ici  au  mois  d'avril ,  on  pourrait 
commencer  ce  fort  dans  la  campagne  prochaine  et  Pa  voir  dans  l'annee, 
comrae  le  fort  Lasalle. 

Le  ministre  de  la  marine  tiendra  un  conseit  ou  seront  appeles  le 
general  Haxo,  MM.  Tarbe,  Blanken  ,  Sganzin,  Cachin  et  Beautemps- 
Beaupre,  pour  faire  un  premier  projet  qui  sera  sou  mis  a  Sa  Majesty, 
et  ensuile  on  en  v  err  a  sur  les  lieux  pour  etudier  le  terrain. 

D'aprea  la  copie.  Archive*  de  la  marine. 


18455.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGKAM , 

MAJOR  G&n£rAL  DK  L'ARMfo  d'bsPAGNB,  A  PARIS. 

Paris,  27  janvier  1812. 

Mon  Cousin ,  ecrivez  par  l'estafette  de  ce  soir  au  general  Dorsenne 
que  je  recois  des  nouvelles  du  mouvement  des  Anglais  sur  Ciudad* 
Rodrigo ;  que  j'approuve  fort  que  dans  cette  circonstance  il  retarde 
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la  marche  de  la  Garde,  pour  appuyer  le  due  de  Raguse  de  toutes  ses 
forces ;  que  le  general  Monlbrun  ne  doit  pas  larder  k  arriver,  poisque 
le  marechal  Sue  bet  a  eovaye  a  sa  rencontre  pour  le  faire  relrograder, 
et  qu'il  a  du\  le  11 ,  se  meilre  en  marche  pour  retourner  a  Madrid; 
que  je  compte  que  le  18  Janvier  le  general  Monlbrun  aura  pu  ctre 
de  retour  sur  Madrid,  et  6tre  en  ligne  a  la  fln  du  mois;  que,  lorsqu'il 
sera  arrive,  1'armee  de  Portugal  aura  pris  sa  position  definitive;  que 
le  mouvement  des  Anglais  parait  avoir  ele  entrepris  pour  faire  diver- 
sion au  siege  de  Valence,  et  parce  qu'ils  ont  eu  coanaissance  du  fort 
detacheraent  que  I'armta  de  Portugal  avait  fait;  et  que  le  desir  que 
j'ai  d  avoir  ma  Garde  nest  pas  telle  men  t  prcssant  qn  il  faille  la  ren- 
voyer  avant  que  les  affaires  aient  pris  une  situation  naturelle  dans 
leNord. 

NapoUon. 

D'aprcs  I'original.  Dlpftt  de  la  guerre. 

18456.  —  AU  MARECHAL  BESSIERES,  DLC  D'ISTRIE, 

COMMANDANT  LA  GABDB  1MP&IMALE,  A  PARIS. 

Paris .  27  janvier  1812. 

Mon  Cousin ,  faites-moi  un  rapport  sur  Fetal-major  de  ma  Garde. 
Je  commence  par  les  chevau-legers  polonais  :  le  general  Krasinski  en 
est  le  colonel.  J'ai  nomme  major  de  ce  regiment  le  general  de  bri- 
gade Konopka ,  qui  a  com  man  de  longtemps  un  regiment  de  lanciers 
k  I'armee  du  midi  d'Espagne;  quel  est  le  second  major?  Le  2*  regi- 
ment de  chevau-legers  lanciers  est  commande  par  le  general  Colbert; 
il  y  a ,  je  crois,  un  major  bollandais;  quel  est  le  second  major?  puis- 
je  avoir  confiance  dans  le  major  hotlandais  ? 

Le  general  Guyot  commande  les  chasseurs  a  cheval;  le  colonel 
Lion  est  un  des  majors;  j'ai  nomme  le  general  Exelmans  major  dans 
ce  regiment.  Daumesnil  ctant  blesse  ne  peut  rester  major;  il  faut 
me  faire  un  rapport  sur  cet  officier,  que  mon  intention  est  dVmployer 
militairement.  Ne  pourrait-on  pas  lui  dornier  le  coramandement  de 
Vincennes ,  avec  un  grade  superieur  et  un  bon  traitement?  Vincennes 
etant  une  prison  d'Etat  et  un  des  quartiers  de  ma  Garde ,  j'ai  besom 
la  d'un  homme  stir. 

Le  general  Saint-Sulpicc  commande  les  dragons ;  le  colonel  Letort 
est  un  des  majors;  je  ne  connais  pas  le  second;  faites-moi  un  rap- 
port qni  me  le  fasse  conn  a!  Ire. 

Le  general  Walther  commande  mes  grenadiers  k  cheval ;  les  gene- 
raux  Lepk  et  Chastel  sont  majors. 

Le  general  Lepic  aimerait-il  a  6tre  fait  general  de  division  et  a  aller 
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commander  une  division  de  grosse  covalerie?  Comrae  rues  grenadiers 
chargent  rarement,  il  acquerrait  de  I'experience  dans  la  ligne,  et  je 
poarrais  ensuite  I'appeler  an  commandement  des  grenadiers  lorsque 
le  g6ne>al  Waltber  se  rctirerait.  Je  ne  veux  faire  au  resle  que  ce  qui 
lui  convient.  Voyez-le  et  parlez-lui  de  cela  com  me  venant  de  vous. 

On  accorde  au  general  Chaste!  du  talent  ;  le  commandement  d'une 
brigade  de  cavalerie  lui  donnerait  de  I'experience ;  je  ne  ferai  egalc- 
ment  la-dessus  que  ce  qui  lui  conviendra. 

Je  d£sirerais  placer  comme  major  dans  un  des  regiments  de  cava- 
lerie de  ma  Garde  le  general  Ornano,  qui,  ayant  toujours  £te  a 
l  armee,  acquerra  dans  ma  Garde  un  aplomb  qui  lui  sera  utile;  je  le 
placerai  apres  cela  dans  la  ligne. 

Si  les  generaux  Lepic  et  Chastel  passaient  dans  la  ligne,  quels 
sont  les  generaux  de  brigade  ou  colonels  que  je  pourrais  nommer 
majors  dans  les  grenadiers? 

Je  passe  a  l'infanterie.  Le  general  Oorsenne  elant  general  en  chef 
doit  desormais  suivre  sa  carriere;  je  desire  nommer  un  g£ne>al  de 
division  pour  le  remplacer  dans  ma  Garde. 

Faites-moi  connaitre  si  j'ai  sufGsamment  de  generaux  et  de  colonels 
pour  commander  tout  le  reste  de  ma  Garde. 

Napoleon. 

D'apres  l'orijjinal  comm.  par  If0*  la  daclicssc  dlslrie. 


18457.  — AU  COMTE  DARU  , 

MIMSTRE  SECRETAIRE   D  ETAT ,    A  PARIS. 

Paris,  27  janvier  1812. 

Monsieur  le  Comte  Daru,  y  aurait-il  de  l'inconv6nicnt  a  prescrire 
par  un  decret  que  le  caisson  d'ambulance  des  regiments  portera  deux 
niatelas  assortis  aux  caissons,  avec  leurs  couvertures,  quatre  demi- 
fournitures,  ce  qui  donnerait  de  quoi  coucher  12  hommes,  douze 
brancards  sangles,  une  caisse  a  amputations,  100  kilogrammes  de 
charpie,  125  kilogrammes  de  linge  a  pansements ,  une  boile  de 
medicaments  pesant  au  moins  5  kilogrammes?  ce  qui  ferait  pour  tous 
les  regiments  une  augmentation  de  moyens  de  pansements  qui  serait 
tres-considerable. 

Ne  pourrait-on  pas  prescrire  egalement  que  les  quatre  caissons 
(Tambulauce  des  divisions  porteraient  chacun  au  moins  dix  brancards 
sangles,  deux  caissons  a  amputations,  etc.? 

Kepresentez-moi  cela  avec  voire  rapport. 

Xapolkon. 

D'aprea  la  copte  comm.  par  M.  le  comte  Darn. 
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18458.  —  A  JEROME  NAPOLEON,  ROI  DE  WESTPHALIE, 


Monsieur  mon  Fr£re,  divers  indices  m'avaient  depais  long  temps 
fait  craindre  que  Tempereur  de  Russie  n'etit  cesse  d'etre  dans  les 
sentiments  de  Tilsit.  Un  ukase,  public  en  decembre  1810,  blessait 
essentiel lenient  les  inl£rets  dc  la  France  et  de  la  Confederation;  il 
eta  it  avantageux  a  TAngleterre;  il  efait  contraire  au  traits  de  Tilsit. 
Cependant,  je  m'6tais  abstenu  de  toute  esp&ce  de  plainte,  me  bor- 
nant  a  des  representations  tout  amicales.  Au  mois  d'avril  suivant, 
I'empereur  de  Russie  fit  reraeltre ,  par  ses  ministres  pr&s  des  diffe- 
rentes  cours,  une  protestation  relative  a  l'Oldenburg.  Je  dus  Aire 
d'aulant  plus  elonn&  d'une  demarche  si  singuli&re,  que,  prevenant 
les  vceux  de  la  Russie,  j'avais,  d&s  le  principe,  offert  pour  le  due 
d'Oldenburg  une  indemniteconvenable.  Je  ne  pensai  toutefois  qu'ar£i- 
lerer  cette  oiTre.  La  Russie  paraissant  ne  point  agr£er  l'objet  propose 
en  indemnity ,  je  la  pressai  de  faire  connaf  Ire  ce  qu'elle  d£sirait.  Enfin, 
je  mis  tout  en  usage  pour  arr£ter  les  consequences  d  un  acte  public 
qui ,  bien  qu  il  parl&t  de  la  conservation  de  Talliance ,  devait  naturel- 
lement  faire  succ6der  la  m^fiance  a  la  bonne  harmonie  qui  avait  r£gne 
entre  les  deux  cours.  Au  lieu  de  s'expliquer,  la  Russie  affaiblit  son 
arm£e  du  Danube,  evacua  la  droife  de  ce  fleuve,  retira  de  la  Finlande 
une  partie  des  troupes  qui  occupaient  cette  province  si  recemment 
conquise,  et  reunit  toutes  ses  forces  disponibles  sur  les  fronti&res  du 
duch£  de  Varsovie. 

Le  territoire  de  la  Confederation  se  trouva  ainsi  menace,  au  point 
que  je  fus  obligi  de  faire  r£trograder  les  troupes  du  duch£  sur  la 
Vistulc ,  a  fin  de  pouvoir  les  appuyer  en  cas  d'attaque  soudaine.  D&s 
le  commencement  de  ces  mouvements  de  la  Russie,  mon  premier 
soin  avait  6te  de  pourvoir  a  la  defense  de  Danzig,  qui  est  un  des 
boulevards  de  la  Confederation ,  et  d'en  rendre  la  garni  son  respec- 
table; ce  qui  me  mit  dans  le  cas  de  requ£rir  d&s  lors  une  partie  des 
contingents  et  d'6crire  pour  cet  eflet  a  Voire  Majesty,  qui  envoya  Tun 
de  ses  regiments  dans  cette  place. 

Peu  de  temps  apr&s,  un  envoye  du  Br6sil ,  transport^  sur  une  fre- 
gate  anglaise,  fut  recu  a  Saint-Petersbourg  comme  ministre  d'une 
puissance  amie,  quoique,  en  vertu  de  I'alliance  de  Tilsit,  la  Russie 
doive  £tre  en  6tat  de  guerre  avec  la  Maison  de  Bragance.  Je  d£sirais 
la  paix ;  j'avais  int£r£t  a  la  conserver,  puisqu'une  partie  de  mes  troupes 
6tait  en  Espagne  :  mais,  quand  la  Russie  appuyait  la  violation  des 
trails  par  l'appareil  des  armes ,  j'ai  dil  aussi  recourir  aux  armes. 
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Celte  precaution  est  plus  que  justice  aujourd'hui  par  la  levee  extra- 
ordinaire de4  homines  sur  500,  qui  vient  d'etre  ordonnee  dans  toute 
Intend ue  de  Tempire  russe,  sans  que  la  Russie  se  soit  expliquee  sur 
sa  protestation  nisur  son  ukase,  sans  que  ses  troupes  aient  quitl6  les 
positions  quelle  leurto  fait  prendre  dans  le  voisinage  du  duche. 

J'ai  du  rassembler  raes  armies,  les  former  el  r£tablir  mon  mate- 
riel de  guerre.  Ces  pr^paratifs  ont  employe  une  ann^e.  Maintenant, 
300,000  homines  vonf  traverser  l'Allemagne  et  se  porter  sur  les  fron- 
tiers de  la  Confederation,  non  dans  des  sentiments  hostiles,  mais 
pour  que  mes  urates  se  trouvent  aussi  pr£s  de  la  Vistule  que  les 
armees  russes. 

Je  chargerai,  quand  il  en  sera  temps,  mon  ministre  de  repondre 
a  la  protestation  relative  a  FOldenburg  :  que  les  affaires  de  ce  pays 
sont  reellement  etrang&res  a  la  Russie;  que  le  due,  requis,  lors  de 
la  derni&re  guerre,  de  fournir  son  contingent,  ne  Tavait  pas  fait; 
que,  n'ayant  point  rempli  les  devoirs  de  confederi  ,  il  en  avait  perdu 
les  droits;  que  cependant,  et  par  amour  de  la  paix,  j'ai  offert  pour 
lui  une  indemnite  convenable,  et  que  je  suis  prgt  encore  a  la  lui 
donoer. 

Tout  en  adoptant  le  principe,  la  Russie  n'a  pas  dit  ce  qu'elle  vou- 
lait,  et  j'ai  dti  penser  qu'il  6tait  dan3  ses  intentions  de  demander 
Danzig  et  une  portion  quelconque  du  territoire  de  la  Confederation. 
Si,  en  effet,  elle  n'avait  pas  eu  a  faire  des  propositions  contraires  au 
traite  de  Tilsit  et  a  mes  principes ,  et  que  je  ne  pourrais  entendre 
sans  y  repondre  par  les  armes,  aurait-elle  arm£,  et  depuis  un  an 
refuserait-elle  de  s'expliquer?  Je  suis  loin  toutefois  d'avoir  perdu  1'es- 
poir  de  la  paix.  Mais  puisqu'on  admet  en  vers  moi  le  procede  funeste 
de  negocier  a  la  tete  d  une  puissante  et  nombreuse  armee,  il  est  de 
mon  honneur  de  negocier  aussi  a  la  tete  d'une  armee  nombreuse  et 
puissante.  Je  ne  veux  poit  commencer  les  hostilites ,  mais  je  veux  me 
raettre  en  mes u re  de  les  repousser.  Je  ne  veux  point  violer  le  terri- 
toire russe,  mais  je  veux  6lre  pret  a  faire  repentir  quiconque  violerait 
le  territoire  de  la  Confederation. 

Je  desire ,  en  consequence ,  que  le  contingent  de  Votre  Majeste  se 
reunisse  et  soit  pret  a  entrer  en  campagne  le  15  fevrier  prochain.  Je 
la  prie  de  me  faire  reniettre  retat  de  son  contingent  en  ofBciers  gene- 
raux,  ofBciers  d'etat-major,  infanterie,  cavalerie,  artillerie,  avec 
caissons  et  equipages,  et  telle  quelle  est  dans  I'intenlion  de  I'organiser. 

Napoleon. 

D'apret  la  copie  comm.  par  S.  A.  I.  le  prince  Je>6me. 

M£me  lettre  an  roi  de  Baviere,  au  roi  de  Wurtemberg,  etc. 
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18459.  —  A  M.  MARET,  DUC  DE  BASSANO , 

M1NISTRK  DBS  RELATIONS  BXTKRIELRES,  A  PARIS. 

Paris .  28  janvier  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Bassano,  mettez-moi  sous  les  yeux  Ic  traitc 
du  22  avril  1809  avee  Nassau.  Je  crois  qu'il  resulte  de  ce  Iraile  que 
Nassau  doit  fournir  Irois  regiments.  Faites-moi  connailre  ce  que  ce 
prince  a  de  disponible,  et  s'il  pourrait  fournir  un  regiment  a  la  cara- 
pagne  prochaine. 

Je  voudrais  composer  ainsi  la  division  des  princes,  savoir  :  1"  bri- 
gade :  un  regiment  de  Nassau,  1,680  hommes;  un  regiment  du 
prince  Primal,  1,680  hommes  (independamment  de  500  hommes 
qu'il  a  en  Espagne) ;  un  regiment  de  Wurzburg,  1,680  hommes; 
total,  5,040  hommes.  2*  brigade  :  les  trois  regiments1  tels  qu'ils 
elaient  composes,  savoir  :  Ic  4*  regiment,  2,800  hommes;  le  5*  re- 
giment, 1,700  hommes;  le  6*  regiment,  1,500  hommes;  total, 
6,000  hommes.  3e  brigade  :  les  deux  regiments  de  Mecklenburg, 
2,000 hommes.  Total  general,  13,040  hommes. 

Pr£parez-moi  le  detail  de  I'organisation  de  cette  division.  Deman- 
dez  que  cbaque  regiment  ait  deux  pieces  d'artillerie  de  regiment ,  et 
faites  les  demarches  n£cessaires  pour  que  les  contingents  soient  re*u- 
nis  au  20  fevrier  dans  les  lieux  respectifs,  de  maniere  a  pouvoir 
partir  du  25  au  30  et  £lre  reunis  a  Dessau  le  1"  mars.  Mon  inten- 
tion est  de  charger  le  general  Daendels  de  se  rendre  dans  ces  diffe- 
rent pays  pour  r£unir  cette  division  et  en  prendre  le  commandement. 
Faites-moi  done  un  rapport  detaille  sur  ce  qui  regarde  cette  parlie  des 
contingents  de  la  Confederation. 

Xapolkon. 

D'apres  ('original.  Archives  des  affaires  Itrangeres. 


18460.  —  NOTE 

DICT&E  EN  CONSEIL  DES  FORTIFICATIONS. 

Palais  des  Toileries ,  38  janvier  1814. 

Au  sujet  du  fort  Tromp  (fie  de  Goeree)  vis-a-vis  Hellevoetsluts , 
Sa  Majeste  dit  que  le  fort  Tromp  ne  lui  parait  pas  bien  determine 
pour  se  decider  a  Ic  construire  dans  son  emplacement  actuel.  L'idee 
du  fort  Tromp  elait  de  faire  dependre  Insistence  des  vaisseaux  qui 
seraient  dans  la  radc  de  Flakkee  de  la  prise  d  un  fort  qui  exigeat  huit 
jours  de  tranchee  ouverte,  et  non  de  quelques  batteries  faciles  a  pren- 

1  C'est-a-dire  les  regiments  de  Saxe  Ducal e  (le  4*  regiment),  d'Anbalt  et  de 
Lippe  (le  5e),  de  Sohwarxburg,  Waldeck  et  Reuss  (le  (*•). 
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dre.  Ce  but  paraSt  assez  bien  rem  pi  i  par  le  fort  Tromp ,  qui  est  a 
moins  de  900  toises  du  Pampus.  Mais  il  Taut  faire  sur  la  Meuse  des 
recberches  comrae  celles  que  Sa  Majeste  a  fait  faire  sur  le  Tcxel ; 
pour  cela ,  il  faut  connaitre  les  sondes  de  la  Meuse ,  que  la  marine 
doit  avoir.  Ces  recherches  feront  connaitre  s  il  est  possible  de  mouiller 
en  dehors  de  la  barre  de  la  Meuse.  Au  procbain  conseil ,  on  presen- 
ter a  Sa  Majeste  les  sondes  de  la  riviere,  et  Ton  y  appellera  M.  Beau- 
temps-Beaupre ,  ingenieur  hydrographe.  C'est  une  question  maritime 
fort  importante,  parce  que  si  les  vaisseaux  pouvaient  mouiller  hors 
de  la  passe ,  il  serait  convenable  de  placer  le  fort  Tromp  de  maniere 
a  proteger  cette  rade  exterieure.  Si ,  au  contraire ,  on  ne  peut  tirer 
aucun  parti  de  cette  rade  exterieure,  on  pourrait  alors  considerer  a 
peu  pres  comme  inutiles  les  batteries  qui  sont  a  la  pointe  de  Tile,  et 
concentrer  toute  la  defense  dans  le  fort  Tromp,  sauf  a  avoir  des 
batteries  de  12  seulement  pour  proteger  le  cabotage. 

Le  reduit  de  Tile  de  Schouwen  doit  3tre  plac6  sur  le  chenal  de 
Grevelingen,  qui  separe  Tile  de  Goeree  de  celle  de  Schouwen;  car 
un  reduit,  quelque  force  qu'il  ait,  n'est  susceptible  que  de  quelques 
jours  de  defense  *,  si  Ton  ne  peut  venir  a  son  secours ,  il  ne  peut  que 
capituler,  et  c'est  une  garnison  perdue.  Au  lieu  qu'un  reduit  a  cheval 
sur  le  canal  ne  permet  pas  a  l'ennemi  de  le  bloquer ,  et  Ton  accour- 
rait  de  Tbolen  et  de  Berg-op-Zoom  pour  le  secourir ;  s'il  peut  se  de- 
fend re  huit  ou  dix  jours,  il  est  presque  certain  d'etre  secouru. 

Qu'il  faille  ensuite  un  fort  a  la  pointe  de  Tile  de  Zierickee ,  pour 
defendre  le  passage  de  Keete,  c'est  une  question  d'une  autre  nature. 

A  File  de  Goeree,  on  a  fait  le  reduit,  non  pour  defendre  le  pas- 
sage ,  mais  pour  conserver  un  point  ou  Ton  ne  puisse  pas  etre  bloque; 
c'est  ce  qui  a  determine  k  faire  le  fort  Duquesne  ;  il  est  assez  etendu 
pour  que,  dans  une  nuit,  5  ou  6,000  hommes  puissent  y  dire  jetes 
et  degager  toute  Tile.  C'est  le  rae"me  systeme  qui  doit  £tre  applique  a 
File  de  Schouwen.  La  meilleure  maniere  de  fortifier  une  tie ,  c'est  de 
faciliter  les  communications;  c'est  ainsi  que,  pour  Tile  de  Walcheren, 
on  avait  eu  le  projet  de  faire  une  digue  sur  le  Sloe.  Ce  qui  n'etait 
pas  praticable  pour  cette  lie,  Test  pour  I'ile  de  Schouwen,  le  canal 
n'ayant  que  3  ou  400  toises.  Si  Ton  peut  avoir  une  fleche,  un  pont 
qui  arrive  jusqu'a  Tholen,  et,  si  cela  n'est  pas  possible,  qu'on  ait 
des  bateaux  assures  pour  transporter  beaucoup  de  monde ,  on  aura 
donne  la  plus  grande  force  possible  a  Tile  de  Schouwen. 

D'apre*  U  copie.  Archives  de  la  marine. 
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18461.—  AU  MARECHAL  DAVOUT,  PRINCE  D'ECKMUHL, 

COMMANDANT  LK  I"  CORPS  D  OBSERVATION  DR  L'BLBE ,  A  HAMDOURG. 

Paris,  28  janvier  1812. 

Mon  Cousin ,  j'attends  avec  impatience  votre  rapport  sur  les  mar- 
chandises  coloniales  que  vous  aurez  trouvees  dans  la  Pomeranie. 
Vous  y  avez  sans  doute  envoy£  un  detachement  de  vos  douaniers. 

Je  destine  le  general  Damas,  qui  commande  les  troupes  du  grand- 
duche  de  Berg,  a  commander  une  division,  qui  se  composera  de 
huit  bataillons  de  Berg,  de  quatre  de  Hesse-Darmstadt,  ce  qui  fera 
douze  bataillons,  d'un  regiment  de  cavalerie  de  Berg  et  (fun  regi- 
ment de  cavalerie  hessoise ,  et  en  fin  des  troupes  d'artillerie  apparte- 
nant  a  ces  deux  contingents.  Deux  bataillons  du  grand-duche  de  Berg 
sont  deja  a  Stettin.  J'ai  donne  ordre  que  trois  bataillons,  formant 
2,400  hommes,  soient  prgts  a  partir  a  Diisseldorf  sous  les  ordres 
d'un  general  de  brigade.  Une  egale  quantite  de  troupes  sera  pre'te  a 
partir  de  Hesse- Darmstadt.  Vous  pouvez  done  vous  adresser  directe- 
ment  a  Dusseldorf  pour  mettre  en  mouvement  la  brigade  de  Berg  et 
la  diriger  sur  Hambourg ,  ou  elle  relevera  vos  troupes  aussitdt  que 
vous  serez  oblige  de  marcher  plus  loin. 

Puisque  vous  enlrez  en  Pomeranie,  il  est  necessaire  que  vous  fer- 
miez  hermetiquement  tous  les  passages  entrc  la  Suede  et  le  conti- 
nent, et  que,  sans  rien  faire  distensible,  vous  mettiez  une  espece 
d'embargo  tel  que  rien  ne  puisse  entrer  ni  sortir,  si  ce  nest  les  cour- 
riers  de  cabinet  que  le  gouvernement  de  Suede  voudrait  envoyer  en 
France;  mais  aucune  malle  de  commerce  ne  doit  passer.  Vous  arre- 
terez  egalement  loute  la  correspondance  avec  la  Suede  que  Ton  vou- 
drait faire  passer  par  le  Daneniark. 

Napoleon. 

D'apres  l'original  comm.  par  If104  la  marlchalc  princesse  d'Eckmuhl. 


18462.  —  A  EUGENE  NAPOLEON,  vicb-roi  d'italib ,  a  milan. 

Parit,  28  janvier  1812. 

Mon  Fils ,  faites  armer  Venise  et  Ancone  completement  du  cdte 
des  terres  et  du  cdte  de  la  mer.  Faites  armer  Palmaoeva  et  Osoppo. 
Faites  armer  a  demi  Man  tone ,  Peschiera  et  Legnago.  Faites  cela 
toot  doucement.  J'approuve  les  bases  que  vous  proposez  pour  V  appro- 
visionnement  de  bouche  de  ces  places. 

Napolkon. 

D'apres  la  copic  comm.  par  S.  A.  I.  Mmt  la  duciiesse  de  Leachtenberg. 
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18463.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUG  DE  FELTRE, 

M1NISTRE  DE  LA  GUERRE  ,  A  PARIS. 

Paris,  29  jiovier  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre,  je  vous  envoie  un  rapporl  de  mon 
ofBcier  d'ordonnance  Athalin  sur  Delfzyl.  Je  desire  que  vous  me 
remettiez,  au  conseil  de  mardi  prochain,  ce  qui  est  relatif  a  cette 
place,  les  projets  qui  ont  ete  fails  et  ['opinion  du  comite. 

Delfzyl  est  consideree  comme  la  plus  belle  rade  qui  exisle  depuis 
PEscaut  jusqu  a  Hambourg.  Elle  est  destinee  a  jouer,  a  l'avenir,  un 
tres-grand  rdle.  La  rade  paratt  ne  rien  laisser  a  desirer;  il  faut  pour- 
voir  a  la  defense  de  la  place. 

11  parait  necessaire  d'abord  d  occuper  d'une  maniere  solide  Tile  de 
Borkum,  puisqu'on  passe  a  mille  toises  de  cette  He,  et  d'etablir  un 
fort  important  a  la  pointe  de  Bierum,  afin  d'emplcber  Tennemi  de 
faire  un  simple  debarquemeut  et  d'enlever  les  batteries.  Ce  fort  defen- 
drait  la  rade  a  1,800  toises;  le  fort-balterie  de  Holwierde  defendrait 
la  passe  a  1,500  toises,  et  enQn  les  remparts  de  Delfzyl  acheveraient 
de  proteger  Tescadre,  qui  peut  se  retirer  jusqu'A  Termunterzyl 
c  est-a-dirc  a  plus  de  400  toises  de  Delfzyl,  au  fond  de  la  rade ,  et  a 
peu  pres  a  egale  distance  de  Delfzyl  au  premier  fort,  a  la  hauteur  de 
Bierum. 

11  est  hors  de  doulequ'un  etablissement  militaire  devient  indispen- 
sable a  Delfzyl,  avec  un  bassin  a  Tabri  des  glaces.  Ou  cet  etablisse- 
ment doiUil  6tre  fait?  est-ce  k  Delfzyl  m^me  ou  k  Termunterzyl? 
Vous  consulterez  le  ministre  de  la  marine  sur  cette  derniere  ques- 
tion, car  e'est  surtout  sous  le  point  de  vue  maritime  qu'il  faut  le 
considered 

Que  valent  1'enceinte  el  les  etablissements  actuels  de  Delfzyl? 
Quelle  defense  pourraient-ils  faire?  Quel  parti  y  a-t-il  k  prendre  pour 
l'avenir  et  pour  I'annee  actuelle?  Quand  meme  le  corps  de  la  marine  et 
le  genie  seraient  d'optnion  de  faire  des  etablissements  a  Termunterzyl, 
ce  ne  serait  une  chose  a  faire  que  dans  quelques  annees  et  a  laquelle 
on  ne  pourrait  pns  songer  pour  cette  annee.  II  est  done  necessaire 
<f  avoir  a  la  pointe  de  Bierum  une  forte  batterie  de  huit  pieces  de  36 
ou  de  24  et  de  quatre  mortiers ,  et  une  pareille  batterie  k  Holwierde. 
11  est  egalement  necessaire  de  mettre  a  Tabri  d'un  coup  de  main  la 
place  de  Delfzyl,  aGn  que  mes  flottilles  se  Irouvent  protegees  et  que 
cette  place  puisse  se  defendre.  II  est  hors  de  doute  que,  si  I'ennemi 
voulait  operer  sur  les  cdtes,  il  s'emparerait,  de  preference  a  tout,  de 

1  Aujourd'hui  Termuntcn. 

13. 
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Delfzyl ,  qui  lui  ferait  une  place  de  depdt  et  la  plus  belle  rade  dc 
tous  ces  parages. 

Je  desire  cgalement  que  vous  me  mettiez ,  mardi ,  sous  les  yeux 
ce  qui  est  relatif  a  la  place  de  Groningen ,  aux  autres  forts  de  PEms 
et  aux  places  de  l'Yssel.  Convient-il  de  garder  ces  places  ou  den 
retirer  Tartillerie,  comme  on  a  fait  a  Breda,  et  de  conduire  cette  artil- 
lerie  a  Wesel? 

Napoleon. 

D'tpret  It  copie.  D4p6t  de  It  guerre. 


18464.  —  AU  GENERAL  LACUEE ,  COMTE  DE  CESSAC, 

MINISTRE  DIRKCTKUR  DE  l' ADMINISTRATION  DK  LA  GUERRE ,  A  PARIS. 

Ptrii,  29  jtnvier  1812. 

Monsieur  le  Comte  de  Cessac,  je  recots  votre  lettre  du  28  janvier. 
Pourrait-on  red  u  ire  le  poids  des  voitures  qui  se  const ruiseot  a  Anversr 
a  Sampigny  et  en  Italie,  du  modele  de  juillet  dernier,  et  leur  fa  ire 
supporter  une  diminution  de  poids  conformement  a  votre  rapport , 
e'est-a-dire  qu'au  lieu  de  peser  1,200  kilogrammes  elles  ne  pesassent 
que  983  kilogrammes;  ce  qui  ferait  une  reduction  de  217  kilo- 
grammes ou  de  434  livres?  Donnez  ordre  que  Ton  fasse  cette  opera- 
tion sur  toutes  les  voitures  auxquelles  on  pourra  Pappliquer.  Envoyez 
des  instructions  a  la  marine,  a  Sampigny,  a  Plaisance,  au  vice-roi 
et  &  Partillerie.  Recommandez  que,  pour  chaque  service,  on  ecrivc 
sur  chaque  voiture  son  poids ,  afln  de  dislinguer  facilement  les  unes 
et  les  autres. 

Je  voisdans  votre  rapport  que  les  voitures  du  nouveau  modele  pesent 
983  kilogrammes,  et  celles  de  Pancien  modele  915;  la  difference 
est  de  68  kilogrammes  :  on  peut  done  considerer  ces  deux  modeles 
de  caissons  comme  de  m£me  poids.  II  serait  fort  a  souhaiter  qu'on 
put,  des  trois  modeles  de  caissons,  en  faire  un  seul  pour  PaveQir. 
Ces  voitures  auraient  I'avantage  d'avoir  un  couvercle,  ce  que  je  re- 
garde  cotnme  une  chose  importante ,  d'etre  les  plus  legeres  possible 
et  de  porter  le  mime  poids  que  les  voitures  de  nouveau  modele;  ce 
serait  celui  que  Ton  construirait  a  Sampigny  et  a  Plaisance. 

Je  crois  vous  avoir  mande  qu'il  etait  inutile  de  faire  a  Danzig  les 
160  voitures  de  nouveau  modele,  et  quil  fallait  auparavant  faire 
construire  les  chariots  a  la  comtoise. 

Je  desirerais  que  vous  me  remissiez  un  etat  par  bataillon  des 
1,485  voitures  et  des  371  chariots  qui  existent,  etque  vous  me  Gssiez 
connaltre  si  les  chariots  a  la  comtoise  pourront  6tre  fournis  avant  le 
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1"  mai.  11  me  semble  que  les  600  chariots  qu'ob  fabrique  a  Lons- 
le-Saunier  pourraieot  Stre  fournis  moitie  en  mars  et  moitie  en  avril ; 
il  y  en  a  une  immense  quantity  en  Franche-Comte.  Les  900  chariots 
qu'on  construit  a  Danzig  pourront  e^re  livres  en  avril ,  surtout  si  Ton 
ne  fait  pas  les  1 60  chariots  de  nouveau  model e. 

Napoleon. 

D'apret  1'origiaal.  D4pAt  de  la  guerre, 


18465.  —  A  EUGENE  NAPOLEON.  VICB-ROl  D'lTALIE,  A  MILAN. 

Paris,  29  janvier  1812. 

Mon  Fits,  dirigez  la  garde  royale  sur  Brescia,  de  maniere  qu'elle 
arrive  du  20  au  25  fevrier,  infanterie,  cavalerie,  artillerie,  etc. 
Mon  intention  serait  de  commencer  le  mouvement  sur  Ratisbonne  du 
15  au  20.  Tout  pourrait  se  mettre  en  mouvement  le  rodme  jour  et 
par  brigade.  Pendant  que  la  premiere  brigade  parti  rait  de  Bolzano, 
la  derniere  partirait  de  Bassano  et  de  Verone,  et  se  trouverait  ainsi  a 
distance  de  sept  jours  de  la  premiere ,  car  je  compte  qu'il  y  a  sept 
marches  de  Verone  a  Bolzano.  L'armee  march  era  it  done  en  sept 
colonnes.  11  faudrait  commencer  par  faire  marcher  une  brigade  de 
cavalerie. 

Napoleon. 

P.  S.  Ne  mettez  rien  en  mouvement,  mais  faites-moi  un  projet, 
et  instruisez-moi  si  tout  sera  pr£t. 

D'apret  la  copie  comm.  par  S.  A.  I.  If"*  la  ducheite  de  Leachteaberg. 


18466.  —  AU  g£n£rAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

MINISTRE  DB  LA  GUERRE ,  A  PARIS. 

Paris,  29  jaovier  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre ,  vous  avez  ecrit  au  general  Damas ,  qui 
est  au  service  de  Westphalie,  une  lettre  qui  a  beaucoup  inquiete  le 
roi  de  Westphalie.  Je  vous  ai  dit  cent  Ibis  que,  pour  tout  ce  qui  est 
au  deli  du  Rhin,  vous  deviez  ecrire  au  prince  d'Eckmiihl.  Je  ne  sais 
pas  pourquoi,  a  la  guerre,  on  n execute  pas  mes  ordres.  Gomme  je 
crois  qu  il  n'y  a  pas  de  mauvaise  volonte ,  je  suis  fonde  a  penser  qu'il 
y  a  beaucoup  d'anarchie.  Aujourd'bui  qu  il  y  a  un  major  general , 
j'espere  que  tous  les  ordres  passeront  par  lui.  J'ai  nomme  des  com- 
mandants en  chef  du  genie  et  de  l'artillerie  :  j'espere  que  les  bureaux 
de  l'artillerie  et  du  genie  n'adresseront  les  ordres  qu'aux  comman- 


Digitized  by 


108       CORRESPONDANCK  DE  NAPOLEON  I".  —  1812. 


dants  de  ces  armes,  et  que  les  bureaux  du  mouvement,  des  revues 
et  autres  bureaux  ne  transmettroot  rien  que  par  le  major  general. 
Tenez  la  main  a  la  stride  execution  de  ces  ordres,  saus  quoi  (out  sera 
anarchie  et  desordre,  com  me  il  parait  que  celaes.t  dans  ce  moment. 

Napol&on. 

O'apres  U  copic.  DlpAt  de  la  guerre. 

18467.  —  AU  GENERAL  LACUEE,  COMTE  DE  CESSAC, 

MINISTRE  DIRBGTBUR  DB  ^ADMINISTRATION  DB  LA  GUERRE ,  A  PARIS. 

Parii,  30  janvier  1812. 

Monsieur  le  Comte  de  Cessac,  les  fournitures  de  I'lIed'Oleron  sont 
impregnees  de  gale.  II  y  a  beaucoup  de  galeux  dans  les  trois  iles.  II 
n'y  a  pas  de  medecin  a  Oleron;  il  y  est  mort  190  hommes  le  mois 
passe.  Donnez  ordre  qu'on  etablisse  des  hopttaux,  de  galeux  et  qu'on 
nettoie  toutesles  fournitures. 

Napou&on. 

D'apret  l'original.  DepAt  de  la  guerre. 


18468.  —  NOTE  POUR  Lfi  MAJOR  GENERAL. 

Paris,  30  janvier  1812. 

L'Empereur  envoie  au  major  general  les  6tats  de  la  Grande  Armee 
remis  par  le  ministre  de  la  guerre ;  Sa  Majesty  ne  les  trouve  pas 
assez  precis  pour  donner  des  ordres.  Cetle  nuit,  elle  sest  levee  et  a 
voulu  travailler;  ce  qu'elle  n'a  pu  faire,  n'ayant  pas  trouve  les  ren- 
seignements  necessaires. 

L'elat  n°  5  porte  la  2e  division  de  cavalerie  legere  (7*  et  8*  bri- 
gades), savoir,  le  11*  regiment  de  chasseurs  a  Verdun  le  22,  et  les 
autres  regiments  a  Saint-Mihiel ,  Stenay  et  Schelestadt  :  que  font  ces 
regiments  a  dater  du  22?  Cela  suppose  que  je  n'ai  donne  aucun  ordre 
a  la  2"  division  de  cavalerie  legere,  ce  que  je  ne  crois  pas  exact.  Je 
crois  avoir  donne*  Tordre  que  cela  se  reunit  sur  Mayence ;  il  est  possible 
que,  vu  la  proximite,  je  n'aie  pas  donne  d" ordre ;  mais  je  crois  avoir 
donne  des  ordres  generaux  au  ministre  de  la  guerre. 

Dans  Fe  I  at  n°  3,  je  vois,  a  rartillerie,  le  batailion  du  train  destine^ 
a  la  10*  division  encore  a  Besancon  :  est-ce  que  je  ne  lui  ai  pas  donne" 
d'ordre?  La  10*  division  doit  cependant  £tre  reunie  le  15  fevrier  a 
Mayence;  elle  n'aura  done  pas  d'artillerie?  Je  puis  ne  pas  avoir 
donne  d'ordre  de  detail  au  ministre ,  mais  toot  cela  devait  marcher 
ensemble. 

Le  pare  d'artillerie  du  corps  d'observation  del'Ocean  n'a  done  aucun 
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ordre?  II  y  a  des  compagnies  a  Strasbourg,  au  camp  de  Boulogne; 
it  faut  que  tout  cela  recoive  des  ordres. 

Les  pontonniers  qui  sont  a  Bonn,  Wesel,  paraissent  aussi  n avoir 
pas  d'ordres. 

Le  major  general  enverra  au  bureau  du  mouvemeot  prendre  tous 
ces  details,  pour  que  j'aie  demain  matin  tout  dans  Tordre  suivi  pour 
les  armees  d'Espagne. 

II  faut  que  tout  ce  qui  na  pas  d'ordres  en  receive. 

II  est  possible  que  tout  cela  vienne  de  ce  que  I'artillerie,  le  genie 
et  les  troupes  ne  dependent  pas  du  m£me  bureau. 

Je  crois  que  les  troupes  sont  mat  dirigees  :  quand  je  vois  que ,  de 
la  Haye  et  d'Utrecht,  on  les  fait  passer  par  Bois-le-Duc,  il  ne  peut 
qu'y  avoir  une  erreur;  s'il  en  est  temps  encore,  changez  leur  route. 
11  eta  it  plus  naturel  de  leur  faire  passer  le  Rhin  sur  Wesel  et  DusseU 
dorf ,  ce  qui  aurait  considerablement  raccourci. 

Enfin ,  je  veux  voir,  sur  le  tableau  que  me  remettra  le  major  gene- 
ral ,  tous  les  corps  qui  composent  la  Grande  Armee ,  leur  marche 
jour  par  jour,  jusqu'a  leur  destination,  et,  en  observation  et  aussi 
par  un  etat  particulier,  quels  sont  les  corps  ou  fragments  de  corps, 
soit  d' infante  rie ,  cavalerie ,  artillerie ,  equipages  du  train  ,  equipages 
des  transports  militaires,  qui  n'ont  pas  d' ordre  pour  rejoindre  la  divi- 
sion a  la  destination  de  reunion  prescrile  par  mes  ordres. 

D'aprfa  l  original  non  signi.  D£p6t  de  la  guerre. 


18469.  —  AU  VICE-AMIRAL  COMTE  DECRtlS, 

MIMSTRK  DB  LA  MARINE ,  A  PARIS. 

Paris,  31  jam  ier  1812. 

Monsieur  le  Comte  Decres,  je  vois  avec  plaisir  que.  les  deux  f re- 
gates  sont  arrivees  dans  la  Girondc.  Donnez  ordre  que  le  Foudroyant, 
I'Ocian  et  fc  Jemmapes  soienl  mis  en  rade ,  car  il  est  bien  precieux 
d'avoir  la  cinq  vaisseaux  ,  qui  obligeront  les  Anglais  a  en  tenir  six  aux 
Basques;  cela  ruine  leur  materiel  et  leur  fait  beaucoup  de  mal.  Je 
pense  que  cette  escadre  de  cinq  vaisseaux  aura  besoin  d'avoir  les 
deux  frigates  la  Saale  et  la  Circi;  il  faut  done  les  lui  laisser.  II  serait 
couvenable  aussi  d'y  joindre  une  corvette. 

Les  batteries  des  Saumonards  sont  actuettement  en  bon  Hat.  Je 
supj>ose  qu'il  y  a  un  certain  nombre  de  canonnieres  et  de  bom  bard  es 
organisers  dans  la  rade  Je  Rochefort.  Donnez  ordre  qu'on  arme  de 
fusils  les  canonniers  qui  sont  dans  Tile  d'Oleron,  et  qu'on  les  cxerce 
au  maniement  du  fusil,  independainment  de  la  manoeuvre  du  canon. 
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Aussitdt  que  le  capitaine  de  vaisseau  Jacob  aura  ses  cinq  vaisseaux 
en  rade,  vous  pourrez  me  presenter  un  projet  de  d&ret  pour  le  faire 
contre-amiral. 

Napoleon. 

D'apres  loriginal  comm.  par       la  duchette  Decres. 


18470.  —  DECISION. 

Sire,  le  prince  de  Benetent'a  fait 
presenter  aujoord'hui  le  mandat  de 
1,280,000  francs  que  le  Domaine  ex- 
traordinaire a  delivrd  sur  son  compte 
co u rant  a  la  caiase  de  service  pour  prix 
dn  palais  que  Voire  Majeste  a  achete 
du  prince.  Je  me  suia  abstenu ,  suivant 
I'autorisation  que  m'en  avait  donnle 
Votre  Majeste,  de  faire  aucune  retenue 
sur  ce  mandat,  dont  le  produit  doit  saus 
doute  etre  immddiatement  employ^  au 
payement  des  dettes  les  plus  orgentes 
du  prince  de  Ben£vent. 

MOLLIBN. 

D'apres  I' original.  Archives  des  finances. 


18471.  —  AU  GtiNtiRAL  LACUEE,  COMTE  DE  CESSAC, 

M1N1STRB  D1RBCTEUR  DK  t' ADMINISTRATION  DB  LA  GUERRE  ,  A  PARIS. 

Paris,  1"  fevrier  1812. 

Monsieur  le  Comte  de  Cessac ,  il  faut  r£it£rer  les  ordres  pour  que , 
dans  tous  les  regiments  qui  composent  la  Grande  Arm£e,  il  y  ait  a 
chaque  ordinaire  une  marmite  et  un  bidon ,  et  que  chaque  bomme 
ait  son  pelit  bidon.  Je  vous  renvoie  voire  m£moire  pour  depenser 
160,000  francs  pour  bidons  et  gamelles.  J'approuverais  cette  fourni- 
ture  si  elle  pouvait  se  faire  directement  a  Danzig,  car  c'est  la  que 
j'en  aurai  besoin. 

Napoleon. 

D'apres  ('original.  D4p6t  de  la  guerre. 


18472.  —  AM.  MARET,  DUC  DE  BASSANO, 

MIN1STRB  DBS  RELATIONS  EXTER1BURBS ,  A  PARIS. 

Paris,  2  fesrier  1812.  * 

Monsieur  le  Due  de  Bassano,  vous  trouverez  ci-joiole  une  lettre 
que  je  re$ois  du  prince  d'Eckmiibl.  Vous  6crirez  par  l'estafette  a  moo 


Pans,  31  janvier  1818. 

Approuv6. 

Napoleon. 
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ministre  en  Westphalie  et  lui  ferez  connattre  que  j'ai  donne  des 
ordres  pour  que  l'individu  qui  a  assassin^  un  cuirassier  el  a  ete  ac- 
quitte  par  les  tribunaux  du  pays  soil  jug6  par  uoe  commission  mili- 
taire;  que  j'ai  approuve  lesmesures  que  le  marshal  vient  d'ordonner 
en  dernier  lieu  pour  Brunswick,  et  que,  si  promptement  le  sang 
francais  n'est  pas  veng£ ,  je  declarerai  cette  ville  hors  de  nSa  protec- 
tion imperiale;  que  j'ai  mis  Magdeburg  en  ttat  de  siege,  et  qu'en 
consequence  le  commandant  doit  y  prendre  I'autorite  que  cette  mesure 
lui  donne;  qu'enfin  j'ai  pris  un  decret  qui  ne  perraet  plus  qu'on  fasse 
juger  par  les  tribunaux  du  pays  les  debits  commis  par  mes  soldats 
envers  les  habitants  et  par  ceux-ci  envers  mes  soldats. 
*  Vous  chargerez  le  baron  Reinhard  de  temoigner  mon  mecontente* 
ment  de  la  faiblesse  du  gouvernement  westphalien ,  de  ce  qu'ils  sont 
environnes  d'embaucheurs  qu'ils  ne  savent  pas  saisir,  de  ce  qu'ils  ne 
fontaucun  exemple,  etqu'enfin  ce  n'est  que  dans  un  pays  desorganis£, 
comme  la  Westphalie ,  qu'on  pent  supposer  que  les  delits  militaires 
peuvent  dire  juges  par  les  tribunaux  civils.  Vous  chargerez  egale~ 
ment  le  baron  Reinbard  de  temoigner  mon  mecontentement  a  M.  Si- 
meon pour  les  mauvais  conseils  qu'il  donne  au  Roi.  Quand  votre 
courrier  sera  parti ,  vous  aurez  une  conference  sur  le  mgme  sujet 
avec  le  ministre  de  Westphalie.  Vous  lui  ferez  connattre  combien  son 
gouvernement  est  faible  et  combien  est  mauvais  l'esprit  qu'on  caresse. 
Ce  ministre  devra ,  de  son  cdte,  envoyer  un  courrier  k  sa  cour ;  mais 
il  convient  que  son  courrier  ne  parte  que  vingt-quatre  heures  apres 
le  depart'  de  votre  lettre  k  M.  Reinhard. 

Napoleon. 

D'apret  I'original.  Archives  det  affaires  llrangeres. 


18473.  —  AU  GENERAL  LACUEE,  COMTE  DE  CESSAC, 

MINISTRE  D1RKCTEUR  DE  ^ADMINISTRATION  DE  LA  GUERRE ,  A  PARK. 

*  Paris ,  2  feVier  1812. 

Monsieur  le  Comte  de  Cessac ,  je  vous  envoie  une  note  sur  I'bdpital 
de  Minister.  De  pareillcs  plaintes  me  reviennent  de  plusieurs  cdtes. 
Rien  n'avance,  les  hommes  sont  tres-mal  et  meurent. 

Napoleon. 

D'apret  I'original.  D4p6t  de  la  guerre. 


18474.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUG  DE  PELTRE, 

MINISTRE  DB  LA  GUBBBE,  A  PARIS. 

Paris ,  3  fevrier  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre,  je  reponds  k  votre  rapport  du  31  jan- 
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vier  sur  le  train  d'artillerie.  J'avais  trouve  sur  les  etafs  de  situation 
17  compagnies  du  train  d'artillerie  revenues  d'Espagne;  vous  n'en 
trouvez  qoe  9  ;  ceia  met  en  evidence  la  faule  que  com  met  le  bureau 
qui  redige  les  livrets  de  situation  lorsqu'il  porte  comme  executes  des 
raouvements  qui  ne  sont  qu'ordonnes.  J'ai  dej&  plasieurs  fois  releve 
de  sembldbles  erreurs,  et  cela  altere  ma  con  fiance  dans  le  travail  de 
ce  bureau.  J'approuve  et  je  desire  qu'il  mette  en  encre  rouge  ses 
observations  et  r  indication  des  ordres  donnes ;  mais  il  ne  doit  rien 
hasarder  et  ne  doit  mettre  en  encre  noire  que  ce  qui  existe. 

Je  viens  de  prendre  un  decret  sur  les  9  compagnies  du  train  aax- 
quelles  il  restait  k  pourvoir.  J'ai  ordonne  que  5  compagnies  se  ren- 
draient  k  Metz  et  k  Mayence,  seraient  completees  en  hommes  et  eh 
chevaux  et  seraient  altachees  aux  equipages  de  siege  :  ce  sont  les  4* 
et  6*  compagnies  du  2e  principal ,  la  3*  du  5"  principal ,  la  2*  du 
11s  principal  et  la  3*  du  12*.  Quant  aux  4  compagnies,  savoir  la 
V  du  4«  principal,  la  1"  et  la  2*  du  9e  bis  et  la  1"  du  13e  bis,  je 
les  ai  reunies  k  leurs  bataillons;  cela  donnera  plus  de  marge  k  leur 
service.  Mais  je  desire  un  nouveau  rapport  sur  ce  qu'il  reste  a  fa  ire 
pour  porter  au  comptet  en  hommes  et  en  chevaux,  1°  les  13  com- 
pagnies dont  il  est  question  dans  mon  decret  du  4  decembre ,  2*  les 
4  compagnies  que  je  viens  d'y  ajouter  aujourd'hui,  3°  les  5  compa- 
gnies que  j'attache  aux  equipages  de  siege,  au  total  22  compagnies , 
formant  k  peu  pres  trois  bataillons  et  demi.  Je  desire  que  ces  22  com* 
pagnies  aient  de  5,200  k  5,300  chevaux. 

La  3*  compagnie  du  3*  principal  a  99  chevaux ;  il  faut  qu'elle 
les  donne  k  un  des  depdts  de  l'armee  de  Portugal,  qui  se  reunira  k 
Bayonne  et  partira  sans  delai  pour  renforcer  les  attelages  de  l  armee 
de  Portugal. 

La  2e  compagnie  du  1 1*  principal  a  50  chevaux ;  donnez-lui  mime 
ordre ;  cela  procurera  une  augmentation  de  chevaux  aux  attelages  de 
l'armee  de  Portugal. 

11  existe  k  Auch  huit  depots  du  train  et  quatre  k  Toulouse;  ces 
douze  depots  ont  1 50  sous-officiers  et  160  soldats  :  mon  intention  est 
qu'on  laisse  dans  leur  entier  les  depdts  des  5°  et  10*  principal,  2', 
4*,  5*,  6*,  10e  et  12*  bis,  mais  qu'on  prenne  tous  les  hommes  dis- 
ponibles  et  qu'on  fasse  retourner  sur  Metz  les  depots  des  18  autres 
bataillons  qui  seraient  a  Toulouse  et  a  Auch;  de  sorte  que,  des  26  ba- 
taillons du  train,  j'eu  destine  8  pour  l'Espagne,  dont  les  depdts 
restent  a  Auch  et  k  Toulouse,  et  18  pour  la  Grande  Armee  et 
Tinterieur. 

Donnez  k  la  compagnie  du  9e bis,  qui  est  en  Catalogue,  l'ordrede 
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revenir  a  Mayeucc;  elle  laissera  ses  chevaux  disponibles  aux  compa- 
gnies du  4*  et  du  13e  to.  On  ne  peat  pas  faire  revenir  la  compagnie 
du  13*  bis,  puisqu'  il  ne  resterait  plus  en  Catalogue  qu'une  seule 
compagnie. 

On  nepeut  pas  non  plus  faire  revenir  aucune  compagnie  de  l'arm6e 
d'Aragon.  Cette  arm£e  ay  ant  trouve  beau  coup  de  chevaux  a  Valence, 
je  suppose  que  les  compagnies  du  train  s'y  seront  completees. 

II  faut  donner  ordre  a  I'armee  du  Midi  de  renvoyer  les  ctfmpa- 
goies  du  12c  principal,  celles  du  2*  bis,  une  compagnie  du  5*  bis  et 
une  du  10*  bis.  Cette  arm£e,  qui  a  24  compagnies,  en  renverrait 
done  6;  il  y  en  resterait  18.  II  faudraitque  le  due  de  Dalmatie  ren- 
voyat  tons  les  hommes  a  pied  et  gardat  les  chevaux  et  les  harnais. 
Ces  6  compagnies,  arrives  en  France,  se  rendraient  aux  depots 
d'Auch  et  de  Toulouse. 

L'armee  de  Portugal  a  23  compagnies,  plus  les  compagnies  qui 
itaient  attach ^es  a  la  division  Souham ,  qui  fait  partie  de  cette  arm£e, 
en  tout  26  compagnies  :  mandez-lui  egalement  d  en  renvoyer  6  com- 
pagnies; elle  pourrait  garder  une  portion  des  hommes,  si  cela  etait 
necessaire.  Par  ce  moyen,  1'armee  de  Catalogue  renverrait  I  com- 
pagnie, celle  du  Midi  6,  et  celle  du  Portugal  6,  total  13.  De  ces 
13  compagnies ,  celles  qui  appartiendraient  aux  8  bataillons  qui  doi- 
vent  rester  en  Espagne  se  rendraient  a  Auca  et  a  Toulouse  pour  s  y 
completer  en  hommes  et  en  cbevaux  ,  et  seraient  destinies  a  rentrer 
ensuite  en  Espagne.  Les  compagnies  qui  appartiendraient  aux  18  autres 
bataillons  les  rejotndraient  a  Metz  et  a  Mayenoe.  Dans  tous  les  cas,  on 
aurait  en  France  13  uouvetles  compagnies  disponibles  seion  les  cir- 
constances.  Sur  les  75  compagnies  quit  y  a  en  Espagne,  il  en  reste- 
rait  encore  61  ou  plus  de  10  bataillons;  il  y  aurait  done  encore 
d'autres  compagnies  a  faire  rentrer  par  la  suite. 

Ainsi ,  j'aurai  a  la  Grande  Arraee  82  compagnies  du  train  ou  1 4  ba- 
taillons rooms  2  compagnies ;  ce  qui ,  avec  le  train  dc  la  Garde  et  le 
train  italien ,  Cera  la  valeur  de  20  bataillons  ou  30,000  chevaux. 

D'apreila  copic.  Dcp6l  de  la  guerre. 

18475.  —  AL  MARECHAL  DAVOUT,  PRINCE  DECKMLHL, 

COMMANDANT  IB  l"  CORPS  D'OBSBRVATION  DB  l'bLBR,  A  HAMBOURG. 

Paris ,  3  ttvrfar  1812. 

Mon  Cousin ,  je  lis  dans  les  gazettes  anglaises  une  lettre  de  Helgo- 
land ,  ou  les  Anglais  disent  que  toutes  les  batteries  de  la  cdte  ont  £te 
d&arm&s.  Je  pense  que  cela  n  est  pas  vrai.  lis  se  vantent  qu  il  y  a 
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D'aprts  loriginal  comm.  par  M**  la  marechale  princette  d'Eckmuhl. 


18476.  —  AM.  MARET,  DUC  DE  BASSANO, 

MINISTRE  DBS  RELATIONS  EXTArIKURES  ,  A  PARIS. 

Pari*,  4  ftvrier  1812. 

Monsieur  leDuc  de  Bassano,  envoyez  par  l'estafette  d'aujotird'hui 
l'ordre  au  baron  Alquier  de  demander  que  le  Danemark  laisse  sortir 
6,000  chevaux  du  Holstein,  en  les  exeraptant  de  toute  esp&ce  de 
droits ;  a  moins  que  le  roi  ne  veuille  les  fournir  au  m£me  prix  que  le 
prince  d'Eckmuhl  devait  les  payer  a  Hambourg.  Je  verrai  avec  plaisir 
que  le  Danemark  favorise  mes  remontes  de  toutes  les  mani&res. 


D*apres  1'original.  Archives  dei  afTairct  Itrangeres. 


18477.  —  A  M.  MARET,  DUC  DE  BASSANO, 

MINISTRE  DBS  RELATIONS  BXTfollEURBS,  A  PARIS. 

Paris,  A  tftrier  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Bassano,  je  vous  ai  demande  de  m'apportet 
jeudi  un  rapport  sur  la  situation  de  l'arm£e  du  grand-duche  de  Var- 
sovie ,  aGn  de  vous  donner  des  instructions  sur  les  representations  k 
faire  a  la  cour  de  Dresde  sur  cet  objet  important.  Je  vous  ai  de* 
mande  ce  que  couterait  la  raise  au  complet  de  la  cavalerie  a  1,100 
hommes  et  1,000  chevaux  par  regiment,  en  exigeant  d'abord  que  le 
Grand -Duche  remplisse  son  complet  actuel.  11  s'agit  de  connailre 
quelle  est  la  difference  du  complet  de  la  cavalerie  et  de  Tinfaoterie 
avec  l'effectif  a  l'epoquc  du  ler  janvier.  Je  prendrai  a  raon  compte  un 
4*  bataillon  par  regiment  d'infanterie;  il  faudrait  savoir  cc  que  cela 
me  couterait;  niais,  au  prealable,  le  complet  actuel  doit  etre  rempli. 
Je  prendrai  a  mon  compte  un  bataillon  d'equipages  militaires ,  mais 
il  faudrait  qu'auparavant  le  complet  actuel  fut  rempli.  Je  vous  envoie 
des  6tats,  que  je  desire  que  vous  me  rapportiez  jeudi,  qui  pourront 
vous  servir  pour  faire  voire  rapport. 

Pr6sentez~moi  jeudi  un  projet  de  lettre  a  mon  ministre  a  Dresde , 
dans  le  sens  suivant  : 

1°  Les  regiments  d'infanterie,  ceux  de  cavalerie,  I'artillerie,  l'ar- 
tillerie  regimentaire ,  les  Equipages  du  train  d'artillerie ,  les  equipages 
des  regiments,  le  bataillon  du  train  du  Grand- Duche,  doivent  toe 
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complies  a  I'effectif  actuel.  (Vous  trouverez  ci -joints  des  6tats  de 
situation  au  15  janvier,  qui  vous  aideront  a conn  ait  re  ce  qui  manque 
en  hommes ,  en  chcvaux ,  harnais ,  voitures ,  et  qu'il  est  necessaire 
de  se  procurer  sans  <16lai. ) 

2*  Les  onze  regiments  d'infanterie  qui  font  partie  de  Karaite  du 
Grand -Ducbe  seront  composes  de  quatre  bfltaillons,  formant  vingt- 
quatre  compagnies  ,  et  d'une  compagnie  de  depot;  ce  qui  fera  vingt- 
cinq  compagnies.  Ces  onze  4"  bataillons  seront  a  mes  frais. 

3°  II  sera  cr£e  trois  25"  compagnies  pour  les  5f,  10fet  11*  regi- 
ments qui  sont  a  mes  frais  a  Danzig. 

4*  Je  prendrai  a  mes  frais  1' augmentation  du  complet  actuel  des 
regiments  de  cavalerie ,  ported  a  un  nouveau  complet  de  1,050  hom- 
mes, ofGciers  non  compris,  et  a  1,000  chevaux,  ofGciers  non  com- 
pris ;  ce  qui  fera  une  augmentation  d'a  peu  pr6s  200  chevaux  par 
regiment. 

5*  Apres  qu'on  aura  complete*  le  bataillon  actuel  du  train ,  je  con- 
sentirai  qu'on  leve  a  mes  frais  un  nouveau  bataillon. 

11  serai t  necessaire  que  vous  me  Gssiez  un  rapport  sur  l'armee 
saxonne,  en  me  faisant  connaitre  ce  qu'elle  doit  fournir,  ce  qu'elle  a 
sous  les  amies  et  ce  qui  restera  en  Saxe,  et  en  me  present  ant  un  projet 
pour  que  chaque  regiment  ait  un  caisson  d'ambulance  garni  et  un 
caisson  a  papiers,  chaque  bataillon  un  caisson  a  cartouches  et  un 
caisson  pour  le  pain,  et  qu'independamment  U  y  ait  un  bataillon 
d'equipages  militaires  a  la  suite. 

Napolbon. 

D'apret  1'origiBtL  Archives  des  affaires  etrangeres. 


18478.  —  Ml  GENERAL  LAC  LEE,  COMTE  DE  CESSAC ; 

MINISTRE  DIRECTEIR  DK  L  ADMINISTRATION  DE  LA  GUERRE,  A  PARIS. 

Paris ,  A  femer  1812. 

Monsieur  le  Comte  de  Cessac,  je  vous  envoie  une  lettre  du  prince 
d'Rckmuhl,  du  30  janvier  1812.  Vous  verrez  qu'il  ne  peut  pas  sc 
procurer  de  chevaux.  11  propose  la  raesure  d'en  lever  par  requisi- 
tion dans  la  32°  division  mililaire.  J'y  consens ,  afin  de  pouvoir  rem- 
plir  tout  le  service  que  doit  remplir  1'Alleniagne.  Ecrivez-lui  en  ce 
sens  dans  la  journee. 

Je  pense  qu'il  faodrait  prendre  une  pareille  mesure  pour  la  France. 
U  paralt  que  les  fournisseurs ,  depuis  que  des  mesures  ont  serieu- 
sement  prises  pour  emp6cher  qu  ils  ne  puissent  corrompre  ,*  ne  peu- 
vent  plus  fournir.  Faites-moi  connaitre  ce  qu'on  a  achete*  en  janvier 
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et  ce  qu'on  pourra  avoir  en  Wvrier,  et  prtsentez-moi  la  repartition 
des  chevaux  de  requisition  entre  les  prefectures  et  arrondissement* 
de  sous -prefecture. 

Ayez  soin  de  mettre  a  la  disposition  du  general  Bourcier  les  foods 
necessaires  pour  payer  les  chevaux  qui  seront  requis  en  Allemagne. 

Napoleon. 

D'apris  I'origiaal.  Dlpftt  de  la  guerre. 


18479.  —  AU  VICE-AMIRAL  COMTE  DEC  RES, 

M1MSTRK  DR  LA  ftfARINK ,  A  PARIS. 

Paris.  4  fcvrier  1812. 

Monsieur  le  Comte  Decres,  les  rapports  du  port  de  Toulon, 
comme  les  relations  qui  nous  viennent  de  l'Augleterre,  font  eonnaitre 
que  les  vaisseaux  de  mon  escadre  ont  mat  manoeuvre ;  qu'ils  de- 
vaient  prendre  deux  fregates  anglaises ,  et  qu'ils  les  ont  laissees  echap- 
per  par  leur  faute.  Temoignez-en  raon  mecontentement  au  contre- 
arairal  Baudin ,  et  deinandez  les  noms  des  capitaines  qui  etaient  les 
plus  avances  dans  celte  affaire.  Diles  au  vice-amiral  Eineriau  que  le 
Gouvernement  doit  tout  savoir,  et  qu'on  doit  (out  lui  dire  avec  la  plus 
grande  franchise ;  que  cette  maniere  de  deguiser  les  fails  est  (res- 
condamnable.  Vous  pourrez  donner  ordre  a  cet  ofGcier  de  retourner 
a  son  bord.  Faites-lui  com  prendre  que  j'espere  qu'il  va  redoubler  de 
zele ;  que  je  serai  a  Toulon  au  moment  ou  Ton  m'y  attendra  le  moins; 
que  je  trouverai  que  1' esc  ad  re  manoeuvre  bien,  si  en  ligne  de  balaille 
les  vaisseaux  sont  beau  pre  sur  poupe.  Demandez  qu'on  vous  rende 
compte  de  la  distance  a  laquelle  les  vaisseaux  se  sont  approches  dans 
les  differentes  sorties.  Faites-moi  un  rapport  sur  les  differentes  de- 
mandes  que  fait  le  vice-amiral  Emeriau  pour  ses  officiers;  je  desire 
egalement  faire  quelque  chose  pour  lui. 

Napol£on. 

D'apres  Voriginal  comm.  par  M"*  la  d  aches  ic  Doc  res. 


18480.  —  AU  COMTE  DKFERMOX ,  . 

INTKNDANT  GKN&RAL  DU  DOM  A  INK  EXTRAORDINAIRE ,  A  PARIS. 

Paris,  6  fcvrier  1812. 

Monsieur  le  Comte  Defermon ,  la  societe  de  Cbarite  MaterneUe 
ayant  ete  creee  par  decret  du  5  mai  1810,  il  lui  revient  353,333  francs 
pour  1810,  a  raison  de  500,000  francs  par  an.  Sur  cette  somme,  je 
crois  avoir  dispose  de  291 ,066  francs,  qu'a  K  occasion  de  mon  mariage 
j'ai  fait  distribuer  aux  pquvres.  Je  ne  sais  sur  quels  fonds  cette  somme 
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a  Hi  impulse.  II  rest  era  it  done  dti  41,667  francs  sur  1810  a  la 
sociele  de^Charite  Maternelle.  Mon  intention  est  que  vous  ordonnan- 
ciez  cette  sorame ,  et  qu'elle  soit  payee  dans  la  seroaine.  Vous  1'affec- 
terez  sur  le  chapitre  VII,  ayant  pour  titre  Ddpenses  imprivues  du 
budget  de  1810,  sur  lequel  il  reste  encore  140,145  francs  88  cen- 
times a  solder.  11  est  du,  pour  1811,  500,000  francs ;  vous  lea  fere? 
solder  sur  le  chapitre  IV,  Indemnilis  el  gratifications.  EnCn ,  pour 
1812,  j'en  ai  fait  un  chapitre  du  budget.  11  sera  done  convenable 
qu'a  la  fin  de  chaque  mois  vous  fassiez  verser  ce  qui  est  du  dans  la 
caisse  de  la  societe  de  Charite  Maternelle-  il  faut  que  les  500,000 
francs  qui  soot  dug  pour  1811  y  soient  verses  daus  la  semaine. 

Napoleon. 

D'apr£s  I'original  comm.  par  II.  le  comte  Defcrmon. 


18481.  —  AU  GENERAL  COMTE  DE  LA  RIBOlSlfeRE, 

COMMANDANT  l'aRTILLBRIB  DB  LA  GRANDE  ARMBB ,  A  PARIS. 

Paris,  6  Mvrier  1812. 

Monsieur  le  General  Comte  de  la  Riboisiere,  je  vous  envoie  une 
letlre  du  prince  d'Eckraiihl;  j'y  joins  un  rapport  qui  no' est  fait  par  le 
major  general.  11  est  necessaire  que  vous  vous  meltiez  au  fait  de  tout 
cela ,  afin  que  desormais  vous  en  ordonniez  en  votre  qualite  de  com- 
mandant en  chef  de  1'artillerie  de  l'armee. 

Je  remarque  d'abord  que,  si  les  voitures  de  la  6e  division  arrivent 
a  Munster  attelees,  cela  est  bien  ;  mais,  si  elles  n  y  arrivent  pas  alte- 
lees,  ce  mouvemeot  est  impraticable  :  car,  avant  le  20  fevrier,  les 
6%  8*  et  9*  divisions  feront  un  mouvement.  11  est  done  necessaire 
que  leur  artillerie  soit  attellc. 

11  est  necessaire  qu'au  l,r  mars  l'equipage  de  siege  de  Magdeburg, 
qui  pourrait  6tre  destine  contre  Spandau  ou  Kolberg,  soit  en  etat; 
-qu  a  la  m£me  epoque  l'equipage  de  siege  de  Danzig,  qui  pourrait  6tre 
destine  contre  Graudenz,  soit  en  etat;  cela  dans  la  supposition  que 
j'aie  affaire  a  la  Prusse.  Je  n  ai  pas  besoin  de  vous  faire  connaitre 
que  le  uiinistere  de  lq  guerre  doit  ignorer  ces  dispositions;  le  major 
general  n'en  est  pas  iustruit;  vous  seul  £tes  dans  le  secret.  Jugeant 
inutile  de  rien  dire  de  cela  au  genie  ni  a  I'arhllerie,  il  faet  que  vous 
vous  fassiez  reinettre  l'etat  des  pares  de  siege  de  Magdeburg  et  de 
Danzig,  afin  de  voir  s'ils  peuvent  remplir  mon  but.  Vous  me  rendres 
compte  de  cela  conGdentiellement.  Je  vous  recommande  que  cette 
Jettre  ne  soit  lue  de  qui  que  ce  soit,  et  que  les  noma  de  Spandau ,  de 
Kolberg  et  de  Graudenz  ne  sortent  point  de  vos  mains,  car  dans  ce 
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moment  je  suis  tres-bien  avec  la  Prusse.  II  serai t  necessaire  que, 
dans  les  premiers  jours  de  mars ,  des  charrettes  d'artillecie  pussent 
partir  de  Mayence;  elles  porteraient  a  Magdeburg  ce  qui  sera  it  neces- 
saire a  l'equipage  pour  1'artillerie  et  le  genie.  Ainsi ,  si  dans  les  pre- 
miers jours  de  mars  je  voulais  marcher  sur  Spandau  ou  Kolberg, 
tout  se  trouverait  en  £tat. 

11  y  a  a  Magdeburg  un  equipage  de  pont  dont  je  n'ai  pas  parle*  ;  il 
faudrait  le  raettre  en  etat ,  afin  de  pouvoir  sen  servir  sur  I'Oder  et 
sur  les  pelites  rivieres  de  la  Prussje,  si  le  cas  arrivait.  Faites-moi  un 
rapport  sur  eel  a. 

Napol&on. 

D'apres  l'origiual  comm.  par  M.  le  c orate  de  la  Riboisierc. 


18482.  —  AU  COMTE  DE  MOXTESQUIOU, 

GRAND  CHAMBELLAN  t  A  PARIS. 

Paris.  6  fevrier  1812. 

Monsieur  le  Corate  de  Montesquiou ,  je  vous  renvoie  la  lisle  des 
jeunes  gens  et  des  demoiselles  qui  sont  invites  aux  bals,  sans  1'ap- 
prouver.  Toutes  les  demoiselles  dont  les  meres  ou  tantes  sont  invitees 
peuvent  venir.  11  serait  inconvenant  d'inviter  des  demoiselles  dont  les 
meres  ne  seraient  pas  prices.  Quant  aux  jeunes  gens,  tous  auditeurs 
ou  aides  de  camp,  et  Gls,  neveux  ou  /Veres  de  person nes  presentees, 
peuvent  egalement  venir. 

Napolkom. 

D'apres  l'original  comm.  par  le  glnlral  comte  de  llontesquiou-Fesensac. 


18483.  —  A  EUGENE  NAPOLEON,  vicb-roi  d'itaub,  a  milan. 

Paris.  7  feVrier  1813. 

Mon  Fils ,  je  recois  votre  lettre  du  29  janvier.  Je  vois  que  vous 
avez  une  bonne  compagnie  de  matelots  qui  strivra  la  garde.  11  est  ne- 
cessaire de  vous  faire  suivre  aussi  par  200  ouvriers  de  l'arscnal, 
cbarpentiers ,  calfats  et  charrons.  lis  auront  un  caisson  rempli  des 
outils  necessaires  pour  leur  service.  Ces  deux  corps  marcheront  en- 
semble et  reunis  a  l'equipage  de  pont ,  aux  sapeurs  et  a  la  compagnie 
du  genie  italienne  dont  j'ai  ordonne  la  formation;  les  rivieres  ne 
seront  plus  qu'un  faible  obstacle  :  on  pourra  les  passer  cn  pea 
d'instants. 

Napoleon. 

D'apres  la  copie  comm.  par  S.  A.  I.  M-«  la  dochesse  de  Lenchtenberg. 
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18484.  —  AU  PRINCE  CAMILLE  BOHGHESE , 

GOUVERNEUR  GENERAL  DBS  DEPARTEMBNTS  AU  DELA  DBS  AI.PKS,  A  TURIN. 

Paris,  7  fevricr  1812. 

Mon  Cousin,  presidez  le  college.  J'ai  lieu  d'etre  salisfait  de  vos 
services.  Vous  ne  pouvez  pas  venir  a  l  armee ;  il  faut  que  vous  restiez 
en  Piemont,  ou  votre  presence  est  necessaire. 

Napoleon. 

D'apres  I'original  comm.  par  le  marqait  Gosani  di  San-Giorgio. 


18485.  —  NOTE 

POUR  LES  M1NISTRES  DE  L  INTERIEUR  ET  DU  COMMERCE. 

Paris,  8  tevrier  1812. 

Nous  sommes  dans  un  cercle  vicieux ,  il  faut  en  sortir.  J'ai  pres- 
ent qui  I  fAt  distribu6  par  les  comites  de  bienfaisauce  de  Paris 
30,000  livres  de  pain  et  30,000  soupes  economiques,  ce  qui  desin- 
teressera  les  pauvres;  si  ce  secours  nest  pas  suftisant,  je  I'augmen- 
terai.  J'ai  ordonne  des  distributions  a  Versailles,  a  Saint-Cloud,  a 
Saint-Germain,  a  Compiegne,  a  Rambouillel ,  a  Fonlaincbleau ,  a 
titre  de  principal  proprietaire  de  ces  cantons.  Ayant  ainsi  desinte- 
ress6  la  masse  la  plus  necessiteuse ,  mon  intention  serait  dc  porter 
mardi  le  pain  a  18  sous  et  la  farine  dc  la  reserve  a  85  francs,  d'in- 
tcrdire  tout  achat  de  farine  au-dessus  de  85  francs ,  de  sorte  que  la 
reserve  n'offrirait  de  farine  qu'a  85  francs  aux  fariniers.  Les  fariniers 
ont  besoin  de  vendre;  nous  nc  sommes  pas  presses,  puisqu'une 
jjrande  quantity  de  bl6  arrive.  J'attends  le  proces-verbal  de  la  der- 
niere  seance  du  conseil  des  subsistances  pour  savoir  ou  en  sont  nos 
achats.  Ces  trois  mesures  marchant  de  front'  paraissent  utiles,  en 
inaintenant  toujours  que  la  reserve  ne  fasse  aucun  credit. 

Napoleon. 

D'apre*  la  mtante.  Archives  de  l'Empire. 


18486.  —  AU  V1CE-AM1RAL  COMTE  DEC  RES , 

M1N1STRB  DB  LA  MARINE,  A  PARIS. 

Paris,  8  fevrier  1812. 

Monsieur  le  Comte  Decr&s ,  j'ai  lu  avec  attention  votre  rapport  du 
29 Janvier  sur  les  flottilles  de  Boulogne  et  de  I'Escaut.  Mon  intention 
est  de  lever  dans  le  courant  de  mars  les  9,000  horames  de  la  con- 
scription de  1813.  Je  vous  ai  accorde  les  1,400  marins  de  1810  de 
la  Hollande  ;  je  suppose  que  vous  m'avez  fait  lever  les  1,500  hommes 
xxin.  1* 
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de  Finscription ;  ainsi  il  n'y  aura  rien  de  derange  a  mon  decret  du 
14  novembre,  et  tout  sera  organise  selon  sa  forme  et  teneur. 

Faites-moi  connaitre  si  vous  m'avez  fait  signer  les  nominations  des 
etats-majors  et  des  equipages. 

II  ne  faut  pas  avoir  egard  a  la  reclamation  du  vice-amiral  Eme- 
riau ,  mais  accroitre  toujours  le  nombre  des  equipages. 

Je  liens  beaucoup  a  ce  que  les  soixante-neuf  canonnieres  existent 
dans  TEscaut.  Je  desire  qu  il  y  ait  egalement  quarante-six  peniches , 
de  sorte  que  chaque  vaisseau  ait,  pour  1  utter  contre  les  Anglais, 
trois  canonnieres,  deux  peniches,  lesquelles  seraient  en  outre  ap- 
puyees  par  quatre  fregates  bonnes  marcheuses,  quatre  corvettes  et 
deux  bricks.  Si  les  deux  fregates  de  Saint-Malo  pouvaient  s'y  rendre, 
nous  aurions  six  fregates  ,  ce  que  je  considererais  comme  tres- 
avantageux. 

Vous  devez  me  remettre  sous  les  yeux  les  precautions  prises  I'annee 
derniere  pour  la  defense  des  ties  de  Walcheren,  de  Goeree  et  de 
Scbouwen.  Les  mdmes  mesures  doivent  etre  prises  pour  cette  annee. 
Mon  intention  est  que  vingt-trois  chaloupes  canonnieres,  conimau- 
dees  par  un  capitaine  de  vaisseau  et  raises  sous  les  ordres  du  com- 
mandant de  Tile  de  Walcheren,  soient  deslinees  a  la  defense  de 
Flessingue  et  a  tenir  une  ligne  d'embossage  devant  ce  port.  J'attache 
egalement  de  Timportance  a  avoir  au  Texel,  sinon  les  cent  vingt 
chaloupes  canonnieres ,  au  moins  quatre-vingts  canonnieres  et  qua- 
rante  bateaux  canouniers  ou  grosses  peniches,  aCn  de  pouvoir  lutter 
avec  avantagc  contre  les  flottilles  que  l'ennemi  pourrait  envoyer  atla- 
quer  les  difi'erentes  passes  du  Zuiderzee.  Quand  me*  me  les  equipages 
de  la  flotte  ne  pourraient  pas  servir  toutes  ces  canonnieres,  si  elles 
etaient  en  etat  au  Nieuue-Diep ,  Tamiral,  selon  les  circonstances ,  se 
deciderait  a  desarmer  quelques  fregates  et  a  renforcer  les  flottilles. 
Vous  savez  de  quelle  utilite  sera  dans  le  Zuiderzee  cette  flottille  tou- 
jours manoDuvrant,  exer^ant  les  equipages  et  defendant  les  passes. 

Quant  a  Boulogne,  mon  intention  est  que  le  17*  bataillon  conti- 
nue a  y  rester  ;  mais  que  le  12*  et  le  14*  en  partcnt  sans  delai  sous 
les  ordres  du  contre-amiral  Baste.  Us  monteront  quarante  canon- 
nieres ,  vingt-trois  peniches  de  nouveau  modele ,  neuf  prames  et  qua- 
tre bombardes.  Vous  organiserez  les  divisions  comme  vous  l'enten- 
drez ,  aGn  de  faciliter  le  passage,  lis  se  rendront  a  Cherbourg.  J'aurai 
ainsi  a  Cherbourg  douze  prames,  soixante  canonnieres  et  une  cin- 
quantaine  de  peniches.  Je  vois  dans  ce  mouveraent  plusieurs  avan- 
tages.  Dans  le  port  de  Cherbourg,  ces  batiments  pourront  mieux 
sexercer;  ils  pourront  sortir  tous  les  jours;  j'aurai  480  marins  qui 
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doivent  s  y  rendre  du  Havre  sar  les  cinq  batiments  en  parlance  dans 
ce  port,  2,000  marins  qui  sont  aujourd'hui  em  barques  dans  le  port 
de  Cherbourg,  et  enfin  ceux  du  12*  et  du  14*  equipage  :  j'aurai  done 
pre*  de  5,000  marins  a  Cherbourg.  Le  contre-amiral  Troude  com- 
man  derail  toute  la  rade.  Le  conlre-amiral  Baste,  sous  ses  ordres, 
commanderait  la  flottille.  11  resterait  a  Boulogne  le  17*  equipage,  qui 
aurait  cinq  prames,  vingt-sept  canonnieres  et  cent  trcnte-deux  ba- 
teaux canonniers,  en  y  comprenant  les  canonniers  de  Dunkerque. 

Ainsi  j'aurai  reuni  des  floltilles  de  defense  dans  les  trois  points 
vulnerables ,  la  Hollande ,  l'Escaut  et  Cherbourg ,  et ,  en  cas  d'£ve- 
nements ,  cette  grande  quantite  de  pet  its  bateaux  pourra  offrir  pour 
la  deTense,  particulierement  pour  celle  de  Cherbourg,  soit  une  flot- 
tille, soit  des  soldats. 

11  sera  convenable,  A  cette  occasion,  dediminoer  l'administration 
de  Boulogne  comme  vous  le  proposez ,  d'ordonner  cependant  que  la 
ligne  d'embossage  sorte  sou  vent  pour  Eloigner  le  bombardement ,  et 
enfin  d*6ter  de  cette  ville,  en  le  dirigeant  sur  Calais  et  Saint-Omer , 
tout  ce  qui  est  inutile  a  sa  defense,  de  sorte  que,  Boulogne  tombant 
ay  pouvoir  de  l'ennemi ,  j'6prouve  le  moins  de  perte  possible. 

Vous  pouvez  employer  les  batiments  de  transport  ou  de  servitude 
au  service  de  l'Escaut  ou  au  transport  des  bois,  selon  les  besoins  de 
voire  departement.  II  roe  suffira  devoir  k  Boulogne  trente  batiments, 
prames  oft  canonnieres,  cent  cioquante  bateaux  canonniers  et  cent 
penicbes.  En  y  reuntssant  deux  a  trois  cents  bateaux  de  p&cheurs  , 
lorsqn'on  voudra  faire  jouer  k  cetle  flottille  le  jeu  qu'elle  doit  jouer 
dans  une  operation  generale,  on  aura  tou jours  lc  moyeft.de  debar- 
qier  30  k  40,000  homines  et  quelques  cbevaux  sur  un  seul  point. 
D'aillcurs  la  flottille  de  Cherbourg  peut  facilement  se  reporter  a  Bou- 
logne, ou  de  Cherbourg ,  s'il  y  avait  la  un  camp ,  operer  sous  la  pro- 
tection de  I'escadre  qui  dominerait  la  Manche.  Je  considere  done 
comme  avantageux  sous  tojis  les  points  de  vue  d'avoir  une  centaine 
de  batiments  de  flottille  a  Cherbourg. 

Presentez-moi  un  projet  de  lettre  k  Retire  au  contre-amiral  BasJe 
pour  ces  dispositions ,  un  projet  de  lettre  aux  vice-amiraux  Missiessy 
et  Dewinter  pour  qu'ib  organisent  la  defense  de  l'Escaut  et  du  Zui- 
derzee, et  enfin  une  lettre  au  vice-amiral  Ver  Uuell  pour  y  prevail 
tous  les  cas  de  La  defense  du  Nord. 

En  cas  de  guerre,  mon  intention  est  que  mes  canonnieres  et  mes 
flottilles  trouvent  refuge  dans  l'Elbe  sous  les  batteries  de  Cuxhaven , 
et  dans  l'Eras  sous  la  place  da  Delfiyl ;  ce  qui  me  porterait  a  penser 
qu'il  serait  n£cessaire  d'avoir  k  Delfiyl  un  commissaire  de  marine 

14. 
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ct  un  petit  e'tablissement  maritime;  je  suppose  qu'il  y  en  a  un  a 
Cuxhavcn. 

Napoleon. 

D'apris  I' original  comm.  par  Mw  la  ducbesse  Decr&s. 


18487.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

MINISTRE  DE  LA  GUERRE ,  A  PARIS. 

Paris,  8  ftvrier  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre,  j'ai  signe  le  decret  qui  forme  le  nou- 
veau  regiment  espagnoL  Au  lieu  de  cinq  bataillons,  je  Fai  reduit  a 
trois.  II  faut  que  ce  regiment  ne  soit  compose  que  de  Catalans  et 
d'Espagnols  de  la  rive  gauche  de  l'ftbre  et  ne  soit  pas  forme  sur  le 
principe  qui  a  dirige  la  formation  du  regiment  Napoleon ,  puisque  ce 
nouVeau  regiment  est  cree  pour  la  reunion.  II  faut  lui  donner  des 
uniformes  francais,  des  cocardes  franchises,  une  administration 
franchise,  et  choisir  un  bon  colonel  qui  soit  attache  au  syslemc  de  la 
reunion. 

Napoleon. 

D'apr£s  la  copie.  DlpAt  de  la  guerre. 


18488.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMKE,  A  PARIS.  * 

Paris,  8  Tevrier  181*. 

Mon  Cousin ,  donnez  ordre  au  vice-roi  de  faire  partir  la  garde  ita- 
lienne  de  Milan  pour  Brescia,  ou  il  est  necessaire  qu'elle  soit  rendue 
le  plus  t6t  possible.  Donnez  ordre  au  vice-roi  de  faire  partir,  du  1G 
au  20,  tout  son  corps  d'armee  pour  se  rendre  a  Ratisbonne.  A  cet 
effet ,  la  1"  division,  avec  son  artillerie  et  une  brigade  de  cavalerie  a 
laquelle  il  fera  garder  la  t£te,  partira  du  16  au  20,  en  deux  colon- 
nes ,  Partillerie  partagee  entre  les  deux  colonnes  et  avec  des  vivres 
pour  quatre  jours ;  la  2*  division ,  avec  son  artillerie  et  sa  cavalerie, 
partira  de  Trente  sur  deux  colonnes.  Dans  1c  me'me  temps  la  division 
italienne  partira  en  deux  colonnes  et  la  garde  royale  en  une  colonne. 
Le  reste  de  la  cavalerie  partira  en  deux  colonnes.  Le  pare  sera  bien 
escort  e.  II  faut  que  le  mouvement  soit  le  plus  rapide  que  possible ; 
il  est  done  necessaire  que  ce  qui  est  a  Bassano,  a  Castelfranco ,  etc., 
se  concentre.  Le  corps  d'observation  d'ltalie  prendra  en  partant 
qnatre  jours  de  vivres. 

Vous  previendrez  le  roi  de  Baviere ,  en  adressant  voire  lettre  a  mon 
ministre  a  Munich,  que  Farmee* d'ltalie,  forte  de  80,000  hommes, 
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va  traverser  le  Tyrol  en  neuf  colonnes;  quelle  se  met  en  marche  du 
16  au  20  fevrier;  qu'il  est  necessaire  qu'il  donne  ses  ordres  pour  faire 
nettoyer  le  mont  Brenner  des  neiges  et  pour  faire  fournir  ce  qui  est 
necessaire  aux  troupes;  qu'il  est  important  de  garder  le  secret  le 
plus  longtemps  possible ,  pour  que  les  troupes  aient  le  temps  d'arri- 
ver  sur  la  Vistule  avant  que  les  Russes  en  sachent  rien,  et  puissent 
venir  ravager  le  grand-duche  de  Varsovie,  comme  les  Autrichiens 
ont  fait  en  Baviere  dans  la  guerre  precedente. 

Vous  6crirez  au  vice-roi  que  vous  avez  prevenu  le  roi  de  Baviere; 
que  les  neiges  du  Brenner  ne  signiGent  rien;  qu'il  doit  envoyer  bon 
ooinbre  de  sapeurs,  el ,  avec  de  l'argent,  reunir  les  montagnards  pour 
nettoyer  ce  col ,  et  qu'il  faut  ramasser  le  plus  de  neige  que  Ton  pourra 
pour  soulager  les  chevaux  au  passage. 

Le  vice-roi  fera  parlir  ses  chevaux  et  ses  Equipages ,  mais  de  sa 
personne  il  ne  bougera  pas  de  Milan.  II  peut  envoyer  le  general  d'An- 
thouard  com  rue  le  plus  interesse,  et  lui  faire  comprendre  que  je 
o'entends  pas  que  les  neiges  du  Brenner  fassent  eprouver  douze 
beures  de  retard.  R£ilerez-lui  que  son  niouvement  doit  £tre  le  plus 
rapide  possible ;  qu'il  vaut  mieux  qu'il  le  retarde  d'un  jour  t  mais  que , 
une  fois  demasqu£,  il  faut  qu'il  descende  comme  un  torrent  vers  le 
Danube. 


D'aprea  1'origioal.  Dlp6t  de  la  guerre. 


18489.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  gA\£rAL  DK  LA  GRANDE  ARM &E  ,  A  PARIS. 

Paris,  8  ftvrier  1812. 

Mod  Cousin  ,  donnez  ordre  au  due  d' A  bran  les  d'etre  rendu  de  sa 
personne  k  Virone  le  15  ftvrier.  II  aura  le  commandement  du  corps 
cf observation  d'ltalie  sous  les  ordres  du  vice-roi.  11  dirigera  ses  che- 
vaux et  ses  bagages  sur  Strasbourg  et  de  Ik  sur  Ratisbonne.  II  pourra 
trouver  k  V£rone  les  chevaux  et  ce  qui  lui  sera  necessaire  pour  la 
route*.  II  sera  charge  de  conduire  les  troupes. 

Recommandez-lut  de  garder  le  plus  profond  mystere  sur  son  depart 
et  sur  sa  destination,  de  sorle  que  ses  aides  de  camp  m£me  et  ses 
domes tiques  ne  sachent  pas  ou  il  va. 


Napoleon. 


Napoleon. 


D'aprea  l  origioal.  DepAt  de  la  guerre. 
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18490.—  AU  MARECHAL  BESSIE  RES ,  DUC  D1STRIE, 

COMMANDANT  LA  GARDE  IMPjfcfilALK ,  A  PABIS. 

Pw»,  8  «m«r  1812. 

Mon  Cousin,  donnez  ordre  que,  le  10  fevricr,  la  4f  coatpagnic 
de  canonniers  de  la  Garde  parte  pour  Bruxelles  avec  huit  pieces  de  4 
et  le  nombre  de  caissons  d'infanterie  necessaire  pour  le  service  d'nne 
division  de  la  Garde  composEe  de  quatre  regiments ,  ou  huit  bafail- 
Ions  et  seize  caissons  dinfanterie.  Donnez  ordre  Egalement  a  Padmi- 
nistration  de  faire  partir  deux  commissaires  des  guerres  et  1°  les 
deux  caissons  par  regiment  nEeessaires  poor  les  bagages  des  5M  regi- 
ments de  tirailleurs  et  de  voltigeurs,  2*  huit  caissons  d'ambulance, 
avec  le  nombre  de  chirurgiens  convenable.  Faites  partir  Egalement, 
le  10  fEvrier,  les  deux  6"  regiments  de  tirailleurs  et  de  voltigeurs, 
qui  se  rend  rant  a  Bruxelles  avec  les  caissons  (comme  Bruxelles  se 
trouverait  encombrE,  its  iront  jusqu'a  Louvain).  Le  general  de  bri- 
gade Lanusse ,  adjudant  gEnEral  de  la  Garde,  partira  avec  cette  bri-* 
gade,  dont  il  aura  le  commandement ,  et,  comme  le  plus  ancien 
general,  il  commandera  toute  la  division. 

Les  bataillons  du  6°  regiment  de  tirailleurs  n'Etant  encore  cbacon 
qu'a  la  force  de  500  hommes ,  ils  laisseront  par  bataillon  le  cadre 
d'une  compagnie  pour  recevoir  300  consents,  et  ces  quatre  compa- 
gnies,  qui  feront  1,200  hommes,  les  rejoin dront  aussitot  que  les 
conscrifs  seront  habilles  et  un  peu  formes.  Vous  donnerez  Egalement 
Pordre  que  les  deux  dEtacheraents  de  la  gendarmerie  d'Elite  qui  sont 
a  Anvers  se  tiennent  prets  k  partir  pour  faire  campagne  et  se  joindre 
k  cette  division  de  la  Garde  aussitot  quelle  recevra  Pordre  de  mar- 
cher. Le  colonel  Durosnel  enverra  a  cet  effet,  en  toute  hate,  a  ces 
detachements  tout  ce  qui  leur  serait  necessaire.  En6n  vous  donnerez 
ordre  au  2"  regiment  de  chevau -ledgers  bollandais  de  partir  Egale- 
ment le  10;  il  ne  passera  pas  par  Paris,  et  vous  lui  tracerez  une 
route  pour  que  ce  mouvement  soit  dEguisE  le  plus  possible;  il  se 
rendra  k  Bruxelles.  Par  ce  nioyen ,  il  y  aura  k  Bruxelles,  le  20  fe- 
vrier,  une  division  de  la  Garde,  qui  porfera  le  nora  de  1"  division 
de  la  Garde,  composEe  de  quatre  regiments,  ayant  huit  bataillons  et 
formant  un  corps  de  6,000  hommes ,  avec  huit  pieces  de  canon , 
cartouches,  ambulances  et  tout  ce  qui  est  nEcessaire.  II  y  aura  Ega- 
lement mon  2*  r&giment  de  chevau-lEgers.  Vous  y  joindrez  une  com- 
pagnie de  150  hommes  de  mes  chasseurs,  ce  qui,  avec  150  gen- 
darmes que  vous  enverrez ,  fera  300  hommes  et  portera  le  nombre 
des  chevaux  k  1,200.  II  est  nEcessaire  que  ce  mouvement  s'opere 
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avec  le  plas  de  secret  possible.  II  uc  vous  Ichappera  pas  que ,  quoique 
j'aie  besoin  d'avoir  des  Polonais  a  cette  avant-garde  ,  je  n'en  ai  pas  mis 
pour  moins  6veiller  l'attention.  Recommandez  au  general  Colbert  de 
disparaitre  et  de  ne  faire  d'adicui  a  persoime.  Tous  les  mouvements  qui 
so  feront  a  Vincennes  et  a  Paris  doivent  se  faire  de  nuit  et  de  ma- 
nure a  ne  pas  Stre  remarques.  Comme  il  est  possible  que  cette  avant- 
garde  ait  une  avance  sur  mes  autres  divisions ,  il  serait  convenable 
que,  dans  le  d6tacheraent  de  mes  150  chasseurs,  il  y  cut  quelques 
offlciers  qui  fussent  accoutumcs  a  mon  service ,  et  que  le  general 
Guyot  et  un  major  de  chasseurs  envoyassent  un  cheval  pour  eux. 

Napoleon. 

D'apr£s  l'original  comm.  par  11"*  la  duckease  d' Is trie. 


18491.  —  AU  MARSHAL  DAVOUT,  PRINCE  D'ECKMUHL, 

COMMANDANT  LE  ler  CORPS  D'OBSERVATION  DE  l'eLBE,  A  HAMBOURG. 

Paris,  8  fierier  1812. 

Mon  Cousin ,  je  rc^ois  votre  lettre  du  2  fevrier ,  avec  la  declara- 
tion du  g6n6ral  Insinuez-lui  qu  il  est  indigne  d'un  gouverneur 

et  d'un  aide  de  camp  de  PEmpereur  d'avoir  des  iuterels  dans  les 
armements  des  corsaires;  qu'il  est  douteux  si  cela  nest  pas  defendu 
par  les  lois  de  la  guerre,  puisqu'un  gouverneur,  etant  juge  des  cor- 
saires ,  ne  peut  gtre  partie ;  mats  que  certainement  cela  est  repousse 
par  les  lois  de  la  d£licatesse  et  de  l'honneur. 

Napoleon. 

D*apr£s  l'original  comm.  par  MM  la  mardchale  princcsse  d'EckmuliI. 


18492.  —  A  EUGENE  NAPOLEON,  vick-roi  ditalib,  a  milan. 

Paris,  8  fevrier  1812. 

Mon  Fils ,  le  major  general  vous  envoie  l'ordre  de  commencer 
votre  mouvement  du  15  au  20.  Vous  envcrrez  le  commandant  de 
votre  artiilerie  avec  des  sapeurs  et  de  Pargent  pour  faire  d£blaycr  le 
mont  Brenner.  Le  passage  de  ce  col  ne  doit  pas  vous  retardcr  de 
vingt-quatre  heures.  Renforcez  les  corps  italiens  pour  qu'ils  arrivent 
au  complet.  Faites  partir  vos  equipages ,  mais  restez  de  votre  per- 
sonne  a  Milan.  J'envoie  le  g£n6ral  Charpentier  pour  £tre  voire  chef 
d'&at-major.  Le  general  Vignolle  restera  en  Italie  jusqu'a  nouvel 
ordre.  J'envoie  lc  due  d'Abrantfes  pour  servir  sous  vos  ordres.  J'en- 
voie  lc  g£n£ral  Gouvion  Saint-Cyr  pour  commander  les  Bavarois 
Mon  intention  est  que  les  13*,  14*  et  15#  divisions  et  les  Bavarois 
soient  sous  vos  ordres;  ce  qui  vous  fera  une  arm£e  de  80,000  horn- 
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mes.  Comiue  vous  etes  le  pivot  du  mouvement,  il  est  necessaire  que, 
si  cela  dtait  utile,  vous  retard iez  votre  mouvement  d'un  jour,  aGn 
que,  lorsquil  sera  d£masqu£,  vous  descend  iez  comme  un  torrent  du 
haul  du  Brenner  sur  le  Danube.  Vous  vous  dirigerez  sur  Glogau,  et, 
si  les  circonstances  ne  s'y  opposent  pas,  vous  aurez  la  belle  haute 
Silesie  pour  vous  Sparer  et  vous  refaire.  En  partant  le  20  fevrier, 
vous  arriverez  le  ler  avril.  11  est  probable  qu'alors  la  saison  ne  sera 
pas  assez  avanc&e  pour  commencer  les  operations ,  et  que  vous  aurez 
quelque  buit  jours  pour  vous  reposer.  Je  vous  ai  mand£  que  I'artil- 
lerie  italienne  devait  envoyer  200  charretiers  a  Ratisbonne  pour  ache- 
ter  des  chevaux  et  faire  confectionner  des  harnais ,  alin  de  reparer 
vos  pertes.  Aussitdt  que  le  mouvement  sera  demasque  et  que  la  tele 
de  vos  troupes  sera  arrives  pres  d'Augsburg,  vous  pourrez  charger  les 
colonels  du  regiment  de  cavalerie  lege  re  italien  et  des  regiments  de 
dragons  francais  ct  les  commandants  des  bataillons  du  train  d'en- 
voyer  acheter  des  chevaux  a  Dresde  pour  reparer  les  pertes  de  la 
route ;  mais  cela  ne  doit  se  faire  que  lorsque  votre  mouvement  sera 
demasque*  et  que  votre  premiere  colonne  sera  arrivee  a  Augsburg. 

J'ai  fait  £crire  au  roi  de  Baviere  que  votre  corps  d'armee  etait  de 
80,000  hommes  ;  quand  vous  e'crirez,  soutenez  ce  dire. 

II  est  necessaire  que  les  payeurs  italiens  portent  avec  eux  la  solde 
pour  tout  fevrier ,  mars  et  avril. 

Faites-moi  connaitre  quel  sera  l'6tat  des  choses  en  Italie  apres  le 
depart  de  Tarmee,  et  quels  seront  les  officiers  qui  commanderont  sur 
la  frontiere  et  dans  les  difle  rentes  places. 

NapolAon. 

D'aprds  la  copie  comm.  par  S.  A.  I.  Mw  la  dacbette  de  Lenchtenberg. 


18493.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM, 

MAJOR  g£n£rA1.  DE  LA  GRANDE  ARM&E,  A  PARIS. 

Paris,  9  ftvrier  1812. 

Mon  Cousin ,  les  deux  bataillons  du  prince  Primat ,  le  bataillon 
du  grand-due  de  Wurzburg,  son  escadron  de  cavalerie,  six  pieces 
de  canon,  et  le  5a  regiment  de  la  division  princiere,  tel  qu'il  etait 
organise  dans  la  derniere  campagne,  en  tout  cinq  bataillons,  un 
escadron  et  six  pieces  de  canon ,  formeront  la  1"  brigade  de  la  divi- 
sion princiere.  Envoyez  ordre  a  ces  corps  de  se  mettre  en  marche  et 
de  se  diriger  sur  Hambourg.  Us  ?  mettront  en  marche  le  15  fevrier, 
aGn  d'arriver  a  Hambourg  le  plus  tdt  possible.  Privenez  de  ce  mou- 
vement le  prince  d'Eckiuuhl.  Ces  troupes  seront  employees  k  la  de- 
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fense  de  la  cAte  et  k  contenir  le  pays.  Proposez-moi  un  general 
de  brigade  fran$ais ,  parlant  allemand ,  pour  commander  celte 
brigade. 

Donnez  ordre  au  general  Damas  de  partir  de  Dusseldorf  le  12, 
avec  trois  bataillons  du  grand-duche  de  Berg  et  quatorze  pieces  d  ar- 
tilleric  k  pied  et  k  cheval,  et  de  se  dirigcr  sur  Paderborn;  il  recevra 
k  Paderborn  des  ordres  du  prince  d'Eckmuhl  pour  continuer  sa  route 
sur  Stralsund.  11  aura  le  commandement  de  la  1"  brigade  des  trou- 
pes de  Berg.  Donnez  ordre  que  le  cadre  des  lanciers  de  Berg  qui  est 
k  Paris  en  parte  demain  pour  se  rendre  k  Dusseldorf,  et  que  le  regi- 
ment de  lanciers  qui  est  k  Hamm ,  du  cdte  de  Dusseldorf,  parte  au 
plus  tard  le  10  roars  pour  rejoindre  la  brigade  du  general  Damas. 
Donnez  ordre  que  la  brigade  de  Hesse-Darmstadt ,  forte  de  cinq  ba- 
taillons ,  un  regiment  de  cavalerie  et  huit  pieces  de  canon ,  sous  les 
ordres  d'un  general  de  brigade  bessois ,  parte  le  17  fevrier  et  se  dirige 
sur  Magdeburg.  Donnez  ordre  que  la  brigade  de  Bade,  composee  de 
cinq  ou  six  bafaillons,  dun  regiment  de  cavalerie  et  de  huit  ou  dix 
pieces  de  canon,  parte  le  16  et  se  dirige  egalement  sur  Magdeburg. 
Donnez  ordre  au  general  Daendels  d'etre  rendu  le  14  k  Bade  pour 
voir  les  troupes ,  en  passer  la  revue  et  les  mettre  en  marche ,  d'etre 
le  16  k  Darmstadt  pour  passer  egalement  les  troupes  en  revue  et  les 
mettre  en  marche,  et  ensuite  de  se  diriger  sur  Magdeburg,  ou  il 
prendra  le  commandement  de  cette  division.  Moyennant  ces  disposi- 
tions, la  division  Daendels  se  composera  de  la  brigade  de  Berg,  de 
celle  de  Bade  et  de  celle  de  Hesse-Darmstadt.  Elle  sera  forte  de  plus 
de  12,000  hommes  d'infanterie ,  de  pres  de  2,000  de  cavalerie  et  de 
(rente  pieces  de  canon.  Vous  ferez  connaitre  ces  mouvements  au 
prince  d'Eckmuhl;  vous  lui  ferez  connaitre  egalement  que  je  desline 
cette  division  k  occuper  la  Pomeranie  suedoise,  Stettin  et  Kiistrin. 
Glogau  sera  occupe  par  les  Saxons. 

Donnez  ordre  aux  4e  et  6*  regiments  princiers ,  composes  comme 
ils  l'etaient  dans  la  derniere  campagne ,  de  se  mettre  en  marche  le  29, 
afin  d'etre  reunis  au  1"  mars  dans  le  lieu  qui  sera  designe  par  le 
prince  d'Eckmuhl,  aux  environs  de  Hambourg.  Ces  deux  regiments 
formeront  la  2*  brigade  de  la  division  princiere.  Presentez-moi  un 
general  de  brigade,  parlant  allemand,  pour  la  commander.  11  sera 
pourvu  des  arse u aux  de  Hambourg  et  de  Magdeburg  au  manque  de 
fusils  que  cette  brigade  eprouverait,  sans  cependant  donner  des  fusils 
d'un  modele  qui  seraitpropre  4  raes  troupes.  Parce  moyen,  la  divi- 
sion princiere  se  trouvera  composee  de  deux  brigades ,  de  dix  batail- 
lons forts  de  8,000  hommes,  de  200  chevaux  et  de  six  pieces  dc 
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canon ;  elle  est  destinee  a  la  garde  de  Hambourg  et  de  toote  la  cdte. 
Le  general  Saint-Cyr  pourrait  6tre  charge  du  commanderoent  de  cette 
division.  Les  leltres  que  vous  exrirez  pour  ce  mouvement  aux  difte- 
rents  princes  seront  adress£es  a  leur  rainistre  de  la  guerre ,  mais  vous 
aurez  soin  de  ne  les  faire  parvenir  que  par  roes  ministres  ou  charges 
d'affaires.  Pour  les  4*  et  6s  regiments,  qui  ne  se  mettent  en  marche 
que  le  20 ,  mes  ministres  ne  remettront  votre  lettre  que  le  20 ;  mats , 
en  attendant,  its  presseront  la  formation  des  regiments. 

EnGn,  mandez  au  prince  d'Eckmiihl  de  s'assurer  que  la  brigade  da 
Mecklenburg  est  en  etat ,  et  prevenez-le  que  cette  brigade  fait  parlie 
de  son  corps  d'armee  et  qu'il  devra  remmener  avec  lui.  Je  me  trouve 
done  avoir  dispose  de  toutes  les  troupes  des  petits  princes.  Je  vous 
ferai  connaitre  mes  intentions  sur  les  troupes  de  Baviere,  de  Wurtem- 
berg ,  de  Westphalie  et  de  Saxe. 


18494. —All  MARECHAL  DAVOUT,  PRINCE  D'ECKMUHL, 

COMMANDANT  LB  ler  CORPS  DOBSERVATION  DE  L  RLBB ,  A  HA1IBOURG. 


Won  Cousin ,  desormais  vous  recevrez  mes  ordres  par  le  major 
general.  Cependant  je  veux  moi-m£me  vous  ecrire  pour  vous  prere- 
nir  que,  du  20  au  30  fevrier,  votre  corps  doit  faire  un  grand  mou- 
vement; qu  il  est  necessaire  que  les  quatre  regiments  de  la  division 
Bruyere  avec  leur  batterie  d'artillerie  legere  soient  sur  la  frontiere  de 
Poraeranic,  prlts  a  prendre  la  t3te  de  la  colonne.  Vous  devez  donner 
le  m£me  ordre  pour  vos  deux  brigades  de  cavalerie  legere,  de  sorte 
que  le  general  F riant  puisse,  vingt-quatre  heures  apres  que  vous  en 
aurcz  recu  l'ordre,  partir  avec  sa  division,  celle  de  Dessaix,  les  huit 
regiments  de  cavalerie ,  et  se  porter  sur  la  Vistule.  Les  autres  divi- 
sions et  les  trois  divisions  de  cuirassiers  suivront  a  cinq  ou  six  jours 
en  arriere.  Tout  cela  doit  6tre  trfcs-secret.  Votre  mouvement  depend 
du  jour  ou  se  demasquera  celui  du  corps  d'observation  d'ltalie.  II  est 
necessaire  que  vous  soyez  sur  la  Vistule  avant  le  degel  et  avant  que 
les  courriers  qui  annonceront  que  le  corps  d'ltalie  a  demasque  son 
mouvement  soient  arrives  a  Saint-Petersbourg.  Le  major  general 
vous  ccrira  plus  au  long  dans  quelques  jours,  mais  il  n'y  a  pas  un 
moment  a  perdre  pour  vous  faire  connaitre  que  les  chevaux  d'artil- 
lerie  et  des  equipages  militaires  doivent  6tre  a  leur  place. 

Donnez  tous  les  ordres  qui  ne  demandent  aucune  confidence;  mais 


Napoleon. 
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ne  confie»  a  personne  que  vous  devez  marcher;  aa  contraire,  faites 
courir  le  bruit  que  tout  s'arrangc. 

Le  g£n£ral  Damas,  avec  trois  balaillons  et  quatorze  pieces  de 
canon  du  grand-duehi  de  Berg ,  a  ordre  de  se  rendre  a  Paderborn ; 
dirigez-le  sur  Stralsund;  il  occupera  la  Pomeranie  su6doise. 

Ne  prenez  rien  de  ce  qui  appartient  au  2*  corps  de  FEIbe,  soil 
artilierie,  soit  cavalerie,  soit  sapeurs;  mais  tout  le  12e  bataillOn  des 
Equipages  militaires  vous  appartient. 

Napoleon. 

D'tprfe  r«rigiaal  conau  ptr  M""  b  mar^cbak  priaceue  d'Eckoioiil. 


18495.  —  A  EUGENE  NAPOLEON .  VICB-ROI  D'lTALlB,  A  MILAN. 

Paris,  10  Wirier  1812. 

Mod  Fib,  jerer/ois  voire  lettre  du  4.  Si  vous  pouvez  comraencer 
voire  mouvement  du  16  au  18,  comme  vous  Pa  mand£  le  major 
general,  comraencez-le ;  de  sorte  que  la  t&e,  au  lieu  d'arriver  le  13  a 
Ralfcboniie,  arriverait  le  5.  J'attacherai  de  ('importance  a  ce  que  vous 
poisnei  gagner  ces  buit  jours. 

Je  suppose  que  le  14"  hataillon  d'6quipages  militaires  fera  partie  dfc 
votre  corps  d'arm6e,  et  que  vous  le  partagerez  entre  les  divisions. 
Prenez  des  mesures  pour  que  le  bataillon  italien ,  qui  ne  peut  parlir 
que  dans  les  premiers  jours  de  mars ,  parte  charg£  de  souliers.  Si  les 
souliers  sont  a  meilleur  marcb&  a  Dresde  et  en  Bavi&re  qu'en  Italie, 
aussitdt  que  vous  aurez  pass£  Innsbruck ,  c  est-a-dire  lorsque  votre 
mouvcmenl  sera  d£masqu6 ,  que  les  colonels  des  regiments  envoient 
du  monde  pour  en  faire  des  conimandes  dans  ces  pays. 

Le  due  d*Abrant&s  part  demain  pour  alter  commander  ce  corps 
d'armee  sous  vos  ordres. 

Je  vous  previews  que  les  Bavarois  feront  partie  de  votre  corps 
<farm£e;  le  g£n6ral  Saint-Cyr  les  commandera.  Vous  voyez  que  votre 
corps  sera  d'environ  80,000  bommes.  II  est  inutile  que  vous  6criviez 
rien  de  cela  en  Bavi&re. 

Vous  devez  rester  de  votre  personne  a  Milan.  D'ailleurs  je  desire 
que  vous  passiez  par  Paris.  Vos  aides  de  camp  et  vos  officiers  enver- 
ront  leurs  cbevaur  et  leurs  bagages  a  Tarm^e.  Je  pense  que  la  vice- 
reine doit  rester  a  Milan.  Vous  pouvez  vous-m£me  passer  tout  le  mois 
def&vrier  en  Italic.  Le  doc  d'Abrant&s ,  qui  conduira  le  corps  d'armie, 
correspond ra  avec  vous.  11  suffira  que  vous  rejoigniez  le  corps  a  son 
passage  a  Dresde,  c  est-a-dire  a  la  Gn  de  mars. 

Le  corps  d'armee  ne  doit  point  s'arr£ter  a  Ratisbonne,  mais  con- 
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liouer  jusqu'a  Glogau ,  et  il  y  a  encore  bien  du  chemin  de  Ratisbonne 
a  Glogau. 

Napoleon. 

D'apr&s  la  copie  comm.  par  S.  A.  I.        la  duchesse  de  Lenclitenberg. 

18496.  —  AU  MARECHAL  MARMONT,  DUC  DE  RAGUSK, 

COMMANDANT  L ARMEE  DE  PORTUGAL  1 . 

Paris,  11  ftvrier  1812. 

L'Empereur  regrette,  Monsieur  le  Due,  qu'avec  la  division  Sou- 
ham  et  les  Irois  autres  divisions  que  vous  aviez  reunies  vous  ne  vous 
soyez  pas  reporte  sur  Salamanque  pour  voir  ce  qui  se  passait.  Cela 
aurait  donne  beaucoup  a  penser  aux  Anglais  et  aurait  pu  6tre  utile  a 
Ciudad-Rodrigo. 

Le  moyen  de  secourir  I'arniee  du  Midi  dans  la  position  ou  vous 
etes,  cest  de  placer  votre  quartier  general  a  Salamanque,  d'y  con- 
cenlrer  votre  arraee  en  ne  detachant  qu  une  division  sur  le  Tage,  de 
reoccuper  les  Asturies  et  d'obliger  l'eunemi  a  rester  a  Almeida  et  dans 
le  nord,  par  la  crainte  d  une  invasion.  Vous  pourrez  m6mc  pousser 
des  posies,  marcher  sur  Ciudad-Rodrigo,  si  vous  avez  l'artillerie 
de  siege  necessaire,  et,  votre  honneur  y  est  attache,  prendre  cette 
place,  ou,  si  le  defaut  de  vivres  ou  d'artillerie  vous  forcait  d'ajour- 
ner  cette  operation  jusqu'a  la  recolte,  vous  pourriez  du  moins  faire 
une  incursion  dans  le  Portugal  et  vous  porter  sur  le  Douro  et  sur 
Almeida.  Cetle  menace  contiendrait  I'ennemi. 

L'arniee  du  Midi  est  tres- forte.  L'armee  de  Valence,  qui  aujour- 
d'hui  a  ses  avant- posies  sur  Alicante,  degagc  sa  droite. 

La  position  que  vous  devez  prendre  doit  done  6tre  offensive ,  de 
Salamanque  a  Almeida.  Tant  que  les  Anglais  vous  sauront  reunis  en 
force  a  Salamanque,  ils  ne  feront  aucun  mouvement.  Mais  si  vous 
allez  de  votre  personne  a  Valladolid  ,  si  vos  troupes  sont  envoyees  se 
perdre  sur  les  derrieres,  si  surtout  votre  cavalerie  n'est  pas  en  mesure 
apres  la  saison  des  pluies,  vous  exposerez  tout  le  nord  de  I'Espagne 
a  des  catastrophes. 

II  est  indispensable  de  reoccuper  les  Asturies,  parce  qui!  faut 
plus  de  monde  pour  garder  la  lisiere  de  la  plaine  jusqu  a  la  Biscaye 
que  pour  garder  les  Asturies. 

Puisque  les  Anglais  se  sont  divises  en  deux  corps,  un  sur  le  midi 

1  Cetle  lettre,  expldiee  en  chiffre  et  stgnee  par  le  major  g£ne>al ,  a  eld  dieted 
par  1'Empereur;  It  minute  est,  en  plusieurs  endroits,  corrigee  de  la  main  de 
Napoldon. 
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et  Fautre  sur  vous ,  ils  ne  sont  pas  forts ,  et  vous  devez  l'gtre  beau- 
coup  plus  qu'eux.  La  let  (re  que  je  vous  ai  ecrite ,  et  que  vous  avez 
re$uc  le  13  d£cembre,  vous  a  fait  connaUre  ce  que  vous  deviez  faire  : 
roenacez  les  Anglais,  et,  si  vous  croyez  pour  le  moment  ne  pas  pou- 
voir  reprendre  Ciudad-Rodrigo,  faites  Sparer  les  chemins  qui  me- 
nent  a  Almeida,  faites  fortifier  Salamanque,  r£unissez  vos  Equipages 
de  siege,  envoyez  de  gros  d£tachements  sur  Ciudad-Rodrigo;  cela 
contiendra  les  Anglais,  ne  fatiguera  pas  vos  troupes  et  aura  bien 
moins  d'inconvenients  que  de  vous  disseminer  encore  comme  vous  le 
proposez. 

Je  suppose  que  Month  run  est  arriv£  et  que  vous  avez  enfin  r£uni 
votre  arm£e. 

La  prise  de  Valence  a  beaucoup  fortifie  Tarm^e  du  Midi,  et  il  faut 
que  vous  supposiez  les  Anglais  fous  pour  les  croire  capables  de  mar- 
cher sur  Badajoz  en  vous  laissant  a  Salamanque,  c'est-a-dire  en  vous 
laissant  arriver  a  Lisbonne  avant  eux.  Ils  iront  dans  le  midi  si ,  par 
des  mesures  mal  calculces,  vous  d&achez  deux  ou  trois  divisions 
sur  le  Tage ,  parce  que ,  par  la ,  vous  les  rassurez  et  leur  dites  qoe 
vous  ne  voulez  rien  faire  contre  eux. 

Je  vous  le  r£p£te  done ,  l'intention  de  l'Emperear  est  que  vous  ne 
quittiez  pas  Salamanque,  que  vous  fassiez  rioccuper  les  Asturies, 
que  votre  armee  s'appuie  sur  la  position  de  Salamanque  et  que  vous 
menaciez  de  la  les  Anglais. 

Par  ordre  de  l'Emperear, 
Le  major  general ,  Alexandre  ,  prince  de  Neuchalel  et  de  Wagram. 

D'apres  ('original.  Dlpdt  de  la  guerre. 


18497.  —  AU  PRINCE  CAMBAC^RftS, 

ARCHICHANCKLIBR  DE  l' EMPIRE,  A  PARIS. 

Paris,  12  Kirier  1812. 

Won  Cousin ,  j'ai  pris  connaissance  du  rapport  que  vous  m'avez 
prtaent6 ,  en  mettant  sous  ines  yeux  les  requisitions  qui  vous  ont  Hi 
adressees  par  mon  procureur  general  prfcs  la  haute  cour  imperiale , 
a  reflet  de  vous  informer  qu  il  y  avait  lieu  de  r&mir  ladite  cour  pour 
le  jugement  de  ceux  qui  ont  pris  part  a  la  capitulation  de  Railen.  Les 
considerations  que  vous  exposez  sur  le  d£faut  d'organisation  de  la 
haute  cour,  et  sur  l'inconv6nient  de  livrer  cette  affaire  a  l^preuve 
des  debats  judiciaires,  m'ont  determine  a  la  renvoyer,  ainsi  que  vous 
me  Tavez  propose,  a  un  conseil  d'enqu£te  qui  se  r£unira  le  17  du 
present  mois  de  fivricr,  suivant  que  je  Tai  ordonne  par  mon  d£cret 
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de  ce  jour,  dont  il  vous  sera  adresse  expedition.  Vous  aurez  soin  de 
tenir  la  maio  k  l'ex&ution  des  di verses  dispositions  que  ce  decret 
contient,  et  je  vous  autorise  k  indiquer  ie  lieu  des  stances  dans  la 
salle  ordinaire  de  mon  Conseil  d'Elat. 

NapolAox. 

D'apr£s  la  copie.  Archives  de  la  justice. 


18498.  —  NOTE  DICT^E  EN  CONSEIL  DES  MINISTRES. 

Palais  des  Toileries.  12  tevrier  1812. 

11  faut  que  M.  le  grand  juge  fasse  expedier  des  letlres  palentes 
pour  perniettre  k  ces  six  personnes  de  rester  au  service  du  roi  de 
Westphalie,  mais  non  pas  pour  leur  permettre  de  se  faire  naturaliser 
Westphaliens.  II  ecrira  au  ministre  de  lajusticeduroyaumede  West- 
phalie une  leltre  par  laquelle  v  en  lui  envoyant  ces  six  lettres  patentes , 
il  lui  fcra  connaitre  que  I'Empereur  se  refuse  a  accorder  aucunes 
lettres  de  naturalisation  en  Westphalie,  comrae  en  Espagne,  a  Naples 
et  en  Italie,  puisque  les  souverains  de  ces  pays  eux-memes  n'ont  pas 
cesse  d'etre  Francais;  ce  qui  resulte  du  droit  qui  Is  oqI  couserv&  au 
tr6ue ,  de  la  dignile  dont  ils  sont  revgtus  dans  J'Empire  et  des  reglc- 
ments  qui  portent  qu'ib  sont  traits  en  cette  qualite  couime  Francais; 
cela  etanl,  ces  souverains  n'ont  pas  besoin  que  les  Francais  quils 
emploienl  cessent  d'elre  Francais,  puisqu'au  contraire  ils  trouveni 
dans  cette  qualite  m£me  une  garantie  de  leur  Gdelite ;  il  suffit  qu  ils 
aient  1'autorisation  de  passer  k  leur  service,  qu'en  consequence  Sa 
Majeste  a  fait  expedier  les  six  lettres  patentes  dans  la  forme  prescrite 
par  le  decret  du  26  aout  1811. 

Le  grand  juge  soumettra  egalement  k  I'Empereur  des  lettres  patentes 
pour  quelques-uns  des  Francais  employes  a  Madrid  et  k  Naples,  afin 
de  fixer  par  la  les  principes. 

11  ecrira  au  ministre  des  relations  exterieures  pour  lui  faire  con- 
naitre ces  principes ,  afin  qu'il  en  ecrive  aux  ministres  de  I'Empereur 
pr&s  les  differentes  puissances. 

Quant  aux  princes  de  la  Confederation  du  Ruin ,  k  la  Russie ,  a  la 
Prusse,  au  Danemark,  les  questions  de  celte  nature  ne  peuvent  etre 
resolues  qu'individuellement. 

En  general ,  Sa  Majeste  ne  veut  accorder  des  lettres  de  naturalisa- 
tion que  dans  le  cas  ou  il  n'y  a  point  d'inter&t  pour  la  France  de  faire 
autrement.  Par  exemple,  un  Francais  est  etabli  comrae  negociant  a 
Odessa;  il  y  trouve  de  grands  avantages,  et  ces  avantages  ne  peuvent 
etre  conserve*  que  par  la  naturalisation  :  il  n'y  a  point  d' inconvenient 
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k  lui  permettre  de  se  faire  naturaliser.  Un  individu ,  conduit  par  les 
evenements  dans  une  cour,  y  a  obtcnu  unc  grande  charge,  qu'il  per- 
drait  s'il  netait  naturalist  :  ilpourra,  par  exception,  y  elre autorise\ 
parce  que  la  France  n'a  aucun  interdt  a  ce  quon  le  lui  deTende. 

Mais  tous  les  Francois  qui ,  par  les  services  qu  ils  rendent  a  un 
prince  etranger,  peuvent  faire  la  Ioi  a  ces  princes  t  comme,  par  cxem- 
ple,  un  ministre,  un  general  difOcile  a  rem  placer,  nont  pas  besoin 
que  Sa  Majeste  leur  permette  de  se  faire  naturaliser,  puisque  le  prince 
a  besoin  d  eux  :  il  sufGt  de  les  autoriser  a  rester  a  son  service. 

Les  princes  Strangers  qui  sont  Francais  ont  plus  besoin  de  leurs 
serviteurs  francais  que  ces  Francais  n'ont  besoin  de  rester  a  leur  ser- 
vice. D'ailleurs,  si  le  souverain  exigeait  qu'ils  se  Gssent  naturaliser 
etrangers,  cette  exigence  serait  ridicule,  puisque  cest  precis£ment 
par  leur  qualite  de  Francais  qu'ils  ont  un  litre  de  plus  a  sa  conGance; 
de  sorte  que ,  si  on  leur  6tait  le  cceur  de  Francais ,  en  leur  en  otant 
la  quality,  on  diminuerait  le  parti  que  le  prince  peut  en  tirer. 

II  n'en  est  pas  de  mdme  d'un  Francais  anient  par  les  circonstances 
k  la  cour  d  un  prince  etranger  non  francais  et  revttu  d'une  charge 
de  cour. 

II  sera  necessaire  que  le  ministre  des  relations  exterieures  deve- 
loppe  toutes  ces  considerations,  en  ecrivant  aux  ministres  dans  les 
cours  de  Naples,  de  Madrid  et  de  Westpbalie,  pour  bien  faire  com- 
prendre  la  question,  car  les  difGcultes  a  cet  egard  ne  proviennent 
que  de  ce  que  la  question  n'est  pas  bien  eclaircie ;  ce  qui  est  le  resultat 
du  defaut  d'analyse. 

D'apris  la  copie.  Archites  de  la  justice. 


18499.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  G&N&IAL  DE  LA  GRANDE  ARM^E  ,  A  PARIS. 

Paris,  13  Kvrier  1812. 

Mon  Cousin ,  la  lre  et  la  2e  compagnie  du  2*  bataillon  des  equi- 
pages militaires,  qui  arrivent  le  15  k  Mayence,  seront  attachees  au 
corps  d'observation  de  V Ocean ;  les  3*  et  4e  compagnies  du  m£me 
bataillon  ,  qui  partent  le  20  fevrier  d' An  vers  pour  Mayence,  les  5*  et 
6e  compagnies  du  mdme  bataillon ,  qui  partent  le  15  fevrier  de  Com- 
mercy,  les  six  compagnies  du  10'  bataillon  et  trois  du  6*  bataillon, 
seront  attachees  au  service  du  grand  quartier  general ;  les  trois  a" u ires 
compagnies  du  6*  bataillon ,  que  le  prince  d'Eckmiihl  est  chargd  d'or- 
ganiser  en  Allemagne,  seront  attachees  au  2*  corps  de  I'Elbe.  Vous 
chargerez  en  consequence  le  due  de  Reggio  de  presser  leur  formation ; 
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vous  vous  assurerez  vous-meme  que  les  cadres  sont  partis  de  Paris. 
Le  9*  bataillon  d'  equipages  mi  lit  aires  sera  attach^  en  en  tier  jusqu'a 
nouvel  ordre  au  corps  d'observation  d' Italic  Ainsi,  le  12*  bataillon 
d' Equipages  militaires  aura  ses  six  compagnies  attacbees  au  lar  corps 
d'observation  de  TElbe;  le  2*  corps  aura  les  trois  compagnies  du 
6'  bataillon  qui  s'organisent  dans  la  32*  division  militaire;  le  corps 
df observation  de  TOcean  aura  les  deux  premieres  compagnies  du 
2*  bataillon ;  le  corps  d'observation  d'ltalie  aura  provisoirement  les  six 
compagnies  du  9'  bataillon;  enfin  le  quartier  general  aura  quatre 
compagnies  du  2*  bataillon,  six  du  10*  et  trois  du  6e,  total  treize 
compagnies. 

II  y  aura,  en  outre,  deux  bataillons  d'£qui  pages  a  la  comtoise  et 
deux  alleles  de  boeufs.  Le  7e  bataillon,  fort  de  250  voitures,  est 
attache^  a  la  Garde.  Le  corps  d  observation  d'ltalie  a,  outre  cela,  a,  sa 
suite  un  bataillon  de  transport  italien,  organist  comme  les  ndlres  et 
formant  250  voi lures,  et  un  bataillon  dc boeufs,  fortde  300  voi lures. 
Le  corps  d'ltalie  partira  done  avec  le  nombre  de  voitures  suivant  : 
bataillon  du  9',  240  voitures  ( les  forges  et  les  bagages  non  cpmpris) ; 
bataillon  italien,  240;  bataillon  de  boeufs  italien,  300;  total, 
780  voitures. 

En  resume  ,  le  ler  corps  de  TElbe  aura  240  voitures;  le  2%  120; 
le  corps  d'observation  de  l'Oc£an ,  80 ;  la  reserve  de  Tarmec ,  500 ; 
les  deux  bataillons  comtois,  1,200;  les  bataillons  atteles  de  boeufs, 
600;  a  quoi  il  faut  ajouter  les  voitures  partant  avec  le  corps  d'ltalie, 
780;  total,  3,520  voitures. 

II  est  n£cessaire  qui!  y  ait  un  ofGcier  superieur  charge  particulie- 
rement  de  tous  les  details  des  transports  et  Equipages  militaires ,  que 
vous  en  ayez  un  6tat  parfaitement  en  regie,  pour  que  vous  puissiez 
tonjours  donner  a  temps  les  ordres  pour  leur  chargement,  et  qu'enfin 
le  mouvement  de  tous  ces  bataillons  soit  port£  sur  les  £tats  de  situa- 
tion que  vous  me  remettez. 

Mandez  au  prince  d'Eckmuhl  qu'il  ait  a  vous  faire  connattre  quand 
les  compagnies  qu'il  doit  former,  en  execution  du  deeret  du  10  jan- 
vier  dernier,  scront  fornixes. 

NAPOL&ON. 

D'apres  I'original.  Q&ptl  dc  la  guerre. 


18500.  —  A  H.  MARET,  DUC  DE  BASSANO, 

MIXISTRK  DBS  RELATIONS  KXTArIBURRS ,  A  PARIS. 

Paris,  16  ftvrier  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Bassano ,  le  sieur  ne  convient  point 
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aux  relations  extlrieures.  On  dit  qu'il  a  les  habitudes  et  les  gouts 
tout  a  fait  anglais ,  et  qu  il  aime  et  pr6fere  a  tout  les  individus  de 
cette  nation;  ce  qui,  dans  un  agent  fran^ais,  a  de  graves  inconv£- 

nients.  Le  siear  ne  convient  pas ;  il  vit  a  Copenhague  avec  une 

fille;  il  est  extrgmement  avare  et  n'esl  plus  propre  k  cette  mission. 
Presentez-moi  des  sujets  pour  remplacer  ces  deux  agents. 

Napoleon. 

D'aprts  (original.  Archites  det  affaires  tftrangares. 


18501.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

.  MINISTRB  DB  LA  GUERRE ,  A  PARIS. 

Paris,  18  ftvrier  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre,  j'ai  pris  un  d£cret  pour  rarmement 
des  cdtes  du  Mecklenburg,  de  la  32'  division  militaire,  de  la  31*  et 
de  la  17*;  faites-en  1'envoi  sans  d£lai  aux  commandants  du  ginie  et 
de  I'artillerie. 

11  est  n£cessaire  que  les  g^neraux  surveillent  activement  les  tra- 
vaux  et  vous  rendent  compte  de  leur  avancement. 

Je  conserve  dans  la  32*  division  militaire  seulement  six  batteries. 
II  doit  y  avoir  trois  compagnies  de  garde-edtes ;  il  faut  y  ajouter  deux  - 
compagnies  d'artillerie  de  ligne,  les  placer  essentiellement  k  l'em- 
boucbure  de  l'Elbe  et  envoyer  des  d£tachements  aux  diff^ rentes  bat- 
teries; 6  k  700  hommes  d'infanterie  me  paraissent  suffisanls  pour  les 
batteries.  Les  g£n£raux  commandants  les  visiteront  chaque  semaine; 
le  g£n£ral  de  la  division  les  visitera  du  15  mars au  1"  avril  et  s'assu- 
rera  que  tout  est  en  6tat. 

Le  g£n£ral  de  la  32*  division  militaire  aura  trois  reserves  :  la  pre- 
miere k  port£e  de  l'Elbe,  Tautre  du  Weser,  la  derni&re  de  la  Jahde. 
En  supposant  chacune  de  ces  reserves  de  5  k  600  hommes  avec  une 
centaine  de  chevaux  et  deux  pieces  attelees,  il  s'ensuivrait  qu'avec 
2,000  bommes  les  cotes  seraient  gard£es;  et,  comme  mon  intention 
est  d'employer  8,000  hommes  k  la  defense  de  la  32*  division,  il 
restera  6,000  hommes  et  douze  pieces  pour  contenir  Hambour<j  et 
se  porter  ou  le  besoin  l'exigerait.  Les  Danois  pourront  aussi,  en  cas 
d'£v6nement,  fournir8  k  10  mille  hommes.  Le  g6n6ral  commandant 
la  31*  division  devra  avoir  500  hommes  dans  les  lies  et  100  hommes 
k  la  batterie  de  la  Jahde ;  il  aura  500  hommes  sur  les  cdtes  de  son 
d£partement  :  1,000  hommes  Iui  sont  done  d'une  absolue  n£cessit£, 
avec  1,000  hommes  AGroningen,  pour  renforcer  Delfzyl  et  se  porter 
partout  ou  besoin  serai t. 

XXIH.  ^5 
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J'ai  destine  3,000  hommes  pour  ht  31*  division  militaire.  J'ai 
ordenne  aussi  la  formation  de  trois  cohortes  de  500  hommes.  II  y  a 
egalement  trois  cotnpagnies  de  garde -cdtes.  line  compagnie  de  ligne 
est  indispensable  pour  Del  fry  I.  Le  cemmandant  de  ceUc  division  doit 
avoir  pour  instruction  de  defendre  Delfsjl,  d'j  jeter,  en  cas  de  besotn, 
sa  reserve  de  2,000  hommes  el  ua  general  de  brigade.  II  tiendra  hi 
campagne  aeec  le  reste  pour  se  joindre  a  la  reserve  de  Hambourg ,  a 
celle  d'Amslerdam  et  a  celle  qui  viendrart  de  Pinterieur  de  FAIIe- 
magne,  et  faire  lever  le  siege  de  Delfzyl. 

Delfzyl  et  Cocverden  sont  les  deux  seules  places  fortes  dc  celle 
division ;  il  faut  que  chaque  general  de  brigade  reste  scrupuleusement 
k  son  poste. 

Le  general  commandant  la  17*  division  militaire  a  une  tache  beau- 
covp  plus  impertante  a  rem  pi  in.  Du  fort  LasaUe  depend  le  sort  de 
4  mon  escadre  et  celui  du  Zuiderzee.  Deji,  deputs  on  mew,  je  s ap- 
pose que  Ton  travaille  aux  poets -levis,  poternes,  etc.,  de  inaniere 
que  dans  un  raois  ce  fort  doit  pouvoir  soulenir  vingt  joers  de  Iran* 
obee  ouverte.  Si  le  sous-directeur  n'avait  encore  rien  fak,  il  sera  it 
bien  coupable,  car  probafalement  te  fort  sera  attsque  au  1**  mat.  U 
est  neoessaire  que  le  commandant  de  la  1 7*  division  se  rende  auesitot 
*  k  son  poste. 

Faites  connattre  au  general  Molitor  qu'en  lui  donnant  ce  euenmaa- 
dement  je  lui  ai  denne  une  marque  de  graade  confiance;  il  faot  que 
par  sa  presence  il  active  soul.  J'ai  egalement  cea&aoce  dans  le  com* 
m  and  ant  da  genie.  11  faut  mettre  la  ua  bon  commandant  d'artillerie. 

Un  general  de  brigade  doit  6tre  a  Alkmaar,  ayant  le  H  elder  sons 
son  commandement.  2,000  hommes  au  moins  sent  necessaires  aoer 
s'enfermer  dans  le  fort  LasaUe,  dent  200  au  Nieuwe-Diep  on  fort 
Dugommier. 

Or  tieadra  le  fort  Mortand  autaat  que  cefta  sera  possible,  le  des- 
tine une  division  de  12,000  hommes  pour  defendre  la  Hollande. 
4,000  hommes  se  tiendront  tonjours  entre  le  Holder  et  Alkmaar. 
2,000  se  laisseront  enfermer  au  fort  LasaUe,  etc.  2,006  fiarmerent 
a  Alkmaar  l'avant-garde  de  la  division  de  HoHaweV,  et,  immtdiato- 
ment  apres,  partie  de  ce  qui  est  dans  la  32*  division  miliUwe,  et 
vers  I'Escaut  et  Wesel,  arrivera. 

Des  mesures  seront  prises  pourqwe  40,000  hommes  soient  pranp- 
tement  reunis  entre  Alkmaar  et  Harlem.  11  faut  que  le  geaie  nielte 
la  plus  graade  activite  dans  ses  travaux.  11  faut  que  le  general  com- 
mandant visiie  tons  les  quiaze  jours  le  fart  LasaUe. 

J'ai  donne  le  commandement  general  du  Zuiderzee  a  f  amirai  De> 
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winter.  II  aura  sous  son  commandement  douze  vaisseaux  de  ligne 
et  cent  baliments  de  ftottille.  It  pourra  aider  k  la  defense  de  la  tetre. 
Mais  cetie  force  ne  doit  nuire  en  rren  au  developpement  des  forces 
de  terre. 

Naarden  doit  £tre  servie  legerement ;  je  considere  cette  place 
comme  la  citadelle  df Amsterdam.  Brielle  et  Hellevoetsluis ,  par  leur 
position  ,  paraissent  a  1'abri  de  toute  atlaqoe. 

L'amiral  pourra  fournir  momentanement,  s'il  est  necessaire , 
1,200  homines  pour  la  defense  du  Helder;  ils  rejoindraient  leurs 
vaisseaux  des  que  le  Helder  serait  force ,  leur  service  ne  pouvaat  plus 
£tre  utile  dans  le  fort  Lasalle. 

Les  canonnieres  qui  sont  en  station  a  Tembouchure  de  k  Meuse 
prolegeront  Hellevoetsluis  et  s'y  cnfermeroot.  Les  equipages  defen- 
dront  les  batteries;  les  canonnieres  de  Delfzyl  feront  de  mdme. 

Apres  le  fort  Lasalle,  le  point  vulnerable  de  la  17e  division  milt- 
taire  est  Tile  de  Goeree.  11  ne  faut  pas  songer  au  fort  de  Trorop  cette 
annee;  il  faut  penser  au  fort  Duquesne  et  presser  son  armcmcnt.  line 
corvette  doit  £tre  stationnee  entre  les  forts  Duquesne  et  Ruyter, 
corame  Fannee  dcrniere.  Les  chaloupes  canonnieres  fourniraient 
aussi  des  garnisons  aux  batteries  jusqu  a  ce  que  la  garnison  de  Wil- 
lemstad  vint  reprendre  Tile. 

20,000  hommes  pourront  £tre  reunis  a  U/iltemstad  et  donner  tous 
les  moyens  de  reprendre  Goeree,  si  le  commandant  fait  son  devoir 
et  que  le  fort  Duquesne  resiste. 

Ainsi  le  commandant  de  la  32*  division  mililaire  aura,  indcpen- 
damment  des  8,000  Francais,  8,000  Danois  et  8,000  homines  qui 
arriveraient  en  peu  de  jours  de  I'Allemagne;  il  dirigerait,  en  cas 
devenemenl,  sur  Coeverden  et  Magdeburg  toutes  ses  evacuations  et 
objets  embarnisfttnto.  Comme  il  n'extste  attcnne  place  forte  dans 
celle  32*  division,  fl  n  y  a  que  Magdeburg  et  Coeverden  pour  cela. 

DelfiyLet  le  fort  Lasalle  sont  les  points  de  resistance;  Naarden  est 
la  citadelle;  Gorcum  est  la  te*te  de  pont;  Hie  de  Goeree,  l'appoi  de  la 
gauche  ;  tous  ces  points  doivent  occuper  toute  la  sollicitude  du  com* 
roaadawt  de  la  17*  division  militaire. 

J'ai  pris  on  decret  povr  rarmement  de  Delfzyl,  du  fort  Lasalle, 
du  Helder,  de  Coeverden,  4e  Naarden,  Gorcnm,  etc.  Je  vous  ferai 
ceoBtttre  mn  autre  jow  mes  fc)e*a  sur  la  defense  de  1'Escaut.  Mais  il 
est  necessaire  que  File  de  Cadzand,  les  forts  Monlcbello  et  Siiint- 
Hilaire,  de  Walcheren,  ainsi  que  tous  les  ouvrages  avaoces  de  Kles- 
singue ,  puissent  dire  en  etat  de  soutenir  un  siege  au  1"  mai.  11  y  aura 
a  Bruges  et  Anvers  une  reserve  pour  soutenir  tows  ces  postes.  Je  sup- 
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pose  que  l'artillerie  a  commend  a  mettre  des  pieces  au  fort  Lasalle, 
et  que  le  g£nie  a  commence  de  m£me  les  ouvrages  en  bois  pour  les 
ponts  et  poternes. 

Napoleon. 

D'apres  la  copie.  DlpAt  de  la  guerre. 


18502.  —  AU  GENERAL  CLARKE ,  DUC  DE  FELTRE, 

MINISTRE  DE  LA  GUERRE ,  A  PARIS.* 

Paris.  18  fevrier  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre ,  donnez  ordre  que  les  intendants ,  les 
prtfets  et  sous-pr£fets  que  j'ai  nomm£s  pour  la  Catalogne  soient 
partis  dimanche  prochain  pour  leur  destination;  prlvenez-en  les 
g£n£raux  commandant  dans  ces  provinces.  II  faut  que  ces  adminis- 
trate urs  n'aient  point  de  pretentions  ridicules;  ils  doivent  aider  les 
gouverneurs  et  non  les  contrarier,  et  mettre  de  la  regularity  dans 
l'administration. 

Napoleon. 

D'apres  la  copie.  Dlpot  de  la  guerre. 

18503.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMEE ,  A  PARIS. 

Paris,  18  ftvrier  1812. 

Mon  Cousin ,  je  juge  a  propos  que  vous  r6petiez  raes  instructions 
au  due  de  Raguse  dans  les  termes  suivants.  R£exp£diez-lui  done ,  au 
plus  lard  demain ,  un  nouvel  ofOcier. 

Napoleon. 

D'apres  I'original.  Dlpdt  de  la  guerre. 

AU  MARECHAL  MARMONT,  DUC  DE  RAGUSE, 

COMMANDANT  l'aBM^E  DE  PORTUGAL  1 . 

Paris,  18  fevrier  1812. 

Monsieur  le  Due ,  je  viens  de  mettre  a  1'instant  sous  les  yeux  de 
1'Empereur,  vos  lettres  des  29  janvier,  4  et  6  ftvrier.  Sa  Majeste 
n'est  pas  satisfaite  de  la  direction  que  vous  donnez  a  la  guerre  :  vous 
avez  la  superiority  sur  l'ennemi,  et,  au  lieu  de  prendre  l'initiative, 
vous  ne  cessez  de  la  recevoir.  Vous  remuez  et  fatiguez  vos  troupes. 
Ce  n'est  pas  Tart  de  la  guerre.  Quand  le  g£n£ral  Hill  marche  sur 

1  La  minute  chiffree  de  cette  lettre  a  ete  retrouvee  an  Dlpdt  de  la  guerre , 
tinsi  que  le  chiffre ,  ce  qui  a  permts  d'en  donner  ici  la  traduction.  Le  texte  de 
cette  dlpeche  figure  dans  les  AUmoirts  du  due  de  Raguse,  mais  a?ec  des 
inexactitudes  et  mime  quelques  contre-sens. 
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farm6e  du  Midi  avec  15,000  hommes,  c'est  ce  qui  petit  vous  arriver 
de  plus  heureux ;  cette  arm£e  est  forte  et  assez  bien  organ  i  see  pour 
ne  rien  craindrede  Farmee  anglaise,  aurait-elle  mgmequatre  ou  cinq 
divisions  reunies. 

Aujourd'hui  1'ennerai  suppose  que  vous  allez  faire  le  si£ge  de 
Ciudad-Rodrigo;  il  approche  le  general  Hill  de  sa  droite,  aGn  de 
pouvoir  le  faire  venir  a  lui  a  grandes  marches  et  vous  livrer  bataille 
reunis,  si  vous  voulez  reprendre  Ciudad-Rodrigo  :  c'est  done  au  due 
de  Dalmatie  a  tenir  20,000  hommes  sur  la  Guadiana  et  a  l'emp6cher 
de  faire  ce  mouvement ,  et ,  si  Hill  passe  le  Tage ,  a  se  porter  a  sa 
suite  ou  dans  l'Alentejo.  Vous  avez  le  double  de  la  lettre  que  TEm- 
pereur  in' a  ordonn6  d'6crire  au  due  de  Dalmatie  le  10  de  ce  mois, 
en  response  a  la  demande  qu'il  vous  avait  faite  de  porter  des  troupes 
vers  le  midi.  C'est  vous,  Monsieur  le  Marshal,  qui  deviez  lui  eerire 
pour  lui  demander  de  porter  un  gros  corps  de  troupes  sur  la  Gua- 
diana pour  maintenir  le  general  Hill  dans  le  midi  et  Pern p£c her  de  se 
r£unir  a  lord  Wellington. 

La  prise  de  Ciudad-Rodrigo  est  un  £chec  pour  vous ,  et  les  Anglais 
connaissent  assez  l'honneur  francais  pour  comprendre  que  ce  succes 
pent  devenir  un  affront  pour  eux ,  et  qu  au  lieu  d'araeliorer  leur  po- 
sition Foccupation  de  Ciudad-Rodrigo  les  met  dans  Tobligation  de 
d£fendre  cette  place;  et,  des  lors,  i Is  vous  rendent  maitre  du  choix 
du  champ  de  bataille,  puisque  vous  les  forcez  a  venir  au  secours  de 
cette  place  et  a  combattre  dans  une  position  si  loin  de  la  mer. 

Le  resultat  de  cet  avantage  ne  peut  6tre  retard^  que  jusqu'a  la 
r£colfe;  alors  vous  serez  en  mesure  de  faire  le  siege  de  Ciudad- 
Rodrigo  :  Fennemi  marchera  ou  aura  la  honte  de  vous  voir  reprendre 
cette  place. 

Le  mouvement  du  general  Hill  sur  le  Tage  a  £t£  fait  dans  la 
croyance  qu'aussitit  que  vous  auriez  su  la  prise  de  Ciudad-Rodrigo 
vous  auriez  r£uni  vos  troupes  pour  marcher  rapidement  sur  cette 
ville,  pour  l'investir  et  proGter  du  premier  moment  ou  la  brfcche 
n'6tait  pas  relev^e  et  ou  il  ne  pouvait  encore  y  avoir  aucun  approvi- 
sionnement.  Cette  occasion  6tant  manqu£e,  il  faut  tout  preparer  pour 
le  mois  de  mai.  La  veritable  route  de  Lisbonne  est  par  le  nord;  Ten- 
nemi ,  y  ayant  des  magasins  considerables  et  des  hdpitaux ,  ne  peut 
se  retirer  de  cette  capitate  que  tr&s-lentement,  et  si,  dans  l'attaque 
du  prince  d'fissling,  il  s'est  retire^  rapidement,  c'est  parce  qu'il  s'6tait 
pr£par£  a  ce  mouvement.  II  a  done  un  grand  interest  a  vous  emp£- 
cher  de  p£n£trer  dans  le  Portugal.  La  situation  du  prince  d'Essling 
deva  t  Lisbonne  6tait  pour  l'Angleterre  et  le  Portugal  une  grande 
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calamite.  Jc  oe  puis  que  vous  rep6ter  leg  ordras  de  TEmpemir  : 
prenez  voire  quartier  general  k  Salamanque ;  travaillez  avec  aolivite 
k  fortifier  cetle  ville;  faites-y  travailler  6,000  homines  de  troupes  e4 
6,000  paysans;  rcunissez-y  un  nouvel  Equipage  de  siige,  qui  ser- 
vira  a  armer  la  ville;  formez-y  des  approvisionnemeoU ;  Caitea  faire 
tous  les  jours  le  coup  de  fusil  avec  leg  avanUpostes  enn&nis;  placez 
deux  forles  avant-gardes  qui  menacent,  Tune  Almeida,  lautr e Ciudad- 
Rodrigo;  menacez.les  autres  directions  sur  la  frootiire  du  Portugal ; 
envoyez  des  partis  qui  ravagent  quelques  villages;  en6n  employes 
tout  ce  qui  peut  tenir  I'ennemi  sur  le  qui-vive.  Faitea  reparer  la  route 
de  Porto,  celle  d' Almeida;  tenez  votre  armte  r&inie  vers Toro,  Bena- 
vente,  Salaroanque.  La  province  d'Avila  a  m£me  de  bonnes  parlies 
on  Ton  trouve  des  ressources.  Pans  cette  situation  aussi  simple  que 
formidable,  vous  repo&ez  vos  troupes,  vous  formez  des  roagasias, 
et ,  avec  de  simples  demonstrations  bien  combines,  qui  met  teat  vos 
avant-postes  k  meme  de  tirer  journellement  des  coups  de  fusil  avec 
Vennemi,  vous  avez  barres  sur  les  Anglais,  qui  no  pourront  vous 
observer.  Vous  devez  tous  les  jours  faire  faire  des  prisonniers  par  vos 
avant-gardes  et  sur  toutes  les  directions  qui  menaceot  Venaesui : 
c  est  le  moyen  d'avoir  des  nouvelles  de  I'ennemi ;  il  n  en  est  pas  d'autre 
efficace. 

L'Empereur  me  prescrit  de  donner  Tordre  au  due  de  Dalmatic 
davoir  toujours  un  corps  de  20,000  hommes  avec  vingt  boucbes  a 
feu,  compose  de  ses  meilleures  troupes,  soit  sur  Merkia  pour  faire 
le  coup  de  fusil  avec  le  corps  du  general  Hill  et  le  contenir  sur  la  rive 
gauche  du  Tage,  soit  sur  Badajoz  en  se  portant  sur  l'Alentejo  et 
lobligeant  ainsi  k  se  rapprocber  d'Elvas.  Cette  operation  est  d'aulaat 
plus  importante  que,  si  elle  n'avait  pas  lieu  ,  le  g6ne>al  Hill  pourrait 
se  r£unir  a  lord  Wellington  pour  vous  attaquer.  II  serait  insense  de 
penser  que  jamais  lord  Wellington  put  rappeler  la  divas  ion  Hill  taat 
que  le  due  de  Dalmatie  fera  des  demonstrations.  Lord  Wellington  ne 
peut  done  vous  attaquer  qu  avec  son  corps,  et,  s'il  marcbait  k  vous , 
vous  reuniriez  sept  divisions  a  Salamanque,  avec  toute  votre  artiUe- 
rie  et  votre  cavalerie ;  cela  vous  ferait  50,000  hommes.  Je  dig  sept 
divisions ,  car  il  ne  faut  jamais  compter  sur  celle  des  Astories ;  cette 
division  recevrait  alors  ordre  de  marcher  en  avant  pour  menacer  la 
Galice  et  contenir  le  corps  espagnol  qui  est  de  ce  cdt6.  Appuyi  k  Sala- 
manque, ayant  autant  dartillerie  et  de  munitions  que  vous  voudrez, 
wire  armee,  forte  de  50,000  hommes,  est  inaltaquable ,  le  gtaeral 
Hill  Wt-il  meme  r6uni  k  lord  Wellington.  Kile  serait  inaltaquable, 
non  pas  pour  35,000  Anglais,  qui ,  au  fond,  sont  le  total  de  ce  que 
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leg  Anglais  od6  en  Portugal  sans  y  comprendre  les  Portugais ,  mais 
poor  70,000  Anglais.  Un  camp  choisi,  une  retraite  assume  sur  les 
plaoee ,  des  canons  et  aes  munitions  en  quant  ite  sont  un  a  vantage  que 
vous  saves  trop  Wen  appr&aer. 

Cepeadant,  taadis  que  voas  observerea ,  je  suppose  que  Hill  ait 
joint  Farmee  aagiaise  et  qae  lord  Welliagtoa  soit  beaucoup  plus  fori 
fail  ne  Test  :  dans  ce  cas  Tarm^e  du  now!  de  VEapagne  arriverait 
avec  sa  cavaleme  et  deux  divisions  ;  vous  voas  renforotrieE  tons  les 
jours,  et  la  vkioire  serak  assurfa.  Mais,  une  fois  la  resolution  prise, 
il  faui  la  teair;  il  n'y  a  pUs'ni  «  ni  mm;  il  but  choisir  voire  posi- 
tion sons  Salamanque ,  dtre  vatnqueur  ou  p£rir  avec  Farrn^e  franchise 
a«  chaacp  de  bataille  que  vous  aurez  choisi. 

Comme  vous  Mes  le  plus  fort  el  qu  il  est  important  d'avoir  Tim- 
native,  ivitet  de  fa  ire  des  travauide  camp  retrancb£,  qui  n'appar- 
tiennent  qu'a  la  defensive  et  arerakaient  l'ennemi.  II  suftiiu  de  recon- 
naltre  les  emplacements  et  de  travailler  k  force  a  la  plaoe.  Si  on 
prend  un  systenae  de  fortification  serine  et  qu'on  n'adradte  pas  trop 
de  developpement ,  en  six  aemaines  on  peut  avoir  une  bonue  place 
qui  mette  votre  quartier  g£n£ral,  vos  magasins  et  vos  bdpittuit  a  1'abri 
de  toute  en  tre prise  de  rennemi,  et  qoi  puisse  servir  k  votre  corps 
d'ari»6e  de  point  de  ralliement  pour  recevoir  la  bataille ,  ou  de  point 
de  depart  pour  marcher  sur  Ckidad-^odrigo  et  Almeida  quand  le 
temps  en  sera  venu. 

Je  vous  ai  dit  que  vous  ae  deviez  compter  qoe  sur  sept  divisions. 
La  division  du  g6n£ral  Bonet  doit  retoaraer  sur-le-charap  dans  les 
Asturies. 

Soil  que  vous  consid£riez  la  conservation  de  toutes  les  provinces 
da  nord ,  soit  que  vous  consM6ries  un  mouveaient  de  retraite ,  sans 
les  AsUtries ,  qui  asourent  la  possession  des  montagnes ,  ni  Salaman- 
que, ni  Burgos,  at  m£me  Vitoria,  ne  soot  teaables ;  si,  apr^s  use 
bataille  perdue,  il  fallait  evacuer,  la  division  des  Asturies  ne  devrait 
pasm&ne  alors&re  rappeJ6e  k  vous;  mais,  se  repliant  avec  ordre 
sur  voire  droile,  elk  appoietait  votre  retraite,  et,  lorsqoe  vows  seriez 
a  Burgos ,  elie  seratt  a  Aetaosa  pour  vous  couvrir  de  ce  cdt£ ;  sans 
quoi ,  favoris£  par  des  <tebarquemeats  svr  tous  les  points  de  la  c&te , 
reaaemi ,  d&s  le  ceaamencemeat  de  votre  retraite,  vous  tireratt  des 
coups  4e  fusil  sur  Mod  dragon  et  Vitoria.  D'ailieurs  vous  n'avez  pas 
settlement  a  lutter  centre  lord  Wellington ,  vous  avez  a  contenir  anss4 
le  corps  ennemi  qui  est  en  Galice,  et,  au  moment  ou  vous  marches 
sur  renaemi ,  la  division  des  Astories  oontiendra  la  Galice  et  £  jtor- 
gaera  la  presence  a"une  division  a  Astorga. 
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Je  vous  1e  r6pete,  c'est  a  l'armee  du  Midi  a  avoir  un  corps  de 
20,000  homines  pour  tenir  en  echec  une  partie  de  Famine  de  lord 
Wellington  sur  la  rive  gauche  du  Tage.  Ce  n  est  done  pas  a  vous  , 
Monsieur  le  Due ,  a  vous  disseuiiner  en  faveur  de  l'armee  du  Midi. 

Lorsque  vous  avez  £t6  prendre  le  commandement  de  votre  armee, 
elle  venait  d'eprouver  un  echec  par  sa  retraite  de  Portugal;  ce  pays 
elait  ravage ;  les  h6pitaux  et  les  raagasins  de  l'ennemi  etaient  a  Lis- 
bonne;  vos  troupes  etaient  fatiguees,  degoutees  par  des  marches 
forcees,  sans  artillerie,  sans  train  d'e'quipages ;  Badajoz  etait  artaque 
depuis  longtemps ;  une  bataille  dans  le  midi  n  avail  pu  faire  lever  le 
siege  de  cette  place.  Que  deviez-vous  faire  alors?  vous  porter  sur 
Almeida  pour  menacer  Lisbonne?  Non,  parce  que  votre  armee  n' avait 
pas  d'artilleric ,  point  de  train  d'£quipages  et  quelle  etait  faliguee. 
L'ennemi,  dans  cette  position,  n'aurait  pas  cru  a  cette  menace;  il 
aurait  laisse  approcher  jusqu'a  Coimbre,  aurait  pris  Badajoz  et  en- 
suite  serait  venu  sur  vous.  Vous  avez  done  fait  a  cette  epoque  ce 
qu'il  fallait  faire;  vous  avez  marche  rapidement  au  secours  de  Bada- 
joz ,  l'ennemi  avait  barres  sur  vous ,  et  Tart  de  la  guerre  etait  de  vous 
y  concent rer  :  le  siege  en  a  ete  leve  et  l'ennemi  est  rentre  en  Portu- 
gal; e'est  ce  qu'il  y  avait  a  faire.  Depuis,  Monsieur  le  Marechal , 
vous  6tes  revenu  dans  le  nord,  lord  Wellington  s'est  reporte  sur 
le  veritable  point  de  defense  du  pays,  et  depuis  ce  temps  vous  6tes 
en  presence. 

Si ,  apres  avoir  rejete  lord  Wellington  au  dela  de  Ciudad-Rodrigo , 
vous  fussiez  reste  dans  la  province  de  Salamanque ,  ayant  vos  avant- 
gardes  sur  les  directions  du  Portugal,  lord  Wellington  n'aurait  pas 
bouge;  mais  vous  vous  Sles  porte  sans  raison  sur  le  Tage;  les  Anglais 
ont  cru  que  vous  vous  disposiez  a  entrer  dans  TAIentejo  pour  vous 
reunir  au  due  de  Dalmatie  et  faire  le  siege  d'Elvas;  ils  manoeuvrerent 
en  consequence  et  resterent  attentifs ,  lorsque  votre  mouvement  sur 
Valence  leur  a  fait  connaitre  qu'ils  n'avaient  rien  a  craindre. 

Dans  ce  moment,  Monsieur  le  Due,  votre  position  est  simple  et 
c  I  aire;  par  consequent  elle  ne  demande  pas  des  combipaisons  d'esprit. 
Placez  votre  armee  de  maniere  qu'en  quatre  marches  vos  troupes 
puissent  se  reunir  et  se  grouper  sur  Salamanque;  ayez-y  voire  quar- 
tier  general;  que  vos  ordres,  vos  dispositions ,  annoncent  a  l'ennemi 
que  la  grosse  artillerie  arrive  a  Salamanque,  que  vous  y  formez  des 
magasins,  que  tout  y  est  dans  une  position  offensive;  faites  faire  con- 
tinuellement  la  petite  guerre  avec  les  postes  ennemis.  Dans  cet  6tat, 
vous  Sles  maitre  de  tous  les  mouvements  des  Anglais.  Si  lord  Wel- 
lington se  dirige  sur  Badajoz ,  laissez-le  aller ;  reunissez  aussitdt  votre 
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arm£e  et  marchez  droit  sur  Almeida;  poussez  des  partis  sur  Coimbre , 
et  soyez  persuad£  que  Wellington  reviendra  bien  vite  sur  vous.  Mais 
les  Anglais  ont  trop  de  savoir-faire  pour  comraettre  une  pareille  faute. 
Ce  n  est  pas  renvoi  de  4  ou  5,000  hommes  sur  Valence  qui  a  fait 
faire  aux  Anglais  leur  mouvement  pour  s'emparer  de  Ciudad-Rodrigo, 
c  est  la  marche  si  inutile  que  vous  avez  fait  faire  d'une  grande  partie 
de  votre  artillerie ,  de  votre  cavalerie ;  c  est  la  dissemination  de  votre 
arm£e. 

Ecrivez  au  due  de  Dalmalie  et  sollicitez  le  Hoi  de  lui  6crire  £gale- 
ment  pour  qu'il  execute  les  ordres  impiralifs  que  je  lui  donne  de 
porter  un  corps  de  20,000  hommes  pour  forcer  le  g£n£ral  Hill  a 
rester  sur  la  rive  gauche  du  Tage.  Ne  pensez  done  plus,  Monsieur  le 
Marshal ,  a  aller  dans  le  midi ,  et  marchez  droit  sur  le  Portugal  si 
lord  Wellington  fait  la  faute  de  se  porter  sur  la  rive  gauche  du  Tage. 

La  division  Caffarelli  doit  6tre  arriv£e  en  Navarre;  FEmpereur 
ordonne  qu'une  division  italienne  vienne  renforcer  Farm£e  du  Nord. 
Mettez-vous  en  correspondence  avec  le  marshal  Suchet  k  Valence , 
afin  quil  puisse  marcher  avec  ses  forces  pour  soutenir  Madrid ,  s'il  y 
a  lieu.  Profitez  du  moment  ou  vos  troupes  se  r£unissent  pour  bien 
organiser  et  mettre  de  l'ordre  dans  le  nord.  Qu'on  travaille  jour  et 
nuit  k  forti6er  Salamanque;  qu'on  y  fasse  venir  de  grosses  pieces; 
qu'on  refasse  F6quipage  de  si6ge ;  en  fin  qu'on  forme  des  magasins  de 
subsistences.  Vous  sentirez,  Monsieur  le  Mar£chal,  quen  suivant 
ces  directions  et  en  mettant  pour  les.ex£cuter  toute  Facliviti  conve- 
nable ,  vous  tiendrez  l'ennemi  en  echec ;  Londres  elle-mdme  trera- 
blera  de  la  perspective  d'une  bataille  el  de  l'invasion  du  Portugal ,  si 
redouble  des  Anglais ;  et  eu6n ,  au  moment  de  la  r£coUe ,  vous  vous 
trouverez  tout  a  fait  en  £tat  d'investir  Ciudad-Rodrigo  et  de  prendre 
cette  place  k  la  barbe  des  Anglais ,  ou  de  leur  livrer  bataille ;  ce  qui 
serait  a  d£sirer ,  car,  battus  aussi  loin  de  la  mer,  ils  seraient  perdus, 
et  le  Portugal  conquis.  L'artillerie  qui  arriverait  pour  armer.Salaman- 
que  servirait  pour  Almeida  et  Ciudad-Rodrigo.  En  recevant  la  bataille 
au  lieu  de  la  donner,  en  ne  songeant  qua  Farm6e  du  Midi,  qui  na 
pas  besoin  de  vous  puisqu'elle  est  forte  de  80,000  hommes  des  meil- 
leures  troupes  de  FEurope,  en  ayant  de  la  sollicitude  pour  les  pays 
qui  nesont  pas  sous  votre  commandement ,  en  abandonnant  les  Astu- 
ries  et  les  provinces  qui  vous  regardent ,  un  combat  que  vous  6prou- 
veriez  serait  une  calamity  qui  se  ferait  sentir  dans  toute  FEspagne ; 
un  6chec  de  Farm£e  du  Midi  la  conduirait  sur  Madrid  ou  sur  Valence 
et  ne  serait  pas  de  m£me  nature. 

Je  vous  le  r£p£te ,  vous  6tes  le  maitre  de  conserver  barres  sur  lord 
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Wellington  ea  placard  voire  quartier  general  a  Salamaaque ,  en  oocu- 
»  paat  eo  fierce  cette  position  et  en  pouBsant  de  fortes  reconnaissances 
sur  tons  les  debouches ;  je  ae  poiurrat*  que  vous  redire  ee  que  je  vous 
ai  deja  explique  ci-deasus.  Si  fiadajoe  etait  cerae  seulenient  par  aeox 
ou  trois  divisions  anglaises,  le  due  de  Dalmaftie  poufrait  le  uebloquer ; 
mats  albrs  lord  Wellington,  affaibli,  vous  mefcferait  4  m£me  de  vous 
porter  dans  l'interieur  du  Portugal,  ee  qui  secourrak  plus  eflicace- 
ment  Badajoz  que  toute  autre  operation.  Mais  lorsque,  par  les  nou- 
vettes  dispositions  de  I'Kmpereur  qui  Toni  oblige  a  reaancer  pour  eelte 
aanee  a  ['expedition  du  Portugal  ,  vu  la  tournure  que  preuaient  lea 
affaires  geaerales  de  r Europe ,  l'Edttperear  vous  a  ordonne  de  vous 
porter  a  ValladoUd  avec  voire  armee,  et  que  vous  £tes  arrive  a  Sala- 
manque, les  Anglais,  qui  out  bien  calcuU  que  ces  mouvemeutB 
n'avaient  pu  se  fair©  en  eans£quence  4es  leurs,  out  &e  anterres;  et 
si ,  du  17  au  1&,  avec  les  30,000  hommes  que  vous  aviez  dans  la 
main,  vous  aviez  iiwebe  a  tire-dailesaos  kwrer aaiaille,  mais£aisaot 
mine  de  le  vouioir,  I'enneaH,  qui  etait  deoaaeerte  par  voire  armie, 
otait  resolu  de  lever  le  si6ge  de  Ciudad^Rodrigo.  Qui  vous  empeehait 
en  effet  de  vous  porter  avee  25,000  hommes  entre  Salamanque  et 
Ciudad-Rodrigo  ?  C'eat  une  operation  qu'on  pouvak  aaame  faire  avee 
9  ou  10,000  bommes,  en  prenani  position  sans  sf engager  et  retour- 
aani  sur  Satu manque  si  I'ennemi  presealait  trap  de  forces.  La  guerre 
eat  un  metier  de  positions,  et  12., 000  hommes  ne  sant  jamais  enga- 
ges quaod  ils  ne  le  veuleni  pas;  a  plus  forte  raison  30,000  kommes, 
et  aurtout  lorsque  ces  30,000  hommes  etaicffit  sukis  par  d'auires 
troupes.  Mais  le  pass£  est  sans  remede. 

Je  doane  lord  re  que  tout  ee  qu'il  sera  possible  de  fourak  vous  sok 
fourni  pour  completer  voire  artillerie  et  pour  armer  Salamanque. 
Vin«jt-quaire  beures  apres  la  reception  de  ceite  lettre,  rEmpeveur 
pease  que  vous  parttrez  pour  Salamanque,  a  moins  d'eveneinente 
inaltendus ;  que  vous  cbargerez  une  avant-garde  d  oecuper  les  d^bou- 
eWs  sur  Ciudad-Rodrigo  et  une  autre  sur  Almeida ;  que  vous  antes 
dans  la  main  au  inoins  la  valeur  d'uae  division ;  que  vous  ferez  reva- 
nir  la  eavalerie  et  rartillerie  qui  sont  a  la  division  da  Tage;  que  vous 
reoverrez  la  division  Bonet  dans  les  Asfcuries.  Vous  ne  doaacrez  pas 
de  division  a  1'ar  in£e  du  Nord ,  parce  quelle  sera  renforcee  par  la 
division  Palombini. 

Pour  tan  t,  comme  ce  mouveuient  sera  brusque,  il  taut  lui  donner 
le  temps  d'op^rer  son  effet,  et  ce  ne  peut  6tre  que  buk  jours  apres 
que  vous  serez  arrive*  a  Salamanque,  et  que  ces  dispositions  seront 
kites,  que  leur  effet  aura  lieu  sur  1'ennemi;  ce  nest  qu aloes  que 
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vous  pourrez  entierement  evacuer  le  Tage.  En  attendant ,  il  sembie 
a  l'Empereur  qu'une  seule  division  d'infanterte  sur  ce  point  est  sufB- 
saate.  Le  Roi  enverra  an  moine  1,200  homines  de  cavalerie  et 
3,000  koJMBtes  diafanterie  pour  appuyer  cette  division.  R^unissez 
sortout  voire  cavalerie,  doai  vous  navez  pas  de  trop  et  dont  vo«« 
avez  iaat  basoin.  Loraque  vous  verrez  que  votre  mouvement  olTensif 
a  produk  son  effet ,  vous  retirerez  du  Tage  d'abord  une  brigade  et 
ensuite  une  autre  brigade;  mats  en  na&ne  temps  vous  augmenterez 
vos  demonstrations  d'offeneive ,  de  maniere  que  lout  montre  que  vous 
aUeudez  let  premieres  heroes  pour  entrer  en  Portugal. 

B'aprts  la  dlplche  chiffnSe.  DlpAl  de  la  guerre. 


18504.  —  AU  V1CE-AM1RAL  COMTE  MISSIESSY, 

COMMANDANT  l'bSCADJU?  DS  LBSCAUT  ^  A  AlA'ttRS. 

raHt,  lSWrrkr  18H. 

Monsieur  ie  Vioe-Amtral  Comte  Missiessy ,  nous  vous  faisons  savoir 
que  iietare  intention  est  que  notre  esradre  sous  votre  com  man  dement 
presse  son  rearmeraeot  en  toute  diligence ,  et  quelle  descende  FEs- 
caot  an  ltr  du  01010  de  mars  prochain ,  de  maniere  a  donner  de  I'in- 
qut&nde  a  nos  ennemis  par  sa  presence  d  t'embouchure  du  fleuve , 
ou  elte  devra  Aire  mouillee  el  en  elat  de  prendre  la  mer  au  10  mars 
au  plus  tard;  disposition  qui,  independamment  des  autres  resultats 
que  nous  nous  proposons ,  forcera  I'ennemi  a  supporter  a  la  mer  le 
coop  de  vent  de  I'equinoxe. 

Nous  vous  recommandons  particulieremcnt  d'imprimer  la  plus 
grande  activite  aux  vaiseeaux  sous  vos  ordres,  et  de  porter  leurs 
reconnaissances  jtisqu*en  dehors  des  passes ,  de  maniere  qu'elles 
deviennent  familieres  aux  contre-amiraux,  capitaine*  et  ofOciers. 

Nous  voulons  que  la  sortie  de  notre  escadre  cesse  de  dependre 
exclosivement  de  I'emploi  des  pitotes  du  fleuve,  entcndant  que  ptu- 
sieurs  ofOciers  de  cbaque  vaisseau,  et  nolammeut  nos  capitaines, 
acquierent  dans  cette  campagne  les  connaissances  necessaires  pour 
remplacer  ces  piloles  en  cas  de  besoin  el  faire  sortir  nos  vaisseaux 
par  eux-memes ,  moyennanl  les  precautions  convenables. 

Nos  lettres  patentes  du  9  aoul  1810,  et  lee  instructions,  ordres  et 
deerets  que  notre  ministre  de  la  marine  vous  a  fait  parvenir  dans  le 
cours  de  1'annee  derniere ,  vous  out  fait  connaitre  nos  intentions  sur 
les  mean  res  que  vous  avez  a  prendre  pour  la  defense  des  ties  et  des 
embouchures  des  fleuves  compris  dans  l'etendue  de  voire  command- 
dement  ;  roais  nous  n'en  jogeons  pas  moins  utile  de  vous  retraeer 
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dans  cette  lettre  les  di verses  dispositions  que  nous  avons  definitive- 
meat  arrgtees  sur  ces  objels  importants. 

La  reunion  de  notre  escadre  de  la  Meuse  dans  l'Escaut  occidental 
nous  determine  naturellement  a  reunir  sous  votre  commandement 
toute  la  partie  des  cdtes  dont  la  defense  etait  affected  a  cette  escadre. 

En  consequence,  votre  autorite,  en  ce  qui  concerne  les  operations 
maritimes ,  s'etendra  depuis  Brielle ,  au  nord ,  jusques  et  y  compris , 
au  sud,  la  rive  gauche  du  canal  de  l'Ecluse. 

A  cet  effet,  nous  ordonnons  qu'  il  soit  affect  a  notre  flotte  de  I'Es- 
caut  quatre-vingt-douze  chaloupes  canonnieres  ou  peniches  ou  ba- 
teaux canonniers ,  qui  seront  amies  par  des  detacheraents  des  vingt- 
trois  equipages  de  haut  bord  sous  vos  ordres,  lesquels  seront,  en 
consequence ,  successivement  eleves  a  un  effectjf  de  600  hommes  par 
Incorporation  dans  ces  Equipages  du  13*  de  flottille  et  des  hommes 
que  nous  aurions  destines  a  en  former  de  nouveaux. 

Nous  avons  6t6  dispose  a  cette  incorporation  par  cette  considera- 
tion que  les  niarins  de  ces  derniers ,  etant  continuellement  diss£iuines 
sur  des  b&timents  epars ,  sont  trop  prives  des  soins  et  de  la  surveil- 
lance de  leurs  chefs  superieurs  f  inconvenient  qui  cessera  d'exister  au 
mdme  degre*  du  moment  qu'appartenant  a  un  equipage  de  haut  bord 
ils  ne  seront  plus,  com  me  ils  ne  devront  l'etre  en  effet,  que  tempo- 
ral rement  detaches  sur  des  canonnieres,  pour  dtre  rappeles  au  corps 
a  des  epoques  determiners ,  et  toutes  les  fois  que  linte>6t  de  1'admi- 
nistration  et  la  discipline  l'exigeront. 

Cbaque  equipage  sous  vos  ordres  devra  done  armer  trois  chalou- 
pes canonnieres. 

Les  quatre-vingt-douze  cbaloupes  canonnieres  ou  bateaux  canon- 
niers ou  peniches,  ainsi  armes,  formeront  trois  divisions,  chaque 
vaisseau  devant  fournir  une  chaloupe  a*chaque  division. 

La  V9  division  prendra  le  nom  de  division  de  flottille  de  l'Escaut; 
la  2e,  celui  de  division  de  la  Meuse;  la  3%  celui  de  division  de 
V Escadre. 

DE  LA  DIVISION  DE  L'ESCAUT  ET  DE  LA  DEFENSE  DES  ILES  DE  WALCHEREN 
ET  DE  SCHOUUEX. 

La  division  de  flottille  de  l'Escaut  sera  chargee  du  service  des 
passes  des  deux  Escaut,  de  celui  des  ties  de  VValcheren,  de  Cadzand 
et  de  partie  de  Schouwen. 

Elle  sera  commandee  par  un  capitaine  de  vaisseau  nomme  par 
notre  ministre  de  la  marine. 

Elle  sera  r£partie  entre  l'Escaut  occidental  et  l'Escaut  oriental. 


CORRESPONDENCE  DE  NAPOLBON  Ier.  —  1812.  237 


Six  des  canonnieres  de  cette  division  seront  particulierement  pla- 
ces sous  les  ordres  du  general  de  division  commandant  a  Walcheren, 
pour  eire  employees  par  lui  a  eclairer  la  cdte  comrae  il  voudra  et  a 
se  porter  sur  les  points  que  menacerait  l'ennemi.  Ces  six  canonnieres 
procureront  a  cet  officier  general  ses  moyens  particuliers  et  indepen- 
dants  pour  assurer  ses  communications  avec  Tile  de  Cadzand  et  Tile 
de  Schouwen. 

Les  dix-sept  autres  canonnieres  de  cette  division  seront  sous  vos 
ordres  lorsque  vous  sercz  a  I'embouchure  du  fleuve;  mais,  lorsque 
vous  remonterez  a  Test  de  Rorssele,  la  division  tout  entiere  ainsi  que 
les  bricks  et  corvettes  devront  £tre  laisses  pres  de  Walcheren ,  et  s'y 
maintiendront  tant  que  le  temps  le  comportera,  paur  rentrer  dans  les 
ports  de  Walcheren  et  notamment  dans  celui  de  Flessingue,  en  cas 
de  besoin  ,  cette  division  etani  specialement  affectee  a  la  defense  de 
cette  place,  et  ne  devant,  quelque  evenement  qui  puisse  arriver, 
avoir  un  autre  sort  que  celui  de  la  place  m£me. 

Vous  donnerez  des  instructions  en  consequence  au  capitaine  de 
vaisseau  commandant  cette  division  II  sera  mis  par  notre  rainistre 
de  la  marine  aux  ordres  du  commandant  de  Tile  de  Cadzand  un 
officier  de  marine  avec  deux  bateaux  canonniers ,  trois  caiques  et  trois 
peniches. 

II  y  aura  une  corvette  station  nee  entre  1'erabouchure  de  I'Escaut 
oriental  et  Zierikzee ,  et ,  de  plus ,  six  bateaux  canonniers  et  six  peni- 
ches armes,  mais  non  equipes,  a  la  disposition  du  commandant  de 
cette  corvette,  pour  £tre  par  lui  employes  en  cas  de  besoin  comme 
l'exigeront  les  circonstances. 

Le  commandant  de  cette  corvette  s'assurera  de  tous  les  moyens  de 
transport  qui  existent  a  Zierikzee,  Nord-Beveland  et  toute  la  cote, 
pour  pouvoir  rapidement  reunir  dans  le  canal  le  nombre  de  bateaux 
necessaires  pour  aller  au  secours  de  Schouwen  et  de  Walcheren ,  si 
ces  iles  etaient  attaquees. 

Le  commandant  de  cette  corvette  enverra  tous  les  jours  un  rapport 
au  general  commandant  a  Schouwen ,  et  assistera  la  garnison  de  tous 
ses  moyens.  II  vous  adressera  egalement  de  frequents  rapports,  etant 
sous  vos  ordres  pour  les  operations  mari times. 

Si  Tile  de  Schouwen  etait  attaquee,  cest  de  Tholen  qu'il  faudrait 
aller  a  son  secours,  et,  dans  ce  cas,  toute  la  flottille  des  deux  Escaut 

1  «  Par  un  decret  du  27  fevrier  1812,  la  composition  de  celte  division  est 
ainsi  fi\6c  :  2  chaloupes  ou  bateaux  canonniers,  4  peniches.  Des  bateaux  du 
pays  seront  rassembles  au  besoin  pour  un  transport  de  3,000  hommes  sur  Hie 
de  Walcheren.  *  (Note  de  la  copie.) 
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manrcuvrerait  pour  faciltter  le  passage  des  secoors,  tandis  que  la 
flottille  de  la  Mease  manoeuvrerait  de  1' autre  cdte,  eorame  il  sera  dit 
ei-apres. 

DE  LA  DIVISION  DE  LA  MEUSE  ET  DE  LA  DEFENSE  DES  ILES  DE  SCHOUWEX 

ET  DE  GOEREE. 

La  division  de  la  Mease  sera  chargee  d'une  partie  du  service  de 
Schouwen  et  de  celui  de  Goeree. 

Elle  sera  commandee  par  un  capttaine  de  vaiaseau,  nomme  par 
notrc  ministre  de  la  marine. 

Vous  la  ferei  reptrtrr  entrc  le  Brouwershaven-Gal  et  Teinbotchare 
du  HariDg-Vliel ,  pour  qo'tme  partie  es  soil  toujoutB  entre  Schouwen 
et  Goeree,  et  Paul  re  au  nord  de  Goeree. 

Cette  division  sera  sous  les  ordres  du^eneral  commandant  a  Goeree, 
en  ce  qui  concerne  le  service  particulier  de  cette  fie ,  et  sous  les  vdtres 
pour  les  mouvements  generaux. 

L'offieier  supericur  de  la  marine  qui  la  conuBandera  corresponds 
cbaque  jour  avec  le  commandant  de  Goeree,  et,  a  cet  effet,  nne 
chaloupe  canonniere  restera  toujours  a  sa  portee  pour  recevoir  ses 
ordres. 

11  sera  pourvu  a  ce  que  le  chef  mililaire  a  Hellevoetsluis  corres*- 
ponde  egalement  avec  lui  et  ait  sous  la  main  les  moyeris  neeessaires 
pour  faire  passer  a  Goeree  tons  les  secours  dont  cette  lie  an  rait  besoin. 

Lne  forte  corvette  sera  staitonnee  enlre  Willemstad  et  le  fort  l>u- 
quesne,  de  maniere  a  proteger  le  passage  dans  Tile  de  Goeree;  ce 
batiment ,  en  cas  d'atlaque ,  se  trouverait  protege  par  les  dem  batte- 
ries des  forts  Ruyter  et  Da  quesne.  II  servira  de  redurt  en  ca»  de 
besoin  a  la  garnison  de  Goeree  jusqu'a  ce  que  le  fort  Bnquesne  soit 


Ce  batiment  aura  sous  ses  ordres  qua t re  bateaux  canonniers  el 
trois  embarcations  destines  au  service  de  la  garnison  de  Goeree,  et, 
pour  le  detail  de  ce  service,  it  sera  am  ordres  du  general  comman- 
dant Tile ,  mais  sous  ceux  du  commandant  de  la  flotte  de  VEscaut 
poor  le  service  general. 

L'oflicier  commandant  cette  corvette  cominmtidera  en  outre  le  port 
et  la  marine  de  Willemstad. 

11  se  sera  assure  a  I'avance  de  tous  lea  moyens  de  transport  que 
pcuvent  offrir  les  bateaux  du  pays  pour  pouvoir  porter  rapidement  le 
plus  de  monde  possible  dc  Willemstad  a  Goeree. 

Si  I'ennemi  menace  Tile  de  Goeree,  le  chef  mililaire  d' Helle- 
voetsluis prendra  ses  mesures  pour  y  faire  passer  sans  delai  toutes 


etabli. 
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les  troupes  que  k  g£n£ral  commandant  a  Rotterdam  pourrait  y  en- 
voyer,  comme  le  commandant  de  la  corvette  de  Wiltemstad  fera 
passer  toutes  les  troupes  de  la  24*  et  de  la  25*  division  militaire  au 
fort  Duquesne  a  Ooltgenspkat.  Le  eommandant  de  in  floHille  devra 
menceuvrer  poor  faciliter  ces  mouvements,  ety  si  Fenneim  lem- 
paratt  de  File,  pour  recevoir  a  bord  toute  la  Jamison. 

11  doit  y  avoir  a  Willemstad  six  bateaux  canonic**  et  six  p6nicfoes  f 
pr£ts  a  dtre  armes  en  cas  de  besoin  par  les  marins  fki  pays  et  par 
I  equipage  de  la  corvette,  pour  se  porter  par  tout  ou  besot*  sera. 

Si  Tile  de  Schouwen  eiait  menacee,  la  ffottille  de  ta  Menee  se  por*- 
lerait  sur  cette  tie,  comme  celle  de  TEscant  se  porterait  s«r  Goeree, 
si  celle-ci  etak  menacee. 

Si  Hellevoetslui^  eiait  menace,  la  flottiHe  de  la  Meuse  doit  se 
porter  sur  cette  place ,  s'y  renfermer  et  suivre  son  sort. 

DE  LA  DIVISION  DE  FLOTTILLE  DE  L'ESCADRE. 

La  division  de  flotlille  de  l'cscadre  sera  composee  comme  les  pre- 
mieres, plus  vingt-trois  peniches;  sa  destination  est  d'exercer  les 
marins  toutes  les  fois  que  les  vaisseaux  et  frigates*  seront  empe'ehes 
d'appareiller ;  et ,  dans  ce  cas ,  il  vous  est  recommand£  de  les  tenir 
sous  voiles  toutes  les  fois  quil  vous  sera  possible,  surtout  par  des 
vents  frais  et  nne  mer  houleuse,  a  fin  de  saisir  toutes  les  occasions 
cTbabituer  les  jeunes  marins  au  mouvement  de  la  mer  et  a  Fexercice 
des  manoeuvres. 

Ces  vingt-trois  canonniercs  et  vingt-trois  peniches  seront  une 
reserve  de  ffoUille  a  voire  entiere  disposition,  pour  £tre  employee, 
selon  que  les  circonstances  le  comporteront,  partout  ou  sa  presence 
pourra  £tre  utile,  ct  vous  designcrez  un  ou  plusieurs  ofGciers  supe- 
rieurs  de  I'escadre  pour  la  commander,  toutes  les  fois  qu'elle  aura  a 
executer  des  mouvements  destruction,  d'attaque  ou  de  defense. 

Voire  vous  servirez  des  p&iiebes  pottr  tenir  cedes  de  I'ennemi  eloi- 
gners des  cotes  de  Cadzand  et  de  U  alcheren. 

Independamment  des  comptes  qui  vous  seront  rendus  par  les  com- 
mandants des  deux  premieres  divisions  et  par  ceux  des  stationnaines 
de  Willemstad  et  Zierikiee,  chacun  deux  devra  adreseer  directement 
a  notre  ministre  de  la  marine  mi  rapport  bebdomadaire  sur  tout  ee 
qui  interessera  le  service. 

Nous  vous  reiterons,  Monsieur  le  Vice-Amiral,  I'ordre  de  vtiller 
a  ce  que  tous  les  bailments  de  celte  flottille  s'exercent  continuelle- 
ment  a  la  voile,  a  fin  que  les  equipages  y  acqui&rent  toute  ttnstruc- 
tion  que  peut  leur  procurer  ce  genre  de  navigation. 
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Vous  voudrez  bien  donner  a  cbacun  des  commandants  de  flottille 
et  a  ceux  des  stationnaires  toutes  les  instructions  de  detail  qui  doi- 
vent  rcsulter  de  la  presente ,  et  vous  en  adresserez  une  copie  a  notre 
ministre  de  la  marine  pour  nous  £tre  presentee. 

Nous  n'avons  pas  entendu  prescrire  par  la  presente  toutes  les  dis- 
positions que  vous  aurez  a  prendre  pour  la  defense  des  cdtes  placees 
sous  votre  commandement ,  aitendu  qu'elles  doivent  dependre  de 
circonstances  qu'on  ne  peut  pre  voir;  mais  nous  com  p  tons  que ,  quel- 
ques  evenements  qui  puissent  survenir,  vous  saurez  employer  les 
forces  qui  vous  seront  confiees  de  la  maniere  la  plus  conforme  a 
l'inter£t  de  notre  service  et  a  l'hoqneur  de  nos  armes. 

NapolAon. 

D'apres  la  copie.  Archives  de  la  marine. 


18505.  —  A  M.  MARET,  DUC  DE  BASSANO, 

MINISTRR  DBS  RBLATIONS  BKt£rIBURBS  ,  A  PARIS. 

Paris,  19  ftvrier  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Bassano ,  vous  recevrez  un  Secret  par  lequel 
j'ordonne  la  demolition  des  niaisons  et  autres  balisses  qui  genent  les 
fortiGcations  de  Magdeburg.  Vous  enverrez  ce  decret  au  roi  de  West- 
phalie.  II  est  necessaire  que  Fexecution  en  soit  prompte,  parce  que 
la  surety  de  la  place  est  compromise.  11  faut  que  les  habitants  aient 
deloge  et  que  les  toits  soient  decouverts  dans  le  commencement  de 
mars,  et  qu'on  demolisse  toutes  ces  maisons  a  la  fois.  Le  Roi  cedera, 
en  indemnity  aux  proprietaires ,  des  domaines  situes  dans  la  province 
de  Magdeburg;  j'ai  insere  cette  obligation  dans  mon  decret. 

Napoleon. 

D'apres  1'original.  Archives  des  afTaires  Itrang&res. 


18506.  —  All  COMTE  MOLLIEN,  ministre  du  trj&sor  public,  a  paris. 

Paris,  I9femer  1812. 

Monsieur  le  Comte  Mollien ,  je  vous  autorise  a  negocier  les  actions 
que  vous  avez  du  canal  du  Midi  a  raison  de  12,000  francs  par  action. 
A  ce  taux,  vendez-en  autant  qu'il  se  presentera  d'acquereurs.  Failes 
faire  exactement  les  versements  au  tresor  de  la  Couronne,  pour  que 
cela  ne  forme  pas  d'embarras.  Reglcz  egalement  le  prix  que  Von 
peut  faire  donner  des  actions  du  canal  du  Loing. 

NAVOLfoN. 

D'apres  1'origiaal  comm.  par  If1"*  la  comlesse  Mollien. 
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18507.  —  AU  MARSHAL  BESSIERES,  DUC  D'ISTRIE , 

COMMANDANT  LA  GARDB  IMP^RIALE ,  A  PARIS. 

Paris,  19  tewrier  1812. 

Hon  Cousin ,  vous  n'avez  pas  repondu  a  ma  quatrieme  question  : 
De  quoi  se  compose  une  division  d'ambulance  de  la  Garde?  Vous 
me  dites  qu'elle  se  compose  de  ce  qui  est  necessaire  pour  une  divi- 
sion de  10,000 hommes;  cela  nest  pas sufBsant ;  faites-m'en  remettre 
le  detail. 

Pour  le  7e  bataillon  du  train  des  equipages,  l'habillement  des 
consents  est-  il  pre*t,  de  sorte  que  les  consents  puissent  avoir  lours 
habits  et  leurs  masses  de  linge  et  de  cbaussures  quarante-huit  heures 
apres  leur  arrivee  ? 

Les  500  consents  des  equipages  militaires  de  la  Garde  ont-ils  leurs 
habits,  et  quarante-huit  heures  apres  leur  arrivee  pourra-t-on  les 
leurfournir? 

II  paraSt  que  le  7"  bataillon  doit  recevoir  240  voitures.  ticrivez  au 
ministre  de  1'ad ministration  pour  savoir  ou  ces  voitures  doivent  £tre 
prises;  il  est  necessaire  qu'elles  soient  rendues  a  Metz  ou  a  Mayence 
au  ler  mars. 

Je  vous  renvoie  la  r6ponse  de  I'ordonnateur,  pour  que  vous  y  met- 
tiez  en  marge  ce  qui  existe  et  quel  doit  eUre  le  complet  en  hommes , 
en  chevaux ,  en  harnais  et  en  voitures  de  toute  espece. 

Napoleon. 

D'apr£s  l'original  comm.  par  M"*  la  duchesse  d'Istrie. 


18508.  —  AU  MARECHAL  BESSIERES,  DUC  D'ISTRIE , 

COMMANDANT  LA  GARDB  IMPfolALK ,  A  PARIS. 

Paris,  19  ftvrier  1812. 

Mon  Cousin ,  failes  parlir  le  3*  regiment  des  grenadiers  a  pied  de 
ma  Garde,  demain  20,  pour  Metz,  sans  le  faire  passer  par  Paris. 
Ce  regiment  em  men  era  avec  lui  son  artillerie  et  ses  caissons. 

Donnez  ordre  aux  chevau-legers  polonais  de  se  rendre  a  Compiegne 
demain  20.  Vous  leur  enverrez  a  Compiegne  Fordre  de  se  dinger  sur 
Mayence  par  la  rdute  la  plus  courte,  sans  cependant  passer  par  Metz, 
cette  route  £tant  suffisamment  encombree.  Gardez  le  secret,  de  ma- 
niere  que  les  Polonais  ne  sachent  pas  ou  ils  vont.  Je  n  ai  pas  besoin 
de  dire  quils  erameneront  avec  eux  leurs  forges,  leurs  caissons  et 
tout  ce  qui  leur  appartient. 

Vous  donnerez  I' ordre  k  un  delacbement  de  150  de  mes  chasseurs 
xxiii.  16 
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de  se  rend  re  a  Compiegne,  ainsi  qu'a  uo  deiachement  de  50  gen- 
darmes d'elite.  De  Compiegne,  tout  cehiparlira  pour  Mayence. 

Ayez  soin  que  ces  mouvements  se  fassent  de  nuit  et  que  les 
troupes  ne  sachent  pas  ou  elles  vont. 

iXaI'OIjKON. 

D'apres  1  original  comm.  par.Un*.la  ducbeise  .d'Jatrie. 


18509.  —  DECISION. 

Paris,  19  feVicr  1812. 

Le  grand  jiigc,  ministre  de  la  justice,  L'Enipereur  decide.qu'en  France 

soumet  a l'Empereur unreport  an  sujet  C£s  Ailres  ne  serant  pas  reconnus, 

dcs'Francais  qui .  se  trouvant  au  service  ..      ,                 ,       „  t,  , 

i»         .          *i      a.           4   »  ctu  ordonneque,  dans  Y  Almanack 

dune  puissance  ctrangere,  acceptent  *  ' 

des  litres  ihonoctiqiics.  impirwl,  an  les  designe  sous  leur 

nam  iJe  £auiille  ou  sous Jeur  noin 


de  lerre,  niais  sans  litre. 


D'apres  la  copie.  Arcluvca.de  la  justice. 


1^310.  — DECISION. 

Paris.  19  fe\rier  1812. 

'Le  ministre  de  la  marine  soumet  a     'Rcnvoye  au  grand  juge,  pour 

I'Emperenr  le  rapport  du  consei! 'd'en-  faire  arr£ier  |e  capitaine  general 

qu&te  relalif  au  funeral  Eroouf  et  mux  _        c    ,        .      ■  ml  -v. 

M  ,    ,  n    i  .  |  4  *f  j*  Ernouf,  le  colonel  Madiez,  qui 

cqjonels  Cambriel  et-Madicz.  '  \ 

commandait  aux  bainles ,  et  les 
autres  individus  qui  demeurent 
pr£venus  dans  cette  affaire  en  con- 
sequence du  rapport  du  con  soil 
d enqueue;  faire  mettre  les  scelles 
sur  leurs  papiers,  et  les  Iraduire 
devant  les  tribunaux,  conform6- 
nient  aux  lois  de  FEmpire. 

D'apres  l'orijpnal  Archives  de  FEmpire. 


.18511.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  .ET  DE  YVAGRAM, 

.MAJOR  «&\£BAL  BE  LA  fiRANDK  ARM&B,  A  PiRlS. 

>  Paris,  ai  fetrier  W12. 

iMon  Cousin,  donnez  r<mdpe  au  priwee  d'Eckwubl  dc  cotmntftfctr 
60ii  inouvcmont  sans  delai.  A  cet  effet,  viwgt-quatre  hcures  apres  la 
reception  de  votre  leltre,  les  deux  divisions  <de  enrrassiers  se  reuni- 
ront  a  Magdeburg;  toule  la  division '(iuidin  *e  Teunira *k  Magdeburg. 
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lje  pare d'artillerie  et  celui  du genie  sc  metlront en  marcbe  de  Minden 
par  Ic  Mecklenburg  sur  Stettin,  ou  a  une  marcbe  de  cette  ville.  La 
division  (iudin  doit  passer  1'Elbe  le  29,  s'il  est  possible,  et  se  diriger 
sur  Stettin.  Ce  inouvement  -sc  Cera  .par  trois  colounes  :  lre  colonne, 
la  brigade  de  cavalerie  legere  du  general  Pire,  un  regiment  dinfan- 
terie  ct  plusieurs  batteries  de  canon ;  2*  colonne ,  une  division  de 
cuirassiers  avec  6on  artillerie  et  uu  regiment  d'infanteric;  3*  coJouue, 
la  3e  division  de  cuirassiers.  11  faut  que  (out  eela  arrive  le  plus  tot 
passible  a  Slettin.  En  merne  temps  ,  la  division  de  cuirassiers  qui  est 
a  Erfurt  se  pertera  sur  Magdeburg;  le  prince  d'Eckmiihl  la  laissera 
sur  I  El  be,  a  moins  de  tire  onstai  ices  im  pre  v  ties. 

La  division  Morand  se  mettru  eu  marine  avec  -son  artillerie  et  ses 
equipages  el  Vapproehcra  de  S&tiin  a  deux  marches. 

La  division  qui  est  a  Rostock  pourra  se  mettre  en  marc  he  plus 
tard;  eile  se  porlera  a  deux  ma  relies  de  SleUin. 

Dn  5  au  10  mars  ,  le  eorps  darmee  du  prince  d'Eckmiihi  doit  etre 
tout  eatier  dans  sa  main ,  savoir  :  eon  quartier  general  a  Slettin  ;  la 
division  Dcssaix  a  Kuslrin,  ayaut  un  regiment  a  Glogau ;  les  quatre 
mitres  divisions,  une  a  Stettin,  une  a  Prcirzlou,  one  a  A  ok  lam ,  une 
a  Htrelitz  ou  tout  autre  lieu,  mais  pouvaut  en  deux  jours,  apres  en 
avoir  recn  I'ordre,  passer  l'Oder  a  Btetlm. 

;La  d i vision- de  cavalerie  leg&re  du  general  Bray  ere  sera  sur  la  droitc 
de  I'Oiicr,  couvrant  tout  l'Oder  depuis  Kuslrin  jusqu'a  Slettin,  pous- 
3a»t  di  s  pnetes  sur  les  routes  dcKolberg,  de  Lauds-berg,  de  Danzig, 
et  communiqoant  avec. la  brigade  Pajol,  qui  eat  en  avant. 

La  2e  brigade  de  cavalerie  legerc  sera  a  Kuslrin ,  occupant  Land- 
sberg  et  communiquant  avec  Posen  et  avec  la  division  Bruyere.  Le 
general  Bruyere  aura  son  quarlier  general  a  Slargard. 

Les  cuirassiers  seront  places  le  long  de  l'Oder,  a  Sclnvedt  par 
exemple,  et  dans  les  lieux  ou  ils  seront  le  mieux  nourris.  Je  suppose 
qu'ils  onl  leurs  mousquelons,  leurs  cartouches,  et  qu'ils  peuvent  sc 
garder  cux-mcmes  dans  leurs  canlonnements. 

»Le  general  Carra  SaimV-Cyr,  qui  commande  la  82*  division  mili- 
teire,  «t  ra  «oos  les  ordres  dm  prince  d'Eckmiihi;  il  lui  rendra  com  pie 
de  lout.  II  aura  la  division  pTinciere  pour  garder  le  Mecklenburg  ot 
la  82*  division  militaire. 

II  est  important ,  en  executant  ce  ruouvement ,  qu'aucun  homme 
to  pasec  l'Oder  avant  le  8  mars.  Aiiwi,  ou  8  mars,  Ic  prince  d'Eck- 
mvhldoit  avoir  eon  corps  groupe  aur  l'Oder ,  la  cavalerie  legerc  doit 
passer  l'Oder,  ct  le  prince  d'ti&mtibl  arriver  de  sa  personne  en  poete 
t&ettin,  avec -son  quariior  general. 

10. 
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Le  general  Gudin,  qui  traverse  la  Prusse,  la  traversera  avec  les 
precautions  convenables. 

Le  contingent  de  Mecklenburg  pourra  encore  rester  du  cdt£  de 
Rostock,  et  on  pourra  lui  donner  quelques  jours  pour  la  rejoiodre. 

Dans  une  leltre  que  je  vous  ecrirai  demain,  je  vous  ferai  connaitre 
la  conduite  k  tenir  envers  la  Prusse. 

Le  prince  d'Eckmuhl  aura  done  sous  ses  ordres  cinq  divisions  d'in- 
fanterie,  le  1"  corps  de  reserve  de  cavalerie,  que  commande  le 
general  Nansouty,  ses  deux  brigades  de  cavalerie  legere,  la  7e  divi- 
sion d'infanterie,  qui  est  a  Danzig,  et  les  contingents  du  Mecklen- 
burg; ce-qui  lui  fera,  tout  compris,  une  armee  de  100,000  Francois. 
Le  corps  saxon  sera  egalement  sous  ses  ordres.  lndependamment  de 
cc,  il  aura  toute  la  division  Daendels,  composed  des  brigades  de 
Wurzburg,  de  Hesse  et  de  Bade,  form  ant  15,000  hommes  d'infan- 
terie et  1,500  hommes  de  cavalerie.  11  se  servira  de  cede  division 
pour  garder  la  Pomeranie  suedoisc  et  le  Mecklenburg.  11  liendra  pr£t 
un  bataillon  de  chaque  nation  pour  le  faire  entrer  a  Kustrin  aussit6t 
que  la  division  Dessaix  quittera  cede  place. 

Le  prince  d'Eckmuhl  formera  un  depot,  selon  I'usage,  lequel  sera 
compose  des  hommes  malingres  et  estropies  des  regiments  de  ses 
divisions,  et  qui  restera  a  Stettin  avec  six  bataillons  de  la  division 
Daendels ,  qui  ne  viendront  a  Stettin  que  lorsquc  le  moment  d'aller 
en  avant  sera  arrive. 

Le  85',  qui  est  a  Glogau ,  se  tiendra  pret  a  se  rendre  a  Posen , 
aussitot  que  la  division  Dessaix  arriverait  dans  cette  ville. 

Napoleon. 

D'apres  I'original.  Dtpdt  de  la  guerre. 


18512.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM , 

MAJOR  GENERAL  DE  I  .A  GRANDE  ARMEE,  A  PARIS. 

Paris,  21  terrier  1812. 

Le  major  general  ecrira  au  due  de  Raguse  qu'il  a  mal  compris  mes 
intentions  sur  Valence ;  que  j'ai  ordonne  de  faire  marcher  sur  cette 
place  12,000  hommes,  en  comprenant  les  troupes  de  Tarmee  du 
Centre ;  que  j'ai  entendu  que  ce  mouvement  se  ferait  par  Cuenca; 
qu  il  y  avait  deja  a  Cuenca  4,000  hommes;  que  le  Roi  en  donnerait 
3,000  autres,  et  que  e'etait  done  3  ou  4,000  hommes  de  Tarraee 
de  Portugal  a  faire  filer  sur  Cuenca;  que  ses  plaintes  ne  sont  pas 
fondees;  qu  il  auroit  ete  insense  au  Roi  de  se  porter  de  Cuenca  sur 
Albacete;  que  ce  mouvement  aurait  permis  a  l'ennemi,  qui  e*lait  a 
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Requena,  de  marcher  sur  Madrid;  quil  itait  evident  que  celle  ope- 
ration d'Albacete  ne  pouvait  se  faire  a  moiiis  de  forces  immenses, 
puisqu'elle demandait  une  grande  iigne  d'operation  et  qa'elle  n'aurait 
pas  donnk  de  resultat  pour  la  prise  de  Valence;  car,  si  le  marechal 
Suchet  avail  6te  batlu  au  passage  des  lignes ,  cede  operation  ne  sigoi- 
Gait  rien ;  que  Tart  de  la  guerre  ne  consiste  pas  a  diviser  ses  troupes ; 
que  I'operation  de  Cuenca  par  Requena ,  communiquant  par  la 
gauche  avec  le  marshal  Suehet  avant  d'attaquer  l'ennemi ,  etait  une 
veritable  operation  militaire;  que  3,000  hommes  de  plus  avec  le 
general  Darmagnac  n'auraient  aflaibli  en  rien  l'arm£e  de  Portugal ; 
que  les  Anglais  ne  sen  seraient  pas  apercus;  que  cette operation  eiit 
in^me  pu  se  faire  en  envoyant  des  troupes  de  Farmee  du  Centre  et 
en  remplacant  par  des  troupes  de  1'armee  de  Portugal  les  troupes  qui 
se  seraient  porlees  sur  Cuenca;  que  sans  doute  la  route  de  Cuenca 
n'est  pas  bonne  pour  1'artillerie,  mais  qu'il  n'y  avait  pas  besoin  d'ar- 
tillerie  con  Ire  les  insurges,  et  que  d'ailleurs  le  marshal  Suchet  en 
avait;  que  cest  une  faute  du  due  de  Raguse  qui  nest  pas  justifiable, 
puisqu'il  etait  devant  l'ennemi  et  qu'il  est  evident  qu'il  exposait  lout 
levord  de  I'Espagne;  que,  s'il  eut  fullu  faire  une  grande  operation 
d'armee,  on  eut  prefere  la  faire  faire  par  le  due  de  Dalmatie,  et  Ton 
eut  pr£vu  le  cas  ou  les  Anglais  auraient  marche  sur  Madrid  ou  sur 
Salamanque. 

D'aprit  la  minute.  DlpAt  dc  la  goerrc. 


18513.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM ,  • 

MAJOR  g£\£rAIj  DK  LA  GRANDE  ARUKE,  A  PARIS. 

Paris,  21  Wvrier  1812. 

Le  major  general  ecrira  au  due  de  Raguse  que  j  ai  lu  ses  lettres 
du  6  fevrier;  que  je  suis  extremement  peine  quil  ait  envoye  la  divi- 
sion Bonet  a  I'armee  du  Nord ;  que  cette  division  est  la  seule  qui 
puisse  occuper  avec  proBt  les  Asturies,  parce  que  le  soldat  connatt 
I'Espagne  et  les  habitants;  quil  valait  raieux  ne  rien  envoycr  a 
l  armee  du  Nord  et  renvoyer  la  division  Ronet  dans  les  Asturies;  que 
mon  intention  est  que,  dans  quelque  endroit  qu'elle  se  trouve,  elle 
retourne  dans  cette  province ;  que,  pour  le  Nord  ,  il  vaut  mieux  avoir 
la  division  Bonet  dans  les  Asturies  qu'i  Burgos;  que  1'armee  de  Por- 
tugal est  en  Fair,  et  que  la  communication  avec  Irun  n'est  pas  tenable, 
si  Ton  n'a  pas  les  Asturies;  quil  faut  occuper  les  Asturies  quaud  on 
est  a  la  hauteur  de  Salamanque,  et  occuper  la  ligne  de  Poles  et  de 
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Heynosa  quand  on  est  a  hi  hauteur  de  Valladolid  on  de  Burgos;  roais 
quo  laisser  les  paysons  maftros  dos  montagnes,  com  in  urn  quant  avee 
In  mer,  cest  Ic  plus  grand  malheur  qui  potsse  arriver  en  Kspagnc; 
que  la  population  de  la  Calico  refltiera  dans  les  provinces  oocttpees 
par  Tanuee;  quo  K  experience  a  prouve  cette  theorie;  quo,  quand  le 
due  d'lslrie  fit  evaeuer  les  Aslurics  ,  tout  1c  pays  ful  en  monvemcnt ; 
qu'il  faut  6^000  homines  pour  garder  les  m  on  I  agues;  qa'on  les  plaec 
dans  les  Asluries  on  a  San  lander,  o'esfr  la  mdme  chose,  avec  eelte 
difference  qu'en  les-  placanl  a  Sanlanderils  ne  couvrent  pas  le  royaume 
de  Leon  et  noeeupent  pas  cette  province,  qui  est  la  phis  importante 
pour  les  in  surges ;  que  je  met*  a  sa  disposition  la  division  lionet  a  cet 
effet  ;  quMl  la  fasse  dirigeT  sur  les  Asturies  par  lo  cheniin  que  le 
general  lionet  jugera  le  incident';  que  vous  lui  avez'fait  connailre  que 
Sa  Mojeste  n'approuvc  pas  la  dissemination  de  son  armee ;  qu  elle  ne 
voit  dans  sa  conduile  que  dos  talonnemenls.  Comment,  a  Valludolid> 
pretend- il  dire  instruit  a  temps  de  ce  que  fera  Tennemi  ?' Gela  nest 
possible  dans  aueun  pays  et  surtoui  dans  un  pays  insurge\  Comment 
prejugera-t-il  ee  que  fera  Tennemi  elant  a  Valludolid?  Que  vous  ne 
pouvcz  quo  lui  repelcr  que  Sn  Majeslo  no  voit  doperalion  hononfble 
pour  ses  armes  que  d'oceuper  Sal  am  an  que ,  d'avoir  des  avant-gardes 
legercs  faisant  le  coup  do  fusil  sur  les  fronliores  de  Portugal  et  avec 
Ciudad-Hodrigo,  d'avoir  son  armee  centralists  autour  de  lui  a  quatrc 
ou  cinq  marches;  que,  jusqu'a  ce  que  Panncc  du  Centre  ait  pu  placer 
des  troupes  h  Almaraz,  que  Tarmee  de  Porlugal  ait  occupc  Snla- 
manque  et  que  Toperation  du  due  de  Dalmatie  sur  Meridaet  Badajoz 
ait  de  I  influence  sur  renncmi  et  sc  soil  fait  senlir,  il  pent  laisser  une 
division  legere,  prele  a  le  rejoindre  sur  Talavera,  occupant  Almaraz ; 
que,  lorsqu'il  aura  occupc  Salamanque,  que  ses  avant-postes  auront 
pris  cette  direction  ,  et  que  cctle  espece  de  vesicatoire  militaire  aura 
fait  son  effet  sur  Fcnneim ,  il  pourra  fairo  rapprocher  de  lui  la  divi- 
sion qn'il  aura  laissee  sur  le  Tage,  et  quo  1'armec  du  Centre  pourra 
donner  des  troupes  pour  garder  la  vailee;  qu'il  s'oecupe  (rop  dc  ee 
qui  ne  le  regarde  pas,  et  pas  assez  de  ce  qui  le  regarde;  que  sa  mis- 
sion a  elc  de  deTendre  Almeida  et  Cittdad-Bodrigo,  el  qu  il  a  la  is  so 
prendre  ces  places;  qu'il  a  le  nord  a  maintenir  et  a  administrer,  et 
epi'il  abondonne  les  Asfuries,  e'est-a-dire  le  seul  moyen  de  le  gou- 
verner  et  de  le  con  ten  ir;  quit  va  s'embarrasser  si  lord  Wellington 
envoie  une  ou  deux  divisions  sur  Badajoz,  quand  Badajoz  est  une 
place  tres- forte  et  que  le  d«c  de  Dalmatie  a  80,000  homines,  lors- 
qu'il peut  etre  secouru  par  le  marshal  Suchct ,  enfin  lorsque,  si  lord 
Wellington  marchait  sur  Badajoz,  il  a  un  moyen  sur,  prompt  el 
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trioraphani  de  1©  rappeler;  cotut  de  marcher  sur  Giudtd»Rodrigo  et 

Almeida. 

Qae  soff  arnice  se  compose  de  huit  divisions  ;  qn'une:  division 'doit 
roster  dans  les  Asturiesf;  qu'il  ne  doit  y  compter  que  pour  la  faire 
marcher  sur« la  Galice;  que,  quaod  mdnteapres  une  baftaille  avee  les* 
Anglais  il  serait  batto*  il  us  doit  pas  fa  ire  evicoer  Us  Asturies  par 
cette  division  ,  mais  la  faire  filer  par  les  moatagpies  &  sa  dfoite;  que 
les  coup*  de  fusik  arrive roat- en  peud©  jours  a  Moadragon  ,  si  Ton 
n'ocoope  pas  les  montagnes;  que  la  division  des  As  tones  est  une  divi- 
sion qni,  en  caa  d  evacuation  de  Salamanqoe,  de  Valladelid,  devrart 
suivre  lc  meavetxicnt  dans-  les  montagnes ,  saite  quoi  la  position  de 
Bwgos  ne  serait  pas  tenable,  pas  meme  ceiled*  Vitoria;  que  dail- 
tours-,  encore  uue  fois,  il  a  a  latter  r»n- seulement  contre  I'armee 
a&glaise,  ruais  aiissi  conirc  la  Galice;  qne  ces  6,000  hom roes  qui  se 
porleraieol  en  <avaoi i par  les  debouches  de  lu  Galice  contiendront  cette 
province;  que  Ton  pent. dire  que  6,00ft  hommee  dans  les  Astories 
equivalent  a  lfyOOO  quil  faudrait  de  plus  a  Astorga  et  sur  le  litto- 
ral ;  que  les  insurges,  sansconunanteation  apres  la  prise  de  Valence, 
etaieat  am  deseepoir;  que  I'arrivee.  desbandes  a.Potes  et  a  Oviedfret 
leretabttssement  de  leurs  couamumcaAbBs  avec  la  mer  leuront  rendu 
le  courage*;  ek  (wait  ceJapar  defaut  de  reflexion  et  de  connaissauoe 
des  local  ites, 

Qu'ea  resume ,  deses  htski  divisions  une  doit  etrc  dans  les  Asturies 
et  n'en  point  bougcr ;  que  les  sept  autres  doivent  dtre  rcunies  aotoor 
de  Salaraanque ;  ce  qui  lui  a  fait  une  armee  de  50,000  Francais, 
avec  une  arlillerie  de  cent  pieces  de  canon ,  lesquels  dans  un  terrain 
etudie,  couvert  par  des  bouts  de  Heche,  ayanl  leurs  vivres  assures 
et  lenr  apput  a  Salamanqne ,  ne  seraieni  pas  4/aioous  par  80, 000  hom- 
ines; que  loutefoii  il  faut  hieu.se.  garder.de  faire  a  Salatnanque  un 
camp  retranche  :  que  les  Anglais  le  croiraient  sur  la  defensive  et 
n'auraicnt  plus  de  craintes,  et  que  c/est  une  place  forte  qu'il  faut 
avoir  a  Salamanque. 

D* apres  la  minu(&  de  la  guerre. . 


18514.  —  A13  PKISCE  DE  NEUCIIATBL  ET  DE  UAGRAM, 

MAJOR  GKXfiRAL  DE  LA  GRAXDE  ARMEK  ,  A  PARIS. 

Pari*,  22  fcirier  1812. 

Mou  Cousin ,  donnez  ordre  au  due  d'Elchiugen  de  porter  son  quar- 
tier  general  a  Erfurt,  du  5  au  10  mars.  Lc  2e  corps  de  cavalcrie  de 
reserve ,  compost  de  la  division  de  ca valeric  Icgere  du  general  Wat- 
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tier  et  des  deux  divisions  de  cuirassiers  des  g£n6raux  Sebastiani  el 
Defrance ,  sera  sous  ses  ordres. 

La  division  de  cavalerie  l£g&re  que  commande  le  g£n6ral  Warttier 
se  mettra  en  mouvement ,  de  mani&re  a  passer  le  Rhin  k  Mayence  le 
27,  et  se  dirigera  sur  Weimar.  Cette  division  aura  ses  batteries  d'ar- 
tillerie  16g£re  avec  elle,  et  son  mouvement  s'op6rera  par  brigade.  La 
division  Sebastiani  pourra  passer  le  Rhin  k  Coblenz  et  se  dinger  sur 
Weimar.  La  division  Defrance  pourra  passer  le  Rhin  k  Dusseldorf  et 
se  diriger  sur  Paderborn  et  de  Ik  sur  Leipzig.  Toute  l'artillerie  de  ces 
deux  divisions  de  cuirassiers  qui  est  a  Wesel  en  partira  le  28  avec  le 
pare  de  la  reserve  de  cavalerie,  et  se  dirigera  sur  Paderborn,  ou  elle 
se  r6unira  a  la  division  de  cuirassiers  du  general  Defrance,  et  mar- 
chera  sous  sa  protection  jtisqu'a  Leipzig.  La  division  d'infanterie  qui 
est  k  Mayence,  avec  le  pare  du  corps  d'armee,  se  mettra  en  mouve- 
ment le  28  et  se  dirigera  sur  Erfurt.  Le  pare  restera  a  Golba. 

La  division  d'infanterie  qui  est  a  Dusseldorf  et  le  regiment  portu- 
gais  qui  est  a  Coblenz ,  el  qui  ira  rejoindre  la  division  k  Dusseldorf, 
se  dirigeront  sur  Paderborn  et  de  Ik  sur  Leipzig. 

11  est  n6cessaire  que  le  due  d'Elchingen  envoie  la  situation  de 
chaque  regiment  et  de  son  artillerie,  des  Equipages  militaires  et  de 
toute  r artillerie  du  corps  d'armee.  Vous  ferez  connaitre  k  ce  mar£- 
chal  que  son  corps  doit  passer  lEIbea  Wittenberg.  Recommandez-lui 
de  faire  marcher  ses  troupes  doucement,  de  mani&re  k  ne  pas  fatiguer 
ses  chevaux. 

Napoleon. 

D'apres  1'original.  DlpAt  dc  la  guerre. 


18515.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM , 
major  g£n£ral  dk  la  GRAXDE  ARM&K,  A  PARIS. 

Paris,  22  fovrier  1812. 

Mon  Cousin ,  failes  connaitre  au  roi  de  Weslphalie  que  son  corps- 
d'arm£e  doit  elre  r6uni  du  10  au  15  mars  a  Halle;  quaucunes 
troupes  weslphaliennes  ne  doivent  occuper  Brunswick,  Magdeburg, 
ni  les  environs;  qu'il  peut  occuper  Halle  et  lepays  de  Dessau ,  et  que 
son  corps  est  destine  k  passer  TElbe  au  pont  de  Dessau. 

Vous  aurez  soin  d'informer  le  roi  de  Westphalie  du  mouvement 
des  dif&renlcs  troupes  qui  traversent  ses  Etats. 

Napoleon. 

D'apres  1'original.  De*pAt  de  la  guerre. 
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18516.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DB  LA  GRANDE  ARllfa ,  A  PARIS. 

Paris,  22  ftvrier  1812. 

Mon  Cousin,  ecrivez  au  prince  d'Eckmuhl  qu'il  nedoit  pas  laisser 
retourner  en  Suede  les  deux  regiments  qui  sont  en  Pomeranie ;  qu'il 
ne  doit  pas  laisser  retourner  en  Suede  le  colonel  Peyron;  qu'il  ne 
doit  pas  recevoir  le  nouveau  gouverneur  qui  viendrait  de  Suede;  que 
la  raison  de  cela  est  tres- simple,  c'est  que  toute  communication 
avec  la  Suede  est  interdite;  que  tout  individu  qui  viendrait  de  Suede 
en  Pomeranie  doit  etre  envoye  a  son  quartier  general;  quindepen- 
damment  des  troupes  alliees  il  doit  laisser  provisoirement  un  regi- 
ment francais  en  Pomeranie ;  que  la  division  qui  est  en  Pomeranie 
doit  gtre  la  dernierea  bouger,  puisqu'elle  est  la  plus  pres  de  Stettin; 
que,  meme  lorsqu'elle  marchera,  elle  doit  toujonrs  laisser  une  bri- 
gade en  Pomeranie.  Vous  chargerez  le  prince  d'Eckmuhl  de  reiterer 
Instruction  de  ne  souffrir  dans  la  Pomeranie  aucune  communication 
que  ce  soil  avec  la  Suede. 

Napol4ox. 

D'apres  ('original.  Depot  de  la  guerre. 


18517.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM , 

MAJOR  GENERAL  DB  LA  GRANDE  ARM£e  ,  A  PARIS. 

Paris.  22fevricr  1812. 

Mon  Cousin,  donnez  ordre  au  due  de  Reggio  de  [mettre  en  mou- 
veraent  la  division  Legrand ,  aussit6t  la  reception  du  present  ordre , 
et  de  la  diriger  sur  Magdeburg ;  de  mettre  en  mouvement  la  division 
Verdier  et  de  la  diriger  sur  Brunswick;  dc  mettre  en  mouvement  la 
division  Belliard  et  de  la  diriger  sur  Munster;  de  porter  son  quartier 
general  a  Magdeburg;  ou  il  est  necessaire  qu'il  soit  rendu  le  5  mars  ; 
de  reunir  sur  1'Elbe  la  3*  division  de  cuirassiers  que  commande  le 
general  Doumerc ,  qui ,  jusqu'a  nouvel  ordre,  fera  partie  de  son  corps 
d'armee.  La  brigade  dc  cavalerie  legere  du  general  Castex ,  qui  est 
dans  la  Pomeranie,  fera  partie  du  corps  du  due  de  Reggio,  mais  elle 
restera  jusqu'a  nouvel  ordre  dans  la  Pomeranie;  le  due  de  Reggio 
enverra  reconnattre  sa  situation.  Aussitdt  que  la  brigade  Corbineau 
sera  arrivee,  il  la  dirigera  sur  Magdeburg;  il  fera  filer  egalement 
son  pare  sur  Magdeburg.  Le  due  de  Reggio  aura  ainsi  dans  la  main 
les  divisions  Legrand  et  Verdiere,  et  une  division  dc  cuirassiers  k 
Magdeburg  et  a  Brunswick.  Lorsque  je  serai  in  forme  du  jour  ou  la 
division  Belliard  arrivera  a  Miinster,  je  me  reserve  de  donner  des 
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ordrcs  pour  son  raouvement  ulle>ieur.  La  division  Belliard  a  un  regi- 
ment Suisse  a  Strasbourg;  ce  regiment  Suisse  se  rcndra  en  droite 
ligne  de  Strasbourg  a  Magdeburg  et  en  passant  par  Wurzburg,  con- 
formement  au\  ordres  que  je  donnerai.  Instruisez  de  cela  te  genera! 
Bel  Hard  et  le  due  de  Keggro. 

Les  trois  compagnies  du  G*  bataillon  d'eqoipages  militaires ,  quele 
prince  d'Eckmuht  a  eu  ordre  de  former,  scront  atlacbees  au  2*  corps 
d'observation  de  PEIbe;  i!  est  neeessaire  que  le  dtic  dc  Reggio  leur 
donne  des  ordrcs  et  accelere  leur  formation.  Ecrivcz-en  au  prince 
d'Eck'mubl  ctau  general  commandant  la  32*  division  militairc. 

Vous  donnerez  Tordre  que  les  5M  batailtons  des  5ft*  et'19'ct  !e 
4*  bataillon  du  I  23*  rejoignenl  leurs  regiments  a  leur  passage  a  Mag- 
deburg. Le  licrccment  se  fera-entre  tous  les  bataillons. 

NApol£oy. 

Dfaprt*  1  origin  a  K  Dtfpol  de  U  goetre.  % 

18518.  —  AL1  GENERAL  COMTE  DE  LA- IUBOISIERE, 

I.'ARTILLKRIK  DE  LA  GRANDE  ARMEE  ,  A  PARIS. 

Paris,  23  fevrier  181 2. 

Monsieur  le  Comte,de  la  Riboisiere,  commandant  I'arlillorie  dc  la 
Grande  Armee  ,  j  ai  besoin  de  comiallre  si  Parti  llerie  est  prete  a  salis- 
faire  aux  differenis  ordres  que  je  donne  aur  corps  d'armee. 

Le  l,p  corps  de  TElbe,  avec  le  lcr  corps  de  la  reserve  de  cava- 
lerie,  se  met  en  mouvemenLa  la  Go*  du- mois  pear  arrive*  dans  les 
premiers  jours-  de  mars  sur  TOder.  Le  pare  de  Miudeu  soil.ee  natfo- 
vement  el  se  re»d  a  Siettin. 

Le  2"  corps*,  avec  la  division  de  cuirassiers  qui  apparlieat  au 
3*  corps  de  la  reserve  de  cavaleric;  sei  mot  egalemeoL'ea  natMive- 
ment  a  la  fin  de  ce  mois  et  se  porta  sur  Magdeburg, 

Le  3<?  corps  ou  corps  d  observation  de  l'Qcean,  coalman  de  par  le 
due  d'Elrhingen,  passe  le  Bbin  a  la  fin  de  ce  mois  et  se  dirige  sur 
Leipsig  ct  Erfurt;  Le  2*  corps  de  la  reserve  de  cavalerte  suit  ce  mou*- 
vement.  Le  paro  deti  seroodre  aiGefcba. 

Le  4e  corps  deboucbe  par  Innsbruck  avee  le  3?  corps  de  la  reserve 
de  cavalerie,  et  dans  les  premiers  jours  de  mars  il  sera  sur  Retisbanoe. 

Je  n  ai  encore  doune  aucun  ordre  au  pare  general  de  1'armee,  ni  a 
r equipage  de  pout.  Je  desire  reccvoir  de  l'arliilerie  uu  rapport  qui  nae 
fasse  cocnaiire  si  tous  les  mouvements  prcparatoires  do  materiel,  du 
personnel  et  des  aUelages  on  Leu  lieu  de  ntaniere  que  tout  soil  a  son 
poste  el  que  le  service  pui&se  se  faire  selon  la  rigueur  dc  rorganisaUoni. 


Digitized  by 


Sil  esi  qu*l  ques  voitores  a  laisser  en  arriero  non  allelees,  je  desire 
savoir  quel  en  est  le  nombre  ,  quelle  esi  l'espoce  de  ventures  et  qoand 
elles  seroni  alleges  pour  rejoindrc.  Y  a-l-il  un  pare  general ,  ou 
a- 1 -on  tout  eonfondu  avec  chaque  corps  d'armccf  Y  a-t-il  un  pare 
general  pour  la  reserve  de  cavalerie,  comme  cela  a  eu  lieu  dans  les 
prec&lenles  guerros*,  ou  n'y,  artnl  qu'un  pare  attache  a  chaque  corps 
de  la  reserve  dc  cavalerie?  Eufiu,  quand  le  personnel  et  les  attelagcs 
de  l'equipage  de  pont  pourronl-ils  passer  le  Rhin?  combien  y  aura- 
t-il  de  chevaux?  combien  de  voilures?  que  cbargera-t-on  sur  ccs  voi- 
tures?  quand  pourront-elles  passer  le  Rhin?  Le  materiel  des  equi- 
pages de  siege  est-il  pret  a  Danzig  et  a  Magdeburg,  ainsi  que  le 
personnel?  Ou  seront-ils  au  1"  aviil? 

Ntipoutax. 

D'apre*  l'original  comm.  par  fcl.  Ic  comic  de  la  Ribosiere. 

1^510.  —  AU  GENERAL  LAC  LIKE,  COMTK  DE  CESSAC, 

XIINISTRB  D1R&CTBUR  DK  L*ADWXiSTRATION  DE  LA  GUBRR&,  A  PARIS.  - 

Pari»,  2»  rtvrier  1812.' 

Monsieur  le  Comte  de  Cessac ,  je  nc  vois  pas  que  des  dispositions 
se  jassenl  pour  allcr  prendre  les  voilures  qui  se  conslruisent  dans  les 
arsenaux  ,  soil  de  la  guerre,  soil  de  la  marine,  et  il  me  semble  que 
I  on  perd  un  temps  precicux.  Faites-nioi  un  rapport  la-dessus.  H  est 
bien  ncec^saire  que  lout  cc  qui  peut  parlir  parte,  car  les  transports 
vonl  se  Irouver  a  un  ou  deux  mois  de  1'armee.  Failes-moi  connaitre 
si  les  compagnies  du  2'  batdilfon  des  equipages  mililaires,  qui  de*» 
vaienl  partir  de  Sampigny  avec  des  voilures  de  nouveau  modele,  sont 
parlies;  si  elles  ne  le  sont  pas  et  qu'il  faille  encore  relarder  leur 
depart,  failes-les  parlir  avec  d'anciennes  voilures. 

Napoleon  . 

D'apren  Pori^rnal  Dtfpdt  ch»  la  {juorre: 

18520.  —  AU  PR1XCE  DE  XELCHATEL  ET  DE  WAG RAM , 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRAXDE  ARHEK ,  A  PARIS. 

Pari*.  23  fetrter  1812. 

Mon  Cousin,  faites-moi  connaitre  ou  est  le  major  inspecteur  des 
equipages  inilitaires.  II  scrait  convenable  qu'il  fut  pros  de  vous.  C'est 
mi  hommequi  devient  important.  Vouft&vez  recu  le  decret  par  lequel 
je  lui  ai  adjoint  pour  l  inspection  deux  chefs  de  balaillou  et  deux 
adjudants,  capilatne  et  lieutenant.  Presenter -hkh  ce  major,  que  je 
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desire  connaitre,  et  qui  I  se  melte  au  fait  du  service,  de  la  situation 
et  de  la  distribution  des  bataillons. 

Napoleon. 

D'apres  l'original.  Dlp6t  de  la  guerre. 


18521.  —  AU  CAPITAINE  D'HAUTPOUL, 

0FF1CIKR  d'oRDONXAXCB  DE  l'eUPRREUR  ,   A  PARIS. 

Paris,  23  fierier  1812. 

Monsieur  d'Hautpoul,  partez  sans  delai  pour  remplir  la  mission 
qui  vous  sera  iodiquee  dans  la  note  ci-jointe. 

Napoleon. 

NOTE  POUR  MOX  OFFICIER  DORDOXNAXCE  DHAUTPOUL. 

Rendez-vous  a  Metz.  Vous  y  visiterez  le  personnel,  le  materiel  et 
les  attelages  de  l'artillerie  qui  doit  gtre  attach£e  a  la  reserve  de  la 
Garde.  Vous  visiterez  £galement  les  bataillons  d'6quipages  militaires 
qui  se  trouvent  a  Metz.  Vous  irez  a  Sampigny.  Vous  verrcz  cet  eta- 
blissement  en  detail,  et  vous  me  ferez  connaitre  combien  il  y  a  de 
chariots;  quels  sont  les  cadres  de  bataillons  d'6quipages  militaires, 
et  deja  formes  et  qui  y  sont  arrives ;  quelle  est  la  quantite  de  chariots 
de  nouveau  modelc  d6ja  confectioners ,  et  combien  on  pourra'  en 
fournir  au  ler  mars. 

Quand  vous  serez  resle  six  jours  a  Metz,  vous  vous  rendrez  a 
Mayence,  et  vous  y  verrez  6galement  quelle  est  la  situation  du  pare 
$£n£ral  de  Tarm^e,  soil  de  l'artillerie,  soil  du  genie,  materiel,  per- 
sonnel et  attelages.  Comme  le  corps  du  due  d'Elchingen  va  faire  un 
mouvement,  voyez  bien  dans  quelle  situation  partent  les  diflerenles 
divisions  d'artillerie. 

Vous  m'ecrirez  tous  les  jours  ,  de  Mayence,  ce  qui  viendra  a  votre 
connaissance  sur  la  force  des  troupes,  la  niani&re  dont  elles  sont 
equip6es,  leur  sante,  leur  armement,  etc. 

D'apres  l'original  comm.  par  M.  le  ge*ne*ral  marquis  d'Hautpoul. 


18522.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRAXDR  ARMKK  ,  A  PARIS. 

Paris,  24ftvrier  1812. 

Mon  Cousin ,  mandez  au  prince  d'Eckmiihl  de  ne  reformer  aucun 
homme;  mais  que  tous  les  hommes  doivenl  suivre  jusqu'a  Stettiu, 
et  que  la ,  au  passage  de  l'Oder,  il  sera  form£ ,  comme  il  a  toujours 
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iti  dans  I'usage  de  la  Grande  Armee,  un  depot  d'hommes  vieux, 
inGrmes  el  hors  d'etat  de  faire  la  campagne;  les  malades  sorlant  des 
hopitaux  s'y  joindront,  et  cela  formera  un  ba  I  ail  Ion  d'un  millier 
d'hommes,  qui  sera  utile  k  Stettin;  et,  lorsqu'il  en  sera  temps,  on 
y  enverra  un  inspecteur  qui  en  passera  la  revue  pour  faire  renlrer 
en  France  ceux  qui  seraient  incapables  de  servir  m£me  dans  cette 
place. 

Quant  aux  cbevaux  marques  pour  la  r£forme,  en  temps  de  guerre 
on  ne  doit  reformer  aucun  cbeval  qu'au  prealable  le  colonel  ne  s  en 
soil  procure  un  pour  le  rem  placer.  Ce  nest  qu'avec  cette  precaution 
quon  peut  reformer;  et,  dans  tous  les  cas,  le  remplacement  doit 
preceder. 

Napoleon. 

D'aprei  ('original.  Dep<U  de  la  gacrre. 


18523.  — A  ALEXANDRE  I*'  KHPBREUR  DE  RUSSIE, 

A  SAINT-PETBRSBOURG. 

Paris.  24  Airier  1812. 

Monsieur  mon  Frere,  apres  I'arrivte  du  courrier  que  le  comte 
Lauriston  a  expedie  le  6  de  ce  mois,  j'ai  pris  le  parti  de  causer  avec 
le  colonel  Czernitchef  sur  les  affaires  facheuses  survenues  depuis 
quinze  mois.  II  ne  depend  quede  Voire  Majestc  de  tout  terminer.  Je 
prie  Votre  Majeste  de  ne  jamais  douter  de  mon  desir  de  lui  donner 
des  preuves  de  la  consideration  distinguee  que  j'ai  pour  sa  personne. 

Napoleon. 

D'apres  l'original  comm.  par  le  gouverneracnt  de  S.  M.  I'empereur  de  Rassie. 


18524.  —  AU  PRINCE  DE  XEUCHATEL  ET  DE  VVAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMEK,  A  PARIS. 

Paris.  26  ftvrier  1812. 

Mon  Cousin,  je  vous  envoie  une  leltre  du  prince  d'Eckmtihl. 
Mandez-lui  qu il  me  semble  avoir  entendu  dire  quon  avait  trouve 
des  pieces  a  Stralsund.  11  doit  y  en  avoir;  qu1  on  en  fasse  la  recherche. 
'  S'il  ne  s'en  trouvait  point,  il  est  indispensable  quon  y  envoie  une 
vingtaine  de  canons  en  fer,  a  fin  d'armer  sp6cialement  la  cole  de 
Stralsund,  pour  assurer  la  communication  avec  Tile  de  Rugen.  Ufaut 
etablir  dans  cette  ile,  au  point  ou  le  canal  est  le  plus  etroit,  un 
reduit  qui  puisse  donner  refuge  a  la  garnison  si  Tennemi  debarquait, 
pour  de  la  revenir  k  Stralsund,  ou  qui  lui  permette  de  recevoir 
des  secours  pour  culbuter  l  ennemi  qui  aurait  debarque.  Le  prince 
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d'Eckmtihl  fera  envoyer  la  six  ou  hu it  bateaux  canonmers;  il  doit  -y 
en  avoir  a  Lufeeek;  s'il  n'yeu  a  pas  &  Lubeck,  on  peoten  faire  paster 
par  le  Danemark ,  ou,  ce  qui  eat  nieilleur,  envoyer  des  marine  a 
Stralsnnd  et  y  fa  ire  claWir  ces  bailments.  Faites  connatlrc  ees  depo- 
sitions au  general  Cbasseknip,  el  prescritfez-lui  dWvoyer  on  eftioicr 
du  genie  avec  des  instructions  pour  reirnplir  mes  intentions.  'On  doit 
travaillcr  a  cela  avec  une  activite  convenable.  II  faut  que  des  cba- 
I  on  pes  ou  penicbes  enaeinies  ue  pats  sent  jafMflis*rcpkicereritre&traI- 
sund  et  Tile  de  Kiigen.  Voiis^  institutes  ega4ement  de  .mes  intentions 
le  general  commandant  TarlilJerie  ,de  l  amiee.  II  est  necessaire  >de 
placer  une  des  compagnies  d  artiUertedcalinees  au>parcdans  la  Pome- 
ran  ie  pour  servir  les  batteries,  et  plusicurs  officiers  d%arlillevie*p«ur 
organiser  ce  service. 

tVAPoriov. 

D'apres  l'original.  Dlpdt  de  la  guerre. 


18525.  —  AU  GENERAL  COMTE  DE  LA  RIBOISIERE, 

COM  MAX  DA  XT  LARTII.LKRIK  DE  IA  (iRAXDK  ARMKK  }  A  PARIS. 

Paris,  26  Kvricr  1X12. 

Monsieur  lc  General  Com te  la  Riboisiure,  .je  recois  votre  rapport 
du  24.  J'approuvc  que  cliacnn  des  trois  corps  de  cavalerie  aitsou,parc, 
et  que,  par  consequent,  le.s  (rente  pieces  d'artillerie  tegere  attaebces 
a  cbacuu  de  ces  corps  -aient  leur  double  a  provision  nemeut,  indepen- 
dammcnt  du  pare  general. 

Faites-moi  faire  fetal  des  armes,  soil  fusils,  carabines,  soil,pislo- 
lels,  necessaires  tant  pour  armer  la  cavalerie  (car  la  cavalerie  est 
armee  de  mousqnclons  et  de  carabines)  que  pour  pouvoir  en  fournir 
a  l'infanterie  dans  des  cfrconstances  imprevues. 

Je  nc  pensc  pas  qiril  soil  convenable  que  les  corps  d'armee  n'aient 
qu  un  appro  vision  new  en  t  et  demi.  Je  pense  qu'il  faut  leur  laisser  leur 
approvisionnement  enlicr,  vu  que  les  corps  peufent  eperer  ia  *uie 
distance  les  uns  des  aut res  i telle  quits  seitrouvemt  a bso lament  kow 
de  ported  avec  lei  pare. 

Dans  les  quartiers  d'htver  ou  de  rafraiclivsseateitt,  on  »pourra  se  ' 
«ervir  des  ckevaux,  tant  de  la  Garde  el  de  la  reserve  de  In  Garde  que 
des  equipages  (I c  pont  et  «tes  equipages  de  siege,  pour  les  mouve- 
ments  extraordinaires.  La  reserve  de  la  Ganle  formera  reeUement  le 
pare.  Arosi  le  pare  we  serait  compose  que  (]e^wonte  l>ouc4»s  ^  ion 
de  rechange,  des  affuts  de  reclwmgc,  de  qnetqnes  wrtcMWsdetparc  ft 
d  un  bon  nomnre  de  caissons  d'inftioteric.  Comme  vons  avoz  l^xoe- 
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rrence  de  plusieurs  carapognes  fai tes  dans  h  m£me  pays,  j'attendrai 
votre  rapport  la-dessus  atant  aVprewdre  une  decision  dclinittfe. 

Je  desire  que  l'equipnge  de  pont  parte  deStrasboarg  ou  dc  Mayence, 
altelant  des  cbarreUes  ou  chariots  d'artillerie,  qui  pourront  par  fa 
suite  servir  aux  equipages  de  siege.  Je  desirerais  que  ces  chariots 
fussent  charges  d'outils  a  pionniers  et  de  fusils;  nous  avons  suffisain- 
raent  de  poudre.  Je  vois  que  fequipage  de  pont  a  des  chevaux  a 
IVesel,.  a  Mayence ,  &  Strasbourg ;  fai  les -dresser  TeUt  des  cbarr«l!es 
d'artilierte '  que  res  cJtcwanx  peurent  prendre  dans  diamine  de  ces 
places,  et  la  quantRe  d'outils,  d'urmes,  fusils,  carabines,  sabres 
dent  on  petit  les  y  charger.  Je  n'en  tends,  pas.  que  roquipage  deipont 
feuraisse  ran  a  Icq ui page  de  campagne,  car,  ces  chevaux  une  lots 
partis  a?ec  fequipage  de  catopagne,  je  n'aurai  rien  et  je  ine  trouvemi 
sans  equipage  ie  pool.  .Lcs.outiJs  n  pwtmiers  Levant  elre  kisses  a 
Danzig,,  les  chevaux  de- 1' equipage  de  pont  Uisserent  la  les.voitures 
pour  1'equipage  de  wene*et  feioai  be  service  de  L1  equipage  de»poat. 
Je  aevois  done  .past beanco up  d'inconveiJteut  a  £aire  alteter  a  cee  che- 
vaux des  camions ,  des  porte~eorps  et  autres  .voitures  *eruant  -aux 
equipages  dersiege,  quoique  je  pease  que  ces  voitures  devroicitt  dtne 
construiles  a  Danzig.  Knlendca^  vous  la- diets  us  avec  le  general 
Chasseloop. 

Je  voiis  si  mande  que  les  deux  divisions  dc  grosse  cavalerto  qui 
sont  a  Bonn  et  a  Cologne  se  veudent  a  Leipzig  et  a  Weimar;  il  faiit 
done  que  lartillerie  de  ces  deux  divisions  se  trouve  en  n)6me  temps 
chins  ces  viiles.  II  faul  quele  pare  do  1"  eorps  de  ca  valeric  se  trouve 
avec  ce  eorps  au  corps  d'obaervation  de  TEUie,  et  que  le  pare  J u 
-2e  corps  se  readc  a  Weimar,  ou  va  se  irouvar  reuni  le^2e« corps «de 
ca  valerie. 

ReineUea-moi  des  etots  du  personnel  de  I'artiJlerie ,  .en  nommant 
les  colonels ,  majors  et  che£s  de  bataillon,  afin  que  jc  oonnaisse  les 
officiers  qui  seront  presents  au  I"  mars  .et  eeux  qui  ne  rejoindront 
que  dans  le  con  rant  de  mars. 

D'apit  s  l  oriyinal  comm.  par  M.  le  comic  do  la  RiboiaUre. 


18526.  —  NOTE  POl'R  M.  BARBIER, 

BIRLIOTHfr*  AIRK  DE  LRMPKRKIR,  A  TARIS. 

Paris,  26  fovricr  1812. 

L'Empereur  desire  remplacer  dans  sa  bibliotheque  les  romans  et 
la  plus  grande  partie  des  poesies  par  des  outrages  d'histoire.  Je  prie 
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M.  Barbier  de  rassembler  un  choix  d'ouvrages  de  ce  genre  et  de 
m'envoyer,  en  attendant,  une  His toir e  de  France,  de  Velly,  completee 
jusqu'a  la  revolution.  Sa  Majeste  desire  lire  cette  Histoire. 


D'apres  loriginal  comm.  par  M.  Louis  Barbier. 


18527.  — AU  GENERAL  LACUEE,  40MTK  DE  CESSAC, 

MNISTRB  DIRKCTKUR  DE  LADMINISTRATION  DE  LA  GURRRB ,  A  PARIS. 

Paris.  27  terrier  1812. 

Monsieur  le  Comte  de  Cessac,  je  reponds  a  voire  rapport  du  22  te- 
vrier  sur  les  remontes.  J  y  vois  que  vous  proposez  une  nouvelle  r^par- 
tilion  pour  les  remontes  a  faire  en  Allemagne.  U  me  semble  qu'il  y 
aurait  bien  de  Inconvenient  a  faire  de  nouvelles  dispositions  avant 
d'etre  sur  que  les  premieres  soient  executees.  J'ai  demande  en  Alle- 
magne 8,300  chevaux,  savoir  :  1,300  de  carabiniers  et  de  cuirassiers, 
640  de  dragons,  2,175  de  cbevau-legers ,  4,210  de  chasseurs  et  de 
hussards;  total ,  8,325;  ce  qui,  avec  les  300  de  la  Garde  imperiale, 
fait  8,600  chevaux,  rien  que  pour  la  cavalerie.  Pour  ces  8,600  che- 
vaux, j'ai  envoye  en  Allemagne  5,900  hommes ;  it  resteradonc  encore 
a  faire  partir  2,000  hommes  a  pied.  11  faut  que  je  sois  certain  de  me 
procurer  ces  8,600  chevaux  avant  de  rien  changer  aux  dispositions 
faites.  La  seule  mesure  quit  y  ait  a  prendre  actuellement,  c'est  d'en- 
voyer  a  Hanovre  250  chasseurs  portugais  a  pied,  avec  leurs  selles,  et, 
en  consequence ,  sur  les  500  chevaux  qui  ont  6te  commandos  pour 
eux  a  Epinal,  d'en  donner  250  a  d'autres  corps.  Ce  qui  serait  6gale- 
ment  important,  c'est  de  faire  l'etat,  1°  de  ce  que  chaque  regiment 
devail  envoyer  en  Allemagne  en  consequence  du  decret  du  19  janvier, 
et  2°  des  hommes  partis ,  avec  1'epoque  de  leur  depart,  de  maniere  a 
bien  determiner  ce  qui  avait  6te  envoye  au  15  fevrier  en  homines, 
selles,  brides,  etc. ,  a  fin  de  voir  d'un  coup  d'oeil  ce  qui  manque  et  ce 
que  les  depots  des  regiments  ont  encore  a  fournir  en  hommes, 
selles,  etc.  J'ai  recu  la  nouvelle  que  le  roi  de  Daneinark  avait  con- 
senli  a  la  sortie  de  6,000  chevaux  du  Holstein,  sans  payer  de  droils. 
Aussitot  que  le  general  Bourcier  aura  deploye  tons  ces  moyens  et 
qu  on  aura  connaissance  du  res  u  I  tat  des  diffe  rentes  demandes  faites , 
on  pourra  voir  s'il  y  a  lieu  de  faire  partir  pour  TAllemagne  de  nou- 
veaux  dctachemenls  d'homuies  a  pied  et  de  nouveaux  envois  de 


Le  Secretaire  du  Cabinet, 
Mbnbval. 


harnais. 


Napoleon. 


D'apres  l  original.  Dtfpdt  <Ic  la  guerre. 
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18528.  —  AU  COMTE  DARU, 

MINISTRE  SECRETAIRE  D'ETAT ,  A  PARIS. 

Pans,  27  femer  1812. 

Monsieur  le  Comte  Daru ,  je  vous  envoie  les  pieces  de  la  commis- 
sion d'enqu&e1.  Je  vous  prie  de  les  lire  avec  attention  pour  m'en 
faire  un  rapport.  Vous  en  ferez  un  recueil  li6  ensemble,  auquel  vous 
joindrez  la  demande ,  faite  par  le  comte  Regnaud ,  de  la  convocation 
de  la  haute  cour,  ma  lettre  k  larchichancelier*  8ur  ce  quit  m'expose 
que  la  reunion  de  la  haute  cour  a  des  inconvenients,  mon  d£cret 
pour  la  formation  du  conseil  d'enquete,  les  interrogatoires  et  enGn  les 
reponses  des  accuses.  Vous  me  remeltrez  cela  sous  les  yeux,  pour 
que  je  prenne  un  d6cret  deGnitif  sur  cette  affaire. 

Napoleon. 

D'apres  la  copie  comm.  par  If.  le  comte  Darn. 


18529.  —  NOTE  POUR  LE  COMTE  DARU, 

MINISTRY  SECRETAIRE  D'ETAT  ,  A  PARIS. 

ParU,  27  ttvrier  1812. 

Je  desire  que  le  Comte  Daru  voie  le  ministre  de  la  guerre  ou  les 
bureaux  pour  arriver  au  r£sultat  suivant  : 

J'ai  beaucoup  d'Espagnols;  le  fait  est  qu'au  milieu  de  l'AUemagne 
ils  sont  plus  francais  qu'allemands.  Je  n'ai  pas  eu  a  me  repentir  des 
Portugais  que  j'ai,  et  je  n'entends  dire  que  du  bien  des  Espagnols  qui 
existent  depuis  un  an  en  Italie  et  en  Allemagne.  H  faut  savoir  si  je 
n'ai  pas  cr&&  un  nouveau  regiment  d'infanterie ;  je  crois  avoir  cree 
un  nouveau  bataillon  de  sapeursi 

Voici  ce  que  je  voudrais  faire.  Je  veux  un  beau  regiment  de  cava- 
lerie;  les  soldats  existent;  quant  aux  officiers,  ils  seraient :  le  colonel, 
Francais;  les  officiers,  raoitie  Francais,  moiti6  de  ceux  qui  ont  pr£te 
sennent.  Je  ne  prendrai  que  des  homines  qui  ont  servi  dans  la  cava- 
lerie  espagnole.  II  y  a  un  regiment  qui  a  6t6  d£sarm£  apres  l'affaire 
de  la  Rom  an  a,  et  qui  doit  fournir  des  sujets.  Aussitdt  que  ces  hommes 
seraient  habilles  de  la  maniere  la  moins  chere  et  cependant  de  ma- 
niere  k  les  reconnaitre  d'un  coup  d'ceil,  on  les  enverrait  en  Allemagne, 
ou  ils  se  remonteraient. 

Quels  sont  les  officiers,  bons  officiers  de  cavalerie,  qui  ont  pr£t£ 
serment? 

J'ai  de  tres-belles  compagnies  d'artillerie  legere;  je  ne  crois  pas 

1  Sur  la  capitulation  du  general  Dupont ,  a  Bailen. 
*  Voir  Ja  ptece  n°  18497. 
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qu'il  couvienne  de  crcer  des  compagnies  d'artillerie  espagnoles ,  mais 
je  ne  verrais  aucun  inconvenient  ajoindre  a  chaque  regiment  d'artil- 
lerie a  cbeval  un  sergent  et  une  escouade  de  15  hommes.  On  pren- 
drait  des  canonniers  tout  fails;  its  s amalgameraient,  et,  si  cela 
reussissait,  on  donnerait  de  ('extension  a  cetle  mesure. 

On  pourrait  fiaire  la  m&me  chose  pour  (oute  l'artillerie  :  1  officier, 
2  sergents  et  25  ou  30  hommes  par  regiment ,  si  on  a  des  dfficiers 
d'artillerie  espaguolsqui  aient  pr£t£  serment. 

TSnfin,  la  mgme  chose  pour  les  bataillons  du  train.  On  joindrait  a 
chaque  compagnie  du  train  10  ou  12  hommes  du  train  esp&gnols; 
cela  ne  form  era  it  point  de  nouveaux  corps ;  lis  serai  en  t  surveiltes  par 
la  masse. 

L'execution  de  cette  mesure  aurait  lieu  sans  retard.  Si  cela  reussis- 
sait, on  mettrait  dans  chaque  conjpagnie  d'infanterie  un  dixieme 
d'Espagnols.  J  ai  deja  des  Romains,  des  Toscans,  et  cela  reussit  a 
merveilie. 

Je  pref^re  commencer  par  des  canonniers  et  soldats  du  train , 
parce  que  ce  sont  des  corps  qui  out  un  esprit  a  part  et  qui  desertent 
mo  ins. 

Qui  empfaberait  otcotb -de 'faire  un  bataillon  d  Equipages imiilaires 
espagnols,  en  lui  donnant  das  efliciens  et  quelques  surveHlants  firan- 
pais?;Ges  hommes  accoutum£s  a  servir  des'dievaux  feraient  bien  leu  r 
service  ^t  m'6pargneraient  des  Pranoais. 

Si  eeB  mesures  T&rastasaient,  je  me  trouwreis  avoir  un  nfeukat  de 
80,000  hommes  qui  recruteraient  tnon  arm£e  et  m'attacheraieni  k 
population  d'Espagne,  cor,  one  feis  s*'6fant  battus .awe  lei  Fracris, 
its  se  trouveraient  lout  a  fait  francais. 

'On  poorrait  meme  prendre  le  regiment  de  la  Meditetwinie  qui 
est  a  Toulon  /faire  venir  ie  cadre  dans  le  Nord  et  le  remplir  d'Eapa- 
gnofe.  'Les  tofOciers  et  sons-ofticiers  seraient  -Francaik,  icomrae  de 
raifon  ;  settlement,  on  mettrait  un  tiers  cfesooe-oJficierS'eapagnotfl,  fit 
l'on  y  amatyamerait  quelques  ofDciers  espagnols.  On  >peurrait  orga- 
niser «rnsi  le  regiment  de  la  M&Iherranee  et  quelques  Jaefaittons  4e 
oelui  de  Walcheren,  et  avoir  ainsi  six  bataillons;  bien  cofteMhi  qoe 
rien  de  cela  ne  resterait  en  'France  et  que  lout  suivoak  l  armee. 

Je  voudrais  entendre  une  discussion  la-dessus. 

En  amalgamant 'les  Espagnols  avec  les  Francais,  il  y  a  rincoave- 
nient  que,  si  cela  ne  reussit  pas,  il  y  aura  des  deserteurs  danstous-ks 
regiments,  ce  qui  est  dfoagr&rble;  cepemJaat  10  hommes  par £«m- 
pagniene  feraient  que  60  hommes  par  bataillon,  et,  en  les  choisiasant 
bons  sujets,  la  desertion  serait  moindre  ou  naffecterait pas.  Eaayant 
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des  regiments  lout  d'Espagnols  avec  des  ofliciers  francais  ,  ce  sont 
des  regiments  quonessaye,  surlesquels  on  ne  compte  point. 

J'at  demand^  des  homines  pour  organiser  trois  equipages  de  bouifs; 
si  je  voulais  y  mettre  un  tiers  d'Espagnols  par  mi  ceux  qui  savent  con- 
duce les  boeufs,  je  pourrais  fairequatre  batailions;  cela  m'emploierait 
500  Espagnols. 

J'ai  demande  deux  batailions  k  la  eomtoise;  *i  je  voulais  y  meUre 
un  tiers  d'Espagnols ,  cela  me  ferair  de  quoi  former  trois  batailions 
au  lieu  de  deux ;  en  prenant  parmi  ceux  qui  sont  accoutumes  k  ce 
metier,  cela  m'emploierait  700  Espagnols. 

J'ai  six  batailions  d'equipages  militaires;  en  en  mettant  100  par 
bataillon,  cela  ferait  encore  600  Espagnols.  Ainsi  cela  ferait  en  tout 
1,800  Espagnols  pris  parmi  ceux  qui  sont  habitues  A  ce  service. 

D'apiis  1' original  non  tignl.  Dlp6t  de  la  guerre. 


18530.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM , 

MAJOR  GtafotAL  DK  LA  GRANDS  ARMfo,  A  PARIS. 

Paris,  28  femer  1812. 

Mon  Cousin,  ecrivez  au  roi  de  Westphalie  que  son  contingent  se 
.trouve  organise  de  maniere  a  n'6(re  point  maniablea  la  guerre.  Cette 
division  en  avant-garde ,  corps  d'armee  et  reserve ,  n'  est  pas  celle  qui 
convtant.  Mandez-lui  qu  il  doit  former  son  corps  d'armee  en  deux 
divisions  d'infanterie  et  une  brigade  de  cavalerie  : 

lre  division,  neuf  batailions  d'infanterie,  un  regiment  de  hussards 
et  dk^luiit  pieces  d'artillerie,  outre  l'artillerie  des  regiments; 

.2*  division,  neuf  batailions  d'infanterie,  un  regiment  de  hussards 
et  dix-huit  pieces  d'artillerie 

Lai'*  brigade  de  cavalerie  sera  composee  de  deux  regiments  .de 
cuirassiers,  des  chevau-legers  lanciers  de  la  garde,  des  gardes  du 
corps  et  de  deux  batteries  d'artillerie  acheval.de  12  pieces. 

Le  train  el  les  administrations  doiveni,  ainsi  que  les  equipages 
militaires ,  £lre  repartis  en  Ire  les  trois  divisions.  Par  consequent,  il  y 
aura  quatre  brigades  d'infanterie ,  doat  deux  de  quatre  batailions  et 
deux  de  cinq  batailions. 

Par  ce  moyen ,  il  aura  un  corps  d'armee  tres-simple  et  facile  k 
roanier.  Si  les  troupes  qu'il  a  k  Danzig  le  r^joignaient ,  les  divisions 
se  trouveraient  de  onze  batailions  cbacuae;  cequi  a'empgcherait.pas, 
dans  les  circonstances,  de  reunir  les  deux  regiments  de  hussards  avec 
les  autres  regiments  de  cavalerie  et  d'en  former  une  belle  division  de 
2,500  cbevaux  ,  et  de  mettre  lei  bataiilon  d'infanterie  qu'on  voudratf 

17. 
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en  avant-garde.  Mais  moo  intention  est  que  ('organisation  permanente 
soit  en  deux  divisions  et  one  reserve  de  cavalerie.  II  est  bon  quecette 
reserve  de  cavalerie  soit  commanded  par  un  general  de  brigade. 

Faites  observer  au  roi  de  Westphalie  que  les  regiments  de  cavalerie 
sont  bien  faibles  a  550  hommes ;  il  faudrait  les  porter  chacun  a  8  ou 
900  chevaux,  ainsi  que  le  regiment  de  lanciers  de  la  garde,  car  devant 
L'ennemi  cela  serait  reduit  arien. 

Napoleon. 

D'apres  l'original.  D4p6t  de  la  guerre. 


18531.—  AU  GENERAL  CLARKE,  DUG  DE  FELTRE, 

M1NISTRB  DE  LA  GUKRRE,  A  PARIS. 

Paris,  29  f&rier  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre,  j  ai  juge  convenable  de  reunir  dans  la 
10*  division  inilitaire  une  division  de  reserve  composee  d'infanlerie, 
de  cavalerie  et  d'artillerie,  qui  mette  une  fois  pour  toutes  nies  fron- 
tieres  a  Tabri  des  incursions  des  brigands. 

Mon  intention  est  de  conOer  ce  commandement  au  general  Travot. 
Vous  lui  donnerez  ordre  de  partir  dans  les  vingt-quatre  heures  qui 
suivront  la  reception  de  votre  lettre  pour  se  rendre  a  Toulouse;  il 
s'entendra  avec  le  general  FHuillier ,  qui  commande  la  11*  division 
militaire,  afin  qu'au  moindre  6venement  les  colonnes  de  la  reserve 
de  Bayonne  se  met  tent  en  mouvement  et  se  dirigent  sur  Tarbes. 

Lorsqu'il  aura  reconnu  la  fronliere,  il  placera  ses  troupes  de  la 
maniere  qu  il  jugera  la  plus  convenable;  il  fera  m£me  construire  quel- 
ques  tours  defensives  aux  points  les  plus  importants  des  cols,  si  cela 
est  necessaire.  Comme  de  raison,  il  ne  placera  pas  ses  troupes  sur  le 
territoire  francais ,  mais  sur  le  revers  des  montagnes  et  de  maniere 
a  gtre  maitre  du  pendant  des  eaux.  EnGn  il  ne  doit  pas  onblier  que 
son  seul  but  doit  6lre  de  defendre  la  frontiere. 

Le  general  Avice  commandera  sa  cavalerie.  Vous  d&signerez  un 
colonel  d'artillerie  pour  commander  son  artillerie.  Vous  lui  donnerez 
6galement  deux  ofOciers  du  ge*nie  avec  une  compagnie  de  pionniers  et 
des  outils.  v 

Le  general  Gareau,  qui  est  a  Mont-Louis,  sera  sous  ses  ordres. 
Le  general  Wouillemont  commandera  sa  droite  a  Saint-Girons.  Le 
general  Brouard  recevra  Tordre  de  se  rendre  aupres  du  g6ne>al  Travot 
pour  commander  son  avant-garde  aux  debouches  d'Ax  et  de  I'Hos- 
pitalet. 

Le  general  Travot  porlera  d'abord  son  quartier  general  a  Toulouse, 
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et,  aussitdt  qae  ses  dispositions  seront  faites  et  que  ses  troupes  seront 
suffisamment  organises,  il  se  rendra  a  Foix ;  il  se  portera  ensuite  sur 
Tarbes  et  Mont-Louis;  il  visitera  lui-m£me  tous  ses  postes  et  prendra 
des  mesures  telles  que  je  n'entende  plus  parler  d' outrages  fails  au 
territoire  francos  par  des  brigands. 

Les  troupes  aux  ordres  du  general  Travot  seront  : 
1*  Deux  compagnies  d'artillerie  de  ligne,  avec  douze  pieces  de 
canon  de  montagne,  qui  seront  attelees  par  ce  qu  il  y  a  de  train  d'ar- 
tillerie dans  la  10*  division  militaire; 
2°  Le  4*et  le  5*  bataillon  du  1 16*; 

3*  Le  regiment  qui  fait  actuellement  partie  de  la  reserve  de  Bayonne, 
qui  est  commande  par  le  major  en  second  Vallet  et  qui  est  compost 
d*hommes  des  17*  et  31*  legers  et  du  86*  de  ligne;  auquel  regiment 
vous  enverrez  I'ordre  de  se  rendre  a  Tarbes ,  ou  il  recevra  les  ordres 
ulterieurs  du  general  commandant; 

4°Le  2*  bataillon  du  3*  regiment  du  grand-duche  de  Berg,  qui 
sera  compl£t£  a  840  hommes  par  le  l*r bataillon;  imm6diatement 
apr&s  cette  operation,  le  cadre  du  l'r  bataillon  retournera  complet 
dans  le  grand-duch6  de  Berg,  et  le  2*  bataillon  ainsi  complete  se 
rendra  a  Tarbes ; 

5*  Le  l*r  et  le  2e  bataillon  du  29*  de  ligne,  qui  seront  completed  a 
800  hommes;  a  cet  effet,  tous  les d£tachements  seront  rappel£s;  tout 
ce  qu'il  y  aurait  de  disponible  dans  le  5e  bataillon  sera  vers6  dans  les 
deux  premiers  bataillons;  tout  ce  qu'il  y  aurait  d'embarque  sera  de- 
barque ,  et  ce  regiment  se  mettra  sans  d6lai  en  marche  de  Toulon 
pour  Toulouse  avec  son  artillerie,  son  materiel  et  ses  attelages ; 

6*  Le  cadre  des  1",  2e,  3*  et  5*  bataillons  du  2e  regiment  de  la 
M£diterranee ;  tous  les  consents  reTractaires  qui  seraient  dans  ces  ba- 
taillons seront  places  dans  le  4*,  qui  seul  restera  aux  lies  d'Hyeres; 
ces  quatre  bataillons  se  dirigeront  sur  Toulouse  avec  leur  colonel, 
leurs  majors ,  leurs  mattres  ouvriers  et  le  depdt ;  le  ministre  de  Tad- 
ministration  de  la  guerre  dicidera  s'ils  devront  emporter  une  partie  des 
effets  d'habillement  qu  ils  auraient  en  magasin ;  arrives  a  Toulouse, 
ces  cadres  recevront  3,500  consents  du  premier  ban  de  la  garde 
nationale  de  la  10*  division  militaire; 

7°  En6n  le  bataillon  de  Wurzburg  et  les  autres  troupes  qui  sont  a 
Mont-Louis ;  ce  qui  fera  8  k  9,000  hommes  d'infanterie. 

La  cavalerie  s,era  composee  d'une  brigade  provisoire,  que  coramau- 
dera  le  g£n£ral  Avice.  II  aura  sous  ses  ordres  : 

1*  Un  regiment  provisoire  de  hussards,  qui  sera  compost  de  120 
chevaux  du  4*  hussards,  120  du  1",  120  du  3*,  50  du  2*et  70  du 
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)09;  total  du  regiment  dc  marche,  480,  fornwrnti  qHaire  compagnies ; 
ce  regiment  sera  commando  par  un  major  en  second;,  que  vous  desi- 
gnerez  sans  delai ;  aussitot  que  la  moitie  da  ces  hommes  sera  a  cbe- 
vat ,  ils  partiront  dc  leur  depdt  pour  se  rendre  a  Foix ; 

2°Un  regiment  provisoirede  chasseurs,  forme  de  100  homines- du 
29e  de  chasseurs,  H>0  hommes  du  15e,  200  du  13* ,  LOO'dft  22«; 
total,  800  hommes-  ou  cinq  compagnies;  aussitot  que  la  nroitie  sera 
m on  tee ,  ils  se  rendront  a  Tarbes  ou  a  Foix ;  ce  regiment  sera  eom- 
mande  par  un  major  en  second ; 

3°  Enfin  un  regiment  de  dragons,  qui  sera  egalement  comraande 
par  un  major  en  seeond  et  qui  sera  compose  de  30ch«vaux  dii  1<3« 
de  dragon*,  30  du  21%  30  du  26%  30  du  27°,  80  du  25*,  &0  du 
24e;  totals  280  cheuaux. 

Gette  brigade  provieoire  sera  ainsi  de  1 ,260  hommes  de  cavaierie. 

On  pourra  augmenter  les  forces  en  infanterte,  s'il  est  neeessaire, 
par  les  cohortes  de  la  garde  nationaie  des  9*  et  1 1*  divisions,  ainsi  que 
par  quelques  nouveaux  bataillons  tires  de  la  reserve  de  Bayonne, 
aussitot  que  la  conscription  aura  fourni  de  nouveaux  moyens  aux 
corps  qui  sont  dans  la  11°  division  militaire. 

Donnez  toujours  les  ordres  pour  le  depart  des  quatre  bataillons  de  la 
Mediterranec ;  avant  qu'ils  soient  arrives  a  Toulouse,  les  dispositions 
que  j'ai  faites*  pour  le  premier  ban  de  la  garde  nationaie  vous  seront 
con  noes  . 

On  conservera  toujours  les  gardes  nationales  qui  sont  fornixes  ot 
oelles  qui  sont  organisees  sous  le  nom  de  Chasseurs  des  montegnes. 

On  doit  avoir  au  Depot  des  renseignemeirts  stir  ce  qu'il  y  a  a  fiwre 
pour  rectifier  cette  frontiere;  failes-les  recbercher.  Mon  intention  est 
que  tout  le  pendant  des  eaox  ainsi  que  les  bonnes  positions  soient  a 
nous ,  et  que  Ton  construise  des  tours  sur  les  cols  ou  il  sera  neees- 
saire. Vous  me  proposerez  on  decret  de  reunion  aux  departements 
fronfieres  de  tous  les  pendants  des  eaux. 

Vous*  recommanderez  au  general  Travot  de  ne  pas  placer  les  hom- 
mes du  grand-ducbe  de  Berg  en  premiere  Hgrce.  Ce  sont  de  bonnes 
troupes  qui  se  battent  bten,  mais  qu'il  ne  faut  pas  eparpiller  aux  avant- 
postes  pour  ne  pas  les  exposer  k  la  tentation  dc  deserter.  11  peut 
les  tenir  dans  la  main  a  Castres  ou  a  Foix,  et  ils  donneront  bien  dans 
1'execution. 

N'instruisez  pas  le  general  Decaen  de  tous  ces  preparatifs,  maisrei- 
tcrez-lui  les  ordres  de  manoeuvrer  de  maniere  a  inqnieter  par  Vich  ou 
Ripoll  reunemi  sur  Berga,  et  de  se  concerter  pour  cette  operation 
avec  le  general  Reille ,  a  qui  je  dense  ordre  de  fourni r  une  coionne 
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pour  cerner  UrgeK  Ce.  si6ge  regarde  le  general  Decaen;  une  fois  la 
place  investie,  il  se  trouvera  en  communication  par  Puicerda  et 
Mont-Louis  avec  toutes  roes  troupes  de  la  frontiere. 

6crivez  au  ministre  de  l'adrainistration  de  la  guerre  pour  que  des 
cbeveux  e4  des  settes  soient  procures  sansd&ai,  par  tous-  les  moyens 
possibles,  aux  regiment*- que  je  vtens  de  vou&  indiquer  et  qui  doivent 
fourairla  oavalerie  de  la>  reserve,  afln  que  lea  depots  puisssnt  monfer 
leuw  contingents  Nbmmez<  de  jennet  majors  en  seoond  pour  com- 
raander  les-  regiments  provisuiree ,  et  charge&les  de*  parcourir  les* 
cHfferentsctepdts,  afinque  les  dttaeuemente  soient  plus*  promptement 
rail  en  Mat  de  rejoradre. 

IWdijbok. 

D'apr&s  U  eopie.  De*p£t  de  U  guerre. 


18532.  —  AU  PIUXCE  DE  NELCHATEL  ET  DE  WAGRAM , 

MAJOR  G&X&RAL  DE  LA  GRANDE  ARM&E,  A  PARIS. 

Pari*,  29  fewier  1812. 

Mod  Cousin ,  je  vois  avec  plaisir  que  le  million  de  poudre  k  expi- 
dier  de  Wesel  pour  Magdeburg  et  les  500  milliers  k  exp^dier  de 
Mayence  soient  partis.;  la.Prusse  m'en  a  d' aille  urs  offert  un  million. 
Ainsi  ce  point  important  est  mis  en  r&gje. 

Je  crois  que  l'envoi  des  43>bouches  a  feu,  des  18^000  houleta.de. 
20;  des  11,000  de  l  8>et  des  1,725  bombea  de  7  pouce»2  lignes,  etc., 
qui  devaient  4tre  expediis  da  Wesel,  doit  6tre  suspend u.  J'approuve 
ce  que  le  general  d'artillerie  me  propose,  de  modifier  raxmemenldes. 
places  de  inaniere  que  les  pieces- de  12  remplacent  eel  les  de  18  ,  el 
qu  on  ne  soit  pas  oblige  de  transporter  cette  grande  quantite  de  hour 
lets.  Eofin  japprouve  qu'on.  utilise  les  76,000  obus  de  7  pouces  7 
lignes  et  les  2.7,000  obus  de  6  pouees  9  lignes  qui  sont  a  Magdeburg,, 
en  y  envoyant  des  pieces  qui  soot  a.Metz.  EnGa,  lorsque  ces  modifi- 
cations seroni  faites,.  sLqjuekpie  chose  devenait  neoessaire,  la  Prusse: 
le  fburuircuL  Ecrivez  dans  ce.  sens.au  general  d'artillerie  el  au. ministre 
de  la  guerre  pour  que  rien  ne  soit  plu&  enuoy&  des-  places  de  France, 
pour,  l'arinement  da*  places  de  I'Oder  el  de  la  VistuJe ,  k  naoins  que 
ce  ne  soit  quelques  afluis  etobjeis  de  peu  d'imporianoe.  II  est.neces* 
saioe,  cependani,  que  le  premier  inspeoteur  prenne  des  mesures  de 
inaniere  que  les  places  soient  en  hon  kiai  d'armemenL 

Napoleon* 

D'apres  l'original.  Dlpdt  de  U  guerre. 
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18533.—  AU  VI.CE-AMIRAL  COMTE  DECRES, 


M1NISTRE  DB  LA  MARINE,  A  PARIS. 

Paris,  29  ftvrier  1812. 


Monsieur  le  Gomte  Decres,  vous  recevrez  un  dicret  par  lequel, 
sans  rien  changer  aux  regiments  actuels  de  J'artillerie  de  marine,  j'ai 
ordonne  que  le  1"  regiment  fournirait  aux  ports  de  Brest,  de  Rocbe- 
fort  et  de  Lorient;  le  2*,  au  port  de  Toulon  ;  le  3%  au  port  de  Cher- 
bourg, et  le  4*,  4  Anvers.  Le  l*r  regiment  aura  l'etat-major  d  un 
bataillon  a  Lorient  et  celui  d'un  autre  bataillon  a  Rochefort.  Par  ce 
moyen,  il  y  aura  des  itats- majors  d'artillerie  dans  tous  les  ports 
principal! x.  J'ai  laisse  le  l,r  regiment  (celui  de  Brest)  a  quatre  ba- 
taillons, celui  de  Toulon  a  cinq  bataillons,  et  le  3e  ct  le  4*  regiment 
chacun  a  deux  bataillons.  Jc  leur  ai  laisse  la  composition  actuelle; 
seulement  la  formation  de  la  compagnie  sera  desormais  ainsi  qu  il 
suit  :  les  officiers,  couformement  a  l'organisation  actuelle;  1  sergent- 
major,  6  sergents,  1  fourrier,  12  caporaux,  40  canonniers  dc 
lr,classe,  40  canonniers  de  2*  classe,  148  aspirants-canonniers , 
2  tambours;  total,  254  hommes;  cequi  fait  plus  de  1,500  hommes 
par  bataillon,  et  pour  treize  bataillons  environ  20,000  hommes.  Le 
nombre  des  hommes  composant  actuellement  ces  bataillons  6tant  de 
10,000  hommes,  il  vous  en  manque  done  9  a  10,000  pour  arriver 
ainsi  au  complet  de  la  nouvelle  organisation.  Or,  par  mon  dtaret, 
fen  ai  pris  6,000  sur  la  conscription  maritime  de  1813;  ce  qui,  sur 
9,000  consents  de  la  marine,  vous  en  laisse  3,000  pour  rec ruler 
comme  matelots  les  equipages.  Je  vous  accorde  en  outre  2,000 
hommes  sur  la  conscription  de  terre,  qui  est  actuellement  en  inou- 
vement.  Ces  2,000  hommes  vous  sont  fournis  par  le  prelevement  de 
14  hommes  sur  le  contingent  de  chaque  regiment.  II  est  indispensable 
que ,  dans  la  journee  de  demain ,  vous  en  fassiez  la  repartition  entre 
les  ports  de  Toulon,  de  Brest,  d'Anvers  et  de  Cherbourg,  aGn  que  le 
directeur  general  de  la  conscription  puisse  donner  a  temps  aux  pre- 
fets  l'ordre  de  preJever  ces  14  consents  sur  chaque  contingent  en 
marche.  Ces  2,000  hommes  seront  tous  arrives  dans  les  diflerents 
ports  avant  le  15  mars,  parce  que  le  directeur  general  designera  de 
preference  des  Provencaux  pour  le  r6giment  de  Toulon ,  des  Bretons 
et  des  Poitevins  pour  celui  de  Brest,  etc.  11  sera  done  indispensable 
que  vous  donniez  sans  retard  l'ordre  a  I'&at-major  et  au  depot  du 
4*  regiment  de  se  rend  re  a  Anvers ,  et  a  ceux  du  3*  de  se  rendre  a 
Cherbourg.  Quelques  officiers  devront  meme  s'y  rendre  en  poste,  car 
les  consents  arriveront  avant  le  depot,  et  il  faut  quelques  officiers 
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pour  les  recevoir.  Vous  pouvez  m^me  ordonner  d'en  d£barquer  quel- 
ques-uns  a  Anvers  et  k  Cherbourg  pour  recevoir  provisoirement  les 
consents.  Moyennant  ces  dispositions,  vous  pourrez  rendre  a  Cher- 
bourg, k  Anvers,  k  Brest  et  k  Toulon,  dans  le  courant  d'avril, 
toutes  les  compagnies  de  garnison  que  vous  y  avez. 

Je  n'ai  vu  qu'inconv£nients  k  changer  1'organisation  actuelle,  et 
que  nonveaux  embarras  pour  la  comptabilil£.  Rien  ne  peut  empgeber 
que  les  hommes  du  regiment  de  Toulon,  une  fois  em  barques,  ne  se 
trouvent  dans  la  rade  de  Brest,  et  que  ceux  de  Brest  ne  se  trouvent 
dans  la  rade  de  Toulon;  cela  est  done  sans  rem&de.  Le  principal  est 
qu  il  y  ait  un  £tat-major  et  un  d£p6t  d'artillerie  dans  chaque  grand 
port.  Le  mauvais  air  d'Amsterdam  et  la  cherts  de  tout  dans  ce  pays 
m'ont  empech£  d  y  placer  un  d£p6t.  Quand  nous  aurons  assez  de 
vaisseaux  pour  en  avoir  k  la  Spezia ,  on  pourra  exiger  qu'un  6tat- 
major  reside  k  la  Spezia.  Ainsi  vous  n'avez  aucun  nouvel  ofBcier  a 
demander ;  vous  n'avez  a  faire  nommer  que  quelques  sergents  et  capo- 
raux.  Par  ce  moyen,  toutes  ces  perp£tuelles  discussions  avec  la 
guerre  seront  termin£es.  En  cas  de  sortie  extraordinaire,  on  pourra 
toujours  avoir  recours  au  moyen  extraordinaire  de  placer  quelquc 
belle  compagnie  de  grenadiers  ou  voltigeurs  k  bord  du  vaisseau  com- 
mandant; mais  le  service  habituel  pourra  desormais  se  passer  du 
concours  des  deux  minist&res.  Ce  sera  un  grand  avantage  pour  le 
service;  ce  sera  aussi  une  grande  economie,  car  vous  aurez  un  ofB- 
cier de  moins  a  bord.  Un  seul  officier  pourra  commander  la  garnison 
et  les  canonniers.  Vous  aurez  une  garnison  plus  amarin£e  et  plus 
habile  au  service  du  canon,  et  enfin  le  colonel  ou  le  chef  de  bataillon 
qui  restera  au  depdt  s  y  trouvera  plus  utile. 

Napoleon. 

D'aprts  l'original  comm.  par  M"«  la  dacheise  Decrts. 


18534.  —  A  EUGENE  NAPOLEON,  vick-roi  ditalik,  a  milan. 

Paris,  29  K crier  1812. 

Mon  Fils,  j'ai  requ  vos  deux  6tats  de  situation  au  15  f&vrier. 

Je  vois  avec  peine  dans  V&tat  de  situation  du  4°  corps  de  la  Grande 
Arm£e  que  les  regiments  sont  partis  tris-faibles ,  puisque  aucun  ne  se 
trouve  au  complet  de  840  hommmes  effectifs  par  bataillon,  et  que  le 
84«,  le  92*,  le  9*  de  ligne,  le  35°,  etc.,  nont  pas  leurs  bataillons 
au-dessus  de  650  hommes.  Ce  scrait  done  environ  de  600  hommes 
que  manquerait  chaque  regiment;  ce  qui,  pour  les  six  regiments 
fran$ais,  forme  un  deficit  de  pr&s  de  4,000  hommes.  11  est  important 
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de  remndier  a  oet  inconvenient  et  de  reuntr  a  Verone  une  colonne 
formee  de  d&acheraents  tires  dee  5W  bataillons  et  des  homines  des 
hopitaus.  Je  wis  que  h*  92*  a  460  homines  a  son  5*  bafaillen ,  que 
le  84*  a  230  hommes-,  etc.;  tout  cela,  sans  doute,  nepolirra  pas 
*  foumir  les  5  ou  600  hommes  qui  manquent  a  ohaque  r£gknent , 
mais  du  moins  peurra  y  suppler.  Je  vans  ai  denmVavia  que  Ie  batnil- 
Iob  du  62?  a  du  arriver  en  Italic,  que  les  5**  bats*  lions  do  6*  de  ligne 
et  du  14*  leger  et  de  forts  detachements*  du  Pegiment.de  la  Mediter> 
ranee  ont  du  partir  de  Tile  d'Elbe  el  de  Goree  pew  veair  a  Verone; 
toot  oela  doit  faire  un  renfert  de  14  4  1500  hommes  :  estnre  arrive? 
Le4*  bataiklon  du  8*  leger,  qui  se  rend  en  Uiyrie,  e^*ilpass£  ?  cotn- 
bieu  avaiMl  d'hommes  a  son  passage  a  Mantoue?  Neuf  compagnies  dee 
5**  bntaillons  des  8*  et  10*  lagers  et  du  23*  de  ligne  sont,  il  y  a  biea 
du  temps,  parties  des  ilesSainte-Marguerile  ponr  se  rendte  k  Laybach  : 
ces  compagnies  oat-elles  passe?  Les  8*  et  18*  lagers  devranent  done 
etre  air  grand  complete  JVspexe  que  tout  oela  pnorra  former  les-  3-  &< 
4>000  hommes- qui  voas  manquent  eft  qunvous  terez  partir  de  Veroae 
ponr  l'armee  a  la  6n  de  mars*. 

Vous  awez  eu  le  plus  grand  tort  de  laisserpartir  les  regiments  ita>- 
liena  incomplete.  Cerame  les-  regiments  francais ,  i Is  sont  tons  fiibles 
et  n'ont  que  5  a  600  hommes  par  bataillon.  Cependant  ils  ont  da 
raonde  a  lears<5"  bataillons ;  vous  poavtez  memo  en  prendre  dsns 
les  autres  bataillons  qui  res  tent  en  Italie.  Faites  done  cette  operation- 
eeconratetez  les  2,000  honnnes  environ  qui  manquent  aui  regiments 
italiens,  en  les  reunissanta  Verone:  Tons- ces  detachements  formeront 
ainsi  une  division  de  marehe  de  6,000  hommes  d'infanterie. 

Toutes  les  compagnies  d'artillerie  a  pied  doivent'etre  fortreda  120 
hommes  a  lenr  passage  a  Trente.  II  leur  manque  cependant  beaucoup 
d'hommes  :  la  9e  compagnie  du  2«  regiment  d'artillerie  k  pied  n'a  que 
112  hommes;  la  7*  compagnie  n'a  que  111  hommes;  la  5#,  la  12* 
n'ont  que  109  hommes;  la  8*,  la  10* ,  la  20*  compagnie  nont  que 
110  hommes,  ct  nieme  76.  Faites  foumir  par  le  depdt  du  2e  regi- 
ment d'artillerie  a  pied,  qui  reste  en  Italie,  et  par  les  hommes  sortant 
des  hdpttaux ,  ce  qw  est  neoessaire  pour  porter  les  compagnies* de  ce 
regiment  a  120  hommes  chacune. 

Je  fais  la  nieroe  observation  pour  les  compagnies  d'artillerie  ita~ 
liennes.  Les  compagnies  d'artillerie  k  clieval  doivent  6tre  de*  100  hom- 
mes; cependant  la  2*  compagnie  du  4*  regiment  n'a  que  82  bounties-; 
la  3e  compagnie,  80  hommes;  la  6*  compagnie,  81  hommes;  la- 4? 
et  la  5*  compagnie  nont  qne  84  et  86  hommes.  II  y  a  sufBsamniena 
de  cheveux  ,  mais  il  n'y  a  pas  suftisamment  d'hommes.  Ptenes  dnwe 
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le  depot  du  4*  regiment  oe  qui  eat  neceasoire ,  et  dirigez»-le  sur  Ve- 
rone  peur  completer  a  100  hommes  chacune  dc  ces  compagnies.  Je 
bis  la  meme  observation  pour  la  compagnie  d'artillerie  a  cheval 
ilaliennc. 

iefaifl  la  meine  observation  poor  les  compagnies  de  sapeurs;  elles 
doivent  £tre  de  150  hommes,  elles  soat  de  moms  do  120  hommes  : 
osmpletez-les. 

Quae  t  a  la  cavalerie,  tout  ca  que  les  regiments  de  cavalerie  legere 
fraaeais  ont  a.  fours  petit*  depeta  doit  se  read  re  a  Verona ,  a  mesure 
que  Us  hommes  guerisscnt,  pour  rejoindre  leu r  regiment.  Quant  aux 
deux  regiments  italiens ,  je  vous  ai  mande  que  je  lea  trouvais  haou 
faibks.  U  eat  necessaire  que  vous  tiriea  dea  autrcs  regiments  de  chas- 
seurs le  hombre  d'homnies  neeesaaire  pour  porter  les  escadrona  a 
250  hommes-,  ofDciara  compris.  Vous  formerez  de  ces.  detachements 
un  esaadron  da  mareha  :  vouaferez  armer  et  hahUler  Lea  hommes  , 
at  voea  les  ferez  partir  a  pied  pour  Augahourg.,  ©u  vous- feres  passer 
das  marches  pour  leur  fouroir  de& chevaux.  11  faut  qua  la  fin  d'auril 
oes  regiment*  aient,  1 , 000  hommes  a*  cheval  effectifs ,  c  esUa-dire 
900  hommes  devant  L'ennemL  Je  pourvoisau  completement  du  regi- 
meiii  franeais  par  lea  depots  da  Besan^on ,  puisqua  les  4M  escadrons 
voot  les  joindre.  Le*  V*  escadron*  des  regiments  de  la  division  des 
dragons  rejoindront  ausai.  Donaea  ordre  que  tous  les  hommes  dispo- 
nibtes-aux  peiits  depots  des- regiments  se  render)  t  a  Veroae.  Mon  in- 
leal  ion  est  que  le  regiment  des  dragons  de  la  Reine  parte  avee 
GOOchevaux  et  1,000  hommes.  Les  400  hommes  a  pied  aarreieront 
a  Augsburg,  ou  ils  seront  monies.  Les  trois  premiers  escadrons  con- 
tioueront  lew  route  pour  se  joindre  a  la  garde,  comma  je  vous  Fa 
mande  par  une  lettre  d'hier,  de  sorte  que  la  garde  sera  composes  de 
300  hommes  des  gardes  d'hoimeur,  de  450  hommes  des  dragons  et 
de  1,000  hommes  du  regiment  de  la  Reine;  cequi  fera  1 ,700  hommes 
a  cheval ;  j'y  joindrai  on  regiment  allie  allemand ,  ce  qui  fera  une 
belle  division  de  reserve  de  plus  de  2,500  chevaux  a  la  garde. 

Equipages  militaries.  La  13*  division  ne  doit  avoir  qu'nne  corapa- 
gnied'equipages  milifeaires;  la  14*  division  doit  avoir  la  2« compagnie; 
la  15*  doit  avoir  une  compagnie  df equipages  itolienne;  la  garde  royale 
deit  avoir  aussi  une  compagnie  italienne;  la  division  de  cavalerie 
legerene  dkrit  pas  avoir  d'equipages  militairea,  non  plus  que  la  division 
de  reserve  de  dragons.  Ces  deux  divisions  doivent  avoir  seulement 
lew*  forges  et  leurs  ambulances.  U  restera  done  quatre  compagaies 
d'equipages  militaires  fraueaises,  quatre  corapagntes  du  bataillen 
ilalieti  et  lea  aix  compazines  du  bataillon  d'eqoipages  k  beaafe  italien  ; 
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ce  qui  fera  quatorze  compagnies  destinies  pour  le  pare  de  voire  corps 
d'armee.  Dans  Yitat  que  vous  m'avez  envoye,  je  ne  vois  pas  qu'il 
soit  question  d'ambulances,  des  caissons  du  corps,  ni  si  les  ambulances 
sont  garnies. 

Vous  avez  tort  de  porter  dans  cet  etat  la  division  Kellermann 
comroe  composed  des  10%  11*,  12*  et  13*  brigades.  La  3*  division 
de  cavalerie  legere ,  que  commande  le  general  Kellermann  9  ne  doit 
dtre  composee  que  des  10*  et  11*  brigades.  La  12*  et  la  13*  brigade 
ne  font  partie  d'aucune  division  ;dles  forment  les  brigades  de  cava- 
lerie legere  attachees  a  votre  corps  d'arm6e.  Faites  faire  cette  recti- 
6cation  pour  eviter  tout  quiproquo  et  pour  que,  si  la  division  Keller- 
mann venait  a  vous  quitter,  vous  n'entendiez  pas  devoir  laisser  alter 
avec  elle  quatre  brigades,  mais  seulement  deux. 

Je  ne  vois  pas  dans  votre  etat  toutes  les  compagnies  de  ponton- 
niers  qui  doivent  suivre  votre  corps  d'armee;  il  me  semble  qu'il  y  en 
a  cinq  ou  six.  Je  n'y  vois  pas  non  plus  la  force  des  compagnies  du 
bataillon  d^qui  pages  militaires  Halien  qui  sont  parties.  Faites  passer 
la  revue  de  ce  bataillon ,  afin  que  ce  qui  est  au  depot ,  et  n  a  pu 
partir,  parte  pour  se  r£unir  a  la  colonne  de  marche  de  Verone. 

Ainsi  je  suppose  qu'a  la  Gn  de  mars  5  ou  6,000  hommes  d'infan- 
terie,  un  millier  d'hommes  de  cavalerie  non  months,  du  detache- 
ment  de  sapeurs ,  du  train  des  equipages  militaires  francais  et  ita- 
liens  qui  ne  sont  pas  partis,  ce  qui  fera  une  force  de  7  a  8,000 
bommes  sous  les  ordres  d  un  bon  general  de  brigade,  pourront  partir 
pour  aller  rejoindre  Famine. 

A  la  fin  d'avril,  un  autre  convoi  devra  partir.  J'ai  fait  mettre  2.  a 
300  consents  de  la  France  italienne  dans  chaque  depot  des  regiments 
francais  qui  sont  en  Italie;  ce  qui  fera  15  a  1600  hommes  que 
recevraient  ces  depots.  Les  premiers  arrives,  et  dans  le  cas  de  partir 
a  la  fin  d'avril,  partiront  pour  aller  recruter  le  4*  corps.  11  faudrait 
que  chaque  bataillon  fournit  200  hommes,  ce  qui ,  avec  les  hommes 
sortis  des  hdpitaux,  formerait  une  colonne  de- . . . .  a  . . . .  honlmes , 
auxquels  on  donnerait  un  bon  commandant,  et  qui  se  mettrait  en 
marche  en  consequence  d'ordres  que  je  donnerais.  lndependamment 
de  ces  detachements ,  500  consents  francais  sont  destines  pour  cha- 
cun  des  5"  bataillons  des  regiments  francais ;  ces  500  consents  res- 
teront  en  Italie  pour  la  garde  de  la  peninsule.  Donnez  vbs  instruc- 
tions au  general  Vignolle  pour  qu'il  entende  bien  ce  mecanisme. 

11  sera  nccessaire  de  faire  charger  sur  les  caissons  qui  partiront 
avec  la  colonne  qui  se  mettra  en  mouvement  dans  le  mois  de  mars 
les  eflets  d'habillement  et  de  linge  et  chaussures  que  les  depots  auront 
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a  eovoyer  aux  corps.  Avec  la  colonne  qui  partira  en  avril  parti ront 
egalement  les  effets  que  les  depots  auraient  a  eovoyer. 

Ainsi  done  vous  devez  tout  disposer  pour  la  colonne  de  marche 
de  Verone,  hormis  le  regiment  de  dragons  de  la  Reine,  que  vous 
devez  raettre  en  marche  sans  delai. 

Completez  voire  compagnie  de  marins  a  120  hommes,  et  que  ce 
soient  de  bons  marins.  Vous  avez  une  compagnie  d'armuriers  a 
Brescia;  il  serait  necessaire  de  former  une  compagnie  d'armuriers  de 
120  hommes  et  de  la  faire  partir  pour  rejoindre  le  corps  d'armee. 
Pourquoi  la  5*  compagnie  du  2*  bataillon  de  mineurs  est-elle  portee 
comme  etant  a  Verone?  Cette  compagnie  a  du  partir,  pour  faire  partie 
de  la  Grande  Armee,  a  la  suite  de  voire  corps.  II  me  semble  que 
vous  avez  en  Jtalie  beaucoup  plus  de  compagoies  de  sapeurs,  de 
mineurs ,  de  pontonniers  que  vous  ne  devez  en  garder.  Une  compa- 
gnie de  sapeurs  italiens  de  plus  a  l'armee  serait  fort  utile,  et  elle  ne 
peut  6tre  d'aucune  utilite  en  Italic 

J'attends  un  etat  de  situation ,  arr£te  au  l,r  mars,  4U  &  corps  de 
la  Grande  Armee,  plus  detaille  et  plus  exact  que  celui  que  vous 
m'avez  envoye. 

Je  vais  vous  entretenir  de  la  situation  des  forces  qui  doivent  rester 
en  Italie  pour  sa  defense  et  le  maintien  de  la  tranquillite.  11  reste 
huit  4"  bataillons  italiens ,  quatre  bataillons  francais  du  13e  regiment, 
ce  qui  faitdouze  bataillons;  il  reste  dix  5"  bataillons  italiens  et  sept 
5"  bataillons  francais,  ce  qui  fait  dix-sept  bataillons,  independam- 
nient  de  deux  bataillons  de  veterans  italiens  pour  Mantoue,  de  deux 
bataillons  du  regiment  sedentaire  de  Venise,  du  4*  bataillon  du 
4*  leger  italien  qui  est  a  Venise,  des  3*  et  4V  bataillons  du  5'  regi- 
ment de  ligne  italien  qui  sont  a  Venise,  et  du  4*  bataillon  du  regi- 
ment dalmate  qui  est  a  Venise,  et  du  4*  bataillon  du  2*  leger  italien, 
et  du  4*  bataillon  du  1"  de  ligne  italien,  qui  sont  dans  le  canton  du 
Tesin;  ce  qui  forme  six  4"  bataillons  qui,  joints  aux  quatre  batail- 
lons du  13*  de  ligne  francais,  font  dix  bataillons.  11  faut  tous  les 
completer  en  homines,  ce  qui  formera  une  division  d'une  dizaine  de 
mille  hommes  d'infanterie ,  quon  partagera  en  trois  brigades,  dont 
Tune  sera  a  Udine,  une  a  Verone  et  l'autre  a  Padoue,  avec  huit  ou 
dix  pieces  de  regiment.  La  cavalerie  qui  sera  attachee  a  cette  division 
sera  indiquee  plus  bas.  Cette  division  sera  a  meme  de  se  porter  sur 
Venise,  sur  Palmanova,  sur  rillyrie;  si  elle  doit  marcher  sur  l'll- 
lyrie,  le  mouvement  se  fera  par  la  brigade  d'Udine;  s'il  faut  marcher 
sur  Tlsonzo,  il  se  fera  par  la  brigade  de  Verone;  s'il  faut  marcher 
sur  Anc6ne,  par  la  brigade  de  Padoue. 
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Les  places  importances  a  garder  sont :  1°  Palmanova,  ou  il  but 
lenir  deux  compagnies  dartillerte  de  sapeura  francais  ou  italiens, 
trots  5M  bataitlons  formant  2,000  hommes  italiens  ou  francais,  de 
-sorte  quil  y  ait  dans  cette  place  t  pour  en  faire  le  tervice  ordinaire, 
2,000  hommes  de  garnison;  j'ai  statue  sur  ce  qui  est  relatif  a  lar- 
inement  et  a  I'approvisionnement ;  2°  Osoppo,  ou  il  but  2,000  hom- 
mes et  une  compagnie  d'artillerie ;  j'ai  peurvu  a  tout  ee  qui  oonoeme 
Tarmement  et  Tapprovisiontiement ;  3*  Venise;  le  regiment  sedentaire 
de  Venise,  fort  de  deux  bataillons,  trois  5"  bataillons  fnaocais  et 
italiens,  les  ba  toil  lone  de  marine,  I'aiiillerie  francaise  et  Ualtenne, 
formeront  one  force  de  3,000  hommes;  4°  Mautoue ,  ou  il  but  les 
deux  bataillons  des  veterans  italiens,  trois  5"  bataillons  ©t  quatre  oom- 
pagnies  d  artillerie  italiennes  francaises ;  5*  Peschiera ,  ou  il  but  an 
54  bataillon  et  une  compagnie  d'artillerie ;  6°  Legnago,  qui  a  besoin 
d?une  pareille  garnison. 

Par  ce  moyen,  tout  le  nord  de  I'ltalie  se  trouvera  garde,  et,  en 
outre,  une  reserve  de  8  ou  1>0,000  hommes  pourra  manosuvrer 
entre  les  places. 

Ancdne  :  il  faut  quatre  5"  bataillons ;  trois  ou  quatre  Gompagoice 
d'artillerie  francaise  ou  italienne,  avec  les  canonniers  garde-rcdtes , 
feront  2,500  hommes. 

Une  division  de  reserve  desfmee  a  la  defense  de  la  basse  Italic  sera 
formeede  deux  bataillons  Italians ,  qui  resteront  a  Ancdne;  de  quatre 
bataillons  francais  de  la  reserve  de  Rome ,  qui  seront  pleads  a  deux 
marches  d' Ancdne  pour  etre  a  portee  de  secoorir  cette  place  si  elle 
eta  it  menace;  de  deux  bataillons  du  112*,  qui  seront  places  a 
Bologne  avec  une  compagnie  d'artillerie,  lesquels  seront  a  deux  ou 
trois  marches  d* Ancdne  et  a  portee  de  marcher  au  aecouns  de  cette 
place. 

Cette  "2"  division  sera  done  composee  de  neuf  be  tail  lows.  Douze 
pieces  d'artillerie  attelees  seront  attachees  a  cette  division ,  et  on  lui 
donnera  4  ou  500  chevaux  ,  coinme  il  sera  dit  plus  bas. 

Ainsi  deux  divisions  actives,  formant  dix-neuf  bataillons ,  seront 
chargees  du  maintien  de  la  police  en  Italie,  a  portee  de  Venise  et 
d' Ancdne,  et  pouvant,  selon  les  circonstanoes ,  marcher  sur  Li- 
vourne,  sur  Genes  ou  sur  Borne. 

Ctrvalerie.  Lc  3*  regiment  de  chasseurs  iialiens  a  sa  9e  compegaie 
qu'il  faut  completer  a  250  hommes  et  J  50  cbevaux.  Cette  compa- 
gnie, avec  celle  du  1"  regiment  de  chasseurs  italiens  et  celle  du 
2*  de  chasseurs  egalemeirt  completees  a  150  homines,  foemara  un 
regiment  provisoire  de  GOO  chevaux.  Le  4*  escadron  du  regiment  des 
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-dragons-Napoleon ,  la  9*  compagnie  du  regiment  des  dragons  de  la 
Heine,  de  Maples,  formeront  un  regiment  provtsoire  de  dragons 
qu'on  portera  a  600  homines  ou  150  par  compagnie;  en  fin  le  4e  regi- 
ment de  chasseurs  completera  ees  quatre  escadrons  a  800  chevaux. 
On  aura  ainsi  un  regiment  provisoire  de  chasseurs,  600,  un  regi- 
ment provisoire  de  dragons,  600,  et  le  4*  regiment  de  chasseurs, 
#00,  farm  ant  plus  de  2,000  obevau*,  que  Ton  altachera  aux  deux 
divisions  actives.  Tous  ks  bataillons  francais  seront  au  grand  com- 
plet  au  raeis-dlavril.  Uest  neeeasaire  qu'a  oetfce  epeque  tous  ieshaiaiJ- 
lons  italiens  soient  aussi  au  grand  eomplet.  Deux  cadres  de  haiaillon 
arrivent  de  lawnee  d'E&pagne  :  il  faudra  les  completer  pour  avoir 
cette. force  de  plus. 

Ind£pendammeut  de  Tartillerie  des  regiments,  il  faut  avoir  dequoi 
alteler  one  douiaine  <k  ptoses  de  campagne  avtc  un  simple  approvi- 
sionnement,  afin  que  .ees  divisions  putsMnt  se  .porter  aur  tous  les 
points  de  i'ltalie. 

RemeUez  aussi  cette  organisation;  il  but  que  tons  les  elate  mieat 
fails  en  Regie,  que  vous  complete  les  4"  bataillons  en  soldats  et  en 
officier&,  ,et  que  tout  cela  puisse  6trc  d'un  hon  -service. 

NaBOLIOM. 

D'tprfe  U  oopie  comm.  par  S.  A.  1. 'Il"1*  1*  4uche**e  de  L«pahte»kerg. 


18535.  —  AU  GfiX^RAL  CLARKE,  DUG  DE  FELTRE, 

MINISTRY  DB  LA  GUERRR  ,  A  PARIS. 

Barit.  1"  aar«  1812. 

Monsieur  le  Due  de  FeUrc,  je  vous  remcote  le  trace  4u  Mder.  Je 
ne  vois  pas  de  quelle  uiihte  peut  &re  la  eitadelle;  cest  une  depenae 
qui  ne  donnena  aucunc  propriete  a  la  place.  Le  fort  Morland,  le  fort 
Lasalle,  1'enceinte  de  la  place,  tous  res  ouvrages  n'ont  qu'un  but, 
e'est  de  couvrir  les  batteries  qui  defendent  la  rade.  Une  fois  que  ces 
batteries  seront  prises,  qu'importc  une  eitadelle  qui  ne  defendrait  pas 
Tentree  de  la  rade,  puisquelle  en  serait  a  1,200  toises?  La  eitadelle 
qu'on  voudrait  mettre  du  cdte  du  fort  Dugommier,  il  faut  la  mettre  a 
1'entreedu  Nieuwe-Diep.  Ce  doit  etre  une  eitadelle  en  pierrc ,  voutee , 
avec  casemates,  me  readout  p&rfaUemenl  maitre  de  la  digue,  prote- 
$eant  fees  batteries  et  armee  de  rrente  a  quarante  pieces  de  canon,  de 
«orte  que  Tennemi ,  a'etant  empare  du  fort  Norland ,  du  fart  Lasalle , 
du  fort  Dugommier,  de  I'eneeiftte,  n'ait  encore  Tien  toniqii'il  ne  sera 
pas  maUre  de  la  eitadelle.  Les  quarante  bouches  k  fen  emp^cheront 
eon  escadre  d'entrer  dons  la  rade ,  et  des  lors  mes  vaisseaua  seront 
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toujours  en  surete.  Cette  citadelle,  qui  peut  facilement  avoir  une 
resistance  de  quinzc  k  vingt  jours,  peut  done  donner  quinze  ou  vingt 
jours  de  plus  pour  arriver  et  sauver  1' esc  ad  re.  Je  pourrai  avoir  la  vingt 
vaisseaux  de  guerre;  jugez  de  rimmense  avantage  d'avoir  cette  pro- 
priete-la  de  plus. 

En  general,  1' enceinte  de  la  place  me  parafit  tres-grande.  Je  la 
prefererais  a  100  toises  en  arriere ,  de  sorte  qu'il  n'y  eut  sur  le  devant 
que  quatre  fronts  et  sur  le  c6te  de  la  rade  trois  fronts  au  plus;  cela 
ferait  que  la  place  serait  mieux  defendue,  exigerait  moins  de  garnison  " 
et  pourrait  e*tre  beaucoup  mieux  soignee. 

L'insalubrite  du  lieu  doit  etre  prise  en  consideration ;  il  est  diffi- 
cile d'y  avoir  une  nombreuse  garnison  et  difficile  qu'une  nombreuse 
garnison  s  y  maintienne  longtemps. 

L/obligation  de  delendre  les  forts  Morland,  Lasalle,  TEcluse  et 
Dugommier,  comporte  deja  3,000  hommes  de  garnison. 

Une  place  qui  est  revenue  coute  cber,  et  l'economie  de  quelques 
fronts  est  importante.  Dans  une  place  qui  n'est  pas  revenue ,  il  y  a 
aussi  de  l'avantage  a  economiser  quelques  fronts ;  cela  rend  la  garde 
plus  facile  et  met  mieux  a  1'abri  des  surprises.  Au  lieu  de  six  fronts, 
je  nen  voudrais ,  s'il  est  possible,  que  quatre  sur  le  devant. 

Ce  k  quoi  je  tiens  specialement ,  e'est  a  la  citadelle  ou  reduit  a 
I' en  tree  du  Nieuue-Diep.  II  y  a  entre  Tendroitou  la  marine  veut  con- 
struire  son  bassin  et  le  Nieuue-Diep  250  toises;  quand  on  lui  pren- 
drait  une  centaine  de  toises  pour  le  fort ,  il  en  resterait  encore  sufli- 
samment.  II  serait  d'ailleurs  de  principe ,  du  moiqent  que  le  fort  sera 
la,  que  la  marine  ne  b&tirait  rien  entre  le  fort  et  son  bassin  et  la 
mer,  afin  que  la  citadelle  eut  tout  son  jeu  sur  le  bassin  et  sur  les 
vaisseaux,  et  ne  fut  pas  dominee  par  les  b&timents. 

Napoleon. 

D'apres  U  copie.  D^pAt  de  U  guerre. 


18536.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDB  ARM KB ,  A  PARIS. 

Paris,  1"  men  1812. 

Mon  Cousin,  la  Prusse  doit  me  fournir  12  a  15,000  chevaux  de 
remonte;  je  pense  quit  serait  convenable  d'etablir  des  depots  pour 
les  recevoir.  11  faut  un  oflicier  general  fort  integre  qui  soil  charge  de 
la  reception  des  chevaux  et  qui  n  en  accepte  pas  de  mauvais.  Get  offlcier 
general  demeurerait  k  Berlin,  sauf  k  etablir  ensuite  le  d£pdt  sur 
FOder  ou  dans  les  lieux  ou  les  fourrages  seraient  plus  abondants.  II 
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aorait  sous  ses  ordres  deux  majors  ou  colonels ,  Tun  charge  du  d£p6t 
de  Berlin ,  c'est-A-dire  du  d£p6t  en  Ire  l'Elbe  et  l'Oder,  et  l'autre  du 
d£pdt  entre  l'Oder  et  la  Vistule.  Faites  rechercher  ou  Ton  avait  6tabli 
les  d£pdts  de  cavalerie  dans  les  campagnes  de  1806  et  1807.  H  fau- 
drait  n&essairement  un  troisieme'  d6pdt  sur  la  Vistule.  Le  g6n£ral 
que  vous  me  proposerez  pour  organiser  ces  d£p6ts  doit  m6riter  toute 
confiance.  La  Prusse  fournira  aussi  des  chevaux  pour  I'artillerie  et 
les  Equipages  militaires.  U  est  done  n6cessaire  que  I'artillerie  et  les 
Equipages  aient  dans  ces  d£p6ts  des  officicrs  pour  recevoir  leurs  che- 
vaux. Quant  aux  chevaux  k  acheter  dans  le  duche*  de  Varsovie,  je 
crois  que  1,000  sufBront.  Je  desire  que  250  Portugais  se  rendent, 
bien  arm£s  et  bien  6quip£s,  avec  leurs  selles,  dans  le  Grand-Duch6,  * 
ou  ils  seront  remont£s. 

Napoleon. 

D'aprea  l'origiiial.  DepAt  de  la  guerre. 


18537.  —  NOTE  POIR  LE  COMTE  DARU, 

M1MSTRK  SECRETAIRE  D'ETAT  t  A  PARIS. 

Paris,  l«r  mart  1812. 

L'Empereur,  ayant  souvent  besoin  de  coosulter  la  note  de  ce  que 
la  Prusse  doit  fournir  k  la  Grande  Arm6e,  desire  que  M.  le  comte 
Daru  Venvoie  k  son  cabinet. 

D'apres  la  copie  comm.  par  If.  le  comte  Daru. 


18538.  —  AM.  MARET,  DUC  DE  BASSANO, 

M1N1STRE  DBS  RELATIONS  BXTKR1EURES ,  A  PARIS. 

Paris,  2  mars  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Bassano ,  je  crois  qu'il  est  mkessaire  d'cxp£- 
dier  aujourd'hui  le  courrier  k  Lauriston.  Ne  lui  parlez  point  de  l'es- 
pionnage  de  Czernitchef,  que  vous  n'Stes  pas  cens£  connaitre  encore. 
Expliquez  bien  k  Lauriston  que ,  dans  aucun  cas ,  il  ne  doit  prendre 
({'engagement  pour  une  entrevue;  que  je  verrai  avec  plaisir  nouer 
une  negotiation  lorsque  mes  troupes  seront  sur  l'Oder  et  sur  la 
Vistule ;  que  je  ne  veux  point  d'entrevue ;  que  e'est  un  moyen  dont 
il  peut  se  servir,  mais  qu'il  doit  toujours  me  laisser  le  mattre  de 
F&luder. 

Napoleon. 

D'apres  l'original.  Archives  des  affaires  Itrangeres. 


XXIII. 
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18539.  —  AM.  MA  RET,  DUC  DE  BASSANO, 

MINISTRB  DBS  RELATIONS  KXTERIEL'RES ,  A  PARIS. 

Paris,  2  man  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Bassano ,  par  le  courrier  que  vous  envoyez  a 
Saint-Petersbourg ,  vouslcrirez,  a  Berlin,  au  comtc de Saint-Marsan 
que,  aiissitdt  que  le  traile  sera  ratiGe,  il  demaude  quon  mette  ub 
bon  commandant,  avec  une  garrison  suffisante,  a  Memel,  et  qu'oo 
arme  et  approvisionne  cette  place  pour  la  mettre  en  6tat  de  tenir 
quelques  jours ,  aCo  que,  dans  tout  £venement,  cette  place  ne  soit 
pas  compromise  et  que  les  Russes  ne  puissent  pas  sen  emparer. 

Napoleon. 

D'apres  l'original.  Archives  des  affaires  Itrangeres. 


18540.  —  A  M.  MARET,  DUC  DE  BASSANO , 

MINISTRB  DBS  RELATIONS  BXT&UBURBS,  A  PARIS. 

Paris,  3  mars  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Bassano ,  £crivez  par  I'estafette  k  mon  ministre 
a  Bade  pour  le  charger  de  demander  que  1'artillerie  du  contingent  de 
Bade  ait  son  double  approvisionnement,  e'est-a-dire  quatre  cents  coups 
a  tirer  par  piece ;  que  les  troupes  portent  pour  viogt  jours  de  vivres 
avec  elles,  et  que  le  regiment  de  cavalerie  soit  port6  a  1,000  che- 
vaux,  savoir,  a  quatre  escadrons  de  250  borames  chacun,  et  chaque 
compagnie  a  125  hommes.  Le  grand  -duche  de  Bade  est  assez  riche 
pour  faire  cette  augmentation  a  son  contingent.  Jen  ai  besoin  et  je 
la  desire. 

Vous  6crirez  par  I'estafette  a  mon  ministre  a  Darmstadt  que  je 
desire  que  le  regiment  de  cavalerie  du  contingent  de  Hesse-Darmstadt 
soit  porte  k  1,000  chevaux,  mais  que  je  reconnais  que  ce  pays  a  fait 
plus  quil  ne  devait  et  ne  pouvait,  et  que ,  par  consequent,  je  n'exige 
rien  de  lui;  que  je  demande  quil  leve  les  hommes  et  les  organise  y 
et  quil  achete  les  chevaux,  et  que  je  payerai  le  tout;  qu'ainsi  le 
grand-due  de  Hesse-Darmstadt  aura  500  hommes  de  cavalerie,  offi- 
ciers  compris,  a  ses  frais,  et  que  les  500  autres  seront  k  mes  frais. 
Faites  faire  uu  traile  dans  ce  sens.  Je  fcrai  passer  r£gulierement  les 
foods  n&cessaires  pour  payer  ces  depenses ;  cela  fera  un  beau  regi- 
ment pour  le  prince  Eraile.  Vous  demanderez  quil  y  ait  vingt  jours 
de  vivres  portes  sur  des  charrois  a  la  suite  du  contingent. 

Faites  demander  au  prince  de  Nassau  s'il  pourrait  lever  un  regi- 
ment de  1,000  chasseurs  a  cheval,  organise  comme  ceux  de  Bade  et 
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de  Hesse- Darmstadt.  Je  traiterai  avec  lui,  e(  je  payerai  la  premiere 
mise  ainsi  que  l'entretien. 

Napol£on, 

D'aprii  l'origia*).  Arch  if  et  dot  aJJairet  Itraagtai. 


18541.  —  AU  PRINCE  KOURAKINE, 

AMBAS&ADBUB  DE  6.  M.  LKMPBBKUB  DK  EUSS1B,  A  PARIS  1  * 

Paris,  3  man  ISIS. 

Monsieur  l'Ambassadeur,  j'ai  mis  sous  les  yeux  de  Sa  Majesty  les 
lettres  que  vous  m'avez  fait  l'bonneur  de  m'ecrire  au  sujet  du  sieur 
Jean  Custinguer*. 

Sa  Majeste  a  ete  peniblement  affectee  de  la  conduite  de  M.  le 
comte  Czernitchef ;  elle  a  vu  avec  elonneuient  qu'un  homme  qu'elle 
avail  toujours  bien  traile,  qui  se  trouvait  a  Paris,  non  comme  un 
agent  politique,  mais  comme  un  aide  de  camp  de  l'Empereur  de 
Russie ,  accredit  par  une  leUre  aupres  de  l'Emperenr,  ayaot  un  carac- 
thre  de  conGasce  plus  in  time  m&rae  que  celui  d'un  ambassadeur,  ait 
proGte  de  ce  caractere  pour  abuser  de  oe  qu'il  y  a  de  plus  saire 
parmi  les  homines. 

Sa  Majesty  se  flalte  que  l'Empereur  Alexandre  sera  aussi  penible- 
ment a(Teci£  qu'eUe-m6me  de  recoonaitre,  dans  la  couduite  deM.de 
Cxernitcbef ,  le  role  d°un  agent  de  corruption ,  £galement  condamne 
par  le  droit  des  gens  et  par  les  lois  de  rhooneur. 

S.  M.  rEmperettr  se  plaint  que,  sous  un  litre  qui  appelait  la  con- 
Gance,  on  ail  place  des  espions  aupres  de  lui  et  en  temps  de  paix, 
ce  qui  ri  est  perm  is  qua  regard  d'uu  ennemi  et  en  temps  de  guerre ; 
il  se  plaint  que  les  espions  aient  £te  choisis,  non  dans  la  derniere 
classe  de  la  sociele" ,  mais  parmi  les  hommes  que  leur  position  attache 
aussi  pres  du  souverain. 

Je  connais  trop,  Monsieur  1' Ambassadeur,  les  sentiments  d'hon- 
neur  qui  vous  ont  distingu£  pendant  toute  la  duree  d'une  longue  car- 
rifcre  pour  croire  que  vous  ne  soyez  personnel  lement  aftlige*  d'une 
chose  si  contraire  a  la  dignite  des  souverains.  «Swle  prince  Koura- 
kine,  a  dit  l'Empereur,  avail  pu  entrer  dans  de  telles  manoeuvres,  je 

1  CeUe  letlre ,  signle  par  le  doc  de  Bassano,  ministre  des  relations  exterieures, 
a  ete"  dietee  per  l'Empereur. 

2  Cuatiiiguer,  concierge  de  la  legation  rtisse,  await  e*t6  I'iaterai&iiaire  dont 
s'ltait  gervi  II.  de  Czernitchef  pour  gagner  un  employe  des  bureaux  de  la 
guerre,  et  obtenir  ainsi  des  renseignements  sur  les  preparatifs  ordonnes  par 
l'Empereur  en  vue  d'une  prochaine  campagnc  contre  la  Russie. 

18. 
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1'excuserais ;  mais  il  n'en  est  pas  de  m£me  d  un  colonel  revetu  de  la 
con6ance  de  son  maitre  et  attach^  de  si  pr&s  a  sa  personne.  » 

Sa  Majesty  venait  de  donner  au  comfe  de  Czernitchef  une  grande 
preuve  de  conGance  en  l'entretenant  longtemps  et  directement ;  elle 
£tait  bien  loin  de  penser  quelle  ne  s'entretenait  qu'avec  un  espion  et 
un  agent  de  corruption. 

Je  suis  charge  sp£cialement  de  porter  plainte  a  Votre  Excellence ; 
Sa  Majesty  ne  doute  pas  que  l'Empereur  Alexandre  ne  fasse  justice 
dun  pareil  m  an  quern  en  t  aux  6gards ,  aux  process  et  aux  lois  de 
Thonneur. 

D'apres  la  minute.  Archives  des  affaire*  rftrangeres. 


18542.  —  AU  COMTE  BIGOT  DE  PREAMENEU , 

111NISTRB  DBS  CULTES,  A  PARIS. 

Paris,  S  mart  1812. 

Monsieur  le  Comle  Bigot  de  Pr£ameneu ,  il  est  temps  de  finir  ce 
scandale  des  soeurs  de  la  Gharit£  en  r£volte  contre  leurs  sup£rieurs. 
Mon  intention  est  de  supprimer  les  maisons  qui,  vingt-qnatre  heures 
apres  l'avertissement  que  vous  leur  donnerez ,  ne  seraient  pas  rentrles 
dans  la  subordination.  Vous  remplacerez  les  maisons  supprim£es, 
non  par  des  soeurs  du  m£me  Ordre  >  mais  par  un  autre  Ordre  de  la 
Charite\  Les  soeurs  de  la  Charite"  de  Paris  y  perdront  de  leur  influence; 
ce  sera  un  bien.  Vous  leur  substituerez  des  soeurs  d'un  Ordre  dont 
on  est  le  plus  content  et  qui  n'a  point  donn£  de  sujets  de  plainte. 

Napoleon. 

D'apres  loriginal  comm.  par       la  baron  ne  de  Noagarede  de  Fayet. 


18543.  —  AU  VICE-AMIRAL  COMTE  DECRfeS, 

MIXISTRE  DE  l.A  MARINE  ,  A  PARIS. 

Paris,  3  mars  1812. 

Monsieur  le  Comte  Decres,  envoyez-moi  la  copie  de  la  lettre  que 
j'ai  sign£e  pour  le  capitaine  Barre*  et  celle  des  instructions  que  vous 
avez  donn£es  a  cet  ofGcier. 

On  a  mis  une  impr£voyance  impardonnable  dans  la  sortie  du  Rivoli. 
Le  vaisseau  anglais  £tait  tellement  pres  que ,  si  Ton  eut  execute  mes 
instructions ,  on  aurait  kit  instruit  de  sa  presence.  J'at  tends  votre  rap- 
port et  les  renseignements  qui  6claircissent  ce  malbeureux  evenement. 

Toutefois  donnez  ordre  de  faire  descend  re  a  Malamocco  le  Regene- 
ralore,  le  Monl-Saint-Bernard,  le  Castiglione  et  la  Princeue-de- 
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Bologne,  et  de  menacer  de  faire  sortir  ces  vaisseaux  pour  obliger  les 
Anglais  k  renforcer  leurs  croisieres  dans  l'Adriatique.  Faites  com- 
pleter les  equipages  de  ces  vaisseaux.  Donnez  ordre  que  Ton  con- 
struise  une  nouvelle  paire  de  chameaux,  pour  qu'on  puisse  faire 
franchir  la  passe  k  deux  vaisseaux  k  la  fois.  Quand  il  y  aura  quatre 
ou  cinq  vaisseaux  Ik ,  j'enverrai  une  division  de  vaisseaux  pour  les 
prendre  sous  son  escorte.  La  presence  des  vaisseaux  k  Malainocco 
obligera  les  Anglais  k  ienir  deux  ou  peut-e'tre  trois  vaisseaux.  11  suf- 
fira  d'envoyer,  quand  il  en  sera  temps,  quatre  ou  cinq  vaisseaux. 

La  prise  du  Rivoli  ne  doit  pas  empdcber  de  rendre  justice  aux  ing&- 
nieurs  et  aux  hommes  de  Fart  qui  ont  si  habilement  execute  Fopera- 
tton  de  la  sortie  de  ce  vaisseau.  Faites  -moi  un  rapport  sur  cette 
operation ,  afln  que  je  blame  les  uns  et  recompense  les  autres. 

Independamment  de  la  Princessc-de-Bolognt ,  il  serait  bon  d'avoir 
une  ou  deux  autres  frigates  k  Venise. 

Napoleon. 

D'aprit  l'original  comm.  par  M"«  la  dnchesse  Deerai. 


18544.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  g£n£rAL  DB  LA  GRANDE  ARM&R ,  A  PARIS. 

Paris ,  3  mart  1812. 

Mon  Cousin  ,  le  corps  d1  armee  polonais  formera  le  5e  corps  de  la 
Grande  Armee.  La  lr*  division  portera  le  n°  16;  la  2e  division,  le 
n°  17;  et  la  3*  division,  le  n*  18.  Ce  corps  sera  commande  par  le 
prince  Poniatowski. 

Le  6*  corps  de  la  Grande  Armee  sera  composi  de  Bavarols.  La 
1"  division  portera  le  n°  19 ,  et  la  2*  division  le  n°  20.  Ce  corps  sera 
commande  par  le  general  Saint-Cyr. 

Le  7*  corps  sera  forme  par  les  Saxons.  La  1™  division  portera  le 
n*  21  ,  et  la  2*  division  portera  le  n°  22. 

Le  8*  corps  sera  formi  par  les  Westphaliens.  La  1"  division  por- 
tera le  n*  23,  et  la  2*  division  le  n°  24. 

Le  corps  wurtembergeois  ne  formera  quune  seule  division,  qui 
portera  le  n°25. 

La  division  composee  des  brigades  de  Berg ,  de  Hesse-Darmstadt 
et  de  Bade,  que  commande  le  general  Daendels,  ne  formera  qu'une 
seule  division  et  portera  le  n°  26. 

A  dater  du  1"  avril,  les  denominations  de  corps  d'observation  de 
FElbe,  de  2#  corps  de  FElbe,  de  corps  de  FOcean,  seront  suppri- 
mees.  Le  corps  d'observation  de  FElbe  prendra  le  nom  de  ler  corps 
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de  la  Grande  Armee;  il  sera  compose  des  lr#,  2\  3%  4%  5*  et  7*  di- 
visions, el  sera  commande  par  le  prince  d'Eckmtihl.  Le  2*  corps  de 
l'Elbe  prendra  le  nom  de  2°  corps  de  la  Grande  Armee;  i I  sera  com- 
pose des  6%  8*  et  9*  divisions,  et  sera  commande  par  le  due  de 
Reggio.  Le  corps  d'observation  de  l'Ocean  prendra  le  nom  de  3*  corps 
de  la  Grande  Armee;  il  sera  compost  des  10*t  11%  12*  et  25*  divi- 
sions, et  sera  commande  par  le  due  d'Elchingen. 

Le  4*  corps  de  la  Grande  Armee  sera  compose  des  13%  14*  et  15e  di- 
visions. 

Vous  donnerez  ordre  a  la  25e  division ,  com  pose  e  des  Wurtember- 
geois,  de  sojourner  a  Cobourg,  et  de  parlir,  apres  un  sejour,  pour 
Gera,  ou  elle  recevra  de  nouveaux  ordres.  A  Gera,  cetle  division 
recevra  Tordre  de  faire  partie  du  3*  corps.  11  est  necessaire  quelle 
n ait connaitsance de  cette  disposition  quarrivee  a  Gera.  11  est  neces- 
saire egalement  quelle  ne  recoive  Tordre  de  depart  que  le  20  mars, 
pour  partir  le  21. 

Donnez  ordre  au  general  Tharreau  de  se  rendre  a  Cassel,  pour 
prendre  le  commandement  d'une  des  divisions  du  corps  uestphalien. 

Ecrivcz  au  roi  de  Westphalie  que  je  lui  ai  envoye  le  general  Van- 
damme;  que  je  lui  envoie  le  general  Tharreau  pour  commander  une 
de  ses  divisions;  que  le  general  Chabert,  n'ayant  servi  que  com  me 
major,  n*a  pas  l'aptitudc  necessaire;  que  je  fais  choix  d'un  general 
de  brigade  capable  pour  6tre  son  chef  d'elat-mnjor ;  qu'il  fasse  partir 
ses  bagages  et  $a  maison  militaire  pour  Halle,  et  qu'il  vienne  de  sa 
personne,  avec  tres-peu  de  monde,  a  Paris.  11  viendra  incognito;  il 
n'y  restera  que  deux  ou  trois  jours ;  apres  quoi ,  il  ira  rejoiodre  son 
corps  <f armee. 

Napoleon. 

D'apr£s  1'original.  Dlp6t  de  la  gaerre. 


18545.  —  AU  PRINCE  DE  XEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM, 
major  g£n£ral  de  la  grandf.  armkb,  A  PARIS. 

Parif,  3  mart  1812. 

Mon  Cousin ,  reiterez  les  ordres  au  prince  d'Eckmuhl  pour  qti'aus- 
sitdt  que  les  brigades  de  Hesse- Darmstadt  et  de  Bade  seroot  arro&s 
a  Magdeburg  il  les  fasse  sur-le-cbamp  partir  pour  la  Pofft&anie, 
aOn  de  desencombrer  Magdeburg.,  qui  est  tout  entier  destine  an  corps 
du  due  de  Reggio.  Le  due  de  Reggio  ne  vous  a  pas  fait  connaitre  la 
situation  de  la  division  de  cuirassiers ,  ni  quand  elle  sera  reusie  a 
Magdeburg.  Instruisez  le  prince  d'Eckmuhl  que  la  division  Bruyere, 
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qui  doit  se  placer  en  avant,  sur  la  rive  droite  de  I'Oder,  doit  se 
mettre  en  communication  avec  la  brigade  Pajol  v  qui  est  a  Danzig,  el 
avec  la  cavalerie  du  Grand -Duche,  de  manure  que  les  ordonnances 
puissent  toujours  se  communiquer.  Prevenez-le  quit  est  possible  que 
je  lui  donne  ordre  de  partir  du  15  au  20,  pour  prendre  position  sur 
la  Vistule  avec  tout  son  corps  d'armee  et  y  6lre  rendu  le  1"  avril; 
que  cependant  je  ne  suis  pas  encore  decide  a  ce  mouvement ;  mais 
qu'il  n'en  est  pas  moins  necessaire  que  toutes  ses  divisions  soient  pla- 
ces de  raaniere  qu'en  deux  jours  clles  puissent  passer  I'Oder;  queje 
suppose  que  le  g£n£ral  Dessaix,  avec  la  partie  de  sa  division  qui  est 
a  Stettin,  sera  rendu  a  Kustrin  et  aura  occupc  Landsberg;  que  j 'at- 
tends pour  decider  son  mouvement  a  connaitre  le  jour  oil  le  general 
Damas,  avec  la  brigade  de  Berg,  la  brigade  de  Hesse ,  la  brigade  de 
Bade ,  arrivera  dans  la  Pomeranie ,  a  Stettin  et  a  Kustrin ;  que  cepen- 
dant, si  1'armee  russe  ne  fait  pas  de  mouvement,  il  est  possible  que 
je  retarde  de  mon  cote*  afin  de  gagner  une  meilleure  saison ;  que  la 
brigade  Hesse ,  arrivant  le  6  a  Magdeburg ,  doit  e'tre  arrivee  avant  le 
15  dans  la  Pome>anie. 

Ecrivez  au  ministre  de  la  guerre  du  roi  de  Saxe ,  en  lui  faisant 
remettre  voire  lettre  par  mon  ministre  a  Dresde,  que  j  ai  ordonne  au 
prince  d'Eckmiihl  de  se  porter  avec  sa  lre  division  sur  I'Oder,  d'en- 
voyer  des  detachements  de  sa  cavalerie  sur  la  rive  droite  et  d'entrer 
en  communication  avec  Danzig  et  avec  les  troupes  du  Grand-Duche; 
que  j'ai  envoyi  le  general  Reynier  pour  commander  le  corps  saxon 
queje  suppose  r^uni  a  Guben;  que  le  prince  Poniatowski  comman- 
dera  trois  divisions  du  Grand-Duch6,  formant  un  corps  d'armee;  que 
mon  intention  est  que  le  Roi  donne  ordre  aux  commandants  des  corps 
saxons  et  du  Grand -Duche  d'etre  aux  ordres  du  prince  d'Eckmiihl, 
qui  est  a  Stettin,  de  correspond  re  tous  les  jours  avec  lui,  de  lui 
envoyer  exactement  leurs  ctats  de  situation  et  de  se  tenir  constani- 
nient  pr&s  a  executer  ses  ordres;  que  ma  principale  intention  est  que 
le  Grand- Duche  ne  soil  pas  ravage,  et  que,  si  les  Russes  commen- 
cement les  hostility,  le  prince  d'Eckmiihl  puisse  se  porter  avec  assez 
de  rapidite  pour  proteger  le  territoire;  qu'il  faut  que  le  prince  Ponia- 
towski corresponde  par  ordonnances  avec  l'avant- garde  du  prince 
d'Eckmubl. 

Vous  ferez  connaitre  au  prince  d'Eckmiihl  la  lettre  que  vous  aurez 
eerite  au  ministre  de  la  guerre  du  roi  de  Saxe.  Vous  lui  ferez  con- 
naitre que  le  general  Reynier  commande  le  contingent  saxon ;  que  je 
lui  ai  deja  mande  de  faire  charger  de  farine  et  de  biscuit  des  bail- 
ments a  Kustrin ;  que  je  suppose  aussi  que  tout  ce  qu  il  trouvera  k 
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Stettin ,  il  le  fera  charger  sur  des  chariots  du  pays ,  aGn  d'assurer  ses 
vivres  et  de  n'avoir  a  ce  sujet  aucune  inquietude  sur  la  Vistule.  11 
doit  renouveler  les  ordres  pour  qua  Danzig  on  convertisse  une  grande 
quantity  de  bl6  en  farine.  Enfin  vous  ferez  connattre  au  prince  d'Eck- 
miihl  que  j'ai  ordonne  aux  Bavarois  de  partir  le  10  pour  se  rendre  a 
Glogau. 


Le  comte  Daru  et  le  ministre  de  l'interieur  appelleront  aupr&s 
d'eux  l'architecte  Fontaine  et  deux  autres  architectes  pour  examiner 
les  questions  suivantes. 

Les  Archives  imperiales  sont  tr&s-mal  placets.  On  propose  cette 
annee  une  depense  de  300,000  francs.  11  est  a  craindre  qu'elles  ne 
brulent ;  or  el  les  renferment  en  quelque  sorte  les  archives  de  l'Eti- 
rope.  Le  projet  de  l'Empereur  elait  de  les  mettre  au  Louvre. 

lr*  question.  —  Peut-on  mettre  au  Louvre  la  Biblioth&que  imp6- 
riale  et  les  Archives? 

2*  question.  —  Le  deuxieme  elage  du  Luxembourg  est  vide.  Faire 
des  logements  dans  un  palais  est  peu  convenable;  les  ofliciers  du 
Senat  qui  n'v  sont  pas  a  vie  y  seraient  mal  log£s;  de  la  Yld&e  d'y 
mettre  la  biblioth&qtie  de  Sainte  -  Genevieve ;  cela  offrirait  I'avantage 
de  rendre  libre  pour  le  lycee  l'emplacement  de  cette  biblioth&que. 

Mais  les  Archives  sont  d'une  tout  autre  importance. 

Convient-il  de  mettre  seulement  la  Biblioth&que  imperiale  au 
Louvre,  avec  les  manuscrits ,  les  medailles,  le  garde-meuble  et  toutes 
les  choses  precieuses?  Si  Ton  avait  de  la  place,  qui  empgcherait,  par 
exemple,  de  mettre  au  Louvre  les  modules  d'artillerie  ?  Tout  cela 
orne  un  palais  et  y  est  convenablement  plac£. 

S'il  elait  plus  important  de  placer  sur-le-champ  les  Archives  au 
Luxembourg,  ou  la  bibliotheque  de  Sainte-Genevi&ve,  y  a-t-il  assez 
de  place  pour  les  Archives?  Y  seront-elles  en  suret£?  Si  Ton  mettait 
les  Archives  au  Louvre ,  le  pourrait-on  d&s  cette  ann£e? 

On  fera  un  rapport  a  l'Empereur  sur  cet  objet  dans  la  semaine 

D'apri  •  U  minute.  Archives  de  l'Empire, 

1  Un  decret,  du  12  mars  1812,  ordonna  la  construction ,  sur  la  rive  gauche 
de  la  Seine,  entre  les  ponts  d'lena  et  de  la  Concorde,  d*un  Edifice  desline  a 
reccvoir  lea  archives  de  I'Empire.  Les  travaux ,  commences  peu  de  temps  apres, 
fureot  abandonnes  en  1814. 


Napoleon. 


D'apret  ('original.  Depot  de  la  guerre. 


18546.  —  NOTE. 


Paris,  3  man  1812. 
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18547.  —  A EUGENE  NAPOLEON,  vicb-roi  d'italib,  a  milan. 

Paris,  3  mart  1812. 

Moo  Fils ,  j'ai  appris  la  catastrophe  du  Rivoli,  Vous  n'avez  pas , 
dans  cette  circonstance  v  justify  ce  que  j'attendais  de  vous.  Je  vous 
avais  mande,  1°  d'etre  de  voire  personne  a  Venise,  au  moment 
de  la  sortie  du  vaisseau;  2*  d'y  attendre  le  retour  des  courriers 
que  vous  deviez  envoyer  a  Pola  et  les  rapports  d'une  nu£e  d'a- 
visos,  qui  vous  auraient  appris  avec  certitude  si  l'Adriatique  6tait 
Hbre;  3°  de  faire  sortir  avec  le  Rivoli  la  Princesse-de-Bologne  ou  une 
autre  frigate.  Vous  n'avez  rien  fait  de  tout  cela.  Si  une  frigate  sett- 
lement fdt  sortie  avec  le  vaisseau,  vous  auriez  &t&  vainqueur.  Si  vous 
aviez  envoy£  des  courriers  a  Pola  et  des  avisos  par  tout,  vous  auriez 
su  qu'il  y  avait  un  vaisseau  anglais  dans  l'Adriatique.  Relisez  les 
lettres  que  je  vous  ai  Rentes ,  et  vous  verrez  que  je  ne  puis  attribuer 
la  prise  du  Rivoli  qu'au  peu  de  soin  que  vous  avez  mis  a  executer 
les  instructions  que  j'avais  donnees. 

Napoleon. 

D'apret  la  copie  comm.  par  S.  A.  I.  M"*  la  ducheste  de  Leuchtenberg. 


18548.  —  A  EUGENE  NAPOLEON,  vicb-roi  d'italib,  a  milan. 

Paris,  3  mart  1812. 

Mon  Fils ,  on  a  fait  de  grandes  fautes  en  laissant  sortir  le  Rivoli 
sans  frigate  et  sans  6clairer  les  niers.  11  ne  faut  cependant  pas  que 
celte  perte  decourage.  Ne  faites  point  sortir  le  Regeneratore ,  niais 
tenez-le  a  Malaroocco.  Faites-y  descend  re  le  Mont-Saint-Bernard, 
et,  aussitdt  que  cela  se  pourra,  le  Castigh'one  et  la  Princesse-de- 
Bologne.  Faites  construire  une  seconde  paire  de  chameaux,  aGn  qu'on 
puisse  faire  sorlir  deux  vaisseaux  a  la  fois.  Quand  le  moment  sera 
favorable ,  j'enverrai  une  division  de  vaisseaux ,  qui  me  rendra  maitre 
de  l'Adriatique  pendant  le  temps  que  les  vaisseaux  sortiront  pour 
aller  a  Anc6ne.  En  attendant,  les  Anglais  seront  obliges  de  tenir  plu- 
sieurs  vaisseaux  dans  l'Adriatique. 

NapolAon. 

D'apret  la  copie  comm.  par  S.  A.  I.  If"*  la  dachette  de  Leuchtcoberg. 


18549.  — NOTE  POUR  LE  M1NISTRE  DE  LA  GUERRE 

SUR  UN  PROJET  D  ORGANISATION  DE  LA  GARDB  NATIONALE. 

Paris ,  6  mars  1812. 

Ce  decret  me  paratt  bien ,  ainsi  que  tous  les  etats. 


Digitized  by 


282       CORRESPONDANCE  DB  NAPOLEON  I".  —  181*. 

Je  ne  veux  pas  de  legion ;  le  dernier  grade  sera  chef  de  bataillon. 

11  faut  un  litre  d'administration ;  celui-ci  n  est  pas  assez  developpe. 

Toutes  les  cohortes  se  reuniront  au  chef-lieu  de  la  division ,  ou 
dies  seront  habillees  et  equipees  par  le  conseil  d'adroinistration ,  qui 
aura  a  sa  disposition  tout  le  depdt,  un  officier  d'habillement ,  un 
quartier-maltre ,  des  tailleurs,  des  cordonniers  et  un  certain  nom- 
bre  d'ouvriers ;  tout  cela  comptant  dans  le  dep6t. 

Le  prefet  est  president  du  conseil  (fad ministration ;  le  sous-prefet 
du  chef-lieu  est  specialement  charge  des  details.  Le  conseil  d'admi- 
nistration  est  compose  du  prefet,  du  sous-prefet,  de  lordonnateur 
de  la  division,  du  quartier-maitre,  du  capitaine  de  rhabillement  et 
de  deux  capitaines  pris  dans  le  dep6t. 

SpeciGer  que  la  masse  de  rhabillement  se  paye  au  depdt,  celle  de 
linge  et  chaussure  a  la  cohorte. 

Chaque  cohorte  aura  un  conseil  d'administration  qui  correspon- 
ds avec  le  conseil  d'administration  du  d£partement. 

Les  reserves  seront  centralists. 

Le  ministre  de  Fadministration  de  la  guerre  soldera  au  conseil 
^administration  ce  qui  lui  revient  pour  premiere  mise  et  ma^se 
d'habilleraeot,  moyennant  quoi  le  conseil  d'administration  pourvoira 
a  tout. 

Dans  le  decrct,  on  ne  fait  pas  assez  sentir  que  la  garde  nationale 
doit  £lre  pour  la  defense  des  cotes. 

Je  crois  qu  il  faut  revenir  au  decret  qui  a  iti  propose,  ou  bien  le 
modiGer  de  la  maniere  suivante  :  5e  division,  au  lieu  de  trois  co- 
hortes, quatre;  10*  division,  au  lieu  de  deux  cohortes,  quafre; 
1 1*  division  ,  au  lieu  de  deux  cohortes ,  trois ;  20*  division ,  au  lieu 
d'une  cohorte,  deux;  total,  treize,  au  lieu  dehuit;  ce  qui  fera (reize 
cohortes ,  qui  seront  destinees  a  la  defense  des  Pyrenees ;  une  cohorte 
pour  les  cdtes  de  la  9*  division;  une  pour  Bordeaux;  mettez  quil  en 
faille  une  pour  les  autres  cotes ,  il  restera  toujours  dix  cohortes.  Les 
quatre  cohortes  de  la  10*  division  seront  toutes  formees  par  les  cadres 
des  quatre  bataillons  du  regiment  de  la  Mediterranee ,  lcr,  2%  3* 
et  5e  bataillon,  qui  arrivent  a  Toulouse. 

Dans  le  decret,  il  serait  peut-cHre  utile,  sans  s'engager  a  rien, 
d'indiquer  le  lieu  ou  les  cohortes  devront  se  r6unir. 

lr*  et  2*  division  militaire ,  pour  former  une  reserve  a  Paris  ,  huit 
cohortes;  3°,  une;  4#,  une;  5*,  deux,  pour garder  Kehl  et  les  places 
du  Rhin;  6°,  pour  Paris  ,  trois;  7*  et  8*,  pour  Toulon  ,  six;  9%  10\ 
11*,  20*,  pour  les  Pyrenees,  treize;  12*,  pour  la  Rochelle,  trois; 
13%  pour  Brest,  six;  14*  et  15*,  poor  Cherbourg,  six;  16%  pour 
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Bruges,  sept;  16°,  18%  19%  pour  la  reserve  de  Paris,  qualre ; 
21%  pour  Pontivy,  trois;  22%  pour  Amboise,  quatre;  24°,  pour 
PEscaut,  cinq;  25%  pour  Wesel,  trois;  26%  pour  Mayence,  trois1. 

II  faudrail ,  dans  le  rapport,  dire  que  c'est  la  creation  d'une  nou- 
velle  armie  de  Pinterieur. 

Dans  le  dec  ret  d'organisation ,  it  faudrait  meltre  que  les  ofliciers 
et  sous-ofGciers  peuvent  etre  pris  parmi  ceux  qui  sont  en  retraite  ou 
qui  ont  servi,  qui  soot  dans  les  departments,  et  quils  cumuleront 
leurs  appointements  avec  leur  retraite,  et  cela  pour  les  soldats,  ca- 
poraux,  sergents,  lieutenants  et  sous-lieutenants,  mais  non  pour 
les  capitaines,  qui  pourront  cumuler  une  partie. 

La  coborte  de  Toscane  serai t  formed  par  un  des  cadres  du  regi- 
ment de  la  Mediterranee ,  qui  est  en  garnison  a  riled' Elbe;  celles  de 
Rome  et  de  G£nes,  de  mkie.  Le  Piemont  pourrait  fournir  quatre 
cadres. 

Mettre  que  des  senaleurs  seront  envoyes  dans  les  divisions  mili- 
taires  pour  organiser  les  cadres,  et  que,  dans  chaque  departement, 
un  conseil  preside  par  le  prefet  et  compost  du  sous-prefet  du  chef- 
lieu ,  de  PofGcier  de  gendarmerie,  de  PofGcier  supericur  comman- 
dant le  departement,  du  commissaire  des  gucrres  ou  ordonnateur , 
de  Pinspecteur  aux  revues,  designera  les  ofGcicrs,  sous-ofGciers  et 
soldats  pensionnes  capables  d'entrer  dans  ccs  cadres,  en  les  desi- 
gnant  au  senateur,  qui  tiendra  un  conseil  compose  du  general  de 
division,  de  Pinspecteur  aux  revues,  du  prefet,  de  Pordonnuteur, 
pour  designer  ceux  qui  devront  composer  les  cadres;  ils  les  appelle- 
ront  au  chef-lieu  et  s'assureront  qu'ils  ont  les  qualites  requises. 

Les  sous-ofGciers  et  soldats  qui  auraient  servi  dans  la  garde  natio- 
nal, ou  qui,  sans  avoir  des  pensions,  auraient  deja  servi,  seront 
susceptibles  d'etre  admis. 

Le  senateur  formera  les  cadres  sur-Ie-champ  et  en  adressera  Petal 
au  ministre  de  la  guerre,  qui,  apres  avoir  pris  communication  du 
proces-verbal  du  conseil,  approuvera  les  sous-ofGciers  et  soumettra 
a  notre  approbation  les  ofGciers  avec  les  £tats  de  service  et  Page  des 
individus. 

Aussitot  que  ce  d^cret  sera  redigc,  le  general  Dumas  le  presentera 
imprime  au  Conseil. 

11  faut  bien  faire  com  prendre  dans  mon  decret  que  cela  est  Parm£e 
de  Pinterieur;  que  sans  doute  la  conscription  est  sufGsante,  mais 
qu*elle  sera  appelee  a  Parmee  Panuee  prochaine;  quil  est  done  con- 
venable,  dans  les  circonstances ,  d' avoir  une  armee  toute  de  Pinle- 

1  «  A  differer  cette  repartition.  »  (Note  de  la  minute.) 
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rieur,  qui ,  d'ici  k  deux  ans ,  sera  meilleure  que  Parnate  de  ligne;  de 
sorle  que  nous  n'ayons  aucune  inquietude  pour  nos  6tablissements 
du  Texel,  Toulon,  Alexandrie,  et  pour  la  surety  des  places  qui  sont 
le  boulevard  de  PEmpire ;  que  celte  creation  met  pour  toujours  la 
France  k  Pabri  de  toute  inquietude;  que,  si  elle  avait  exists,  on 
n'aurait  pas  vu  ce  qui  sest  pass6  dans  PEscaut  et  aux  Pyrenees. 

Ce  qui  a  pu  se  passer  par  des  £v£nements  particuliers  1 

n'aura  plus  lieu  pour  mon  empire   9  80,000  hommes  vieil- 

lissant  cinq  k  six  ans  sous  les  drapeaux ,  ayant  la  surety  de  ne  pas 
sortir  de  France  * 

Cette  arm6e  ne  sortira  pas  de  Pintirieur,  car  la  conscription  de 
cette  ann£e ,  instruite ,  restera  pour  recruter  les  pertes  de  la  cam- 
pagne ,  et  ainsi  de  suite. 

Je  n'approuve  point  le  considerant  du  d£cret;  il  faut  supposer  un 
senalus-consulte  recent. 

Le  senatus-consulte  sera  priced^  d'un  rapport  du  ministre  des 
relations  exterieures  sur  le  syst&nie  actuel  de  Pinfluence  de  I'Empire 
et  d'un  rapport  du  ministre  de  la  guerre. 

Ce  ne  sont  pas  les  bataillons  qui  manquent  en  France ;  mais  il  est 
honteux  qu'une  arm£e  d'£lite  soit  exclusivement  affectie  k  Pinterieur. 

On  fcra  remarquer  qu  on  ne  met  que  des  chefs  de  bataillon ,  parce 
que  Petat-major ,  ce  doit  6tre  P6tat-major  de  l'armee. 

Si  on  avait  mis  des  chefs  de  legion  ayant  six  cohortes,  9'aurait  &6 
des  chefs  avec  un  esprit  k  part ,  au  lieu  que  des  cohortes  reunies  , 
par  deux  ou  par  quatre ,  sous  les  ordres  d'un  major  ou  d'un  colonel , 
et  par  six  ou  huit,  sous  un  general  de  brigade,  formeront  un  syst&me 
r£gulier  et  utiliseront  les  6lats-majors  des  divisions. 

La  pratique  et  l'6conomie  conseillent  6galement  cette  mesure. 

SENATUS-CONSULTE. 

Article  l*r.  La  garde  nationale  est  divis£e  en  premier  ban, 
deuxi&me  ban  et  arriere-ban. 

2.  Le  premier  ban  est  compost  de  tous  les  consents  des  six  der- 
ni&res  classes. 

3.  Le  deuxi&me  ban  r£unit  les  citoyens  jusqu  a.  quarante  ans. 

4.  L arriere-ban ,  tous  les  Francais  jusqu'A  soixante  ans. 

5.  La  garde  nationale,  soit  le  premier  ban  ,  le  deuxi&me  ban  ou 
Parri&re-ban ,  ne  peut ,  sous  quelque  pretexte  que  ce  soit ,  sortir  du 
territoire  de  I'Empire;  elle  n'est  destin£e  qu'tk  la  garde  des  fronti&res, 

1  et  2  Mots  illisibles. 

3  Phrase  ioachevee  sur  la  minute. 
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k  la  police  interieure  et  k  la  conservation  des  grands  depols  de  muni- 
tions, arsenaux  et  places  fortifiers. 

6.  Au<?une  partie  du  premier  ban  de  la  garde  nationale  ne  peut 
6tre  levee  que  par  un  s£natus-consulte ,  d'avis  des  ministres 

7.  Le  premier  ban  de  la  garde  nationale  pour  1812  sera  forme 
par  les  differents  d£partements ,  conformement  au  tableau  ci-joint. 

8.  Cent  cohortes  seront  mises  k  la  disposition  du  ministre  de  la 
guerre;  cbaque  coborte  a  buit  compagnies,  dont  six  d activity ,  une 
d'artillerie  et  une  de  depdt.  Les  gardes  seront  pris  parmi  les  hommes 
de  telle  et  telle  classe.  Jusqu'A  ce  qu'il  ait  &6  procede  k  1  organisa- 
tion du  deuxienie  et  du  troisieme  ban ,  il  n'est  rien  innove*  aux  lois 
existantes  sur  l'organisation  et  la  levee  de  la  garde  nationale*. 

Demain  au  Conseil  d'Etat;  lundi  au  Senat;  mardi  au  Conseil  d'Etat 
pour  le  rapport. 

Le  senat us-cons u He ,  jeudi. 
Sign£  par  Sa  Majeste  vendredi  *. 

Le  ministre  de  la  guerre  pourra  en  envoyer  un  extrait  aux  preTets 
des  d  6  partem  en  ts  pyreneens ;  il  preparera  son  travail  pour  commen- 
cer  par  la. 

Le  secretaire  d'Elat  me  presentera  cinq  sen  a  ten  rs  :  le  general 
Hedouvitle,  pour  les  quatre  cohortes  au  dela  des  Alpes;  le  general 
Rampon,  pour  celles  des  Pyrenees,  9%  10e  et  11°  division;  le  gene- 
ral Latour-Maubourg,  13%  14*  et  15e  division;  Sainte-Suzanne , 
5*  et  26e  division. 

11  faut  que  Daru  mette  bien  lord  re  qu  on  ne  depend  ra  pas  du 
ministre  de  la  guerre,  et  que  l'argent  soit  mis  sur-le-champ  a  la 
disposition  des  conseils  dad  ministration. 

Daru  fondera  ces  dispositions  sur  ce  que  je  dois  avoir  dit ,  dans 
quelques  occasions  semblables ,  que  tant  que  nous  aurons  la  guerre 
avec  I'Angleterre  nous  devons  rester  armes;  que  le  peuple  francais 
doit  se  considerer  comme  dans  des  circonstances  extraordinaires  tant 
que  la  paix  avec  TAngleterre  ne  sera  pas  retablie. 

Dans  la  forme  de  rhabillement ,  parler  de  nouveaux  modeles. 

Cbaque  coborte  aura  un  fanion ,  qui  sera  donne  par  les  conseils 
d' administration ,  lorsqu'elles  seront  reunies  en  brigades. 

L'Empereur  donnera  l'aigle  pour  la  brigade. 

D'apres  la  minute.  Archives  de  l'Empire. 

1  c  Sar  1'avis  du  ministre  de  la  guerre,  i  (Note  de  la  minute.) 
5  Ces  diverses  dispositions  se  trouvent  reproduites  dans  le  senatus-consulte  du 
14  man  1 812,  maia.avecde  notables  modifications;  voir  le  Moniteur  du  16  mars  1812. 
3  Le  senatus-consulte  n'a  ete  signe*  par  l'Empereur  que  le  saroedi  14. 
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18550.  —  NOTE  DICTfiE  EN  CONSEIL  DES  MIN1STRES. 

Ptrif ,  6  mart  181$. 

Les  bassins  d'Anvers  et  de  Flessingue  sufGsenl  a  la  marine  de 
l'Escaut.  C'est  une  rade  qu'il  s'agit  d'avoir. 

On  demande,  a  la  hauteur  de  Terneuse,  un  canal  analogue  k 
celui  de  Nieuwe-Diep,  go  it  a  Terneuse ,  6oit  dans  le  canal  de  l'Ecluse , 
soit  dans  celui  du  Sas-de-Gand. 

Un  croquis  de  I'emplaceaient  du  fort  de  Nieuwe-Diep  sera  adress£ 
au  ministre  de  la  guerre ,  qui  ordonnera  au  directeur  du  g£nie  de  se 
transporter  sur  les  lieux  el  de  presenter  un  projet  pour  ce  fort.  II 
devra  £tre  a  900  toises  tout  au  plus  de  Pextr&nit£  du  banc. 

Le  directeur  du  ginie  fera  sonder  la  ligne  avec  la  plus  grande 
exactitude.  Jl  se  concert?™  avec  Tamiral  Ver  Huell  pour  marquer  le 
nombre  de  vaisseaux  qui  pourront  mouiller  dans  cette  rade  et  les 
points  011  its  pourront  s'approcher  du  fort. 

11  avait  tl&  r£gl£  dans  les  conseils  du  genie  qir'on  ferait  deux 
grosses  batteries  pour  prot£ger  les  travaux  du  fort.  On  travaillera 
d&s  cette  ann£e  k  ces  deux  batteries ,  en  y  placant  des  mortiers  et 
des  pieces  de  36 ;  et ,  en  attendant  que  le  fort  soit  termini ,  ce  qui 
ne  pourra  £tre  que  la  campagne  prochaine ,  on  y  campera  un  batail- 
lon;  ce  qui  permettra  k  Taniiral  de  (aire  sortir  ses  frigates  et  de  les 
tenir  en  grande  rade. 

D'apret  U  copie.  Archives  de  la  marine. 


18551.  —  All  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  U  AGRAM  y 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDB  ARM  til! ,  A  PARIS. 

Pint,  6  nan  1814. 

Mon  Cousin,  je  vous  remroie  les  lettres  du  prince  d'Eckrauhl. 
Mandez-Iui  qu'il  doit  placer  son  corps  d'arm6e  de  la  man  i  ere  sui- 
vante,  a  compter  du  15  mars  : 

Le  general  Bruyere,  avec  sa  cavalerie  leg&re,  k  une  marche  en 
avant  de  Stargard,  en  coupant  les  trots  directions  de  Kolberg,  Dan- 
zig et  Bromberg.  Ce  general  aura  son  artillerie  et  son  quartier  g£n£ral 
k  une  journee  d'6tape  plus  pr£s  de  la  Vistule  que  Stargard,  afln  que 
cette  division ,  avec  son  artillerie  l£g£re ,  paisse  en  six  ou  sept  jours 
dire  r&unie  sur  la  Vistule. 

La  2*  brigade  de  cavalerie  du  1"  corps  portera  son  quartier  gene- 
ral a  Landsberg.  Elle  sera  sous  les  ordres  du  g6n£ral  de  division 
Dessaix.  Elle  aura  des  postes  sur  les  directions  de  Bromberg  et  Posen. 
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Le  g£n£ral  Dessaix  aura  son  artillerie,  sea  administrations  et  toute 
sa  division  r£unies  a  Kustrin.  Le  regiment  quit  a  a  Glogau  le  joindra 
a  Posen ,  lorsque  la  division  recevra  Tordre  de  marcher. 

Le  quartier  g£n£ral  du  corps  d'arm£e,  avec  une  division  d'infan- 
terie,  sera  a  Slettin. 

Les  deux  autres  divisions  seront  sur  la  rive  gauche  de  fOder,  bien 
cantonn£es ,  de  mani&re  qu'une  division  puisse  dans  un  jour  arriver 
a  Stettin  et  passer  le  lendemain  la  rivi&re;  I'autre  arrivera  a  Stettin 
le  deuxi&me  jour.  La  division  Gudin  sera  a  Stargard,  sur  la  rive 
droite.  Le  pare  sera  place  a  une  ou  deux  marches  de  Stettin,  de 
mani&re  a  y  arriver  le  deuxi&me  jour  et  passer  la  rivi&re. 

Les  cuirassiers  seront  places  de  mani&re  qu  en  un  jour  ils  puissent 
passer  l'Oder,  pour  appuyer  la  division  Bruy&re. 

LTn  bataillon  de  Hesse-Darmstadt  et  un  bataillon  de  Bade  doivent 
£tre  rendus  le  plus  tdt  possible  a  Kustrin ,  pour  former  le  fond  de  la 
garnison  de  cette  place. 

Un  autre  bataillon  de  Bade  et  un  autre  bataillon  de  Hesse-Darm- 
stadt doivent  lire  places  a  une  marche  de  Stettin,  de  sorte  que, 
lorsque  la  division  qui  est  a  Stettin  recevra  l'ordre  de  marcher  en 
avant,  ces  bataillons  puissent  se  rendre  a  Stettin  pour  en  former  la 
garnison. 

Toute  la  brigade  de  Berg  doit  6tre  dans  la  Pomeranie  su£doise , 
ainsi  que  le  reste  des  brigades  de  Hesse-Darmstadt  et  de  Bade.  Un 
bataillon  pourra  6tre  detach^  pour  garder  les  cdtes  du  Mecklenburg. 

Le  contingent  du  Mecklenburg  doit  marcher  avec  la  derni&re  divi- 
sion du  corps  d'arm£e.  Elle  sera  utile  au  corps  d'arm£e  pour  bien 
des  services. 

Le  prince  d'Eckmuhl  donnera  ordre  au  prince  Poniatowski  de 
reunir  une  brigade  de  cavalerie  l£g&re  de  2,000  hommes,  de  la 
mettre  sous  les  ordres  d'un  bon  general  polonais ,  et  de  la  placer  du 
cdte  de  Thorn.  Cette  brigade  fera  partie  de  la  division  Bruy&re,  qui, 
d&s  le  20  mars,  lui  enverra  des  ordres.  Cette  brigade  de  cavalerie 
polonaise  ne  bougera  pas,  du  reste,  de  Thorn  ni  des  environs,  pour 
ne  pas  donner  d'inqui£tude. 

Le  prince  Poniatowski,  sans  faire  de  mouvements  extraordinaires, 
doit  rapprocher  de  Varsovie  les  troupes  polonaises  qui  sont  a  Posen 
et  a  Kalis* ,  aGn  que  son  corps  puisse,  en  cas  d'6v£nement,  se  trou- 
ver  tout  r£uni  sur  la  Vistule.  II  doit  rapine  rapprocher  ce  qui  est  a 
Thorn.  Ces  mouvements  se  feront  par  la  rive  gauche.  Thorn  sera 
garde  par  le  5e  regiment  polonais  ,  qui  appartient  a  la  7*  division ,  et 
par  la  brigade  de  cavalerie  leg£re  dont  j  ai  parle  plus  haut.  Par  ce 
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moyen ,  le  prince  Poniatowski  aura  avanci  sur  la  Vfetule  tout  sen 
corps  d'armie.  11  faut  qu'il  ait ,  au  l#r  avril,  1,500,000  rations  de 
farine  et  500,000  rations  dc  biscuit  k  Modlin. 

Les  Saxons  doivent  se  tenir  pr&s  a  passer  l'Oder  vingt-qtiatre  heures 
apr&s  qu'ils  en  recevront  l'ordre.  Us  doivent  avoir,  pour  le  25  roars, 
sur  des  chariots,  de  la  farine  et  du  biscuit  pour  tout  le  corps  d'armee 
saxon  pendant  vingt  jours ,  a6n  qu'ils  puissent  faire  leur  mouvenient 
sans  6tre  arr£t£s  par  aucune  consideration. 

Avant  le  20  mars,  le  1"  corps  d'arm£e  ne  fera  aucun  mouvenient; 
d'ici  k  ce  temps ,  le  prince  d'Eckmuhl  aura  re$u  mes  ordres.  II  est 
necessaire  qu'il  puisse  partir  le  20  mars,  s'il  en  re$oit  l'ordre,  ses 
chariots  charges  de  biscuit  et  de  farine ,  chaque  soldat  ayant  ses  car- 
touches de  guerre  et  ses  pierres  a  feu.  11  faut  qu'il  y  ait  assez  de  vivres 
dans  les  magasins  de  Stettin  pour  que  le  corps  d'arm£e  puisse  en 
prendre,  en  passant,  pour  huit  jours.  II  faut  qu'ind6pendamment  le 
corps  d'armee  ait  sur  des  chariots  et  a  sa  suite  du  biscuit,  mais  sur- 
tout  de  la  farine,  des  boeufs,  pour  vingt  jours.  Le  corps  d'arm£e 
doit,  s'il  ne  re$oit  pas  df ordres,  pouvoir  rester  sans  faire  de  mouve- 
ment  quinze  ou  vingt  jours  de  plus. 

Quant  aux  Prussiens,  j'ai  sign£  un  traits  d'alliance  avec  eux.  Le 
pont  de  Schwedt  doit  glre  lev6.  Le  prince  d'Eckmuhl  leur  signiGera 
que ,  6tant  sur  un  pied  d'observation ,  aucun  mouvement  militaire  ne 
doit-avoir  lieu  dans  ses  lignes;  que  leurs  troupes  doivent  rester  ou 
elles  sont  et  ne  pas  en  bouger  jusqu'a  ce  qu'on  soit  convenu  du  mou- 
vement qu'elles  doivent  faire.  Le  comte  Saint-Marsan ,  aussitdt  que 
le  traits  sera  ratifte ,  pourra  faire  connattre  aux  difftrents  corps  prus- 
siens les  emplacements  qu'ils  doivent  occuper. 

II  est  bien  important  que  les  cuirassiers  aient  leurs  mousquetons, 
qu'on  leur  fasse  bruler  quelques  cartouches  et  quvon  leur  apprenne  la 
charge. 

Recommandez  au  prince  d'Eckmuhl  de  ne  rien  emmener  qui  appar- 
tierine  au  2*  corps.  II  doit  emmener  six  compagnies  de  sapeurs,  une 
pour  chacune  de  ses  divisions  et  une  pour  son  pare.  II  doit  faire 
filer  le  ba  tail  Ion  de  marins  avec  ses  outils  sur  Danzig,  et  assurer  sa 
marcbe  pour  que  ce  bataillon  si  pr£cieux  ne  coure  aucun  danger;  ce 
balaillon  est  utile  a  Danzig  pour  travailler  aux  constructions. 

Vous  manderez  au  prince  d'Eckmuhl  qu'il  faut  que ,  lorsqu'il  en 
recevra  l'ordre,  il  puisse  arriver  en  douze  jours,  et  s'il  est  necessaire 
en  dix  jours,  sur  la  Vistule,  en  marchant  par  les  trois  routes.  Je 
desire  qu'il  vous  fasse  connattre  par  un  courrier  extraordinaire  le 
temps  qu'il  fait  entre  l'Oder  et  la  Vistule,  s'il  y  a  beaucoup  de  neige, 
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si  le  d£gel  a  commence  ou  quand  on  croit  qu'il  commencera.  II  faut 
qu'H  demande  au  general  Rapp  quelle  est  la  situation  des  (outrages 
dans  Tile  de  Nogat,  sans  cependant  Hen  faire  qui  puisse  alarmer. 
Demandez  au  prince  d'Eckmuhl  si  le  canal  de  Kthstrin  h  la  Vistule 
est  gele  et  quand  on  pourra  s'en  servir. 

II  faut  qu'on  prepare  a  Danzig  qualre  ou  cinq  barques  armies, 
pour  nous  rendre  entierement  maitres  du  HafT.  Enfin  donnez  ordre 
au  prince  (TEckmuhl  de  faire  venir  a  Stettin  un  des  deux  equipages 
de  flottille  de  la  32e  division  roilitaire,  aGn  qu  il  aitavec  lni  un  millier 
de  marins,  qui  seront  tres-utiles  pour  le  passage  des  rivieres  et  pour 
les  transports.  II  faut  qu  aucun  mouvement  ne  se  fasse  a  Danzig  pour 
ne  pas  alarmer. 

Napoleon. 

D'apres  i'origiaal.  DlpAt  de  la  guerre. 


18552.  —  AU  COMTE  HEDOUVILLE,  s*natbur,  a  paris. 

Paris,  6  man  1812. 

Monsieur  le  Comte  H6douville ,  nous  desirons  que  vous  vous  rendiez 
sans  d£lai  dans  votre  senatorerie,  que  vous  visitiez  les  d6pa  elements 
de  Rome  et  du  Trasimene. 

Votre  mission,  comme  celle  des  senateurs  dans  leur  senatorerie, 
doit  6tre  toute  d'observation ;  vous  vous  environnerez  pendant  votre 
si  jour  des  fonctionnaires  publics  et  des  personnes  les  plus  conside- 
rables du  pays.  Leurs  communications  avec  vous  auront  l'effet  de 
repandre  le  veritable  esprit  du  Gouvernement  et  de  faire  parvenir  a 
votre  connaissance  les  observations,  tant  sur  les  hommes  que  sur 
les  cboses ,  dont  il  importerait  au.  bien  de  notre  service  que  nous 
fossions  informed 

Nous  vous  autorisons  h  nous  icrire  directement  de  tous  les  chefs- 
lieux  ou  vous  irez ,  pour  nous  communiquer  vos  observations  et  les 
renseignements  que  vous  aurez  recueillis. 

Vous  ferez  neanmoins  un  rapport  general ,  que  vous  nous  remet- 
trez  4  votre  retour,  et  qui  comprendra  non-seulement  un  compte 
rendu  sur  la  situation  du  pays ,  mais  aussi  les  observations  que  vous 
croirez  devoir  nous  presenter,  tant  sur  les  fonctionnaires  publics 
actuels  et  les  hommes  dignes  d'etre  appeles  k  des  fonctions  publi- 
ques,  que  sur  les  parties  de  F  administration  qui  pourraient  fitre  en 
souffrance  et  qui  exigeraient  ou  des  encouragements  ou  des  modi- 
fications. 

Nous  avons  le  droit,  Monsieur  le  Comte  HedouviHe,  de  compter 
xxiir. 
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snr  voire  xele ,  lorsque  nous  vonlons  recevoir  de  vous  des  informa- 
tions utiles  aax  inlergts  de  Msltat  ct  au  bten-gtre  de  nos  peuples. 

Napoleon. 

D'aprts  la  minute.  Archives  de  l'Eapire. 


18553.  —  AU  GENERAL  LAC U EE,  COMTE  DE  CESSAC, 

M1N1STRE  DIRECTEUR  DE  ^ADMINISTRATION  DE  LA  GUERRE,  A  PARIS. 

Peris,  1  mars  1812. 

Monsieur  le  Comte  de  Cessac,  je  vous  autorise  it  faire  la  deuxi&ine 
commande  de  1 , 1 50  chevaux  pour  Parmee  d'Espagne.  II  est  impor- 
tant que  les  4,800  chevaux  qui  doivenl  former  le  depot  de  Parmee 
d'Espagne  existent  dans  le  courant  d'avril ,  afin  de  recruter  les 
armees  d'Espagne,  d'avoir  un  bon  n ombre  d'hommes  sur  les  fron- 
tiers d'Espagne  et  de  pouvoir  placer  un  peloton  de  cavalerie  a  tous 
les  debouches  des  vallees  ,  enCn  d'avoir ,  pour  le  service  des  cdtes  et 
de  l'interieur,  la  vaieur  de  2,400  hommes  pr£ts  a  se  porter  ou  le 
besoin  l'exigerait. 

La  Prusse  doit  me  fournir  15,000  chevaux,  dont  6,000  de  cava- 
lerie legere,  3,000  de  grosse  cavalerie,  6,000  d'artillerie  ou  d'equi- 
pages ,  par  quart ,  de  mois  en  mois.  J'approuve  done  que  vous  portiex 
les  1,700  chevaux  dont  les  commandes  ne  sont  pas  faites  en  France 
sur  les  fournitures  de  la  Prusse;  ils  passeront,  en  consequence,  i 
compte  du  depot  de  Berlin.  Quant  aux  6,000  chevaux  d'artillerie  oa 
d'equipages  militaires,  mon  intention  est  qu'on  en  prenne  pour  affec- 
ter  aux  bataillons  pour  lesquels  Pacha t  des  chevaux  n'est  pas  encore 
ordonne ,  mais  dont  les  cadres  sont  fails  et  les  homines  fournis  par 
la  conscription.  II  faudrait  faire  faire  les  voitures  k  Berlin;  let 
hommes  se  mettraient  en  marche  avec  les  harnais,  aussitdt  qo'ils 
seraient  armes,  habilles  et  equipes;  ils  trouveraient  a  Berlin  let  voi- 
tures et  les  chevaux ;  cela  ferait  one  economic  considerable. 

Ainsi  il  restera  a  me  remettre  nn  etat,  1°  des  commandes  faites 
en  Allemagne  an  dep6t  de  Hanovre,  2*  des  commandes  faites  a  Pin- 
terieur,  3#  des  commandes  faites  an  depdt  de  Potsdam.  Le  depot  de 
Berlin  et  celui  de  Posen  seront  sons  les  or d res  d'un  officier  partiea- 
Her;  ils  rentreront  dans  la  comptabilile  dn  general  Boorcier,  quaod 
sa  mission  actuelle  sera  terroinee  et  lui  pernoettra  de  s'y  rendre. 
Faites  partir  en  diligence  tootes  les  selles ,  car  je  vois  qu  il  y  a 
5,000  hommes  &  Hanovre  et  qu'il  y  aura  bienlot  5,000  chevaax  qui 
ne  pourront  etre  utilises  si  Ton  n'a  de  quoi  les  equiper.  J'ai  ordoan£ 
aussi  I'achat  de  3,000  chevaux  dans  le  dacbe  de  Varsovie,  et  ordoan6 
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qu'on  y  enverrait  250  horn  me*  de  chasseurs  portogais;  mais  ces 
rhevaux  sont  destines  k  remplacer  les  pertes  resultant  de  la  guerre. 
II  est  necessaire  de  Wen  mdiquer  dans  FeUt  le  lieu  on  chaque  regi- 
ment doit  prendre  sea  chevaux,  afin  de  bits  dinger  les  bomraes. 
Quanl  aux  chariots  des  equipages  militahres,  le  major  general  vow 
fera  connaitre  que  mon  intention  est  que  le  depart  des  bataillons  soit 
accelere,  et  qu'h  defaut  de  voitures  du  nonvean  modele  on  en  prenne 
de  l'ancien,  car  Fessentiel  est  que  les  batai  lions  par  tent;  sans  cela 
ils  n'arriveront  pas  a  temps  pour  6tre  utiles  dans  les  premieres 
operations. 

Les  equipages  des  6*,  7*  bataillons  soot  en  retard;  les  voitures  du 
nouveau  modele  ne  seront  pas  pour  cela  inntiles;  elles  seront  en- 
voyees  au  moyen  de  chevaux  quon  se  procure ra  par  des  marches  k 
loyer,  et  elles  partiront,  celles  qui  sont  en  Italie,  de  Verone,  et 
cetles  qui  sont  en  France,  de  Mayence.  Elles  senriront  k  conduire 
des  effets  qui,  par  ce  moyen,  ne  seront  pas  decbarges,  et,  quand 
les  voitures  auront  rejoint  I'armee,  on  les  emploiera  selon  les 
circonstances. 


18554.  —  AU  GENERAL  LACUEE,  COMTE  DE  CESSAC, 

MINISTRE  DIRBCTBIR  DK  ^ADMINISTRATION  DK  LA  GUBRRB ,  A  PARIS. 


Monsieur  le  Comte  de  Cessac ,  je  reponds  a  votre  lettre  du  ler  mars. 
Je  vois  avec  plaisir  que  les  3*  et  4*  compagnies  du  2°  bataillon  des 
equipages  militaires  sont  parties  le  4  mars  de  Wesel ,  chargees  d 'effets 
d'habillement ;  que  les  5*  et  6*  compagnies  partent  de  Mayence, 
chargees  d'effets  d'habillement  ou  df ambulance;  que  le  10*  bataillon 
est  en  marche  sur  Mayence.  11  est  inutile  de  donner  k  une  compagnie 
des  caissons  du  nouveau  modele,  si  elle  a  des  caissons  de  l'ancien 
modele  :  il  faut  maintenir  l'uniformite.  Je  vois  que  les  4*,  5*  et 
6*  compagnies  dn  6*  bataillon  auront  recu  cent  vingt  caissons ;  mais 
)e  vois  avee  peine  que  les  trente-sept  voitures  qui  devraient  6tre  par- 
ties depuis  un  mois  ne  le  sont  pas  encore.  Je  tiens  k  1  execution  de 
mes  ordres  pour  les  detachements  des  lr#,  2*  et  3*  compagnies,  le 
temps  me  presse;  il  en  est  de  m£me  pour  le  7*  bataillon.  Comme  je 
vois  que  Sampigny  a  qualre  cent  soixante  caissons  de  l'ancien  modele, 
mon  intention  est  que  la  confection  des  voitures  ne  retard e  pas  le 
depart  des  bataillons;  encore  une  fdis,  je  suis  presse  par  le  temps. 


NAPOtiON. 


D'aprtt  I* original.  DlpAt  de  U  guerre. 


Paris,  7  sure  1S12. 
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Au  fur  et  k  mesure  que  les  nouveaux  caissons  seront  acheves,  il 
faudra  les  diriger  sur  Mayence. 

Que  l'ordonnateur  des  hdpitaux  parte  dans  la  journie  de  demain 
pour  Mayence ,  qu  il  fasse  charger  les  effels  d* ambulance  sur  les  pre- 
miers caissons  et  quil  se  rende  au  quartier  general,  qui  est  deja  a 
Erfurt,  qu'il  aura  peuMtre  de  la  peine  k  rejoindre. 

Le  demi-bataillon  que  vous  organ isez  k  Paris  ne  pourra  partir 
qu'au  1 er  avril ;  il  servira  ce  que  de  raison ;  mais  il  est  possible  que 
je  ne  puisse  plus  compter  sur  lui. 

Je  me  trouve  dans  la  situation  de  craindre  de  n'avoir  aucune  ambu- 
lance pour  les  premieres  affaires,  qui  sont  toujours  tres-sanglantes. 
L'ordonnateur  des  hdpitaux  devra  rester  tout  au  plus  deux  jours  k 
Mayence  pour  mettre  en  route  les  effete  les  plus  necessaires;  il  se 
rendra  en  diligence  k  Erfurt,  ou  il  faut  qu'il  soit  arrive  le  20.  L'in- 
tendant  g£n6ral  y  sera  aussi  k  cette  epoque.  A  peine  arrives,  ils 
recevront  ford  re  de  se  diriger  sur  Berlin  et  successivement  sur  la 
Vistule.  Les  gros  effete  d'hopitaux  qui  ne  seraient  pas  partis  d£s  k 
present  pour  le  quartier  general ,  c'est-&-dire  le  magasin  general  dc 
ce  service,  pourront  6tre  porles  par  le  bataillon  que  vous  organisez. 

Mandez  a  l'intendant  general  et  aux  ordonnateurs  des  differents 
services  quil  n'y  a  pas  un  moment  k  perdre  et  que  chacun  doit  £tre 
k  son  poste. 

Tout  ce  qui  ne  sera  pas  le  20  k  Erfurt  ne  rejoindra  plus. 

Napoleon. 

D'aprit  1' original.  D4p6t  de  It  guerre. 


18555.  —  AU  GENERAL  LACUEE,  COMTE  DE  CESSAC, 

M1MSTRK  DIRECTEUR  DK  L  ADMINISTRATION  DE  LA  GUERRK  ,  A  PARIS. 

Paris,  7  mars  1812. 

Monsieur  le  Comte  de  Cessac ,  je  reponds  k  votre  lettre  sur  Tope- 
ration  des  eaux-de-vie  :  elle  me  paratt  mal  calculee  et  ne  reussira 
pas ;  il  faut ,  ce  me  semble ,  renoncer k  celte  operation.  Quon n achate 
plus  rien ;  qu'on  fasse  transporter  k  Magdeburg  tout  ce  qui  est  achete, 
et  que  ces  transports  soient  effectu£s  par  des  marches  tels  que  les 
entrepreneurs  soient  responsables  de  la  quantity  et  de  la  quality  des 
eaux-de-vie.  Quant  k  celle  de  Paris,  vous  pouvez  la  donner  au  com- 
merce ,  ou  ,  si  vous  la  faites  transporter  k  Magdeburg,  il  importe  que 
ce  soit  avec  les  mgmes  precautions.  II  paratt  qu'il  est  facile  de  s'as- 
surer  si  Teau-de-vie  a  ete  alteree.  Mais,  si  ce  transport  est  effectue 
autrement,  les  precautions  sont  un  detail  immense  et  ne  peuvent 
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avoir  un  r&ultat.  J'aurai  d£pens6  2  ou  3  millions  et  je  n'aurai  rien. 
Je  crois  done  qu'il  faut  r&Juire  cette  operation  au  raoyen  d'ex£cution 
le  plus  simple  possible. 

Napoleon. 

D'aprts  l'original.  DlpAt  de  U  guerre. 


18556.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGKAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMBB,  A  PARIS. 

Paris,  1  mm  1812. 

Mon  Cousin ,  je  recois  voire  lettre  du  5  mars  sur  les  difftrente 
d£tachements  des  Equipages  militaires  qui  arrivent  sur  le  llhin.  Vous 
me  remellrez  sous  les  yeux  les  £tals  de  mouvement  indiquant  le  jour 
ou  les  2*  et  3*  compagnies  du  2*  ba  tail  Ion  des  Equipages  militaires 
arriveront  k  Magdeburg,  ainsi  que  ce  qu  elles  ont  charg£  a  Wesel. 
Mon  intention  est  que  le  magasin  g£n£ral  soit  etabli  a  Magdeburg, 
que  ces  etfets  ne  soient  point  d6charg£s ,  mais  seulement  qu'on  v6rifie 
les  chargements ,  qu'on  r£pare  les  caisses ,  tonneaux  ou  ballots ,  et 
qu'on  leur  fasse  continuer  leur  route  sur  Danzig. 

Les  I™,  2*  et  3*  compagnies  du  6*  bataillon  arriveront  le  20  mars 
k  Mayence.  Si  le  ministre  de  ['administration  de  la  guerre  a  des  effete 
d'babillement  k  y  charger ,  il  en  proGtera ;  a  defaut  de  quoi ,  on  les 
chargera  d'effets  d'ambulance  et,  a  d£faut  de  ceux-ci,  d'eaux-de-vie, 
de  mani&re  que  le  23 ,  pour  lout  d£lai ,  elles  se  mettent  en  marche 
pour  Magdeburg. 

Donnez  l'ordre  que  les  trente-neuf  caissons  d'ancien  module  qui 
partent  de  Sampigny  pour  Wesel  continuent  leur  route  sur  Hanovre , 
ou  ils  sont  n6cessaires  pour  completer  les  4%  5*  et  6*  compagnies 
du  6*  bataillon,  que  forme  le  marshal  due  de  Reggio. 

Les  ditachements  des  1",  2*,  3*,  4*  et  5e  compagnies  du  10#  ba- 
taillon ,  qui  prennent  des  caissons  k  Strasbourg ,  devront  s'y  charger 
d'effets  d'babillement;  k  defaut  d'effets  d'habillement,  d'effets  d'am- 
bulance; k  dtfaut  d'effets  d'ambulance,  ils  s'y  cbargeront  d'eaux-de- 
vie,  et,  s'il  n'y  a  point  d'eaux-de-vie,  d'outils.  Ils  passeront  le  Rhin 
au  plus  tard  le  22,  et  se  dirigeront  sur  le  quartier  general. 

Les  lr#,  3*  et  6e  compagnies  du  10e  bataillon,  qui  arriveront  a 
Mayence  le  20,  en  partiront  le  22.  Les  2*,  4*  et  5*,  qui  arriveront 
le  21,  en  partiront  le  23  et  se  dirigeront  sur  le  quartier  g£n£ral. 
Elles  se  cbargeront  d'effets  d'habillement  appartenant  k  l'administra- 
tion  de  la  guerre ,  d'effets  appartenant  aux  corps ,  d'effets  d'ambu- 
lance, d'eaux-de-vie,  de  fusils,  en  ayant  soin  de  meltre  un  tr&s-l£ger 
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chargement,  et  de  ne  prendre  leg  derniers  de  ces  objets  qua  d£faut 
des  premiers. 

Je  ne  sais  ce  que  c  est  que  dix-huit  caissons  du  12*  bataillen  que 
le  minislre  veut  faire  parlir  de  Strasbourg  pour  Wesel.  Un  mouve- 
ment  de  Strasbourg  sur  Wesel ,  quand  le  corps  sur  lequel  its  se  diri- 
gent  est  k  Stettin ,  est  un  faux  mouvemenl  qui  double  la  distance. 
Instruisez  le  minislre  qu'aucun  mouvement  ne  doit  se  faire  que  par 
mon  ordre.  Ces  dix-huit  caissons  du  12*  bataillon  ne  doivent  point 
parlir  sans  mon  ordre.  II  faut  leur  faire  acheter  des  chevaux ,  leur 
donner  des  cbarreliers  pris  dans  un  d£p6t ,  leur  faire  passer  le  Rbin 
et  les  charger  k  Strasbourg.  Ce  sera  un  bon  renfort  que  recevra  le 
12'  bataillon.  Je  vois  que  le  6*  aurait  soixante  voilures ,  et  le  7*  deux 
cents;  aussitot  qu'ils  auront  leurs  consents  ils  devront  se  roeUre  en 
route;  mais  il  est  necessairc  que  les  vingt  chariots  que  le  6*  bataillon 
doit  prendre  k  Sampigny  se  rend  en  t  a  Metz ,  a  fin  qu'ilff  puissent  sans 
delai  partir  pour  Mayence.  Le  V  bataillon  doit  prendre  ses  chariots  k 
Anvers,  Strasbourg,  Auxonne,  Douai  et  Delft. 

11  ne  faut  point  qoe  le  ministre  compte  que  mon  intention  soil  que 
les  chevaux  aillenl  prendre  les  voitures  :  cda  retarderait  trop  larri- 
v6e  de  ce  corps  k  1'armee.  Mon  intention  est  qu'il  prenne  les  vingt 
voitures  qui  sont  a  Mayence,  les  vingt  qui  sont  k  Strasbourg,  ce  qui 
lui  formera  une  compagnie.  Les  premiers  chevaux  disponibles  parti- 
ront  a  eel  effet  de  Metz  pour  Strasbourg;  les  cent  chariots  d'Anvcrs, 
les  vingt  de  Douai  et  les  vingt  de  Delft  doivent  6tre  envoyes  a  Mayence 
par  les  transports  inilitaires,  et  si  ,  lorsque  le  bataillon  sera  pr^t  k 
partir,  ces  voitures  ne  sont  point  arrives,  mon  intention  est  qu'il 
prenne  des  caissons  de  1'ancien  modele  k  Sampigny.  Les  caissons  do 
nouveau  modele  suivront  plus  tard,  et,  lorsqu'ils  seront  arrives  a 
I'armee,  ils  seront  utilises. 

Mon  intention  est  que,  sous  aucun  pr&exte,  les  bataiilons  n'eprou- 
vent  aucun  retard ,  car  Tarm^e  est  en  marche.  Aussitot  que  les  che- 
vaux et  les  hommes  seront  pr&s,  il  faut  qu'ils  partent  avec  des 
caissons  de  Sampigny,  charges  ou  non.  Le  principal  est  d'avoir  des 
caissons  du  nouveau  ou  de  1'ancien  module.  Exprimez  bien  mon  inlen- 
tion  au  ministre  de  Tad  ministration  de  la  guerre  pour  que  cela 
n  arrive  pas  trop  tard. 

Les  caissons  du  nouveau  modele  qui  arriveront  par  les  transports 
militaires  trouveront  toujours  leur  emploi.  Aussitot  que  les  100  che- 
vaux du  9*  bataillon  seront  arrives  a  Plaisance,  les  caissons  se  met- 
tront  en  marche.  Aussitot  que  les  vingt  voitures  de  celui  qui  est  k 
Versailles  seront  prates,  qu'elles  partent;  les  equipages  militaires 
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sont  fort  en  retard.  Le  12*  batailloo ,  le  2*  et  le  9*  soot  seulement  en 
mesure;  le  6*,  le  7e  et  le  10#  sont  encore  bien  loin.  Je  serais  fort 
ftche  que  tous  ces  bataillons  nc  pussent  pas  partir  dans  le  courant 
de  mars,  afin  qu'ils  puissent  rejoindre  avant  le  ler  juin,  Je  suppose 
que  les  trois  eompagnies  da  6*  bataillon  qui  se  formcnt  k  Hanovre 
arriveront  k  temps. 

Je  desire  que  le  major  inspecteur  du  train  vous  fasse  un  rapport 
Hair  sur  les  autres  bataillons  que  j*ai  organises ,  savoir  :  celui  k  la 
comtoise  n*  14,  qui  doit  £tre  organise  avec  des  consents  de  Danzig 
et  des  Polonais.  Les  cadres  sont-ils  designee*  partis?  un  ou  plu- 
sieurs  officiers  sont-ils  partis  en  poste?  des  ordres  ont-ils  &6  donnas 
pour  la  construction  des  voitures  et  I'achat  des  chevaux  ?  Les  chevaux 
peuvent  se  prendre  sur  ceux  de  la  Prusse;  le  roi  de  Saxe  tient  les 
homines  lout  pr£ts  poor  les  eovojer  sur  la  premiere  demande  du 
general  Rapp.  Le  20s  katailloe  de  bceufc  3oit  £tre  fbrm£  k  Danzig; 
les  bo&ufs  doivent  Stre  fournis  par  la  Prusse  a  Danzig.  Les  chariots 
doivent  deja  e'tre  construits.  Les  cadres  sont-ils  partis?  Pour  les 
bommes ,  le  general  Rapp  en  prendra  k  Danzig ;  le  supplement  sera 
fourni  par  les  Polonais.  J'ai  charge  le  roi  de  Saxe  d  organiser  un 
bataillon  a  la  comtoise  a  mes  frais.  Je  desire  cependant  que  le  com- 
mandant et  deux  ofGciers  y  soient  envoy £s  pour  dinger  la  formation 
de  ce  bataillon.  L'inspecteur  aux  revues,  qui  doit  etre  envoye  a  Var- 
sovie  pour  faire  la  revue  des  homines  de  larmee  du  duchc  qui  sont 
a  ma  solde,  fera  ftiurnir  les  avanccs  necessaires  pour  V organisation 
de  ce  bataillon  d'equipages.  Les  homines  seront  Polonais ;  le  bataillon 
portera  le  n°  16.  Les  bataillons  a  la  comtoise  nM  15  et  17  ont-ils 
leurs  cadres  nominees?  A-t-on  commande  les  voitures,  harnais  et 
chevaux?  Quand  seront-ils  disponibles?  Le  temps  est  le  grand  ele- 
ment de  tout.  11  faut  que  l'inspecteur  s'assure  bien  des  faits ;  e'est  de 
Targent  jct6  si  on  me  fait  perdre  plusicurs  mois,  car  il  faudrait  faire 
encore  les  memes  depenses  pour  y  suppleer  par  d'autres  mops.  Le 
major  inspecteur  prendra  de  m£me  des  renseignements  positifs  sur 
les  bataillons  de  boeufs.  Vous  lui  recommanderez  de  verifier  soigneu- 
sement  les  renseignements  qui  lui  seront  donnes  dans  les  bureaux , 
et  de  vous  faire  sur  tout  cela  un  rapport  bien  circonstancie  sur  leqnel 
je  puisse  compter. 

NilPOLftOtf. 

D'tprti  r«nginal.  MpM  de  It  guerre. 
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18557.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GtaftRAL  DR  LA  GRANDE  ARM 6 8 ,  A  PARIS. 

Paris,  8  mart  1814. 

Mon  Cousin ,  renouvelez  Fordre  au  general  Reille  de  se  porter  sur 
Berga  et  sur  la  Cerdagne  franchise  pour  deloger  les  insurges.  11  nest 
que  trop  vrai  qu'ils  se  nourrissent  de  France,  et  qu'ils  sont  can  tonnes 
a  Puycerda,  d'ou  its  ne  bougent  point.  Reiterez-lui  Ford  re  d'en- 
voyer  une  division  italienne  dans  la  Navarre.  II  tiendra  l'autre  division 
italienne  dans  l'Aragon  et  gardera  avec  lui  la  division  franca  ise. 


D'apres  l'original.  Dlpftt  de  la  guerre. 


18558.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM , 

MAJOR  GKXBRAL  DR  LA  GRANDR  ARMBR ,  A  PARIS. 

Paris,  8  mars  1819. 

Mon  Cousin,  je  vous  ai  fait  connailre  que  je  donnais  le  com  man- 
dement  de  la  division  polonaise,  coinposee  des  regiments  de  la  Vis- 
tule,  au  general  Claparede  :  cependant  ce  general  I'ignorait  ce  matin. 
D'ou  vient  cetle  negligence?  J'ai  vu  egalement  ce  matin  Tadjudant- 
commandant  Lagrange  :  comment  n'est-il  pas  parti  pour  se  rendre 
aupres  du  prince  de  Wurtemberg?  Mes  ordres  sex  ecu  tent  bien  lente- 
ment.  Faites-le  partir  dans  la  journee  de  demain. 


D'apres  l'original.  Dlpdt  de  la  guerre. 


18559.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  G&N&RAL  DR  IA  GRANDR  ARM&R,  A  PARIS. 

Paris,  8  msrs  1812. 

Mon  Cousin ,  je  rec.ois  le  rapport  du  general  la  Riboisiere.  Donnez- 
lui  les  ordres  les  plus  pressants.  Mon  intention  est  que  le  12  mars 
tout  ce  qui  appartient  aux  equipages  de  pont  se  mettc  en  marcbe  de 
Wesel,  de  Mayence  et  de  Strasbourg,  en  se  dirigeanl  sur  Magde- 
burg, aGn  qu'au  1"  avril  j'aie  dans  cette  place,  sinon  tous  les  che- 
vaux  des  equipages  de  pont,  du  moins  tout  ce  qu'il  sera  possible 
d'avoir.  Faites  com  prendre  que  tous  les  chevaux  qui  n'auront  pas 
passe  le  Rhin  au  10  mars  n'arriveront  pas  k  temps  pour  mes  projets. 


Napol&ok. 


Napolkox. 


Napoleon. 


D'apres  1'origioaL  De*p6l  de  la  guerre. 


CORRESPONDANCE  DE  NAPOLEON  I«  —  1812.  297 
18560.  —  AU  MARSHAL  BESSlfeRES,  DUC  D'ISTRIE , 

COMMANDANT  LA  GARDE  IMPERIALS,  A  PARIS. 

Paris.  8  mars  1812. 

Mon  Cousin ,  vous  m'avez  dit  que  le  bataillon  des  Pupilles  qui  est 
k  Evreux  elait  habille  et  arm£  :  il  n'a  ni  habits  ni  gibernes  et  est  dans 
le  plus  mauvais  &at.  Faites-moi  connaitre  quand  ce  bataillon  sera 
arme  et  habill^,  et  faites-moi  un  rapport  sur  sa  situation,  ba  I  ail  Ion 
par  bataillon. 

Napoleon. 

D'apres  l'origfnsl  comm.  par  M"*  la  duchesse  d'Istrie. 


18561.  —  AU  COMTE  COLLIN  DE  SUSSY, 

M1N1STRB  DBS  MANUFACTURES  BT  DU  COMMERCE,  A  PARIS. 

Paris*  10  mars  1812. 

Monsieur  le  Comte  de  Sussy,  par  mon  d£cret  du  25  deceinbre 
dernier,  j'ai  accorde  un  million  pour  le  service  des  subsistances  dans 
les  differentes  villes.  Sur  cette  somme,  290,000  francs  ont  et6  aflfec- 
tes  pour  les  primes  donnees  aux  boulangers  de  Paris ;  il  reste  done 
encore  710,000  francs  disponibles.  Comme  nous  sommes  dans 
I'epoque  la  plus  facbeuse  de  Fannie,  il  est  convenable  que  vous  me 
presentiez  un  projet  pour  la  repartition  de  ce  resle  de  fonds. 

Napoleon. 

D'apres  la  minole.  Archives  de  1'Empire. 


18562.  —  AU  VICE-AMIRAL  COMTE  DECRES, 

M1NISTRB  DB  LA  MARINE,  A  PARIS. 

Paris,  10  mars  1812. 

Monsieur  le  Comte  Decres,  je  vous  renvoie  voire  rapport  sur  la 
sortie  du  Rivoli.  En  relisant  mes  lettres  et  vos  instructions ,  je  ne  sais 
comment  il  est  possible  que  cet  ev£nement  soit  arriv£.  Je  desire 
approfondir  celte  affaire. 

6crivez  au  vice-roi  pour  savoir  si  la  lettre  dont  copie  est  ci-jointe  a 
Premise  par  lui  au  capitaine  Barr6 ,  et  si  en  chargeant  I'amiral  Villaret 
de  remplacer  ce  capitaine  a  Venise  on  lui  a  rem  is  6galement  copie  de 
vos  lettres  et  instructions.  Dans  ce  cas,  cet  amiral  aurait  montr£ 
bien  peu  de  prudence.  Si  le  vice-roi  n'avait  pas  communique  ces 
lettres  et  ces  instructions  a  I'amiral  Villaret,  il  sera  it  coupable.  Ecri- 
vez-lui  la-dessus  une  lettre  honndte,  mais  ferme.  1°  Mon  intention 
&ait  que  le  vaisseau  ne  sorltt  pas  qu'il  n'y  ftit  present  :  y  &ait-il? 
2°  J'avais  ordonne  que  le  vaisseau  fdt  accompagn£  de  frigates  et  de 
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corvelles.  3°  Un  grand  nombre  d'avisos  devaient  £clairer  la  mer,  et, 
dans  ce  cas,  tous  bateaux  pecheurs  sont  avisos.  Dans  voire  lei t re  au 
vice-rot,  relatez-Iui  les  tcrmes  positifs  des  lettres  qui  lui  ont  et£ 
ecriles,  et  deniandez-lui  comment,  ayant  pr£vu  toutes  les  circon- 
stances ,  il  se  fait  qu'on  n'ait  pas  obei  k  mes  ordres.  Comme  j'aime  a 
r£compenser  et  k  t£moigner  ma  satisfaction  quand  on  fait  bien ,  je 
desire  aussi  temoigner  mon  m£contentement  quand  on  fait  mal.  Si 
Vamiral  Villaret  a  recu  les  instructions  du  vice-roi,  c'est  k  lui  que  je 
m'en  prendrai.  II  faut  que  voire  lettre  soil  raisonn£e.  Joignez-y  copie 
de  ma  lettre  et  des  instructions ,  afin  qu'il  soit  bien  convaincti  de  son 
tort;  cela  aura  du  moins  quelque  avantage  pour  l'avenir;  il  metlra 
moins  de  l£g&rete  dans  la  lecture  des  ordres. 

Napoleon. 

D'apres  lorigintl  comm.  par  MM  n  daehesse  Decrea. 


18563. —  AU  GENERAL  LACUtiE,  COMTE  DE  CESSAC, 

M1N1STRR  DIRKCTKUR  DK  L  ADMrNlSTRATlON  DB  LA  GUERRE,  A  PARIS. 

Paris,  10  mars  1812. 

Monsieur  le  Comte  de  Cessac,  je  re^ois  la  situation  des  h6pitaiK 
au  1"  fevrier.  J'y  vois  que  les  malades  sont  au  nombre  de  49,000  au 
ler  fevrier,  et  qu'il  ny  en  avait  que  42,000  au  ler  janvier;  ce  qui 
ferait  done  une  augmentation  de  7,000  malades  pendant  janvier.  Ce 
premier  resullat  m'a  d'abord  effraye;  mais,  en  y  regardant  de  plus 
pr&s,  je  vois  que  la  32e  division  est  port£e  pour  6,400  malades  au 
1"  fevrier,  et  quelle  etait  port£e  pour  zeroau  ler janvier;  que  Danzig 
est  coinpris  pour  1,500  malades  dans  l'£tat  de  fevrier,  et  qiTil  Ggu- 
rait  pour  z6ro  dans  Tetat  de  janvier  :  voila  done  une  difference  de 
8,000  qui  provient  de  la  manure  de  disposer  les  chiffres.  Ainsi  le 
nombre  des  malades  a  ele  k  peu  pr&s  le  mdme  dans  les  deux  mois 
de  janvier  et  de  fevrier;  its  ont  diminu£  en  Italie,  en  lllyrie,  dans 
les  iles  loniennes;  ils  ont  augmente  de  100  horn  mes  dans  la  5*  divi- 
sion militaire;  ils  ont  diminue  dans  la  8e  division,  dans  la  10"  et 
dans  la  1 1*  division,  quoiqu'il  ait  pass£  beau  coup  de  prisonniers;  ils 
ont  egalemcnt  diminu£  dans  la  12%  dans  la  16*  division,  dans  la 
17*  division  militaire*,  enlin  ils  ont  dirainu6  presque  partout.  Votre 
resullat  n'est  done  pas  exact ;  il  y  a  eu  moins  de  malades  en  ffcvrier 
qu'en  janvier,  malgre  les  mouvements  extraordtnaires  de  troupes  et 
l'augmentation  de  20,000  prisonniers  espagnols  qui  sont  entr£s  dans 
le  pays. 

Napoleon. 

D'apres  I* original.  Dep6t  de  la  gaerre. 
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18564.  —  AU  PRINCE  DE  NEICHATEL  ET  DE  WAGRAM  f 

MAJOR  GKNERAL  DK  LA  GRANDK  ARMRB ,  A  PARIS. 

Paris,  10  mars  1812. 

Mod  Cousin ,  teraoigngz  mon  mecontentement  au  due  d'Abrantte 
de  ce  qu'il  a  iti  a  Munich  avant  ses  troupes ,  et  de  ce  qu  il  a  ainsi 
d£masque  mon  mouvement  deux  jours  plus  tdt ;  ce  qui  est  cause  que 
le  courrier  russe,  qui  ne  serai t  parti  que  le  2  mars,  est  parti  le 
29  f&vrier.  Je  desire  qu'il  ri aUle  pas  a  Dresde  et  qu'il  reste  constam- 
ment  avec  ses  troupes,  march  ant  avec  sa  lre  division. 


D'aprcs  l'origioal.  Dlp6t  de  la  guerre. 


18565.  —  AU  MARECHAL  BESSIERES,  DLC  D'ISTRIE, 

COMMANDANT  LA  GARDE  IMPERIALS ,  A  PARIS. 

Paris,  10  «•«  1812. 

Mon  Cousin ,  donnez  ordre  que  la  3*  division  de  la  Garde  t  com- 
posed des  trois  regiments  de  la  vieille  Garde ,  parte  de  Metz  pour 
Mayence,  savoir  :  le  3#  regiment  de  grenadiers,  le  13;  le  2*  de 
chasseurs  et  le  2*  de  grenadiers,  le  14  ou  le  15.  Ces  regiments  ne 
sejourneront  qu'un  jour  a  Metz.  La  division  d  ambulance  avec  son 
materiel ,  une  compagnie  de  sapeurs une  batterie  d'artillerie  servie 
par  Ies  canonniers  de  la  jeune  Garde  et  deux  batteries  d'artillerie  a 
pied,  forman t  seize  pieces  de  canon  ,  avec  seize  caissons  d'infanterie 
et  leur  approvisionnement ,  partiront  £galement  de  Metz  successive- 
ment  pour  Mayence.  Les  trois  regiments  de  cavalerie  partis  de  Paris 
me  feront  qu'un  s£jour  a  Metz  et  continueront  leur  route  sur  Mayence. 
Toute  l'artillerie  de  la  reserve  de  la  Garde  marchera  avec  les  grena- 
diers, les  chasseurs  et  les  dragons.  Enfin  le  pare  d'artillerie  de  la 
Garde,  y  cotnpris  la  reserve  de  la  Garde,  ainsi  que  le  pare  du  g£nie, 
les  boolangers  et  les  administrations,  se  melt  root  egalement  en 
marc  be  le  1 5  pour  Mayence. 

Donnez  ordre  au  g£n£ral  Walther  de  se  rendre  a  Mayence  poor 
prendre  le  comraandement  de  la  cavalerie,  et  de  l'artillerie  legere  qui 
y  sera  attachee.  Faites  partir  demain  un  bataillon  de  chasseurs,  com- 
pose de  800  honimes,  et  un  bataillon  de  800  grenadiers,  sous  les 
ordres  d'un  major.  Vous  choisirez  les  hommes  les  plus  fatigues  ou 
que  le  voyage  en  poste  incommoderait  davantage.  Les  ambulances , 
les  caissons  des  deux  regiments  de  grenadiers  et  de  chasseurs  restant, 
les  chevaux  et  bagages  des  ofBciers  des  corps  qui  doivent  partir  en 
poste ,  et  ce  qui  reste  des  administrations ,  partiront  avec  ces  deux 
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bataillons;  de  sorte  qu'il  ne  reste  que  1,600  homines  de  toute  la 
vieille  Garde,  lesquels  pourront  se  porter  en  poste  sur  I'Elbe,  c'est- 
a-dire  en  quinze  jours. 

Ainsi  ma  Garde  sera  composee  de  la  maniere  suivante ,  savoir  : 
lw  division  (division  Delaborde)  :  5M  regiments  de. tirailleurs  et  de 
voltigeurs,  quatre  bataillons;  6M  regimen  Is  de  tirailleurs  et  de  volfr- 
geurs ,  quatre  bataillons;  4"  regiments  de  tirailleurs  et  de  voltigeurs, 
quatre  bataillons;  total,  douze  bataillons. 

2e  division  :  1'"  regiments  de  tirailleurs  et  de  voltigeurs,  quatre 
bataillons;  fusiliers,  quatre  bataillons;  flanqueurs,  deux  bataillons; 
total,  dix  bataillons. 

3e  division  (vieille  Garde)  I"  et  2°  regiment  de  chasseurs,  quatre 
bataillons;  1",  2*  et  3*  regiment  de  grenadiers,  six  bataillons;  total, 
dix  bataillons. 

La  2*  division  sera  commandee  par  le  general  de  division  Roguet ; 
la  3*  division ,  ou  division  de  vieille  Garde,  sera  commandee  par 
le  general  Curial.  Vous  me  presenterez  les  adjudants  generaux  de  la 
Garde  qui  doivent  6tre  employes  dans  ces  divisions. 

Cavalerie  :  les  cinq  regiments  formant  5,000  hommes. 

Artillerie  :  I'artillerie  se  compose , 

1°  De  quatre  compagnies  de  regiment  :  une  compagnie  de  huit 
pieces  sera  attached  a  la  division  Delaborde;  une  compagnie  de  huit 
pieces  a  la  division  Roguet;  une  de  huit  pieces  aux  chasseurs,  et  une 
de  huit  pieces  aux  grenadiers ,  formant  seize  pieces  pour  la  3*  division. 

2*  11  y  aura  attachees  a  la  lr#  division  deux  batteries  d'artillerie  a 
pied  formant  seize  pieces  dela  reserve  altacheea  la  Garde;  a  la  2* di- 
vision, deux  batteries  d'arlillerie  de  seize  pieces  de  la  reserve  atU- 
chee  a  la  Garde ;  a  la  3'  division ,  deux  batteries  ou  seize  pieces  ser- 
vies  par  la  Garde;  a  la  cavalerie,  deux  batteries  a  cheval  de  la  Garde 
formant  douze  pieces;  a  la  reserve,  marchant  avec  le  pare,  deux  bat- 
teries d'artillerie  a  cheval  de  la  Garde,  douze  pieces;  quatre  batteries 
d'artillerie  a  cheval  de  la  ligne,  vingt- quatre  pieces;  deux  batteries 
de  pieces  de  1 2  de  la  ligne  attachees  a  la  Garde ,  seize  pieces ;  deux 
batteries  de  pieces  de  1 2  de  la  Garde ,  seize  pieces ;  deux  batteries 
d'artillerie  a  pied  de  la  Garde ,  seize  pieces.  Les  cent  soixante  et 
seize  pieces  de  la  Garde  seront  done  reparties  comme  il  suit,  savoir: 
vingt-qualre  pieces  a  la  lr<  division;  vingt-quatre  pieces  a  la  2*  divi- 
sion; trente-deux  pieces  a  la  3*  division;  douze  pieces  a  la  cavalerie; 
quatre-vingt-quatre  pieces  a  la  reserve ;  total ,  cent  soixante  et  seize 
pieces. 

Chaque  piece  de  canon  aura  aux  divisions  un  approvisionnement 
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complet;  le  double  approvisionneraent  sera  avec  la  reserve  au  pare. 
Chaque  division  aura  ses  seize  caissons;  les  autres  caissons  seront 
au  pare. 

Genie  :  le  genie  se  compose  des  compagnies  de  sapeurs.  Une  de 
celles  qui  soot  k  Metz  doit  avoir  recu  I'ordre  de  partir  avec  la  ] "  di- 
vision. Une  compagnie  sera  attachee  k  la  2*  division ;  une  compagnie 
sera  attachee  k  la  3*  division ;  une  compagnie  sera  attachee  au  pare 
avec  des  pontonniers ,  mineurs  et  ouvriers ,  ainsi  que  la  compagnie 
du  grand-duche  de  Berg,  avec  ses  pontonniers  et  avec  les  marins. 

II  faut  que  les  etats  de  situation  de  la  Garde  me  soient  desormais 
presentes  dans  cede  forme.  On  y  portera  ce  qui  existe  et  ce  qui 
manque.  Chaque  division  aura  ses  ambulances  et  la  partie  des  admi- 
nistrations qui  lui  est  necessaire;  le  reste  restera  au  pare  avec  I'ordon- 
nateur. 

Donnez  ordre  que  la  compagnie  de  marins  et  tout  ce  qui  peut 
partir  parte  demain. 

J'approuve  l'idee  de  former  aux  grenadiers  et  aux  chasseurs  une 
9'  compagnie  pour  la  garde  de  Paris  et  pour  faire  le  service  aupres 
de  rimperatrice  et  du  roi  de  Rome.  On  composera  chacune  de  ces 
deux  9M  compagnies  des  homines  malingres  sortant  des  hdpitaux ,  ou 
vieux  et  qui  ont  besoin  de  repos. 

Napolbon. 

D'aprts  I'origioal  comm.  par  If"*  la  dachesse  d*  Is  trie. 


18566.  —  AU  MARECHAL  BESSIE  RES,  DUC  D'ISTRIE, 

COMMANDANT  LA  GARDE  IMPERIALS  t  A  PARIS. 

Parii.  10  mart  1812. 

Mon  Cousin ,  il  est  necessaire  que  la  Garde  emporte  ses  drapeaux. 
L'arme  des  chasseurs  n'atira  qu'une  aigle;  l'arme  des  grenadiers 
n'aura  qu'une  aigle,  qui  sera  toujours  portee  au  lep  regiment  de 
vieille  Garde  de  chaque  arme;  les  grenadiers  a  cheval  n'auront  qu'une 
aigle;  les  dragons ,  qu'une  aigle ;  les  chasseurs  k  cheval ,  qu'une  aigle; 
les  regiments  de  chevau-legers  n'auront  point  d'aigle. 

Donnez  ordre  aux  colonels  de  fournir  le  fanion  que  doit  avoir 
chaque  bataillon.  Les  voltigeurs  auront  des  fanions  rouges  et  les 
tirailleurs  des  fanions  blancs;  ces  fanions  ne  porteront  rien  qui  in- 
dique  k  quel  regiment  ils  appartiennent  t  ni  qu'ils  appartiennent  a  la 
Garde. 

Napoleon. 

D'apHt  l'original  comm.  par  Maf  la  duchene  d'la trie. 
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18567.  —  A  EUGENE  NAPOLEON,  V1CB-ROI  D1TALIB,  A  MILAN. 

Paris,  10  mart  1812. 

Mon  Fils,  je  recois  voire  lettre  du  4  mars.  11  est  ficheux  que  sur 
une  simple  lettre  d'Aldini  vous  ayez  laiss£  introduire  des  marchan- 
dises  coloniales  veaant  d'AUemagne.  11  faut  un  d£cret  pour  autoriser 
de  pareilles  violations  du  systeme  continental.  Ce  nest  pas  en  n'em- 
pgchant  pas  la  circulation  de  ces  marchandises  que  vous  avea  inal 
fait,  mais  c'est  en  autorisant  leur  entree  sur  une  simple  lettre. 

Napoleon. 

D'apret  la  copie  comm.  par  S.  A.  1.  M"4  la  ducbeite  de  Leucatenberg. 

18568.  —  NOTE  DICT^E  EN  CONSEIL  DES  MINISTRKS. 

Parii,  11  mart  1812. 

Sa  Majesty  se  fait  rendre  compte  de  la  ressource  qn'oflrent ,  pour 
les  secours  k  la  classe  indigente  du  peuple,  les  soopes  k  la  Romford. 
Bile  remarqne  que  les  sou  pes  k  la  Rumford  n'exigent  point  de  bl£. 
Le  fait  est  qu'on  manque  de  bl£  en  Prance.  II  faodrait  ordonner  k 
Fadministration  des  villes  et  aux  prifets  de  faire  Atablir  partoot  one 
grande  quantity  de  fourneaux  pour  les  sou  pes  k  la  Rumford ,  non- 
seulement  a  d£livrer  gratis ,  mais  encore  k  vendre.  11  fandrait  (Tabord 
en  etablir  dans  les  communes  des  environs  de  Paris ,  et  notamnient 
k  Saint-Denis.  Les  ministres  de  HnteVieur  et  des  manufactures  s'oc- 
cuperont  de  ('execution  de  ces  dispositions.  Le  ministre  de  l'inte>ieur 
6crira  k  tons  les  prefets  pour  leur  faire  connaitre  que  FEmpercBr  a 
vu  avec  m£contentement  que ,  dans  les  pays  ou  le  pain  est  tr&s- 
cher  et  les  subsistances  rares ,  ils  n'aient  pas  pris  des  mesures  pour 
faire  itablir  des  soupes  a  la  Rumford  par  des  entrepreneurs  qui  les 
vendraient  au  public.  II  etablira  le  calcul  qu  une  soupe  codte  tant  et 
nourrit  comme  tant  de  pain;  qu'ainsi,  dans  les  moments  de  penurie, 
cette  ressource  off  re  au  peuple  un  moyen  de  se  nourrir  comme  si  le 
pain  ne  coutaii  que  tant.  11  leur  enverra  une  instruction  sur  la  ma- 
niere  de  const ru ire  les  fourneaux  et  d'etablir  les  soupes. 

On  pourrait  ensuite  les  donner  a  moitie  prix.  A  Saint-Denis  et  dans 
les  environs  de  Paris ,  il  faudrait  que  le  pr£fet  fit  faire  les  soupes  par 
des  entrepreneurs  et  les  fit  afficher.  11  faudrait  6galement  k  Paris 
introduire  l'usage  de  les  vendre ,  ce  qui  devrait  6tre  absolument  separe 
de  la  distribution  gratuite.  D'ailleurs ,  I'ouvrier  qui  a  un  peu  d'ai- 
sance  peut  rougir  d'aller  k  la  charit£,  tandis  qu  il  peut  trouver  com- 
mode, surtout  pour  ses  enfants,  d'en  acbeter  a  bon  marcb£.  II  y  a 
plus  d'avantage  pour  le  peuple  de  les  6tablir  a  vendre  que  de  les 
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donner  gratis,  car  la  distribution  gratuite  ne  peat  dtre  que  limine, 
tu  lieu  que  dans  les  pays  ou  le  b\e  est  cber  cela  pourrait  prendre 
me  grande  extension. 

^administration  pourrait,  d'ailleurs,  aider  en  fournissant  les  fours 
et  en  veillant  a  ce  que  les  soupes  fussent  bonnes  et  au  meillenr  mar- 
ch^ possible. 

L'Empereur  ajoute  a  ces  observations  les  questions  suivantes  : 

Quelle  est  la  manure  de  se  procurer  dix  millions  pour  subvenir 
aux  besoins  de  la  classe  indigente  de  la  France,  ce  qui,  pour  avril , 
niai,  juin,  juillet  el  aout,  ferait  deux  millions  par  mois?  Les  res- 
sources  paraissent  £tre  le  revenu  des  communes. 

S'il  reste  des  fonds  de  departments ,  soit  en  non-valeurs ,  soit  des 
compagnies  de  reserve,  non-seulement  de  l'annee  courante,  mais  de 
tons  les  exercices  arrieris,  soit  en6n  des  Economies  qui  peuvent  £tre 
faites  sur  les  budgets ,  en  ajournant  des  d£penses  moins  urgentes  et 
en  accordant  quelque  cbose  sur  le  tr&or,  s'il  est  nfcessaire? 

Les  fonds  une  fois  trouv£s,  quelle  est  la  maniere  de  les  employer, 
de  telle  sorte  que  cela  ne  soit  pas  une  source  d*abus  plus  nuisible 
qu'utile?  Ces  dix  millions  doivent  £tre  employes  k  soulager  la  classe 
indigente ,  pour  Tindemniser  de  la  hausse  du  b\e.  11  faut  done  con- 
nattre  les  departements  ou  le  prix  est  le  plus  eleve  et  qui  souffrent , 
et  enGn  determiner  quelle  doit  £tre  la  distribution  de  ces  fonds  entre 
les  departements ,  et  le  proced6  k  suivre  pour  arriver  au  but. 

II  faut  marcher  dans  la  direction  qui  a  tie  donnee  a  Paris;  on  y 
a  distribu£  trente  mille  livres  de  pain  et  quarante  mille  soupes  a  la 
Rumford.  On  peut  se  vanter  aujourd'hoi  qu'aucun  habitant  de  la  capi- 
tale  »e  souffre  de  la  faim. 

Les  ministres  de  l'int£rieur  et  des  manufactures,  le  ministre  du 
tresor,  les  conseillers  d'£tat  composant  le  conseil  des  subsistences  et 
les  ministres  d'£tat  Regnaud  et  Defermon  se  r£uniront  chez  le  mi- 
nistre de  Vinterieur,  avec  le  ministre  de  la  police  et  le  conseiller 
d'foat directeur  g£n£ral  de  la coroptabilite  des  communes,  pour  s'oc- 
cuper  de  ce  projet. 

D  aprti  It  copie.  Archifet  de  I'Empire. 


18569. — AU  COlftTE  MOLLIEN,  ministrbdu  tr*sor  public,  a  paris. 

Ptrit,  11  man  1819. 

Monsieur  le  Comte  Mollien ,  on  envoie  beaucoup  d'argent  k  Cor- 
fou;  cela  a  des  inconv6nients.  Je  desire  que  vous  envoyiez,  k 
compte  de  ce  que  vous  y  faites  passer,  500,000  francs  en  bons  du 
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tr&or  payables ,  savoir  :  300,000  francs  par  le  trisorier  de  Venise 
oa  de  Triesle  et  200,000  francs  par  le  tresor  de  France.  Vous  man- 
derez  au  payeur  que  les  300,000  francs  serviront  a  payer  les  achats 
faits  en  Illyrie  ( les  lllyriens  se  feront  bien  payer  k  Trieste) ,  et  les 
200,000  francs  pour  ceux  qui  voudront  envoyer  leur  argent  en 
France. 

Napol&on. 

D'apres  l'original  comm.  par  If"*  la  comteue  Mollien. 


18570.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

WN1STRR  DE  LA  GUBRRB,  A  PARIS. 

Paris,  11  mars  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre,  mon  intention  est  d'avoir  six  bataillons 
de  840  hommes  chacun ,  formes  de  prison niers  espagnols ,  de  bonne 
volonte,  conformement  au  d£cret  que  j'ai  pris;  ce  qui  fera  trois 
regiments. 

Le  3*  bataillon  du  raiment  de  Walcheren  est  k  Strasbourg ,  et  j'ai 
ordonne  par  mon  decret  qu'il  prendrait  800  prisonniers.  Le  4*  batail- 
lon de  Walcheren  est  en  marche  de  Tile  de  R6  avec  900  consents 
refractaires.  Mon  intention  est  que  ce  bataillon  vienne  k  Paris;  il 
continuera  de  Paris  sa  route  sur  l'arm£e ,  ou  il  sera  incorpore  dans 
l'infanterie  de  ligne ,  et  le  cadre  reviendra  k  Strasbourg  pour  y  prendre 
des  prisonniers  espagnols.  Vous  donnerez  ordre  au  major  du  regi- 
ment de  Walcheren  de  se  rendre  k  Strasbourg  pour  presider  k  la  for- 
mation et  k  Thabillement  de  ces  deux  bataillons. 

II  est  necessaire  que  les  ofGciers  du  4*  bataillon  ne  sachent  pas 
que  leurs  soldats  doivent  6tre  incorpores  dans  les  regiments  de  Tar- 
m£e  ,  parce  quils  porteraient  moins  de  z&le  k  y  arriver  in  tacts. 

Donnez  ordre  au  cadre  du  3e  bataillon  du  regiment  de  Belle- lie , 
complete  en  ofGciers  et  sous-ofGciers ,  de  partir  sous  les  ordres  du 
major  du  regiment  et  avec  le  4fl  bataillon  complete  a  900  consents 
refraclaires,  pour  se  rendre  k  Paris.  Le  cadre  du  3*  bataillon  dou- 
blera  celui  du  4e  bataillon  jusqua  leur  arrivee  k  Paris.  Vous  ferez 
retirer  du  4*  bataillon  tous  les  hommes  malingres ,  les  mauvais  sujets 
et  ceux  dont  on  ne  serait  pas  sur. 

Arriv^  a  Paris ,  le  cadre  du  3*  bataillon  se  rendra  k  Strasbourg 
pour  prendre  des  Espagnols ,  et  le  4*  bataillon  rejoindra  la  Grande 
Armee.  Lorsqu  il  sera  arrive,  on  I'incorporera  dans  l'infanterie  legere, 
et  le  cadre  retournera  k  Strasbourg  pour  y  prendre  des  prisonniers 
espagnols. 
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Doonez  ordre  que  les  cadres  des  3*  et  4*  balaillons  du  regiment 
de  Tile  de  R6,  sous  les  ordres  du  major,  se  rendent  k  Strasbourg 
pour  y  recevoir  des  Espagnols. 

11  ne  restera  done  aux  regiments  de  Walcheren ,  de  Belle-He  et  de 
L'ile  de  R6,  que  les  1",  2«  et  5*  bataillous. 

J'aurai  ainsi  k  Strasbourg  trois  regiments  composes  d'Espagnols , 
commanded  par  les  majors. 

La  comptabilite  se  raltachera  k  celle  des  regiments  de  IV  ale  her  en , 
de  Belle-He  et  de  Hie  de  Re. 

Chargez  Ie  general  Kindelan ,  que  je  nommerai  inspecteur  des 
Espagnols  et  auquel  je  donuerai  le  rang  de  general  de  division,  d'aller 
passer  la  revue  des  depots  de  prisonniers  espagnols  et  d'y  choisir  les 
meilleurs  sujets ,  en  executant  tout  ce  qui  est  prescrit  par  moo  d£crel. 
Vous  donnerez  ordre  que  les  hommes  de  ces  nouveaux  balaillons  qui 
d£serteraient ,  et  quon  ne  jugerait  pas  k  propos  de  fusilier  pour 
1'ex  em  pie,  soient  conduits  dans  1'tle  de  Walcheren. 

Les  Espagnols  qui  seront  incorpores  dans  le  bataillon  de  Belle-He 
prendront  f  uniforrae  d'infanterie  l£gere  affecte  k  ce  regiment.  Ceux 
qui  seront  incorpores  dans  les  regiments  de  Walcberen  et  de  Tile  de 
R£  porteront  I'uniforme  d'infanterie  de  ligne  de  ces  regiments,  hormis 
que,  dans  cbaque  regiment ,  ils  auront  des  parements  et  revers  bleus 
avec  un  passe-poil  jaune,  pour  quon  les  distingue  facilement  de  toute 
arme  franc aise. 

Je  ne  m'opposerai  point  k  ce  que,  lorsqu'il  y  aura  des  vacances, 
on  mette  dans  ces  balaillons  quelques  officiers  et  sous-ofGciers  espa- 
gnols surs. 

En  consequence  de  ces  dispositions ,  mon  intention  est  de  rappor- 
ter  le  decret  qui  cr£e  le  regiment  de  Catalogne. 

Napoleon. 

D'aprea  It  copie.  Dlpdt  de  la  guerre. 


18571.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

M1NISTRB  DB  LA  GUERRE ,  A  PARIS. 

Paris,  11  mart  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre ,  r&terez  I'ordre  aux  majors  des  regi- 
ments de  la  Vistule  de  n'admettre  que  des  Polonais  et  de  rejeter  tout 
ce  qui  est  allemand  et  russe ;  ces  regiments  ne  doivent  avoir  que  des 
hommes  parlant  polonais. 

Donnez  ordre  au  detacbement  du  7*  regiment  de  chevau-legers 
polonais,  qui  arrive  k  Saint- Jean-d'Angely,  d'en  parlir  pour  Sedan 
avec  le  depot  du  regiment. 

xxiu.  SO 
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Doonez  ordre  que  les  depots  des  trots  regimen  Is  polonats  du  grand- 
ducbe  de  Varsovie  qui  sont  do  cdte  de  Bordeaux  se  rendent  a  Sedan. 
Ges  depots  laisseront  aux  lieux  ou  ils  sont  ce  qui  sera  necessaire  aux 
regiments  qui  reviennent  d'Andalousie  el  qui  passeront  a  ces  depdts. 
II  est  necessaire  que  ces  regiments  trouvent,  en  arrivant  a  Sedan  ,  de 
quoi  s'habiller  et  s'equiper,  ct  se  mettent  en  etat  de  continue?  leur 
route  pour  entrer  en  campagne  en  arrivant  dans  le  Grand-Ducbe. 

Napoleon. 

D'apres  la  copie.  Dlpdt  de  la  guerre. 


18572.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

MMISTRE  DR  LA  GUERRE  ,  A  PARIS. 

Parii,  1*2  mars  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre ,  remettez-moi  la  situation  de  la  cava- 
lerie  de  la  Grande  Armee ,  arme  par  arme  et  regiment  par  regiment. 
Que  cette  situation  parte  du  1"  mars ;  qu'elle  me  fasse  connaitre  Fetat 
au  1"  mars  des  hommes  de  chaque  regiment  a  cheval  rendus  en  Alle- 
magne ,  premiere  colonne ;  dans  une  deuxieme  colonne ,  ce  qui  est  a 
cheval  en  route  pour  rejoindre,  avec  l'epoque  du  depart  et  de  l'arri- 
vee;  dans  une  troisieme  colonne,  ce  qui  est  a  pied  au  depdt  de  Ha- 
novre ;  dans  une  quatrieme  colonne ,  ce  qui  existe  en  France ;  dans 
une  cinquieme  colonne,  les  hommes  a  recevoir  de  la  conscription  de 
1812.  On  fera  connaftre  dans  le  m£me  etat  les  chevaux  existants,  a 
recevoir  soit  en  France,  soit  en  Allemagne.  Enfin  vous  me  ferez  con- 
naitre egalcment  ce  quit  y  aurait  de  disponible  en  hommes  monies 
aux  depdts,  au  15  mars,  et  ce  qu'il  y  aurait  de  disponible,  habille' 
et  equipe ,  mais  non  monte ,  qu'on  pourrait  envoyer  en  Allemagne 
pour  prendre  des  chevaux. 

NapolAon. 

D'apres  la  copie.  Dlp6t  de  la  guerre. 


18573.  _  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 
majoe  g£n6ral  de  LA  GRANDE  ARm£b,  A  PARIS. 

Park,  19  man  1S12. 

Mon  Cousin,  expediez  aujourd'hui  Taide  de  camp  du  due  de 
Ragvse.  liandez  a  ce  marechal  que  vous  m'avez  mis  sous  les  yeni 
sa  derniere  lettre;  que  la  reunion  de  ses  forces  a  Salamanque  n'est 
pas  suffisante  pour  le  but  qu'il  doit  remplir;  qu'il  est  necessaire  qu'il 
jette  un  pont  sur  I' Agueda  et  y  ait  une  t£te  de  pont ,  afin  que ,  si  Ten- 
nemi  laisse  moins  de  cinq  divisions  sur  la  rive  droite  du  Tage,  fl 
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pmsae  se  porter  sur  la  Coa ,  sur  Almeida,  et  ravager  toot  le  nord  da 
Portogal;  qua  la  saison  des  plates  doit  finir;  que  si  Badajoz  est 
pris  par  deux  simples  divisions  anglaises,  el  que  lui,  doc  de  Ragose, 
ait  retenu  sur  la  rive  droite  cinq  divisions  anglaises,  la  prise  de  Ba- 
dajoz oe  poorra  pas  lui  etre  impulse  et  retombera  toot  entiere  sur 
*  l'arm£e  do  Midi ;  que  si ,  au  contraire ,  Fennemi  s'affaiblit  de  plus  de 
cinq  divisions  et  n  en  laisse  que  deux ,  ou  merae  trois  ou  quatre  sur 
la  rive  droite,  ce  sera  la  faute  de  Farmee  de  Portugal  si  elle  ne 
marehe  pas  sar  le  corps  de  Fennemi,  n'investit  pas  Almeida,  ne 
ravage  pas  tout  le  nord  dn  Portogal  et  ne  jette  pas  des  partis  jasqu'au 
Mondego ;  quenfin  le  rdle  principal  de  farmee  de  Portugal  se  reduit 
k  ceci  :  tenir  en  ecfaec  six  divisions  de  Fannie  anglaise  ou  au  moins 
cinq,  prendre  Foffensive  dans  le  Nord,  ou  si  Fennemi  a  pris  Finitia- 
tive ,  ou  si  tovte  autre  cireomtance  Fordomie,  faire  filer  par  le  Tage 
sur  Ainaaraz,  poor  faire  lever  le  stege  de  Badajoz,  an  tan  t  de  divi- 
sion* oVen  aura  fait  filer  lord  Wellington. 

Lorsque  vous  aurez  expedie  cette  lettre,  vous  direz  k  Faide  de 
camp  de  venir  k  l'£lys6e  k  bait  heures;  je  lui  dirai  on  mot. 

Natoliom. 

D'apres  1* original.  DlpAt  de  la  guerre. 


18574.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GtittiRAL  DK  LA  GRANDE  ARM^K  ,  A  PARIS. 

Paris.  13  man  1812. 

Mon  Cousin ,  prevenez  le  due  de  Reggio  que  probablement  je  lui 
exp£dierai  des  ordres  qui  devront  6lre  executes  vers  le  20 ;  que  je  ne 
suis  pas  encore  decide  sur  ce  mouvement ,  mais  que  j'ai  cru  devoir 
,  Fen  pr£venir,  afin  que,  recevant  les  ordres,  il  puisse  les  ex£cuter 
vingt-  quatre  heures  aprfes.  La  brigade  Corbineau  et  la  division  de 
cuirassiers  avec  douze  pieces  (Fartillerie  16g6re ,  for  man  t  3  ou  4,000 
chevaux ,  passeront  les  premieres  le  pont  de  Magdeburg  pour  se  din- 
ger sur  Berlin.  Lui,  de  sa  personne,  avec  son  quarlier  g6n£ral  et  la 
division  Legrand,  d£boucherait  un  jour  apr&s.  La  division  Verdier 
partirait  le  mdme  jour  de  Brunswick.  Le  pare  de  Farm£e  partirait 
avec  la  division  Verdier.  La  division  Belliard  se  centraliserait  a  Mag- 
deburg. Le  marshal  entrerait  a  Berlin  avec  ses  4,000  hommes  de 
cavalerie  et  la  division  Legrand.  La  division  Verdier  resterait  a  Mag- 
deburg. Le  pare  y  resterait  £galement.  Les  choses  resteraient  ainsi 
jusqn'i  noiivel  ordre.  II  est  done  necessaire  que  les  troupes  de  la 
division  Verdier  prenneat  position  entre  Brunswick  et  Magdeburg, 

20. 
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et  que  les  compagnies  soient  places  de  mani&re  a  pouvoir  d£boucher 
en  vingt-quatre  heures.  Le  niarechal  aura  une  instruction  sur  la 
mani&re  de  se  conduire  et  sur  tout  ce  qu  il  doit  faire ;  il  ne  doit  en- 
core que  se  preparer  et  ne  rien  laisser  transpirer  de  ce  mouvement. 
Ses  dispositions  doivent  elre  faites  de  mani&re  a  se  faire  honneur 
par  la  belle  tenue  de  l'arm6e.  11  pourra  s'arrdter,  s'il  est  n£cessaire,' 
un  jour  a  Brandenburg.  11  devra£viter  Potsdam,  ou,  par  la  convention, 
on  ne  doit  pas  passer.  Je  suppose  que  tout  son  pare  sera  bien  attel£, 
que  chaque  division  aura  ses  ambulances ,  que  l'arm£e  aura  ses  com- 
pagnies d'6quipages  miliiaires ,  et  que  rien  ne  sera  conduit  par  requi- 
sition. Envoyez  au  marshal  une  estafette  extraordinaire  a  ce  sujet, 
et  que ,  par  le  retour,  il  vous  fasse  connaitre  quelle  sera  la  situation 
de  tout  son  corps  d'arm£e  en  cavalerie,  infanterie,  g6nie,  artillerie, 
sapeurs ,  etc. ,  au  moment  de  son  entree.  Son  infanterie  pourrait 
marcher  par  brigade ,  chaque  brigade  ayant ,  independarament  de  ses 
canons  et  caissons  de  regiments,  savoir  :  la  1M  brigade,  les  batteries 
d'artillerie  a  coeval,  et  la  2'  brigade,  les  batteries  d'artillerie  a  pied. 
Generaux,  offlciers  d^tat- major,  ordonnateurs ,  etc.,  tout  le  monde 
restera  a  son  poste  et  ne  marchera  qu'avec  la  troupe.  Le  g£n£ral 
Doumerc  commandera  toute  la  cavalerie. 

,  Napoleon. 

D'apres  l'original.  Diptt  de  la  guerre. 


18575.  _AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMEK,  A  PARIS. 

Paris,  13  man  1812. 

Mon  Cousin,  faites -moi  un  rapport  sur  le  service  de  l'estafette.  11 
devient  n£cessaire  d'6tablir  une  estafette  de  Paris  a  Magdeburg  et 
Berlin.  Je  pense  quil  sera  n^cessaire  de  con  server  jusqu'au  l'r  avril  * 
l'estafette  de  Paris  a  Hambourg.  A  dater  du  1"  avril,  la  ligne  de 
l'estafette  sera  transport^  de  Hambourg  a  Magdeburg ,  et  il  n'y  aura 
plus  d'autre  estafette  que  celle  de  Magdeburg  a  Paris  par  Mayence. 
Au  ler  avril,  l'estafette  ira  jusqua  Berlin  et  mgme  jusqu'a  Stettin. 

Napoleon. 

D'apres  l'original.  DlpAt  de  la  guerre. 

18576.  —  AU  VICE-AMIRAL  COMTE  DEC  RES , 

MINISTRE  DE  LA  MARINE,  A  PARIS. 

Paris,  14  mars  1812. 

Monsieur  le  Comte  Decr&s,  remettez-rooi  dans  la  jouru6e  un  rap- 
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port  qui  me  fasse  connaitre  le  nora  et  l'organisation  des  deux  batail- 
lons  de  flottille  qui  son!  sous  les  ordres  du  vice-amiral  Ver  Huell,  et 
pr£sentez-moi  un  projet  d'ordre  pour  faire  partir  1,000  de  ces  ma- 
rins ,  frangais  ou  hollandais ,  pour  se  rendre  en  diligence  a  Danzig. 
Proposez-moi  en  m£me  temps  de  faire  partir  1,000  autres  de  ces 
marins ,  fran$ais  ou  hollandais ,  bien  arm6s  et  bien  6quip6s ,  sous  les 
ordres  du  conlre-amiral  Baste,  pour  Magdeburg.  11  est  n£cessaire  que 
ces  hommes  soient  arm6s,  qu'ils  aient  leurs  cartouches  et  des  gibernes. 
Les  deux  Equipages ,  tant  celui  qui  part  du  Nord  que  celui  qui  part  de 
Boulogne,  et  la  compagnie  de  200  hommes  des  marins  de  la  Garde 
que  le  due  distrie  a  eu  ordre  de  faire  partir,  seront  sous  les  ordres  du 
vice-amiral  Ganteaume  s'il  peut  suivre  Fannie.  Si  l'amiral  Ganteaume 
n'est  pas  en  6tat  de  faire  la  campagne ,  le  capitaine  Motard  ne  pou- 
vant  pas  venir,  le  contre-amiral  Baste  commandera.  EnGn  le  vice-roi 
emm&ne  avec  lui  deux  compagnies  de  marins  italiens  de  Venise.  Cela 
fera  done  2,400  marins  que  j'aurai  a  I'arm6e ,  ind£pendamment  des 
deux  bataillons  d'ouvriers  de  la  marine,  qui  porteront  a  4,000  hom- 
mes les  troupes  de  la  marine. 

Vous  conGerez  l'ex£cution  des  ordres  relatifs  au  mouvement  de  la 
flottille  sur  Cherbourg  a  un  autre  oflicier;  d'ailleurs,  il  me  semble 
que  la  saison  est  bien  avanc£e  pour  qu'il  soit  prudent  de  faire  ces 
mouvements  devant  l'ennemi ,  surtout  pour  les  prames.  Vous  me  ferez 
un  rapport  qui  me  fasse  connaitre  ou  en  sont  les  armements  et  ce 
qu'il  sera  convenable  de  faire  de  ce  qui  restera  a  Boulogne. 

Napoleon. 

D'aprtt  I'original  coram,  par  M™-  la  dachesie  Decres . 


18577.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

H1NISTRE  DE  LA  GUERRE ,  A  PARIS. 

Paris,  14  mars  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre ,  la  brigade  de  fusiliers  de  la  Garde  est 
arriv£e  k  Bayonne  le  13;  la  brigade  des  1'"  regiments  de  voltigeurs 
et  de  tirailleurs  est  arriv6e  le  14.  Mon  intention  est  que  ces  huit  ba- 
taillons parte ot  en  poste  du  lieu  ou  on  les  rencontrera  pour  se  rendre 
a.  Paris,  en  faisant  trois  ou  quatre  Stapes  par  jour.  Chargez  le  due 
cTIstrie  d'envoyer  au-devant  de  ces  regiments  un  officier  qui  sera 
porteur  de  vos  ordres  aux  difl&rents  pr^fets  pour  que  tout  soit  prepare. 

Napolkon. 

D'apris  la  copie.  DipAt  de  la  guerre. 


Digitized  by 


310       CORRESPONDANCB  DE  NAPOLEON  !«*.  —  1812. 


18578.  _  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

MINISTRE  DB  LA  GUERRE ,  A  PARIS. 

Paris,  14  mars  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Fellre,  temoignez  mon  mecontentement  au 
general  qui  commando  a  Tile  d'Elbe  du  peu  d'instruction  du  7e  ba- 
taillon du  6°  de  ligne  et  du  14*  leger;  ces  hommes  savent  a  peine 
manier  les  armes ;  e'est  la  faute  de  ce  general :  s'il  leur  avail  fait  fa  ire 
l'exercice,  et  sii  en  avait  passe  la  revue  lui-m&me  toutes  les  semaines, 
ces  hommes,  qui  n'avaient  presque  rieu  a  faire,  seraient  aujourdhui 
parfaitement  instruits.  Faites-lui  les  menies  reproches  pour  les  bomrnes 
tires  des  bataillons  de  la  Meditecranee. 

T6moignez  mon  mecontentement  au  general  qui  commande  en 
Corse  de  la  mauvaise  quality  des  fournitures  faites  aux  soldats  par 
l'adniinistration  du  regiment  de  la  Mediterranee.  Les  chemises  et  les 
souliers  sont  si  mauvais,  que  le  soldat  n a  pu  sen  servir.  Faites  faire 
une  enquete  pour  connaitre  les  auteurs  des  inGdeliles  et  malversa- 
tions qui  ont  £te  commises. 

Ecrivez  a  la  Grande-Duchesse  pour  que  toutes  les  troupes  qui  sont 
a  Tile  d'Elbe  soient  reunies  par  bataillon  tous  les  jours ,  de  sorte 
que,  d'ici  un  naois,  elles  puisscnt  commencer  1'exercice  a  feu  et  etre 
parfaitement  instruites.  Recommandez-lui  d'envoyer  des  ofticiers  pour 
surveiller  l'execution  de  ses  ordres. 

Si  le  chef  de  bataillon  du  3'  bataillon  etranger,  qui  est  arriv£  a 
Livourne,  n'est  pas  bon,  il  faut  qu'on  en  mette  un  autre. 

Le  secretaire  des  commandements  de  la  Grande-Duchesse  ne  doit 
pas  correspondre  avec  vous;  ecrivez  que  ce  n'est  pas  convenable; 
qu'il  peut  faire  les  lettres,  mais  que  tout  doit  £lre  signe  de  la  Grande- 
Duchesse  ou  par  son  mari ;  que  cette  maniere  de  faire  est  ridicule 
et  con  I  r  aire  a  la  (lignite  de  mcs  ministres  et  au  bien  du  service; 
qu'en  fait  d'arm£e  il  n'y  a  pas  de  rang ;  le  roi  d'Espagne  doit  £crire 
lui-m£me  au  ministre  de  la  guerre,  com  me  il  ecril  au  major  general 
quand  il  lui  rend  corapte  du  commandement  que  je  lui  ai  confix. 

Napoleon. 

D'apres  la  copie.  D4p6l  de  la  guerre. 


18579.  —  All  GENERAL  COUTE  DE  LA  R1BOIS1ERE, 

COMMANDANT  l'aRTILLERIE  DE  LA  GRANDE  ARM&E ,  A  PARIS. 

Paris,  14  mars  1812. 

Monsieur  le  Comte  la  Riboisi&re,  je  vous  envoie  cette  lettre  par 


Digitized  by 


CORRESPONDANCE  DE  NAPOLEON  I".  —  1812.  811 

uo  de  rues  pages ,  aGn  d'etre  sur  qu'elle  vous  sera  remise  en  main 
propre,  et  pour  qu'elle  ne  sorie  point  de  vos  mains.  L'objet  de  cette 
lettre  est  de  vous  faire  connaitre  (et  je  vous  mets  seul  dans  mon 
secret)  que  mon  intention  est  de  debater  dans  la  campagne  par  le 
siege  de  Dinabourg  et  par  celui  de  Riga.  Je  destine  l'equipage  de  siege 
de  Danzig  pour  Riga  et  l'equipage  de  siege  de  Magdeburg  pour  Dina- 
bourg. Prenez  indirectement  et  secretement  des  renseignements  sur 
ces  deux  places,  et  faites-moi  connaitre,  par  une  note  ecrite  de  voire 
propre  main,  la  composition  de  Tune  et  de  l'aulre  de  ces  places. 
Faites-moi  connaitre  combien  de  bateaux  il  faudrait  pour  embarquer 
r£quipage  de  Magdeburg ;  il  n'y  a  pas  de  temps  a  perdre ,  desirant 
qn'il  soit  embarque  le  l,r  avril ,  pour  £tre  transports  par  la  Vistule. 
Faites-moi  connaitre  combien  il  faut  de  jours  pour  que  cet  equipage 
arrive  k  Bromberg;  il  faudrait  qu'il  y  fut  rendu  le  ler  mai.  11  devra 
la  descendre  et  continuer  la  navigation  sur  le  Haff,  entrer  dans  le 
Haff  de  Memel,  et  remonter  le  Niemen  jusqua  ViJna,  dou  il  sera 
porte  par  terre  devant  la  place  de  Dinabourg;  ce  qui  est  un  trajet 
d'environ  quaraute  lieues.  Les  monies  bateaux  pourraient-ils  suffire 
poor  tout  ce  trajet,  ou  faut-il  qu'ils  rompent  charge,  et  combien  de 
fois?  II  sera  necessaire  que  cet  equipage  soit  arrive  au  1"  juin  k 
Vilna,  afin  de  pouvoir  ouvrir  la  tranche^  vers  la  mi-juin. 

Dans  le  materiel  que  vous  avez  k  transporter,  mettez  le  materiel 
du  g£nie,  ne  jugeant  pas  necessaire  de  mettre  le  general  du  genie 
dans  ma  confidence. 

Combien  faut-il  de  bateaux  pour  porter  l'equipage  de  Danzig?  De 
Danzig,  cet  equipage  devra  £tre  transporte,  soit  sur  Memel,  soit  sur 
Tilsit ,  pour  de  la  se  rendre  par  terre  devant  Riga;  c'est  un  trajet  d'une 
soixantaine  de  lieues.  Les  mimes  bateaux  peuvent-ils  aller  a  Tiisit 
on  k  Meraei?  Quel  jour  faut-il  que  le  c bargemen t  ait  lieu  k  Danzig, 
et  combien  de  jours  faut-il  pour  operer  le  transport?  11  est  indis- 
pensable quit  ne  s'opcre  qu'au  moment  opportun,  pour  ne  rien 
oemasquer;  le  chargement  de  i  equipage  de  Magdeburg  ne  demas- 
quera  rien ,  puisqu'il  peut  £tre  cense  destine  k  l'armement  de  Danzig 
oq  de  Thorn.  Enfin  faites-moi  connaitre  combien  de  voitures  il  fau- 
dra  poor  transporter  Tun  et  1'autre  de  ces  equipages  de  Vilna  k  Dina- 
bourg et  de  Memel  k  Riga.  Je  suppose  que  le  siege  de  ces  places  ne 
m'arr&era  pas  plus  de  quinze  jours,  savoir  :  cinq  jours  pour  l'inves 
tissement,  louverture  de  la  tranche,  la  construction  des  batteries 
et  le  commencement  du  feu ,  et  dix  jours  de  tranchee  ouverte.  11  faut 
done  que  les  approvisionnements  soient  arrives  dans  quinze  jours,  a 
raasou  d'un  convoi  par  jour,  de  Memel  et  de  Vilna.  Quelle  portion 
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de  chevaux  l'armee  pourra-t-elle  fournir  pour  ce  charroi,  et  quelle 
est  la  portion  qu'il  faudra  prendre  dans  le  pays  ? 

Napoleon. 

D'apres  1'original  comm.  par  M.  le  comte  de  la  Riboifiere. 


18580.—  AU  GtiNtiRAL  LACUEE,  COMTE  DE  CESSAC, 

M1N1STRB  D1RECTBUR  DE  L  ADMINISTRATION  DE  LA  GUERRE ,  A  PARIS. 

Paris,  15  mart  1812. 

Monsieur  le  Comte  de  Cessac,  je  ne  veux  point  faire  acheler  d'eau- 
de-vie  k  Vienne;  mais  je  vous  autorise  k  charger  le  comte  Otto,  mon 
ambassadeur,  de  trailer  avec  un  fournisseur  pour  f achat  de  deux 
millions  de  bouteilles  de  vin  de  Hongrie ,  avec  les  conditions  qu  il  ne 
revieddra  pas  k  plus  de  dix  sous  la  bouteille  rendu  k  Varsovie;  ce 
qui  fera  la  depense  d'un  million. 

Napolbon. 

D'apres  1'original.  Depot  de  la  guerre. 


18581.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMEB,  A  PARIS. 

Paris,  15  mart  1812. 

Mon  Cousin ,  donnez  I'ordre  le  plus  precis  au  general  Dorsenoe 
de  faire  partir  les  trois  regiments  de  marche  de  Tarmee  de  Portugal 
pour  cette  armee.  Cet  ordre  ne  souffre  pas  de  delai ;  il  faut  que  ces 
trois  regiments  rejoignent. 

Donnez-lui  I'ordre  d'envoyer  des  officiers  k  la  recherche  de  la 
division  Palombini  pour  h&ter  sa  marche. 

Les  sept  regiments  de  marche  d'infanterie  de  Tarmee  du  Midi, 
formant  une  seule  colonne  avec  les  regiments  de  marche  de  cava- 
lerie,  se  rendront  k  Madrid  et  de  \k  a  Seville,  pour  ren forcer  leurs 
regiments.  Tous  les  regiments  de  marche  de  l'armee  de  Portugal  se 
rendront  k  Tarmee  de  Portugal,  oil  ils  seront  dissous,  et  les  cadres 
rejoindront  leurs  dep6ts. 

L'armee  du  Nord  sera  composee  de  la  maniere  suivante,  savoir  : 
de  la  division  Caffarelli ,  de  la  division  Palombini,  de  la  division  de 
la  Garde,  2",  3"  de  voltigeurs  et  de  tirailleurs,  gardes  nationals, 
dix  bataillons,  et  d'une  division  composee  du  40*  et  du  34*  de  ligne, 
de  ce  qui  reste  du  34e  leger ,  du  1 13'  et  des  detachements  suisses. 

Reiterez  Ford  re  que  tout  ce  qui  appartient  a  la  Garde  de  Paris 
rejoigne  sans  delai  en  France. 

Faites  connaitre  au  general  Dorsenne  qu'on  envoie  k  Saint-Sebas- 
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tien,  k  Viforia,  k  Burgos,  des  regiments  de  marche,  niais  qu'il  est 
n6cessaire  qu'au  moment  ou  des  troupes  reviennent  d'Espagne  les 
Espaguols  voient  des  troupes  rentrer  dans  l'int£rieur  de  l'Espagne. 

Donnez  ordre  que  tout  ce  qui  appartient  a  farmee  de  Valence  parte 
de  farm^e  du  Nord  pour  s'y  rend  re.  > 

Ces  difterents  ordres  ne  souffrent  aucun  d£lai  dans  leur  execution. 

Napoleon. 

D'apres  l'original.  DlpAt  de  la  guerre. 


18582.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

MINISTER  DE  LA  GURRRB ,  A  PARIS. 

Paris,  16  mart  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre,  dans  mon  dernier  voyage  en  Hollande, 
j'ai  ordonne  par  differents  decrets  que  plusieurs  compngnies  depar- 
temen  tales  fussent  augmentees.  Pourtant  il  n'y  a  rien  tie  fait,  et, 
lorsqu'on  parle  de  ces  decrets  aux  preTets ,  ils  ne  savent  raeme  pas 
ce  que  cela  signifie.  Envoycz  ces  decrets  a  Hogendorp;  chargez-le  de 
passer  la  revue  de  ces  compagnies  et  de  prendre  toutes  les  mesures 
necessaires  pour  qu'avant  la  fin  d'avril  elles  soient  organisers  confor- 
m£ment  k  mes  decrets. 

Presenlez-moi  aussi  un  projet  destruction  au  general  Molitor  et 
au  commandant  de  la  31  •  division  militaire,  pour  quen  cas  d'eve- 
nements  on  puisse  reunirces  compagnies  en  un  bataillon  proviso  ire; 
ce  qui ,  joint  a  la  garde  soldee  de  Rotterdam  et  d'Amsterdam ,  doit 
faire  un  corps  de  plus  de  3,000  hommes  pour  la  defense  du  pays. 

Napol&on. 

D'apres  1*  copie.  DepAt  de  la  gaerre. 


18583.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GBNARAL  DB  LA  GRANDE  ARMKE,  A  PARIS. 

Paris,  16  mars  1812. 

Mon  Cousin,  faites  connaftre  au  roi  d'Espagne,  par  une  estafette 
extraordinaire  qui  partira  ce  soir,  que  je  lui  confie  le  commande- 
ment  de  toutes  mes  armies  en  Espagne ,  et  que  le  marechal  Jourdan 
remplira  les  fonctions  de  chef  d'etat-major.  Vous  donnerez  en  m6me 
temps  cet  ordre  au  marshal  Jourdan.  Vous  informerez  le  Roi  que  je 
lui  fais  connaftre  mes  intentions  sous  le  poipt  de  vue  politique  par 
le  canal  de  mon  ambassadeur. 

Vous  6crirez  an  marechal  Suchet ,  au  due  de  Dalmatie  et  au  due 
de  Raguse,  que  j*ai  confie  au  roi  d'Espagne  le  commandement  de  mes 
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armies  dans  ce  rojaume ;  que  le  marichal  Jourdan  fera  lea  fonctioos 
de  chef  d'etat -major,  et  qu'ils  aient  a  se  conformer  a  tons  lea  ordres 
qu'ils  recevraient  da  Roi  pour  faire  marcher  les  armies  dans  one 
mime  direction. 

Vous  icrirez,  en  outre,  particulierement  au  due  de  Raguse  que 
la  necessity  de  raeitre  de  l'ensemble  dans  les  armies  du  Midi  9  de 
Valence  et  de  Portugal  f  m'a  determine  a  donner  au  roi  d'Espagne  le 
commandement  de  ces  armies ,  et  qu'il  ait  a  rigler  ses  mouvements 
sur  les  ordres  qu'il  en  recevra. 

Dans  la  journie  de  demain,  vous  icrirez  plus  en  ditail  au  Roi, 
mais  il  est  necessaire  d'expedier  ce  soir  une  estafette  a  Rayonne.  Vous 
chargerez  le  general  FHuillier  de  faire  partir  un  ofGcier  en  poste  pour 
porter  votre  lettre  au  Roi. 

Napol£on. 

D'apr&s  l'original.  D^pdt  de  la  gaerre. 


18584.  —  AU.  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  UAGRAM, 

MAJOR  G&N&RAL  DK  LA  GRANDE  ARIlis ,  A  PARIS. 

Pans,  16  airs  1*1*. 

Mon  Cousin ,  faites  connaitre  au  prince  d'Eckmiihl  que  je  lui  ai 
envoyi  les  ordres  de  mouvement  pour  le  lw  avril,  dans  la  supposi- 
tion que  les  Russes  ne  quitteront  pas  leur  frontiere  et  ne  commen- 
ce ront  pas  les  agressions;  que- dans  ce  cas  tout  ce  que  j'ai  ordonne 
s'exicutera  littiralement,  et  que  le  principal  sera  de  faire  reposer  les 
troupes,  de  bien  les  faire  nourrir,  d'organiser  les  ponts  et  files  de 
pont  de  la  Vistule,  et  d'itre,  en  un  mot,  mailre  de  partir  de  la  pour 
commencer  la  campagne  avec  activite ,  si  les  hostilitis  ont  lieu.  Mais 
si,  au  contraire,  les  Russes  commencaient  les  hostilitis  et  entraient 
en  Prusse  ou  dans  les  Etats  du  Grand-Duchi ,  le  5*  corps,  qui  est  de 
pres  de  40,000  hommes  et  que  commande  le  prince  Poniatowski, 
serait  appuye  par  le  7",  qui  est  fort  de  20,000  hommes,  et  par  le 
8*,  qui  est  igalement  fort  de  20,000  hommes.  Le  roi  de  Weslphalie, 
qui  sera  rendu  le  1"  avril  a  Krossen,  a  la  tite  de  son  contingent,  et 
qui  suivra  sa  marche  jusqu'a  Varsovie ,  prendra  alors  le  commande- 
ment de  ces  trois  corps ,  qui  seront  commandis  gar  le  prince  Ponia- 
towski et  par  les  giniraux  Vandamme  et  Reynier ,  et  avec  ces  trois 
corps  verrait  a  couvrir  Varsovie.  Le  1"  corps  s'avan$ant  sur  l'AUe, 
sur  Osterode,  Allenstein  et  Guttstadt,  menacerait  de  tourner  les 
corps  qni  diboucheraient  sur  Varsovie  par  Grodno  et  obligerait  I'en- 
nemi  a  garder  le  Niemen.  Dailleurs,  aux  premiirea  nouvelles  du 
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prince  d'Eckmuhl ,  le  2e,  le  3*  et  le  4'  corps  se  roetlraient  en  grande 
marcbe  de  Krossen,  de  Berlin,  de  Kustrin  et  de  Glogau,  pour  se 
dinger  tous  les  trots  ear  Thorn ,  ce  qui  r&mirait  250,000  homines 
sur  la  gauche.  J'ai  d£sir£  que  le  prince  d'Eckmuhl  conn 6 1  ces  id^es 
generates  t  afin  qu'tt  se  comport&t  en  consequence. 

U  est  n&essaire  qu'on  ignore  jusqu'au  dernier  moment  que  le  roi 
dfe  Westphalie  doit  commander  ma  droite. 

Si,  au  contraire,  les  Russes  ne  font  aucun  mouvement,  le  prince 
Poniatouski  placera  alors  les  Saxons  et  les  Westpha liens  entre  Kalisz 
et  Varsovie  pour  les  noarrir  plus  facilement.  Le  ler  corps  fera  son 
mouvement  comme  je  f  ai  ordonne  ,  et  les  2e„  3e  et  4e  corps  ainsi  que 
la  Garde  s'avanceront  succes&ivement  et  methodiquement  dans  le 
courant  d'avril.  Le  grand  quartier  general  sera  a  Berlin  le  1"  avril. 

Le  prince  d'Eckmuhl  doit ,  au  contraire ,  se  faire  annoncer  a  Varso- 
fie  atec  tout  son  corps  d'armee,  comme  s'il  etait  dealing  a  s'y  rendre. 

Napoleon. 

D'aprea  1' original.  D6p6l  de  1*  guerre. 


IS585.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  IV  AG  RAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRAXDK  ARMER ,  A  PARIS. 

Paris,  16  mars  1812. 

Mon  Cousin,  donnez  ordre  au  due  d'Elchingen,  1°  d'occuper  pour 
t^tc  de  pontTorgau,  au  lieu  de  Wittenberg ;  2°  de  faire  venir  sur 
l'Elbe  toute  la  cavalerie  et  le  pare ,  qui  sont  en  arriere  a  Gotha  et 
ailleurs,  en  s'6tendant  dans  le  pays  de  Dessau,  qui  va  etre  evacue 
par  les  Westphaliens ,  dont  le  mouvement  commence  le  24;  de  sorle 
qu'au  l#r  avril  tout  son  corps,  ainsi  que  le  2e  corps  de  cavalerie,  soit 
pclotonn^  dc  Leipzig  a  Torgau  et  a  Wittenberg,  et  que,  s'il  en  recoit 
1'ordre  au  ler  avril ,  il  puisse  se  mettre  en  marche  pour  se  diriger  sur 
TOder. 

Napoleon. 

D'apres  l'original.  DlpAt  de  la  gnerre. 


18580.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  afoARAI.  DR  LA  GRANDE  ARMAe  ,  A  PARIS. 

Paris.  16  mart  1812. 

Hon  Cousin,  donnez  ordre  au  due  de  Reggio  de  faire  passer  le 
pont  de  l'Elbe,  dm  21  au  24,  a  la  brigade  de  cavalerie  du  general 
Corbioeau  et  k  la  3*  division  de  cuirassiers  avec  ses  douze  pieces 
d'artillerie  Ug&re;  de  diriger  ces  4,000  chevaui  sur  Brandenburg; 
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de  faire  passer  le  lendemain  la  division  Legrand  et  de  la  diriger  6ga- 
lement  sur  Brandenburg;  de  mettre  en  m£me  temps  en  marche  la 
division  Verdier  et  de  la  diriger  Egalement  sur  Brandenburg ;  de  faire 
passer  son  pare  et  de  le  diriger  sur  Brandenburg ;  de  reunir  toute  la 
division  Belliard  k  Magdeburg.  La  cavalerie  et  la  1"  division  d'infan- 
terie  sejourneront  k  Brandeoburg  le  temps  necessaire  pour  n'entrer 
k  Berlin  que  le  28  mars ,  ou  le  raarechal  entrera  avec  ses  4,000  hom- 
ines de  cavalerie,  sa  1"  division,  l'artillerie  de  sa  division  et  les 
equipages  mili (aires  de  sa  division.  La  division  Verdier  restera  a  Bran- 
denburg avec  le  pare  de  l'arm£e.  La  division  Belliard  passera  I'Elbe 
le  27  ou  le  28 ,  et  se  canlonnera  entre  Magdeburg  et  Brandenburg. 

Vous  communiquerez  au  due  de  Reggio  les  extraits  du  traite  avec 
la  Prusse  relatifs  a  la  non-occupation  de  Potsdam.  11  doit  done  de 
Brand eo burg  suivre  une  autre  route  que  celle  de  Potsdam ,  ou  ses 
troupes  ne  peuvent  pas  entrer.  11  doit  egalement  ne  pas  occuper  le 
palais  de  Charlottenburg ,  ni  le  palais  du  roi  a  Berlin.  1,500  Prus- 
siens  doivent  rester  pour  garder  Potsdam ;  une  compagnie  doit  rester 
pour  garder  Charlottenburg;  une  autre  compagnie  de  Prussiens  doit 
egalement  rester  pour  garder  le  palais  de  Berlin.  II  ne  doit  y  avoir 
aucune  troupe  a  Spandau ;  les  Prussiens  n'y  auront  que  des  invalides. 
Le  due  de  Reggio  me  fera  connaftre  dans  quelle  situation  est  cette 
place.  Sans  occuper  la  forteresse,  il  faut  placer  un  bataillon  dans  la 
ville.  Donnez  Tordre  au  grand  quartier  general  de  sojourner  deux  ou 
trois  jours  k  Erfurt;  apres,  il  continuera  sa  route  pour  se  rendre  a 
Berlin,  ou  pourtant  il  est  necessaire  qu'il  n  arrive  pas  avant  le 
ler  avril ,  c  est-ft-dire  qu'il  ne  doit  y  arriver  que  deux  jours  apres  que 
le  marechal  due  de  Reggio  y  sera  entre\  Soumettez  k  mon  approba- 
tion la  route  que  le  quartier  general  doit  faire  chaque  jour.  ticrivez 
au  comte  Saint-Marsan  pour  lui  faire  connaitre  en  gros  le  mouve- 
ment  du  2e  corps,  que commande  le  due  de  Reggio. 

Napoleon. 

D'apr6s  l'orisinal.  D^pAt  de  la  gaerre. 


18587.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM , 

MAJOR  GENERAL  DR  LA  GRANDE  ARMEB ,  A  PARIS. 

Paris,  16  man  1812. 

Mon  Cousin,  instruisez  le  prince  d'Eckmiihl  que,  le  28  mars,  le 
2*  corps  entre  k  Berlin;  que  le  3'  corps,  sous  les  ordres  du  due 
d'Elchingen ,  sera  dans  les  premiers  jours  d'avril  sur  l'Oder  k  Krossen ; 
que  les  Bavarois  et  le  4e  corps  ou  Farmer  d'ltalie  arrivent  k  Glogau ; 
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que  desormais  je  ne  puis  plus  donner  des  ordres  de  detail ;  que  je  ne 
puis  plus  donner  que  des  instructions ,  puisqu'on  s'approche  des  fron- 
ti&res  de  fennemi;  que  mon  intention  est  que  le  general  Dessaix 
parte  le  1"  avril  de  Kiistrin,  avec  la  2'  brigade  de  cavalerie  teg&re 
du  l,r  corps  d'arm£e  et  les  deux  regiments  de  sa  division  qui  sont  a 
Kiistrin  t  pour  se  diriger  sur  Posen ;  que  le  regiment  de  sa  division 
qui  est  k  Glogau  se  dirige  6galement  sur  Posen  *  de  sorte  qu'avant  le 
10  avril  ce  g6n6ral,  avec  sa  division,  avec  rartillerie  de  sa  division 
et  la  brigade  de  cavalerie  16g&re,  soit  riuni  k  Posen.  11  enverra  en 
avant  des  commissaires  des  guerres  pour  que  les  vivres  soient  assures 
k  sa  troupe.  En  partant  de  Kiistrin ,  il  fera  distribuer  le  pain  pour 
quatre  jours  et  il  en  portera  pour  quatre  jours  avec  lui ,  a6n  que  sa 
marche  n'6prouve  aucun -ralentissement  et  que  le  soldat  ne  manque 
de  rien.  La  division  de  cavalerie  du  general  Bruy&re  et  la  division 
Gudm  se  porteront  sur  Thorn ,  ou  elles  pourront  6tre  6galement  du 

10  au  12.  line  division  du  corps  d'armee  pourra  se  diriger  par  la  route, 
le  long  de  la  mer,  pour  arriver  plus  rapidement  k  Danzig ,  sans  pour- 
tant  passer  a  Kolberg ,  que  nous  ne  devons  pas  occuper.  La  grosse 
cavalerie  se  dirigera  sur  Marienuerder.  Le  prince  d'Eckmiihl  portera 
son  quartier  g£n£ral  et  le  pare  de  son  arm£e  a  Thorn.  Du  10  au 
15  avril ,  il  fera  occuper  Marienburg  et  travailler  sans  d£lai  a  etablir 
les  ponts  a  Dirschau  et  a  Marienburg ,  si  toutefois  la  debacle  a  eu 
lieu.  11  fera  travailler  aux  ouvrages  de  Marienburg  pour  les  relever 
et  les  meltre  en  elat ,  afln  que  quinze  jours  apr&s  on  puisse  les  armer. 

11  fera  egalement  relever  la  l&ie  de  pont  de  Marienwerder  et  retablir 
le  pont.  Au  m^me  jour,  1"  avril,  le  prince  d'Eckmiihl  donnera 
l'ordre  aux  Saxons  de  partir  de  Krossen  1  le  30  pour  se  porter  sur 
Kalisz  \  au  prince  Poniatowski  de  r£unir  tous  les  Polonais  sur  Var- 
sovie,  en  faisant  venir  sur  Varsovie  tout  ce  qui  serai t  du  cdti  de 
Posen  et  en  retirant  £galement  tout  ce  qu'il  y  aurait  a  Thorn ;  de 
sorte  qu  en  cas  d'6v£nement  le  prince  Poniatowski  ait  pour  dtfendre 
le  duch6  les  trois  divisions  polonaises  et  le  corps  saxon ,  qui  de  Kalisz 
pourra  se  porter  rapidement  sur  Varsovie. 

Ainsi,  du  10  au  12,  si  les  Busses  n'ont  fait  aucun  mouvement 
qui  ait  oblig£  le  prince  d'Eckmuhl  k  changer  ces  dispositions,  le 
quartier  g£n£ral  sera  k  Thorn,  ayant  dans  des  cantonnements  en 
avant,  roais  pas  tr&s-loin  ,  la  cavalerie  16g£re  et  tout  le  1"  corps  de 
cavalerie ;  ayant  k  Thorn  une  division ;  en  ayant  une  autre  a  Posen ; 
la  7*  division  reunie  a  Marienburg,  et  les  trois  autres  se  trouvant, 
une  sur  Marienwerder  et  aux  environs ,  et  deux  sur  Danzig;  les  Polo- 

1  Let  Saxons  etaient  a  Guben  et  non  a  Krossen ;  voir  la  lettre  raivante. 


Digitized  by 


318        CORRESPONDANCE  DE  NAPOLEON  I".  —  1812. 

nais  r&rais  9ur  Varsovie,  lenr  cavalerie  16g&re  en  avant;  les  Saxons 
a  Kalisz,  pr£ts  a  se  porter  sur  Varsovie.  La  garnison  de  Stettio  sera 
form£e  par  plusieurs  bataillons  de  la  division  Daendels,  ainsi  que  la 
garrison  de  Kustrin.  Si  les  Russes  ne  cootmettent  pas  (f  hostility , 
so  it  en  entrant  en  Prasset  soit  en  entrant  dans  le  Grand -Duch6,  le 
prince  d'Eckmflhl  laissera  ainsi  reposer  toutes  ses  troapes  jusqu'an 
15  avril,  et  d'ici  a  cette  6poqoe  il  aura  de  nouvelles  instructions. 

!l  est  n£cessaire,  1°  d'approvisionner  Thorn;  a  cet  effet  fai  de- 
mand^ que  la  Prosse  versa! une  grande partiede ce  quelle  doit  verser; 
2*  je  desire  que  le  prince  d'Eckmuhl  fasse  embarquer  tout  ce  qu  il  a 
dans  les  magasius  de  Kiistrin,  en  farine,  bl£,  biscuit,  avoine,  etc. , 
et  qu  il  le  fasse  venir  a  Thorn ;  je  desire  igalement  qu  il  fasse  mtfttre, 
soit  dans  ses  caissons,  soit  dans  des  voitures,  le  plus  de  biscuit  et 
de  farine  qu'il  pourra  a  Stettin  et  les  dtrige  6galement  stir  Thorn ; 
3°  qu'on  forme  sor -le -champ  a  Thorn  une  manutention  capable  de 
faire  par  jour  60,000  rations  de  pain ,  et  qu'on  y  itablisse  uu  grand 
magasin.  On  doit  avoir  a  Danzig  2,000,000  de  rations  de  biscuit, 
tnd^pendamment  de  250,000  quintaux  de  farine,  avec l>eaucoup  de 
biscuit  et  de  riz ;  il  est  n£cessaire  qu'on  ait  des  b&tunents  pour  em- 
barquer  cela.  II  faut  s'assurer  300,000  quintaux  poids  de  marc 
de  M6,  et  100,000  quintaux  de  seigle,  de  manure  a  avoir,  a  nous 
appartenant,  600,000  quintatix  a  Danzig,  y  compris  les  25,000 
quintaux  d6ja  existants.  II  faut  qu'au  Grand  -Duch6  on  fasse  sans 
d£lai  des  nagasins  a  llodlin  et  a  Varsovie  pour  pouvoir  nourrir 
l'arm&e.  Enfin,  le  grand  quartier  g6n£ral  devant  etre  le  l*  avril  k 
Berlin ,  l'intendant  general  et  les  g£n£raHX  commandant  rartillerie  et 
le  g£nie,  qui  arrivent  dans  cette  ville,  donneront  de  la  les  ordres  de 
detail  pour  leur  service. 

Faites-moi  connattre  si  vons  aver  un  cbHfre  avec  le  prince  d1Eck- 
miihl;  si  vous  n'en  avez  pas,  6tabtisses-e«  un  avec  lui  et  avec  teas 
les  corps  d'arm£e ,  parce  que  mon  intention  est  de  leur  faire  parvenir 
en  chiffire  les  ordres  pour  les  mouvements  les  plus  important*.  Pre* 
venez  directement  le  g£n£ral  Reynter,  qui  eommaade  les  Saxons,  de 
I'ordre  qu'il  va  recevoir  du  prince  a"Eckmuhl  de  partir  le  1M  avril 
pour  se  rend  re  a  Kalisz.  Reeommandez-loi  d'envoyer  un  aide  de 
camp  au  prince  Poniatowski  pour  le  privenir  qoMI  sera  en  mesore  de 
se  porter,  sil  est  n£cessaire ,  au  secours  de  Varsovie  et  d'appuyer  le 
corps  du  Grand-Doc W.  Donnez  I'ordre  an  corps  westphalien  de  passer, 
le  24,  FElbe  a  Dessau  et  de  se  diriger  sor  Krossen,  de  manure  a  y 
6tre  arrive  le  l€r  ou  le  3  avril.  lnstrnisez  6galement  le  prince  d'Eck- 
miihl  du  mouvement      corps  westphalien  sur  Krossen ,  et  que  ce 
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corps  doit  se  rendre  sur  Kalisz  et  de  U  siir  Varsovie.  Le  prince 
d'Eckmuhl  activerait  la  marche  de  ce  corps  sdon  !es  circonstances , 
c'est-A-dire  si  les  Rosses  commencaient  les  hostility  et  menacaient 
Varsovie,  ce  que  je  ne  pense  pas.  S*il  n'y  a  rien  de  nouveau,  le 
corps  westphalien  se  reposera  qoelques  jours ,  et  je  lui  enverrai  moi- 
m&me  des  ordres  avant  le  10  avril  pour  continuer  son  mouvement. 

Ces  400,000  quintaux ,  qu'on  se  procurera  a  Danzig,  seront  pris 
par  requisitions;  on  enverra  les  individus  par-devant  Tintendant 
general  pour  regler  les  prix  et  les  payements. 

Napoleon. 

D'apret  1'originaL  D4p6t  de  la  guerre. 


18588.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARM&B ,  A  PARIS. 

Paria,  16  mars  1812. 

Hon  Cousin  t  il  y  a  une  faote  de  'redaction  dans  mes  dernieres 
depeches.  Le  corps  saxon  est  a  Guben  et  nan  k  Krossen.  Vous  devez 
done  lui  donner  Ford  re  simplement  de  partir  de  ses  canton  nemen  Is 
actuels  p<jur  se  rendre  a  Kalisz ,  le  laissant  maitre  de  passer  FOder 
ou  il  le  jugera  convenable.  Vous  devez  dinger  les  Westphaliens  , 
non  sur  Krossen,  mais  sur  Sorau  et  Spremberg.  Faites-leur  faire  de 
petites  marches  et  donnez-leur  des  sejours  tous  les  trois  jours;  ils 
prendront  deux  jours  de  repos  aux  environs  de  Sorau  et  de  Sprem- 
berg. Vous  m'informerez  du  jour  ou  ils  arriveroot  sur  ces  deux  points, 
afin  que  je  donne  des  ordres  pour  letir  faire  continuer  leur  mouve- 
ment sur  Glogau  et  Kalisz.  Ainsi,  an  lieu  d'arriver  le  3  a  Glogau,  ik 
n'y  arriveraient  que  le  5  ou  le  6. 

NAPOLEON. 

P.  S.  Dites-moi  done  quand  les  Bavarois  et  Farmee  d'ltalie  arri- 
veront  a  Glogau. 

Vapres  Y original  D^pAt  de  la  guerre. 


18589.  —  INSTRUCTIONS  DICT^ES  PAR  L'EMPEREUR 

SUB  LBS  8EIVICE8  ADMINI3TRATIFS  DE  LA  GRANDE  ABIlfcE. 

Paris,  16  mart  1819. 

1*  Tont  ce  qui  est  relatif  au  depdt  de  Hanovre  ne  fera  point  partie 
des  attributions  de  F  intend  ant.  Le  general  Bourcier  continuera  de 
correspondre  avec  le  ministre  de  Fadministration  de  la  guerre,  qui 
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soldera  les  depenses  da  d£p6t,  et  avec  le  ministre  de  la  guerre,  pour 
ce  qui  concerne  les  chevaux  destines  a  l'artillerie. 

2°  Tout  ce  qui  est  relatif  a  la  formation  et  au  payement  des  trois 
compagnies  du  6e  bataillon  des  Equipages  mililaires ,  qui  se  formenl 
en  Hanovre,  ne  regardera  pas  l'intendant  general. 

3°  Les  hdpitaux  et  le  service  de  la  32e  division  militaire  ne  regar- 
deront  point  l'intendant.  L'ordonnateur  de  Hambourg  correspondra 
toutefois  avec  l'intendant  pour  tous  les  rapports  avec  l'arm6e.  Le 
ministre  fera  toutes  les  depenses  de  cette  division. 

4°  La  mgrae  chose  pour  le  d£partement  de  la  Lippe,  dependant 
de  la  25*  division  militaire. 

5°  Le  ministre  de  Fadministration  de  la  guerre  fera  des  foods 
spiciaux,  et  par  le  canal  de  l'intendant,  pour  solder  le  bataillon  des 
equipages  militaires  a  la  comtoise  et  celui  de  boeufs  qui  se  forment 
a  Danzig,  et  en6n  pour  tout  ce  qui  est  relatif  a  I'accroissement  de 
Farmee  polonaise,  conform6ment  au  dernier  traits. 

6°  Tout  ce  qui  est  relatif  a  ('execution  du  traits  avec  la  Prasse 
regardera  l'intendant,  ainsi  quel'emploi  des  15,000 chevaux  et  toutes 
les  depenses  des depots  de  Berlin,  Francfort-sur-l'Oder,  ou  tout  autre 
qui  serait  £tabli  avec  des  chevaux  de  la  Prusse.  Or  la  Prusse  doit 
fournir  3,000  chevaux  de  grosse  cavalerie  et  6,000  de  cavalerie 
ligfcre;  cela  rend  done  n£cessaires,  sinon  9,000  selles,  au  rooins 
6,000,  car  e'est  beaucoup  supposer  que  de  dire  que  sur  3  chevaui 
perdus  on  retrouvera  un  harnachement.  Ces  chevaux  sont  destines, 
non  a  la  remonte,  mais  a  Sparer  les  pertes. 

Le  general  Bourcier  viendra  se  mettre  a  la  t£te  de  ce  d£p6f ,  quand 
ses  affaires  de  Hanovre  seront  termin£es.  Le  d£pdt  de  Hanovre  est 
destine  a  remonter  les  hommes  a  pied  venant  de  France.  En  atten- 
dant, il  est  necessaire  qu'un  general,  ayant  plusieurs  officiers  a  sa 
disposition  et  un  commissaire  des  guerres ,  vienne  s'etablir  a  la  t£te 
du  dep6t  des  chevaux  prussiens.  Le  major  gen6ral  me  proposera  ce 
general  demain.  11  faut  un  general  d'une  probite  a  I'abri  de  toole 
surprise.  11  sera  independant  du  general  Bourcier  jusqu'a  ce  que 
celui -ci  ait  flni  son  travail  a  Hanovre. 

Les  harnachements  ne  seront  point  fails  en  Prusse,  mais  pris  sur 
les  envois  du  ministre  et  des  corps.  Les  6,000  chevaux  de  trait  seront 
donnes  ;  5,000  a  l'artillerie,  1,000  aux  Equipages  militaires.  Les 
harnais  seront  egaleraent  fournis  sur  les  harnais  que  les  bataillons 
enverront  pour  rechange.  Sur  les  6,000  barnais  de  rechange,  il 
pourra  y  en  avoir  de  reste,  parce  que  Ton  perd  moins  de  harnais  que 
de  selles. 
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7*  Les  6,000  chevaux,  k  Texceptioo  de  ceux  du  bataillon  k  la 
comtoise  qui  se  forme  k  Danzig,  ne  sont  destines  quk  Sparer  les 
pertes  des  batailles  ou  des  marches. 

8*  Si  le  minislre  a  fait  des  dispositions  pour  mooter  le  bataillon 
qui  se  forme  k  Danzig,  il  doit  annuler  ses  ordonnances. 

9°  La  convention  dit  que  les  chevaux  seront  fournis  par  quart  en 
quatre  mois  :  cela  est  impossible  et  inutile;  quand  cette  livraison  se 
ferait  en  six  ou  sept  mois,  il  n'y  aurait  point  d'inconvenient. 

10*  Je  suppose  qu'on  a  pourvu  dans  le  budget  k  la  masse  de  fer- 
rage  des  depots. 

11°  Les  regiments  de  cavalerie  n'y  pourraient  pas  pourvoir  sur 
leors  masses  :  il  faut  done  un  fonds  pour  les  depenses  extraordi- 
naires,  car  les  d£p6ts  vont  mal,  faute  de  ces  petites  sommes,  et  cela 
retarde  la  disponibiIit£  des  chevaux. 

12°  On  doit  demander  que  les  chevaux  soient  livris  sur  la  Vistule, 
pr&s  de  Graudenz  et  de  Marienwerder,  entre  la  Vistule  et  l'Oder,  sur 
un  point  du  canal  le  plus  propre  k  servir  de  d£p6t,  et  enfin  pour  une 
tr&s-petite  quanliti  du  cot6  de  Berlin. 

13°  11  sera  d'ailleurs  n£cessaire  que  1'intendant  sache  d'ou  les 
Frussiens  les  font  venir,  a6n  que ,  selon  les  circonstances ,  on  puisse 
dinger  leur  marche,  notamment  de  ceux  qui  viendraient  de  la 
Sil6sie.  11  faut  6tre  tr&s-rigoureux  sur  le  choix;  -les  mauvais  chevaux 
ne  sont  boos  k  rien. 

Le  service  de  Farrafe  se  divise  en  arrondissements  :  entre  le  Rhin 
et  l'Elbe,  entre  TElbe  et  l'Oder,  entre  FOder  et  la  Vistule,  entre  la 
Vistule  et  les  fronti&res  de  Russie. 

Quant  aux  routes  de  communication  de  l'arm£e,  une  route  partira 
de  Mayence  et  ira  k  Magdeburg,  de  la  k  Kustrin,  Posen ,  et  se  diri- 
gera  d'un  edit  sur  Varsovie ,  de  I'autre  sur  Thorn ,  et  du  troisi&me 
c6t£  sur  Danzig. 

Les  prolongements  seront  fails  k  mesure  que  les  mouvements 
seront  d£masqu6s  au  delik  de  la  Vistule. 

line  autre  route  ira  de  Wesel  k  Magdeburg,  Berlin,  Stettin  et 
Danzig;  un  embranchement  tombera  sur  Dirschau  et  Marienburg. 
Une  autre  route  ira  de  Hambourg  k  Stettin.  Enfin  une  autre  route 
ira  de  Mayence  k  Wtirzburg,  Bamberg,  Kronach,  Leipzig,  Tor- 
gau ,  Glogau ,  et  de  \k  k  Posen ;  de  Glogau  un  embranchement  ira  k 
Kalisz  et  k  Varsovie. 

Une  autre  route  ira  d'lnnsbrtick,  Augsburg,  Nuremberg,  et  joindra 
la  pr£c£dente  k  Bromberg. 

Toutes  ces  routes  sont  nteessaires  pour  soulager  le  pays;  un 
xxm.  21 
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immense  mouvement  ne  ponrrait  s?opeier  but  one  seule  route  sans 
lepuiser. 

11  n'y  aura  ni  commandant  ni  commissaire  des  guerres  •entve  le 
Tyrol ,  le  Rhin  et  TELbe ;  cefca  sera  une  economie  deraployes  et  de 
commandants.  Le  prince  Primat  t  le  prince  de  Nassau ,  les  princes 
de  Sane,  le  gouverneur  d'Erfurt,  la  Saxe,  y  pourvoiront.  lis  auront 
de  la  gendarmerie  alliee ,  avec  un  detachement  de  leurs  troupes ,  des 
commissaires  des  guerres,  des  municipaux  et  tout  ce  qui  est  necessaire. 

Du  cdte  de  Wesel ,  on  traversera  la  32*  division  militaire  et  la 
Westphalie,  qui  y  pourvoira. 

Ainsi  it  n'y  aura  ni  gendarmerie,  ni  aucun  employe  francais,  si 
ce  nest  toutefois  un  ou  deux  inspectcurs  oa  commissaires  des  guerres, 
pour  s  assurer  du  bon  etat  des  bdpitaux,  magaeins,  et  briber  les 
plaintes. 

A  Magdeburg,  il  y  aura  un  commandant  francais  et  une  admi- 
nistration franchise.  Dans  la  Prusse,  il  fiaut  des  commandants  fran- 
cais et  de  la  force  francaise ;  mais  il  faudrait  qu'il  n'y  etit  ni  com- 
missaire des  guerres,  ni  employes  francais;  les  gens  du  pays  y 
pourvoiront.  Dans  le  duche  de  Vareovie/ni  ambulances  francaiaes, 
ni  administrations  francatses ;  il  y  aura  des  militaires  des  depots  du 
Grand-Duch£.  Toutefois  il  y  aura  k  Magdeburg  un  officier  superieur 
qui  aura  la  police  de  tout  le  pays  entre  I'Elbe  et  le  Rhin.,  recevra  les 
rapports  de  toutes  les  routes  sur  les  mouvements,  les  hopitaux  et  le 
service  en  general.  Quelques  commissaires  des  guerres  ou  adjoints , 
quelques  chirurgiens  et  medecins  lui  seront  neees6aires  pour  la  sur- 
veillance sur  les  divers  points.  On  presume  qu'tl  faudra  un  hdpital  a 
Fulde,  un  a  Erfurt,  un  k  Leipzig,  un  k  Magdeburg,  un  k  Wesel, 
un  a  Minister,  un  a  Osnabruck,  un  a  Brunswick,  et  ainsi  pour  toutes 
les  routes;  tout  cela  tenu  par  les  administrations  du  pays;  de  sorte 
que  les  malades  qui  seraient  resles  dans  quelques  autres  lieux  soient , 
en  peu  de  jours ,  transported  dans  ces  elablissements  et  sous  Pimpec- 
tion  de  Fadministration  de  Magdeburg. 

A  Brandenburg  il  y  aura  un  hdpital,  un  k  Berlin,  un  a  Kustrin, 
un  a  Stettin,  un  a  Bromberg,  un  k  Posen,  un  k  Glogau,  un  k 
Marienwerdcr,  un  k  Marienburg,  un  k  Danzig.  En  suivant  ce  qni  a 
iti  fait  dans  la  derniere  guerre,  on  reylera  ce  qui  doit  6tre  etabli  *ur 
la  ligne;  on  ne  croit  pas  qu'il  en  faille  plus  d'un  de  cinq  en  cinq 
marches. 

14*  Si  l'ordre  du  jour  present  par  Sa  Majeste  n'existait  pas,  il 
faudrait  en  provoquer  remission. 

1 5°  Nous  avons  dit  que  le  quartier  general  de  lad  ministration  et 
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du  militaire  entre  le  Rhin  et  l'Elbe  serak  k  Magdeburg  :  entre  TElbe 
et  l'Oder,  il  sera  k  Berlin;  entre  l'Oder  et  la  Vistule,  k  Posen.  Le 
major  general  pr&entera  le  projet  de  la  division  territoriale  qui  avait 
&6  etabhe  dans  la  demise  guerre,  en  forme  d'ordre  du  jour,  pour 
servir  de  regie  k  l'intendant  general,  afin  que  le  militaire,  lad  mi- 
nistration et  la  police  soient  dans  le  m£me  centre  et  k  portee  de  reme- 
dier  k  to  us  les  abus. 

16°  Aucun  homme  ne  marchera  isol£mettt;  tous  seront  r£unis  a 
Hayence,  Wesel  ou  Verone,  et  partiront  aux  6poques  ou  dotvent 
parlir  les  convois,  pour  en  former  les  escortes.  II  doit  y  avoir  k  peu 
pris  deux  convois  par  mois;  cela  est  sufBsant. 

1 7#  Toutes  les  troupes  doivent  ooucher  k  Magdeburg  et  k  Berlin , 
ou  il  y  aura  une  administration  sup&rieure,  qui  receura  du  major 
g£n£ral  Tordre  de  leur  direction. 

18°  Les  effets  de  petit  equipement  seront  delivrfo  a  Berlin,  Tborn 
et  Varsovie. 

19°  Au  fur  et  k  mesure  que  les  convois  arriveront  de  France ,  sans 
appartenir  k  aucun  corps ,  on  prendra  les  ordres  de  6a  Majesty  pour 
leur  direction. 

20°  11  sera  neeessaire  que  le  ministre  de  l' administration  de  la 
guerre  ait  pour  son  compte  des  effets  et  surtout  des  souliers  k  Verone, 
Strasbourg ,  Mayence  et  Wesel ,  pour  que  tous  les  homines  partent 
bien  pour v us. 

21°  L^quipement  et  larmement  seront  donnas  egalement  a  Berlin, 
Thorn  et  Varsovie. 

22°  Les  homines  sortant  des  hdpitaux,  qui  ne  viendront  pas  de 
France,  joindront  un  d&pdt  de  convalescents  sur  les  places  de  l'Oder 
et  de  la  Vistule,  conform£ment  aux  ordres  de  l'arraee,  ou  ils  seront 
habill&  et  reunis  aux  hommes  de  leur  corps  pour  rejoiudre  leurs 
corps  d'arm£e  ensemble. 

L^taUmajor  doit  rechercher  Tetat  de  l'emplacement  des  depots 
qui  ont  £te*  formes  en  Prusse  pendant  la  premiere  campagne,  et 
renouveler  les  ordres  pour  qu'aucun  homme  isole  ne  .passe  plus 
teolement  le  Rhin,  l'Elbe,  l'Oder  ni  la  Vistule,  a  moias  qu'il  ne  soit 
en  voiiure. 

23°  Le  decret  sur  l'habillement  sera  envoye*  au  major  general  et  a 
1'intendant  g£n£ral,  aOn  qu'ils  connaissent  bien  ce  qui  esi  ordonne 
pour  ce  service. 

Sa  Majesle*  ne  veut  rien  laisser  au  hasard ,  ni  k  l'arbitraire  des  em- 
ployes. EUe  ne  veut  rien  prendre  ni  faire  confectionner  par  le  pays. 
11  sera  etabli  deux  ateliers  de  confection,  Tun  k  Danzig,  I' autre  k 

21. 
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Glogau ;  celui  de  Glogau  sera  affect  aux  regiments  dont  les  d£p6ts 
sont  en  Italie. 

L'intendant  recevra  tons  les  mois  Targeot  porte*  au  budget  de  lad  mi- 
nistration de  la  guerre,  et  devra  organiser  des  depots  sous  la  sur- 
veillance du  directeur  de  l'habillement. 

Le  premier  travail  qu'on  remettra  a  Sa  Majesty  sera  pour  lui  faire 
connaitre  l'arrivee  a  destination  du  premier  convoi,  qui  est  deja  en 
marche  et  qui  appartient  a  l'administration  de  la  guerre. 

24°  L'elat  ci-joint  fait  connaitre  les  denrees  que  la  Prusse  doit 
iburnir  en  mars ,  avril ,  etc.  L'intention  de  Sa  Majesty  est  qu'elles 
soient  versees  sp£cialement  a  Thorn ,  Koenigsberg  et  Modlin ;  il  faut 
en  laisser  une  partie  pour  les  places  de  l'Oder ;  la  moiti£  k  Thorn , 
un  sixi&me  sur  les  places  de  l'Oder,  un  sixi&me  a  Modlin ,  un  sixieme 
a  Koenigsberg. 

Tout  ce  que  la  Prusse  doit  fournir  sur  ce  qui  existe ,  en  sus  de 
I'approvisionnement  necessaire  a  Graudenz  et  a  Kolberg ,  devra  etre 
livre  a  Koenigsberg ;  toutefois  on  mettra  Tetat  sous  mes  yeux ,  aussitdt 
que  les  quantity  en  seront  connues. 

11  est  necessaire  que  le  gouvernement  du  Grand-Duch6  approvi- 
sionne  abondamment,  et  dans  le  plus  bref  d£lai,  Posen,  Varsovie  et 
les  autres  points  d'£tape.  Thorn  se  trouvera  approvisionn£  par  la 
Prusse  ou  par  la  France. 

Tous  les  grains ,  fariues,  biscuits  et  riz  actuellement  ex  is  tan  t  a 
Stettin,  Kustrin  et  Glogau,  seront  dirig£s  sans  delai  sur  Thorn,  en 
embarqnant  toutes  ces  denrees  a  Kustrin. 

L'expedition  devra  avoir  lieu  au  ler  avril.  On  laissera  dans  les 
places  seulement  ce  qui  est  necessaire  a  leur  approvisionnement.  Le 
sixi&me  des  fournitures  a  faire  par  la  Prusse  alimentera  suflisauiment 
ces  places.  II  faut  que  tout  ce  qui  sera  expedi£  de  ces  trois  points 
soit  pr£alablement  converti  en  farine. 

Le  premier  soin  de  l'intendant  g£n£ral  sera  de  me  presenter  fetal 
de  ce  qu'on  laissera  dans  ces  places  et  de  ce  qu'on  en  exp£diera ,  en 
faisant  connaitre  le  nombre  de  bateaux  qui  seront  employes  a  ce 
transport.  Un  detachement  du  bataillon  d'6quipages  de  marins  s£ra 
r£parti  sur  des  bateaux  pour  apprendre  celte  navigation.  Des  inge- 
nieurs  des  ponts  et  chaussees  seront  employes  sur  ce  canal  pour  lever 
les  obstacles  que  cette  navigation  pourrait  Iprouver.  Si  au  1"  avril 
il  y  en  avait  encore ,  on  ferait  transporter  (out  a  Thorn  de  Glogau , 
de  Stettin  et  de  Kustrin  par  voitures.  Le  major  general  a  donn£ 
I'ordre  aux  corps  d  armee  qui  sont  en  mouvement  dem  porter  tout  ce 
qu'ils  pourraient.  Toutes  les  voitures  des  Equipages  militaires  qui 
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arriveront  k  vide  sur  FOder  s'y  chargeront  de  farine  et  de  biscuit.  On 
embarquera  a  Magdeburg  tous  les  riz  venant  d'llalie  et  les  eaux-de- 
vie  venant  de  France  pour  se  diriger  sur  Ktistrin. 

11  y  a  a  Danzig  250,000  quintaux  de  ble ;  j'ai  ordonn^  depnis  long- 
temps  leur  conversion  en  farine ;  on  doit  les  embarquer  sur  des  bateaux 
pour  suivre  le  mouvement  de  Farmer.  II  faut  faire  connaitre  la  quan- 
tity de  bateaux  necessaire,  se  les  procurer  sur-le-champ ,  les  faire 
mooter  par  des  marins  francais,  et  y  placer  des  commissaires  des 
guerres  et  des  agents  de  l'administration . 

L'intendant  general  devra  se  concerter  avec  le  commandant  de 
l'artiUerie,  qui  a  une  grande  quantite  de  bateaux  a  Magdeburg  el  a 
Danzig. 

300,000  quintaux  de  He  et  100,000  quintaux  de  seigle,  poids 
de  marc,  seront  requis,  le  5  avril  a  niidi,  a  Danzig;  ce  qui  portera 
k  650,000  quintaux  les  ressources  en  grains  a  Danzig.  On  les  fera 
sur-Ie-chanip  convertir  le  plus  vite  possible  en  farine.  50,000  quin- 
taux resteront  pour  les  besoins  de  la  place;  600,000  quintaux  seront 
pour  Tarm^e. 

Un  ordonnateur  intelligent,  dont  on  me  fera  connaitre  le  nom, 
doit  sp6cia)ement  eUre  envoy£  pour  diriger  1'adminislralion  des  corps 
qui  se  rendent  a  Varsovie. 

L'intendant  general  6crira  au  ministre  de  la  guerre  du  Grand-Duche 
pour  que  1,500,000  rations  en  farine  et  500,000  rations  en  pain 
soient  prates  au  l*r  avril ;  ce  qui  assurera  le  service  de  100,000  hom- 
ines pendant  vingt  jours. 

Je  dois  avoir  a  Danzig  500,000  boisseaux  d'avoine. 

Les  divisions  des  corps  d'arm£e  6tant  toujours  ensemble,  et  peu 
de  raisons  devant  occasionner  leur  dissemination  dans  l'immense 
plaine,  je  pense  qu'il  serait  convenable  de  nelablir  un  service  dc 
postes  qu  au  quarlier  general  de  chaque  corps  d'armee.  Cependant , 
s'il  est  indispensable  d'en  donner  aux  divisions  franchises,  il  ne  faut 
jamais  en  donner  aux  allies. 

Le  service  des  postes  sera  entieremenl  ordonnance  par  I'adminis- 
Iration  des  posies,  et  Ton  comptera  a  la  (in  de  la  campagne.  Le 
ministre  des  finances  en  sera  prevenu. 

Quant  a  moh  service,  1'estafette  sera  6tablie  depuis  1'Elbe  jusqu'a 
Paris,  comme  en  France.  Au  delade  TElbe,  le  service  sera  fait  avec 
des  chevaux  du  pays ,  mais  par  des  courriers  francais ;  a  cct  effet , 
on  eUablira,  de  trentc  en  trente  lieues,  des  deUachements  de  cour- 
riers. A  la  poste  du  grand  quartier  general ,  il  y  aura  a  la  disposition 
du  grand  ccuyer  des  postilions  et  des  chevaux  en  nombrc  suffisant 
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pour  feirc  le  service  sot  me  ligoe  de  cent  lieues,  de  sorte  que  te» 
cent  dernieres  lieues  seront  toujours  servies  par  des  chevaox  et  <ks 
postilions  francais ,  et  que ,  les  posies  onKnaires  de  Farm^e  venaat  a 
&re  d^rangees,  mom  paquet  *e  soit  jamais  retard^  d'uo  instant.*  Sens 
cet  etablissement,  ©o  poor  rait  6tre  ptasievvs  jours  sai»  courtiers,  ce 
qm  est  arrive.  Le  directeur  general  des  posies  verra  le  grand  ecuyer 
pour  organiser  les  courriers  et  leur  fournir  les  selles  et  equipages 
necessaires.  Quant  aux  cbevaux,.  il  les  fera  acheter  k  £feu»zig  et  a 
Thorn;  on  ne  serait  plus  a  temps  de  les  envoyer. 

D'apres  la  copie  comm.  par  M.  le  comte  Darn. 


18590.  —  AU  GENERAL  LACUEE,  COMTE  DE  CES&AC, 

MINISTRE   DIRECTEUR  DE  V ADMINISTRATION   DE   LA  GUERRE,  A  PARIS. 

Paris,  17  man  1&T2. 

Monsieur  le  Comte  de  Cessac ,  vous  a* ez  hi  le  aVcret  <T organisa- 
tion du  premier  ban  de  la  garde  nationale.  It  est  n£eessatre  que  vous 
envoyiez  aux  ordonnateurs  des  differenies  divisions  des  modules 
d'effets  d'habillement,  et  que  vous  fassiez  r&Hger  une  instruction 
pour  leur  faire  connaitre  les  prix  et  les  difterentes  regies  qu'ils  doivent 
observer. 

Napoleon. 

D'apres  lorigioal.  Dlpdt  de  la  gaerre. 


18591.  — AU  COMTE  DARU,  ministre  secretaire  d'etat,  a  paris.  k 

Paris,  17  mars  1812. 

Monsieur  le  Comte  Daru,  le  ministre  de  l'int&rieur  est  malade 
depuis  trois  mois,  et  mes  affaires  souffrent.  Rendez-vous  chez  lui 
pour  voir  comment  il  se  porte.  II  serait  convenable  qu  il  me  denian- 
dat  de  designer  quelqu'un  pour  ge>er  le  minislere,  comme  I'a  fait  le 
comte  Cretet.  II  y  a  huit  jours  qu'un  conseil  de  subsi stances  doit 
avoir  lieu ;  pendant  ce  temps  le  peuple  soufTre  d'un  mal  auquel  on 
ne  porte  point  de  remede.  Quel  que  soit  le  zile  du  ministre  de  rin- 
tirieur,  personne  ne  peut  surmonter  la  nature;  il  se  retablira.  plus 
vitc  en  prenant  deux  mois  de  repos.  Je  desirerais  que  la  demande 
vint  de  lui ,  pour  qu'il  ne  croie  pas  que  je  veux  lui  dter  le  minislere. 

Avant  de  vous  rendre  chez  le  ministre  de  Tint^rieur,  faites  venir 
chez  vous  son  niedecin,  pour  savoir  quelle  espece  de  maladie  il  a, 
et  si  cela  doit  durer  encore  longtemps. 

Napoleox. 

D'apres  la  copie  comm.  par  M.  lc  comte  Daru. 
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18592.—  AU  MARSHAL  BES Sift  RES ,  DDC  D'ISTRIE, 

COMMANDANT  LA  GARDE  IMPERIALK,  A.  PARIS. 

Paris,  18  mars  1812. 

Mon  Cousin ,  donnez  ordre  que  la  division  de  la  vieille  Garde  (chas- 
seurs et  grenadiers) ,  les  regiments  de  chasseurs ,  dragons  et  grenadiers 
k  cbeval ,  1'artitlerie  k  cheval  de  la  Garde ,  l'artillerie  de  la  ligne  atta- 
che k  la  Garde,  les  Equipages,  les  ambulances  et  administrations 
quelconques  de  la  Garde  ,  continuent  leur  route  sur  Wiirzburg. 

Donnez  ordre  qu  on  fasse  partir  de  la  F&re ,  de  Metz  et  de  Mayence 
tout  ce  qu'il  sera  possible  de  faire  partir  pour  Wiirzburg. 


P.  5.  Remettez-moi  un  6tat  de  mouvement  de  la  Garde,  division 
par  division. 

Dapres  l'original  comm.  par  M0**  la  dachesse  d'Istrie. 


18593,  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATBL  ET  DE  WAfiRAM, 

MAJOR  GENERAL  DH  LA  GRANDE  ARMEB  r  A  PARIS. 

Paria,  19  nun  1813. 

Mon-  Cousin,  dennez  ordre  au  g£s£ral  Grouchy  de  dinger  le 
3e  corps  de  cavaierie,  savoir,  la  division  Kellermanm  et  la  division  de 
dragons  ,  auec  les  chVhsit  pi&ces  d'artillerie  16g&re,  de  manri&re  a 
gagner  la  t&e  de  la  cetonne,  ou  do  moine  k  gagner  le  phis*  d'avaore 
possible.  Donnez  le  nt£me  ordre  au  due  d'Abrant&s.  II  fhut  que  la 
cavaierie  rejoigne,  parce  qu'on  peut  en  avoir  besoku  Donnez  ordre 
au  g£n£ral  Montbrun.  d'etre  rendu  k  Torgau  le  lor  avril ,  pour  prendre 
le  commandemeat  de  son,  corps.  Donnez  ordre  au  due  d'Elchingen 
de  fake  porter  la  cavaierie  du  2*  corps  de  reserve  en  avant  de  Torgau , 
pour  qu'elte  premie  la.  t6te  de  la  eolonne  efc  qu'ellfe  putsse  marcher 
rapidement  si- ks  circonstances  le  voulaient. 


18504.  —  A  EUGENE  NAPOLEON,  vice-roi  d'italib,  a  milax. 


Mon  Fils,  le  19,  le  15  et  le  17  ftvrier,  le  5*  bataillon  du  6e  de 
ligne*,  le  5f  hatoilLon  da  14*  d'infanterie  l£g&re  et  le  batoiUew  de 
march*  dm  !•*  regiment  de  la  ftllditerraafo  sont  parti*  de  tile  d'filbe, 
fanaat  ensemble  1,800  homnes.  lis  ont  pasae  k  Florence  le  20, 
le  22  et  1b  24  ;  atesi  il*  oat  du  arrive*  avant  le  2.  mars  k  Mantoue. 


Napoleon. 


Napoleon. 


D'apres  l'original.  D^pAt  de  la  guerre. 


Paria,  19  mars  1812. 
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Je  suis  surpris  que  vous  ne  m'en  parliez  pas  dans  voire  lettre  du  4. 
Vous  pouvez  mettre  en  subsistance  daos  les  5"  bataillons  du  14  leger 
et  du  6*  de  ligne  les  500  hommes  du  bataillon  de  la  M6diterran6e, 
dont  vous  pourrez  par  ce  moyen  renvoyer  le  cadre  k  Me  d'Elbe.  Les 
5M  bataillons  du  14*  et  du  6*  seront  alors  forts  chacun  de  900  hom- 
mes. Faites  mettre  ces  deux  bataillons  en  marche  pour  continuer 
leur  route;  failes  passer  la  revue  de  leur  armement  et  de  leur  habil- 
lement  a  Verone;  qu'on  leur  donne  des  cartouches  et  qu'ils  ail  lent 
rejoindre  vos  corps.  Vous  ferez  la  repartition  de  ces  1,800  hommes 
entre  vos  regiments  qui  sont  a  la  Grande  Armee;  cela  comblera  k 
peu  pres  la  moilie  du  deficit  qu'eprouvent  vos  regiments.  Ayez  soin 
d'incorporer  les  hommes  d'infanterie  leg&re  dans  les  regiments  d'infan- 
terie  leg&re ,  et  ceux  de  la  ligne  dans  la  ligne.  On  me  dit  que  l'habil- 
lement  est  en  mauvais  etat ;  failes  rectifier  tout  cela  avant  leur  depart 
de  Mantoue.  J'ai  irks  a  coeur  que  tous  les  regiments  qui  sont  partis 
d'Nalie  soient  portes  au  complet  de  140  hommes  par  compagnie  et  y 
soient  maintenus.  Le  4* bataillon  du  8'l£ger  doit  <Hre  arrive;  comme, 
avec  le  dAtacbement  du  14*  leger,  le  8*  et  le  18*  leger  seront  assez 
forts,  mon  intention  est  que  le  4*  bataillon  du  8*  leger  soil  envoye 
k  Trieste,  ou  il  tiendra  garnison.  Ce  sera  raugmentalion  d'un  batail- 
lon pour  la  province  illyrienne ;  il  y  en  a  deux ,  cela  fera  trois  et  ne 
peut  gtre  que  fort  utile.  Ayez  bien  soin  que  ces  hommes  qui  vous 
arrivent  aient  deux  paires  de  souliers  dans  le  sac  et  une  bonne  paire 
k  leurs  pieds;  faites- leur  completer  cette  fourniture  a  Verone. 

II  est  indecent  que  la  route  militaire  passe  par  Munich ;  cela  gene  le 
roi ;  faites-la  passer  par  Augsburg  ,  Nuremberg ,  Donauwoerth ,  et  de 
la  sur  Glogau ,  ou  doit  6tre  le  d6pdt  de  votre  armee. 

Vous  ne  m'avez  pas  parte  de  rarrivee  des  300  hommes  du  92* ; 
dans  quels  regiments  les  avez-vous  incorpores?  Je  vous  envoie  le 
rapport  des  ministres  sur  le  mouvement  des  hommes  des  6*  et  14e. 

Napoleon. 

D'aprei  la  copie  comm.  par  S.  A.  I.  M"«  la  ducheue  de  Leachtenberg. 


18595.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE , 

MN1STRB  DE  LA  GURRRE ,  A  PARIS. 

Parii,  30  mars  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre,  il  n'y  a  pas  d'inconvenient  k  eerire  ces 
letlres  aux  generaux  commandant  les  17*  et  31*  divisions  militaires. 

II  faudra  donner  une  nouvelle  instruction  au  general  Molitor, 
aussitdt  qu'on  aura  decide  les  troupes  qui  doiventgarder  la  Hollande. 
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II  va  avoir  deux  cohortes  des  gardes  nationales  du  pays,  fortes 
ensemble  de  1,600  hommes;  un  bataillon  des  compaguies  de  reserve 
department  ales;  deux  bataillons  des  gardes  soldees  d'Amsterdam  et 
de  Rotterdam;  ce  qui  fera  une  bonne  brigade  de  pres  de  4,000  hom- 
mes. Independamment  de  ce,  il  a,  je  crois,  en  com pag Dies  d'artil- 
lerie  et  en  regiments  etrangers,  la  force  de  3,000  hommes  environ. 
Le  general  Molilor  aurait  done  des  ce  moment  7,000  hommes.  II  y 
aura  en  outre  en  Hoi  1  and e  six  cohortes  de  gardes  nationales  de  l'in- 
terieur,  qui  se  reuniront  a  Utrecht;  ce  qui  fera  encore  une  brigade 
de  5,000  hommes.  11  y  aura  egalement  une  brigade  de  six  4"  batail- 
lons. Ainsi  quatre  brigades  ou  18  ou  20,000  hommes  se  trouveront 
en  Hollande.  Anvers,  Bruges,  Wesel,  meme  Hambourg  et  Boulo- 
gne ,  fourniront  bientot  un  autre  renfort  de  25  a  30,000  hommes. 

II  est  necessaire  que  le  general  de  division  connaisse  d'avance 
r usage  qu'il  doit  faire  de  ces  troupes ,  non  pour  leur  rien  ordonner , 
mais  seulement  pour  avoir  Toeil  sur  leur  formation,  les  passer  en 
revue  et  censurer  leur  teuue  et  leur  instruction. 

Napoleon. 

D* Apr4»  U  copie.  DdpAt  de  la  guerre. 


18596.  _  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMEB  ,  A  PARIS. 

Paris,  20  mars  1812. 

Mon  Cousin ,  donnez  ordre  au  due  d'Elchingen  de  faire  partir  le 
1"  avril  de  Torgau  le  2*  corps  de  reserve  de  cavalerie,  compose  des 
divisions  Wattier,  Defrance  et  Sebastiani ,  pour  se  diriger  sur  Franc- 
fort-sur-rOder,  et  prendre  la  des  cantonnements. 

Napolkow 

D'apres  I'original.  D£p6t  de  la  guerre. 


18597.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM  , 

MAJOR  g£n£rAL  DE  LA  GRANDE  ARM&E,  A  PARIS. 

Paris,  20  mars  1812. 

Mon  Cousin ,  ecrivez  au  prince  d'Eckiniihl  que  le  corps  bavarois 
sera  le  28  a  Glogau,  et  que,  s'il  y  avait  quelque  chose  de  nouveau 
et  qui  exigeat  des  mesures  extraordinaires ,  il  est  autorise  a  diriger 
ce  corps  sur  Posen. 

Vous  connaissez  la  destination  que  je  desire  donner  au  general 
Marchand;  il  est  necessaire  qu'il  soit  rendu  le  ler  avril  a  Glogau. 

NAPOLiON. 

D'apres  I'original.  D^pot  de  la  guerre. 
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18598.  —  AU  VICE-AMIRAL  COMTE  DECRfcS , 

MINISTRE  DE  LA  MARINE ,  A  PARIS. 

Paris,  21  mart  1812. 

Monsieur  le  Comte  Decr&s,  je  desire  que  vous  m'appertifts  mer- 
credi  des  plana  et  des  m6moires  qui  me  eonvainqoent  de  L'impossi- 
bilite  absolue  de  coustruire  des  vaisaeaus  de  ligne  a  Nantes ,  m£me 
avec  la  perfection  que  l'exemple  du  RivoU  a  donate  a.  nos  chameaux. 
J'attache  toujours  la  plus  grande  importance  a  coaatruire  des  vaia- 
seaux  a  Tembouchure  de  la  Loire. 

NapotioN. 

D'aprta  I'origina]  comm.  par  M™  la  duchette  Decris. 


18599.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  G&N&RAL  DE  LA  GRANDE  ARMEE  ,  A  PARIS. 

Paris,  21  mars  1812. 

Mod  Cousin,  donnez  ordre  au  due  de  Reggio  que,  s'il  ny  a  rien 
de  nouveau  apres  son  entree  a  Berlin ,  il  fasse  parti r  le  1"  avril  ia 
division  Verdier,  qui  est  k  Brandenburg ,  pour  se  rendre  directemeot, 
sans-  passer  par  Berlin ,  a  Stettin ,  et  qu'il  mette  la  brigade  de  cava- 
lerie  leg&re  du  g£n£ral  Caaiex  sous  les  ordces  du  g£n£ral  Verdier, 
qui  6tahlira  cette  brigade  sur  le  chemin  de  Stettin  a  Stargard.  La 
division  Belliard  se  reuaira  a  Brandenburg. 

Comme  une  trop  grande  quantite  de  cavalerie  pourrairitre  auisible 
a  Berlin ,  le  due  de  Reggio  donnera  ordre  a  la  3e  division  de  cuiras- 
siers de  se  porter  avec  son  artillerie  legere  enlre  Stettin  et  Kustrin , 
aux  environs  de  Schwedt,  de  manure  a  d6boucher  par  le  pont  de 
Schuedt.  II  ne  gardera  avec  lui  que  la  brigade  de  cavalerie  16gtre  du 
general  Corbineau. 

Vous  instruirez  de  ces  dispositions  le  prince  d'Eokratihl ,  qui ,  par 
ce  mouvement,  aura  pr&s  de  lui  sur  TOder  la  brigade  Castex  et  la 
3e  division  de  cuirassiers,  et  toute  la  cavalerie  du  general  Montbrun 
a  Francfort-sur-rOder. 

Vous  donnerez  Tordre  au  general  Saint-Cyr  de  commencer  a  faire 
partir  les  Bavarois  le  5  avril  pour  se  rendre  a  Posen ,  et  de  maintenir 
la  meilleure  discipline  parmi  ces  troupes.  11  placera  la  cavalerie  dans 
la  direction  de  Thorn ,  dans  les  lieux  ou  elle  pourra  vivre  le  plus  faci- 
lement ,  et  son  infanterie  en  colonne  depuis  Posen  jusqu'a  Gnesen. 

Instruisez  de  ce  mouvement  le  prince  d'Eckmiibl,  aGn  qu  il  donne 
ordre  a  la  division  Dessaix  de  se  rendre  a  Thorn ,  et  d'avoir  £vaeu£ 
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le  10  on  au  plus  tard  le  12  Gnesen,  puisqoe  la  t&e  des  Bavarois 
doit  occuper  cette  ville,  et  la  queue,  Posen. 

Napoleon. 

D'apres  l'original.  Depdt  de  la  gaerrc. 


18600.  —  ALLOCUTIONS  DE  L'EMPEREUR. 

Palais  dei  Toileriei,  22  mars  1812. 
A  LA  DEPUTATION  DE  L'ALLIER. 

Je  vous  remercie  des  sentimeuts  que  vous  m'exprimez  au  nom  du 
college  electoral  du  departement  de  FAllier.  Mes  peuples  me  verrout 
toujours  prSt  a  tout  entreprendre  pour  consolider  sur  des  bases  im- 
muables  les  destinies  de  cet  empire  et  faire  triompher  la  France  de 
la haine de  PAngleterre.  J'ai la  conGance qu'aucun sacriGce  ne  parattra 
penible  aux  Francois ,  lorsque  je  le  jugerai  n£cessaire  pour  Taccom- 
plissement  de  ces  grands  desseins. 

A  LA  DEPUTATION  DES  ARDENNES. 

Les  voeux  que  vous  faites  pour  I'avenir  seront  accomplis  :  il  doit 
consolider  ce  qui  a  6t6  fonde  par  la  bravoure  des  Franc,  ais.  Le  depar- 
tement  des  Ardennes  se  montrera  toujours  au  premier  rang  par  son 
zele  et  son  bon  esprit.  Je  vous  remercie  des  sentiments  que  vous 
m'exprimez  en  son  nom. 

A  LA  DEPUTATION  D'INDRB-ET-LOIRE. 

La  ville  de  Tours ,  quoiqu'une  des  plus  belles  de  l'Empire ,  souffre 
de  la  mediocrity  de  la  r£colle.  Neuf  annees  d'abondance  succ&dent 
en  France  a  une  annee  mediocre.  Mes  peuples  ne  sauraient  mieux 
me  prouver  V amour  qu'ils  ont  pour  ma  personne  qu  en  montrant  le 
cakne  et  la  resignation  que  veulent  les  circonstances.  J'agree  vos 
sentiments. 

A  LA  DEPUTATION  DE  L01R-ET-CHER. 

Les  sentiments  que  m'expriment  mes  peuples ,  dans  les  diff&rentes 
circonstances  ou  ils  sont  appeles  pres  de  moi ,  sont  chers  et  nices- 
saires  a  mon  ccaur.  Le  gouveraement  du  plus  grand  empire  du 
monde  coraporle  avec  lui  des  soucis  que  l'amour  des  Francois  peut 
aeul  eflacer. 

A  LA  DEPUTATION  DE  LA  HAUTE-MARNE. 

J'ai  passe"  mes  premieres  annees  au  milieu  de  mes  peuples  de  Cham- 
pagne; je  sais  combien  ils  sont  bong  et  attaches  a  ce  qui  est  estimable. 


Digitized  by 


332      COltltESPONDANCE  DE  NAPOLEON  I".  —  1812. 

J'agr6e  les  voeux  que  vous  formez  pour  moi :  ils  me  font  plaisir;  je 
sais  qu'ils  sont  vrais. 

Eitrait  da  Monileur  da  23  mars  1812. 


18601.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DR  LA  GRANDE  ARMEB ,  A  PARIS. 

Paris .  24  mars  1812. 

Mon  Cousin ,  la  division  du  g£n£ral  Bruy&re,  ou  la  1"  de  la  cava- 
lerie  l£g&re  de  la  reserve,  sera  com  pose  e  de  deux  brigades  franchises 
et  d'une  brigade  polonaise  composes  de  (rois  regiments  de  cavalerie 
16g&re  que  le  prince  Poniatowski  a  d£ja  recu  l'ordre  de  former  et  de 
r£unir  a  Thorn.  La  2"  division,  ou  la  division  Waltier,  sera  compo- 
see de  deux  brigades  franchises  et  d'une  brigade  com  man  dee  par  le 
general  Ornano,  du  regiment  de  chevau-l£gers  wurtembergeois,  qui 
a  deja  servi  dans  la  campagne  de  Prusse  avec  la  reserve  de  cavalerie, 
et  de  deux  regiments  de  chevau-l£gers  prussiens.  La  3*  division,  ou 
division  Kellermaun ,  sera  composee  de  deux  brigades  franchises  et 
de  deux  regiments  de  chevau-legers  bavarois ,  et  d'un  regiment  de 
chevau-l£gers  saxons,  sous  les  ordres  du  general  de  brigade  Dom- 
manget.  La  3*  brigade  de  la  division  Bruyere  prendra  le  n°  15;  la 
3*  de  la  division  Waltier  portera  le  n°  16,  et  la  3*  de  la  division 
Kellermaun  le  n°  17.  Ainsi  chacune  de  ces  divisions  de  cavalerie 
l£gere  sera  d'un  complet  de  6,000  hommes  et  d'un  present  au  moins 
de  4,000. 

II  y  aura  un  4*  corps  de  la  reserve,  compost  de  la  4'  division  de 
cavalerie  l£gfcre  et  d'une  7#  division  de  grosse  cavalerie.  La  4e  divi- 
sion de  cavalerie  legere  sera  composee  de  deux  brigades ,  chacune  de 
trois  regiments  polonais,  avec  une  batterie  de  six  bouches  a  feu 
d'artillerie  polonaise  par  brigade.  Un  general  de  division  polonais  et 
deux  generaux  de  brigade  polonais  commanderont  cette  division.  La 
7*  division  de  grosse  cavalerie  sera  composes  d'une  brigade  de  cui- 
rassiers saxons  et  d'une  brigade  de  cuirassiers  uestphaliens,  ayant 
egalement  douze  pieces  d'artillerie  16g&re.  Le  g6n£ral  Lorge  comman- 
dera  celte  division. 

Le  general  Latour-Maubourg  aura  le  commandement  de  la  cava- 
lerie de  toute  la  droite. 

Le  5e  corps  aura  trois  brigades  de  cavalerie  16g&re,  composes 
chacune  de  deux  regiments  polonais;  cc  qui  emploiera  encore  six 
regiments  polonais. 

Ainsi  les  seize  regiments  de  cavalerie  polonaise  seront  employes  > 
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savoir  :  trois  4  la  division  Bruyere,  an  k  la  brigade  Pajol,  six  k  la 
division  de  cavalerie  legere  et  six  avec  les  trois  brigades  du  5*  corps. 
Ces  trois  dernieres  brigades  porteront  les  n"  18,  19  et  20. 

Les  six  regiments  de  cavalerie  legere  saxons  seront  employes  de  la 
maniere  suivante  :  deux  attaches  k  la  division  de  la  reserve,  un 
attache  k  la  division  Kellermann ;  les  trois  autres  rest  ants  formeront 
brigade;  cette  brigade  portera  le  n°  23  et  sera  attachee  an  corps 
d'armee  saxon. 

Des  six  regiments  bavarois,  deox  feront  partie  de  la  division  Kel- 
lermann, et  quatre  formeront  deux  brigades,  qui  seront  attachees  au 
corps  d'armee  bavarois  et  porteront  les  n0-  21  et  22. 

Des  quatre  regiments  westphaliens ,  deux  feront  partie  de  la  7*  divi- 
sion de  grosse  cavalerie,  et  deux  feront  brigade,  dllacbes  au  corps 
westphalien  sous  le  n°  24. 

Des  quatre  regiments  wurtembergeois ,  un  fera  partie  de  la  brigade 
Ornano ,  et  trois  formeront  brigade ,  seront  attaches  au  3*  corps  et 
porteront  le  n*  25. 

Enfin  vous  me  presenterez  la  formation  de  deux  ou  trois  brigades 
avec  les  regiments  prussiens,  qui  prendront  les  numeros  suivants. 

Je  desire  que  vous  me  remettiez  un  etat  de  situation ,  ainsi  com- 
pose*,  de  toute  la  cavalerie. 

Par  ce  moyen ,  je  serai  maitre  de  faire  passer  une  brigade  de  cava- 
lerie legere  d  un  corps  k  l'autre,  quand  le  bien  de  mes  operations 
I'exigera. 

Le  1"  corps  aura  en  consequence  deux  brigades ;  le  2°  corps  en 
aura  deux ;  le  3*  corps  en  aura  trois ;  le  4*  corps  en  aura  deux  ;  le 
5e  corps  en  aura  trois ;  le  6*  corps  en  aura  deux ;  le  7*  corps  en  aura 
une;  le  8*  corps  en  aura  une,  et  les  Prussiens,  qui  formeront  le 
9'  corps,  en  auront  deux  ou  trois;  total  des  brigades  attachees  aux 
corps  d'armee,  dix-huit  ou  dix-neuf. 

Le  1*'  corps  se  trouvera  ne  pas  en  avoir  assez;  mais,  comme  il  est 
probable  que  Ton  tiendra  toujours  un  corps  de  grosse  cavalerie  avec 
ce  corps,  il  aura  toujours  les  moyens  d'gtre  sufBsamment  eclaire. 

Napoleon. 

D'apres  I'original.  D4p6l  de  la  guerre. 


18602.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM, 

MAJOR  g£n£rAL  DB  LA  GRANDE  ARM6B ,  A  PARIS. 

Parii,  24  mart  1812. 

Hon  Cousin ,  donnez  ordrc  que  les  cent  bouches  k  feu  qui  forment 
('equipage  de  siege  de  Magdeburg  soient  embarquees  k  Magdeburg 
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pour  se  rendre  k  Brora  berg.  Bouches  k  feu,  charvettes,  voituree  , 
camions,  porte-corps,  boulets ,  poudre ,  arHfices ,  touts^nibarqoera. 
Soixante  ou  quatre-vingts  bateaux  deivent  £trfi  suffisatite.  Les  com- 
panies d'artillerie  attaches  k  Pequipage  de  siege  s'embarqueront 
avec  Equipage.  Le  tout  marchera  en  rfcgle,  sous  l'escorte  d'on  offi- 
cier  d'artillerie  du  grade  de  chef  de  bataflloo  au  moins.  Arrive^  a 
Kustrin ,  cet  Equipage  recevra  de  nouveaux  ordres  pour  marcher  ear 
Br om berg.  Vous  ferez  connattre  au  commandant  de  I'ariillerie  que , 
lorsquc  Equipage  sera  rendu  k  Bromberg,  je  ferai  conoattre  f  usage 
que  j'en  veux  faire;  et  alors ,  si  les  cent  boaches  k  feu  ne  soot  pas 
nexessaires  pour  remplir  mon  but,  je  rien  prendrai  que  «cinquanCe 
ou  soixante  ,  et  les  autres -pukes  serviront pour  rarmement  de  Banzig 
et  de  Thorn. 

II  est  necessaire  que  vos  ordres  soient  donnas  de  maniere  que  les 
cent  bouches  k  feu  et  tout  leur  approvisionnement  soient  rendu s  k 
Bromberg  dans  les  dix  premiers  jours  de  mai ;  il  faut  done  qoe  cela 
parte  du  l6r  au  5  avril. 

Napolbon. 

D'apres  I'original.  Depdt  de  la  guerre. 


18603.  —  AU  PRINCE  DE  NEtCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GKXKRAL  DK  LA  GRANDR  ARMKE ,  A  PARIS. 

Paris,  24  mars  1812. 

Mon  Cousin,  donuez  ordre  que  l'equipage  de  stege  de  cent  trente 
bouches  k  feu  de  Danzig  sort  embarque  sur  des  bateaux ,  bouches  k 
feu,  camions,  porte-corps,  voiiures,  poudre,  boulets,  etc.  D£s  le 
15  avril,  on  reunira  les  bateaux.  Du  20  au  25,  on  commencera  le 
chargement,  de  maniere  quau  l*r  mai  les  bateaux,  en  nombre neces- 
saire pour  porter  eel  Equipage  de  si£ge,  puissent  se  mettre  en  raou- 
vement ;  les  compagnie*d?artillerie  destinies kson  service  I'escorteront. 

Je  suppose  que  le  commandant  de  l'artillerie  a  donn£  des  ordres 
pour  faire  transporter  de  Magdeburg  a  Danzig  les  poudres  neceasaires 
pour  rarmement  de  cette  place. 

Instruisez  le  prince  d'Eckmiihl  des  ordres  que  vous  donnez  pour 
I'embarquement  de  l'equipage  de  si£ge  de  Danzig,  et  rendez-moi 
compte  de  la  quantity  de  poudre  qui  restera  dans  cette  place  apres  le 
depart  de  l'equipage  de  siege.  11  est  necessaire  qoe  I'approvisionne- 
ment  complet  pour  sa  defense  s'y  trouve. 

Napol6ox. 

D'apres  I'original.  D^pot  de  la  goerre. 
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18604.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMEE ,  A  PARIS. 

Paris,  25  mart  1812.  * 

Mod  Cousin,  par  le  mouvement  qua  fait  la  division  Bel  Hard  et 
celui  que  va  faire  la  division  Delaborde,  Magdeburg  va  se  irouver 
sans  garnison.  11  est  n6ces6aire  que  vous  ecriviez  au  roi  de  West- 
phalie  d'y  envoyer  son  4e  regiment.  Donnez  ordre  au  gouverneur  de 
garder,  ind£pendamment  des  Westpbaliens,  2,000  Francais  des 
bataillons  de  marche;  ces  bataillons  se  monfent  k  une  force  de 
9,000  hommes,  qui  doivent  passer  k  Magdeburg. 

Ecrivez  au  due  de  Reggio  pour  savoir  quelle  serait  la  force  quit 
faudrait  laisser  pour  garnison  k  Berlin ,  et  quelle  est  la  force  de  la 
garde  bourgeoise  qui  fait  le  service. 

Si ,  en  consequence  du  mouvement  da  prince  d'Eckmuhl  sur  la 
Vistule,  les  Russes  d£claraient  la  guerre  en  envahissant  le  Grand- 
Ducb£,  il  serait  n£cessaire  qu  il  fit  partir  de  Stettin  la  division  Vcr- 
dier ,  la  faisant  prcceder  par  la  brigade  de  cavalerie  legere  du  general 
Castex  et  par  la  3°  division  de  cuirassiers;  qu'avec  le  reste  de  son 
corps  d'armee  il  se  portdt  sur  Steltin ,  et  de  Ik  sur  la  Vrstule,  pour 
soutenir  le  prince  d'Eckmuhl;  dans  ce  cas,  il  laisserait  k  Berlin  un 
regiment  en  garnison.  Gomme  ce  qui  retarde  le  plus  la  marche, 
cest  le  pare,  il  est  necessaire  que  le  due  de  Reggio  le  fasse  partir 
pour  Schwcdt,  lorsqu'il  quittera  Brandenburg,  en  le  pla$anl  dans 
des  endroits  favorables  entre  Stettin  et  Kustrin  ,  afin  qu'il  soit  avanc£ 
d'autant. 


D'aprts  1'originaL  Dlp6t  de  la  guerre. 


18605.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DS  LA  GRANDE  ARMEE  ,  A  PARIS. 

Parts,  25  mart  1812. 

Won  Cousin ,  donnez  ordre  au  due  d'Elcbingen  de  se  mettre  en 
marche  le  4  avril  pour  se  Tendre  k  Francfort-sur-l'Oder ,  ou  il  aura 
son  quartier  g£n£ral  le  10.  11  cantonnera  ses  troupes  dans  les  envi- 
rons de  Francfort  et  sur  le  chemin  de  Posen ,  en  leur  faisant  occuper 
des  pays  sains ,  ou  les  troupes  puissent  bien  se  re  fa  ire.  Vous  lui  ferez 
connattre  que,  si  l'arm6e  russe  ne  fait  aucun  mouvement,  mon  in- 
tention est  de  le  laisser  quelques  jours  dans  cette  position;  mais  que 
si,  par  suite  du  mouvement  du  prince  d'Eckmtihl  sur  Thorn,  des 
Saxons  et  des  Weslphaliens  sur  Varsovie  et  des  Bavarois  sur  Posen, 
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les  Russes  marchaient  sur  les  frontieres  du  Grand-Duche  ou  de  la 
Prusse,  il  faul,  prevoyant  ce  cas,  que  ses  troupes  soient  disposees 
de  maniere  qu'il  puisse  sur-le-champ  deboucher  par  Poseo  et  se 
porter  rapidement  sur  Tborn.  11  enverra  un  de  ses  aides  de  camp  au 
prince  d'Eckmuhl,  qui  sera  le  10  a  Thorn  pour  connaitre  la  situa- 
tion des  choses.  Mais  La  difficult^  de  se  procurer  des  fourrages  me 
porte  a  le  laisser  quelques  jours  sur  l'Oder;  ce  qui  sera  utile  au 
repos  de  ses  troupes ,  si  les  mouvements  de  Fennemi  n'obligent  pas 
a  faire  autrement. 

Napoleon. 

D'apreg  1'original.  Dlp6t  de  la  guerre 

J8606.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  IVAGRAH  , 

MAJOR  G&M&RAL  DK  LA  GRANDE  ARMEB ,  A  PARIS. 

Paris,  25  mart  1812. 

Mon  Cousin ,  donnez  ordre  au  general  de  division  Walther  de  se 
rendre  sans  d£lai  de  sa  personne  a  VI  urzburg  pour  dinger  les  mou- 
vements de  la  Garde,  infanterie,  cavalerie,  artillerie,  sur  Dresde. 
Les  chasseurs  a  cheval  arrivent  le  29  a  Wurzburg;  les  dragons  y 
arrivent  le  2  avril,  et  les  grenadiers  le  4  avril.  II  dirigera  ces  trois 
regiments  de  cavalerie  sur  Dresde ,  apres  leur  avoir  donn£  un  sejour 
a  Wurzburg  et  un  sejour  a  Bamberg.  11  donnera  ordre  k  la  colonne 
de  cavalefie  composed  du  I er  regiment  de  chevau-16gers  polonais  et  de 
deux  detachements  de  chasseurs  et  de  gendarmes  d'6lite  de  la  Garde, 
qui  arrivent  le  29  k  Dresde ,  d'y  sojourner  deux  jours  et  de  continuer 
sa  route  sur  Glogau.  Les  deux  batteries  d'artillerie  qui  ont  marche 
•   avec  cette  colonne  suivront  son  mouvement  sur  Dresde. 

Le  general  de  brigade  Boyer  1  prendra  provisoirement  le  com  man- 
dement  des  deux  bataillons  du  3*  regiment  de  grenadiers ,  des  deux 
bataillons  du  2°  regiment  et  des  deux  bataillons  du  2*  de  chasseurs. 
Le  3°  regiment  de  grenadiers  arrive  le  29  a  Wurzburg ;  il  y  sejour- 
nera  deux  jours  et  en  partira  le  1"  avril  pour  Dresde.  Le  general 
Boyer  marche ra  avec  ce  regiment.  Le  2*  regiment  de  grenadiers  par- 
tira le  3  avril ,  et  le  2*  regiment  de  chasseurs  le  4.  Tous  ces  regi- 
ments auront  des  sejours  a  Bamberg  et  partout  ou  il  sera  n£cessaire. 

Le  general  Walther  prendra  connaissaoce  du  mouvement  de  I'armle 
d  llalie ,  qui  se  dirige  sur  Dresde,  pour  regler  sa  marche  de  maniere 
qu'il  n  y  ait  pas  de  confusion. 

Les  bataillons  de  vieille  Garde  qui  arrivent  le  10  avril  a  IVurz- 

1  Boyer  de  Rebeval. 
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burgy  s^journeront  deux  jours  el  se  mettronten  marche  pour  Dresde. 
Lcs  deux  batai  lions  de  flanqueurs,  les  sapeurs  ct  les  differences  bat- 
teries d'artillerie  s£j  our  ne  root  deux  jours  a  Wurzburg,  deux  jours  a 
BambeFg,  et  se  dirigeront  sur  Dresde. 

Vous  reitererez  l'ordre  a  la  Garde  de  faire  partir  ses  bagages ,  cais- 
sons, ambulances  et  toutes  ses  voilures,  pour  se  diriger  par  Metz, 
Mayence  et  Wurzburg  sur  Dresde. 

Vous  donnerez  ordre  au  general  Sorbier  d'etre  rendu  de  sa  per- 
sonne  le  8  avril  a  Wurzburg,  pour  diriger  lui-m£me  le  mouvement 
de  toute  l'artilleric  de  la  Garde. 

Vous  donnerez  le  m£me  ordre  au  general  du  genie.  II  prendra 
toutes  ses  roesures  pour  que  son  service  soit  bien  organise. 

Vous  donnerez  ordre  au  general  de  division  Delaborde ,  qui  arrive 
le  29  a  Magdeburg,  d'y  sojourner  le  30  et  le  31  et  de  partir  le 
ler  avril  pour  Stettin.  Vous  autoriserez  ce  general,  si  deux  jours  de 
sejour  ne  lui  paraissent  pas  suflisanls,  a  en  prendre  deux  ou  trois 
de  plus.  Vu  l'&oignement,  je  ne  puis  que  ra'en  rapporter  a  ce  general ; 
il  est  maitre  de  ne  partir  que  le  3  ou  le  4  au  lieu  de  partir  le  1".  11 
aura  soin  de  laisser  a  Magdeburg  un  depot  des  hommes  malades  ou 
fatigues,  et  des  chevaux  6clopp£s. 

Vous  donnerez  ordre  au  general  Bourcier  de  diriger  les  chevaux  de 
la  Garde  qui  sont  en  remonte  a  Hanovre  sur  Stettin,  ou  its  rejoin- 
dront  la  division  Delaborde. 

Envoyez  ces  ordres  directemeut  au  general  Walther  et  au  general 
Delaborde ,  pour  qu  ils  les  fassent  executer.  Envoyei-les  aussi  au  due 
d'Jstrie,  qui,  de  son  cdt6,  veillera  a  leur  execution. 

Donnez  ordre  au  general  Saint- Sulpice  d'etre  rendu  le  (>  avril  a 
Wurzburg  pour  prendre,  sous  les  ordres  du  general  Walther,  le 
comman dement  des  trois  regiments  de  la  cavalerie  de  la  Garde. 

Vous  donnerez  ordre  que  I'ordonnateur  de  la  Garde ,  avec  les  admi- 
nisirations ,  soit  rendu  le  10  avril  a  Wurzburg ,  pour  arriver  a  Dresde 
avaot  la  Garde. 

Napoleon. 

D'apres  1' original.  DlpAt  de  1  a  guerre. 


18607.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM , 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDK  ARMBE,  A  PARIS. 

Paris,  25  mart  1812. 

Moo  Cousin ,  je  vols  par  l'£tat  de  situation  du  contingent  prussien 
que  dix  bataillons  se  r£unissent  a  Kcenigsberg  et  trois  a  Berlin ,  ce 
xxiii.  22 
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qui  fait  treize  bataillons;  que  quatorze  escadrons  se  r£unissent  a 
Koenigsberg  et  deux  a  Berlin,  ce  qui  fait  seize  escadrons.  Ecrivez  au 
ministre  de  la  guerre  du  roi  de  Prusse  que  je  desirerais  que  Ies  trois 
bataillons  et  les  deux  escadrons  qui  se  reunissent  a  Berlin  joignissent 
les  cinq  bataillons  et  les  quatre  escadrons  qui  se  reunissent  a  Breslau, 
ce  qui  ferait  huit  bataillons  et  six  escadrons,  ou  6,000  homines  d'in- 
fanterie  et  1,200  chevaux  r£unis  a  Breslau;  que  je  desirerais  queees 
troupes  fussent  prates  a  partir  de  Breslau  le  10  avril;  que  les.  dix 
bataillons  et  les  quatorze  escadrons  qui  se  reunissent  a  Koenigsberg , 
sous  les  ordres  du  general  qui  comraande  cette  armee  auxiliaire, 
manoBuvrassent  avec  le  prince  d'Eckmuhl;  qu'une  garnison  suffisante 
de  ces  troupes  fAt  raise  a  Pillau ,  et  que  le  reste  fftt  sous  les  ordres 
de  ce  general;  que,  moyennant  cet  arrangement,  je  laisserai  les 
troupes  prussiennes  ou  elles  sont ,  et  que ,  lorsqu'on  verra  la  tour- 
nure  que  prennent  les  choses,  je  ferai  reunir  les  corps  de  Prusse; 
que  jusque-la  il  me  para!t  necessaire  de  les  iaisser  tels  qu'ils  sont. 

Par  ce  moyen ,  le  prince  d'Eckmuhl  se  trouvera  avoir  dans  les 
mains  8,000  hommes  d'infanterie  et  3,000  hommes  de  cavalerie  de 
plus;  ce  qui,  avec  les  Bavarois,  mettra  a  sa  disposition  au  10  avril 
sur  la  Vistule  140,000  hommes,  avec  lesquels  il  sera  parfaitement 
en  mesure  de  prot6ger  toute  la  basse  Vistule.  RecommamJez  au  prince 
d'Eckmuhl  de  s'attacher  a  bien  garder  Pillau.  II  chargera  le  g£n£ral 
Grawert  d'en  aller  faire  Inspection  et  d'y  mettre  une  bonne  garnison 
avec  un  bon  commandant,  en  prenant  toutes  les  mesures  pour  que 
cette  place  soit  en  par  fait  etat  de  defense. 

Vous  donnercz  ordre  au  prince  d'Eckmuhl  de  faire  partir  du  1 2  an 
15  avril  deux  bataillons,  50  chevaux,  une  compagnie  de  sapeurs  et 
deux  pieces  d'artillerie ,  de  Danzig,  pour  cons  tru  ire  a  la  pointe  du 
Nehrung  une  redoute  qui  croise  ses  feux  avec  Pillau.  II  faut  que  cette 
redoute  soit  conslruite  de  man  i  ere  que  300  hommes  du  c6t£  de  Tile 
la  mettent  a  Tabri  d'un  coup  de  main  et  donnent  le  temps  de  venir 
de  Danzig.  11  est  convenable  que  cette  operation  ne  se  fasse  pas  avant 
le  15  avril.  On  se  servira  des  materiaux  qui  avaient  M  prepares 
contre  Pillau  pour  conslruire  cette  redoute,  en  conservant  la  partie 
des  ouvrages  actuels  qui  peut  6tre  utile. 

Napoleon. 

D'apres  l'original.  DlpAt  de  la  guerre. 
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18608.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  G&n£rAL  DB  LA  GRANDE  ARMBK,  A  PARIS. 

Paris,  25  mars  1812. 

Mod  Cousin ,  ierivez  au  roi  de  Westphalie  qu'il  est  necessaire  qu'il 
sort  rendu  de  sa  personne  le  10  avril  a  Glogau,  ou  il  trouvera  le 
general  Marchand  et  Les  gen£raux  employes  a  I'aile  droite,  et  que  le 
12  il  soil  a  Kalisz ;  qu'il  ne  doit  donner  aucun  ordre,  ne  prendre 
aucun  commandement  que  sur  son  corps  d'arm£e ,  a  moins  que  les 
Russes  n'aient  fait  un  mouvement  et  declar£  la  guerre  en  attaquant  le 
Grand-Duche,  auquel  cas  il  devrait  se  rendre  sur-le-champ  a  Var- 
sovie  et  prendre  le  commandement  de  la  droite,  compose  des  5\  7  * 
et  8*  corps.  11  sera  muni  d'ordres  non  cachetes  pour  le  prince  Ponia- 
touski  et  le  general  Reynier,  aunoncant  a  ces  g£n6raux  qu'ils  sont 
sous  ses  ordres  avec  leurs  corps.  Si  les  Russes  ne  font  aucun  mou- 
vement, vous  ecrirez  au  Roi  qu'il  doit  rester  a  Kalisz,  ignori  et 
commandant  son  seul  corps. 

Vous  instruirez  de  ces  dispositions  le  prince  d'Eckmiihl;  vous  le 
pr£viendrez  que  le  roi  de  Westphalie  doit  £tre  rendu  le  12  a  Kalisz ; 
que  les  Saxons  s'approcheront  de  Pulawy  et  de  Sandomir,  et  que  le 
corps  westphalien  sera  reuni  le  12  a  Kalisz  avec  le  Roi;  que  le  general 
Marchand  remplira  les  fonctions  de  chef  d'etat- major;  que,  si  les 
Russes  n'attaquent  point  et  ne  declarent  pas  la  guerre  en  violant  le 
territoire  prussien  ou  polonais ,  mon  intention  est  que  le  roi  de  West- 
phalie reste  inconnu  k  Kalisz  et  ne  prenne  aucun  autre  commande- 
ment que  celui  de  son  corps ;  que ,  dans  le  cas  contraire ,  il  se  rende 
a  Varsovie  pour  prendre  le  commandement  de  la  droite;  qu'il  est,  a 
eel  eflet,  porteur  d'ordres  pour  le  prince  Poniatowski  et  pour  le 
general  Reynier ;  qu'il  est  done  necessaire  qu'aussitdt  que  le  prince 
d'Eckmuhl  apprendrait  la  declaration  de  guerre  par  la  marche  des 
Rosses  sur  les  frontieres  du  Grand-Duche  ou  de  la  Prusse  ,  il  en  pre- 
vienne  le  roi  de  Westphalie. 

Vous  instruirez  le  prince  d'Eckmuhl  que  les  Bavarois  seront  le 
20  avril  a  Posen ;  que  le  5  avril  le  2*  corps  de  cavalerie  que  com- 
maode  le  general  Montbrun  sera  rendu  a  Francfort-sur-TOder;  que 

le          la  division  Verdier,  avec  la  brigade  Castex  et  la  3°  division  de 

cuirassiers,  sera  rendue  k  Stettin ;  que  la  division  de  la  Garde  que  com* 
mande  le  general  Delaborde  sera  rendue  k  Stettin  a  peu  pres  a  la  mdm* 
ipoque ;  que,  si  les  Russes  ne  font  aucun  mouvement,  on  doit  rester  in 
statu  quo,  reparer  Marienburg ,  appro  vision  ner  Thorn ,  Danzig ,  et  ne 
point  bouger,  puisquenous  sommes  toujoursen  paix,  et  que  je  d£sire- 
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rais,  dans  cede  situation ,  pouvoir  gagner  le  mois  de  raai ;  mais  que ,  si 
les  Russes  declarent  la  guerre,  le  prince  d'Eckmiihl  doit  faire  venir  les 
Bavarois  a  Thorn,  prevenir  le  due  d'Elchingen  quil  doit  marcher  sur 
Posen  ,  et  le  due  de  Reggio  qu'il  marcherait  sur  la  Vistule.  L'armee 
d'ltalie  ne  sera  entitlement  reunie  a  Glogau  que  le  15  avril. 

Le  langage  du  prince  d'Eckmiihl  doit  done  6tre  Ires-pacifique ; 
il  doit  6viter  toute  reconnaissance  ou  -mouvement  militaire  au  dela 
de  la  Vistule  ;  il  faut  qu'aucune  de  ses  patrouilles  n'aille  m6me  jus- 
qu'a  Osterode. 

Quant  au  contingent  prussien ,  le  general  qui  doit  le  commander 
sera  rendu  le  10  a  Thorn.  11  faut  que  le  prince  d'Eckmiihl  en  emploie 
une  partie  pour  garder  Pillau  et  place  I'autre  partie  sur  le  Niemen 
pour  eclairer  la  marche  des  Russes;  bien  entendu  qu'en  cas  d'attaque 
cela  viendrait  se  reunir  sur  la  Vistule  au  corps  du  prince  d'Eckmiihl, 
qui,  par  ce  moyen,  auraii  son  corps  d'arraee,  les  Bavarois  et  les 
Prussiens  sous  la  main,  et  ne  tarderait  pas  a  etre  joint  par  le  due 
d'Elchingen  et  par  le  due  de  Reggio. 

Napol£on. 

D'apres  1' original.  D^pdt  de  la  guerre. 


18609.  —  NOTE  D1CTEE  EN  CONSEIL  DES  MINISTRES. 

Palais  des  Toileries,  25  mars  1812. 
Le  ministre  de  la  marine  rend  compte  d'une  depdehe  qu'il  a  regue  du 
Transport  -Office,  relativement  a  l'echange  des  prisonniers.  Sa  Majeste 
indique  ainsi  quil  suit  la  reponse  a  faire  : 

J'ai  re?u  votre  lettre  du  10  de  ce  mois;  je  l'ai  mise  sous  les  yeux 
du  ministre  de  la  marine.  La  negotiation  qui  a  eu  lieu  par  le  canal 
de  M.  Mackensie,  dans  le  courant  de  1810,  a  tellement  simpliGe 
cette  question  de  l'echange ,  -que,  si  le  goavernement  britannique  veut 
reellement  l'echange  general  des  Francais  et  des  allies  de  la  France 
contre  les  Anglais  et  les  allies  de  l'Angleterre,  cette  negotiation  peat 
e*tre  tres-promptement  terra i nee.  Les  deux  gouvernements  son!  d  ac- 
cord sur  le  principe ,  mais  ne  paraissent  pas  d'accord  dans  leurs 
intentions.  Le  gouvernement  anglais  ne  veut  reellement  avoir  que  les 
prisonniers  anglais  et  6tre  lemaitre,  lorsqu'il  aura  opere  cet  echange, 
de  continuer  ou  non  l'echange  du  reste  des  prisonniers  fran^ais  contre 
les  allies  de  l'Angleterre.  Le  gouvernement  francais  ne  veut  point  de- 
pendre  en  cela  d  un  changement  de  dispositions  dans  le  gouverne- 
ment anglais,  et  il  veut  que  le  mode  d' execution  assure  la  rtalite  de 
('execution  du  principe. 

D'apres  la  copie  comm.  par  M""  la  dachesie  Decres. 
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18610.  —  All  VICE-AMIRAL  COMTE  DECRES, 

MIXISTRR  DK  LA  MARINE,  A  PARIS. 

Paris,  26  mars  1812. 

Monsieur  Ie  Coiute  Decr&s ,  la  construction  des  vaisseaux  de  ligne, 
non-seu lenient  de  74,  mais  encore  de  80  et  mdme  a  trois  ponts,  sur 
la  Loire,  est  de  la  plus  haute  importance  :  alors  Brest  ne  devient 
plus  qu'une  place  d'arraement,  et  les  vaisseaux  se  construisent  a  Tern- 
boucbure  de  la  I^oire. 

II  y  a  bien  des  annexes  que  j'ai  le  pressentiment  que  Ton  peut 
construire  des  vaisseaux  a  I'embouchure  de  la  Loire.  Les  rapports  de 
la  commission  que  j'avais  etablie  alors  ne  m'ont  point  paru  convain- 
cants.  Puisque  des  frigates  ayant  leur  armement  avec  six  mois  de 
vivres  et  d'eau  et  tirant  18  a  19  pieds  peuvent  sortir  pour  se  rendre 
dans  les  indes ,  comment  des  vaisseaux  ledgers  ou  annes  en  flute  et 
tirant  14  pieds  deau  ne  peuvent- its  point  sortir?  Or,  quand  it  sera 
prouve  que  mes  vaisseaux  ne  peuvent  sortir  qu'en  flute  et  tirant  15  a 
16  pieds,  ils  se  trouveront  en  la  nigme  situation  que  les  fregates 
chargees.  U  est  a  presumer  qu  ils  ne  pourront  sortir  definitivement 
qu  en  temps  de  paix ;  mais  ce  sera  d£ja  un  grand  resullat  d'avoir  en 
temps  de  guerre  sept  ou  huit  vaisseaux  sur  cbantier,  qui  utilisent  des 
bois  precieux  qui  se  pourrissent  a  Nantes,  et  nous  meltraient  en 
situation  d'avoir  a  la  paix  un  grand  nombre  de  vaisseaux  de  tous 
cdt6s. 

Serait-on  oblige  d'attendre  la  paix?  Qui  emp£cherait  de  mettre  a 
1'eau  des  vaisseaux  en  suivant  le  precede  qui  a  eu  lieu  a  Venise?  Le 
vaisseau  a  M  releve  de  5  pieds  6  pouces  et  a  passe  avec  un  tirant 
d'eau  de  13  pieds  6  pouces. 

On  pourrait  done  ,  en  faisant  venir  les  vaisseaux  desarmes  en  rade 
deMindin ,  les  armer  la,  les  placer  sur  les  chameaux,  et  alors,  tout 
armes,  tirant  au  plus  14  pieds  d'eau,  ils  tireraient  4  pieds  moins 
que  les  fregates ,  pour  se  rendre  en  haute  mer.  Ainsi  un  vaisseau 
de  80 ,  ne  tirant  Iui-m6me  avec  Us  chameaux  que  moins  de  16  pieds 
d'eau,  se  trouverait  dans  une  condition  au  moins  inferieure  a  la 
frigate. 

De  Paimbceuf  a  Mindin  il  y  a  deux  lieues;  le  vaisseau  place  a 
Paimbceuf  sur  chameaux  pourrait  Sire  etabli  de  manure  a  ne  tirer 
que  9  ou  1 0  pieds  d'eau ,  et  des  lors  pourrait  mettre  le  temps  neces- 
sairepour  se  rendre  en  rade  de  Mindin.  Mais  enfin,  s'il  etait  vrai 
qu'il  y  eut  des  difficulty  de  Paimbceuf  a  Mindin,  pourquoi  ne  pas 
construire  a  Mindin  ou  a  Saint-Nazaire?-Dc  Saint-Nazaire  a  Mindin 
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il  y  a  1,000  toises;  on  peut  considerer  rembouchure  comme  parfai- 
tern  en  t  defendue. 

Je  pense  qu'il  faut  donner  l'ordre  4  M.  Tupinier  de  se  rendrc  en 
toute  diligence  k  Paris,  en  lui  ecrivant  toutefois  la  lettre  que  vous 
proposes  pour  qu'il  fasse  ses  observations  et  rapports ,  sa  reponse.  II 
ira  k  Paimbceuf,  Saint-Nazaire  et  Mindm,  et  pourra  ainsi  faire  un 
bon  memoire  sur  cette  question ,  k  laquelle  j'atlache  une  si  haute 
importance.  A  rembouchure  de  la  Loire ,  on  (rouve  bois ,  chanvre , 
mdture,  fers,  artillerie;  tout  y  est  facile,  tandis  que  tout  est  difficile 
k  Brest. 

Quant  k  la  construction  d'un  bassin ,  je  desirerais  que  vous  don- 
niez  k  Hngcnieur  Cachin  la  commission  de  se  rendre  k  Saint-Nazaire 
et  Mindfa.  La  petite  rade  touche  au  rocher  de  Simeon  ;  qui  emp£- 
cherait  de  creuser  un  bassin  pour  trois  vaisseaux  entre  Saint-Nazaire 
et  la  pointe  de  Penhouet,  et  me'roe  d'y  construire  une  forme  k  la 
maniere  de  l'ingenieur  hollandais ,  c'e&t-a-dire  d'y  etablir  des  pompes 
k  feu  pour  le  jeu  des  eaux?  Trois  formes  etablies  ainsi  me  donneraient 
deux  vaisseaux  par  an.  L'inginieur  Cachin  peut  s'y  rendre  de  Cher- 
bourg sans  faire  une  absence  de  plus  de  huit  k  dix  jours ,  et  me  don* 
ner  les  premieres  idees  sur  ce  projet. 

NAPOliON. 

D'apres  1' original  comm.  par  lim*  U  dacheftc  Decras. 


18611.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM , 

MAJOR  QforfRAL  DE  LA  GRANDE  ARIU&B,  A  PARIS. 

Paris,  26  mart  1812. 

Mon  Cousin,  la  lre  division  du  grand-duche  de  Varsovie  a  son 
quartier  general  a  Varsovie.  La  2*  division  a  son  quartier  general  k 
Bromberg;  les  troupes  occupant  Posen  ,  Kulm,  Thorn  et  Bromberg, 
je  pense  que  le  quartier  general  de  cette  division  doit  s  approcher  de 
Modlin,  et  les  troupes  serepartir  entre  Plock  et  Varsovie.  La  3*  divi- 
sion a  son  quartier  general  k  Varsovie ,  les  troupes  placees  sur  la 
Vistule,  edtre  Varsovie  et  Pulawy.  Ces  trois  divisions  doivent  6tre 
placees  de  maniere  qu'elles  puissent  se  rlunir  en  trois  jours  sur  Praga 
on  sur  Modlin.  Je  suppose  que  chaque  division  a  son  artillerie ,  ses 
cartouches,  etc. ,  et  est  prlte  a  entrer  en  campagne. 

Napoleon. 

D'apret  t'original.  D4p4t  de  la  guerre. 
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18612.  —  AU  PRINCE  DE  NEUGHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMEE,  A  PARIS. 

.  Paris,  26  man  1812. 

Mon  Cousin ,  si  les  Russes  declaraient  la  guerre ,  le  due  de  Reggio 
n'aurait  pas  besoin  d'aller  jusqu'A  Stettin ;  il  serait  plus  simple  qu  il 
passat  TOder  au  pont  de  Schwedt,  ce  qui  lui  feraitgagner  trois  mar- 
ches. Le  roouvement  du  pare  du  2*  corps  sur  Schwedt  doit  etre  opere 
directement  et  aussitdt  que  ce  pare  se  sera  repose  k  Brandenburg. 

II  faut  expliquer  au  general  Reynier  qu'U  doit  consulter  le  prince 
Poniatouski  sur  les  meilleurs  cantonnements  k  donner  k  ses  troupes ; 
qu'il  doit  les  cantonner  entre  Kalisz  et  la  Vistule,  de  maniere  k  avoir 
des  avant-postes  k  Pulawy  sur  sa  droite,  et  aussi  a  port£e  de  Varso- 
vie  que  la  necessite  de  faire  vivre  ses  troupes  lui  en  fait  une  loi. 

Napoleon. 

D'apres  l'origina).  D4p6t  de  la  guerre. 


18613.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMEE,  A  PARIS. 

Paris,  36  mars  1812. 

Mon  Cousin  ,~vous  donnerez  1'ordre  que  les  919  chevaux  de  Equi- 
page de  pont  qui  arrivent  k  Magdeburg  le  30  mars,  les  3,  5  et 
8  avril ,  se  reposent  le  nombre  de  jours  necessaire  pour  se  remettre , 
y  attellent  des  charrettes  et  des  voitures  legeres  d'artillerie ,  et  soient 
ensuite  dirig&  sur  Stettin  et  de  Ik  sur  Danzig,  pour  arriver  entre  le 
20  et  le  30  avril;  de  sorte  que,  du  20  au  30  avril,  le  general  Eble 
aura  a  Danzig  les  compagnies  de  pontonniers  et  900  chevaux,  ce  qui 
pourra  deji  suffire  aux  premiers  besoins  de  l'equipage  de  pont. 

Donnez  ordre  que  la  portion  du  pare  general  qui  a  &1&  tiree  du 
ler  corps  suive  ce  corps  sur  la  Vistule;  que  cclle  du  2*  corps  reste 
attachee  jusqu'&  nouvel  ordre  au  2*  corps,  et  que  le  personnel  de 
Equipage  du  pare  general,  soit  de  Tartillerie,  soit  du  genie,  se  reu- 
nisse  sur  TOder,  ou  il  sera  rendu  le  15  avril,  afin  que  Tun  et  1'autre 
soient  rendus  sur  la  Vistule,  si  cela  est  necessaire,  k  la  Cm  d'avril. 
Ainsi  les  pares  du  genie  et  de  Tartillerie  se  separeront  du  quartier 
general  et  prendront  position  ensemble  entre  Stettin  et  Kustrin ,  du 
cdte  de  Schuedt. 

Napo^on. 

D'apre*  l'original.  D*p4t  de  la  guerre. 
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18614.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DB  LA  GRANDE  ARM£k  ,  A  PARIS. 

Paris,  36  mart  1812. 

Mon  Cousin,  donnez  ordre  au  prince  d'Eckmiihl  de  faire  partir 
sur-le-champ ,  par  terre,  50  milliers  depoudrede  Stettin  sur  Thorn; 
de  faire  partir. sans  deMai,  par  eau  ,'  50  milliers  de  poudre  de  Thorn 
pour  Modlin;  enfin  de  faire  partir  de  Modlin  50  milliers  de  poudre 
pour  Zamosc.  II  est  bien  important  que  Zamosc  soit  abondamment 
approvisionne  de  tout,  puisque  cetle  place  est  la  plus  susceptible 
d'etre  assiegee.  J'ai  fait  £crire  en  Saxe  pour  qu'on  fasse  partir  sur-le- 
champ  100  milliers  de  poudre  pour  Modlin. 

La  Prusse  doit  fournir  600  milliers  de  poudre;  demandez  que  ces 
600  milliers  de  poudre  soient  fournis,  savoir  :  100  milliers  a  Thorn r 
200  a  Modlin  et  300  a  Danzig.  Les  300  milliers  de  plomb  seronl 
repartis  dans  la  meme  proportion. 

Ecrivez  au  general  commandant  en  chef  l'artilleric  pour  qu'il 
prenne  les  mesures  necessaires  pour  l'expedition  de  300  milliers  de 
poudre  sur  Danzig,  de  100  milliers  sur  Thorn  et  de  200  milliers  sur 
Modlin  i  et  que  les  d if fe rents  mouvements  de  poudre  de  Modlin  sur 
Zamosc,  de  Thorn  sur  Modlin  et  de  Stettin  sur  Thorn,  aient  lieu 
sans  d£lai.  Chargez-le  de  prendre  des  informations  sur  1'epoque  du 
versement  des  300  milliers  de  poudre  a  Thorn  et  a  Modlin.  Je  sup- 
pose que  la  poudre  qui  sera  versee  a  Modlin  viendra  de  Sil&sie.  11  est 
tr&s-necessaire  que  cet  envoi  soit  fait  sans  delai. 

Par  ce  moyen,  Zamosc,  qui  a  68  milliers  de  poudre,  en  rccevrait 
50  milliers  de  Modlin  et  se  Irouvera  avoir  118  milliers  de  poudre; 
Modlin,  qui  a  100  milliers  de  poudre,  en  recevrait  100  milliers  de 
la  Saxe  et  200  milliers  de  la  Prusse ,  ce  qui  ferait  400  milliers ; 
Thorn,  qui  a  76  milliers  de  poudre,  en  recevrait  100  milliers  de  la 
Prusse,  ce  qui  ferait  176  milliers.  11  serait  necessaire  qu'aussitot 
que  les  200  milliers  de  la  Prusse  seraient  arrives  a  Modlin  on 
envoyat  a  Zamosc  80  autres  milliers,  de  sorte  qu'il  y  ait  k  Zamosc 
"200  milliers  de  poudre.  Mais  il  est  urgent  que,  sans  perdre  de 
temps,  on  dirige  de  Modlin  de  la  poudre  sur  Zamosc,  laquelle  sera 
remplac£e  a  Modlin  par  de  la  poudre  tir£e  de  Thorn  et  par  la  poudre 
de  Saxe. 

11  faut  que  vous  ecriviez  au  ministre  de  la  guerre  du  roi  de  Saxe 
pour  que  le  premier  convoi  de  100  milliers  de  poudre  pour  Modlin 
parte  dans  les  premiers  jours  d'avril ,  afin  qu'elle  soit  arrivee  dans  le 
courant  de  ce  mois  a  Modlin ,  et  poor  quil  soit  envoye  de  la  poudre 
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a  Zamosc,  car  cette  place  est  compromise  par  le  peu  de  poudre  qui 
s'y  troove  dans  ce  moment. 

Napoleon. 

D'apres  l'origioal.  D4pdt  de  la  guerre. 


18615.  —  Al  COMTE  COLLIN  DE  SUSSY, 

M1NISTRE  DBS  MANUFACTURES  ET  DU  COMMERCE,  A  PARIS. 

Paris,  27  mars  1812. 

Monsieur  le  Comle  de  Sussy,  le  procfcs-verbal  de  la  seance  du 
conseil  des  subsistences  du  24  mars  ne  me  fait  pas  connaitrc  la 
situation  des  choses.  Demandez  au  comte  Maret  dy  faire  inserer  les 
renseignemenls  accoutumes,  cest-4-dire  la  situation  des  achats,  les 
quantites  de  farine,  les  quantites  de  ble  et  les  lieux  ou  tout  cela  se 
trouve,  afin  que  je  puisse  me  faire  une  idee  de  notre  situation 
actueile. 

Napoleon. 

D  apres  loriginal  comm.  par  M.  Lefefre ,  librairc  a  Paris. 


18616.  —  AM.  MARET,  DUC  DE  BASSANO, 

MIX'ISTRE  DBS  RELATIONS  BXTER1EURES ,  A  PARIS. 

Paris,  28  man  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Bassano,  je  vous  envoie  un  elat  de  Tarmee 
russe  uemis  par  lear  Prussiens.  Demandez  au  prince  Schwarzenberg 
de  vous  communiquer  les  idees  qu'on  a  la-dessus  a  Vienne.  II  me 
semble  que  par  cet  6lat  il  y  a  trois  divisions  de  plus. 

Napoleon. 

D'apres  l  original.  Archives  des  affaires  e*trang£rei. 


18617.  —  AU  GENERAL  LAC U EE,  COMTE  DE  CESSAC , 

MINISTRB  OIRECTEUR  DE  L  ADMINISTRATION  DE  LA  GUERRE  ,  A  PARIS. 

Paris,  28  mars  1812. 

Monsieur  le  Comte  de  Cessac ,  par  le  dernier  elat  que  vous  nVavez 
prfoente ,  je  vois  qu'on  doit  fournir  encore  4,800  chevaux  en  France 
ct  8,400  k  Hanovre.  Comrfie  il  paratt  que  la  Prusse  execute  vive- 
ment  la  livraison  des  chevaux ,  je  ne  serais  pas  £loi<jn£  de  n'employer 
a  la  Grande  Arm£e  que  ce  qui  serait  fourni  au  15  avril,  ou  en  route, 
sur  les  4,800  chevaux  achet£s  en  France.  Le  surplus  serait  fourni  k 
Berlin,  ou  les  hommes  se  rendraient  a  pied  avec  leurs  selles.  Le 
reste  des  marches  passes  en  France  pourrait  continuer  de  recevoir 
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son  elocution ,  mais  les  chevaux  qui  en  proviendraient  sentient  desti- 
nes k  Farmed  d'Espagne.  Faites-moi  un  rapport  la-dessus. 


D'aprts  1* original.  D^pot  de  la  guerre. 


18618.  —  A  EUGENE  NAPOLEON ,  vick-roi  ditalib,  a  milax. 

Paris,  28  man  1812. 

Mon  Fils,  je  rec,ois  l'organisation  des  troupes  qui  restent  daos 
l'int&rieur  de  litalie ,  conform6ment  a  l'instruction  que  je  vous  ai 
donate. 

La  1N  division  sera  compos6e  de  la  brigade  du  g^n^ral  Schilt,  de 
quatre  bataillons  du  13*  de  ligne  ayant  deux  pieces  d'artillerie,  qui 
se  r£unira  a  Udine ,  et  d'une  brigade  conimandee  par  le  g£n£ral  Zucchi, 
se  r6unissant  a  Padoue,  composed  de  six  bataillons  italiens  et  de 
quatre  pieces  d'artillerie ;  ce  qui  forme  une  division  de  dix  balaillons , 
de  six  pieces  d'artillerie  r£gimentaircs ,  de  quatre  escadrons  et  de 
six  pieces  d'artillerie  a  cheval,  pr£sentant  une  force  de  pr£s  de 
8,000  horames.  Je  nommerai  incessamment  un  general  de  division. 

La  2*  division  sera  commandee  par  le  g£n£ral  Rarbou.  Elle  sen 
composee  de  la* brigade  Renard,  qui  se  r£unit  a  AncAne,  ayant  deux 
pieces  d'artillerie  ,  un  escadron  de  chasseurs  et  up  escadron  dc  dra- 
gons, et  formaot  2,000  homnies  d'infanterie  et  400  chevaux.  La 
2*  brigade  sera  composee  de  deux  bataillons  du  112*,  qui  sont  encore 
a  Florence  et  qui  recevront  incessamment  l'ordre  de  se  rendre  a 
Bologne;  ce  qui  portera  cette  division  a  4,000  homines.  II  y  sera 
attache*  une  batterie  de  six  pieces  d'artillerie ,  servie  par  une  compa- 
gnie  d'artillerie  a  pied  italienne. 

lndependamment  de  ces  deux  divisions,  il  y  aura  le  corps  cTofe- 
servation  de  l'ltalie  meridionale,  que  commande  le  general  Grenier, 
plac6  k  Perugia,  en  situation  de  se  porter  sur  Ancdne,  sur  Livourne 
et  sur  Naples,  sek>n  les  £v6nements. 

La  1"  et  la  2*  division  se  porteront,  selon  les  circonstances ,  sur 
Venise,  sur  les  provinces  illyriennes,  sur  le  Tyrol ,  sur  Ancdne,  sur 
9  Livourne,  sur  G6nes.  II  y  aura  done  en  Italie  une  force  active  de 
20,000  hommes,  qui  pourra  se  porter  partout  ou  besoin  serait, 
sans  comprendre  ce  qui  serait  en  Pi£mont. 

J'approuve  la  composition  que  vous  avez  arr£tee  des  garnisons  des 
places  de  Palmanova,  Osoppo,  Venise,  Hantoue,  Legnago,  Pes- 
chiera,  de  la  Rocca  d'Anfo,  du  chateau  de  V£rone.  II  eat  n£ceasaire 
que  vous  preniez  toutes  les  mesures  pour  completer  les  cadres  des 
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corps  italiens;  les  cadres  frangais  vont  l'gtre.  Les  compagnies  d'ar- 
tillerie  entires  k  Palmanova,  k  Venise,  k  Mantoue,  seront  dis- 
ponibles. 

Disposez  toot  pour  donner  aux  choses  cette  direction ;  acc£l£rez 
le  complement  des  depots  et  la  remonte  des  5M  escadrons,  afin 
d  avoir ,  cet  &t&,  1,500  chevaui  disponibles. 

Je  suppose  que  tout  ce  qui  doit  partir  pour  la  Grande  Arm6e  est 
iijk  parti. 

11  est  n£cessaire  que  vous  vous  concertiez  avec  les  Ravarois  pour 
connaitre  la  quantity  de  troupes  qu'ils  laisseront  dans  le  Tyrol.  11  est 
convenable  de  laisser  quelques  troupes  k  Trente.  Une  colonne  d'in- 
fanterie,  avec  quelque  cavalerie,  et  six  pieces  de  canon  sont  indis- 
pen sables  pour  surveiller  tout  le  Tyrol  italien  ,  6touffer  sur-le-champ 
tout  mouvement  et  maintenir  la  tranquillity. 

Le  g£n£ral  Vignolle  restera  en  Italic  comme  chef  cT&at-roajor ;  je 
nomraerai  un  g£n£ral  pour  y  commander. 

Quant  au .  gouvernement  civil,  je  m'imagine  qu'il  sera  le  mdme 
qu'&  l'6poque  de  la  campagne  de  Vienne;  vous  laisserez  au  due  de 
Lodi  la  presidence  du  conseil  des  ministres;  je  suppose  qu'il  est  en 
6tat  d'agir. 

Prepares  tout  pour  votre  depart ,  car  dans  trois  ou  quatre  jours  je 
vous  £crirai  de  venir  k  Paris,  et  peut-6tre  de  Paris  vous  rendez- 
vous directement  k  Glogau ,  et  de  la  k  votre  corps  d  armee. 

Je  ne  veux  point  vous  laisser  ignorer  que  j'ai  conclu  depuis  plu- 
sieurs  mois  une  alliance  avec  l'Autriche,  qui  fait  cause  commune 
avec  moi  et  me  fournit  un  contingent  de  40,000  hommes. 


D'apr4s  It  copie  comm.  ptr  8.  A.  1.  M"-  U  dacbetse  de  Leochteaberg. 


18619.  —  A  M.  MARET,  DUG  DE  BASSANO, 

M1NISTRB  DBS  RELATIONS  BXTERIEURBS,  A  PARIS. 

Paris ,  29  mart  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Bassano ,  il  est  nicessaire  d  ^crire  k  mes  mi- 
nistres en  Baviire,  Wartemberg  et  Bade,  pour  leur  faire  connattre 
que  je  desire  que  ces  trois  princes  aient  des  contingents  dans  l'int£- 
rieur  de  leurs  ttats  pour  se  secourir  rautuellement,  en  cas  d'insur- 
rection  dans  quelqu  une  de  leurs  provinces. 

Ecrivez  aussi  k  mon  ministre  en  Suisse.  Je  dfoire  que  la  Suisse 
entre  dans  cette  confederation  et  quelle  ait  un  corps  de  4  k 
5,000  hommes  disponibles  pour  contenir  le  Tyrol  et  le  Vorarlberg, 
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en  cas  de  mouvcment  de  ce  cdle,  conjointemenl  avec  la  Baviere, 
IV  ur  tern  berg  et  Bade,  et  Ies  troupes  qui  parliront  dilalie. 

Mes  minislres  connallront  cet  ensemble;  car,  si  le  Tyrol  etait 
agile,  pendant  qu'un  corps  partirait  de  Trente,  un  corps  bavarois 
marc  her  ait  par  Innsbruck ,  un  corps  wurlembergeois  se  port  era  it  sur 
le  Vorarlberg,  et  un  corps  partirait  de  Suisse.  Une  division  fran  raise 
de  reserve  m^me  sera  reunie  a  Strasbourg ;  j'en  determinerai  la  force 
apres  que  Ies  differents  princes  auront  fait  connaitre  ce  qu'ils  auront 
disponible.  Vous  aurez  soin  d'ajouter  que  je  n'ai  aucune  raison  de 
rien  craindre  du  Tyrol,  puisque  FAulriche  est  avec  nous;  mats  que 
toules  les  precautions  doivent  £tre  prises,  et  qii'il  faut  avoir  un  sys- 
tcrae  bien  lie,  afin  de  ndtre  point  pris  au  depourvu. 

11  faudrait  egalement  ecrire  a  mes  ministres  et  charges  d'affaires 
pres  les  cours  de  Saxe,  de  Westphalie  et  de  Hesse-Darmstadt,  pour 
connaitre  les  forces  qui  resteront  dans  ces  pays  et  les  secours  queees 
princes  pourraient  reciproqueraent  s'envoyer  a  la  demande  de  Tun 
d'eux ,  en  cas  d'insurrection.  Vous  leur  ferez  egalement  connaitre  que 
ces  mcsures  sont  de  pure  precaution;  que  le  Danemark  en  J  re  dans 
mon  systeme  et  fourail,.en  cas  de  descenle  des  Anglais,  un  corps 
de  10,000  hommes. 

Napoleon. 

D'apres  l'original.  Archives  des  affaires  Itrangercs. 


18620.  —  AU  COMTE  MOLLIEN,  ministrb  du  trksor  public,  a  Paris. 

Paris,  29  mars  1812. 

Monsieur  le  Gomte  Mollien ,  j  ai  accorde ,  il  y  a  plus  d'un  roois , 
un  million  pour  l'emprunt  de  Saxe;  cependant  ce  million  tant  altendu 
n'etait  pas  encore  arrive  le  16  mars  a  Varsovie.  Failes-moi  un  rap- 
port la-dessus. 

Remettez-moi  Fetal  des  fonds  que  vous  avez  fails  pour  payer  les 
remontes  du  depot  de  Hanovre ,  Fetal  des  fonds  que  vous  avez  fails 
a  Danzig  pour  solder  le  budget  de  neuf  millions  de  1811  ,  fetal  des 
fonds  que  vous  avez  fails  k  Danzig  pour  Ies  500,000  francs  par  mots 
en  fevrier,  mars  et  avril,  pour  le  service  de  Fadininistration  de  la 
guerre,  Fetal  des  fonds  que  vous  avez  fails  pour  le  service  du  mois 
d' avril  de  la  Grande  Armee,  les  dispositions  que  vous  avez  prises 
pour  fournir  les  millions  que  j'ai  pris  dans  l'emprunt  de  la  Saxe, 
enGn  Fetal  des  fonds  que  vous  avez  fails  pour  payer  la  partie  de 
Farmee  polonaise  que  j'ai  prise  a  ma  solde  par  le  traite  conclo  1c 
mois  passe. 

II  faut  preciser  le  jour  ou  les  fonds  seront  verses. 
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Nous  sommes  dans  uo  moment  pr£cieux  ou  il  faat  que  les  fonds 
ne  manquent  nulle  part. 

Napoleon. 

D'aprea  lorigioal  comm.  par  MM la  comtetse  Mollien. 


18621.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  VVAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  I.A  GRANDE  ARMEB  ,  A  PARIS. 

Paris.  29  mars  1812. 

Mon  Cousin  t  instruisez  le  due  de  Raguse  des  nouvelles  qu'on  recoit 
du  general  Thouvenot,  et  faites-lui  comprendre  que  voila  le  funesle 
effet  de  Inoccupation  des  Asturies  par  les  insures. 

Failes-moi  un  rapport  sur  Taccroissement  des  bandes  qui,  des 
Asturies  et  de  la  Galice,  inonrijent  les  derrieres  de  I'armee. 

Voyez  si  les  eslafeltes  qui  ont  £t£  interceptces  ne  portaient  point 
de  lettres  importantes  de  vous. 

NapolSon. 

Dapres  l'originat.  D4pdt  de  la  guerre. 


18622.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  VVAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DB  LA  GRANDE  ARMKK,  A  PARIS. 

Paris,  30  mars  1812. 

Mon  Cousin ,  faites  connattre  au  prince  d'Eckmuhl  que  je  suppose 
que  les  Russes  se  garderont  bien  de  faire  aucun  mouvemenl ;  qu'ils 
ne  peuvent  pas  ignorer  que  la  Prusse,  I'Autriche  et  probablement  la 
Su&de  sont  avec  moi;  que,  les  hostilities  recommencant  en  Turquie, 
les  Turcs  feront  de  nouveaux  efforts ;  que  le  sultan  lui-m£me  va  se 
rendre  a  Tarmee ,  et  que  tout  cela  parait  de  nature  a  ne  pas  les  enga- 
ger k  me  braver  facilement;  que  je  pense  qu'au  l*r  avril  le  ler  corps 
d'arroee,  avec  six  divisions  d'infanterie ,  et  le  1"  corps  de  cavalerie 
se  trouveront  entre Thorn  et  Danzig,  occupant  Marienburg  et  Marien- 
werder,  ayant  pour  avant-garde  le  corps  prussien  occupant  Pillau 
et  ayant  des  detachements  sur  leurs  frootieres;  qu'a  la  m&rae  epoque 
les  Westphaliens ,  les  Saxons  et  les  Polonais  seront  pr&s  de  Varsovie, 
et  les  Bavarois  k  Posen ;  que  la  division  Verdier  et  une  division  de 
la  Garde  se  trouveront  a  Stetlin  *,  que  le  3*  corps  d'armee ,  avec  le 
2*  corps  de  cavalerie,  sera  a  Francfort-sur-l'Oder ;  enGn  que  le  corps 
d'ltalie  sera  a  Glogau.  Si  les  Russes  ne  font  aucun  inouveinent,  mon 
intention  est  de  passer  ainsi  tout  le  mois  d'avril,  me  contentant  de 
travailler  avec  la  plus  grande  activite  a  relever  la  tdte  de  pont  de 
Marienburg  et  k  farmer;  k  fortifier  le  pont  de  Marienwerder,  en 
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l'attachant  a  des  pilots  et  non  simplement  k  des  ancres  ;  a  avoir  de 
bons  ponts  a  Marienburg  et  a  Dirschau  ;  a  etablir  une  bonne  t£te  de 
pont  k  Dirschau  sur  la  rive  droite  de  la  Vistule ,  dans  Tile  de  Nogat , 
ponvant  servir  de  retraite  a  l'armee,  au  cas  qu'elle  se  retirat  sur 
Danzig  ;  a  occuper  l'extreniile  da  Nehrung,  vis-a-vis  Pillau;  a  appro- 
visionner  le  magasio  de  Thorn ;  a  faire  moudre  le  plus  de  farine  que 
possible  a  Danzig ;  k  preparer  des  bateaux  pour  embarquer  de  50  a 
60,000  quintaux  de  farine;  a  preparer  des  bateaux  pour  embarquer 
tout  Fequipage  de  siege;  en6n  a  preparer  I'equipage  de  pont;  les 
chevaux  arriveront  dans  le  courant  d'avril  pour  I'atteler. 

Le  prince  d'Eckmiihl  placera  son  pare  de  reserve  pres  de  Dirs- 
chau ,  dans  Tile  de  Nogat.  II  fera  concentrer  de  grands  magasins  a 
Pillau.  Le  prince  Ponialouski  reunira  de  grands  magasins  a  Zamosc 
et  surtout  k  Modlin. 

Le  prince  d'Eckmiihl  approchera  insensibleraent  sa  droite  de 
Marienwerder,  vu  que  le  corps  du  due  d'Elchingen  doit  se  porter  sur 
Thorn.  Pour  ne  pas  alarmer  les  Russes ,  il  ne  poussera  aucune  recon- 
naissance sur  la  rive  droite  de  la  Vistule,  k  plus  de  deux  lieues 
d'Elbing,  de  Marienburg,  de  Marienuerder,  de  Kulm,  de  Thorn; 
mais  les  Prussiens,  qui  lui  feront  des  rapports,  lui  serviront  pour 
former  des  magasins  a  Osterode  et  dans  toute  autre  position. 

Vous  previendrez  le  prince  d'Eckmuhl  qu'il  est  probable  que  le 
15  avril  je  donnerai  ordre  au  2*  corps  de  cavalerie,  qui  est  a  Franc - 
fort-  sur-l'Oder,  de  se  porter  sur  Thorn ;  et  le  20  avril ,  au  3*  corps , 
de  se  porter  sur  Thorn,  et  aux  Bavarots  de  se  porter  sur  Plock. 
L'armee  ditalie  se  portera  egalement  sur  Plock.  Ge  sera  la  la  ligne 
de  bataille  de  l'armee  au  moment  de  deboucher,  savoir  :  le  1**  corps 
a  Elbing,  a  Marienburg,  a  Marienwerder;  le  2*  corps  k  Danzig;  le 
3*  corps  a  Thorn ;  le  4°  corps  et  les  Bavarois,  sous  les  ordres  du  vice- 
roi,  a  Plock;  les  VVestphaliens ,  les  Saxons,  les  Polonais  et  une 
division  de  Prussiens  a  Varsovie ;  les  Autrichiens ,  appuyant  sur  la 
Vistule,  a  Textre'me  droite;  le  quaitier  general  et  la  Garde  a  Posen. 
II  est  necessaire  que  le  prince  d  Eckmiihl  fasse  faire  des  magasins  a 
Posen,  k  Plock,  a  Varsovie,  k  Pulawy,  a  Marienwerder,  a  Marien- 
burg, a  Elbing;  que,  du  reste,  il  ne  fasse  connattre  ses  projets  de 
mouvement  k  personne ;  qu  au  contraire  il  annonce  qu'il  va  porter 
son  quartier  general  a  Varsovie;  que,  si  les  Russes  ne  bougent  pas  , 
il  se  rende  a  Danzig  pour  y  inspecter  tout.  Par  la  date  des  ordres  que 
je  lui  ai  donnes,  il  verra  que  ce  ne  sera  que  le  1"  mai  que  mon 
armee  se  trouvera  ainsi  en  bataille  sur  la  Vistule.  Du  reste,  il  ne 
doit  faire  aucun  mouvement  qu'il  n'en  ait  recu  l'ordre.  Maadez-lui 
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que  ceci  est  pour  le  pr£venir,  afin  qu'il  puisse  faire  ses  dispositions 
en  consequence. 

Recommandez-lui  de  faire  venir  k  iui  les  14*  et  16*  bataillons  de 
voitures  comtoises  et  le  20*  bataillon  de  voitures  k  boeufs,  quil  a  Hi 
charg^  d'organiser.  Les  bataillons  de  voitures  comtoises  6tant  de 
600  voitures,  les  deux  bataillons  formeront  1,200  voitures,  portant 
12,000  quintaux.  Le  chargement  des  voitures  k  boeufs  etant  de 
20  quintaux ,  le  20*  bataillon  portera  6,000  quintaux ;  en  fin  les 
240  voitures  du  12*  bataillon  porteront  4,800  quintaux,  ce  qui  fera 
22,000  quintaux  de  farine,  ou  pr£s  de  2  millions  de  rations  de  vivres 
fournissant  k  la  nourriture  de  100,000  hommes  pendant  vingt  jours. 
Je  conipte  qu'au  l*r  mai  ces  trois  bataillons  seront  pr£ts ,  et  que  le 
prince  d'Eckmiihl  pourra  partir  d'EIbing,  de  Marienburg,  de  Marien- 
werder  et  de  Thorn,  avec  vingt  jours  de  vivres  sur  les  voitures  et 
quatre  jours  dans  le  sac.  11  est  convenable  que  les  vivres  soient  en 
farine,  parce  que  les  fours  sont  toujours  assez  promptement  con- 
straits,  et  parce  que  c  est  ce  qui  fait  le  moins  d'encombrement.  Jus- 
qu'au  Niemen,  le  prince  d'Eckmiihl  fera  vivre  son  corps  avec  les 
ressources  du  pays,  car  la  consommation  de  ces  vivres  ne  doit  com- 
mencer  qu'apr&s  le  passage  du  Niemen.  Chargez-le  de  prendre  des 
informations  pour  savoir  si  les  fours  que  j'ai  fait  conslruire  a  Osterode 
existent  toujours. 

Napoleon. 

D'apres  1' original.  D4pdt  de  la  guerre. 


18623.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  g£n*RAL  DB  LA  GRANDR  ARMtiB,  A  PARIS. 

Paris,  31  mars  1813. 

Mod  Cousin ,  je  vous  renvoie  la  lettre  du  g£n£ral  prussien  Yorck ; 
faites-la  repasser  au  prince  d'Eckmuhl  en  Iui  reit£rant  Tordre,  non 
d'occuper  Memel,  puisque  le  fort  n'est  pas  occupable,  mais  d'occu- 
per  fortement  Pillau  et  de  faire  en  sorte  que,  dans  aucun  eas,  il  n'y 
ait  aucun  danger  pour  cette  place. 

Napoleon*. 

D'aprt*  I' original.  Dtfpdt  de  la  guerre. 


18624.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  g6n&RAL  DB  LA  GRANDE  ARMfo  ,  A  PARIS. 

Paris,  31  mars  1812. 

Mod  Cousin ,  la  route  de  Mayence  k  Berlin  par  Magdeburg  est  de 
vingt  jours  de  marche  et  trois  s£jours ;  en  tout  vingt -trois  journees. 
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Si,  a  partir  d'Eisenach,  la  roule  se  dirigeait  par  Leipzig  et  Witten- 
berg, on  n'aurait  que  dix- sept,  jours  de  marche  et  Irois  sejours,  en 
tout  vingt  journees;  ce  serait  trois  journ£es  d'£pargn£es.  11  faut  faire 
tracer  ces  deux  routes;  celle  par  Magdeburg  se  trouverait  trop  fali- 
gu£e,  et,  pour  tout  ce  qui  se  dirige  sur  Berlin,  la  route  par  Witten- 
berg parait  plus  convenablc.  11  faut  cependant  s'assurer  si  de  Wit- 
tenberg a  Berlin  et  vers  lulerbock  la  route  est  praticable,  aGn  d'eviter 
Potsdam.  Au  reste,  com  me  il  n'y  a  r^elleraent  point  de  routes  dans 
ce  pays ,  il  ne  peut  y  avoir  que  pen  d'obstacles  pour  passer  soit  a 
droite,  soit  a  gauche  de  Potsdam;  il  y  aura  tout  au  plus  quelques 
ponts  a  raccommoder  et  quelques  haies  k  abattre.  Je  desire  que  vous 
fassiez  tracer  sur  une  carte  ces  routes ,  ainsi  que  celle  de  Wesel  k 
Berlin  par  Magdeburg ,  celle  de  Hambonrg  a  Stettin ,  celle  de  Mayence 
a  Dresde  par  Wiirzburg  (il  faut  savoir  si  celle  par  Baireuth  et  Hoff  est 
meilleure  que  celle  par  Kronach,  et  tracer  la  meilleure),  celle  de 
Strasbourg  a  Dresde,  de  Stettin  a  Danzig,  de  Stettin  a  Marienwerder, 
de  Berlin  a  Thorn ,  par  Schwedt  et  Schneidemiihl ,  de  Berlin  a 
Kiistrin ,  de  Berlin  k  Francfort ,  de  Glogau  a  Posen ,  de  Dresde  a 
Posen  par  Glogau,  de  Dresde  a  Varsovie  par  Kalisz,  de  Dresde  k 
Plock  sur  la  Vistule  par  Glogau.  Faites-moi  mettre  sur  ces  routes 
bien  traces  les  distances;  faites  indiqoer  de  quelle  esp£ce  de  lieues 
il  est  question  ,  combien  elles  ont  de  toises.  Faites  marquer  la  popu- 
lation des  villes  d'etapes,  et,  en  marge  de  la  carte,  des  renseigne- 
ments  pris  dans  la  derniere  guerre,  de  mani&re  que  cette  carte  puisse 
servir  pour  toutes  les  operations.  Vous  ferez  tracer  sur  la  roeme 
carte  le  canal  de  Magdeburg  a  Kiistrin  et  k  Bromberg,  le  temps 
necessaire  pour  la  navigation,  les  communications  laterales  el  le 
genre  d'obstacles  qu  on  peut  eprouver. 

Napolkon. 

D'aprta  I'original.  Dlpdt  de  la  guerre. 


18625.  —  AU  VICE-AMIRAL  COMTE  DECRES, 

MIXISTRB  DB  LA  MARINE ,  A  PARIS. 

Paris,  mart  1812'. 

Monsieur  le  Comte  Decr&s,  faites-moi  connaitre  le  nombre  des 
officiers  fran^ais  qui  sont  en  Angleterre  et  ceiui  des  officiers  anglais 
qui  sont  en  France.  Jai  7,000  ofGciers  espagnols,  peuMtre  serait-il 
a  propos ,  si  j'ai  un  egal  nombre  d'ofliciers  en  Angleterre,  de  proposer 
au  Transport- Office  de  faire  pour  les  officiers  ('arrangement  qu'ils 

1  La  minute  ne  porte  pas  la  date  du  jour. 
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o'onl  pas  voulu  accepter  pour  les  soldats,  c'est-a-dire  d'echanger 
1,000  ofGciers  francais  contre  une  partie  d' Anglais  et  une  partie 
d'Espagnols.  Cela  aurait  fa  vantage  d'economiser  plusieurs  millions 
el  de  me  rendre  de  bons  officiers  qui  gemissent  dans  les  prisons ; 
cela  serai t  aussi  avantageux  aux  Anglais,  puisqtie  ce  serai t  des 
homines  dont  ils  pourraient  disposer,  et  qu'il  parait  qu'ils  craignent 
quelque  chose  de  nos  pri^ouniers ,  qui  seraient  beaucoup  moins  a 
craindre  quand  ils  o'auraient  plus  d'ofliciers. 

\apol£ox. 

D'apres  la  minute.  Archives  de  l'Empire. 


18626.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

MINISTRB  DE  LA  GUERRK ,  A  PARIS. 

Sainl  Cloud,  •>  avril  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre ,  les  cohortes  des  gardes  nationales  seront 
embrigadees  de  la  man i ere  suivante  : 

La  lM  brigade,  composed  des  8*,  9*,  10*,  1 1 e  et  12*  cohortes, 
sera  destinee  a  former  une  reserve  centrale  a  Versailles;  la  2e,  com- 
posed des  cohortes  des  17* ,  31*  et  25fl  divisions  militaires  ,  sera  des- 
tinee a  la  defense  de  la  Hollande;  la  3',  composee  des  cohortes  des 
24*  et  3*  divisions  militaires,  est  destinee  a  se  r6unir  a  Bruges;  la 
4*,  composed  des  cohortes  de  la  16*  division  militaire,  se  reunira  a 
An  vers;  la  5",  con)  posee  des  cohortes  des  15*  et  26*  divisions  mili- 
taires ,  se  reunira  a  Boulogne;  la  6',  composee  des  cohortes  des  1  i* 
et  21*  divisions  militaires,  se  reunira  a  Cherbourg;  la  7',  composee 
des  cohortes  des  13'  et  4*  divisions  militaires,  se  reunira  a  Pontivy; 
la  8*,  composed  des  cohortes  des  12*  et  20'  divisions  militaires,  se 
reunira  a  la  Rochelle ;  la  9*,  composee  des  cohortes  des  2'  et  22*  di- 
visions'militaires,  se  reunira  au  Havre;  la  10*,  composed  des  cohortes 
des  18*  et  5* divisions  militaires,  se  reunira  a  Utrecht;  la  II*,  com- 
posee des  cohortes  des  6*  et  1.9*  divisions  militaires ,  se  reunira  a 
An  vers;  la  12%  composed  des  cohortes  des  7*  et  8e  divisions  mili- 
taires ,  se  reunira  a  Toulon;  la  13*,  composed  des  cohortes  des  9*, 
J  O*  et  11*  divisions  militaires  ,  se  reunira  a  Perigueux  et  servira  a  la 
defense  des  Pyrenees;  la  14%  composee  des  cohortes  des  27*  et  28* 
divisions  militaires ,  se  reunira  a  G£nes. 

Les  2\  7*  et  86*  cohortes  ne  seront  point  embrigadees. 
Je  vous  envoie  ce  travail  par  anticipation ,  afin  que  vous  puissiez 
preparer  le  choix  des  generaux  de  brigade  a  prendre  dans  chaque 
division  militaire,  pour  commander  ces  brigades. 

D'apr^a  la  copie.  D4p6t  de  la  guerre. 
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18627.  —  AU  MARECHAL  BESSIERES ,  DLC  D'ISTRIE  r 

COMMANDANT  LA  GARDE  IMPERIALS ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  2  avril  1812. 

Mon  Cousin ,  il  me  vient  beaucoup  de  demandes  de  jeunes  gens  de 
vingt-cinq  k  t rente  ans  qui  se  trouvent  trop  vieux  pour  entrer  dans 
l'arm6e  comme  sous  -  lieutenants ,  mais  qui  desirent  servir;  ce  qui 
me  donne  Tid^e  de  former  des  compagnies  de  gendarmes  d'ordon- 
nance.  J'en  donnerais  le  coramandement  a  des  hommes  dans  le  genre 
du  corate  de  Mathan ,  qui  ont  servi  et  qui  ont  de  la  fortune.  Pro- 
posez-moi  un  projet  de  r&glement  pour  la  formation  de  ces  compa- 
gnies. Quels  seraient  leur  uniforme,  leur  armement  et  leur  habille- 
ment,  leur  solde?  On  en  ferait  des  troupes  llgeres.  J'en  formerais 
d'abord  quatre  compagnies,  et  j'irais  jusqu'a  dix  ou  douze,  sil  se 
pr£sentait  des  sujets.  II  n'y  aurait  pas  de  premiere  mise;  ils  s'&jui- 
peraient  k  leurs  frais.  Qu'est-ce  qui  s'est  fait  pour  la  lev£e  des  hus- 
sards  et  gendarmes  d'ordonnance ,  (ant  lors  de  la  campagne  de  Marengo 
que  dans  la  campagne  de  Prusse? 

Napoleon. 

D'apr&s  I'original  comm.  par       la  ducheue  d'Ulrie. 


18628.  —  AU  MARECHAL  BESSIERES ,  DUC  D'ISTRIE , 

COMMANDANT  LA  GARDE  IMPERIALS ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud.  2  avril  1812. 

Mon  Cousin,  remettez-moi  la  situation  de  ma  Garde  au  l0r  avril. 
Qu'ind6peodamment  de  la  composition  par  arme  j'y  voie  la  formation 
de  la  division  Delaborde ,  compos£e  des  4",  5ea  et  6M  regiments  de 
voltigeurs  et  de  tirailleurs,  douze  bataillons;  de  la  division  Roguet, 
composed  des  fusiliers,  des  l'rt  regiments  de  voltigeurs  et  de  tirail- 
leurs et  du  regiment  de  flanqueurs,  dix  bataillons;  enfin  des  dix 
bataillons  de  la  vieille  Garde. 

Vous  y  ferez  comprendre  Yitai  des  g£neraux,  colonels,  majors, 
de  I'artillerie  attacb£e  k  chaque  corps,  du  g£nie,  des  marins,  des 
administrations,  etc.  Vous  y  joindrez  £galement  la  division  Clapa- 
r£de,  qui  ne  prendra  pas  de  num&ro,  mais  qui  s'appellera  division 
polonaise  y  et  qui  est  compos£e  des  regiments  de  la  legion  de  la 
Vistule. 

Vous  me  remettrez  en  mgme  temps  un  6tat  qui  me  fasse  connaitre 
ce  qu'il  y  a  k  faire  partir,  et  un  6tat  du  mouvement  de  la  Garde 
depuis  le  1"  avril  jusqu'au  l#r  mai. 

Napoleon. 

D'apr&f  I'original  comm.  par       laduchesse  d'Istrie. 
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18629.  —  AU  PR1XCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM , 

MAJOR  G&N&RAL  DE  I*A  GRANDE  ARM^E,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  3  avril  1812. 

Mon  Cousin,  donnez  ordre  aux  trois  regiments  de  la  Vistule  de 
partir  le  plus  tdt  possible,  et  avant  le  10  avril,  de  Sedan,  pour  se 
rendre  k  Dresde  par  Mavence,  Wurzburg,  Baireulh  et  Hoff.  Ayez 
soin  qu'ils  aient  leurs  caissons,  leur  habillement ,  leurs  souliers  et 
tout  ce  qui  leur  est  n£cessaire.  Le  g£n£ral  Clapar&de  marchera  a  la 
t£te  de  cette  division.  Donnez -lui  des  commissaires  des  guerres,  des 
adjoints  et  les  administrations,  ambulances,  etc. ,  qui  doiveot  suivre 
sa  division.  II  aura  aussi  avec  lui  son  adjudant- commandant  et  deux 
g&ieraux  de  brigade. 

Napoleon. 

D'aprea  roriginaL  DepAt  de  la  guerre.  • 


18630.  —  AU  PRINCE  DE  XEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DB  LA  GRANDE  ARMEE,  A  PARIS. 

Saiat-Cloud,  3  airil  18M. 

Mod  Cousin,  ma  Garde  se  trouve  composee  de  la  division  De- 
laborde,  forte  de  douze  bataillons;  de  la  division  Roguet,  de  dix 
bataillons;  de  la  division  des  dix  bataillons  de  vieille  Garde  que 
commande  le  general  Curial ,  et  d'une  division  polonaise  command£e 
par  le  g£n£ral  Claparfede,  de  neuf  k  dix  bataillons.  Je  ne  serais  pas 
61oign6  d'en  former  deux  commandements ,  Tun,  compost  de  la  divi- 
sion Deiaborde  et  de  la  division  Clapar&de,  qui ,  avec  quelques  regi- 
ments de  cavalerie  et  de  rartillerie,  ferait  un  corps  d  au  moins 
15,000  hommes,  que  commanderait  le  due  de  Tr6vise;  l'autre, 
compose  de  la  division  Rogue*,  qui  est  form£e  de  mes  fusiliers  et 
des  1"*  regiments  de  tirailleurs  et  de  voltigeurs ,  et  de  la  division  des 
dix  bataillons  de  ma  vieille  Garde;  ce  qui ,  avec  la  reserve  d'artillerie, 
fbrmerait  un  corps  d'une  r£elle  importance ,  qui  pourrait  6tre  com- 
mand£  par  le  due  de  Danzig ,  qui  a  de  l'6nergie  au  feu ,  de  ('experience 
de  la  guerre.  II  me  l'a  demand^ ;  sachez  s'il  Fa  demand^  s£rieusement; 
d'abord  est-il  en  6tat  de  faire  la  guerre?  Causez-en  avec  lui ,  mais 
sans  m'engager,  car  je  ne  suis  pas  tout  k  fait  d£cid6. 

Je  projette  aussi  de  former  un  9*  corps ,  qui  sera  compost  de  la 
12*  division,  de-la  division  Daendels  et  de  la  division  princi&re,  qui 
pr£sentent  une  force  de  30,000  hommes ,  de  2,000  chevaux  et  d'une 
trentaine  de  pi&ces  de  canon.  Ce  corps  pourrait  dire  donn£  au  due 
de  Bellune.  11  lui  faudrait  des  commandants  d'artillerie,  du  g£nie  et 

23. 
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des  administrations.  Dans  tous  les  cas,  il  est  necessaire  de  designer 
un  general  de  brigade  de  cavalerie  pour  commander  la  brigade  de 
cavalerie  de  la  division  Daendels,  qui  prendrait  un  dernier  numero. 

Napol£on. 

D'apres  1'original.  DepAt  de  la  guerre. 


18631.  — AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  OB  LA  GRANDE  ARM&B,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  3  avril  1812. 

Mon  Cousin ,  donnez  ordre  au  general  Dessolle ,  qui  est  a  Berlin , 
de  se  rendre  a  Posen  pour  prendre  le  commandement  de  la  grande 
Pologne.  II  veil  I  era  k  l'etablissement  des  magasins  a  Posen  et  a  la 
police  des  routes  de  Posen  a  Thorn ,  de  Francfort-sur-rOder  a  Posen, 
de  Glogau  a  Posen  et  de  Posen  a  Plock.  II  se  servira  parloutdes  auto- 
rites  du  pays  et  des  commandants  d'armes  polonais  et  prussiens; 
mais  il  exigera  que  tous  lui  rendent  des  comptes  journaliers ,  et  il 
pourvoira  a  ce  que  tout  soit  etabli  sur  un  bon  pied. 

Napoleon. 

D'apres  l'original.  DepAt  de  la  guerre. 


18632.  —  At  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  G&xfolAL  DE  LA  GRANDE  ARM&E  ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  3  avril  1812. 

Mon  Cousin ,  ecrivez  au  marechal  Suchet  que  je  juge  necessaire 
que  le  general  Reille  se  rende  en  Aragon  pour  prendre  sous  ses  ordres 
le  commandement  de  cette  province  si  interessaute. 

Mon  intention  est  que  le  general  Reille  laisse  sous  les  ordres  du 
general  Maurice  Mathieu  6,000  homines  de  ses  troupes,  savoir  :  une 
brigade  francaise  et  une  brigade  italienne  et  au  nioins  300  chevaux , 
et  qu  il  se  rende  en  Aragon  avec  une  brigade  francaise  et  une  brigade 
italienne.  Le  general  Reille  doit  laisser  en  outre  en  Catalogue  ce  qui 
appartient  aux  corps  en  garnison  a  Tarragone ,  Lcrida  et  Barcelone. 
Toute  la  Catalogne,  hormis  Tortose  et  Mequinenza,  sera  sous  les 
ordres  du  general  Decaen ,  aGn  qu  il  y  ait  plus  d'ensemble. 

Le  general  Reille,  place  a  Saragosse,  pourra  emp£cher  le  mal  de 
croltre  dans  l'Aragon ,  et  il  pourra  s  entendre  avec  le  general  Maurice 
Mathieu  et  avec  le  general  Caflarelli  pour  poursuivre  de  concert  les 
brigands. 

Mandez  au  due  de  Raguse  que  son  aide  de  camp  lui  fera  con- 
naitre  que  je  lui  laisse  carte  blanche;  que,  vu  la  necessite  de  centra- 
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liser  le  service,  j'ai  confi£  au  roi  d'Espagne  le  commandement  des 
armees  de  Portugal ,  du  Midi  et  de  Valence ,  pour  les  diriger  vers  un 
seul  et  m£me  but;  que  l'occupation  des  Asturies  est  la  plus  grande 
economie  de  troupes  qu'on  puisse  faire,  sans  quoi  la  canaille  Olera 
sur  Saint-Sebastien  et  sur  les  derrieres,  et  il  faudra  employer  centre 
elle  six  fois  plus  de  monde  que  pour  occuper  les  Asturies. 

Mandez  au  roi  d'Espagne,  en  chiflre,  que  je  lui  ai  con  fie  la  direc- 
tion politique  et  militaire  de  toutes  les  affaires  d'Espagne ;  que  I'armee 
de  Portugal,  qui  est  composes  de  huit divisions  d'infanterie,  est  char- 
gee  de  tenir  une  division  dans  les  Asturies,  et,  daus  I'etat  actuel  des 
choses,  a  besoin  de  tenir  deux  divisions  dans  le  Nord  pour  conlenir 
la  Galice  et  le  nord  du  Portugal;  qu'elle  n'aurait  done  que  cinq  et  au 
plus  six  divisions  disponibles  pour  se  porter  au  secours  de  Badajoz ; 
mais  que,  dans  ce  cas,  il  peut  disposer  de  la  division  de  sa  garde, 
de  la  division  de  dragons,  ce  qui ,  joint  aux  forces  que  reunira  le  due 
de  Dalmalie,  mettra  dans  le  cas  de  faire  echouer  1'operation  des 
Anglais ;  que  peut-etre  le  due  d'Albufera  pourrait  menacer  Alicante 
el  occuper  Murcie;  que  si  le  due  de  Raguse  s'est  porle  sur  Almeida, 
place  qui  n  est  pas  encore  a  l  abri  d'un  coup  de  main ,  et  a  pouss£ 
des  partis  dans  toutes  les  directions,  je  tiens  pour  improbable  que 
lord  Wellington  s expose  a  voir,  en  sept  ou  huit  marches,  les  Fran- 
cais  entrer  dans  Lisbonnc;  mais  que,  si,  au  contraire,  le  due  de 
Raguse  reste  dans  Salamanque ,  n'a  pas  organist  la  guerre  sur  l'Agueda 
et  a  Iaiss6  prendre  au  general  Wellington  ['initiative  ou  par  d£faut  de 
subsistancc  ou  par  toute  autre  difficult^  locale ,  il  est  ob!ig£  de  suivre 
Pinitialive  de  I'ennemi  :  alors  il  pourra  reunir,  le  siege  de  Badajoz 
entrepris ,  cinq  ou  six  divisions  de  I'armeV  de  Portugal ,  ce  qu'il  y  a 
de  disponible  a  Tarm6e  du  Centre,  et,  avec  l'armee  du  Midi,  dire 
superieur  du  double  a  Farmed  anglaise,  car  les  Anglais  ri ont  pas  plus 
de  25  a  30,000  hommes  et  reunis  aux  Porfugais  plus  de  50,000 
bommes.  11  n'y  a  plus  eu  Espagne  aujourd'hui  que  l'arm£e  anglaise  : 
ou  il  faut  prendre  Initiative  sur  elle  en  organisant  la  defense  de  Sala- 
manque ,  ayant  une  t«He  de  pont  sur  l'Agueda  et  en  Ire  ten  ant  la  guerre 
dans  le  nord  du  Portugal ,  suivre  I'ennemi ,  ce  qui  serait  prendre 
rihitiative  sur  lui ;  ou  bien,  si  cela  nest  pas  execute,  suivre  l'imtia- 
tive  de  l'ennemi  et  se  porter  partout  ou  il  se  porte;  alors,  sans  con- 
Iredit ,  il  faut  que  plusieurs  divisions  de  l'arm£e  de  Portugal  se  por- 
tent sur  le  Tage,  en  laissant  des  forces  suflisantes  a  Salamanque 
poor  fortifier  ce  point  important  et  conlenir  le  Nord. 

Du  reste,  il  paratt  que  les  Anglais  ont  1,500  bommes  dans  Car- 
thag&ne,  autant  dans  Alicante,  3  on  4,000  bommes  a  Cadix, 
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30,000  homines  en  Portugal,  et,  de  plus,  20  ou  25,000  Portugais 
sous  les  armes,  disciplines. 

Napoleon. 

D'apref  l'original.  D6p6l  de  It  guerre. 


18633. —  A  FRANQOIS  II,  EMPEREUR  D'AUTRICHE , 

A  VIBNNK. 

Saint-Clond ,  3  atril  1812. 

Monsieur  mon  Fr&re  et  cher  Beau-P£re,  la  letlre  de  Voire  Majesty 
lmp£riale,  qui  m'a  Hi  remise  par  le  prince  de  Schwarzenberg,  con- 
tient  les  assurances  d'une  amiti£  qui  me  sera  toujours  pr£cieuse ,  et 
que  j'ose  dire  m£rit6e  par  celle  que  je  porte  moi-mgme  k  Voire 
Majestl.  Multiplier  et  rendre  plus  droits  les  liens  qui  m'attacbent  k 
elle  6tait  un  de  mes  plus  vifs  et  plus  constants  dfairs ;  et  c  est  avec 
un  vrai  contentement  que  j'ai  vu  les  rapports  qui  6taient  entre  nous 
en  prod u ire  d'analogues  entre  nos  peuples,  et  £tablir  entre  eux  une 
union  que  le  temps ,  loin  de  pouvoir  l'affaiblir,  ne  fera  qu'accrollre. 
En  tout  ce  qui  pourra  la  cimenter,  Votre  Majesty  me  trouvera  tou- 
jours pr£t  k  concourir  avec  elle ,  coinrae  k  lui  donner  en  toute  occa- 
sion des  preuves  du  sincere  attachement  et  de  la  haute  consideration 
avec  lesquels  je  suis ,  Monsieur  mon  Fr&re  et  -cher  Beau-P&re ,  de 
Votre  Majesty,  le  bon  Frire  et  Gendre. 

Napoleon. 

D'apres  la  copie  comm.  par  le  gomernement  dc  S.  M.  Temperenr  d'Antriche. 


18634.  —  AU  PRINCE  xDE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  G&\£rAL  DB  LA  GRANDE  ARMBE ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud ,  4  avril  1812. 

Mon  Cousin,  Fadjudant- commandant  Bourmont  ne  doit  pas  6tre 
employ^  au  grand  quartier  g£n£ral ;  vous  pouvez  le  placer  aupr&s  du 
due  d'Abrant&s,  qui  est  celui  qui  Fa  mis  au  service. 

Eilrait  de  I'ouvrage  intitule  Napotien  et  la  Grande  Armie,  par  le  glneYal  Gonrgaud. 


18635.  —  AU  MARECHAL  BESS1ERES,  DUC  DISTRIE, 

COMMANDANT  LA  GARDB  IMPERIAL!!,  A  PARIS. 

Saint-Cloud .  4  avril  1812. 

Mon  Cousin ,  faites  partir  demain  5 ,  dans  la  nuit ,  tout  ce  qui  existe 
de  grenadiers  et  ehasseurs  k  cheval  k  Paris  et  k  Versailles,  ainsi  que 
les  dragons  et  chevau-l£gers  des  1 er  et  2*  regiments  en  £tat  de  partir. 
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Vous  laisserez  seulement  50  chasseurs ,  Ies  mieux  monies ,  qui  pour- 
ronl  faire  quelques  doubles  journces  et  rejoindre  leur  delachement 
en  ne  par  taut  que  le  8.  Lorsque  le  delachement  d'Espagne  sera 
arrive,  le  12,  vous  ferez  partir  tout  ce  qui  restera  disponible  du 
2*  de  lanciers  k  pied  et  k  cheval.  Enfin  le  15,  au  plus  tard ,  tout  le 
reste  du  detachemen  d'Espagne  partira. 

Donnez  l'ordre  au  colonel  Henry  de  renvoyer  tout  ce  qui  lui  serait 
inutile. 

Napol&on. 

D'aprit  I'original  comm.  par  I!**  la  dachewc  d'Istrie. 


18636.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  g£.\£rAL  OB  LA  GRANDS  ARM&B,  A  PARIS. 

Saint-Cloud.  6  avril  1812. 

Mon  Cousin,  je  vous  renvoie  les  lettres  de  voire  frere.  Repondez- 
lui  que  le  cacao ,  le  sucre  et  le  cafe  ne  sont  pas  des  marchandises 
anglaiscs,  et  ne  doivent  pas  dire  brtites.  Ce  qui  doit  6tre  brtite,  ce 
sont  les  objets  de  manufacture  et  de  fabrique  anglaise ,  et  non  les 
denrees.  Mais,  comrae  il  ny  a  pas  de  douanes  en  Corse,  il  n'y  a  pas 
d'inconvenient  que  le  sucre  et  le  cafe  y  entrent,  sans  cependant  le 
permettre,  mais  en  fermant  les  yeux. 

Napol&on. 

D'apre*  l'original.  Dlp6t  de  la  guerre. 


18637.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

MNISTRB  DB  LA  GUBRRB  ,  A  PARIS. 

Stint-Cloud ,  8  avril  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre,  moo  livret  de  la  situation  de  l'artillerie 
est  do  1"  fevrier;  je  desirerais  1'avoir  k  I'epoque  du  1"  avril,  avec 
le  nombre  de  consents  que  doit  recevoir  chaque  ba  tail  Ion ,  et-ce  qu'il 
a  re^u ,  la  destination  donnee  k  chaque  bataillon  pour  la  Grande 
Annee,  et  ce  qu'il  y  avait  de  parti  an  ler  avril. 

NapolAon. 

D'apret  la  copie.  Depot  de  la  gnerre. 


18638.  —  AU  GENERAL  LACUtiE,  COMTE  DE  CESSAC,  • 

MNISTRB  D1RBCTBUR  DB  ^ADMINISTRATION  DB  LA  GUBRRB,  A  PARIS. 

Stiut-Ooud.  8  avril  1812. 

Monsieur  le  Co  rale  de  Cessac ,  je  repoods  k  votre  rapport  du  4  avril. 
Je  vois  que  sur  1,400  chariots  de  nouveau  modele,  commandos, 
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savoir,  360  a  Anvers,  80  a  Metz,  40  a  Strasbourg,  40  a  Auxonne, 
20  a  Delft,  20  a  Douai ,  40  a  Mayence,  120  a  Turin ,  40  a  Paris, 
316  an  pare  de  Sampigny,  40  au  pare  de  Plaisance,  88  a  Paris, 
196  dans  les  10*  et  Ile  divisions  mililaires,  680  ont  ete  fournis, 
150  sont  exislants  a  Mayence,  100  a  Verone,  et  qu'il  en  resle  470 
a  fournir, 

Je  desire  que  vous  fassiez  faire  un  nouveau  modele  de  caisson , 
beaucoup  plus  leger  que  les  caissons  ordinaircs  et  destine  a  ne  porter 
que  20  quintaux.  H  faudrait  cependant  ne  pas  changer  les  dimensions 
de  large ur  et  de  longueur;  les  changements  ne  doivent  consister, 
autant  que  possible,  que  dans  l'allegement  des  pieces.  Alors  le  pare 
de  Sampigny,  qui  a  encore  140  voitures  a  faire,  et  les  arsenaux  de 
marine  et  de  terre  cesseraient  de  faire  des  voitures  de  l'ancien  modele 
pour  en  faire  du  nouveau.  II  y  aura  done  trois  especes  de  voitures  : 
l'ancien  modele,  qui  est  le  plus  lourd;  le  modele  corrige,  qui  a  ele 
allege  de  4  a  5  quintaux ,  et  enGn  le  nouveau  modele,  qui  sera  allege 
davantage.  Desormais,  pour  s'enlendre,  il  faudra  appeler  le  modele 
le  plus  lourd  le  premier  modile,  le  modele  allege  le  deuxikme  modele, 
et  le  modele  nouveau  le  troisihne  module. 

J'ai  ordonne  que  tout  ce  qu'il  y  aurait  en  Italie,  soit  a  Turin ,  soit 
a  Plaisance,  fut  envoye  a  Verone,  ou  ces  voitures  serviront  a  charger 
tous  les  effets  d'habillement  que  I'armee  d'ltalie  doit  faire  partir  dans 
le  courant  de  mai.  Les  150  chariots  qui  seront  disponibles  a  Mayence 
serviront  au  mSme  objet. 

Je  vois  que  les  2*,  9%  10e  et  12*  bataillons  sont  complets  ;  je  vois 
que  le  6*  bataillon  n'a  que  60  chariots  pour  ses  trois  premieres  com- 
pagnies  et  qu'il  en  manque  60  :  prenez  les  60  qui  manquent  a  ces 
compagnies  sur  les  400  de  l'ancien  modele  existant  a  Sampigny; 
prenez  de  me'me  sur  ce  nombre  les  200  qui  manquent  au  7C  batail- 
lon ;  cela  emploiera  done  260  voitures  sur  les  400  qui  existent  a 
Sampigny.  Inexperience  seule  pourra  prouver  ce  qu'il  convient  de 
faire  en  cede  matiere.  On  m'ecrit  d'ltalie  qu'on  est  beaucoup  plus 
satisfait  des  caissons  corriges,  que  j'appetle  le  modele  n*  2;  on  sera 
done  plus  satisfait  encore  du  modele  n°  3,  et  ils  o (Trent  Tavantagede 
pouvoir  mieux  porter  les  caisses  et  toute  espece  d  encombrements. 

J'aurai  880  caissons  et  680  chariots,  total,  1,560  voitures,  et 
par  consequent  je  serai  complet.  Jaurai  de  plus  100  voitures,  des 
modeles  n°*  1  et  2,  qui  seront  a  Verone  et  dirigees  sur  Glogau  dans  le 
courant  de  mai  avec  les  ballots  de  l'armee  d'ltalie;  60  caissons  du 
modele  n°  3 ,  qui  de  Turin  seront  dirige*  sur  Verone  pour  les  con- 
vois  du  mois  de  juillet;  en  fin  j'aurai  a  Mayence  150  chariots  des 
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n0J  1  el  2 ,  qui  serviront  a  porter  dcs  ballots  d'habillement  en  avril  e( 
mai,  et  iiO  voitures  du  modele  n°  3,  provenant  des  arsenaux  de  la 
marine;  ce  qui  fera  560  voitures  pour  les  convois  d'habillement.  Mais 
il  vous  reslera  encore  a  Sampigny  4  ou  500  aociens  caissons  fails , 
ou  dont  on  a  prepare  les  pieces  et  qui  peuvent  dire  prom  piemen  t  fails. 
Vous  les  dirigerez  ega  lenient  sur  Mayence,  ou  serontainsi  reunies  plus 
de  1 ,000  voitures  qui  assureront  le  service  de  tous  les  convois  d'habil- 
lement pour  avril,  mai,  juin  et  juillet.  D'ici  a  ce  temps,  mes  idees 
seront  plus  claires  et  j'ordonnerai  de  nouvelles  constructions ,  puis- 
qu'il  parait  qu'il  faut  de  nombreuses  voitures  pour  le  service  des 
effets  d'habillement  de  I'armee.  II  me  semble  qu'il  y  aurait  de  I'avan- 
tage,  au  lieu  d'envoyer  les  ballots  sur  des  voitures  qu'on  decharge  a 
chaque  instant ,  a  les  placer  sur  des  voitures  qui  m'appartiennent , 
soil  caissons,  soit  voitures  des  modeles  noa  2  et  3 ,  et  a  ne  plus  traiter 
pour  les  allelages  que  jusqu'a  Magdeburg.  De  Magdeburg  ce  serait 
l  intendant  general  de  I'armee  qui  serait  charge  de  les  faire  arriver 
sur  la  Vistule.  Par  ce  moyen ,  j'aurai  une  grande  quantity  de  voi- 
tures de  toute  espece ,  je  ne  serai  pas  oblige  de  brusquer  des  con- 
structions dc  voitures ,  qui  ordinairement  sont  mai  faites  aux  armees, 
et ,  en  supposant  que  ces  voitures  n'aillent  que  jusqu'a  Magdeburg  et 
Kustrin,  j'aurai  toujours  sur  mes  derrieres  loutes  les  voitures  neces- 
saires  pour  reparer  les  pertes  tres-considerables  que  Con  fera  dans 
cette  partie,  et  retablir  ce  service  au  complet  pour  la  campagne  sui- 
vante.  En  resume,  il  ne  faut  faire  monter  que  les  caissons  dont  on 
a  les  pieces. 

Depuis  longlemps  vous  avez  du  ordonner  qu'on  ne  fasse  plus  de 
chariots  n°  1 ;  la  plus  grande  partie  de  ce  qui  a  ete  fait  doit  etre  du 
modele  n*2,  dontjai  recti  un  meilleur  temoignage.  Ecrivez,  pour  ce 
qu'on  vous  doit ,  qu'on  arreUe  la  fabrication ,  et  substituez  au  modele 
n*  2  le  modele  n°  3,  beaucoup  plus  leger  et  d'une  force  sufBsante 
pour  porter  2  milliers.  Envoyez-en  le  dessin  a  Farlillerie ,  a  la  marine 
et  en  ltalie,  afin  que  ce  qui  reste  a  construire  le  soit  sur  ce  nouveau 
modele. 

Faites- moi  connaitre  ce  qui  empeche  que  les  bataillons  a  la  com- 
toise  et  a  bceufs  ne  soient  prels;  sont-ce  les  hommes,  les  harnais, 
les  voitures  ou  les  betes?  Ce  qu'il  nous  faut  d'abord,  ce  sont  les 
hommes  ,  ensuite  les  harnais ,  ensuite  les  beles.  En  conduisant  celles- 
ci  haul  le  pied ,  je  trouverai  partout  des  voitures ;  je  trouverai  ineme 
des  chevaux ;  mais  ce  sont  des  conducteurs  fran^ais ,  bien  organises  , 
qui  m'assureront  un  bon  service. 

Je  voudrais  done  que  tous  ces  equipages  a  la  comtoise  et  a  bo?ufs 
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pussent  partir  dans  le  courant  d'avril ;  sans  quoi  Us  me  seront  ino- 
tiles;  et  je  pr£f£rerais  alors  faire  partir  les  hommes  bien  babill£s  ef 
bien  6quip£s  avec  les  harnais  et  ce  qu'il  y  aurait  aux  dep6ts.  Avant 
quils  soient  arrives  a  Danzig ,  je  me  serai  procure  les  charreltes  et 
les  b£tes  n£cessaires  pour  les  completer. 

NAPOliOX. 

D'aprei  l'origiaal.  De*p6t  de  U  guerre. 


18639.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM , 

MAJOR  GENERAL  DB  LA  GRANDE  ARM&E,  A  PARIS. 

Saint-Cloud .  8  at ril  1813. 

Mon  Cousin ,  6crivez  au  due  d'Abrant&s  de  r£partir  la  cavalerie  de 
la  division  Kellermann ,  ainsi  que  la  6*  division  de  la  reserve ,  dams 
les  differents  points  de  la  Sil6sie,  entre  Glogau  et  Breslau,  sans 
d£passer  cependant  la  limite  qui  a  eti  fix£e  par  la  convention  avec  la 
Prusse.  Com  me  il  est  probable  que  ces  divisions  doivent  en  cas  d'6v£- 
nement  se  porter  sur  Posen,  il  serait  utile,  si  le  pays  le  permet  et 
s'il  y  a  sufOsamment  de  fourrages ,  que ,  sans  occuper  la  route ,  les 
cantonnements  fussent  places  de  manure  que  par  une  marche  de 
flanc  ces  troupes  pussent  se  porter  rapidement  sur  Posen ;  que  j  ap- 
pro uve  le  parti  de  faire  marcher  son  pare  lentement ;  qu'il  faut  lni 
faire  faire  de  petites  journ£es  et  donner  des  scours;  que,  si  les 
Russes  ne  font. pas  de  nouveaux  mouvements,  mon  intention  est  de 
laisser  l'arm£e  d'ltalie  se  reposer  a  Glogau  et  dans  la  Silesie,  on  le 
pays  est  abondaut,  et  qu'ainsi  elle  pourra  se  remettre;  que  mon 
intention  est  que  son  quartier  g£n£ral  reste  a  Glogau  ,  ainsi  que  foutes 
ses  administrations,  et  qu'il  place  son  corps  dans  de  boos  cantonne- 
ments, mais  de  manure  que  la  premi&re  division  puisse  prompte- 
ment  d£boucher  sur  Posen ;  que  les  limites  qui  doivent  Sparer  ses 
cantonnements  de  ceux  du  due  d'Elchingen  sont  celles  qui  s6parent 
la  Silesie  de  la  province  de  Francfort,  c'esl-a-dire  du  Neumarck. 
Ecrivez  a  cet  6gard  au  due  d'Elchingen. 

Napolbon. 

D'apref  l'origioal.  Dlp6t  de  la  guerre. 


18640.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  IVAGRAH , 

MAJOR  g£n£rAL  DE  I.A  GRANDE  ARtffo ,  A  PARIS. 

Saint -Cloud.  8  avril  1812. 

Mon  Cousin ,  le  treizi&me  convoi  de  fonds  pour  I'armee  d'Espagne 
sera  compose  de  3  millions,  savoir  :  600,000  francs  pour  Vttrmie 
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duNord,  1,600,000  francs  pour  Tarmiede  Portugal,  500,000  francs 
pour  le  Roi  et  300,000  francs  pour  Tarni^e  du  Centre;  total ,  3  mil- 
lions, dont  moiti£  en  traites  et  moiti6  en  argent. 

lln  quatorzi&me  convoi  sera  compost  de  2,400,000  francs,  savoir : 
500,000  francs  pour  le  Roi,  200,000  francs  pour  l'arm£e  du 
Centre,  500,000  francs  pour  Parm^e  du  Nord,  et  1,200,000  francs 
poor  Parm^e  de  Portugal;  total,  2,400,000  francs,  dont  moitte  en 
traites  et  moitte  en  argent.  Ce  convoi  partira  huit  jours  apres  le 
treizi&me  convoi. 

Proposez-moi  la  composition  d'un  quinzi&me  convoi ,  et  remettez-  ' 
moi  en  m£me  temps  la  composition  des  convois  exp£di£s  depuis  1812. 

Napoleon. 

D  apres  l'original.  DepAt  de  la  guerre. 


18641.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DK  LA  GRANDE  ARMEE,  A  PARIS . 

Saint-Cloud,  8  avril  1811 

Moq  Cousin ,  il  faut  que  vous  ne  donniez  pas  les  d£veloppements 
n£cessaires  aux  ordres  que  vous  donnez ,  puisque  le  due  d'Abrant&s  a 
si  mal  compris  celui  que  vous  lui  avez  envoy  £ ,  relatif  a  la  marche 
du  4C  corps.  Je  n'avais  pas  dit  de  presser  la  tdte,  mais  de  presser  la 
queue.  C'est  done  a  tort  qu  il  a  avanc£  la  marche  de  la  t£te.  J'aurais 
pr£f£r£  que  la  t£te  n'arrivat  que  le  10  k  Glogau,  au  lieu  d'y  arriver 
le  7 ,  parce  que  cela  fera  encombrement.  Faites  faire  cette  remarque 
a  ce  g6n6ral. 

Je  suppose  que  vous  avez  noli6£  au  gouverneur  de  Glogau  la  limite 
de  la  haute  Silesie  que  mes  troupes  ne  doivent  pas  passer.  Les  rela- 
tions ext&rieures  out  dti  vous  en  donner  connaissance.  Faites-la 
connattre  ait  due  d'Abrant&s ,  a6n  que  dans  la  repartition  de  ses  can- 
tonnements  il  ne  d£passe  pas  cette  limite. 

Napoleon.  - 

D'apret  l'original.  DepAt  de  la  guerre. 


18642.  —  AU  GtiNtiRAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

1I1MSTRE  DE  LA  GUERRE ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  9  avril  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre,  donnez  ordre  au  g£n£ral  de  division 
Lagrange,  inspecteur  g£n£ral  de  gendarmerie,  de  partir  le  15  pour 
alter  prendre  le  commandement  de  la  2*  division  de  reserve  de  la 
Grande  Annie,  compos£e  des  quatre  demi-brigades  de  marche  qui  se 
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reunissent  a  Cologne.  Ce  general  correspondra  avec  les  majors  en 
second  que  vous  devez  sans  d£lai  designer  pour  commander  ces 
qualre  dcmi-brigadcs.  11  se  rendra  d'abord  dans  la  16c  division  mili- 
taire,  ou  sont  la  plus  grande  parlie  des  depots  de  la  Grande  Arra£e, 
pour  les  inspecter  et  faire  accelerer  les  departs. 

Je  suppose  que  vous  avez  donn£  des  ordres  pour  que  les  compa- 
nies des  5"  balaillons  qui  doivent  faire  parlie  de  la  2*  division  de 
reserve  se  rendent  a  Cologne.  Ceux  qui  sont  sur  le  Rbin  iront  par 
eau.  Ces  demi-brigades  pourront  £tre  reunies  a  Cologne,  a  Bonn,  a 
x    Aix-la-Chapelle,  et  m£me  k  Diisseldorf. 

Jc  desirerais  que  dans  les  quinze  premiers  jours  de  mai  cetle  divi- 
sion put  passer  le  Rhin  et  se  rendre  k  Magdeburg.  Recommandez 
bien  qu'aucun  homme  ne  parte  que  bien  arm£,  bien  habille  et  bieo 
cquipe  et  en  bon  £tat.  11  vaut  mieux  tarder  quelques  jours  de  plus, 
si  cela  est  necessaire.  Chaque  couipagnie  doit  etre  forte  de  150  hom- 
mes,  le  cadre  non  compris.  Aucun  homme  ne  doit  partir  si  I  n'est 
depuis  au  nioins  quinze  jours  au  corps  et  s'il  n'est  habille  depuis 
huit  jours.  Occupez-vous  de  ('organisation  de  ces  demi-brigades;  il 
est  necessaire  qu'elles  aient  de  bons  majors  en  second. 

Assurez-vous  que  les  cadres  des  5"  balaillons  qui  doivent  former 
les  seize  demi-brigades  provisoires  sont  complets.  S'il  y  avail  des 
places  vacantes  il  faudrait  y  nommer  sur-le-champ. 

N'apolbox. 

D'apres  la  copie.  Dlp6t  de  la  guerre. 


18643.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM , 

MAJOR  GENERAL  DR  I«A  GRANDE  ARMEK ,  A  PARIS. 

%       Saint-Cloud ,  9  avril  1812. 

Mon  Cousin ,  mandez  au  prince  d'Eckmiihl  que ,  sans  les  redoutes 
qui  sont  en  avant  de  Pillau,  cetle  place  ne  pourrait  se  dtfendre  que 
peu  de  temps,  puisqu'il  ny  a  point  de  magasins  k  I'abride  la  bombe, 
et  que  tout  y  serait  done  culbute  par  les  obus  ;  qu'il  faut  consulter 
le  general  Yorck  pour  connaStre  ce  qu'il  faudrait  d'horomes  pour 
garder  ces  redoutes ;  que  cette  occupation  aurait  d'aulant  moins  d'io- 
convenient  que  ces  troupes  auraient  leur  retraite  sur  la  forteresse,  et 
de  la  sur  Danzig,  surtout  aprfes  l'ordre  que  j'ai  donne  d'occuper 
I'extr£mit6  du  Nehrung,  vis-a-vis  Pillau. 

Napolb\)x. 

D'apre*  ('original.  Dlpol  de  la  guerre. 
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18644.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM , 

MAJOR  GfolfokAL  DR  LA  GRANDE  ARm£b ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud.  10  avril  1811 

Von  Cousin,  le  2*  corps  aura  son  premier  depot  a  Kiistrin.  En 
consequence  ,  tous  les  hommes  ecloppes ,  malingres  ou  ayant  besoin 
de  repos,  qui  appartiendraienl  aux  6%  8*  et  9'  divisions  et  aux  bri- 
gades de  cavulerie  legere  altachces  au  2*  corps ,  seront  diriges  stir 
Kiistrin.  Le  due  de  Reggio  designera  un  ofGcier  pour  commander  ce 
dep6t.  Tons  les  bataillons  de  marcbe  destines  pour  le  2*  corps, 
aussitdt  qu'ils  recevront  Ford  re  de  partir  de  Magdeburg,  se  dirigeront 
sur  Kiistrin.  Le  depot  du  3*  corps  sera  egalement  place  a  Kiistrin.  Le 
due  d'Elchingen  formera  son  depot  de  lous  les  hommes  ecloppes,  etc. , 
et  les  fera  diriger  sur  Kiistrin.  Le  depot  du  4*  corps  sera  place  a 
Glogau.  Le  due  d'Abrantes  y  formera  son  depot  de  tous  les  hommes 
ecloppes  et  sortant  des  hdpitaux  et  les  dirigera  sur  Glogau ,  de  mduie 
que  les  bataillons  de  marche  destines  au  4e  corps.  II  sera  necessaire 
que  les  commissaires  des  guerres  et  les  commandants  d'armes  places 
sur  la  route  soient  instruils  de  cette  decision ,  afin  qu'ils  dirigent  les 
hommes  sortant  des  hdpitaux  et  les  bataillons  de  marche  sur  leurs 
depots  respectifs. 

L'armee  aura  des  seconds  depdts  sur  la  Vistule,  savoir ,  le  1"  corps 
k  Danzig,  le  2*  corps  a  Marienburg,  le  3e  corps  et  le  4#  a  Thorn. 
Mais  vous  ne  ferez  d'abord  connaitre  que  ce  qui  est  relatif  au  ler  corps ; 
pour  les  autres  corps,  vous  attendrez  qu'ils  aient  demasque  leur 
mouvement  et  qu'ils  aient  re$u  Tordre  de  se  rendre  sur  la  Vistule.  11 
y  aura  deux  depdts  de  cavalerie  sur  TOder,  savoir,  a  Berlin  et  a 
Glogau.  Le  general  Guiton  commandcra  le  d£pdt  de  Berlin.  11  y  aura 
deux  d£pdts  sur  la  Vistule,  savoir,  un  a  Marienburg  etTautre  a  Var- 
sovie.  Presentez-moi  des  commandants  pour  les  trois  derniers  depots. 

Les  Bavarois  auront  un  depdt  a  Glogau ,  et  tout  ce  qui  sera  dirige 
sur  ce  corps  passera  a  Glogau.  Les  Saxons  n auront  point  de  depot 
sur  1'Oder,  non  plus  que  les  IVeslphaliens.  Le  depdt  des  Wurtem- 
bergeois  sera  a  Kiistrin.  Sur  la  Vistule,  le  depdt  des  Polonais  et  les 
d£pdts  des  Saxons  et  des  Westphaliens  seront  a  Modlin.  Le  depdt  des 
Wurtcmbergeois  sera  place  dans  le  raeme  lieu  que  celui  du  3*  corps. 
Le  dipot  des  Bavarois  sera  place  au  nidme  endroit  que  le  depdt  du 
4#  corps. 


Xapol£on. 


D'apre*  1* original.  Dlpdt  de  la  guerre. 
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18645.  —  AU  PRINCE  DE  NEUGHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GtiN^RAL  DE  LA  GRANDE  ARM£e,  A  PARIS. 

Saint-Cloud ,  10  avril  1812. 

Mon  Cousin,  6crivez  au  due  de  Danzig,  qui  est  k  Mayence,  que, 
conform£ment  au  d6sir  qu'il  m'a  t6moign6 ,  je  iui  ai  donni  ie  com- 
mandement  de  la  division  de  ma  vieille  Garde;  qu'il  est  done  n£ces- 
saire  qu'il  fasse  partir  sans  d61ai  ses  chevaux  et  ses  bagages  pour 
Dresde ;  quil  preune  ses  aides  de  camp ,  et  qu'il  puisse  6tre  rendu 
k  Dresde  en  mgme  temps  quy  sera  la  Garde ,  e'est-i-dire  du  20  au 
25  avril. 

Napol£o*. 

D'apres  1' original.  Depot  de  la  goerre. 


18646.  —  A  JEROME  NAPOLEON,  ROI  DE  WESTPHALIEV 

A  KAL1SZ. 

Saint-Cloud,  10  avril  1812. 

Mon  Fr&re,  je  re^ois  votre  letlre  par  laquelle  vous  me  faites  con- 
naitre  que  vous  partez  et  que  vous  serez  rendu  k  Kalisz  ie  12.  Si, 
lors  de  votre  arrive,  il  n'y  a  rien  de  nouveau,  si,  apr&s  avoir  bien 
elabli  votre  contingent  et  avoir  pourvu  k  tout  ce  qui  est  relatif  k  Tap- 
provisionnement,  rien  ne  porte  k  penser  que  les  Russes  attaquent, 
vous  pourrtez  vous  rendre,  tr&s-incognito  et  com  me  pour  faire  une 
reconnaissance  militaire,  k  Cracovie  et  Sandomir.  Les  connaissances 
locales  que  Ton  prend  soi-mdme  sont  loujours  bien  prtcieuses.  Vous 
pourrez  m£me  visiter  les  mines  de  Wieliczka.  Si  vous  faites  cette 
course,  qui  n'a  d'autre  but  que  votre  instruction,  t&chez  de  bien  gar- 
der  Tincognito,  et  qu'ou  ne  sache  que  e'est  vous  qu'apr£s  que  vous 
serez  parti.  Vous  visiterez  la  citadelle  de  Cracovie,  et  vous  reconnat- 
trez  les  diff^ rentes  situations  de  la  riviere.  Vous  poum'ez  d'ailleurs 
avoir  un  ofBcier  a  Varsovie  qui  pill  venir  vous  prlvenir  prom  piemen t 
a  Cracovie  s'il  y  avait  qoelque  chose  de  nouveau,  en  m&ne  temps 
qu'il  enverrait  I'ordre  a  votre  contingent  de  se  mettre  en  marc  he. 
D'ailleurs,  je  suppose  que  cette  course  sera  courte.  Ma  Garde  est 
enticement  partie.  Je  ne  pense  pas  que  les  Russes  fassent  aucun 
mouvement.  Les  dernieres  nouvelles  de  Petersbourg,  du  29  mars, 
portaient  qu'ils  se  mettaient  en  mouvement,  mais  qu'ils  protestaient 
toujours  qu'ils  ne  voulaient  pas  attaquer.. 

Napol&on. 

D'aprea  la  copie  comm.  par  S.  A.I.  Ie  prince  Jerome. 
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18647.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

M1NISTRE  DK  LA  GUERRE ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud.  12  avril  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre,  la  garrison  des  ties  Saint-Marcouf  a 
l'habitude  de  se  loger.hors  de  la  tour,  les  uns  dans  un  blockhaus, 
les  autres  dans  des  baraques.  Mon  intention  est  que  vous  donniez  les 
ordres  les  plus  precis  pour  qu'a  dater  du  ler  raai  le  commandant, 
les  officiers,  soldats,  employes,  magasins,  artillerie,  g^nie,  tout 
soit  renferm£  dans  la  tour,  laquelle  sera  ferm£e  a  la  nuit  et  ne  s'ou- 
vrira  qu'apr&s  le  soleil  lev£  et  avec  les  precautions  d'usage ,  de  ma- 
nfere  qu'elle  soit  a  Fabri  d'une  surprise.  La  four  peut  6tre  arra6e  de 
quarante  pi&ces  de  canon;  il  ny  en  a  que  vingt-deux.  II y  a  cependant 
dans  les  Ues  Saint-Marcouf  quarante-cinq  bouches  a  feu.  Ne  serait-il 
pas  convenable  d'en  renfermer  le  plus  possible  dans  la  tour?  Toutes 
les  poudres  doivent  6tre  dans  les  casemates  de  la  tour.  Faites-moi 
connattre  s  il  ne  serai t  pas  convenable  de  r£duire  la  defense  de  File  a 
la  defense  de  la  tour.  Cette  tour  ne  peut  pas  6tre  attaqu£e  r£guli&re- 
ment;  elle  ne  peut  6tre  que  surprise.  On  pourrait  raser  les  batiments 
et  les  ouvrages  qui  sont  dans  Tile  du  Large  et  en  employer  les  deblais 
a  former  un  glacis  qui  envelopperait  la  tour.  Ce  glacis  en  serai t  s£par£ 
par  un  large  fosse.  On  se  procurerait  dans  ce  foss£  des  flanquements 
an  moyen  de  doubles  caponni&res  cr£nel6es  et  voAt6es.  La  con  t res  - 
carpe  serait  faite  en  pierres  s&ches*.  Vers  Test  on  pourrait  6tablir 
un  chemin  couvert.  Qu'est-ce  qu  il  convient  de  faire  de  File  de  Terre? 
LTne  simple  petite  batterie  ne  serai  l-elle  pas  sufBsante ,  et  ne  convien- 
drait-il  pas  de  detruire  tout  le  reste?  Faites-moi  un  rapport  la-dessus. 
Au  1"  mai  faites  6tablir  le  semaphore  dans  la  tour;  on  Fa  sans  raison 
plac£  dans  File  du  Large. 

Napoleon. 

D'apris  la  copie.  DlpAt  de  la  guerre. 


18648.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM, 

MAJOR  GENERAI,  DE  I.A  GRANDE  ARMKB  ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  12  avril  1812. 

Mon  Cousin ,  vous  devez  avoir  eu  communication  du  traits  avec  la 
Prusse.  11  n'y  est  pas  question  de  Spandau  ni  de  Pillau ,  ayant  d£clar£ 
que  je  ne  pouvais  pas  ni'emp£cher  d'occuper  ces  deux  positions. 

Quant  a  Graudenz  et  a  Kolberg,  n'ayant  pas  besoin  de  ces  places , 
j'ai  cependant  stipule  qu'on  m'enverrait  les  6tats  de  situation,  et  que 
j'y  roettrais  des  officiers  d'artilterie  et  du  g£nie  pour  y  faire  confec- 
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tionner  des  munitions,  et  etre  bien  informe  de  tout  ce  qui  se  passe 
dans  la  place. 

En  consequence,  donnez  ordre  au  commandant  de  l'artillerie  de 
meft're  a. Spandau  une  compagnie  d'artillerie,  et  au  due  de  Reggio  de 
mcttre  un  bataillon  d'infanterie,  non  dans  la  citadelle,  mais  dans  la 
ville ,  comme  je  l'ai  ordonne.  Ecrivez  en  mcme  temps  a  mon  aide  de 
camp  Narbonne.  Je  desire  que  le  roi  n'  ait  k  Spandau  qu'un  comman- 
dant et  une  cinquantaine  d'invalides.  II  est  important  que  je  sois 
maitre  de  Spandau ,  qui  est  la  citadelle  de  Berlin  et  qui  interceptc  les 
communications  avec  cette  ville. 

Quant  a  Pillau ,  il  est  necessaire  qu'il  y  ait  une  garnison  prus- 
sienne.  Faites  connaltre  Tesprit  du  traite  au  prince  d'Eckmuhl.  Mon 
intention  est  de  mettre  une  garnison  francaisc  a  Pillau,  lorsque  mes 
troupes  auront  passe  Koenigsberg ,  en  laissant  dans  celte  place  un 
commandant  prussien  et  quelques  invalides,  et  le  drapeau  prussien. 
Pillau  est  la  citadelle  de  Koenigsberg,  comme  Spandau  est  la  citadelle 
de  Berlin.  Vous  cbargerez  le  prince  d'Eckmuhl  d'y  tenir  un  ofiGcicr 
d'artillerie  et  un  enseigne  de  vaisseau,  intelligents ,  qui  rendront 
compte  tous  les  jours. 

Mandez  au  prince  d'Eckmiihl  que  je  ne  sais  ce  qu'il  enteud  par  la 
ligne  de  demarcation  proposee  par  le  general  Tauenzien.  11  doit  y 
avoir  a  Kolberg  4,000  Prussiens  en  garnison;  mais  je  dois  recevoir 
les  elats  de  situation  de  cette  place,  et  y  avoir  des  ofGciers  d'artillerie 
et  du  genie  qui  m'instruisent  de  ce  qui  se  passe.  Donnez  done  l'ordre 
a\  trois  ofGciers  de  marine  intelligents,  du  grade  d'enseigne  de  vais- 
seau ,  de  se  rendre  k  Kolberg.  Mettez-y  un  officier  d'etat-major  du 
grade  de  capitainc  et  un  officier  d'artillerie  du  grade  de  lieutenant. 
Ces  cinq  officicrs  s'etahliront  k  Kolberg.  Us  rendront  des  comptes 
journaliers,  sur  les  mouvements  de  la  place  et  sur  tout  ce  qui  inte- 
resse  mon  service,  aux  gouverneurs  de  Danzig  et  de  Stettin. 

Donnez  ordre  au  prince  d'Eckmiihl  d'envoyer  a  Graudenz  un  offi- 
cier d'artillerie  pour  I'informer  de  ce  qui  se  passe.  Ecrivez  au  com- 
mandant prussien  de  Graudenz  qu'ayant  con  fie  au  prince  d'Eckmuh! 
le  commandement  de  la  ligne  de  la  Vistule,  depuis  Thorn  jusqua 
Danzig,  il  est  necessaire  qu'il  lui  envoie  les  etats  de  situation  de  sa 
place.  Vous  enverrez  vos  lettres  pour  le  due  de  Reggio  et  pour  les 
commandants  de  Kolberg  et  de  Graudenz  a  mon  aide  de  camp  Nar- 
bonne,  qui  s'en  expliquera  avec  le  comte  Saint-Marsan  et  M.  de 
Hardenberg.  Je  veux  avoir  a  Spandau  une  compagnie  d'artillerie 
francaise,  un  officier  franyais  du  grade  de  capitaine,  qui  ne  prendra 
pas  le  til  re  de  commandant  de  la  forteresse ,  mais  qui  sera  intelligent, 


Digitized  by 


CORRESPONDENCE  DE  NAPOLfiON  I"  —  181 1.  369 

aierte,  qui  observera  tout  et  pourvoira  k  ce  que  les  magasins  qui 
soot  dans  la  ville  puissent  servir  pour  mon  administration.  II  y  aura 
du  reste  un  commaDdant  prussien,  une  garnison  prussienne,  qui 
n'ira  pas  au-dessus  de  plus  de  80  invalided ,  et  le  drapeau  prussien 
flottera  sur  la  place  comme  appartenant  a  la  Prusse.  II  y  aura  dans 
la  ville  un  balaillon  d'infanterie  et  une  batterie  d'artillerie  de  cam- 
pagne,  de  sorte  que  je  puisse  me  considerer  comme  entierement 
mailre  de  la  place,  mon  intention  etant,  lorsque  la  guerre  sera 
declaree,  de  mettre  garnison  dans  la  forteresse  de  Spandau,  de  I'ap- 
provisionner  et  de  Farmer;  mais  il  est  inutile  d'en  rien  dire.  Bornez- 
vous  pour  le  moment  k  ecrire  que  j'ai  besoin  d'6tre  informe  de  tout 
ce  qui  se  passe  k  kolberg  et  Pillau ,  ces  places  etant  pres  de  la  mer ; 
que  c'est  ce  qui  a  necessite  renvoi  de  trois  officiers  de  marine  k  Kol- 
berg, et  d*ofBciers  d'artillerie  et  du  genie;  que  je  desire  qu'on  lui 
facilite  les  communications.  II  faut  envoyer  dans  les  places  des  offi- 
ciers sages,  bien  eleves,  ay  ant  un  bon  langage  et  qui  n'aillent  point 
faire  de  fanfaronnades ;  il  faut  qu'ils  soient  polis  et  se  contentent 
d'observer  et  de  rend  re  compte.  Vous  ecrirez  aux  gouverneurs  prus- 
siens  de  Graudenz,  de  Pillau,  k  peu  pres  dans  ces  termes,  que, 
rinlenlion  du  roi  etant  que  ces  places  soient  sous  les  ordres  de  l'etat* 
major  de  I'armee  francaise,  et  que  les  etats  de  situation  de  la  garni- 
son et  des  magasins  lui  soient  envoyes,  et  I'Empereur  ayant  conGe  le 
commandement  de  la  Vistule  au  prince  d'Eckmiihl ,  c'est  a  lui  que 
ces  gouverneurs  doivent  s'adresser.  Vous  ecrirez  k  celui  de  Kolberg 
qu  il  vous  les  adresse  directement.  Ecrivez  au  comte  Narbonne  pour 
qa*il  debrouille  ce  qui  est  relatif  k  la  dislocation  des  troupes  prus- 
siennes,  qui  doivent  etre  composees  de  40,000  hommes,  savoir,  de 
20,000  hommes  formant  le  contingent  actif ,  de  3,000  hommes  en 
garnison  k  Graudenz,  de  4,000  hommes  en  garnison  k  Kolberg,  de 
1,800  hommes  k  Potsdam ,  de  10,000  hommes  en  Silesie.  Je  desire 
conoaitrc  ou  se  trouvent  aujourd'hui  ces  troupes  et  Ieur  situation. 
En  general ,  il  est  necessaire  que  vous  envoyiez  une  copie  du  traits 
au  comte  Narbonne,  que  je  considere  comme  faisant  fonction  de  mon 
commissaire  pour  Pexecution  de  ce  traite. 

Napoleon. 

D'tpret  I'orjginat.  Dejwt  de  It  guerre. 


18649.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM , 

MAJOR  GENERAL  DK  LA  GRANDE  ABJURE ,  A  PARIS. 

Sti»t-CJoad,  12  avril  1813. 

Mon  Cousin,  je  vois  par  la  lettre  du  colonel  prussien  Hake,  en 
xxm. 
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date  du  2  avril ,  qiril  y  aura  reunis  k  Koenigsberg  dix  bataillons 
d'infanterie,  quatorze  escadrons  de  cavalerie  et  une  soixantaine  de 
pieces  de  canon ;  et  a  Breslau  huit  bataillons  d'infanterie  et  dix  esca- 
drons de  cavalerie.  Sij'avais  pr£vu  que  les  Equipages  de  ces  bataillons 
fussent  k  Koenigsberg,  je  les  aurais  fait  diriger  sur  Kcenigsberg. 

Mon  intention  est  que  la  division  de  Breslau  ait  un  general  de 
division  pour  la  commander,  et  que,  si  les  Russes  venaient  a  com- 
roencer  les  hostility ,  elle  puisse  se  mettre  en  marche  pour  se  rendre 
sur  la  Vistule.  Si ,  au  contraire  t  les  Russes  ne  bougent  point ,  cette 
division  aura  le  temps  de  se  former  a  Breslau.  Indipendamment  des 
quatrc  pieces  de  12,  je  d£sirerais  quon  put  donner  k  cette  division 
a  Breslau  une  batterie  d'artillerie  k  cheval  et  deux  batteries  d'artil- 
lerie  a  pied ,  lesquelles  rentreraient  en  Sil£sie  lorsque  la  jonction  de 
cette  division  aurait  eu  lieu  avec  celle  de  Koenigsberg.  Mais  il  est 
probable  que  cette  reunion  ne  se  fera  qu'apr&s  quelque  ev£nemeut 
militaire.  II  serait  done  convenable  que  cette  division  eut  de  TartiU 
lerie  pour  sa  defense.  Les  dix  escadrons  de  cavalerie  seront  sans 
doute  sous  les  ordres  d'un  general.  Demandez  l^tat  de  situation  de 
cette  division ,  sa  force  en  homines  et  en  chevaux ,  et  les  nonis  des 
colonels  et  officiers. 

Voyfcz  aussi  M.  de  Krusemark,  et  montrez-lui  la  lettre  du  colonel 
Hake,  pour  qu'il  ecrive  de  son  cdt£  et  donne  des  £claircissements. 

Napou&on. 

D'apres  ('original.  Depot  de  la  guerre. 


18650.  —  A  EUGENE  NAPOLEON,  vice-roi  d'italib,  a  milax. 

Saint-Cloud,  14  avril  1812. 

Mon  Fils,  organisez  I'ltalie  comme  vous  avez  fait  pour  voire 
absence  pendant  la  derni&re  campagne,  soit  en  chargeant  Melzi  de 
pr£sider  les  ministres,  soit  en  prenant  toute  autre  mesure  qui  vous 
paraitra  plus  utile.  Assurez  le  service  pour  raai  et  juin ,  et  ensuite 
rendez-vous  k  Paris  le  plus  161  possible.  Vous  y  resterez  trois  ou 
quatre  jours,  pendant  lesquels,  aprfcs  vous  avoir  entendu ,  je  pren- 
drai  des  dispositions  definitives  pour  I'ltalie;  et  de  la  vous  vous 
rendrez  en  toute  diligence  k  Glogau  pour  rejoindre  votre  corps 
d'arm£e. 

Napoleon. 

D'apres  la  copie  comm.  par  S.  A.  I.  Um  la  dachetse  de  Leuclitenberg. 
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18651.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM , 

MAJOR  GENERAL  DB  LA  GRANDE  ARM^B ,  A  PARIS. 

Saint-Clond,  15  tvril  1812. 

Mod  Cousin ,  mandez  aa  prince  d'Eckmuhl  que  je  suppose  qu'il 
a  fait  j^unir  les  baiaillons  hessois  et  badois  qui  6taient  k  Danzig 
avec  la  7*  division  et  qui  font  partie  de  son  corps  d'arm£e;  qu'il  a 
fait  riunir  k  la  7*  division  les  4"  bataillons  des  5%  10e  et  11*  regi- 
ments polonais,  et  qu'il  aura  form 6  de  cette  division  trois  brigades 
au  moins. 

Mandez  au  prince  d'Eckmuhl  de  ne  pas  laisser  longtemps  ses  divi- 
sions a  Danzig  pour  ne  pas  6puiser  cette  ville.  Mandez-lui  de  les  faire 
venir  du  cdte  d'Elbing.  Avec  les  Prussiens,  le  prince  d'Eckmuhl  se 
Irouve  avoir  ainsi  sept  divisions  d'infanterie.  Faites-lui  connattre  que 
je  vais  incessamment  donner  ordre  au  due  de  Reggio  de  se  porter  sur 
Marienwerder;  au  due  d'Elchingen  de  se  porter  a  Thorn  ;  que,  s'il 
n*y  a  rien  de  nouveau ,  il  donne  ordre  au  general  Saint-Cyr  de  se 
porter  sur  Plock  avec  le  corps  bavarois,  en  operant  son  mouvement 
du  20  au  26.  Arrive  k  Plock,  le  g£n£ral  Saint-Cyr  cantonnera  ses 
troupes  k  un  ou  deux  jours  de  cette  ville;  il  fera  £tablir  un  pont  sur 
la  Vistufe  a  Plock,  et  y  fera  r£unir  des  magasins. 

Napoleon. 

D'tprei  I' original.  DlpAt  de  la  guerre.  - 


18652.  —  A  LORD  CASTLEREAG, 

SECRETAIRE  D'ETAT  POUR  LBS  AFFAIRES  ETRANGBRES  ,  A  LOXDRKS  1 . 

Paris,  17  acril  1812. 

Monsieur,  S.  M.  l'Empereur  et  Roi,  toujours  anim6e  des  nl£mes 
sentiments  de  moderation  et  de  paix ,  a  voulu  faire  de  nouveau  une 
demarche  authentique  et  solennelle  pour  mettre  un  terme  aux  mal- 
heurs  de  la  guerre.  La  grandeur  et  la  force  des  circonstances  dans 
lesquelles  le  monde  se  trouve  aujourd'hui  plac£  d£terminenl  Sa  Ma- 
jeate;  elle  m'autorise,  Monsieur,  k  vous  entretenir  de  ses  dispositions 
et  de  ses  vues. 

Beaucoup  de  changements  ont  eu  lieu  en  Europe  depuis  dix  ans , 
its  ont  6t6  la  suite  n£cessaire  de  la  guerre  qui  s'6tait  allumee  entre  la 
France  et  PAngleterre;  beaucoup  de  changements  arriveront  encore , 
et  ils  rfaulteront  de  la  m£rae  cause.  Le  caract&re  particulier  que  la 
guerre  a  pris  peut  ajouter  k  letendue  et  k  la  dur£e  de  ces  r&sultats. 
Des  principes  exclusifs  et  arbitraires  ne  peuvent  se  combattre  que  par 

1  Cetfe  lettrc  a  ete  dicUte  par  l'Empereur  aa  due  dc  Rassano. 
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line  opposition  sans  mesure  et  sans  terrae,  et  le  systeme  de  la  pre- 
servation et  de  la  resistance  doit  avoir  le  m£me  caractere  d'universa- 
lit£,  de  perseverance  et  de  vigueur. 

La  paix  d* Amiens ,  si  elle  avait  et6  maintenue ,  aurait  priveno  bien 
des  bouleversements.  Je  renouvelle  le  voeu  que  Inexperience  da  pass£ 
ne  soit  pas  perdue  pour  l'avenir. 

Sa  Majeste  s  est  sou  vent  arr£tee  devant  la  perspective  des  triom- 
phes  les  plus  certains ,  et  en  a  d£tourne  ses  regards  pour  invoquer  la 
paix.  En  1805,  tout  assuree  quelle  efait  des  a  vantages  de  sa  posi- 
tion ,  et  quelque  confiance  qu'elle  dut  a  des  presages  que  la  fortune 
devait  sitdt  realiser,  elle  n't  au  gouvernement  de  S.  M.  Britannique 
des  propositions ,  qui  furent  elud£es  sur  le  motif  que  la  Russie  devait 
3tre  consulted.  En  1808,  de  nouvelles  propositions  furent  faites, 
de  concert  avec  la  Russie  :  TAngleterre  allegua  la  necessite  <Tune 
intervention  qui  ne  pouvait  £tre  que  le  res  u  I  tat  de  la  negotiation 
elle-m£me. 

En  1810,  Sa  Majesty,  ne  pouvant  se  dissimuler  plus  long  temps 
que  les  arrets  du  Conseil  britannique  de  1807  rendaient  la  conduite 
de  la  guerre  incompatible  avec  l'ind£pendance  de  la  Hollande,  auto- 
risa  des  ouvertures  indirectes  qui  tendaient  egalement  k  la  paix  :  elles 
n'eurent  aucun  effet ,  et  de  nouvelles  provinces  durent  6tre  r£unies  a 
l'Empire. 

Le  moment  present  rassemble  a  la  fois  toutes  les  circonstances  des 
di verses  6poques  ou  Sa  Majesty  montra  les  sentiments  pacifiques 
qu'elle  m'ordonne  de  manifester  encore  aujourd'hui. 

Les  calami tes  qui  desolent  la  Peninsule  et  les  vastes  contr£es  de 
l'Amerique  espagnole  doivent  exciter  l'inter£t  de  toutes  les  nations  et 
les  ariimer  d  une  6gale  sollicitude  pour  les  voir  cesser. 

Je  m'exprimerai ,  Monsieur ,  d'une  maniere  que  Votre  Excellence 
trouvera  conforme  a  la  franchise  de  la  demarche  que  je  suis  charg£ 
de  faire,  et  rien  n'en  roontrera  mieux  la  grandeur  et  la  loyaut£  qae 
les  termes  precis  du  langage  qu  il  m'est  permis  de  tenir.  Dans  qudles 
vues  et  pour  quels  motifs  m'envelopperais-je  de  formes  qui  ne  con- 
viennent  qu'a  la  faiblesse,  qui  seule  a  interdt  de  t romper? 

Les  affaires  de  la  P^ninsule  et  des  Deux-Siciles  sont  les  differeods 
qui  paraissent  les  plus  difticiles  a  concilier ;  je  suis  autoris£  a  voos 
proposer  d'en  ^tablir  1'arrangement  sur  les  bases  suivantes  : 

L'int£grit6  de  l'Espagne  serait  garantie;  la  France  renoncerait  a 
toute  extension  de  ses  limites  du  cote  des  Pyrenees;  la  dynasbe 
actuelle  serait  d&laree  independante,  et  l'Espagne  r£gic  par  une 
constitution  nationale  des  Cort&s. 


Digitized  by 


CORRESPOND  ANCE  DE  NAPOLEON  I«r.  —  1812.  373 


L'ind6pendance  et  l'int£grit£  du  Portugal  seraient  6galement  garan- 
ties,  et  la  Maison  de  Bragance  r^gnerait. 

Le  royanme  de  Naples  resterait  au  roi  de  Naples.  Le  royaume  de 
Sicile  serai t  garanti  a  la  Maison  acluelle  de  Sicile. 

Par  suite  de  ces  stipulations,  l'Espagne,  le  Portugal  et  la  Sicile 
seraient  6vacu6s  par  les  troupes  francaises  et  anglaises  de  terre  et  de 
mer. 

Quant  aux  autres  objets  de  discussion ,  ils  peuvent  etre  negoci£s 
sur  cette  base ,  que  chaque  puissance  gardera  ce  que  I'autre  ne  peut 
pas  lui  dler  par  la  guerre. 

Telles  sont,  Monsieur,  les  bases  de  conciliation  et  de  rapproche- 
ment offertes  a  S.  A.  R.  le  Prince  Regent. 

S.  M.  l'Empereur  et  Roi  ne  calcule,  dans  cette  demarche,  ni  les 
a  vantages  ni  les  pertes  que  la  guerre,  si  elle  est  longteraps  prolon- 
gs, peut  pr£sager  a  son  Empire.  Elle  se  determine  par  la  seule 
consideration  des  interests  de  Fhumanit^  et  du  /epos  des  peuples;  et, 
si  cette  quatri&me  tentative  doit  £tre  sans  succ&s,  com  me  ceiles  qui 
Font  pr£c£d£e,  la  France  aura  du  moins  la  consolation  de  penser 
que  le  sang  qui  pourrail  couler  encore  retombera  tout  en  tier  sur 
TADglelerre. 

Le  ministre  des  relations  exterieures, 
Di  e  dr  Bassano. 

Dftpres  la  minute.  Archives  des  tffairei  etrangeres. 


18653.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

M1NISTRK  DE  LA  GUERRE,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  18  tvril  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre,  donnez  I'ordre  au  general  Roguet  de 
partir  pour  diriger  le  mouvement  de  la  2*  division  de  la  Garde ,  com- 
pose de  la  brigade  de  fusiliers,  de  la  brigade  form£e  du  I"  regi- 
ment de  voltigeurs  et  du  1"  regiment  de  tirailleurs,  et  du  regiment 
de  flanqueurs;  ce  qui  fera  dix  bataillons.  La  brigade  de  fusiliers  est 
partie  aujourd'hui;  le  regiment  de  flanqueurs  part  demaiu. 

Donnez  ordre  que  la  brigade  composee  du  1"  regiment  de  tirail- 
leurs et  du  1€P  de  voltigeurs,  sous  les  ordres  du  general  de  brigade, 
parte  lundi  pour  se  rendre  a  Mayeuce.  Le  regiment  de  voltigeurs 
gagnera  une  marc  be.  Vous  donnerez  ordre  que  chaque  bataillon  de 
chaque  regiment  laisse  un  piquet  de  la  valeur  du  cadre  d'une  compa- 
gnie;  ce  qui  fera  quatre  cadres,  lesquels  recevront  chacun  300  con- 
sents, ou  1 ,200  hommes  en  tout.  Ces  1 ,200  hommes,  bien  ha  billet, 
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bien  armes  et  bien  6qnipe*s ,  partiront  lorsquils  seront  en  bon  eiat , 
mais  au  plus  tard  a  la  fin  du  mois. 

Napol6ov. 

D'apres  It  copie.  D6p6t  de  la  guerre. 


18654.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARM&R  ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  18  avril  1819. 

'Mon  Cousin ,  il  faut  peu  de  pieces  pour  armer  les  t&es  de  pont  de 
Marienwerder  et  de  Marienburg,  puisque  les  pieces  de  campagne 
aideraient  a  leur  defense.  II  faut  d'ailleurs  prendre  les  pieces  qui 
seraient  le  moins  utiles  a  Danzig. 

^crivez  au  prince  d'Eckmiihl  que  j'ai  500,000  quintaux  de  farine 
ou  de  ble  a  Danzig;  que  je  puis  en  garder  300,000  dans  la  ville 
pour  servir  a  l'armee,  en  cas  d'echec  ou  de  retraite;  que  100,000 
quintaux  suivront  l'armee;  que  je  desire  quil  £pargne  autant  que 
possible  les  niagasins  de  Danzig,  ceux-la  etant  sous  nos  mains,  nous 
les  trouverons  toujours;  qu* arrive  a  Elbing  il  y  fasse  des  niagasins 
et  s'y  procure  une  grande  quantity  de  farine,  ainsiqu'a  Marienwerder 
et  a  Marienburg;  que  jc  desire  avoir  a  Thorn  100,000  quintaux  de 
farine  et  de  ble;  que  je  vois  avec  plaisir  que  40,000  quintaux  se 
trouvent  expedies  de  Kustrin ,  que  j'ai  demande  a  la  Prusse  de  les 
envoyer  a  Thord;  que  le  corps  du  due  d'Elchingen,  qui  doit  se 
rendre  a  Thorn,  se  nourrisse  le  plus  possible  des  bles  qVil  trouvera 
aux  environs,  car  je  desire  avoir  a  Thorn  30,000  quintaux  de  farine 
destines  a  suivre  l'armee,  et  100,000  quintaux  en  magasin  pour 
servir  en  cas  d'echec ;  quapres  Danzig  el  Thorn  le  troisieme  maga- 
sin est  Marienburg ,  que  je  considere  com  me  une  place  forte  ou  du 
moins  comme  6tant  a  Tabri  d'un  coup  de  main. 

Napoleon. 

D'apres  1'original.  Dlpdt  de  la  guerre. 


18655.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM , 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMEE,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  18  arril  1812. 

Mon  Cousin,  mandez  au  prince  d'Eckmflhl  que,  moyennant  les 
quatre  balaillons  et  les  quatre  escadrons  qui,  de  Berlin  et  de  Franc- 
fort,  se  rendent  a  Kcenigsberg,  le  general  Grawert  aura  une  belle 
division  et  beaucoup  de  cavalerie;  que  1'artillerie  arrivee  de  Memel 
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doit  armer  la  redoute  de  Pillaa  ,  laquelle  correspondra  parfaitement 
avec  celle  que  je  fais  construire  a  l'extremitA  du  Nehrung,  vis-a-vis 
Pillau ;  que  mon  intention  est  que  le  prince  d'Eckmiihl  ne  passe  point 
la  Vistule ,  ou  du  moins  que  ses  reconnaissances  ne  passent  pas  d'une 
journee  la  droite  de  la  Vistule,  et  qu'il  se  serve  des  Prussiens  poor 
eclairer  le  pays ;  que ,  si  les  Russes  s'emparent  de  Memel  et  de  la 
rive  droite  du  Niemen  sans  passer  la  riviere,  il  envoie  un  parlemen- 
taire  pour  demander  si  cela  est  une  declaration  de  guerre ,  et  que , 
dans  le  cas  ou  le  general  russe  re  pond  rait  que  non ,  mais  que  c  est 
une  simple  disposition  inilitaire ,  il  convienne  avec  lui  qu'on  se  con- 
sidered de  part  et  d'autre  com  me  en  paix,  a  condition  qu'on  ne 
passera  pas  le  Niemen ;  que  si ,  au  contraire ,  les  Russes  commen- 
caieut  les  hostilites  et  marchaieot  en  force  sur  Varsovie,  il  ne  fasse 
que  les  mouvements  necessaires  pour  empecher  Varsovie  d'etre  prise; 
qu'il  a  I'autorisation ,  dans  ce  cas ,  de  mander  aux  dues  d'Elchingen 
et  de  Reggio  et  au  general  Saint-Cyr  de  diriger  leurs  corps  sur  Ala- 
rienuerder  et  sur  Thorn;  mais  que  je  suis  fonde  a  penser  que  les 
Russes  ne  feront  aucun  raouvement,  si  ce  n'est  peut-gtre  pour  s'em- 
parer  de  Memel,  ce  qui,  militairement  parlant,  est  une  operation 
legitime;  je  dis  militairement  parlant,  car,  sous  le  point  de  vue  poli- 
tique, e'est  nne  agression  :  aussi  mon  ambassadeur  a-t-il  I'ordre  de 
quitter  Petersbourg  si  le  cas  arrivait;  mais  le  prince*  d'Eckmuhl ,  qui 
n'a  rien  k  voir  a  la  politique,  pent  se  considerer  com  me  en  paix  avec 
les  Russes  s'ils  ne  passent  pas  le  Niemen  sans  l'avoir  declare  plusieurs 
jours  d'avance ,  tout  comme  le  prince  d'Eckmuhl  peut  prendre  des 
arrangements  analogues;  qu'au  1"  mai  toutes  mes  troupes  seront  en 
mouvement,  et  qu'au  15  mai  toute  mon  armee  sera  sur  la  Vistule; 
et  que,  comme  il  est  possible  qu'&  celte  epoque  je  me  trouve  de  ma 
personne  a  Posen ,  je  donnerai  les  ordres  que  necessiteront  les  cir- 
constances.  En  tout  eta t  de  choses,  je  desire  que  le  prince  d'Eckmuhl 
ne  compromette  rien ;  qu'il  se  considere  comme  maitre  de  Koenigsberg, 
puisqu'il  y  a  des  Prussiens ,  comme  maitre  des  points  qui  sont  vis-a- 
vis de  Grodno,  puisqu'il  y  a  de  la  cavalerie  polonaise;  qu'il  laisse 
arriver  tranquilleroent  le  beau  temps,  la  saison  des  fourrages,  et 
centralise  mes  troupes;  qu'il  ne  doit  faire  des  efforts  que  pour  garan- 
tir  Varsovie ;  que  tootes  les  mesures  qu'il  propose  par  sa  lettre  du 
6  avril  ne  tendraient  qu'a  exciter  les  Russes  a  comraencer  Tattaque ; 
que  les  travaux  que  Ton  fera  sur  le  Curische-Haff  et  vis-a-vis  de 
Memel  ne  seront  bons  que  lorsqu'on  sera  decide  a  se  porter  sur 
Koenigsberg;  qu'il  faut  bien  se  garder  d'dter  les  bateaux  qui  sont  sur 
le  Niemen  et  de  rien  faire  qui  montre  de  l'inquietude ;  qu'il  faut ,  au 


Digitized  by 


376       CORRES  PON  DANCE  DE  NAPOLEON  Hr.  —  1811. 

x  0 

contraire,  £tre  pacifique;  que  j'aurais  pu  faire  avancer  quinze  jours 
plus  tdt  quelques  corps  de  cavalerie  sur  la  Vislale,  si  je  n'avais  craint 
qu'ils  ne  trouvassent  pas  de  quoi  subsister;  au  lieu  que,  partant  le 
1"  mai,  a  leur  arrivee  sur  la  Vistule  au  15  mai,  l'herbe  sera  bonne, 
au  moms,  a  manger. 

Napoleon. 

D'aprts  I'originaJ.  DlpAt  de  It  goerre. 


18656.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  G6N6RAL  DE  LA  GRANDE  ARMEE  ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  18  avril  1812,  an  soir. 

Mod  Cousin ,  je  vous  renvoie  vos  difl&rents  ordres ,  que  vous  pourrez 
expedier  cette  nuit,  puisqu'il  n  y  a  pas  de  temps  a  perdre.  J'y  ai  fait 
different es  corrections.  Ajoutez  aux  dues  d'Elchingen,  de  Reggio  , 
d'Abrantes  et  au  general  Saint-Cyr,  que  cela  est  en  supposant  que 
les  Russes  n  auraient  pas  attaque  et  que  le  prince  d'Eckrauhl ,  press& 
par  les  circonstances ,  n'aurait  pas  envoye  d'autres  ordres.  Ne  dites 
pas  au  due  de  Reggio  de  porter  vingt  jours  de  vivres;  dites-lui  d'en 
porter  le  plus  possible. 

Donnez  ordre  au  general  Daendels  de  se  rendre  de'sa  personne  le 
1"  mai  a  Sfetliit ,  ou  il  reunira  le  ler  regiment  d'infanterie  de  ligne 
de  Bade;  ce  qui ,  avec  le  1"  bataillon  d'infanterie  legere  de  Bade  et  le 
1"  bataillon  du  3*  de  ligne,  formera  quatre  bataillons  de  Bade,  ou 
3,000  bommes;  il  y  reunira  egalement  les  hussards  de  Bade  et 
l'artillerie,  ce  qui  mettra  dans  sa  main  une  reserve  de  4,000  bommes 
et  de  400  chevaux  pour  se  porter  partout  ou  il  sera  necessaire. 
Mandez-lui  qu  il  y  a  en  outre  a  Stettin  un  bataillon  de  Hesse-Darmstadt 
(infanterie  legere),  un  escadron  de  cbevau-legers  de  Hesse-Darmstadt 
et  un  autre  a  Kiislrin ;  qu'il  place  des  posies  d'infanterie  et  de  cava- 
lerie au  pont  de  Schwedt  et  sur  tout  l  Oder ,  aGn  que  les  garnisons 
de  Glogau,  de  Kustrin  et  de  Stettin  soient  liees,  et  que  rien  ne  passe 
sur  TOder  sans  £tre  vu  et  en  regie  ;  que  tout  le  contingent  de  Berg 
se  trouvera  ainsi  rester  dans  la  Pomeradie;  que  le  general  Duratte 
commande  a  Berlin  et  quil  doit  avoir  une  correspondance  avec  ce 
general;  quenfin  sa  division  fait  partie  du  9* -corps,  dont  le  due  de 
Bellune  a  le  commandement ;  que  ce  marichal,  qui  se  rend  a  Berlin, 
lui  fera  passer  tous  les  ordres  de  circonstance ;  qu'il  doit  avoir  l'oeil 
sur  les  embouchures  de  TOder  et  distribuer  des  piquets  de  cavalerie 
de  maniere  a  meltre  en  surele  tout  le  pays. 

Designez  un  general  de  brigade  francais,  de  ceuz  qui  sont  le  plus 
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pr&s,  pour  prendre  le  commandement  du  Mecklenburg,  en  attendant 
que  le  g£n£ral  Laplane,  que  j'ai  nomroe ,  y  soil  arrived 

NAPOLEON. 

D'aprts  l'original.  Dlpdt  de  It  guerre. 


J8657.  —  AU  GENERAL  COMTE  DE  LA  RIBOISlfCRE , 

COMMANDANT  LARTlLLBfclE  DB  LA  GRANDE  ARMEE ,  A  PARIS. 

Stint-Cloud ,  18  avril  1812. 

Monsieur  le  G6n£ral  comte  la  Riboisifrre,  actuellement  que  vous 
£tes  k  Berlin ,  prenez  des  renseignements  sur  la  uavigation  de  Magde- 
burg a  Berlin ,  de  Berlin  a  la  Vistule  et  de  Danzig  au  Niemen ,  sur 
la  largeur  des  eel  uses,  sur  l'esp£cc  de  Mtiments  dont  on  se  sert,  sur 
les  d£chargements  qu'il  faut  fairedans  une  Iravers6e,  et  sur  le  temps 
qu  on  emploie  commun6inent  dans  chaque  transport. 

Napoleon. 

D'aprts  l'original  comm.  par  M.  le  comte  de  la  Riboisiere. 


18658.  —  ALLOCUTION  DE  L'EMPEREUR 

A  LA  DEPUTATION  DU  MOXT-TOXNERRE. 

Palais  de  Saint-Cloud ,  19  avril  1812. 

Des  prelats  institu£s  pour  prier  Dieu  s'6laient  constitues  vos  mat- 
tres  :  un  pareil  abus  a  disparu  pour  toujours  de  F Europe.  L'Empire 
que  j'ai  fond£  vous  preserve  a  jamais  de  devenir  le  theatre  de  la 
guerre ,  et  vous  range  sous  des  lois  uniformes ,  6gales  pour  toutes  les 
portions  du  territoire.  Un  accroissement  dans  votre  agriculture  et  le 
d£veloppement  de  votre  industrie  ont  dti  £tre  le  r£sultat  naturel  de 
ce  nouvel  ordre  de  choses.  J'agr6e  les  sentiments  que  vous  m'exprimez. 

Exlrait  da  Moaiteur  da  20  avril  1812. 


18.659.  —  A  M.  DE  CHAMPAGNY,  DUC  DE  CADORE, 

1NTENDANT  GENERAL  DRS  B1BNS  DE  LA  COURONNE ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  20  avril  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Cadore,  faites-moi  6tablir  le  compte  d£finitif 
de  tout  ce  que  devra  produire,  aux  termes  du  budget,  la  demolition 
des  maisoos  du  Louvre.  Le  baron  Ja  Bouillerie  ne  porte  dans  son 
compte,  au  31  mars  1812,  que  294,000  fraucs  pour  cet  objet.  Celte 
somme  me  parait  bien  peu  importante,  eu  egard  au  grand  nombre  de 
maisons  qui  ont  6t6  d£molies  sur  le  Carrousel  et  sur  les  terrains  du 
Louvre.  II  n'y  a  rien  de  port£  pour  le  mgme  objet  a  l'article  Palais 
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de  Rome.  On  a  demoli  aussi  quelques  maisons  sar  ces  terrains.  Faites 
etablir  egalement  le  compte  du  prod u it  de  la  vente  des  terrains  de 
Rivoli  et  des  Capucines.  U  paratt  que  les  terrains  de  la  rue  de  Rivoli 
sont  estimes  3  millions ,  que  cependant  1 ,600,000  francs  seulement 
ontele  percus ;  que  ceuxdes  Capucines  sont  estimes  1 ,700,000  francs, 
que  cependant  1  million  seulement  a  et£  pei^u.  Remeltez~moi  ces 
comptes  et  prenez  des  mesures  pour  faire  rentrer  tout  ce  qui  reste 
encore  a  percevoir. 

Napoleon. 

D'aprit  ('original  comm.  par  M.  Louis  Barbier. 


18660.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DB  LA  GRANDE  ARMEB ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  21  *vril  1812. 

Mon  Cousin,  ecrivez  au  general  la  Riboisiere  qu'il  est  necessaire 
qu'il  fasse  diriger  sur  Kiistrin ,  et  de  Kiistrin  sur  Thorn  et  Posen  ,  les 
fusils  destines  a  armer  Finsurrection . 

Napoleon. 

D'apr6s  1' original.  Dlpdt  de  la  guerre. 


18661.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  UK  LA  GRANDE  ARMEB ,  A  PARIS. 

Saint-Ctoud,  23  avril  1812. 

Mon  Cousin,  vous  donnerez  les  instructions  suivantes  au  doc  de 
Bellune.  Le  corps  dont  il  va  prendre  le  commandement  se  compose 
de  la  12*  division  ou  celle  du  general  Partouneaux,  de  la  25e  divi- 
sion composee  de  trois  regiments  polonais  qui  etaient  en  Andalousie, 
les  4e,  7e  et  9e;  ils  ont  maintenant  passe  Bayonne  et  sont  eo  marche 
pour  Sedan.  Cela  fera  une  force  de  plus  de  30,000  hommes.  La 
12*  division  est  en  raarche  de  Wesel  sur  Magdeburg.  Mon  intention 
est  de  la  reunir  a  Spandau  et  a  Berlin ;  elle  y  sera  dans  la  premiere 
quinzaine  de  mai.  La  division  Daendels  esl  dans  le  Mecklenburg, 
dans  la  Pomeranie  suedoise  et  a  Stettin.  La  division  polonaise  ne 
pourra  6tre  a  Berlin  que  vers  la  fin  de  mai.  Aiusi,  pendant  le  mois 
de  mai ,  temps  necessaire  pour  la  formation  de  ce  corps  d'arm£e,  il 
est  destine  a  tenir  garnison  a  Berlin  et  a  assurer  les  communications 
de  Farmee  et  la  tranquillity  du  pays.  Dans  le  commencement  du  mois 
de  juin  ,  trois  divisions  de  la  reserve ,  qui  se  r£unisseat  a  Cologne  et 
k  Wesel,  et  qui  formeront  pres  de  40,000  hommes ,  prendront  posi- 
tion a  Magdeburg,  a  Berlin  et  sur  les  cdtes.  Alors  le  9e  corps  se  trou- 
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vera  forme  ,  bien  organise ,  et  se  portera  sar  la  Vistule  pour  entrer 
en  ligne. 

Ainsi,  pendant  le  mois  de  mai  ,  le  due  de  Bellune  n'a  d'autre  ope- 
ration a  faire  que  d'organiser  son  corps  pour  contenir  ia  Prusse  et 
surveiller  tout  le  pays  entre  la  Vistule  et  le  Rbin.  C'est  ce  qui  m'a 
determine  a  decider  quit  porterait  son  quartier  general  a  Berlin, 
et  a  placer  sous  son  cominandement  non-seulement  les  troupes  du 
9e  cor|)s ,  raais  aussi  les  gar  Bisons  de  Stettin ,  Kiistrin  et  Glogau ,  la 
division  princiere ,  dont  la  1"  brigade  occupe  Harabourg  et  laseconde 
Berlin ,  la  garnison  de  Magdeburg  et  toutes  les  troupes  qui  restent 
dans  le  royaame  de  Westphalie  ,  ainsi  que  tous  les  bataillons  et  esca- 
droDS  de  marche  qui  se  dirigeronl  sur  Magdeburg  et  Berlin  pour 
rejoindre  I'armee. 

Une  instruction  precise  est  necessaire  pour  cette  mission  impor- 
tante.  Mon  intention  est  que  le  due  de  Bellune  soit  rendu  le  26  ou  le 
27  a  Berlin ,  afin  de  prendre  cette  place  des  mains  du  due  de  Reggio. 
Vous  lui  adresserez  une  copie  du  traite  fait  avec  la  Prusse,  ainsi  qne  de 
la  convention  relative  aux  subsistances ,  raais  sous  le  secret ,  et  pour 
le  mettre  en  etat  de  co/iiprendre  la  question.  A  mesure  que  nous 
avancons ,  nous  approchons  de  la  guerre ,  et  it  faut  par  consequent 
redo u bier  de  fermete  et  de  vigilance.  Le  due  de  Reggio  n'a  eu  que 
des  instructions  vagues  pour  entrer  a  Berlin ;  on  elait  alors  plus  eloigne 
de  la  guerre ;  mais  un  mois  s  est  ecoule  depuis  et  a  amene  des  cir- 
constances  plus  decisives.  Voici  mes  instructions  : 

Conformement  a  I'esprit  du  traite,  aucun  general  on  officier  prus- 
sien  ne  doit  commander  a  Berlin ;  aucune  troupe  prussienne  ne  doit 
s'y  trouver;  aucun  service  ne  doit  s'y  faire  que  par  ordre  du  general 
francais.  J'ai  coo  fie  le  commandement  de  la  place  de  Berlin  au  ge- 
neral Durutte.  11  devra  faire  deftier  la  parade  tous  les  jours ,  donner 
le  mot  d'ordre  et  commander  le  service.  La  -garde  nationale  pourra 
faire  le  service  conjoin tement  avec  mes  troupes.  Le  peu  d'hommes 
de  troupes  regulieres  qui  sont  restes  a  Berlin  ne  doivent  y  6tre  que 
poor  la  garde  dn  palais;  encore  recevront-ils  l'ordre  du  commandant 
francais. 

Spandau  doit  etre  consider^  comme  la  citadellede  Berlin.  J'attacbe 
la  plus  grande  importance  a  n  avoir  aucune  inquietude  sur  ceite  place. 
II  a  ete  convenu  dans  le  traite  que  le  roi  de  Prusse  serait  le  inattre 
de  la  desarmer,  et  quTil  n'y  laisserait  qu  une  compagnie  d'invalides  ; 
mais  je  me  suis  reserve  de  Poccoper,  ainsi  que  Pillau ,  Tune  et  l'autre 
etant  necessaires  a  la  sArete  des  communications.  J*ai  ordonne  qVune 
compagnie  d'artillerie  fut  mise  dans  la  citadelle ,  et  qu'on  se  servirait 
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des  magasins  pour  y  renfermer  des  munitions.  J'ai  recommande 
qu'un  ou  deux  bataillons  fussent  toujours  en  garnison  a  Spandaa  , 
qu'on  y  placat  un  commandant  d'armes  du  grade  de  chef  de  batail- 
lon ,  et  que  tous  les  bataillons  ou  escadrons  de  marche  venant  de 
Magdeburg  passassent  par  Spandau,  afin  d'y  avoir  toujours  2  ou 
3,000  homines.  Un  general  de  brigade  y  sera  charg£  du  comman- 
dement  superieur,  et  veillera  a  ce  que  4e  service  y  soit  fait  avec  la 
plus  grande  exactitude.  Spandau  sera  sous  les  ordres  du  general  de 
division  commandant  de  Berlin.  On  evitera  de  niettre  des  troupes 
dans  la  citadelle ,  si  ce  n'est  la  compagnie  <Tartilierie  dont  j  ai  parle , 
jusqu'au  commencement  des  hostility ;  mais  au  premier  coup  de 
fusil  un  millier  d'hommes  entreront  dans  la  citadelle.  Les  invalides 
prussiens  y  resteront,  le  drapeau  prussien  continuera  d'y  Hotter.  On 
pourvoira  sur-le-  champ  a  la  formation  d'un  approvisionnement  de 
siege  pour  six  mois ;  on  approvisionnera  l'artillerie  de  la  citadelle  et 
de  la  place ,  et  on  mettra ,  s'il  est  necessaire ,  les  ouvrages  en  bon 
etat.  Jusqu'au  moment  de  la  guerre,  on  doit  avoir  des  managements, 
se  contenter  de  garder  l'artillerie  qui  s'y  trouve,  n'en  rien  laisser 
aortir,  n'admettre  de  troupes  prussiennes  que  la  compagnie  d'inva- 
lides,  et  se  trouver  en  mesure  d'etre  mattre  de  la  citadelle,  sans  Poc- 
cuper,  en  attendant,  aulrement  que  par  une  compagnie  d'artillerie 
qui  aura  Tair  de  n'etre  la  que  pour  soigner  les  munitions  et  preparer 
des  artifices. 

On  doit  occuper  Tarsenal  de  Berlin ,  en  con  servant  tout  ce  qui  est 
propriete  du  roi  et  en  ne  prenant  rien  que  sur  inventaire ;  mais  il 
iroporte  d'avoir  l  oeil  a  ce  qu*il  ny  ait  dans  Berlin  ni  dans  les  environs 
aucun  dep6t  d'armes ,  aucun  canon ,  dont  la  populace  puisse  s'era- 
parer.  Tous  les  magasins  francais,  tant  de  vivres  que  de  munitions 
de  guerre,  doivent,  excepte  le  moment  du  passage,  etre  constant- 
ment  a  Magdeburg,  Spandau  et  Kiistrin.  11  ne  doit  y  avoir  aucune 
troupe  dans  toute  la  Prusse,  seulement  1,800  hommes  a  Potsdam, 
et  3,000  si  le  roi  y  demeure,  4,000  A  Kolberg,  3t000  a  Graudenz 
et  10,000  dans  la  haute  Silesie.  Le  commandement  du  due  de  Bel- 
lune  s'etend  sur  la  partie  de  la  Silesie  que  nous  avons  conservee,  sur 
Kolberg,  sur  toute  la  cdte  depuis  Kolberg  jusqu'a  Hambourg ,  sur  la 
Pomeranie  et  le  Mecklenburg.  11  doit  recevoir  de  frequents  rapports 
de  tous  ces  points  du  commandant  prussien  de  Kolberg  et  des  ofB- 
ciers  francais  que  j'y  ai  etablis,  du  commandant  de  Magdeburg  et  du 
ministre  de  la  guerre  de  Westphalie,  aOn  de  pouvoir,  dans  les  cas 
imprevus ,  connaitre  les  forces  qu'il  aura  a  sa  disposition  et  prendre 
des  mesures  selon  les  circonstances.  La  gendarmerie  prussienne  restera 
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seule  dans  le  pays.  Aucune  troupe  detach£e ,  soit  de  Potsdam ,  soit  de 
Kolberg,  ne  pourra  y  eotrer  que  sur  sa  demande. 

Vous  donnerez  I'ordre  au  commandant  de  la  32*  division  militaire, 
a  celui  du  Mecklenburg ,  au  commandant  prussien  de  Kolberg  et  aux 
officiers  francos  qui  y  ont  ete  envoyls,  de  correspond  re  avec  le  due 
de  Bellune  et  de  I'instruire  de  tout  ce  qui  se  passera;  ce  qui  ne  doit 
pas  emp&her  leurs  relations  ordinaires  avec  l'6tat- major  g6n£ral. 
Vous  ecrirez  dans  le  m£me  sens  aux  ministres  de  la  guerre  de  West- 
phalie  et  de  Saxe. 

Si  une  descente  avait  lieu  sur  les  cdtes ,  le  due  de  Bellune  devra 
en  £ire  instruit  sur-le-champ,  pour  faire  toutes  les  dispositions  con- 
venables.  Vous  le  pr£viendrez  que  (administration  du  pays  reste  tout 
enli£re  aux  agents  du  roi  de  Prusse,  roais  que  la  surveillance  des 
jouraaux ,  des  Merits  et  tous  les  moyens  de  police  doivent  gtre  dans 
sa  main ,  aGn  que  Hen  ne  donne  au  peuple  une  impulsion  dangereuse 
et  que  le  pays  n'ait  aucun  moyen  de  sinsurger. 

La  place  de  Graudenz  sera  dans  un  autre  syst&nie.  Vous  informerez 
le  due  de  Bellune  que  j'ai  ordonne  que  trois  ou  quatre  officiers  intel- 
ligent entrassent  k  Kolberg  et  k  Graudenz ;  je  m  en  suis  r£serv6  le 
droit  par  le  traite.  Vous  lui  manderez  qu'il  est  convenable  qu'il  aille 
voir  les  boucbes  de  FOder,  aGn  de  faire  etablir  des  batteries  la  ou  il 
serait  n£cessaire.  Une  partie  de  la  garni  son  de  Kolberg  pourra  6tre 
elablie  sur  les  cdtes  pour  faire  le  service  concurremment  avec  les 
troupes  franchises;  mais  le  droit  riel  de  garder  une  garnison  prus- 
sienne  nest  que  pour  Kolberg,  comme  Potsdam  est  la  seule  ville  ou 
les  troupes  franchises  ne  doivent  point  passer. 

II  est  convenable  pourlant  d'accoutumer  le  peuple  de  Potsdam  k 
voir  beaucoup  d'oflkiers  francais ,  et  qu'il  y  en  ait  qui  aillent  souvent 
y  coucher  pour  voir  la  ville.  Si  la  curiosite  ne  les  y  portait  pas  assez , 
il  sera  n£cessaire  de  les  y  engager  sous  ce  pr£t£xte. 

La  meilleure  mani&re  d'assurer  la  tranquillity  de  la  Prusse,  e'est 
de  la  raettre  dans  I'impuissance  de  faire  un  mouveroent,  au  cas  qu  une 
descente  vint  a  avoir  lieu  ,  ou  que  nous  perdissions  une  bataille. 

II  me  parait  convenable  que  le  due  de  Bellune,  en  acceptant  un 
logement  k  Berlin  t  n'acceple  aucune  table  et  qu'il  represente  sur  les 
fonds  que  je  lui  accorde.  Sa  representation  doit  £tre  grande.  II  est 
inutile  de  lui  recommander  les  plus  grands  egards  pour  les  princes , 
les  ministres  et  les  principaux  personnages  de  Berlin,  tout  en  se 
saisissant  de  la  police. 

Toute  insulte  faite  k  un  Francais  doit  £tre  jugie  par  une  commis- 
sion militaire,  conform£raent  a  nos  usages. 
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Le  doc  de  Bellune  organisers  sa  correspondence ,  ainsi  que  je  vieos 
de  le  dire  ,  avec  les  principal! x  ofliciers  de  son  commandement.  La 
32*  division  militaire  ne  fait  point  partie  de  Tarm^e  pour  I'admi- 
lustration.  Le  due  de  Bellune  ne  doit  y  donner  aucun  ordre  de  detail, 
mais  connattre  bien  letat  des  choses ,  a6n  de  faire  les  dispositions 
convenables  s'il  y  avail  des  mouvements  a  r6primer  ou  des  descentes 
a  repousser. 

Le  due  de  Valniy,  qui  com  man  de  les  25*  et  26°  divisions  militaires, 
aura  son  quartier  general  a  Mayence  et  a  Wesel. 

Vous  remettrez  au  due  de  Bellune  un  double  du  traits  fait  avec  le 
roi  de  Danemark ,  par  lequel  il  sera  instruit  que  ce  prince  doit  four- 
nir  au  besoin  un  corps  de  12,000  hommes  pour  se  porter  soil  sor 
le  Zuiderzee ,  soit  sur  l'Oder,  et  contribuer  avec  mes  troupes  a  repous- 
ser une  descente. 

On  ne  connatt  point  encore  la  dispositipn  des  Su£dois.  fin  atten- 
dant, Tembargo  mis  dans  la  Pom£ranie  et  les  inesures  qui  ont  ete 
prises  doivent  6tre  executes  avec  vigueur. 

La  premiere  brigade  de  la  division  Partouneaux  ne  pouvant  arriver 
a  Magdeburg  que  vers  le  8  ou  le  10  mai ,  cela  m'a  decide  a  ordonner 
a  la  division  uurtembergeofee  de  rester  a  Francfort-sur-l'Oder,  et  de 
ne  pas  se  rendre  sur  la  Vistule.  Le  due  de  Bellune  ne  la  d£rangera 
de  sa  position  quen  cas  de  n£cessite.  Ainsi,  pour  les  premiers  jours 
de  mai ,  il  aura  une  brigade  de  la  division  princi&re  a  Berlin  ;  la  divi- 
sion Daendels  dans  le  Mecklenburg ,  a  Stettin  et  dans  la  Pomeranie ; 
le  division  wurtembergeoise  a  Francfort-sur-l'Oder,  et  enfin  la  Garde 
imp£riale,  qui  arrive  a  Dresde.  Une  division  de  la  Garde  imperiale, 
comniandee  par  le  general  Roguet,  se  dirige  sur  Berlin;  elle  y  arri- 
vera  vers  le  15  mai,  mais  seuiement  pour  y  passer. 

Des  travaux  ont  6te  ordonn6s  dans  Tile  de  Riigen  et  dans  la  Porni- 
ranie  su£doise.  II  en  faudra  faire  aux  bouches  de  TOder.  Le  general 
de  la  32*  division  militaire,  le  commandant  du  g6nie  et  le  comman- 
dant du  Mecklenburg  pourront  faire  connaflre  les  points  principaux 
k  fortifier  sur  cetle  cdte. 

Un  adjudant  commandant  intelligent  sera  attach^  au  gonvernement 
de  Berlin,  et  y  restera  quand  le  due  de  Bellune  en  parlira  avec  son 
corps. 

Vous  ordonnerez  au  due  de  Bellune  de  communiquer  cette  instruc- 
tion a  son  successeur.  II  est  necessaire  aussi  d'organiser  une  police 
pr6s  du  gouverneur  general  a  Berlin^,  afiti  de  connattre  ce  qui  se  passe 
et  d'avoir  I'oeil  ouvert  sur  tootes  les  menses  qui  pourraient  avoir  lieu, 
titant  ainsi  assures  de  Stettin ,  de  Kiistrin ,  de  Glogau ,  de  Torgau , 
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de  Spandau ,  de  la  Saxe,  de  Magdeburg,  ayant  des  corps  de  reserve, 
ayant  Toeil  k  ce  qu'il  n'y  ait  nolle  part  des  rassemblenients  d'armes , 
ayant  des  ofBciers  intelligents  k  Kolberg  et  y  envoyant  quelquefbis  des 
aides  de  camp  de  eonflance ,  on  sera  en  niesure  de  ne  rien  craindre 
de  la  d£k>yaut£  des  Prusi iens ,  si ,  apres  un  evcnement  malheureux , 
iis  poovaient  £tre  excites  k  sy  porter. 

Le  ministre  de  France  k  Berlin,  le  comte  de  Saint-Marsan ,  est  un 
homme  sur  lequel  on  peut  compter  et  qui  possede  k  un  baut  degr£ 
la  eonflance  des  Prnssiens.  Le  gouverneur  g6n£ral  devra  le  manager 
et  pourra  se  concerter  avec  lui  en  toute  sure(6.  Le  due  de  Bellune 
devra  dans  to u lea  les  circonstances  t6moigner  les  plus  grands  6gards 
poor  le  roi  et  pour  le  gouvernement  prussien,  ce  quixloit  m£me  e*tre 
port£  jusqu'&  ('affectation  dans  toutes  les  ffttes  et  circonstances 
quelconques. 

II  serait  convenable  de  former  un  arrondissement  au  gouvernement 
de  Danzig ,  en  en  platan t  la  limite  entre  Danzig  et  Kolberg.  Par  ce 
moyen ,  le  gouverneur  de  Danzig  serait  k  portee  de  surveiller  la  cdte ; 
il  pourrait  y  envoyer  des  piquets  d'infanterie  et  de  cavalerie ,  des  offi- 
ciers,  et  recevoir  des  rapporls. 

Jndiquez-moi  le  point  ou  devra  finir  le  com  man  dement  du  due  de 
Bellune,  el  remettez-moi  demain  la  lettre  que  vous  ecrirez  au  mi- 
nistre du  roi  de  Prusse  et  au  commandant  prussien  k  Kolberg,  ainsi 
que  rinstraction  que  vous  donnerez  au  due  de  Bellune  d'apres  cette 
lettre,  dans  laqnelle  je  crois  avoir  tout  prevu. 

Napoleon. 

D'tprts  l'origioal.  D4p6t  de  U  guerre. 


18662.  —  AM.  MARET,  DUG  DE  BASSANO, 

MINISTRE  DBS  RELATIONS  EXt£rIRURBS,  A  PARIS. 

Stint-Cloud,  25  tvril  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Bassano,  j'ai  demande*  le  general  de  division 
Dorutte  pour  commander  k  Berlin.  Le  marecbal  due  de  Bellune  com- 
mandera  toutes  les  provinces  prussiennes;  il  est  dtyk  rendu  k  Berlin. 
Je  vous  ai  fait  connattre  moo  intention  relativement  aux  places  de 
Spandau  et  de  Pillau  ,  qui,  selon  le  trailed  doivent  £tre  k  ma  dispo- 
sition ,  et  relaliveroent  aux  places  de  Kolberg  et  (le  Graudenz ,  qui 
res  tent  entre  les  mains  des  Prossiens.  J'ai  divis£  la  cdte  prussienne 
de  la  Baltique  en  deux  parties  :  la  premiere  est  miae  sous  la  surveil- 
lance  du  due  de  Bellune,  et  l'autre  partie,  celle  de  Danzig,  est  con- 
fine au  gouverneur  de  Danzig.  Le  gouverneur  prussien  de  Kolberg 
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pourra  placer  sur  cette  ligne  tous  lea  posies  prussiens  qu'il  voudra 
et quil  jugera  inutiles  a  la  defense  de sa  place;  raais  le  due  de  Bel* 
lune  et  le  gouverneur  de  Danzig  pourront  aussi ,  tant  qti'ils  en  auront 
le  moyen  ,  envoyer  des  detachemenls  pour  faire  le  service  concur- 
remment  avec  les  Prussiens  et  s'entendre;  il  faul  &tre  bieo  cTaccord. 
Pour  ce  qui  est  relatif  a  Berlin ,  il  ne  doit  y  avoir  aucun  gouverneur 
ni  commandant  prussien;  le  service  doit  Aire  uniquement  fait  par  |a 
garde  nationale,  de  concert  avec  les  troupes  franchises  et  sous  les 
ordres  du  commandant  francais.  11  faut  de  I'unite  dans  les  affaires 
militaires.  D'ailleurs,  ceci  est  conforrae  au  traite.  Je  ne  veox  pas  de 
complication.  II  ne  doit  y  avoir  k  Berlin ,  centre  de  la  surete  de  mes 
depdts  et  de  mes  derrieres,  que  des  commandants  francais.  Voos 
savez  bien  que  les  Prussiens  n'avaient  rien  demande  pour  le  palais 
et  que  e'est  moi  qui  ai  imagine  de  leur  y  laisser  une  garde.  Je  desire 
que  I'ofBcier  qui  y  commandera  ne  soit  pas  d'un  grade  plus  eJeve 
que  celui  de  capilaine.  Ecrivez  dans  ce  sens  4M.de  Saint-Marscn. 

Napolkow. 

D'apres  I  original.  Arcbifet  det  aflairet  Itrangerea. 


18663^  —  A  M.  MARET,  DUC  DE  BASSAXO-, 

MINISTRE  DBS  RELATION'S  BXT£rIBURES ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud.  25  crril  181*. 

Monsieur  le  Due  de  Bassano ,  il  est  convenable  que  voos  parties 
beaucoup  a  M.  de  Krnsenyirk  du  commandement  du  due  de  Beliane 
k  Berlin,  de  la  formation  du  9*  corps  et  de  celle  du  10*,  qui  sera 
de  40,00  bom  roes  et  qui  se  composera  des  divisions  dont  la  reunion 
a  lieu  aujourd'hui  a  Cologne,  a  Wescl,  etc.  Ces  dernieres  troupes 
arriveront  sur  TElbe  vers  le  commencement  de  juin;  les  divisions  du 
9*  corps  y  arriveront  dans  le  courant  de  mai.  En  causant  avec  lui,  il 
est  necessaire  que  vous  donniez  matiere  a  sa  correspondance  en  lui 
faisant  connaitre  que  les  cent  cobortes  des  gardes  nationales  sont 
deja  formees,  ce  qui  va  mettre  a  ma  disposition  100  balaHlons, 
qui  6taient  retenus  pour  garder  la  Hollande,  Boulogne,  Cherbourg, 
la  Bretagne  et  nos  c6les.  II  est  bon  que  vous  ecriviez  quelque  chose 
de  cela  a  M.  de  Saint-Marsan ,  et  que  vous  lui  fassiez  connaitre  fexis- 
tence  des  9*  et  10*  corps.  Ce  langage  est  toujours  utile.  Ecrivez-en 
aussi  a  M.  Otto,  a  M.  de  Mercy  a  Munich-,  enfin  a  vos  principaui 
correspondants ,  a6n  que  cela  serve  a  leur  langage. 

NAPOliON. 

D'aprea  ('original.  Arcbivet  det  affairea  Itraageret. 
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18664.  —  AM.  MARET,  DUC  DE  BASSANO, 

M1NISTRR  DBS  RELATIONS  EXT^RIEURES  ,  A  PARIS. 

Stint-Cloud.  25  avril  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Bassano ,  je  suppose  que  vous  avez  un  consul 
a  Kolberg ;  cependant  je  ne  recois  jamais  de  ses  lettres.  Je  vous  ai  fait 
connailre  que  mon  intention  6lait  qu'il  y  en  eut  un  a  poste  fixe. 
Cette  negligence  est  bien  funeste.  Faites  en  sorte  d'y  avoir  prompte- 
raent  un  horamc  de  con6ance,  qui  ait  un  chiffre  et  qui  vous  derive 
tons  les  jours.  J'ai  besoin  d'en  avoir  6galement  a  Elbing,  a  Koenig- 
sberg,  a  Memel,  etc.  Ces  posies  sont  importants,  puisqu'ils  for  men  t 
bureau  de  renseignemenls  et  qu'ils  sont  un  lien  pr£cieux  entre  les 
habitants  et  Farmed  franchise.  11  faut  avoir  egnlement  un  horn  me  sur 
a  Riga,  a"  Libau  et  tout  le  long  de  cette  cdte.  Lorsqu'ils  seront  forces 
d'6vacuer  le  pays  et  de  revenir,  il  faut  qu'ils  s'arrgtent  au  premier 
quartier  general  francais,  puisque  la  connaissance  que  ces  hommes 
auront  du  pays  devra  nous  Sire  fort  utile.  J'ai  besoin  plus  que  jamais 
de  consuls  a  Rostock  t  a  YVismar,  a  Stralsund  et  dans  tous  les  difffe- 
rents  ports  danois ,  afin  d'avoir  une  co r res pon dance  tres-active  sur  ce 
qui  se  passe  do  cdt6  de  la  mer.  11  m'en  faut  un  a  Altona.  Ces  hommes 
doivent  £crire  tous  les  jours. 


Monsieur  le  Comte  Decres ,  j'ai  sigue  le  d£cret  sur  la  p£che ;  mais 
s'applique-t-il  seulement  aux  cotes  de  Hollande,  ou  selend-il  a  toutes 
les  cfites  de  France  et  de  la  Mcditerranee?  11  me  semble  que  partout 
on  reclame  en  ft veur  de  la  p£che ,  car  partout  elle  est  entrav£e.  Ces 
reclamations  sant  si  iateressantes  sous  le  point  de  vue  de  la  marine 
en  general ,  en  pariiculier  sous  le  rapport  o"un  moyen  de  subsistance 
imporfant  pour  une  grande  partie  de  la  population ,  qu'elles  m£ritent 
toute  ma  sollicitude.  Faites -moi  connailre  les  entraves  qui  existent 
sur  toutes  les  c6tes  et  les  mesures  a  prendre  pour  les  lever. 


Napoleon. 


D'apTet  V original.  Archives  des  affaires  Itrangeret. 


18665.  —  AU  VICE-AM1RAL  COMTE  DECRIES, 


MIXISTRK  DE  LA  MARINE ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud .  25  avril  1812. 


Napoleon. 


B'aprea  I'origina]  comm.  par  M""  la  ducbesse  Decres. 
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18666.  —  AU  GENERAL  CLARKE ,  DUG  DE  FELTRB, 

MINISTER  DE  LA  GUERRE,  A  PARIS. 

Stint-Cloud,  25  anil  181*. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre,  r6pondez  au  g£n6ral  Molitor  que  je 
vois  avec  plaisir  le  mouvement  qu'il  se  donne  pour  pourvoir  k  la  de- 
fense de  la  Hollande;  qu'il  u'a  rien  k  craindre  dans  ce  moment;  que 
les  Anglais  ont  toutes  leurs  troupes  en  Espagne  et  en  Portugal ;  qui! 
suffit  de  tenir  dans  le  lac  de  Haarlem  line  seule  canonni&re,  afin  que 
les  officiers  du  g6nie  ,  de  l'artillerie ,  de  l'&at-iuajor  puissent  se  servir 
de  cette  chaloupe ,  et  parcourir  le  lac  pour  apprendre  k  le  bien  con- 
naitre;  que  j'attache  une  grande  importance  k  ce  que  le  petit  corps 
de  garde  vodt£  quej'ai  ordonn6  sur  l'6cluse  soit  termini,  pour  qu'uee 
cinquantaine  d'hommes  qui  sy  renfermeraient  puissent  maftriser  ce 
point  important;  que  toutes  les  precautions  d'ailleurs  son!  tellemenl 
prises  en  France  qu'il  aurait  en  peu  de  jours  50  ou  60,000  homines 
marchant  k  son  secours;  qu'il  ne  faut  point  qu'il  prenne  de  chaloupes 
canonni&res,  parce  qu'elles  sont  n£cessaire*  dans  le  Zuiderzee,  oh 
les  marins  s'exercent  mieux;  qu'il  doit  sf assurer  que  la  place  de 
Naarden  est  anu6e  et  en  bon  6tat;  que  je  desire  que,  pass£  le  15  mai, 
il  retourne  visiter  les  forts  Lasalle  et  Dugommier,  les  forts  de  File 
Ju  Texel,  la^place  de  Brielle,  Hellevoetsluis  et  les  forts  de  Tile  de 
Goeree.  11  est  n6cessaire  qu  a  la  fin  de  mai,  au  plus  lard,  le  fort  de 
Tile  de  Goeree  soit  arm£  et  en  bon  etat,  ainsi  que  les  forts  du  Texd 
et  du  Helder. 

Ecrivez  au  g£n6ral  Cbambarlhac  qu'il  est  n£cessaire  que  dans  la 
derni&re  quinzaine  de  mai  il  aille  passer  la  revue  des  magasins,  arme- 
ment  et  defense  de  la  place  d'Ysendyke,  du  fort  Napohkm  et  du  fort 
Imperial  de  Tile  de  Cadzand,  de  Tile  de  Walcheren,  du  fort  Monte- 
bello,  du  fort  Saint -Hilaire,  de  Rammekens,  de  Zierikzee  et  de 
VVillemstad;  et  qu'il  revienne  par  le  fort  de  Bath,  Lillo  et  An  vers.  II 
vous  rendra  compte  tous  les  soirs  de  ce  qu'il  aura  vu ,  tant  sous  le 
rapport  des  fortifications  que  sous  celui  des  appro  vision  nements  de 
si£ge  et  aussi  de  la  situation  des  troupes. 


D'apret  U  copie.  Dlp6t  de  la  guerre. 


18667.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARUEB ,  A  PARIS. 

Saiot-Cload,  25  awl  1812. 

Mon  Cousin,  Ecrivez  an  prince  d'Eckmiihl  qu'un  ofBcier  russe, 


Napoleon. 
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porteur  de  lettres  de  I'empereur  de  Russie,  est  arrivi  a  Paris  le  14; 
quil  etait  parli  le  8  de  ce  mois  de  Saint- P£tersbourg ;  qu'il  est  por- 
tear  de  differentes  propositions ;  quil  paraissait ,  par  ce  qua  dit  le 
prince  Kourakine  apres  l'arriv£e  de  ce  courrier,  que ,  si  toute  Fannie 
francaise  arrivait  sur  la  Vistule ,  fls  avaient  le  projet  de  prendre  la 
position  du  Niemen ,  et  qu  on  negocierait  dans  cette  situation ;  que  le 
prince  d'Eckmubl  sera  instruit  par  le  general  Lauriston  de  ce  qui  en 
sera  sur  cet  objet;  mais  que ,  si  les  Russes  ne  font  pas  d'autre  mou- 
vement  que  celui  de  s'emparer  de  Memel  et  de  la  rive  droite,  mon 
intention  n'est  pas  qu'on  regarde  les  hostility  comme  commences ; 
que  le  15  mai  les  dues  de  Reggio  et  d'Elchingen  seront  arrives  sur 
la  Vistule  et  que  la  Garde  se  trouvera  r£unie  k  Posen ;  que  j'ai  mdme 
retard^  de  quelques  jours  le  mouvement  du  4*  corps  sur  Plock ,  de 
peur  qu'il  ne  souflnt  trop  du  deTaut  de  fourrages ;  que  I'herbe  ne 
sera  bonne  que  dans  la  derniere  quinzaine  de  mai;  qu'il  est  done 
convenable  qu'aucune  operation  importante  ne  soit  obligee  avant  les 
premiers  jours  de  juin. 

Napoleon. 

D'aprea  1' original  DlpAt  de  U  guerre. 


18668.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM , 
MAJOR  general  dr  la  GRANDR  ARMfo,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  25  avril  1812. 

Mon  Cousin ,  je  vous  renvoie  les  diffi&rentes  lettres  que  vous  pouvez 
expedier  au  due  de  Bellune.  Jl  est  necessaire  que  vous  fassiez  con- 
natlre  au  ministre  de  la  guerre  de  Prusse  le  general  de  division  au- 
que!  j'ai  donn£  le  commandement  de  Berlin,  et  l'&ablissenient  du 
depdt  de  Spandau  pour  ne  pas  encombrer  la  vide  de  Berlin.  II  est 
egalement  necessaire  que  vous  ^criviez  au  gouverneur  de  Kolberg 
pour  la  partie  de  la  cdte  qui  doit  6tre  sous  les  ordres  du  gouverneur  de 
Danzig.  11  faut  aussi  que ,  dans  voire  lettre  au  ministre  de  la  guerre 
prussien,  vous  le  preveniez  que,  dans  vos  instructions  au  due  de 
Bellune,  vous  avez  dit  un  mot  de  Kolberg,  qui  doit  toujours  rester 
dans  les  mains  des  troupes  prussiennes. 

Quant  aux  joumaux ,  vous  direz  qu'il  parait  convenable  que  le  due 
de  Bellune  y  ait.une  surveillance  pour  empgeher  qu'il  y  soit  insert  rien 
de  cOntraire  k  I'inter^t  des  armies  franchises  et  alliees ;  tout  comme  le 
roi  et  les  autorit6s  prussiennes  doivent  veiller  a  ce  qu'ils  n'impriment 
rien  qui  puisse  troubler  le  bon  ordre  et  la  tranquillity  de  l'inte>ieur. 

Napoleon. 

D'apret  I  original.  WpAt  de  la  guerre. 

to. 
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18669.  —  A  ALEXANDRE  1",  EMPEREUR  DE  RUSS1E, 

Saint-Cloud,  25  avril  1812. 

Monsieur  roon  Frere ,  ayant  lieu  de  penser  que  Voire  Majeste  a 
quitte  Saint -Pelersbourg  et  que  le  comte  Lauriston  n'est  plus  aupr&s 
d'elle,  je  charge  mon  aide  de  camp  le  comte  Narbonne  de  cette  lettre. 
11  sera  eu  mSme  temps  porteur  de  communications  importantes  pour 
le  comte  Romanzof.  Elles  prouveront  k  Voire  Majeste  mon  d^sir 
d'eviter  la  guerre  et  ma  Constance  dans  les  sentiments  de  Tilsit  et 
d'Erfurt.  Toutefois  Voire  Majeste  me  permettra  de  Fas  surer  que,  si  ia 
fatalite  devait  rendre  la  guerre  inevitable  entre  nous,  elle  ne  change- 
rait  en  rien  les  sentiments  que  Voire  Majeste  m'a  inspires  et  qui  sont 
k  Tabri  de  toute  vicissitude  et  de  loute  alteration. 

Napol&on. 

D'aprea  la  copie  coram,  par  le  gonveraement  de  S.  M.  l'emperenr  de  Rntsie. 


18670.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DEf  FELTRE, 

M1NISTRK  DE  LA  GUKRRK,  A  PARIS. 

Stint-Cloud,  30  avril  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre,  je  reponds  k  voire  lettre  du  29.  Mon  • 
intention  est  qu'on  n'enrole  aucun  Espagnol,  s'il  ne  sf engage  par  sa 
propre  volonle,  et  je  n'entends  pas  qu'on  veuille  les  envoyer  aux 
bataillons  de  guerre  dans  1'esperance  qu  arrives  Ik  its  se  soumettront. 
Voire  lettre  me  fait  prendre  le  parti  de  ne  garder,'  recrutes  par  des 
Espagnols ,  que  le  bataillon  de  sapeurs ,  la  compagnie  d'ouvriers  et  le 
cadre  du  bataillon  de  Walcheren.  Vous  verrez  par  ma  lettre  de  ce 
jour  que  je  donne  un  emploi  aux  trois  autres  cadres  qui  sont  rendus 
sur  le  Rhin  ,  et  qui  sont  destines  k  recevoir  des  Espagnols. 

Toutefois  je  ne  m'oppose  pas  k  ce  que  vous  portiez  jusqud  1,200 
bommes  le  bataillon  de  Walcheren,  en  prenant  des  Espagnols  de 
bonne  volonte,  parce  que,  si  cette  mesure  reussissait,  j'enverrais  un 
autre  cadre. 

Napoleon. 

D'apret  la  copie.  De*pdt  de  la  guerre. 


18671.  —  AU  GENERAL  LACU^E,  COMTE  DE  CESSAC , 

HJNISTRK  DIRBCTEUR  DB  ^ADMINISTRATION  DE  LA  GUERRE,  A  PARIS. 

Saint-Cloud ,  30  atril  1812. 

Monsieur  le  Comte  de  Cessac ,  j'ai  vu  avec  inte>6t  voire  rapport  sar 
les  caissons.  Voter  commeje  les  ai  classes  dans  ma  m&noire.  Le  pre- 
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mier  module  pese  2,460  Hvres;  le  second  module  aroeliore ,  2,038  U- 
vres;  le  caisson  ordinaire,  1,900  livres.  La  difference  du  caisson 
ordinaire  au  second  module  n'est  done  plus  que  de  138  livres ,  ce 
qui  ne  peut  pas  etre  important. 

Vous  pr£sentez  un  troisieme  modele  qui  ne  p&se  plus  que  1,640  li- 
vres, cest-a-dire  260  livres  de  moins  que  le  caisson  ordinaire.  Si  ce 
chariot  peut  porter  20  quintaux,  il  a  bien  des  avantages.  Ordonnez 
qu  on  en  fasse  a  Sampigny,  a  Plaisance,  et  qu'on  en  fasse  un  module 
a  Danzig,  de  sorte  que  les  constructeurs  et  ofGciers  qui  s'y  trouvent 
feront  leurs  observations.  Mais  il  me  parait  que  ce  troisieme  modele 
a  le  double  avantage  de  porter  autant  que  le  premier  en  objets  d'en- 
combrement  et  de  peser  800  livres  de  moins ,  landis  qu'il  peut  porler 
en  encombrement  plus  que  le  caisson. 

Je  pense  que  le  n°  3  est  preferable  au  n°  3  bis,  puisqu'il  est  plus 
leger,  plus  solide  et  a  la  m£me  capacite  que  le  n°  2.  Tout  ce  qui 
reste  a  construire  en  chariots  a  Danzig,  a  Plaisance,  a  Sampigny,  ou 
tout  ce  que  Fartillerie  devrait  fournir,  faites-le  faire  sur  ce  modele. 

Donnez-moi  I'etat  de  ce  qui  exisfe  en  caissons  des  divers  modules. 

En  general ,  il  me  revient  qu  en  ltalie  on  a  et£  content  du  second 
modele ;  on  le  sera  bien  plus  du  troisieme  module. 

Je  desire  que  le  dessin  du  nouveau  modele  n*  3  parte  par  l'estafette 
de  demain  pour  Danzig.  Le  general  Ebl6,  le  general  Lepin  et  plu- 


18672.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDB  ARMKB  ;  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  30  avril  1812. 

Mon  Cousin,  donnez  ordre  a  la  division  de  Wurtemberg  de  partir 
du  5  au  10  mai  pour  joindre  le  corps  du  due  d'Elchingen  sur  Thorn, 
lnslruisez  ce  marshal  de  cet  ordre.  Ecrivez  au  due  de  Bellune  pour 
lui  faire  connaitre  que  le  10  mai  la  t&e  de  la  12#  division  arrive  a 
Magdeburg;  qu  avant  ce  temps  4  ou  5,000  hommes  des  bataillons  de 
marche  doivent  arriver  a  Spandau;  que,  s'il  n'y  voit  aucun  inconve- 
nient, il  donne  ordre  a  cctle  division  de  partir  le  5;  mais  que,  pour 
pen  quil  y  trouve  de  L'inconveiiient,  il  peut  en  retarder  le  depart; 
que  je  desire  qu'il  ne  retienne  pas  plus  tard  que  le  5  mai  le  26*  leger, 
et  qu'il  le  renvoie  au  corps  du  due  de  Reggio ,  ainsi  que  le  balaillon 
da  19*  et  ce  qui  serait  a  Spandau ,  appartenant  a  ce  corps;  que  je 
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suppose  que  les  bataillons  de  marche  qui  soot  arrives  a  Berlin  sont 
sufGsants  pour  la  garde  de  Spandau'et  de  Berlin ,  ainsi  que  la  brigade 
princi&re ,  qui  doit  former  cinq  bataillons  et  plus  de  3,000  homines. 

Napol&on. 

D'apret  I*  original.  DepAt  de  la  guerre. 


18673.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  G&N'£rAL  DE  LA  GRANDE  ARMl&B ,  A  PARIS. 

Saint-flood,  30  avril  1812. 

Mon  Cousin ,  mon  intention  est  de  donner  le  commandement  du 
10*  corps  au  due  de/Tarente.  Ce  10*  corps  sera  compost,  1°  de  la 
division  d'infanterie  prussienne ,  qui  est ,  je  crois ,  de  trois  brigades 
formant  14,000  hommes;  on  donnera  un  num£ro  a  cette  division; 
2°  de  la  7*  division,  ayant  trois  brigades  et  dix-huit  bataillons; 
3°  d'une  division  de  cavalerie  prussienne;  ce  qui  doit  faire  de  26  a 
28,000  hommes  d'infanterie  et  3,000  hommes  de  cavalerie,  avec 
quatre-vingts  pieces  de  canon;  en  tout  30  a  32,000  hommes.  Heraet- 
tez-moi  le  projet  de  formation  de  ce  corps.  Mon  intention  nest  pas 
cependant  qu'il  soit  form£  avant  que  je  sois  moi-m£me  arrive  sur  les 
lieux ,  afin  d'6viter  les  embarras  du  commandement  avec  le  prince 
d'Eckmiihl. 

Napol&on. 

D'apret  Toriginal.  D^pAt  de  la  guerre. 


18674.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GfofoAL  DB  LA  GRANDE  ARMBR ,  A  PARIS. 

Saint-Clood .  30  avril  1812. 

Mon  Cousin ,  r6pondez  au  g£n£ral  Narbonne  que  le  general  Kleist 
est  sufBsant  pour  commander  les  cinq  bataillons ,  formaut  3,600  hom- 
mes ,  et  les  six  escadrons ,  formant  un  millier  de  chevaux ,  qui  sont  a 
Breslau ;  que  je  pense  qu'une  batterie  d'artillcrie  a  pied  et  une  balte- 
rie  a  cheval  sont  suffisantes;  que  je  desire  qu'elles  soient  fournies 
sans  d&ai. 

Ecrivez  directeraent  au  g£n£ral  Kleist  que,  jusqu'a  ce  qu'il  puisse 
£tre  riuni  a  l'armle  prussienne,  ce  qui  aura  lieu  le  plus  incessam- 
ment  possible,  il  doit  recevoir  les  ordres  du  roi  de  Westphalia 

Chargez  le  g£n6ral  Narbonne  de  consulter  a  Berlin  pour  savoir  a 
quel  corps  on  pref&re  voir  attacb&e  la  brigade  Kleist,  ou  au  corps 
westphalien  que  commande  le  g6n£ral  Vandumme,  ou  aux  Saxons 
que  commande  le  g£n£ral  Reynier,  on  aux  Polonais  que  commande 
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le  prince  Poniatowski,^jusqu'a  ce  quelle  ait  joint  le  corps  du  general 
Grawert;  qu'il  est  mdme  possible,  si  les  Russes  n'atlaquent  point, 
que  la  jonction  de  la  brigade  Kleist  avec  le  general  Grawert  se  fasse 
avant  le  commencement  des  bostilites. 

Faites  connaitre  au  roi  de  Westpbalie  la  composition  de  la  brigade 
du  general  Kleist.  Envoyez-lui  un  duplicata  de  voire  ordre,  qu'il  fera 
passer  a  ce  general  pour  lui  faire  connaitre  qu'il  est  sous  ses  ordres. 
Le  roi  de  Westphalie  fera  en  consequence  entrer  sous  ses  ordres 
cette  petite  division  prussienne ,  en  la  placant  de  maniere  quelle  ne 
le  g£ne  point  pour  les  subsistences. 

Napoleon. 

D'apr&a  1'originaL  DlpAt  de  la  gaerre. 


18675.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

UAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMKE  ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  30  avril  1813. 

Mon  Cousin ,  mon  intention  est  qu'il  y  ait  a  Erfurt  un  general  de 
brigade  qui  ait  la  surveillance  de  la  route  de  Mayence  jusqu'a  Erfurt 
et  d'Erfurt  a  Magdeburg,  sous  les  ordres  du  general  Michaud.  Mon 
intention  est  que  la  citadelle  d'Erfurt  soit  armee;  quil  y  ait  un  offi- 
cier  d'arlillerie,  un  garde-magasin  d'artillerie ,  un  ofGcier  du  genie 
et  un  garde-magasin  de  cette  arme ,  avec  une  garni  son  forte  constam- 
ment  d'au  moins  500  bommes  loges  dans  la  citadelle.  Concertez- 
vous  avec  le  minislre  de  la  guerre  sur  ce  qu'il  faut  en  artillerie  et  en 
genie  pour  armer  cette  citadelle.  L'intendant  fera  les  fonctions  de 
commissaire  des  guerres  et  formera  l'approvisionnement  de  siege. 
Les  4M  bataillons  du  3*  et  du  105*  partiront  de  Strasbourg  pour 
Erfurt.  Ces  deux  bataillons,  forts  de  1,500  bommes,  resteront  pro- 
visoirement  dans  cette  place. 

Napoleon. 

D'aprts  ('original.  D4p6t  de  1*  $uerre. 


18676.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMEE,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  30  avril  1812. 

Mon  Cousin,  donnez  ordre  au  vice-roi  de  partir  pour  Glogau  et 
d'y  6tre  rendu  le  6  mai.  11  restera  la  deux  jours  pour  passer  en  revue 
les  trois  divisions  et  la  garde  royale ,  qui  forment  le  4*  corps ,  et  il 
vous  enverra  le  rapport  delaille ,  en  faisant  porter  ses  depeches  par 
un  courrier  a  Kuslrin,  ou  passe  l'estafette.  Le  vice-roi  se  portera 
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eosuite  sur  Plock  pour  passer  en  revue  le  6*  corps.  II  vous  ecrira 
frequenmienl  en  envoyant  des  courrters  k  Posen ,  ou  passe  l'estafette. 

11  accelerera  la  formation  de  ses  magasins  a  Plock,  et  preparera  tout 
pour  bien  cantonner  sur  Tunc  et  l'aulre  rive  son  corps  d'armee.  lndl- 
pendamment  de  son  chef  delat-major ,  il  tiendra  pres  de  lui  pour 
1'aider  le  general  Plauzonne,  qui  est  un  officier  de  merite.  Le  vice- 
roi  aura  sous  son  commandemcnt  *le  A*  et  le  6*  corps  d'armee  et  le 
3e  corps  de  cavalerie,  ce  qui  lui  fera  pr&s  de  80,000  hommes.  Vous 
lui  ferez  connaStre  les  lieux  d  ou  il  doit  tirer  ses  subsistances ;  que  sa 
droite  va  jusqu'a  Modlin;  que  le  roi  de  Westphalie  est  k  Varsovie, 
commandant  les  5*,  8e  et  7*  corps ;  qu'il  a  sur  sa  gauche  le  corps  du 
due  d'Elchingen ,  et  plus  loin  le  prince  d'Eckmiihl  et  le  due  de  Reggio; 
que,  jusqu k  ce  que  je  sois  arrive,  il  doit  exeeuler  les  ordres  que  lui 
enverra  le  prince  d'Eckmiihl ,  aupres  duquel  il  doit  tenir  un  officier ; 
que  le  grand  quartier  general  est  k  Posen;  qui!  pourra  pousser  ses 
postes  de  cavalerie  jusqu'a  q'uatre  ou  cinq  jours  de  Plock ,  sans  cepen- 
dant  rien  fa  ire  qui  inquire  les  Russes.  Donnez  ordre  que  le  4*  corps 
commence  son  mouvement  du  5  au  10  (envoyez  une  estafetle  extra- 
ordinaire pour  donner  cot  ordre) ,  et  qu'il  se  dirige  sur  Plock.  11  y 
arrivera  dans  un  temps  ou  il  y  aura  de  l'lierbe,  et  des  lors  je  n'aurai 
plus  d'inquietude  pour  les  chevaux.  En  partant  de  Glogau  il  emplira 
ses  caissons  de  farine  et  emportera  pour  plus  de  vingt  jours  de  vivres, 
si!  est  possible;  il  doit  deja  en  avoir  fait  filer  sur  Plock. 

Le  vice-roi  sera  ainsi  rendu  de  sa  personne  a  Plock  du  10  au 

12  mai,  en  supposant  toujours  quit  ny  ait  rien  de  nouveau. 

N  A  POISON. 

D'apres  ('original.  Dc'pdt  de  It  guerre. 


J8G77.  —  AU  PRINCE  DE  NEICHATEL  ET  DE  WAG  RAM, 

MAJOR  GENERAL  DB  LA  GRANDE  ARMEE  ,  A  PARIS. 

Saint-Clood.  30  avril  1812. 

Mon  Cousin,  je  vous  renvoie  voire  livre  d'ordres.  J'y  vois  quelques 
erreurs;  par  exemple,  vous  ecrivez  au  general  Michaud  de  ne  pas 
faire  partir  les  bataillons  de  marche  qui  appartiennent  au  2a  corps  : 
ce  nest  que  du  4*  corps  que  j'ai  parle.  Vous  dites  au  general  Saint- 
Cyr  de  ne  pas  etendre  sa  cavalerie  k  plus  d'une  derai-journ£e  de  la 
Vistule  :  cest  a  trois  journecs  de  la  Vistule  que  j'ai  dit.  Du  reste,  les 
instructions  au  prince  d'Eckmiihl  me  paraissent  suffisantes ;  je  ne  vois 
rien  k  y  ajouter. 

Napoleon. 

D'apres  l'original.  D«?pAt  de  la  guerre. 
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18678.  —  A  EUGENE  NAPOLEON,  vicb-roi  dYtalie,  a  pans. 

Saint-Cloud.  30  a\ril  1812. 

Mon  Fils,  mon  ministre  a  Munich  rend  compte  qu'il  j  a  des  ras- 
seinblements  considerables  dans  les  montagnes  des  pays  veniliens, 
composes  de  deserleurs  et  de  contrebandiers.  Faites-moi  connailre 
ce  qui  en  est.  Si  ce  rapporl  est  fonde,  donuez  ordre  aux  compagnies 
de  voltigeurs  du.13*  de  ligne,  a  un  bon  detachement  de  gendarmerie 
italienne,  a  quatre  compagnies  de  voltigeurs  italiennes  sous  les  ordres 
d'un  bon  general  de  brigade,  suivi  d'une  commission  militaire,  de 
parcourir  ces  montagnes  pour  arreter  les  bandits,  les  faire  passer  par 
les  armes  et  dissiper  ces  rassemblements. 

Napoleon. 

D'apr£a  la  copie  comm.  par  S.  A.  I.  M**  la  duchesse  de  Leucbtenbcrg. 


18679.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUG  DE  FELTRE, 

M1N1STRB  DB  LA  CUERRK  ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  1"  raai  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre,  j'ai  lu  avec  attention  la  seconde  partie 
de  voire  rapport  da  26  de  ce  roois  sur  la  formation  des  dix  batail- 
lons  de  marche  a  tirer  des  depdts  employes  a  la  Grande  Armee.  Vous 
aviez  oublie  le  29*  leger,  le  10#  leger ,  le  36*  de  ligne,  le  44%  le  55* 
el  le  51\ 

Les  depols  des  regiments,  ayant  deja  fourni  des  cadres  aux  qua- 
tre demi-brigades  de  marche,  n ont  plus  qu'une  compagnie  au  depot, 
et  cependant  la  conduite  des  consents  jusqu'a  la  Grande  Armee  exi- 
gerait  pour  Taller  et  le  retour  pres  de  six  niois,  pendant  lesquels  ces 
depdts  se  trouveraient  degarnis.  J'ai  done  decrete  que  les  cadres  des 
2e  et  3*  bataillons  de  Belle-He,  qui  sont  d'infanterie  legere,'  vien- 
draient  a  Maycnce  recevoir  tous  les  hommes  d'infanterie  legere  que 
vous  proposerez  d'envoyer  sur  cette  place ;  et  que  les  cadres  du  2*  ba- 
taillon  de  VValcberen,  du  4*  bataillon  de  la  Medilerranee,  du  3*  et 
du  4"  bataillon  de  Tile  de  Re,  recevraient  les  hommes  de  l'infanterie 
de  ligne ;  que  le  2*  bataillon  de  Walcheren  les  recevrait  a  Wesel ,  le 
4*  de  la  Medilerranee,  a  Strasbourg,  et  les  deux  de  Tile  de  Re,  a 
Mayence.  EnGn ,  dans  le  tableau  joint  a  mon  decret,  j'ai  desigue  les 
diffe rents  regiments  qui  verseront  dans  chacun  de  ces  six  cadres;  ce 
sont  ceux  que  vous  designez  dans  voire  travail  pour  former  les  huit 
premiers  bataillons  de  marche. 

Les  trois  compagnies  du  8e  leger  et  les  frois  du  18*  continueront 
a  former  un  bataillon  de  marche.  Quant  aux  consents  tires  des  regi- 
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ments  qui  sont  en  ltalie,  c'est  un  batailloo  que  j!ai  ajoute  k  Tetatde 
ce  que  le  cadre  du  l*r  bataillon  du  ler  regiment  de  la  M£diterranfe 
doit  recevoir. 

Le  69  bataillon  du  37#  de  ligne  6tait  destine^  k  recevoir  des  con- 
sents rifractaires ;  je  lui  ai  donn6  d'abord  les  200  hommes  du  37* 
et  ensuite  les  difftrents  restants  de  consents  qui  n  etaient  pas  en  nom- 
bre  suffisant  pour  former  une  compagnie. 

II  restera  encore  les  5"  bataillons  des  123*,  124%  125%  126% 
127«,  128#  et  129e  et  de  beaucoup  d'aulres  qui  ont  Ue  oubli£s,  Ids 
que  le  150%  le  3%  etc. ;  vous  en  ferez  Tobjet  d'un  travail  particulier. 
Par  suite  de  ces  dispositions,  le  3e  bataillon  de  Belle-lie  et  le  3*  et 
le  4*  de  File  de  R6  ne  recevront  plus  d'Espagnols. 

Napoleon. 

D'apres  U  copie.  Depot  de  la  guerre. 

18680.  —  AU  GtiNtiRAL  CLARKE,  DUG  DE  FELTRE, 

M1NISTRB  DE  LA  GUERRK  ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  2  roai  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre ,  donnez  ordre  au  general  Berthier  de 
faire  partir  de  Corse  300  hommes  francais  ou  des  departements  do 
Piemont,  en  ayant  soin  de  ne  prendre  ni  Romains  ni  Toscans,  et  de 
les  faire  passer  par  Trieste ,  d'ou  ils  seront  envoy£s  sur  le  4*  batailloo 
du  8*  teger,  dans  lequel  ils  seront  in  corporis. 

Napoleox. 

D'apres  la  copie.  Dlpdt  de  la  guerre. 


18681.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DB  LA  GRANDB  ARM  EE ,  A  PARIS. 

Saint-Claud,  2  mai  181). 

Mon  Cousin ,  donnez  ordre  que  la  division  prussienne  que  com- 
.mande  le  general  Grawert  prenne  le  n°  27.  Donnez  6galement  des 
numeros  aux  brigades  de  cavalerie  prussienne. 

Napoleon. 

D'apres  l'original.  DlpAt  de  la  guerre. 


18682.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

M1NISTRB  DE  LA  GUERRE ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud ,  3  mai  1814. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre,  mon  intention  est  de  former  one 
division  qui  portera  le  nom  de  4*  division  de  la  reserve,  et  qui  sera 
compos£e  : 
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1*  Des  2%  3*  et  4*  bataillons  du  regiment  de  Belle-lle  (le  4«  ba- 
taillon  de  Belle-Ile  fait  deja  partie  de  la  12*  division  et  se  trouve  en 
tdarche  pour  Berlin ,  mais  on  en  operera  la  reunion  lorsque  les  deux 
autres  s'avanceront) ; 

2*  Des  2%  3«  et  4*  bataillons  du  regiment  de  File  de  R£  (les  cadres 
des  3*  et  4*  bataillons  sont  deja  rend  us  et  doivent  6tre  completes  avec 
des  consents  de  1812,  d'apres  mon  dernier  decret;  donnez  ordre 
que  le  second  bataillon ,  fort  de  900  homines ,  parte  de  File  de  R6 
pour  se  diriger  sur  Mayence;  laissez  le  general  maitre  de  faire  ce 
qu'il  jugera  convenable  pour  que  ce  bataillon  soit  bien  habille  et  bien 
equipe  avant  son  depart ,  et  pour  en  6ter  les  hommes  dont  on  serait 
moins  stir) ;' 

3°  Des  2%  3*  el  4*  bataillons  du  regiment  de  Walcberen  (le  second 
bataillon  sera  recrute  par  des  consents  de  1812,  conformement  a 
mon  decret;  le  3*  est  recrute  par  des  prisonniers  espagnols,  et  le 
4*  se  compose  de  consents  refractaires  qui  font  dej&  partie  de  la 
12*  division) ; 

4°  Du  1"  et  du  2*  bataillon  du  1"  regiment  de  la  Mediterranee 
(le  1**  est  rest£  a  Verone  pour  recevoir  des  consents ;  le  2e  a  conti- 
nue sa  route  fort  de  1,200  hommes) ; 

5°  Enfin ,  des  cinq  bataillons  du  2*  regiment  de  la  Mediterranee. 

Les  cinq  colonels  seront  presents  pour  commander  eux-me'mes 
leurs  bataillons  de  guerre. 

Cette  division  sera  done  composee  de  seize  bataillons.  A  cet  efTet, 
vous  ferez  connaflre  au  geueral  Rampon  que  mon  intention  n'est  pas 
qu'il  emploie ,  pour  les  cadres  de  son  organisation  des  gardes  natio- 
nals,  ceux  des  1",  2*,  3*  et  5e  bataillons  du  2*  regiment  de  la  Medi- 
terranee. II  doit  former  de  nouveaux  cadres,  comme  partout  ailleurs, 
el  diriger  les  quatre  bataillons  du  2*  regiment  de  la  Mediterranee  sur 
Mayence.  II  sera  done  convenable  que ,  sur  les  consents  qui  restent , 
on  pourvoie  aux  moyens  de  recruter  ces  quatre  bataillons. 

Comme  tous  ces  regiments  n'ont  pas  de  numeros ,  une  fois  qu'ils 
seront  rendus  a  Farmee,  je  ferai  incorporer  tous  les  hommes  dans 
leurs  regiments,  ou,  selon  les  circonstances,  je  donnerai  des  nume- 
ros a  ces  nouveaux  regiments. 

En  attendant,  la  4*  division  de  la  reserve  aura  cinq  colonels  et 
seize  beaux  bataillons  qui  doivent  se  reunir  a  Strasbourg,  Mayence 
etWesel. 

Napoleon. 

D 'apret  It  copie.  D4p6t  de  la  guerre. 
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18683.  —  AM.  MARET,  DUC  DE  BASSANO, 

MINISTRE  DBS  RELATIONS  KXT&RIKURKS ,  A  PARIS. 

Saiot-Cloud,  4  mai  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Bassano ,  envoyez  dans  la  matinee  de  demain 
a  mon  secretaire  arcbiviste ,  pour  meltre  dans  raon  portefeuille, 
des  copies  des  derniers  trails  el  conventions  relatifs  aux  affaires 
actuelles,  nolamment  les  traites  avec  TAutriche,  avecla  Prusse,  avec 
le  Danemark,  etc.;  joignez-y  la  convention  d'Erfurt  et  le  dernier 
traite  avec  la  Suede. 

Napoleon. 

D'apres  l'original.  Archives  det  affaires  Itrangeres. 


18684.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  IVAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMER,  A  PARIS. 

Saint-Cloud  ,  4  mai  1812. 

Mon  Cousin ,  donnez  ordre  que  la  legion  de  la  Vistule  que  com- 
mande  le  general  Claparede  suive  sa  marche  de  Dresde  sur  Gfogau. 
Donnez  ordre  au  general  Girard  de  se  rend  re  a  Sedan ,  pour  prendre 
le  commandement  des  4e,  7*  et  9°  regiments  polonais  qui  arrivent 
d'Espagne.  H  vena  si  tout  est  pret  aux  depots  pour  refaire  leur 
habillemenl.  Les  dep6ts  partiront  de  Sedan  avec  les  regiments. 
Faites-moi  connaitre  s'il  y  a  des  nouvelles  du  l'r  regiment  de  chevao- 
legers  polonais.  Donnez  ordre  que  tous  les  dclachements  du  l<r  de 
chevau-legers  polonais,  en  quelque  lieu  qu'ils  soient,  coutinueut  leur 
route  pour  se  r£unir  a  Posen. 

Napoleon. 

D'apret  l'origtnal.  DlpAt  de  la  guerre. 


18685.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM. 

MAJOR  GENERAL  DE  I.A  GRANDE  ARMEB ,  A  PARIS. 

Saint-CIoad.  4  mai  1812. 

Mon  Cousin,  ecrivez  en  Espagne,  au  Roi,  que  e'est  au  ministre 
de  la  guerre  que  doit  £tre  ad  res  see  la  correspondence  d'Espagne ,  vu 
que  vous  partez  pour  le  Nord. 

Remettez  dans  la  journee  de  mardi  toutcs  les  affaires  des  armees 
d'Espagne  au  ministre  de  la  guerre,  lequel  aura  un  bureau  special 
pour  suivre  cette  correspondence,  de  sorte  que,  dans  la  nuit  de  mardi 
a  mercredi ,  vous  puissiez  £tre  pr£t  a  partir. 

Napoleon. 

P.  S.  iVoubliez  pas  de  lui  remetlre  tous  les  chiflres;  il  sermit 
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pourtant  bon  d'en  garder  une  copie,  en  cas  que  quelque  lettre  du 
Roi  nous  arriv&t  k  1'armee. 

J)'apret  1' original.  D^pAt  de  la  guerre. 


18686.  — AU  COMTE  MOLL1EN,  ministre  du  tresor  public,  a  paris. 

Saint-Cloud.  5  mai  1812. 

Monsieur  le  Comte  Mollien,  par  mon  decret  du  5  avril,  j'ai  fait 
une  distribution  de  fonds  pour  la  Grande  Armee.  L'intendant  general 
nen  a  employe  qu'une  partie,  et  les  fonds  accordes  pour  ce  mois 
doivent  £tre  susceptibles  d'une  £conomie  considerable.  J I  m'a  paru 
que  c  elait  compliquer  inutilement  les  Ventures  que  d'avoir  autant  de 
credits  differents  que  de  mois.  J'ai  pris  le  parli  de  faire,  chaque  mois, 
une  distribution  qui  comprenne  les  mois  precedents;  ainsi  j  en  fais 
une  pour  les  mois  d avril  et  mai;  la  procbaine  comprendra  avril, 
mai  et  juin ;  de  sorte  que  celle  de  decembre  comprendra  la  totality 
des  fonds  qui  auront  ete  accordes  pour  tout  Texercice.  En  conse- 
quence, cbaque  d£cret  rapportera  les  distributions  anterieures.  Ainsi 
vous  devez  donner  pour  les  deux  ministeres  de  la  guerre  et  de  Pad  mi- 
nistration 22  millions  et  taut  pour  les  deux  mois.  Vous  precompterez 
ce  que  vous  avez  envoye  pour  avril,  et  vous  n'aurez  a  fournir  que  la 
difference. 

Napoleon. 

D'apret  l'origioal  comm.  par  Mm«  la  eomtesse  Mollien. 


18687.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 
major  g£n£ral  de  LA  GRANDE  ARMfc ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  7  mai  1812. 

Mod  Cousin,  je  vois  par  la  lettre  du  prince  d'Eckmtibl  du  23  avril 
qu'il  est  dans  l'erreur  ;  il  dit  dans  cette  lettre  que  nous  ne  demandons 
pas  a  occuper  Pillau,  parce  que,  par  le  traits,  les  Prussiens  doivent 
Toccuper.  Cela  est  faux.  Pourquoi  le  prince  a-t-il  ainsi  prejuge  que 
par  ie  traite  nous  ne  devions  pas  occuper  Pillau?  Vous  dodnerez  done 
Tordre  au  prince  d'Eckmubl  que,  aussitdt  que  les  troupes  seront  en 
mouvement,  il  ait  a  faire  occuper  Pillau  par  un  commandant  et  par 
des  detachements  de  son  corps.  Le  roi  de  Prusse  a  dd  donner  des 
ordres  pour  cela.  Le  prince  a  egaleraent  eu  tort  de  laisser  retirer  les 
pieces  d'artillerie  que  les  Prussiens  avaient  placees  au  Nehrung; 
pnisqu'elles  y  etaient,  il  fall  ait  les  garder.  Les  pieces  qui  etaient  k 
Memel  en  offraient  en  quantite  suffisante  pour  les  ouvrages  de  Loch- 
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stedt.  Je  vois  que,  moyennant  les  ouvrages  des  Prussians,  cette 
pointe  du  Nehrung  est  en  surety ;  il  faut  la  fortifier  encore ,  car  cette 
pointe  est  tr&s-importante.  II  faut  placer  a  I'extr6mit6  une  forte  bat- 
terie  battant  la  mer.  Faites  connaitre  au  prince  d'Eckmuhl  que ,  sans 
insulterles  Prussiens,  mais  d'une  mani&re  naturelle ,  ilfaudra  aussitot 
que  possible  prendre  possession  de  la  citadeile  de  Pillau.  II  y  aurait 
peut-6tre  de  Hnconvinient  a  faire  cette  operation  tant  que  le  corps 
prussien  couvrira  Koenigsberg,  mais  il  faudrait  la  faire  quand  nous 
serons  sur  la  Pregel,  de  mani&re  que  cela  ne  ftit  pas  offensant  pour 
nos  allies. 

Napoleon. 

D'apres  roriginal.  D4p6t  de  la  guerre. 


18688.  —  AV  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  g£n&RAL  DE  LA  GRANDE  ARlf£E ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  1  mai  1812. 

Mon  Cousin,  l'£quipage  de  stege  6tant  parti  de  Magdeburg,  donnez 
des  ordres  tr&s-precis  au  general  la  Riboisi&re  pour  qu'il  fasse  faire 
les  constructions  n£cessair£s  et  niette  en  6tat  rarmement  de  la  place 
de  Magdeburg.  Mon  intention  est  que  cette  place  soit  parfailement 
arm£e ,  qu'il  y  ait  une  grande  quantity  d'affuts ,  et  que  tous  les  afTtite 
qui  y  restent  soient  r6par£s. 

Napoleon. 

D'apres  l'original.  D4p6t  de  la  guerre. 


18689.  —  NOTE  POUR  M.  BARBIER, 

BIBLIOTHECAIRR  DE  l'eMPEREUR  ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  1  mai  1812. 

L'Empereur  demande  un  ouvrage  qui  a  du  £tre  rerois  a  la  biblio- 
th£que  de  Paris,  Thiver  dernier,  ou  qui  peuMtre  serait  rest6  dans  le 
cabinet  de  l'Empereur  aux  Tuileries*  C'est  un  ouvrage  du  colonel 
anglais  Wilson  sur  l'arm6e  russe,  traduit  de  I'anglais  par  le  bureau  de 
M.  Mounier,  et  reli£,  manuscrit,  en  papier  rouge  avec  dos  de  maro- 
quin  rouge.  Je  prie  M.  Barbier  d'avoir  la  complaisance  d'en  faire  la 
recherche  et  de  me  l'envoyer  par  l'estafette  de  ce  soir. 

11  doit  y  avoir  par  mi  les  traductions  roanuscrites  faites  au  bureau 
de  M.  Mounier  quelques  autres  ouvrages  sur  la  Russie  (enireautres 
un  ouvrage  de  M.  de  Plotbo  sur  1'organisation  de  l'armte  russe) 
qui  poorraient  nous  6tre  utiles  dans  le  voyage. 
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Un  Montaigne  petit  format  serait  peoMtre  bon  k  mettre  dans  la 
petite  biblioth&que. 


18690.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 


Monsieur  le  Due  de  Feltre ,  les  6tats  des  divisions  militaires  qui 
me  sont  remis  aux  ltr  et  15  de  chaque  mois,  en  conformity  des 
instructions  donn£es  dans  la  derni&re  campagne ,  sont  negliges  dans 
leur  redaction.  Recommandez  aux  g£n£raux  des  divisions,  l*defaire 
connattre  non-seulement  les  num£ros  des  bataillons,  mais  encore  les 
num£ros  de  chaque  compagnie ;  2°  de  faire  connattre  en  observation 
le  nombre  d'horames  que  la  loi  accorde  en  ouvriers  et  aux  d£p6ts ,  et 
pourqaoi  ce  nombre  est  d£pass£. 

Je  vois  dans  la  2*  division  militaire  que  les  quatre  regiments  de  la 
Vistule  6nt  1,000  hommes  disponibles  :  faites-les  partir,  et  mdrae 
ceux  du  4';  arrives  k  Posen,  j  en  tiverai  parti.  Je  trouve  dans  l'elat 
de  cette  division  que  le  5e  bataillon  du  12*  de  ligne  a  292  hommes  : 
je  ne  sais  pas  si  ce  bataillon  a  fourni  les  compagnies  qu'il  devait 
fournir  aux  demi-brigades  de  marche ;  si  le  num£ro  des  compagnies 
y  £tait  indiqu6,  j'en  aurais  la  certitude.  Pourquoi,  au  ler  mai,  le 
4*  bataillon  du  14*  n'6tait-il  pas  parti  pour  Sedan?  II  devait  partir  le 
30  ami.  II  en  est  de  m£me  du  4*  bataillon  du  88*.  Je  vois  que  le 
12*  de  chasseurs  avail  150  chevaux,  le  11*  130,  le  8*  de  chevau- 
l£gers  280,  le  7*  150,  et  le  5*  de  hussards  50.  Pourquoi  tout  cela 
ne  part-il  pas? 

Je  vois  dans  la  3°  division  que  le  69*  a  500  hommes ,  le  76*  550, 
le  96*  230,  le  9*  d'infanterie  16g£re  600,  le  10*  de  cuirassiers 
150  chevaux ,  etc.  Pourquoi  cela  ne  part-il  pas? 

Dans  la  5*  division  militaire,  je  vois  au  1"  mai  que  le  3*  de  ligne 
avait  1,800  hommes  et  le  105*  1,600.  Est-ce  que  les  3M  bataillons 
de  ces  regiments  n'6taient  pas  encore  partis?  Le  18*  de  ligne  avait 
600  hommes,  le  39*  650,  le  57*  260.  Ces  regiments  avaient-ils 
fourni  ce  qu'ils  avaienl  k  fournir  aux  bataillons  de  marcbe?  Je  vois 
que  le  d&achement  du  1 13*  de  ligne  6tait  encore  k  Strasbourg.  Quand 
est-ce  done  quarrivent  les  cadres  du  46*  et  du  93*?  Je  vois  aussi 
■des  detachements  suisses  prSts  a  partir  ;  pourquoi  ne  les  met-on  pas 
en  route? 


Le  Secretaire  du  portefenille , 
Mknkval. 


D  'apris  1' original  comm.  par  M.  Louis  Barbier. 


WNISTRB  DB  LA  GUBRRB,  A  PARIS. 


•  Saint-Cload ,  8  mai  1812. 
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Dans  la  7*  division  militaire,  le  4*  de  chasseurs  a  140  chevaux 
prets  a  partir,  le  60*  a  700  hommes ,  etc. 

Dans  la  24*  division  militaire ,  je  vois  au  1  *r  raai  que  le  48*  avait 
650  hommes  et  le  108*  600 ;  avaient-ils  fourni  les  deux  compagnies 
qu  ils  doivent  fournir  aux  bataillons  de  inarche  ? 

Donnez  une  instruction  pour  que  ces  elats  soient  faits  exactement 
au  15  et  qu  ils  m'arrivent  le  plus  promptement  possible. 

Napoleon. 

D'apres  la  copic.  Dlp6l  de  la  guerre. 


18691.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

-MIXISTRE  DE  LA  GUERRE  ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud.  8  mai  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre,  faites  une  circulaire  a  tous  les  gene- 
raux  commandant  les  divisions  mUitaires  pour  quau  l<r  mai  ils 
passent  une  revue  extraordinaire  de  leur  division ,  et  fassent  partir 
pour  sa  destination  tout  ce  qu'ils  trouveront  de  disponibleen  hommes 
et  chevaux ,  artillerie  et  chariots.  A  cet  effet ,  vous  enverrez  a  chacun 
d'eux  1'elat  de  ce  que  chaque  corps  doit  fournir  aux  bataillons  de 
marche,  aux  d em i -brigades  provisoires ,  etc. ,  au  depot  de  Hanovre, 
au  pare ,  etc.  Us  vous  feront  connaitre  ce  qui  restera  ensuile  et  ce  qui 
manque  pour  que  cela  puisse  partir  a  la  fin  de  mai.  Mon  intention 
est  que  vous  fassiez  partir  le  plus  possible  d'hommes  et  de  chevaux. 
J'ai  Irois  buts  :  1°  rapprocher  les  secours  de  l'armee;  2°  proGter  du 
moment  ou  les  chaleurs  sont  raoins  considerables  pour  faire  faire  de 
longues  marches ;  3°  debarrasser  la  France  T  et  par  la  economiser  les 
bles  et  les  subsistances  dans  les  mois  de  juin,  juillet  et  aout,  et 
diminuer  les  depenses  de  radministration  de  la  guerre ,  en  evitant  la 
consommation  des  fourrages  T  les  cohortes  de  gardes  nationales  pou- 
vant  suffire  a  tout. 

Vous  chargerez  votre  bureau  du  mouvement  d'aller  au-devant  d 
mes  vues  en  me  proposant  de  meltre  en  marche  tous  les  hommes  e 
les  chevaux  qui  restent  en  France. 

11  faul  neanmoins  ne  pas  toucher  a  l'ltalie,  qui  forme  un  systeme 
a  part,  ni  aux  10*  et  11*  divisions  militaires,  qui  gardent  les  Pyre- 
nees; et  il  faudra  destiner  a  Bayonne ,  pour  former  une  forte  reserve , 
tout  ce  qui  appartient  aux  15*,  66*,  70*,  26%  82*,  86*  et  47*  regi- 
ments. Tout  le  reste,  apres  avoir  complete  ce  que  j'ai  deja  deroande, 
sera  forme  en  bataillons  de  marche  qui  se  dirigeront  de  Strasbourg  sur  • 
Berlin.  Vous  m'en  proposerez  la  formation.  Dans  quinze  jours  vous 
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aurei  ma  rlponse,  et,  en  attendant,  vous  preparerez  tout  pour  leur 
depart.  Ind£pendamment  de  l'int6r£t  de  l'armee,  celui  des  subsis- 
tances  m'en  donne  un  grand  k  faire  sortir  de  France  plusieurs  mil- 
tiers  d'hommes  et  de  chevaux  quelques  mois  plus  t6t. 

\apol6ox. 

D'apres  It  copie.  D<£p6t  de  la  guerre. 


18692.  — AU  GEXERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

MIXISTRB  DE  LA  GUERRE,   A  PARIS. 

Saint-Cloud.  8  mai  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre,  les  qoatre-vingt-huit  cohortes  auront 
quatre- vingt-huit  compagnies  d'artillerie ;  j'ai  ordonnc  que  ces  com- 
pagnies  soient  envoyees  aux  differentes  ecoles  pour  se  former.  Cela 
donnera  de  grands  moyens  pour  le  service  de  linterieur  et  la  defense 
des  cdtes.  Puisque  rien  de  ce  qui  appartient  aux  cohortes  ne  doit 
sortir  de  France,  il  sera  necessaire  d*employer  ces  compagnies  a  la 
garde  des  places  frontieres  de  l'Escaut ,  de  la  Hollande  t  des  cdles  de 
Bretagne,  des  iles  d'Hyeres  et  de  Rc.  Cela  rendra  disponible  une 
grande  quantity  d'artillerie,  que  j'appellerai  k  l'armee. 

II  sera  necessaire  de  met  I  re  en  mouvement ,  des  depots  des  regi- 
ments d'arlillerie,  des  le  commencement  de  juin,  une  vingtainc  de 
recrues  par  compagnie,  et  de  former  de  tous  ces  hommes  un  ou  deux 
bataillons  de  marche,  de  sorte  qu'on  soit  assure  d'avoir  des  rempla- 
cements  pour  toutes  les  pertes  causees  par  les  maladies  ou  la  guerre. 

Quatre  compagnies  d'artillerie  ont  el£  demandees  pour  les  der- 
rieres  de  la  Grande  Armee,  a6n  de  garder  les  lignes  de  communica- 
tion. Mon  intention  est  qu'il  en  soit  place  une  a  Spandau,  une  dans 
la  Pomeranie  suedoise,  une  k  Marienburg  et  une  a  Pillau.  Je  crois 
que  j'ai  ordonne  de  dinger  deux  de  ces  quatre  compagnies  sur  Wesel 
et  deux  sur  Harabourg;  les  deux  qui  sont  k  Wesel  seront  dirigeessur 
Spandau  et  Pillau,  et  les  deux  aulres  qui  sont  a  Hambourg  sur  la 
Pomeranie  suedoise  et  Marienburg.  11  faudra  faire  remplacer  ces 
compagnies  par  deux  nouvclles  compagnies  pour  la  32*  division  raili- 
taire  et  deux  notivelles  compagnies  pour  la  place  de  Wesel. 

Independanmient  de  ces  quatre  compagnies ,  il  y  en  a  une  pour 
Erfurt,  que  vous  avez  deja  designee,  ce  qui  fera  cinq  compagnies 
pour  les  places  fortes  de  I'aruiee ;  il  y  en  aura  cinq  autres  au  deli  de 
la  Vistule.  Ainsi,  sous  le  litre  de  I'artillerie  sur  les  derrieres  de 
Farmec,  il  y  aura  dix  compagnies,  ind£pendainment  de  celles  qui 
sont  sous  le  tilre-des  places  de  I'Oder,  de  I'Elbe  et  de  Danzig, 
xxiu.  20 
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Mon  intention  est  que  voos  dirigiez ,  aussitot  que  faire  se  pourra , 
une  partie  des  compagnies  qui  sont  a  Hie  d'Elbe,  aux  ties  d'Hyeres 
et  k  Toulon,  pour  les  envoyer  en  ltalie,  ou  j'ai  besoin  de  plug  de 
compagnies  d'arlillerie ;  mais  cela  n'aura  lieu  que  lorsqu'elles  poor- 
ront  £tre  remplacies  par  les  six  compagnies  des  six  cohortes  qui 
tiendront  garnison  k  Toulon. 

Les  dix  compagnies  des  dix  cohortes  destinees  aux  Pyrenees  pour- 
ront  fouroir  k  la  defense  de  Cette  et  au  service  de  Perpignan  et  de 
Bayonne ;  ce  qui  vous  donnera  encore  de  rartillerie  de  ligne  disponible. 

La  brigade  de  cohortes  destinee  a  garder  la  Rochelle  pourra  four- 
nir  les  six  compagnies  k  Tile  d  Aix ,  k  Tile  d'Oleron  et  a  Tile  de  Re 
(ce  qui  rendra  aussi  plusieurs  compagnies  disponibles)  T  atnsi  que  les 
compagnies  des  cohortes  de  Bretagne  qui  garderont  Brest,  Belle- 
He,  etc.  Faites-moi  sur  cet  objet  un  rapport  qui  me  fasse  connaitre 
le  numero  et  la  force  des  compagnies  d'arlillerie  qui  deviendront  dis- 
ponibles et  ce  qui  existe  aux  depots  des  difterents  regiments. 

11  serait  bon  de  pouvoir  disposer,  dans  le  courant  de  Tele,  de 
quelques  compagnies  pour  rem  placer  a  Modlin ,  a  Zamosc  et  a  Thorn , 
l'artillerie  polonaise,  qu'on  me  dit  peu  instruite. 

Napol£on. 

D'apres  la  copie.  DlpAt  de  la  gaerre. 


18693.  —  AU  G^RAL  LEBRLN,  DUC  DE  PLAISANCE, 

AIDE  OB  CAMP  DE  l'eXPERBUR  ,  A  PARIS. 

Saint-Cloud,  8  mai  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Plaisance,  vous  partirez  dans  la  journee  de 
demain.  Rendez-vous  a  Aix-la-Chapelle,  a  Cologne  et  a  Dfisseldorf. 
Vous  verrez  la  situation  de  la  1"  division  de  la  reserve,  son  babille- 
ment,  I'instruclion  des  hommes,  le  nombre  d'ofliciers  qui  manque  a 
chaque  regiment.  Faites-moi  connaitre  si  cette  division  a  ordre  de  se 
mettre  en  marche  sur  Magdeburg.  Voyez  aussi  les  troupes  du  grand- 
duch6  de  Berg.  Faites-moi  connaitre  quand  les  deux  bataillons  com- 
plets  peuvent  se  mettre  en  marche,  ainsi  que  ce  qui  doit  partir  pour 
completer  les  autres  corps. 

Vous  irez  de  la  a  Wesel.  Voyez-y  la  situation  des  4M  et  5M  batail- 
lons ;  le  nombre  et  I'esp&ce  d'hommes ;  la  desertion  qu'il  y  aurait  eue. 
Voyez  aussi  les  consents  r£fractaires.  Faites-moi  conuaitre  quand  les 
6"  bataillons  du  37*  et  du  56*,  portis  a  840  hommes  chacun,  pour- 
ront  partir  pour  Spandau.  Prenez  des  renseignements  sur  la  deser- 
tion qu'auraient  eue  le  29*  et  le  4*  bataillon  du  lOH^ger.  Visitez  les 
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remparts  de  Wesel ,  aGn  de  voir  si  Ton  arme  la  place ;  voyez'  aussi 
les  travaux  du  genie  et  tout  ce  qui  peut  nVinleresser.  Faites-moi  un 
rapport  sur  chacune  de  ces  places. 

De  Wesel,  vous  vous  rendrez  a  Cassel;  restez-y  deux  jours.  Vous 
y  verrez  la  Reine ,  raon  ministre.  Vous  vous  procurerez  Fetat  exact 
des  5M  bataillons  et  des  depdts  de  cavalerie,  avec  leur  emplacement, 
des  fusils  et  de  Tartillerie.  Vous  vous  informerez  de  ce  qu  il  y  aurait 
a  craindre  de  l'esprit  des  habitants,  et  vous  me  ferez  connattre  ce 
qu'il  fa ud rail  de  troupes  franchises  pour  les  contenir  au  besom ;  vous 
prendrez  aussi  des  renseignements  sur  la  situation  de  la  gendarmerie, 
et ,  dans  le  cas  contraire ,  vous  me  ferez  connattre  les  secours  qu'on 
pourrait  tirer  du  pays,  en  supposant  une  descente  des  Anglais. 

Allez  de  Cassel  a  Leipzig  et  a  Brunswick.  Vous  resterez  un  jour 
dans  chacune  de  ces  villes  pour  y  faire  les  mimes  observations.  Allez 
partout  dans  les  hdpitaux;  voyez  combien  il  s'y  trouve  de  Francais 
malades,  et  sils  y  sonl  bien  trails,  et  donnez-leur  des  consolations. 
Rendez-vous  ensuite  a  Magdeburg,  et  faites-moi  un  rapport  detaille 
sur  cette  place,  les  travaux  du  g£nie,  son  armement,  la  vente  des 
marchandises  coloniales ,  et  la  quantite  de  riz  et  eau-de-vie  et  autres 
objets  de  l'arm£e  qui  s'y  trouvent. 

De  Magdeburg,  vous  irez  a  Spandau.  Passez-y  un  jour  pour  voir 
la  citadelle  et  lout  ce  qui  pent  gtre  inleressant. 

Vous  resterez  deux  jours  a  Berlin.  Voyez-y  la  situation  des  troupes. 

Arrangez-vous  de  maniere  a  arriver,  si  cela  est  possible,  vers  le 
20  a  Posen.  C'est  dans  cette  ville  que  vous  m'adresserez  tous  vos 
rapports ,  que  vous  aurez  soin  de  numiroter. 

Napol£on. 

D'aprea  rorigintl  comm.  par  M.  le  due  de  Plaiaance. 


18694.  —  ALLOCUTION  DE  L'EMPEBEIjR 

A  LA  DEPUTATION  DU  DfcPARTEMEXT  DES  APPENNINS. 

Palais  de  Saint-Clond ,  8  mai  1812. 

J'ai  toujours  reconnu  dans  le  peuple  de  Gdnes  beaucoup  d'attache- 
ment  pour  la  France.  Je  suis  bien  aise  de  ce  que  vous  me  dites.  La 
premiere  fois  que  je  passerai  les  Alpes,  j'irai  dans  votre  departe- 
ment  et  au  beau  golfe  de  la  Spezia.  Les  chemins  et  les  travaux  que 
jfai  fait  en  (re  prendre  sur  ce  point  important  seront  alors  term  in  es. 

Ex  I  rait  do  Moniteur  do  9  mai  181*2. 


20. 
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18695.  —  A  H.  MELZI ,  DLC  DE  LODI, 

CHANCEL1ER  DU  ROVAUME  D1TALIK ,  A  MILAN. 
( D^PECHE  t£l£gRAPHIQU£. ) 

Saint-Cloud,  8  mai  1812. 

Faites-moi  connaitre  s  il  y  a  quelque  chose  de  nouveau  en  ltalie  et 
si' tout  marche  convenablement.  Ecrivez-moi  lous  les  jours,  a  Paris> 
deux  mots,  que  vous  adresserez  a  M.  rarchichancclier  et  qui  me 
fassent  connaitre  la  situation  de  I'ltalie.  On  me  les  fera  parvenir  par 
l'estafette;  car  je  compte  partir  demain  pour  Dresde. 

D'apres  la  minute.  Archives  de  l'Empire. 


18696.  — A  FREDERIC ,  ROI  DE  WURTEMBERG,  a  ludwigsburg. 

Maycnce,  11  mai  1812. 

Monsieur  mon  Frere,  je  recois  la  lettre  de  Votre  Majesle  a  mon 
passage  a  Maycnce.  Je  la  remercie  des  voeux  qu'clle  fait  pour  l'heu- 
reuse  issue  des  6venements  qui  paraissent  se  preparer.  J'espere  quails 
pourront  me  fournir  de  nouvelles  occasions  de  lui  donner  des  preuves 
de  Testime  que  je  lui  porte  et  de  ttntere't  que  je  prends  a  I'agrandisse- 
raent  de  sa  Maison. 

Napoleon. 

D'apres  la  copie  comm.  par  le  gouvernement  de  S.  M.  le  roi  de  Wortemberg. 


18697.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUG  DE  FELTRE, 

MINISTRB  DE  LA  GUERRE ,  A  PARIS. 

Dresde,  17  mai  1812. 

Une  division  napolitaine  est  en  marche  pour  Verone ;  donnez  ordre 
qu'elle  se  forme  et  se  repose  dans  celte  ville.  Vous  me  ferez  con- 
naitre quand  elle  y  arrivera,  pour  que  je  lui  donne  des  ordres  ult£- 
rieurs ,  mon  intention  n  etant  pas  qu'elle  en  parte  sans  mon  ordre. 

Avant  de  quitter  Paris,  j'ai  donne  ordre  au  roi  de  Naples  de  ren- 
voyer  dans  le  royaume  un  regiment  de  cavalerie  et  un  regiment 
d'infanterie,  afin  de  moins  affaiblir  les  forces  de  Tinterieur.  La  Reine 
pourra  s'en  servir  pour  garnir  davantage  la  Pouille. 

Mandez  au  general  Grenier  qu  il  demeure  sous  les  ordres  de  la 
Reine  pour  defend  re  Naples,  mais  que,  tant  que  ce  royaume  ne  sera 
pas  menace,  il  doit  rester  reuni  pour  marcher  au  secours  de  Rome, 
d'Anc6ne  ou  de  la  Toscane,  si  Tun  ou  l'autre  de  ces  points  6tait  atla- 
que.  Je  ferai  d'ailleurs  connaitre  de  Posen  roes  dispositions  uUerieures. 
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11  serait  convenable dorganiser  deux  batteries  d'arlillerie  au  corps 
du  general  Grenier. 

Napoleon. 

D'apres  U  copie.  Dlpdt  de  la  guerre. 


18698.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM , 

MAJOR  G&fl&RAL  DB  LA  GRANDE  ARMBB ,  A  DR18DB. 

Dretde.  17  mai  1812. 

Mod  Cousin ,  mandez  au  due  de  Bellune  de  faire  dinger  tous  les 
bataillons  de  marche ,  savoir,  ceux  destines  pour  les  3*  et  4*  corps , 
par  le  plus  court  chemin,  sur  Thorn,  ceux  du  2*  corps  sur  Marien- 
werder  et  ceux  du  ler  stir  Marienburg. 

Metlez-rooi  sous  les  yeux  I'ilat  de  situation  de  tous  les  dipdls  de 
Magdeburg,  Spandau,  Stettin,  Kustrin,  Glogau,  etc.,  pour  que  je 
donne ordre den  faire  partir  tout  ce  qui  sera  disponible. 

Donnez  ordre  egalement  au  general  Bourcier  de  faire  filer  lous  les 
faommes  de  cavalerie  monies  et  en  etat ,  pour  rejoindre  leurs  corps 
respectifs. 

Napoleon. 

D'apres  I'origiiial.  D4p6t  de  la  guerre. 


18699.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DK  LA  GRANDE  ARMEB  ,  A  DRESDB. 

Dretde.  17  mai  1812. 

Mod  Cousin ,  remettez-moi  l  etat  de  tous  les  malades  qufont  actuel- 
lement  les  6*  et  7*  corps ,  les  Wurtembergeois  et  autres  troupes  de  la 
Confederation.  Ecrivez  aux  differents  gouverneurs  pour  quails  fassent 
partir  des  bataillons  de  marche  destines  a  rem  placer  les  malades  et 
a  recompletcr  ces  regiments. 

D'apres  Toriginal  non  eigne*.  DlpAt  de  la  gaerre 


1S700.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  g£n£rAL  DB  LA  GRANDE  ARMfo,  A  DRBSDB. 

Dretde,  17  mai  1812. 

Mon  Cousin,  ecrivez  au  roi  de  Westplialie,  a  Varsovic,  quil  a  eu 
tort  de  jeter  des  ponts  sur  la  Vistule;  que  c'esl  une  operation  raili- 
taire  que  jeter  des  ponts  sur  un  fleuve  aussi  considerable  que  la  Vistule ; 
que  je  Taorais  prescrite  si  je  I'avais  jugee  convenable;  que,  si  ce 
n  est  pas  encore  fait ,  il  ne  faut  pas  le  faire ;  que  les  bacs  et  quelques  ba- 
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teaux  de  reserve  sont  suffisants;  que  des  ponts  occuperaient  un  grand 
nombre  de  bateaux  necessaires  a  la  navigation  et  aux  approvisionne- 
menls  de  I'armee;  si  Is  sont  jet^s  t  qu'il  les  laisse.  Ecrivez-lui  quit 
n'a  pas  encore  envoye  ses  observations  sur  Modlin ;  qu'il  se  rende  a 
Pultusk,  de  sa  personne,  pour  y  voir  le  pays;  j'avais  fait  etablir  une 
manutention  a  Pultusk ,  je  desire  qu'il  fasse  connaitre  si  elle  existe 
encore,  et  combien  il  y  a  de  fours;  qu'il  doit  voir  aussi  en  quel  etat 
sont  les  ouvrages  qui  avaient  et6  commences  a  Sierock;  que  jfc  desire 
qu'il  me  fasse  connaitre  s  il  y  a  des  ponts  a  Ostrolenka  et  a  Pultusk, 
et  dans  quel  etat  se  Irouvent  les  ouvrages  de  campagne  que  j  ai  laisses 
a  ces  testes  de  pont ,  enfin  dans  quel  etat  se  trouvent  le  pont  de  Mod- 
lin ,  le  pont  et  les  fortifications  de  Praga ,  et  combien  il  y  a  de  fours 
a  Zamosc;  qu'il  serait  necessaire  de  commencer  a  faire  Gler  quelques 
farines  sur  Pultusk. 

Mandez  que  toutes  les  troupes  du  3*  corps  qui  seraient  a  Poseu  et 
a  Gnesen  en  par  tent  sans  delai  pour  se  dinger  sur  Thorn. 

Ecrivez  au  due  d'Elchingen  de  fail o  filer  des  farines  sur  Strasbourg 
et  sur  Osterode,  et  de  s'nssurer  de  l'etat  de  la  manutention  d'Osterode. 

Mandez  au  prince  d'Eckmiihl  que ,  si  les  moyens  de  monture  sont 
rares  a  Elbing,  il  commence  a  faire  filer  20,000  quintanx  de  farine 
de  Danzig  sur  Elbing;  queje  mande  au  due  d'Elchingen  d'en  envoyer 
10,000  ,  de  celle  qui  est  a  Thorn  ,  sur  Osterode.  Mandez  la  meine 
chose  a  i'intendant  general. 

Napolkon . 

D'aprds  loriginal.  D^pAt  do  la  guerre. 


18701.  —  AU  GEXERAL  CLARKE,  DUG  DE  FELTRE, 

M1MSTRE  DB  LA  GUERRK ,  A  PARIS* 

Dresde.  IS  raai  181f. 

Monsieur  le  Due  de  Fellre,  je  recois  le  travail  qui  etait  joint  a 
votre  lettre  du  11  mai.  Voici  quelles  sont  mes  intentions  definitives  » 
donnez  des  ordres  pour  leur  prompte  execution. 

La.lre  division  de  la  reserve,  commanded  par  le  general  Lagrange, 
qui  se  reunit  a  Coblentz  ,  Diisseldorf  et  Aix- la-Chapelle ,  sera  com- 
poses de  la  lrv  demi-brigade  de  marche  forte  de  trois  bataillons,  des 
2%  3e  et  4e  demi-brigades  de  marche  fortes  egalement  de  trois  batail- 
lons,  et  des  6"  balaillons  des  19%  37%  56%  93%  46%  qui  sont  a 
Wesel  et  a  Strasbourg;  total,  dix-sept  bataillons.  Vous  doonerez 
Tordrc  que  ces  dix-sept  bataillons  se  portent  sur  Magdeburg.  Vous 
me  ferez  connaitre  leur  ordre  de  marche  et  le  jour  ou  chacun  de  ces 
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bataiUons  arrivera  a  sa  destination  ,  aGn  que  je  donae  les  ordres  ulte- 
rieurs.  Ces  dix-sept  bataillons,  forroant  pres  de  14,000  hommes , 
seront  destines  a  tenir  provisoirement  garnison  a  Magdeburg ,  Span- 
dau  et  Berlin  ;  ce  qui  me  permettra  de  disposer  du  9*  corps.  Je  n'ai 
done  rien  a  changer  a  la  formation  proposed  dans  votre  itat  n°  1 ,  qui 
me  parait  bien  entendu. 

La  2*  division  de  la  reserve,  commander  par  le  general  Heudelet, 
se  rionira  sans  d&ai  a  Minister  et  Osnabriick.  Elle  sera  com  pose e  de 
la  6e  derai- brigade,  qui  sera  por tee  a  quatre  bataillons;  de  la  7% 
qui  est  de  quatre  bataillons ;  de  la  8e  et  de  la  9%  qui  ont  quatre 
bataillons;  en  fin  de  la  17%  qui  ne  sera  egalemenl  que  de  quatre 
bataillons.  Cette  division  sera  done  organises  conformeroent  a  votre 
etat  n°  2,  hormis  que  le  5*  bataillon  de  la  17e  derai -brigade ,  com- 
poses de  deux  compagnies  du  5*  bataillon  du  28%  de  deux,  du  5*  ba- 
taillon du  43*  et  de  deux  du  5°  bataillon  du  65%  au  lieu  de  faire 
partie  de  la  17*  denri-brigade ,  formera  le  4e  bataillon  de  la  6*  derai- 
brigade.  Je  desire  encore  un  autre  cbangement,  cest  que  le  3"  bataiU 
Ion  de  la  17'  derai- brigade  ne  soit  compose  que  des  six  compagnies 
du  4*  bataillon  du  25e  leger.  On  y  versera  a  cet  effet  tout  ce  qui 
serait  disponible  dans  le  9*  I6ger.  Ces  cinq  demi- brigades  formeront 
vingt  bataillons.  Deux  generaux  de  brigade  y  seront  attaches.  Vous 
roe  ferez  connaitre  le  jour  ou  chaque  bataillon  arrivera  a  Osnabriick 
et  a  Munster,  afin  que  fen  puisse  disposer.  Le  quartier  general  du 
general  Heudelet  sera  a  Munster. 

La  3e  division,  aux  ordres  du  geoerai  Merle,  sera  composed  de  la 
104  demi-brigade  forte  de  quatre  bataillons,  de  la  11*  forte  dc  trois 
bataillons,  de  la  12c  forte  de  quatre,  et  de  la  13*  forte  de  trois.  Je 
vous  ai  fait  connaitre  que  japprouvais  la  formation  que  vous  me  pro- 
posez  par  vos  etais  nra  1  et  2,  a  quelques  exceptions  pres  dans  ce 
dernier.  J'approuve  6galement  votre  itat  n°  3 ,  hormis  que  je  ne  veux 
pas  que  113  hommes  du  8*  de  ligne  soient  incorpores  dans  le  50*; 
et  si  les  5"  bataillons  des  36*,  51*  et  55*  ne  pouvaient  pas  fournir 
les  cadres  complete  de  deux  compagnies ,  puisque  deja  ces  5*'  batail- 
lons out  fourni  deux  compagnies  aux  denii-brigades  de  raarche ,  vous 
pourriez,  avant  leur  depart  de  Boulogne,  vous  servir  dYun  cadre  du 
2*  regiment  de  la  Med  iter  ranee  pour  y  comprendre  ces  consents*  A 
cet  effet,  ce  cadre  se  rendrait  a  Boulogne. 

La  4*  division  sera  compose*  de  trois  bataillons  de  Belle -He,  de 
trois  de  Tile  de  Re ,  de  trois  du  regiment  de  Walcheren,  de  deux  du  - 
ltr  regiment  de  la  M6diterran6e ,  et  de  trois  du  2*  regiment  de  la 
Mtditerrante ;  ce  qui  fait  quatorze  bataillons.  J'appronve  letat  n"  7. 
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Vous  aurez  soin  que  les  homines  du  8*  et  du  18*  leger  s'embarquent 
k  Strasbourg  pour  Wesel.  Le  37*  de  ligne  ne  peut  avoir  rien  k  fournir 
au  4°  bataillon  du  2e  regiment  de  la  Mediterranee ,  puisquil  doit 
avoir  k  fournir  k  sod  6*  bataillon ,  independamment  des  dcmi-brigades 
de  marche.  J'approuve  egalement  le  complement  que  vous  voulez 
donner  au  1"  bataillon  du  2e  regiment  de  la  Mediterranee ,  mais  je 
ne  puis  appro uver  que  vous  placiez  dans  le  2*  bataillon  du  2*  regi- 
ment de  la  Mediterranee  des  hommes  du  28*  leger,  avec  de  I'infan- 
terie  de  ligne  :  il  faut  absolument  separer  l'infanterie  de  ligne  de 
Tinfanterie  legere.  Mon  intention  est  que  cette  4*  division  se  reunisse 
k  Spandau  et  k  Berlin.  Le  4'  bataillon  de  Belle-He,  le  2*  de  Hie  de 
R6 ,  le  4"  de  Walcheren ,  le  2*  de  la  Mediterranee ,  tous  quatre  com- 
poses d'anciens  consents  refractaires ,  ont  ordre  de  se  reunir  a  Span- 
dau et  Berlin,  ou  ils  attendronl  le  passage  de  leur  division.  Le  2e 
et  le  3*  bataillon  de  Belle-He  doivent  se  former  a  Mayence  et  a  Wesel 
le  plus  tdt  possible.  Le  3*  et  le  4*  de  File  de  Re  qui  se  Torment  a 
Mayence,  le  2*  de  Walcheren  qui  se  forme  a  Wesel,  le  3*  de  Wal- 
cheren qui  doit  se  former  k  Strasbourg,  ou  il  sera  compose  d'E&pa- 
gnols,  le  1"  du  1"  regiment  de  la  Mediterranee  qui  se  forme  k  Ve- 
rone,  le  lir  du  2*  de  la  Mediterranee  qui  se  formera  a  Mayence,  le 
2e  du  m£me  regiment  qui  se  formera  egalement  k  Mayence ,  enfin 
le  4*  bataillon  du  meme  regiment  qui  se  formera  a  Strasbourg* 
tous  ces  bataillons,  au  fur  et  a  mesure  de  leur  formation,  se  met- 
tront  en  marche,  passeront  le  Rhin  a  Wesel,  Mayence  ou  Stras- 
bourg, et  seront  dirig£s  sur  Spandau  et  Berlin.  Le  general  Durutie 
commandera  cette  division ;  et ,  comme  il  commande  en  ce  moment 
k  Berlin,  sa  division  se  formera  ainsi  sous  ses  yeux. 
Cette  reserve  se  composera  done  de  quatre  divisions  : 
lre  division,  le  general  Lagrange,  dix-sept  bataillons,  k  Berlin  et 
a  Magdeburg;  2*  division,  le  general  Heudelet,  vingt  bataillons,  a 
Miinsler  et  Osnabruck  ;  3*  division ,  le  general  Merle ,  quatorze  batail- 
lons, d'abord  a  Utrecht,  Boulogne  et  Chambery,  pour  ensuite  etre 
diriges  sur  Munster  et  Osnabruck,  con  form  6  m  en  t  a  I'ordre  que  je 
donnerai;  4e  division,  le  general  Durulte,  quatorze  bataillons,  k 
Berlin;  total,  soixante-cinq  bataillons,  dont  trente  et  un  a  Berlin 
et  trente -quatre  a  Munster  et  Osnabruck. 

H  est  Evident  que  la  1"  division  recevra  la  premiere  l'ordre  de  se 
rendre  sur  la  Vistule  pour  gtre  incorporee  dans  les  regiments  respec- 
tifs;  ce  qui  rendra  des  cadres,  qui  retourneront  en  France  poor  la 
conscription  de  1813.  La  4*  division  recevra  egalement  ordre  de  se 
rendre  sur  la  Vistule,  ou  chaque  detachement  qui  aura  ete  incorpore 
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dans  les  cadres  des  regiments  de  refractaires  pourra  rejoindre  son 
regiment  oa  rester  reuni  dans  ces  cadres,  selon  (es  circonstances.  Les 
2e  et  3*  divisions  res te root  sur  les  derrieres ,  dans  la  32*  division , 
entre  TOder  et  1'Elbe.  Elles  appartiennent  aux  regiments  de  I'armee 
d'Espagne;  elles  formeront  la  une  reserve  qui  pourra  se  porter  par- 
tout  ou  Ton  en  aura  besoin. 

It  est  necessaire  que  les  six  balaillons  qui  sont  a  Wesel  et  a  Stras- 
bourg ,  et  que  j'ai  joints  a  la  lr<  division,  partent  de  Wesel  et  de 
Strasbourg ,  aussitdt  qu'ils  seront  completes ,  pour  se  rendre  en  droite 
ligne  sur  Berlin. 

Vous  n'avez  plus  un  moment  a  perdre  pour  la  formation  de  ces 
qoatre  divisions  de  reserve.  Faites-en  part  au  major  general  et  aux 
generaux  de  division  qui  doivent  les  commander,  et  expediez  tous  les 
ordres. 

II  faut  joindre  a  ces  forces  la  brigade  d'Erfurt,  composee  (fun 
bataillon  du  3*,  d'un  du  105*,  de  deux  du  29*  et  du  regiment  de 
marchede  Paris;  ce  qui  fera,  je  crqis,  six  bataillons,  on  4  a  5,000 
hommes.  Donnez  ordre  aux  deux  bataillons  du  29*  de  ligne  qui  arri- 
vent  de  Toulon  a  Lyon  de  se  diriger  avec  leur  compagnie  d'artillerie 
»ur  Erfurt  ;  et  donnez  ordre  que  le  regiment  de  marche  de  la  ville  de 
Paris,  organise  d'apres mon  ordre  du  8  mai,  se  dirige  egalement  sur 
Erfort.  Cela  fera  sur  ce  point  une  reserve  qui ,  sous  les  ordres  d'un 
general  de  brigade ,  pourra  se  porter  partout  ou  il  sera  necessaire. 

Votre  6tat  n*  4  contient  les  1",  2*  et  3*  demi-brigades  provisoires , 
ce  qui  fait  1 2  bataillons ,  ou  la  lw  brigade  de  reserve  de  I'armee  d'Es- 
pagne;  et  les  4*  et  5*  demi-brigades  provisoires,  formant  les  neuf  ba- 
taillons de  la  2*  brigade  de  I'armee  d'Espagne.  Je  napprouve  pas  que 
le  2e  liger  fournisse  200  hommes  au  4*  leger.  Le  9e  leger  ne  doit  rien 
fournir  a  personne ,  vu  qu'il  faut  former  de  nouveau  le  bataillon  qu'il 
a  perdu  a  Badajoz.  II  en  est  de  mime  du  103*  et  du  100*,  tous  ces 
regiments  ayant  perdu  a  Badajoz  des  bataillons  qu'il  faut  reformer. 

Le  34*  de  ligne  a  deux  bataillons  a  former;  il  ne  peut  done  rien 
fournir  au  14*.  ,11  faudra  alors  que  le  bataillon  du  69*  (le  4*  de  la 
2*  demi-brigade  provisoire)  attende  pour  partir  qu  on  puisse  le  com- 
pleter par  quelque  moyen  extraordinaire. 

La  1"  demi-brigade  doit  deja  £tre  organisee  a  Versailles;  la 2* doit 
itre  en  mouvement  sur  Cherbourg;  la  36  doit  £lre  en  mouvement 
pour  se  former  a  Saint-Ld  et  a  Valognes ;  la  4e  doit  e'lre  organisee  a 
Pontivy ,  et  la  5*  a  la  Rochclle.  Je  napprouve  pas  non  plus  que  le 
47*,  le  70*  et  le  79°  fournissent  des  consents  au  26*  de  ligne  et  au 
82*,  parce  que  ces  5"  bataillons ,  qui  sont  en  Bretagne ,  auront  besoin 
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d'avoir  toujours  du  monde  pour  faire  le  service  de  la  c6te.  Ainsi  le 
bataillon  du  26*  ne  8f ra  que  de  300  hommes ,  celui  du  82*  que  de 
300  hommes.  Ces  deux  bataillons ,  comme  celui  du  69%  seronl  com- 
pletes plus  tard. 

Je  passe  a  voire  £tat  n*  5.  Je  ne  vois  aucun  avantage  k  6ter  des 
consents  du  10*  de  ligoe  pour  les  mettre  dans  le67*.  Ceci  s'appJique 
egalement  aux  consents  du  20*  et  du  102*.  11  me  semble  que  ces 
5"  bataillons,  res  tan  t  en  Italic,  doivent  offrir  des  ressources  pour 
les  garnisons  et  les  colonnes  mobiles.  Le  4C  bataillon  du  67*  sera 
done  complete  ulterieurement,  ainsi  que  le  3e  bataillon  du  7*  de 
ligne  el  le  4e  du  101e.  Le  42*  peut  d'autant  mo  ins  fournir  a  ce  der- 
nier qu'il  faut  reformer  le  cadre  du  bataillon  que  ce  regiment  a  perdu 
en  Espagne.  Ainsi  je  desire  que  la  14*  demi- brigade  soit  form£e  de 
la  maniere  suivante  :  ler  bataillon,  le  6*  bataillon  du  10*  de  ligne; 
2'  bataillon ,  le  6*  bataillon  du  20*  de  ligne;  3*  bataillon,  le  3*  ba- 
taillon du  67* ;  4*  bataillon ,  deux  compagnies  du  5*  bataillon  du 
10'  de  ligne,  deux  compagnies  du  5°  bataillon  du  20*  de  ligne,  deux 
compagnies  du  4*  bataillon  du  67*. 

La  15*  demi-brigade  sera  formee  ainsi  qu'il  suit  :  I  "bataillon,  le 
4*  bataillon  du  1"  d'infanterie  I6gere ;  2*  bataillon ,  le  4*  baUillon  du 
3e  leger;  3*  bataillon,  deux  compagnies  dn  3*  bataillon  da  7",  deux 
compagnies  du  5*  bataillon  du  102%  deux  compagnies  du  5*  batail- 
lon'du  101*. 

Ainsi  la  brigade  d'Alexandrie  se  composera  de  trois  demi-brigades  ou 
sept  bataillons.  Quant  au  42*,  on  reformera  le  cadre  qui  a  £t£  detmit. 

Je  n'approuve  pas  davantage  que  le  23*  de  ligne  et  le  60*  versent 
leurs  consents  dans  le  62*  et  le  16*  de  ligne,  puisque  d  un  moment 
a  l'autre  le  bataillon  du  60*  et  celui  du  23*,  qui  sont  en  Espagne,  pen- 
vent  revenir  au  depdl ,  et  qu'en  attendant  ces  consents ,  conserves  a 
leur  5*  bataillon ,  feront  parfaitement  le  service  sur  la  cote. 

Independaramentde  ce,  les  4*'  bataillons  qui  resteront  a  compiler 
le  seront  par  un  appel ,  qui  sera  fait  d'ici  a  un  mois,  des  hommes 
de  bonne  volonte  des  cohortes,  qui  consent  iron  I  a  passer  dans  la 
ligne.  Mon  intention  est  d'en  prendre  150  par  cohorte;  ce  qui  fera 
12,000  hommes  qui  serviront  a  completer  tons  ces  cadres. 

Je  desire  que  tout  cela  soit  en  mouvement,  et  que  vous  me  fassiez 
connaitre  les  epoques  d  arrtvee  de  chaque  brigade  et  de  chaque 
bataillon ,  afin  que  je  sache  quand  je  pourrai  disposer  de  chaque  divi- 
sion ,  ainsi  qu*e  de  la  brigade  d'Erfurt. 


Napoleon. 


D'apr&s  la  copie.  Wpdl  de  la  guerre. 
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18702.  —  AU  PRINCE  DE  XEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DR  LA  GRANDE  ARM  El? ,  A  DRRSDB. 

Dresde.  20  mai  1812. 

•  Mon  Cousin ,  £crivez  au  due  de  Bellune  qu'il  faut  continuer  a  trailer 
les  Su£dois  en  amis;  qu'en  consequence  les  troupes  et  les  marins 
suedois  peuvent  rester  ou  ils  sont;  mais  que,  si  avaut  que  les  choses 
soient  decidees  it  y  avail  danger  que  la  Pom6ranie  fill  atlaqu£e,  ces 
hommes  devraient  Stre  desarraes  et  envoy£s  dans  rinterieur. 

Prevenez  le  due  de  Bellune  de  I'arrivee  de  la  division  du  general 
Lagrange,  composee  de  dix-sept  bataillons,  qui  se  met  en  marcfae 
pour  Magdeburg.  Donnez-lui  connaissance  des  ordre6  que  j'ai  don* 
n£s  pour  la  reunion  d'une  brigade  a  Erfurt  et  pour  l'armement  de  la 
citadelle. 

Donnez  ordre  a  la  division  Delaborde  (lre  de  la  Garde)  de  partir 
de  Stettin  et  de  se  dinger  sur  Danzig.  Kile  pourra  marcher  en  deux 
colonnes  par  les  deux  routes.  Instruisez  le  prince  d'Eckmuhl  de  cc 
mouvement.  Failes-lui  connaitre  que  je  suppose  que,  independam- 
ment  des  1,300  hommes  qui  resteront  a  Danzig,  il  doit  y  avoir 
1,600  hommes  de  la  marine  et  des  depots  de  son  armee,  et  que  la 
division  qui  y  arrive  formera  avee  tout  eela  une  garni  son  sufGsante ; 
qu'enfin  e'est  a  lui  a  prendre  des  mesures  pour  qua  cette  place  impor- 
tante  ne  soil  jamais  d6garnie,  en  y  laissant  un  regiment  francais; 
que  je  desire  que  les  troupes  alliees  servent  avec  les  Francais  pour  en 
prendre  failure  et  1' esprit ;  que,  dans  le  courant  de  juin,  il  y  aura 
k  Danzig  une  division  de  marche  composee  de  balaillons  francais, 
ayant  a  coeur  que  ce  point  important  soit  occupe*  par  mes  propres 
troupes. 

Napoleon. 

D'apr6s  l'original.  D4p4t  de  U  guerre. 


18703.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GBKERA1.  DR  LA  GRANDE  ARMRB,  A  DRB8DR. 

Dretde,  20  mai  1812. 

Mon  Cousin ,  donnez  ordre  au  general  la  Riboisi&re  de  faire  four- 
nir  3,000  fusils  pour  armer  les  3"  bataillons  de  la  legion  de  la  Vistule 
qui  sont  arrives  a  Posen.  II  prendra  ces  fusikparmi  les  mellleurs  a 
Kustrin,  et  recommandez  -  lui  de  faire  en  sorte  que  ces  trois  regi- 
ments soient  bien  amies. 

Donnez-lui  a  connaitre  que  3,000  autres  fusils  deviennent  n£ces- 
saires  pour  armer  les  4%  7*  et  9*  regiments  polonais  qui  arrivent 
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d'Espagne  et  qui  seront  dans  le  courant  de  join  a  Posen,  ces  regi- 
ments ay  ant  besoin  chacun  d'un  ruillier  d'hommes  pour  6tre  portfc 
au  complet. 

Voyez  ici  le  ministre  de  Saxe  pour  que  3,000  autres  *  consents 
soient  rassembl£s  a  Posen  pour  rec rater  ces  trois  regiments ,  et  icri- 
vez  a  l'intendant-gen£ral  pour  que  des  mesures  soient  prises  pour  habil- 
ler  ces  3,000  bommes. 

Par  ce  moyen,  la  legion  de  la  Vistule  sera  composee  de  trois 
regiments,  chacun  de  trois  bataillons;  ce  qui  fera  neuf  bataillons. 
Les  trois  regiments  polonais  arrivant  d'Espagne  seront  £galeroent 
composes  de  trois  bataillons  chacun  t  lesquels  seront  au  grand  com- 
plet de  160  homines  par  compagnie,  qui  est  I'effectif  des  regiments 
polonais.  Ces  six  regiments  fourniront  done  18,000  hommes. 

Je  vois  par  votre  lettre  du  18  mai  que  les  3,000  hommes  destines 
k  la  legion  de  la  Vistule  sont  pr£ts  a  Posen.  Ne  perdez  pas  un  mo- 
ment pour  que  les  3,000  hommes  n6cessaires  aox  trois  regiments 
qui  reviennent  d'Andalousie  soient  6galeroent  reunis  a  Posen. 

Donnez  ordre  que  ces  trois  regiments  que  commande  le  general 
Girard,  qui  arrivent  du  21  mai  au  2  juin  a  Sedan,  se  rendent  a 
Mayence ,  d  ou  ils  continueront  leur  route  sur  Fulde,  Erfurt  et  Posen, 
en  marchant  de  mani&re  k  arriver  le  plus  promptement  possible,  mais 
sans  trop  se  fatiguer. 

Napoleon. 

D'aprts  l'original.  D£p6l  de  la  guerre. 


18704.  —  AU  PR1XCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GKNERAL  DE  LA  GRANDR  ARMER  ,  A  DRRSDB. 

Dresde,  21  mai  1812. 

Mon  Cousin ,  il  est  convenable  que  vous  envoyicz  un  de  vos  aides 
de  camp  a  Lemberg,  en  le  faisant  passer  par  Varsovie.  Vous  deman- 
derez  a  M.  de  Metternich  s  il  a  quelque  chose  a  mander  au  prioce 
de  Sch war zen berg.  L'envoi  de  cet  aide  de  camp  aura  pour  objet 
d'annoncer  mon  arrivee  et  de  faire  conuaitreque  mon  quartier  general 
va  litre  porle  a  Posen.  Envoyez  quelqu'un  qui  puisse  parler  et  qui  se 
rende  agr£abte.  Cet  officier  sera  charge  de  porter  au  prince  de  Schvar- 
zenberg  un  chiffre ,  pour  que  les  choses  secretes  soient  transmises 
en  chiffre ,  vu  qu'il  est  a  craindre  que  les  Cosaques  ne  saisissent 
quelque  ofGcier  d'ordonnance.  11  rapportera  l'6tat  de  situation  de 
l'arm£e  autrichienne ,  ce  qu'il  y  a  de  nouveau  et  la  force  des  troupes 
qui  se  trouvent  en  Podolie  et  en  Volhynie,  opposees  au  corps  autri- 
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chien.  Votre  aide  de  camp  sejournera  quatre  ou  cinq  jours  au  quar- 
tier  general  du  prince  Schwarzenberg.  II  reviendra  dc  la  par  Zamosc, 
sil  n'y  a  pas  d'inconvenient ;  il  visitera  cette place,  les  fortiGcations , 
les  magasins ,  etc. ,  verra  la  garnison ,  prcndra  des  renseignements 
sur  la  force  des  ennemis  dans  les  environs  de  Zamosc  el  jusqu'aux 
marais  de  Pinsk.  Apres  quoi  il  reviendra  par  Varsovie  vous  rejoindre 
k  Posen. 

Vous  chargerez  le  prince  de  Schwarzenberg  d'envoyer,  cinq  jours 
apres  le  depart  de  votre  aide  de  camp ,  un  autre  officier  pour  porter 
la  situation  des  cinq  jours  et  faire  connaitre  ce  qu'il  y  a  de  nouveau 
sur  la  ligne  et  les  differents  mouvements  des  Russes. 

Napoleon. 

D'aprea  l'original.  Dlp6t  de  la  gaerre. 


18705.  —  AU  PRINCE  DE  XELCHATEL  ET  DE  IVAGRAM, 

MAJOR  GfttffrlAL  DE  IA  GRANDE  ARM&E ,  A  DRESDE. 

Drestlc,  21  mai  1812. 

Mon  Cousin,  donnez  ordre- a  u  2e  regiment  de  chasseurs  a  pied  de 
la  Garde,  au  2*  et  au  3°  regiment  de  grenadiers  a  pied,  de  partir  de 
Glogau  le  21  et  le  22  pour  se  rendrc  a  Posen.  Donnez  ordre  au 
1"  regiment  de  chasseurs  a  pied  qui  est  arriv£  le  12  mai  a  Glogau , 
ainsi  qu'au  1"  regiment  de  grenadiers  a  pied,  d'en  partir  le  23  et  le 
21  pour  Posen.  Donnez  ordre  a  toute  Tartillerie  qui  est  arrived  avant 
le  15  mai  a  Glogau,  aux  sapeurs  et  au  train  du  genie,  d'en  partir 
le  24  et  le  25  pour  Posen.  Donnez  ordre  a  toute  la  cavalerie  arrived 
avant  le  15  mai  a  Glogau  d'en  partir  egalement  pour  Posen  les  23, 
24,  25.  Remettez-moi  en  consequence  un  etat  de  la  partie  de  la 
Garde,  infanterie,  cavalerie  et  artillerie,  qui  restera  a  Glogau,  et  de 
la  partie  qui  en  partira  en  consequence  du  present  ordre. 

Nai»ol£o\. 

D'apres  l'origioal.  DlpAt  de  la  gaerre. 


J8706.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM, 

MAJOR  g£\£RAL  DE  LA  GRANDE  ARM&B ,  A  DRESDE. 

Dretde,  21  mai  1812. 

Mon  Cousin,  faites  connaitre  au  due  d'Elchingen  que,  la  saison 
des  operations  allant  commencer,  il  est  n£cessaire  qu  il  pousse  la  tgte 
de  son  infanterie  sur  Osterode  et  que  sa  cavalerie  s'approche  egale- 
ment de  cette place,  car  il  est  probable  que  vers  le  l*r  juin  il  recevra 
ordro  de  porter  son  quartier  general  a  Osterode.  Doanez-lui  I'ordre 
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de  faire  organiser  la  manutention  tfGsterode  et  d'y  fairc  filer  des 

farines. 

Ecrivez  au  vice-roi  qu'il  est  n&essaire  qu'il  fasse  reorganise*  la 
manuterilion  a  Wittenberg ,  qu  il  porle  la  t6te  de  sa  cavalerie  et  m6me 
une  avant-garde  d'infanterie  sur  ce  point;  quil  est  probable  que, 
lorsque  je  saurai  quand  le  4e  corps  arrive,  dans  les  premiers  joure 
de  juin ,  il  recevra  ordre  de  porter  son  quartier  general  a  Willenberg. 

Mandez  au  roi  de  Westpbalie  qu  il  est  nicessaire  que  la  cavalerie 
polonaise  se  rapproche  de  la  Narew,  afin  de  laisser  de  la  latitude 
au  vice-roi  qui  a  80,000  homines  a  nourrir  sur  Plock,  et  qu'il  a 
toute  la  droite  pour  se  nourrir.  Mandez-lai  de  faire  relablir  la  raanu- 
tenlion  de  Pultusk,  d'y  faire  conduire  des  farines  de  Varsovie,  de 
faire  r&ablir  6galement  les  fours  d'Ostrolenka  et  d'y  former  un  maga- 
sin  de  farine. 

Mandez  au  prince  d'Eckmuhl  qu'il  est  necessatre  que  la  division 
Bruyere  ne  g£ne  point  les  communications  du  vice-roi  et  que  sa  cava- 
lerie se  retire  sur  la  gauche ;  que  nous  voila  au  mois  de  juin ,  temps 
ou  Therbe  doit  6tre  bonne.  Donncz  ordre  au  g&ieral  d'artillerie  de 
faire  partir  de  Danzig  pour  Elbing  un  equipage  de  pout  at  tele.  Pre- 
venez  de  cet  ordre  le  prince  d'Eckmiihl ,  pour  qtul  inspect  e  cet  equi- 
page de  pont  et  s  assure  qu'en  vingt-quatre  heures  on  puisse  jeter  un 
ou  deux  ponts,  sil  le  faut,  sur  la  Narew.  Dcmandez  quand  le  second 
equipage  de  pont  pourra  etre  allele  et  se  mettre  en  mouvement. 

Vous  instruirez  le  prince  d'Eckmuhl  des  ordres  que  vous  donnez 
sur  toute  la  ligne. 

Napoleon. 

D'apr&s  I'original.  DdpAt  de  la  guerre. 


18707.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM, 

MAJOR  G&n£rAL  DB  LA  GRANDE  ARM&B ,  A  DRBSDB. 

Dretde ,  21  mai  1812. 

Mon  Cousin ,  donnez  ordre  que  tous  les  chirurgiens ,  toutes  les 
administrations  des  I",  2e  et  3*  corps,  qui  se  trouveraient  dans  la 
32*  division  militaire,  dans  le  royaumc  de  Westpbalie,  en  Prusse  et 
sur  la  rive  gauche  de  I'Oder,  partent  sans  d£lai  pour  rejoindre  leurs 
corps  respectifs  sur  la  Vistule.  Les  commissaires  ordonnateurs  sont 
responsables  de  l'ex6cution  du  present  ordre.  Chargez-les  d'envoyer 
les  etats  de  ce  qui  reste.  Cet  ordre  est  commun  an  Mecklenburg  et 
a  la  Saxe.  D&irant  que  tout  le  materiel  et  les  administrations  de  Tar- 
mie  se  trouvent  sur  la  rive  droite  de  la  Vistule ,  les  bdpifaux  qui 
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reslent  dans  la  32°  division  militaire  et  sur  la  rive  gauche  de  l'Oder, 
ainsi  que  les  administrations ,  doivent  £tre  servis  par  des  employes  du 
pays,  £crivez  cela  aux  commandants  des  diflferents  corps,  pour  qu'ils 
fassent  rentrer  ce  qui  serait  sur  leurs  derrieres  appartenant  a  leurs 
corps.  Faites  connaitre  a u  prince  d'Eckmuhl  qu'il  a  eu  tort  de  laisser 
son  personnel  sur  les  derrieres,  qu'il  doit  tout  r£unir  a  son  quartier 
general,  mais  que  l'ordre  que  je  donne  rem6die  a  cela. 

Napoleon. 

D'aprts  l'original.  Dlp6t  de  la  guerre. 


18708..—  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM , 

MAJOR  GENERAL  DB  LA  GRANDE  ARMEE  ,  A  DRB3DB. 

Dresdc,  21  rati  1813. 

Mon  Cousin ,  envoyez  l'ordre  au  due  de  fiellune  de  faire  relever  k 
Spandau  les  bataillons  de  marche  qui  s'y  trouvent  par  un  bataillon 
de  Wurzburg  et  par  un  bataillon  fran^ais  de  la  division  du  general 
Partouneaux.  II  donnera  k  ce  regiment  une  demi- batter ie  d'artillerie 
prise  sur  celle  attachee  a  la  division  Partouneaux;  de  sorte  que  le 
g£n£ral  Merle  se  trouve  avoir  15,000  homines  et  une  demi-balterie 
pour  s'assurer  de  la  position  importante  de  Spandau. 

Le  due  de  Bellune  fera  venir  les  different  bataillons  de  marche  k 
Berlin ;  il  en  passera  lui-m£me  la  revue ,  et  dirigera  tout  ce  qui  appar- 
tient  au  lcr,  au  2*etau  3*  corps  sur  Marienwerdev,  d'ou  chaque  dita- 
chement  rejoindra  son  regiment.  Tout  ce  qui  appartient  au  4*  corps 
sera  dirig^  sur  Plock. 

Faites  connaitre  au  due  de  Bellune  qu'il  est  nteessaire  qu  une  partie 
des  deux  bataillons  que  je  raets  a  Spandau  entre  dans  la  citadelle  pour 
y  faire  le  service,  et  qu'on  proc&de  a  l'armement.  II  faut  qu'un  com- 
raissaire  des  guerres  et  un  officier  de  sanle  soient  envoyes  dans  cette 
place.  Faites  donner  des  ordres  en  consequence.  Tout  cela  doit  se 
faire  sans  parler.  Si  Ton  demande  la  raison  de  cet  armement ,  on  doit 
r£pondre  que  Timportance  de  cette  place  exige  qu'elle  soit  mise  a 
1'abri  de  tout  6v£nement  et  d'une  descente  des  Anglais. 

Recommandez  au  general  Merle  de  donner  a  diner  aux  ofGciers 
prusaiens  et  d'etre  fort  honngte  avee  eux. 

\APOLiON. 

D'aprea  l'original.  De*po(  de  la  guerre. 
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18709.  —  AU  CAPITAINE  D'HAUTPOLL , 

OFF1C1BR  DORDONNAXCK  DE  LEMPER  BUR ,   A  VARSOVIK. 


Monsieur  le  capitaine  d'Hautpoul,  vous  devez  £tre  de  retour  a 
Varsovie  depuis  le  20 ;  vous  m'aurez  adresse  voire  rapport  sor 
Zarnosc.  Je  vous  envoie  une  instruction  sur  une  nouvelle  missioa. 
Vous  vous  adresserez  au  prince  Poniatowski  pour  avoir  des  leltres 
de  recommendation.  Vous  lui  demanderez  des  oflficiers  polonais  pour 
vous  accoropagner  dans  votre  reconnaissance ,  et  vous  exp£dierez  ces 
officiers  des  differents  points  avec  vos  rapports.  II  sera  convenable 
que,  pour  ne  point  donner  d'ombrage,  vous  passiez  pour  un  ofBcier 
de  r&at-major  du  prince  Poniatowski  et  que  vous  preniez  en  conse- 
quence I'uniforaie  polonais. 


Le  capitaine  d'Hautpoul  se  rendra  de  Varsovie  a  Terespol,  et  verra 
d'aussi  pres  que  possible  la  place  de  Brzesc ;  si  die  est  forte ,  com- 
ment elle  est  armee,  et  quelle  resistance  elle  peat  faire.  11  notera 
bien  I'itineraire  de  Varsovie  a  Brzesc.  II  prendra  des  informations  sur 
la  force  des  Russes  dc  ce  cdte ,  sur  ce  qu'ils  ont  dans  la  direction  de 
Slonime,  sur  la  droite  du  marais  de  Pinsk,  vers  la  Litbuanie  et  vers 
la  gauche. 

11  reviendra  sur  la  frontiere  reconnattre  le  Bug  jusqu'a  Nur.  II 
tiendra  note  de  la  largeur  de  la  riviere.,  de  la  situation  des  rives,  de 
la  nature  du  chemin ,  etc.  II  s  in  form  era  a  Nur  de  ce  que  les  Busses 
ont  k  Bransk  et  a  Bielsk. 

Le  capitaine  d'Hautpoul  enverra  ses  rapports  par  un  ofDcier  a 
Varsovie ,  d'ou  ils  seront  expedies  sur  Posen. 

De  Nur,  il  ira  k  Tykocin,  longeant  la  frontiere  de  Pologne.  II 
verra  ce  que  les  Russes  ont  a  Bialystok  et  sur  cette  frontiere,  et  recon- 
nattra  la  communication  des  routes  avec  Varsovie.  11  enverra  an  nou- 
vel  expres  de  Tykocin  pour  porter  ses  rapports  a  Varsovie.  II  s'appro- 
chera  le  plus  pres  que  possible  de  Grodno  pour  recoooaitre  cetle 
place  et  ce  qui  s  y  fait.  II  observera  avec  soin  les  differentes  cdmma- 
nications  avec  Lyk,  avec  Augustowo,  et  dans  les  differents  sens.  11 
enverra  de  la  un  nouvel  expres  a  Varsovie.  II  continuera  ensuite  sa 
reconnaissance  de  la  frontiere  jusqu'a  Olitla,  et  il  fera  differeotes 
excursions  qui  puissent  lui  donner  la  connaissance  du  terrain  entre 
Olitta ,  la  Nareu  et  la  Vistulc.  Apres  quoi  il  reviendra  a  Posen. 


Drtsde,  21  m*i  1812. 


Napoleon. 


LVSTRUCTION. 
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NOTE. 

1*  11  existe  entre  Grodno,  Augustowo,  Suwalki ,  Seyny  et  le 
Nieipen,  one  for£t  tr&s-vaste  et  marecageuse,  qui  parait  d'un  acc&s 
trfcs-difficile  :  il  serait  n6cessaire  dfavoir  de  bons  renseignements  sur 
la  nature  de  cette  for£t  et  des  chemins  bons  ou  raauvais  qui  la  tra- 
versent  et  facilitent  les  communications  sur  Grodno. 

2°  II  faudrait  aussi  prendre  k  Olitta  des  renseignements  sur  unc 
autre  for£t  tr&s-£tendue  qui  couvre  une  grande  portion  de  pays  sur  la 
rive  gauche  du  Nieraen  depuis  Johannisburg  j usque  vers  Maryampol 
et  Preny ;  il  parait  quelle  oblige  a  faire  des  detours  pour  arriver  sur 
Kovno.  Les  routes  de  Johannisburg,  de  Wilkowyski,  de  Maryampol, 
toutes  sur  Kovno,  sont-elles  praticables? 

3*  En  supposant  nn  cdrps  d'armie  k  Tilsit  et  un  autre  corps  k 
Bialystok  ou  Grodno,  comment  pourraient-ils  comrauniquer  ensemble 
par  des  mouvements  de  flanc?  Quelles  seraient  les  routes  k  suivre 
pour  se  rendre  de  Tilsit  et  Insterburg  k  Olitta,  k  Meretch ,  k  Grodno , 
k  Bialystok? 

11  faudrait  avoir  des  details  sur  la  nature  de  ces  routes ,  des  bois  et 
niarais  k  traverser,  la  population  approximative  des  villes ,  les  res- 
sources  locales,  les  distances,  etc. 

D'aprea  l'original  comm.  par  If.  le  marquis  dHautpoul. 


GOWBRNBIR  G&NBRAL  DBS  DBTARTBMBNTS  AU  DELA  DBS  ALPRS,  A  TURIN. 


Mon  Cousin ,  je  suis  k  Dresde  depuis  deux  jours  avec  Tlmp^ra- 
trice ,  avec  Peropereur  et  Fimpiralrice  d'Autriche.  Je  compte  y  rester 
encore  quelques  jours.  Toule  mon  arm£e  est  sur  la  Vistule.  II  ny  a 
encore  rien  de  nouveau.  Les  hostility  ne  sont  pas  commences. 

Venant  d'apprendre  que  des  vaisseaux  anglais  sont  devant  Savone , 
je  pense  qu'il  est  n£cessaire  de  metlre  le  Pape  en  sdret£.  En  conse- 
quence ,  vous  chargerez  le  pr&fet  et  le  commandant  de  la  gendarmerie 
de  faire  partir  le  Pape  avec  ses  gens  dans  deux  bonnes  voitures.  Le 
Pape  aura  son  m£decin  dans  sa  voiture.  Les  precautions  seront  prises 
de  manure  qu'il  traverse  Turin  de  nuit,  qu'il  ne  s'arr£te  qu'au  mont 
Cenis,  qu'il  traverse  Chamb£ry  et  Lyon  de  nuit,  et  qu'il  soit  ainsi 
conduit  k  Fontainebleau ,  ou  les  ordres  sont  donnas  pour  le  recevoir. 
Je  nVen  rapporte  k  votre  prudence  et  k  celle  du  commandant  de  la 
gendarmerie.  Ayez  soin  que  la  voiture  du  Pape  soit  bonne  et  que 
xxin.  *7 


18710.  —  AU  PRINCE  BORGHESE, 


Dresde,  21  mai  1812. 
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toutes  les  precautions  convenables  soient  prises.  H  ne  faut  pas  que 
le  Pape  voyage  en  habits  pontificaux ,  mais  seulement  en  habits  eccle- 
siastiques,  et  de  mani&re  que  nulle  part  sur  la  route,  except£  au 
mont  Cenis,  it  ne  puisse  etre  reconnu.  A  raoins  d'evenement ,  cette 
mesure  n' est  pas  tellement  urgente  que  vous  ne  puissiez  envoyer 
ehercher  le  prefet  de  Montenotte  pour  concerter  d'avance  avee  lui  ce 
depart. 

Vous  transniettrez  la  lettre  ci-jointe  au  due  de  Lodi.  Je  lui  ecris 
pour  qu'il  vous  envoie  a  Turin  l'archevgque  d'tidesse.  Lorsque  cet 
archev£que  sera  arrive  a  Turin  ,  vous  lui  feres  connattre  de  ma  part 
que  vous  avea  une  mission  a  lui  con  tier ,  et  aussitdt  que  vous  apprea- 
drea  que  le  Pape  sera  a  une  poste  au  deli  de  Turin,  vous  fenverrez 
le  rejoindre.  II  se  placera  dang  la  voiture  du  Pape  et  l'accompagnera 
pendant  le  reste  de  la  route.  Vous  feres  *onnaitre  a  ce  pr£lat  que  la 
situation  des  affaires  en  Europe  et  la  presence  des  Anglais  devaat 
Savone  rendaient  le  sejour  du  Pape  dangereux  dans  cette  ville ;  qu  il 
faut  qu'il  soit  place  dans  le  centre  de  1  Empire;  qu'il  sera  recu  a  Fon- 
tainebleau  par  les  ev^ques  de  la  deputation ;  qu'il  y  occupera  le  loge- 
ment  qu'il  a  deja  hahite;  qu'il  y  verra  les  cardinaux  qui  sont  en 
France,  etc. 

Vous  correspondrez  pour  l'ex£cution  de  ces  mesures  avec  le  ministre 
de  la  police.  Je  desire  que  le  plus  grand  secret  soit  garde. 

Napoleon. 

D'apris  l'original  comm.  par  M.  le  marquis  Goiani  di  San  Giorgio. 


18711.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM, 
major  g Antral  de  la  graxde  abmee  ,  a  drbsde. 

Dretde,  22  mai  1812. 

Mod  Cousin ,  je  vois  que  votre  etat  da  quartier  general  n'est  que 
du  10;  cependant  e'est  aujourd'hui  le  22.  Ecrivez  k  Posen  pour  que 
dans  les  vingt-quatre  heures  on  vous  envoie  un  nouvel  etat.  Je  d&ire 
savoir  si  le  major  Clicquot,  des  equipages,  est  arrive,  ainsi  que 
l'imprimerie.  II  est  fort  urgent  que  je  receive  ces  etats  pour  que  je 
puisse  faire  mes  dispositions.  Pourquoi  1'etal  du  ler  corps  n'est-il 
qu'au  5  mai?  Je  devrais  avoir  celui  du  15.  Dans  cette  situation  du 
5  mai,  je  vois  qu'il  y  a  bien  des  bommes  detaches.  Donnei  lordre 
au  prince  d'Eckmuhl  de  faire  venir  tout  son  monde  et  de  ne  pas  s'em- 
barrasser  des  derrieres.  Le  nombre  de  ses  detaches  se  monte  jusqu'a 
i,000.  11  est  bien  urgent  que  le  prince  d'Eckmuhl  envoie  des  ordres 
particuliers  pour  rappeler  ce  qu'il  a  en  arri&re ,  et  que  tout  son  corps 
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soit  sur  la  rive  droite  de  la  Vistule.  Je  vois  dans  1'etat  de  situation  de 
la  division  Bruyere,  au  10  mai,  que  le  6*  regiment  des  lanciers 
polonais  etait  encore  a  Ostrolenka  et  environs,  et  que  le  8*  eta  it 
encore  aux  environs  de  Pultusk.  11  est  n£cessaire  que  ces  regiments 
se  reploient  sur  la  rive  gauche  de  I'Alle. 

En  general,  Jes  etats  que  vous  roe  raettez  sous  les  yeux  ont  pr&s 
d'un  mois  de  date;  il  est  ridicule  qu'ils  soient  si  arrier£s ,  c'est  comme 
si  je  n'avais  rien.  Vous  ne  prenez  pas  les  mesures  necessaires  pour 
les  avoir  exactement ;  c'est  voire  faute. 

Napoleon. 

D'apras  1' original.  DapAt  da  U  gaorre. 


18712.  —  AU  PHINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMEE  ,  A  DRESDE. 

Drcsde,  22  rati  1811 

Mon  Cousin ,  le  due  de  Bassano  a  dti  vous  faire  connaitre  que  j'ai 
avance  un  million  sur  l'emprunt  de  Saxe  pour  le  service  de  l'arm6e 
polonaise;  que  ce  million  doit  etre  pay6  en  deux  termes ;  qu  il  est  done 
n£cessaire  que  le  payeur  general  de  Parm^e  envoie  500,000  francs 
k  Varsovie  pour  les  besoins  de  Parm6e,  et  que  les  500,000  autres 
francs  seront  pay£s  plus  tard.  Donnez  en  consequence  des  ordres  pour 
que  500,000  francs  soien£  envoy^s  a  Varsovie  vingt-quatre  heures 
aprfcs  la  reception  du  present  ordre. 

Napoleon. 

D'aprae  1'orijhial.  Dlpdt  ie  la  gaerra. 

18713.  —  NOTE  POUR  LE  MINISTRE  DE  LA  GUERRE. 

Dresde,  22  mai  1812. 

Depuis  le  ler  janvier  1812,  il  ne  sera  plus  rien  accorde  au  prince 
<f  Eckmuhl  au  dela  du  traitement  de  marechal  commandant  un  corps 
<Tarm£e,  avec  l'extraordinaire  par  mois. 

Napoleon. 

D'apraa  la  copie.  Archive*  des  finances. 


18714. —  A  M.  MARET,  DUC  DE  BASSANO , 

MINISTRE  DBS  RELATIONS  EXT&R1EURKS ,  A  DRKSDR. 

Drasda,  23  mai.  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Bassano,  je  vous  envoie  un  rapport  sur 
Kolberg.  Prenez-en  une  copie  que  vous  enverrez  a  M.  de  Saint- 
Mat*ao,.et  faites  repasser  en  suite  cette  ptece  ao  major  g£n£ral.  11 
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parait  par  ce  rapport  que  la  Prusse  a  encore  beaucoup  de  magasins  a 
Kolberg,  dont  elle  pourrait  se  degarnir  pour  aider  a  la  subsistance 
de  Farmee. 

Napoleon. 

D'apres  l'original  comm.  par  M.  le  due  de  Bassano. 


18715.  —  A  MADAME  LA  COMTESSE  DE  MONTESQCIOU , 

GOUVERXANTE  DB  LA  MAISON  DBS  EXFANTS  DB  FRANCE ,  A  PARIS. 

Dresde.  23  mai  1812. 

Madame  la  Comtesse  de  Montesquiou,  j'ai  re$uloutes  vos  lettres 
jusqu'au  16  mai.  J'apprends  avec  plaisir  la  bonne  sante  du  Roi.  J'ai 
conGance  en  fait  de  m6decine  dans  mon  premier  medecin  Corvisarl. 

Napoleon. 

D'apres  l'original  comm.  par  le  g«?neVal  comle  de  Montesquion-Feieosac. 


18716.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

MIXISTRE  DE  LA  Gl'ERRE ,  A  PARIS. 

Dresde,  23  mai  1813. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre ,  faites  connailre  a  la  Grande-Duchesse 
que  I'ennemi  a  I'intention  d'attaquer  Tile  d'Elbe,  et  qu'elle  envoie  le 
prince  Felix  inspecter  la  garni  sou  de  cette  ile,  ses  moyens  de  defense, 
scs  magasins,  etc. 

Le  7*  bataillon  du  6e  de  Itgue,  celui  du  14*  leger,  le  3*  bataillon 
de  la  M&literranee ,  le  bataillon  colonial  italien,  forment  quatre  ba- 
laillons  valant  3,000  hommes;  ce  qui,  avec  les  deux  compagnies 
d'artillerie ,  les  deux  compagnies  garde-c6tes  et  le  bataillon  de  Tile 
d'Elbe,  forme  une  garnison  de  4,000  hommes.  11  faut  un  bon  com- 
mandant d'armes  a  Porto-Ferrajo ,  un  chef  de  bataillon  d'artillerie, 
un  officier  superieur  du  genie  et  un  bon  general  pour  commander 
File.  Je  suppose  que  les  magasins  sont  a  I'abri  de  la  bombe,  et  que 
la  place  est  approvisionnee  de  tout  ce  qui  est  n£cessaire. 

Failes-moi  connailre  la  situation  du  112*  regiment.  11  doit  avoir  a 
present  cinq  bataillons  et  plus  de  4,000  hommes  sous  les  amies;  ces 
hommes  sont-ils  habilles,  £quipes,  armes  et  en  etat  de  marcher? 

Donnez  pour  instruction  a  la  Grande-Duchesse  que,  si  Tennemi 
attaquait  soit  Rome,  soit  Ancdne,  soit  Venise,  soit  Naples,  soil 
G6nes,  le  bataillon  Stranger  qui  est  a  Livourne,  le  1 12*  regiment  et 
les  cohortes  de  gardes  nationales  de  la  Toscane,  formant  un  corps  dc 
6,000  hommes,  doivent,  sous  les  ordres  d\m  general  de  brigade. 
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avec  six  pieces  de  canon  attelees  sur-le-champ  par  des  moyens  extra* 
ordinaires  du  pays,  se  mettre  en  mouvement  sur  le  point  menace. 

Instruisez  de  cette  disposition  le  general  Miollis ,  le  general  Vignolle 
commandant  en  Italie,  le  prince  Borghese  commandant  en  Piemont. 

Le  general  Miollis  a  trois  ba  tail  Ions  du  6*  de  ligne,  trois  bataillons 
du  14*  leger,  le  2*  bataillon  de  militaires  etrangers  et  la  cohorte  des 
gardes  nationales  de  Rome,  en  tout  huit  bataillons,  qui  formeraient 
une  division  de  8,000  hommes.  Le  general  Miollis  organ i serai t  sur- 
le-champ  douze  pieces  de  canon,  quil  ferait  servir  par  l'artillerie 
de  ligne  qu'il  a  a  Rome,  et  cetle  colonne  se  porterait  ou  sur  Rome  , 
ou  sur  Livourne ,  ou  sur  Naples ,  ou  sur  Ancone ,  ou  sur  Venise ,  si 
ces  points  etaient  attaques.  II  est  necessaire  que  les  bataillons  du  6*  de 
ligne  et  du  14*  leger  soient  portes  au  grand  complet.  Instruisez  de 
cela  la  Grande-Duchesse ,  le  marechal  Perignon,  le  general  comman- 
dant en  Italie  et  le  prince  Borgbese. 

Le  prince  Borgbese  aura  la  14'  demi-brigade  provisoire  forte  de 
quatre  bataillons,  la  15*  forte  de  quatre  bataillons,  la  4*  cohorte  de 
gardes  nationales  formant  quatre  bataillons,  les  quatre  bataillons 
du  52e;  ce  qui  ferait  seize  bataillons  ou  deux  divisions,  chacune  de 
6,000  bommes,  a  chacune  desquelles  on  attacberait  huit  pieces  de 
canon  attelees  par  les  moyens  du  pays.  Ces  divisions  se  porteraient, 
selon  les  circonstances ,  ou  sur  Rome,  ou  sur  Venise,  ou  sur  Ancdne, 
sur  Genes,  sur  Nice,  ou  m£me  sur  Toulon.  11  est  done  necessaire 
que  la  Grande-Duchesse,  le  general  Miollis,  le  marechal  Perignon  , 
)e  general  commandant  en  Italie,  soient  prevenus  de  ces  dispositions. 

Le  general  commandant  en  Italie  se  trouve  avoir,  par  les  disposi- 
tions que  j'ai  prises ,  trois  divisions  form  an  I  18,000  hommes,  savoir, 
une  sur  FAdige,  une  du  cdte  d'Ancone  et  une  du  cote  de  Milan,  les- 
quelles  se  porteraient  aussi  sur  les  provinces  illyriennes  avec  infan- 
terie ,  ca valerie  et  artillerie. 

Ainsi  done  il  y  a  en  Italie  les  forces  du  general  Grenier,  fort  de 
8,000  hommes  d'infanterie,  de  500  chevaux  napolitains,  de  quatorze 
pieces  d'artillerie  napolitaines  et  de  dix  pieces  de  regiment ;  la  divi- 
sion de  Rome,  forte  de  9,000  hommes  et  de  douze  pieces  de  canon; 
la  division  de  Toscane,  forte  de  6,000  bommes  et  de  six  pieces  de 
canon;  les  trois  divisions  du  royaume  d'ltalie ,  fortes  de  18,000-hom- 
raes  et  de  1,500  chevaux;  les  deux  divisions  du  Piemont,  fortes 
de  12,000  hommes,  1,200  chevaux  et  de  douze  pieces  de  canon. 

Ces  corps  formeront  done  une  force  de  50,000  hommes  d'infan- 
terie et  de  3,000  chevaux  et  de  quatre-vingt-quatre  pieces  de  canon , 
independamment  de  1'armee  napolitaine,  forte  de  40,000  hommes 
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d'i&fanterie,  de  4,000  ebevaux  el  de  soixante  et  dix  pieces  de 

canon. 

Vousvoyea  donequ'on  pounratt  se  porter  aveepre*  del  00, 000 bom- 
mea  sur  un  point  qui  aeratt  meneot,  sans  compter  ce  quon  poorrtit 
tirer  de  Geneve  et  de  la  7f  division  militaire.  II  est  oicessaire  que 
vous  me  remettiea  un  travail  en  regie  la-dessus,  apres  vous  dtre 
concert^  avec  la  general  Miollis,  le  general  Vignolle,  la  Grande* 
Duebesse,  le  prince  Borghese,  le  marecbal  Perignon  et  le  general 
IWtrand. 

Le  general  Bertrand  ,  en  oas  d'attaque  sar  Venise  ,  pourrait  four- 
nir  une  eoloane  de  2  ou  3,000  homines,  qni  apputerait  sur  kPiave. 
11  faudrait  que  le  rot  de  Baviere  fdt  prevenu  par  le  general  Vignolle; 
il  ne  manquerait  pas  d'envoyer  3  ou  4,000  hommes  par  Trent© . 

Si,  par  coatre,  le  Tyred  s'insisrgflaftt,  le  general  Bertrand  fcrail 
passer  a  Lienz  2  ou  3,000  hommea,  le  general  Vignolle  enverrail 
8  a  9,000  hommes  sut  Treaie,  lea  Bauarois  {eraieot  passer  one 
douaaine  de  mille  hommes  par  Salabutg;  ce  qui  farait  pre*  de 
24,000  bemmes,  qui  seraient  proroptemtnt  reunis  dans  le  Tyred. 

Ce  qui  me  par  ait  manque?  en  Itaiie ,  ce  soot  des  compagnws  d'artik- 
lerie  fran^aises ;  U  en  manque  a  Pahananova,  k  Mantoue,  k  Venise ; 
il  faut  aviser  aux  naoyens  d'en  envoyer. 

Le  4#  bataillon  du  8*  leger  est  a  Zara ;  ee  bataillon  a  200  malades , 
de  sorte  qu'il  n'a  que  550  bournes  presents.  Faites  partir  de  Geneve 
une  eompagaie  de  150  homines  pour  le  completer. 

J  ai  approuve-  que  vous  faasiea  passer  en  lllyrie  le  3*  bataillon  du 
23'  de  ligne ,  ce  qui  formera  quatre  bataillon*  francak  ou  3,000  hom- 
ines dans  lea  provinces  illyriennes;  le  4*  leger  italien  y  a  troi*  h*~ 
taillons;  ce  qui  fait  sept.  II  y  aura  done  dans  les  provinces  illyrieraes, 
independamment  des  Creates,  sept  batailloas  de  ligne. 

Mandez  au  general  Miollis  de  faire  Gler,  a  fur  et  mesure,  tout  ce 
qu  il  pourra  sur  le  4e  leger  italien,  afin  que  ce  regiment  ait  une  force 
de  2,400  homines. 

11  y  a  en  lllyrie  deux  compagoies  d'artillerie  italiennes  qui  ne  aonl 
qua  60  homines ;  mande?  au  general  Vignolle  de  les  completer  a 
120  hommes.  Les  deux  cempagnies  d'artillerie  franchises  son!  au 
complet  de  120  hommes. 

Je  ne  serais  pas  eloigne  de  faire  passer  a  Trieste  le  4*  bataillon  da 
3e  leger,  qui  est  k  Panne,  aussitot  que  les  cohortes  de  gardes  natio- 
nales  de  la  2H°  division  militaire  seront  formees. 

Le  5e  balailloa  du  10°  de  ligne,  qui  est  a  Plaisance,  doit  reeevoir 
des  hommes  et  £tre  bientftt  d  une  veritable  utilite. 
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Je  crois  que  le  general  Bertrand  doit  toujours  tenir  dans  le  Tyrol , 
du  c6tk  de  Lienz,  un  millier  d'hommes  francais  et  croates. 

II  y  a  encore  dans  les  27*  et  28*  divisions  militaires  le  4*  bat  ail- 
Ion  da  7*,  qui  s'organise  et  dont  il  faut  presser  l'organisalion ;  le 
4*  bataillon  du  42*;  le  3*  bataillon  du  67%  qui  est  arrive  d'Espagne; 
le  4*  bataillon  du  101*;  enfin  le  regiment  Suisse.  11  me  semble  que 
le  4*  bataillon  du^7*  pourrait  ^tre  joint  a  la  15*  demi-brigade  provi- 
soire,  et  le  3«  bataillon  du  67*  k  la  14*.  Le  4*  bataillon  du  42*,  le 
4*  du  101*  et  le  regiment  suisse  pourraient  former  une  nouvelle  bri- 
gade, k  laquelle  il  ne  faudrait  pour  la  completer  que  des  hommes. 

Faites-moi  un  rapport  sur  les  diflerentcs  parties  de  cette  depeche, 
que  je  dicte  de  memoire,  et  presentez-moi  un  projet  d'organisation. 


Monsieur  le  Doc  de  Feltre,  derives  au  raarechal  Perignon,  qui 
commande  k  Naples ,  qu'il  est  presque  certain  qu  il  sera  attaque  avant 
la  fin  de  l'6t£ ;  qu'il  est  done  necessaire  qu'on  s'occupe  avec  activity 
k  remonter  la  cavalerie,  k  organiser  des  batteries  d'artillerie  legere 
et  k  pied ,  a  recruter  les  cadres  et  a  en  former  de  nouveaux ;  que  je 
pense  qu'il  est  indispensable  qu'il  y  ait  dans  le  royaume  de  Naples 
50,000  hommes  et  4,000  chevaux  et  soixante  k  soixante  et  dix  pieces 
de  canon ;  que  le  corps  du  general  Grenier  est  compris  dans  cet 
effectif;  que,  pour  avoir  soixante  et  dix  a  quatre-vingts  pieces  de 
canon  attelees,  il  faut  plus  de  300  voitures,  ce  qui  exige  1,500  a 
2,000  chevaux  du  train;  qu'il  est  necessaire  qui!  y  ait  deux  batteries 
de  reserve  de  pieces  de  12  et  d'obusiers ;  que  ce  ne  sera  que  la  grande 
activite  que  la  Reine  mettra  dans  ses  armements  et  I'aspect  de  l'etat 
de  defense  respectable  ou  sera  mis  le  royaume  qui  imposeront  a 
reunemi;  que  je  desirerais  que  500  chevaux  napolitains  et  deux  bat- 
teries, Tune  k  cheval  de  six  pieces  et  Tautre  a  pied  de  huit  pieces, 
form  ant  quatorze  pieces  de  canon ,  fussent  jointes  au  corps  du  gene- 
ral Grenier;  que  mon  intention  est  que  le  general  Grenier  se  tienne 
dans  ses  cantonnements  actuels  et  dans  des  endroits  sains,  pr£t  a  se 
porter,  selon  les  eveneroents,  sur  Rome,  sur  Ancdne  ou  sur  Flo- 
rence. Ecrivez  la  m&me  chose  au  general  Grenier. 


Napoleon. 


D'apres  la  cepie.  DepAt  de  la  gserre. 


18717.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 


MINISTRB  DE  LA  GUBRRB,  A  PARIS. 

Dretde,  23  mai  1812. 


Napoleon. 


D'apres  la  copie.  DlpAt  de  la  guerre. 
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18718.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 


Monsieur  le  Due  de  Feltre,  le  ler  bataillon  du  52*  a  233  horomes 
a  la  Spezia ;  failes  rejoindre  ces  homines ,  qui  sont  desormais  inutiles 
a  la  Spezia.  Le  ltr  bataillon  de  ce  regiment  est  fort  de  600  bommes, 
le  2"  bataillon  de  500  bommes ,  le  3*  de  500  hommes ,  le  4*  de 
500  hommes  :  je  desire  que  les  cinq  bataillons  du  52*  soient  reuuis 
a  G6nes.  Failes-moi  connaftre  si  ce  regiment  pourrait  fournir  trois 
bataillons  de  six  compagnie*  fortes  chacune  de  150  hommes,  ce  qui 
ferait  un  regiment  de  2,700  hommes,  et  ce  qui  resterait  aux  4*  et 
5*  bataillons.  Je  desirerais  ne  retirer  ce  regiment  de  G£nes  que  lorsque 
Torganisation  des  82%  83%  84*  et  85#  cohortes  du  Piemont  et  de 
Genes  serai t  a  peu  pres  avancee. 

Je  desire  £tre  instruit  de  ce  qui  se  passe  a  Naples ,  a  fin  de  faire 
passer  des  ordres  a  la  division  napolitaine  avant  quelle  ait  passe 
Ve>one,  si  je  vois  qu  on  pourvoit  a  reparer  les  pertes  par  un  nouveau 
recrutemeut  et  qu'il  n'y  ait  rien  a  craindre.  Au  reste,  le  travail  que 
je  vous  demande,  par  mes  lettres  de  ce  jour,  sur  les  bataillons  qui 
sont  disponibles  en  Italie,  me  mettra  a  mdme  de  juger  si  je  dois  faire 
venir  la  division  napolitaine,  qui  sera  toujours  utile  sur  les  derrieres 
de  la  Grande  Arm£e.  Le  4*  bataillon  du  52*  est ,  je  crois,  compose 
d'anciens  soldats  de  la  conscription  de  1811 ;  je  ne  serais  pas  6loigne 
de  le  joindre  aux  trois  premiers.  Je  crois  vous  avoir  mande  d'£crire 
k  la  Grande-Duchesse  de  reunir  le  112*  dans  des  endroits  sains; 
faule  de  ce  soin,  les  regiments  se  perdent.  Mon  intention  est  que 
pass£  le  l*r  juin  il  n'y  ait  aucune  troupe  native  d'en  de$a  des  Alpes 
dans  les  mauvaises  parties  de  la  Toscane,  de  Yttai  de  Rome,  de 
Naples,  dans  les  environs  du  P6,  a  Mantoue,  a  Palmanova.  Les  Na- 
politains ,  les  bataillons  Strangers ,  doivent  faire  le  service  dans  ces 
pays.  Reit£rez  Tordre  que  les  troupes  franchises  soient  placets  sur 
les  hauteurs  et  dans  des  positions  saines.  Cette  disposition  est  de  la 
plus  haute  importance.  Tenez  la  main  a  son  execution,  et  chargez 
quelqu'un  de  vos  bureaux  de  compulser  les  etats  de  situation  et  dc 
s' assurer  que  mes  ordres  sont  executes. 


MINISTRB  DE  LA  GUERRE  ,  A  PARIS. 


Dresde,  23  mai  1812. 


Napoleon. 


D'apr&s  1'origiaaL  D4p6t  de  la  guerre. 
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18719.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  G&N&RAL  DK  LA  GRANDE  ARM^E ,  A  DRESDE. 

Dresde ,  23  mai  1812. 

Mori  Cousin ,  expediez  sur-le-charap  un  officier  au  vice-roi  pour 
lui  faire  connaitre  que  les  dispositions  contenues  dans  sa  iettre  du 
10  mai  sont  mauvaises.  Pultusk,  Oslrolenka ,  Rozan  et  ra^me 
Przasnycz  doivent  £tre  occup£s  parle  5#  corps,  qui  se  nourrit  par 
Varsovie.  11  doit  appuyer  la  gauche  du  4e  corps  a  la  Drewenz ,  et  la 
droite  tout  au  plus  a  Wyszogrod.  II  aurait  alors  pour  se  nourrir  la 
manutention  de  Thorn ,  celle  de  Plock  et  celle  de  Wyszogrod.  11  doit 
avoir  recu  Tordre  de  se  placer  en  colonnes  sur  le  cheuiin  de  Plock  a 
Wi  lien  berg ;  il  peut  se  placer  sur  trois  colonnes,  s'il  le  juge  conve- 
nable;  une  de  Lipno  a  Rypin  et  Lautenburg,  une*de  Plock  a  Soldau, 
et  la  troisieme  de  Wyszogrod  a  Plonsk  et  Ml  aw  a.  Mais  tout  le  pays 
Jepuis  la  ligne  de  Wyszogrod ,  Plonsk  et  Mlawa  a  la  Narew  doit  £tre 
a  la  disposition  du  5"  corps.  La  Wkra  peut  £tre  la  ligne  de  demar- 
cation. Faites  bien  remarquer  au  vice-roi  qu'il  doit  tenir  ses  masses 
pres  de  la  Vistule ,  puisque  Wyszogrod ,  Plock  et  Thorn  sont  des 
endroits  abondamment  approvisionnes  et  ou  il  y  a  une  grande  quan- 
tity de  vivres. 

tcrivez  dans  le  me'me  sens  au  due  d'Elchingen  et  au  roi  de 
Westphalie. 

Napoleon. 

D'apres  1' original.  Dlpdt  de  la  guerre. 


18720.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM , 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMfo ,  A  DRESDE. 

Dresde,  23  mai  1812. 

Mon  Cousin ,  ecrivez  au  general  Rapp  que  vous  avez  mis  sous  mes 
yeux  sa  lettre  du  9  mai;  que  j'y  ai  vu  des  batiments  de  trois  especes; 
que  ceux  de  la  premiere  espece  ne  vont  que  de  Kcenigsberg  ou  d  El- 
bing  jusqua  Pillau  et  de  la  dans  la  Baltique  ( il  paratt  que  ces  bati- 
ments sont  nombreux,  mais  le  general  Rapp  ne  fait  pas  connaitre  ce 
qui  en  existe  a  Kcenigsberg) ;  que  ceux  de  la  deuxieme  espece  sont 
au  nombrc  de  cinquante-quatre ;  que  ce  sont  des  batimenls  qui  font 
la  navigation  du  Frische-Haff,  mais  qu'ils  ne  peuvent  pas  arriver 
jusqua  Danzig;  qu'enGn  les  batiments  de  la  troisieme  espece  sont 
ceux  qui  peuvent  aller  de  Kcenigsberg  a  Danzig;  que  leur  nombre 
nest  que  de  quarante-deux ,  qui  peuvent  aller  sans  decharger  de 
Danzig  a  Kcenigsberg,  et  que  ces  quarante-deux  batiments  ne  peuvent 
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porter  ensemble  que  30,000  quinftaux.  Le  general  Rapp  ne  fait  pas  con- 
nattre  quel  est  le  tonnage  des  cinquante-quatre  bailments  de  deuxierae 
espece,  ni  combien  ce  nombre  de  bailments  pourrait  transporter; 
mais  en  general  ce  doit  £tre  peu  de  chose,  et,  quand  meme  ces  bati- 
ments porteraient  60  milliers,  cela  serait  bien  peu  satisfaisant.  11 
est  vrai  que  le  nombre  des  batiments  de  premiere  espece  n'est  pas 
determine ;  s'il  y  en  a  beaucoup,  il  faudrait  en  arrher  lc  plus  grand 
nombre  possible ;  et ,  comme  il  doit  y  avoir  dans  la  Vistule  des  bati- 
ments en  soffisance  poor  alter  de  Danzig  a  Elbing ,  le  service  ainsi 
partage  pourrait  toujours  se  faire.  Toutes  les  fois  qu'on  aurait  des 
bateaux  de  la  troisieme  espece  qui  peuvent  aller  de  Danzig  k  Koenigs- 
berg, on  les  prefererait.  Quand  on  n'en  aurait  pas,  on  chargerait 
cTabord  sur  des  bateaux  de  la  Vistule,  qui  trans porteraien t  jusqu'a 
Elbing,  et  la  le  chargement  pas  serait  sur  des  bateaux  de  deuxieme 
et  m£me  de  premiere  espece.  Enfin  il  faut  avoir  des  bateaux  en  quan- 
tity suffisante  pour  transporter  2  k  300  milliers  de  Danzig  a  Koenigs- 
berg,  soit  en  rompant  charge  a  Elbing,  soil  sans  rompre  charge. 
Mon  intention  est  done  que  le  geoeral  Rapp  r£unisse  en  conseil  les 
deux  contre-amiraux ,  des  ingenieurs  et  les  principaux  bateliers  du 
pays,  et  qu'il  prenne  leur  avis  sur  les  dift&rentes  questions  suivantes  : 

Combien  y  a-t-il  de  bailments  propres  a  aller  de  Danzig  a  Koenigs- 
berg?  combien  portent-ils?  pourrait-on  en  augmenter  le  nombre? 
Y  a-t-il  a  Danzig  des  batiments  qu'avec  une  legere  reparation  on 
pourrait  rendre  propres  a  ce  service,  de  maniere  qu'on  pdt  effectuer 
le  transport  de  Danzig  a  Koenigsberg  sans  rompre  charge  k  Elbing  ? 
Combien  y  a-t-il  de  bateaux  pour  faire  la  navigation  de  Danzig  a 
Elbing?  combien  peuvent-ils  porter?  combien  de  jours  leur  faut-il 
pour  Taller  et  le  retour?  Combien  y  a-t-il  de  bateaux  qui  puissent 
aller  d'Elbmg  k  Koenigsberg?  et  combien  de  jours  leur  faut-il  pour  ce 
trajet?  Convient-il  de  reparer  les  alleges  qui  sont  a  Danzig  et  de  les 
envoyer  vides  a  Elbing,  pour  augmenter  les  moyens  de  transport 
d'Elhing  a  Koenigsberg?  ou  y  en  a-t-il  dej&  suffisamroent? 

II  faudrait  aussi  me  procurer  des  renseigneraents  sur  cette  autre 
question  :  Quels  sont  les  batiments  qui  pourraient  aller  de  Koenigs- 
berg  dans  le  \iemen  et  remonter  ce  fleuve?  quelles  doivent  6tre  leurs 
dimensions?  oat-ils  des  ecluses  a  franchir?  Je  suppose  qu'il  y  aura 
sniisamnoent  de  ces  bateaux. 

11  est  de  la  pins  grande  importance  que  les  bateaux  ne  manquent 
pas  et  que  cette  navigation  se  fasse  sous  la  direction  des  ofliciers  de 
marine.  Le  contre-amiral  Dumanoir  sera  charge  de  tons  les  details- 
du  service  depuis  Danzig  jusqua  Koenigsberg.  Le  contre-amiral  Baste 
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sera  placi  A  Kpenigsberg  et  sera  charge  du  meme  service  dans  le 
Frische-Haff  et  dans  toua  les  canaux  de  communication  de  Kcenigs- 
berg  au  Niemen.  11  est  mkessaire  que  ces  deux  contre-aniiraux  con- 
certent  V organisation  de  leur  service  et  vous  en  rendent  compte.  11 
faut  quils  aient  partout  des  ofBciers  de  marine ,  et  que  des  raarins 
places  sur  tous  les  bailments  nous  mettent  a  l'abri  de  la  mauvaise 
volonte  des  bateliers  du  pays.  Vous  enverrez  copie  de  ma  leUre  a 
l'intendant  geniral.  Vous  l'enverrea  aussi  au  prince  d'Eckrauhl,  qui, 
etant  sur  les  lieux,  pourra  prendre  des  reuse ignements  de  son  cdt£. 

Trois  ing6nieurs  des  ponts  et  cbaussees  arrivent  de  Russie.  J  ai 
doone  ordre  qu'oo  les  retini;  on  les  attachera  k  ce  service. 

U  est  n&essaire  que  vous  ayez  au  quartier  general  un  officier  de 
mar  toe  pour  suivre  la  correspondence  et  les  details  de  ce  service. 

Napoleon. 

D*«prds  l'orijinal.  DlpAt  de  la  guerre. 


18721.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMKE ,  A  DRESDE. 

Dresde,  24  mai,1812. 

lion  Cousin ,  vous  ferez  connaltre  au  general  Heudelet  que  mon 
intention  est  qu'il  tienne  son  quartier  general  a  Munster  et  qu  il  soil 
em  correspondance  avec  le  commandant  de  la  32°  division  mililaire  >• 
avec  celui  du  Mecklenburg  r  avec  le  goeverneur  de  Magdeburg,  avec 
le  giniral  commandant  la  31 e  division,  avec  le  commandant  de  la 
17#  division  et  avec  le  minisire  de  la  guerre  du  royaume  de  West- 
phalia; il  sera  du  reste  sous  les  ordres  du  due  de  Bellime,  qui  est  a 
Berlin  et  qui  comwande  toutes  mes  troupes  entre  le  Rhin  et  la  Vis- 
tale.  Le  g£m*ral  Heudelet  a  sous  ses  ordres  la  2*  division  de  la 
reserve,  composta  de  la  6*  demi-brigade,  forte  de  4  bataillons;  de 
la  7*  demi-brigade ,  forte  de  4  bataillons ;  de  la  8#  demi-brigade  r 
forte  de  4  bataillons;  de  la  9*  demi-brigade ,  forte  de  4  bataillons  ; 
de  la  17*  demi-brigade,  forte  de  4  bataillons;  total,  20  bataillons. 
11  a  en  outre  sous  ses  ordres  la  brigade  qui  se  reunit  a  Erfurt  et  qui 
est  compos6e  de  6  bataillons;  ce  qui  fait  un  total  de  26  bataillons. 
Mon  intention  est  qu'il  envoie  sans  d£lai  la  7«  demi-brigade  pour 
tenir  garnison  a  Hambourg  ;  la  6e  pour  tenir  garnison  dans  le  Mecklen- 
burg; la  8*  pour  tenir  garnison  a  Breme;  la  9e  pour  tenir  garnison 
k  Munster,  et  la  IV  k  Osnabruck;  que  ces  troupes  ne  doivent  faire 
le  service  des  cotes  quen  cas  d'evenements  extraordinaires ;  qu'elles 
doivent  £tre  lenues  riunies  dans  les  villes,  pour  faciliter  leur  fornia- 
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tion  et  leur  instruction;  que  le  general  Heudelet  doit  parcourjr  leurs 
differentes  garnisons  pour  les  faire  manoeuvred ;  que  les  deux  Ipatail- 
lons  du  prince  Primat,  restant  dans  la  32*  division  nrilitaire,  seront 
suflisants  pour  le  service  de  la  cdte  et  ce  qu'on  appelle  le  service  de 
la  division;  qu'enGn  cette  division  de  vingt  bataillons  de  la  reserve  ne 
doit  gtre  la  que  pour  se  former,  s organiser  et  se  roettre  a  meme 
d'entrer  en  ligne. 

Le  regiment  de  la  Confederation  n°  6 ,  qui  est  a  Hambourg ,  se 
rendra  dans  la  31*  division  militaire,  ou  il  relevera  les  trois  batail- 
lons du  125%  qui  viendront  rejoindre  la  12*  division  a  Berlin.  Le 
regiment  n°  4  partira  sur-le-champ  de  Hambourg  pour  la  Poroeranie 
suedoise.  Moyennant  Tarrivee  de  la  6e  demi-brigade  dans  le  Mecklen- 
burg, le  regiment  des  gardes  de  Hesse-Darmstadt  rejoindra  le  qu ar- 
tier general  a  Marienburg,  pour  etre  attache  au  quart ier  general  et 
en  faire  le  service.  EnGn  les  autres  troupes  de  Hesse  qui  sont  dans 
le  Mecklenburg  rejoindront  leu  is  corps  dans  la  Pomeranie  su£doise, 
et  le  general  Daendels  reunira  toute  la  brigade  de  Berg  a  Stettin,  en 
retirant  mime  ce  que  ce  corps  a  en  garnison  a  Kustrin. 

Vous  ferez  connaitre  au  general  Heudelet  que,  si  une  descente 
avait  lieu  en  Hollande  a  Delfzy  1 ,  a  Hambourg ,  ou  dans  la  Pomera- 
nie suedoise ,  il  aurait  a  s  y  porter  sur-le-champ  avec  ses  vingt-six 
bataillons ;  que ,  si  une  insurrection  quelconque  avait  lieu  en  West- 
phalie  ou  sur  tout  autre  point,  il  faudrait  y  faire  marcher  la  reserve 
d'Erfurt,  ainsi  que  les  forces  qu'il  aurait  a  Miinster;  que  mon  inten- 
tion est  d'envoyer  la  17*  demi-brigade  tenir  garnison  a  Magdeburg, 
mais  que  j'attends,  avant  de  donner  cet  ordre,  qu'on  m'ait  rendu 
compte  de  la  formation  de  cette  demi-brigade  et  de  larriv&e  des  ba- 
taillons des  126%  127%  128e  et  129%  qui  doivent  dtreen  ce  moment 
en  retard.  II  faut  informer  le  general  Heudelet  que  10,000  Danois 
doivent  en  cas  de  descente  cooperer  avec  lui ;  que  huit  4M  escadrons 
de  dragons  doivent  se  mettre  en  marc  he  pour  le  Hanovre;  qu  lb  ne 
seront  d'abord  composes  que  de  800  hommes,  mais  que  successive- 
ment  ils  seront  portes  a  2,000  chevaux;  que  cette  cavalerie  doil  faire 
partie  de  sa  division.  La  32*  division  doit  avoir  deux  batteries  de 
canon.  II  est  necessaire  que  deux  autres  batteries  soient  attachees  a 
la  division  Heudelet.  J'en  ai  ecrit  au  ministre  de  la  guerre  et  j'en 
latere  Tordre. 

Ainsi  le  general  Heudelet  aura  dans  la  main  vingt-six  bataillons, 
formant  18,000  hommes,  2,000  hommes  de  cavalerie  et  trente 
pieces  de  canon.  Deux  generaux  de  brigade  et  un  adjudant  comman- 
dant lui  seront  necessaires.  En  supposant  done  que,  dans  le  courant 
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de  juillet,  les  Su6dois,  les  Anglais  ou  mgme  les  Russes  tentassent 
quelque  chose ,  il  serait  en  mesure  de  leur  resister. 

Donnez  I'ordre  au  general  Michaud ,  commandant  a  Magdeburg , 
qu1  aussildt  que  la  tgte  de  la  division  Lagrange  sera  arrivee  k  Magde- 
burg il  fasse  partir  le  regiment  westphalien  qui  est  a  Magdeburg  pour 
se  rendre  a  Glogau. 

Prevenez  la  reine  de  Westphaiie  de  la  formation,  de  la  reserve 
d'Erfurt  et  de  1'organisation  de  la  division  Heudelet. 

Prevenez  le  general  Heudelet  qu  il  doit  s  assurer  par  Iui-m6me  que 
la  citadelle  d'Erfurt  est  armee,  approvisionnee  et  en  etat  de  se 
defend  re. 

Vous  ferez  part  de  toutes  ces  dispositions  au  marechal  due  de 
Bellune,  la  division  Heudelet  extant  sous  ses  ordres. 

Moyennant  l'arrivee  du  regiment  de  la  Confederation  n*  4  et  des 
troupes  de  Hesse-Darmstadt  dans  la  Pomeranie  suedoise,  toute  la 
brigade  de  Berg,  composee  aujourd'hui  de  cinq  bataillons  et  qui 
bient6t  sera  augmentee  de  deux  autres,  doit  se  reunir  a  Stettin ,  afin 
de  pouvoir  se  meltre  en  mouvement  sur  la  Vistule,  ou  y  eUre  aussitdt 
que  la  lre  division  de  la  reserve,  aux  ordres  du  general  Lagrange, 
sera  arrivee  a  Magdeburg.  Vous  ferez  comprendre  au  due  de  Bellune 
que  je  desire  que  le  9*  corps  puisse  dans  le  courant  de  juin  se  porter 
sur  la  Vistule.  II  se  trouvera  reraplace  par  les  1",  2%  3°  et  4*  divi- 
sions de  la  reserve.  Prevenez  de  tous  ces  ordres  le  ministre  de  la 
guerre,  afin  surtoutqu'il  organise  promptement  deux  batteries  d'artil- 
lerie  pour  la  division  Heudelet. 

Napoleon. 

D'apres  l'original.  Dlp4t  de  la  guerre. 


18722.  —  AU  GENERAL  DUROSNEL, 

AIDE  DK  CAMP  DE  l'eMPERBUR  ,  A  DRRSDB. 

•  Dresde,  24  mai  1812. 

Monsieur  le  Comte  Durosnel  f  vous  trouverez  ci-joint  copie  d  un 
memoire  du  general  Rapp  sur  les  moyens  de  transport  par  eau  de 
Danzig  a  Kcenigsberg.  Je  vous  remets  aussi  copie  de  la  reponse  que 
je  charge  le  major  general  de  faire  au  general  Rapp.  Rendez-vous  h 
Danzig;  vous  y  verrez  les  principaux  bateliers,  les  ing^nieurs  de 
marine  et  les  deux  contre  -  amiraux ,  et  vous  ine  rapporterez  un 
memoire,  bien  detaille,  sur  toutes  les  questions  posees  dans  ma 
lettre  au  major  general.  Voyez  par  vous-mdme  si  mes  ordres  relatifs 
a  l'embarquement  des  equipages  de  siege,  a  Fembarquement  des 
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equipages  de  pont  et  da  genie  et  a  l'embarquement  des  vivrcs  out  &i& 
executes,  si  tout  a  1316,  et  si  tout  sera  rendu  a  Elbing  tu  lw  juin. 
Voyez  6galement  si  le  premier  Equipage  de  pout,  bien  attete,  a  fil£ 
sur  Elbing ,  et  quelles  sent  les  ressources  des  2*  et  3*  Equipages  de 
pont  en  materiel,  personnel  et  attelages;  enfin  voyez  toot  ce  qui  pent 
interesser  mon  service  a  Danzig,  soit  pour  Equipage  de  siege,  soil 
pour  F  equipage  de  reserve ,  soit  pour  les  ap  pro  vision  nem  en  ts  du  g^nie 
et  l'artillerie.  Voyez  tout  en  detail  et  rapportez-moi  des  renseigne- 
ments  sur  tout.  Vous  passerez  a  Elbing  pour  vous  assurer  que  tous 
les  objets  qui  aoraient  &k  dirig6s  sur  Elbing  y  sont  arrives  ,  et  que , 
si  on  a  du  les  debarquer,  ils  sont  d£ja  rem  barques  sur  d'autres  b4U- 
ments  propres  a  la  navigation  du  Frische-Haff.  Vous  attendrez  de 
nouveaux  ordres  k  Danzig. 

NAFOL&M. 

D'apres  U  copie.  Dcp6t  de  1a  guerre. 


18723.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

MINJSTRE  DE  LA  GUERRE ,  A  PARIS. 

Drt»4e,  96  mi  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre,  je  r6pands  a  votre  lettre  da  18,  par 
laquelle  vous  me  rendez  compte  de  rembrigadement  des  cobortes  de 
gardes  nationates raais  vous  ne  me  faites  pas  connattre  les  generaax 
de  brigade  que  vous  avez  charges  du  commandement  de  chaque  bri- 
gade, ce  qui  est  tres-important ,  puisqu'il  faut  que  chaque  brigade 
ait  un  chef  qui  preside  a  son  organisation  ,  qui  corresponde  avec  vous 
pour  les  places  vacantes ,  et  qui  veille  a  son  instruction. 

Ayez  soin  que  la  brigade  composee  des  55°,  56%  57%  58%  et  des 
18*  et  19*  cohortes,  qui  doivent  se  reunir  a  Utrecht,  soit  repartie 
entre  Utrecht,  Arnheim  et  Nimegue;  qu'elle  soit  placee  dans  des 
endroits  sains;  qu'elle  ne  fasse  point  de  service  sur  les  cdtes  sous 
quelque  pr&exte  que  ce  soit,  a  moins  d'un  debarquement  d'ennemis; 
sans  qooi  ces  six  cohortes ,  composees  d 'homines  n^s  aa  cceur  de  la 
France ,  se  reduiront  a  rien. 

Les  cohortes  composees  de  Beiges,  faisant  partie  de  la  3*  brigade, 
doivent  faire  le  service  des  cotes  et  des  endroits  malsams,  com  me 
£tant  acclimatees.  II  ne  but  pas  placer  dans  ces  parties  la  cohorfte 
composee  d'anciens  Francais ;  elle  <fok  £tre  placee  k  Bruges  et  m£me 
a  Gand.  II  faut  placer  a  Ostende,  qui  est  an  pays  malsain ,  la  coWte 
beige!  Si  les  etablissements  ne  peuvent  pas  contenir  les  cohortes  qai 
ne  seront  pas  places  dans  file  de  Cadzand,  on  peat  en  mettre  deux 
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a  Gand.  Le  commandant  de  la  brigade  resklera  a  Bruges,  ou  il  sera 
a  port£e  de  faire  mouvoir  les  diff&rentes  cohorles ,  selon  les  eveoe- 
ments.  On  pourrait  m^me  se  dispenser  deovoyer  des  cohorles  k  Cad- 
zand  avant  le  mois  de  novembre,  et  laisser  la  cohorte  de  l'Escaut, 
qui  ne  serait  supprimee  qu'en  novembre. 

La  brigade  de  cinq  cohorles  qui  s'organise  a  Lille,  qui  doit  tenir 
garnison  a  Malines ,  doit  s'etendre  a  Bruxelles  et  n'occuper  que  des 
end  roils  sains.  Je  naime  pas  a  voir  de  cohorte  a  Breda;  Bruxelles, 
au  contraire,  est  sain.  II  suffit  que  le  general  qui  commande  ces 
cinq  cohorte*  reside  a  Malines  et  ait  l'autorisation  de  les  reunir  au 
moindre  mouvement;  elles  auront  plus  de  latitude  et  profiteront  des 
etablissements  existants.  Les  environs  de  Bruxelles,  de  Malines,  de 
Lou  vain ,  d'Anvers ,  le  beau  village  de  Saint-Nicolas ,  peuvent  tr&s- 
bien  contenir  la  brigade  de  Lille  et  celle  de  Besancon. 

Je  desire  que  vous  me  remettiqz  un  tableau  de  la  formation  des 
brigades ,  des  generaux  designed  pour  les  brigades ,  et  de  {'emplace- 
ment qu'occupe  chacune. 

Attache* -vous  a  l'esprit  de  l'ordre  que  j'ai  dicti,  et  ecartcz-vous 
de  la  letire.  Ln  jour  ou  deux  de  distance  ne  sont  rien  quand  il  sagit 
de  la  sante  des  troupes;  des  pays  sains  avant  tout.  A  quoi  sertent 
des  hommes  malades,  dont  on  ne  peut  rien  faire  quoad  renaemi  se 
presente? 

Je  vous  recommande  surtout  les  cohort es  de  l'ancienne  France, 
que  je  dirige  sur  Anvers  et  sur  Utrecht.  Entrez  dans  les  plus  petits 
deiaiis,  et  occupez-vous  serieusement  de  les  placer  dans  des  pays 
extremement  sains. 

Napoleon. 

D'apret  la-copie.  Dlp6t  de  La  guerre. 

18724.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  G&1H&RAL  DR  LA  GRANDE  ARM^H ,  A  DRESDE. 

Drenk,  26  m&i  1812. 

Mon  Cousin ,  mandes  au  prince  dEckmuhl  quil  est  ridicule  de 
penser  a  construire  une  estacade  du  c6te  de  Pillau  et  k  y  disposer  de 
gros  bailments  charges  de  pierres ;  qu  aujourd'hui  que  je  suis  k  Farmee 
on  ne  doit  point  faire  de  pareilles  choses  sans  mon  ordre,  quil  suffit 
d'avoir  de  bonnes  batteries  aux  deux  pointes ,  et  que  les  Anglais  ne 
s'y  frotteront  point;  quil  fasse  placer  trois  mortiers  de  chaque  coli, 
independamment  des  pieces  de  24;  quil  n y  a  peut-ltre  pas  d'incoo- 
venient  a  prendre  quelque  gros  bdtiment  k  Koenigsberg  et  k  F  installer 
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comrae  ponton;  et  encore  la  distance  du  Nehrung  k  Pillau  n'ltant 
que  de  3,000  toises,  cela  paratt  inutile;  qu'il  ne  faut  point  tenter 
des  choses  qui  nous  rendent  ridicules. 

Napol£on. 

D'aprit  l'origind.  DlpAt  de  la  guerre. 


18725.  —  AU  MARECHAL  DA  VOLT,  PRINCE  D'ECKMUHL, 

COMMANDANT  U?  ler  CORPS  DE  LA  GRANDE  ARMKB ,  A  ELB1NG. 

Dresde.  26  rati  lgl2. 

Mon  Cousin ,  le  major  general  vous  a  fait  connattre  mes  inten- 
tions pour  le  mouvement  de  votre  corps  d'armle.  Tout  est  subor- 
donne  a  l' arrives  de  Equipage  de  pont,  car  tout  mon  plan  de  cam- 
pagne  est  fonde  sur  I'existence  de  cet  equipage  de  pont  bien  allele  et 
aussi  mobile  qu'une  piece  de  canon.  J'ai  donne  ordre  qu'il  fdt  arrive 
le  l"  a  Elbing;  j'espere  quil  le  sera  an  moins  le  3.  Je  suppose  que 
I  equipage  de  siege  sera  aussi  arrive  k  Elbing  et  embarque  sur  des 
bailments  propres  k  la  navigation  du  Frische- Haff .  II  faut  que  ies 
poudres  et  tout  s  y  trouvent ,  mais  cela  est  moins  presse  que  r equi- 
page de  pont;  si  done  cet  Equipage  avail  besoin  de  quelques  centaines 
de  chevaux  et  qu'on  ne  put  se  Ies  procurer  dans  Tile  de  Nogat,  jc 
prefererais  que  quelques  voitures  de  votre  second  approvisionnement 
restassent  sans  altelage.  Je  ne  saurais  trop  vous  recomraander  de 
prendre  les  mesures  les  plus  efficaces  pour  que  vous  conserviez  lc 
moins  de  bagages  possible,  et  pour  que  tous  les  habits,  souliers  et 
selles  que  les  corps  auraient  avec  eux  soient  envoyes  a  Marienburg 
et  a  Danzig,  afin  que  tous  les  caissons  puissent  e'tre  employes  et  char- 
ges  de  farines ,  pain ,  riz ,  legumes  et  eaux-de-vie ,  hormis  ce  qui  est 
necessaire  pour  les  ambulances.  Le  res ul tat  de  tous  mes  mouvements 
reunira  400,000  hommes  sur  un  seul  point;  il  n'y  aura  rien  alors  a 
esperer  du  pays,  et  il  faudra  tout  avoir  avec  soi.  Les  bagages  laisses 
en  arriere  pourront  rejoindre  apres  la  premiere  expedition. 

La  passe  de  Pillau  n'a  que  600  toises  de  largeur;  des  batteries 
llablies  des  deux  cdtls  croiseront  leurs  boulets  k  300  toises ,  et ,  en 
y  ajoutant  quelques  mortierset  obusiers,  pas  unechaloupe  nepourra 
passer.  Les  idles  d'estacade  sonl  ridicules ;  il  serait  plus  convenable  de 
faire  construire  k  Pillau  trois  ou  quatre  batiments  formant  cbaloupes 
canonnieres  et  pouvant  prefer  le  flanc  k  une  frigate  et  aller  en  mer. 
Je  verrai  cela  quand  je  serai  a  Danzig.  J'arriverai  le  29  a  Posen ,  le 
31  a  Thorn  ,  le  2  a  Marienburg  et  le  3  &  Danzig.  Ne  dites  rien  de  tout 
cela;  ce  n'est  que  pour  vous  seul.  Aussitdt  que  j'aurai  vu  Danzig  et 
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que  je  serai  assart  des  choses  importantes ,  je  compte  entrer  en  cam- 
pagne ,  et  Farmed  se  mettra  partout  en  mouvement.  Vous  avez  mal  a 
propos  alarm6  la  Prusse  pour  Pillau.  C'est  tout  simple.  II  faut  aupa- 
ravant  detacher  le  corps  prussien.  Je  conipte  former  un  10*  corps 
des  Prussiens  et  de  la  7°  division ,  et  en  donner  le  commandement 
au  due  de  Tarente. 

H  roe  sera  difficile  de  voir  les  corps  en  detail ,  autrement  que  sur 
le  champ  de  bataille  et  dans  les  moments  perdus.  Pr^parez  toutefois 
les  elats  de  remplacement ,  en  y  joignant  les  6tats  de  service  de  chaque 
ofOcier ,  afin  que  je  puisse  finir  le  travail  dans  an  moment.  La  maniere 
dont  je  voyais  les  corps  est  trop  fatigante  et  demande  trop  de  temps. 
Je  pourrai  les  voir  ainsi  dans  les  moments  perdus. 

J'ai  ici  l'empereur  d'Autriche ,  l'imperatrice ,  le  roi  de  Prusse ,  le 
prince  royal ,  beauconp  de  princes  et  beaucoup  de  monde. 

Le  1"  corps  d'armee  autrichien,  que  commande  le  prince  de 
Schwarzenberg,  est  reuni  a  Lemberg  et  va  se  mettre  en  marcbe.  II 
est  fort  de  35,000  bommes.  Je  suppose  que  tous  vos  constructeurs 
de  fours  sont  a  la  van  t- garde.  Ceux  du  due  de  Reggio  ont  ordre 
d'6tablir  une  manutention  a  Guttstadt;  ceux  du  due  d'EIchingen  a 
Osferode;  ceux  du  vice-roi  a  Willenberg,  et  ceux  du  5*  corps  a  Pul- 
tusk  et  Ostrolenka.  Resserrez  votre  cavalerie  I6gere  sur  voire  gauche, 
puisque  celle  du  2*  corps  occupe  Guttstadt. 

Napoleon. 

D'aprtt  l'original  comm.  par  M™*  la  mardchale  princette  d'Eckmuhl. 


18726.  —  A  EUGENE  NAPOLEON,  VICE-ROI  D'lTALIE, 

COMMANDANT  LES  4*  KT  Ge  CORPS  DB  LA  GRANDE  ARMKE  ,  A  PLOCK. 

Dresde,  26  mai  1812. 

Mon  Fils^  le  major  general  vous  aura  fait  connaitre  le  mouvement 
qne  vous  devez  faire  exfouler  a  votre  corps  d  armee ,  qui  doit  se  for- 
mer sur  trois  colonnes.  Vous  devez  avoir,  le  6,  voire  quartier  general 
a  Soldau,  vous  n'y  resterez  pas  longtemps,  mon  intention  £tant 
d'ouvrir  incessamment  la  campagne.  Je  serai  le  30  a  Posen.  Je  desire 
connaitre,  par  un  de  vos  officiers  que  vous  m'y  enverrez ,  la  situation 
de  votre  corps  d'armee.  Le  general  Poniatowski  occupera  Modlin  et 
sera  a  votre  droite  a  Sierock  et  Pultusk ;  le  due  d'EIchingen  ,  a  votre 
gauche ,  aura  son  quartier  general  a  Osterode ,  occupera  Allenstein 
et  Hohenstein  et  se  liera  avec  votre  cavalerie  leg£re.  11  est  possible 
que  du  7  au  8  je  vous  donne  l'ordre  de  marcher  sur  Rastenburg , 
Lcetzen ,  etc.  Faites  connaitre  par  les  ing6nieurs  g£ographes  les  routes 
xxiii.  28 
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dans  la  direction  d'Ortelsburg,  Sensburg,  Loetzen,  Rhein,  Arys  et 
raeme  de  Johannesburg.  Poussez  le  plus  de  vivres  que  vous  pourrez 
sur  Willenberg.  Placez  sur  votre  gauche  les  Fran^ais,  c'est-i-dire  le 
4*  corps  ,  les  Bavarois  a  droite.  In  forme  e-vous  si  vous  pouvez  trouver 
quelques  ressources  vers  Rastenburg.  11  faut  que  vous  ayez  avec  vous 
pour  vingt  jours  de  vivres,  el  que  vos  convois  se  reodent  rapidement 
dans  la  direction  de  Plock,  Wyszogrod,  Lipno  et  m^me  Thorn.  Je  ne 
vous  parle  point  de  la  cavalerie ;  elle  pourra  subsister.  Dans  ce  mo- 
ment on  trouve  de  nouveaux  fourrages.  Vous  garderez  le  secret  sur 
ce  mouvement  ulterieur.  Faites  croire,  au  contraire,  que  vous  allez 
marcher  sur  Varsovie.  Mon  quartier  general  sera  au  l,r  juin  a  Thorn 
et  immediatement  apres  a  Osterode. 

Je  suppose  que  vous  avez  fait  moudre  le  b\i  avec  la  plus  grande 
activite,  et  que  de  10,000  quintaux  vous  avez  porte  a  20,000  quin- 
taux  vos  approvisionnements  de  farine.  Toute  I'arm^efinira  par&re 
reunie  sur  un  m&ne  champ ;  chaque  corps  se  serrant  coude  a  coude 
aura  bientdt  epuise  les  ressources  du  pays  :  il  ne  restera  que  llierbe. 
Ayez  done  des  baufs ,  de  Fean-de-vie ,  des  legumes  sees ,  du  riz  f  etc. ; 
ne  portez  aucun  effet  d'habillement  ni  de  haroachement;  embarqnez 
tout  cela  a  Plock  et  mettez-y  un  bon  officier  pour  conduire  le  tout. 
Dhninuez  la  charge  de  vos  fourgons,  on  en  aura  besoin  pour  le 
transport  du  biscuit;  d'ailleurs,  il  faut  s'attendrea  Sire  harceie  par 
les  Cosaques.  Envoy ez  d'avance  a  Willenberg ,  faites-y  construire  une 
belle  manutention  de  sept  a  huit  fours.  Une  fois  le  mouvement  com- 
mence, votre  route  de  communication  sera  par  Thorn,  tant  pour  le 
6e  que  pour  le  4*  corps.  Je  ferai  lever  le  pont  de  Plock,  aussitdt 
qu'il  sera  juge  inutile.  Prenez  des  moyens  efGcaces  pour  reunir  a 
Willenberg  tout  ce  que  vous  pourrez  de  farine,  bl£,  bestiaux,  etc. 
Ayez  toujours  en  avant  une  compagnie  de  constructeurs  de  fours, 
de  boulangers,  sapeurs,  etc.,  pour  etablir  vos  manutentions  avant 
votre  arrivee  k  Rastenburg  et  autres  endroits  ou  vous  devez  prendre 
position. 

Votre  bataillon  de  transport  en  bceufe  est-il  arrive,  ainsi  que  le 
corps  du  general  Guy  on?  Les  troupes  sont-elles  incorporees?  11  faut 
renvoyer  en  Italie  les  cadres  des  5"  bataillons. 

Napoleon, 

D'aprei  lacofie  conn,  par  S.  A.  L  M"»  It  duehesse  de  Leuchtemberg. 
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]8727.  —  A  JEROME  NAPOLEON,  ROI  DE  WESTPHAL1E. 

COMMANDANT  LES  5%  V  ET  8e  CORPS  DE  LA  GBAXDE  ARM&Ef  A  VAHS0V1E. 

Dretde.  26  nii  l«14. 

Mod  Frere ,  le  major  general  vous  a  fait  connaitre  mes  intentions 
pour  le  mouvement  a  operer,  du  5  au  6  join,  par  les  5%  7*  ct  8*  corps. 
L'inteudant  general  aura  donne  des  ordres  pour  le  retabiissement 
des  inanotentions  de  Pultusk ,  d'Ostrolenka  et  de  Przasuycz ,  et  pour 
faire  iter  des  brines  snr  Pultusk,  Makow,  Przasnycz,  Oslrolenka  et 
Praga- 

Le  commandant  du  genie  aura  donne  des  ordres  poor  jeter  un 
pont  a  Pultosk,  pour  retever  la  t&e  de  pont,  farmer  et  relablir  les 
batteries  qni ,  de  la  rive  droite,  dependent  la  gauche,  pour  retablir 
les  teles  de  pont  et  les  redoutes  qui  at aient  ete  etablies  a  Intersection 
de  la  Narew  et  du  Bug. 

11  faut  que  vous  etabltssiez  sur  le  Bug  un  pont  pour  communiquer 
facilement  dans  la  presqu'ite.  Ce  pont  doit  etre  le  plus  pres  possible 
de  Pra$a,  dans  un  point  cependant  ou  ies  communications  avec 
Pultusk  ne  soient  pas  genees  par  les  marats  et  soient  faciles. 

11  est  indispensable  que  voire  mouvement  se  fasse  de  maniere  que 
les  pestes  avaoces  de  cavalerie  ne  soient  pas  deranges ,  et  que  ce  qui 
est  devani  Tennemi  reste  dans  ses  positions ,  car  la  guerre  n'est  pas 
declaree  de  maniere  a  empecher  la  communication  sur  les  frontieres 
enciemtei .  Le  Grand* Dnche  doit  avoir  des  douanes  qui  aient  ordre  de 
ne  rien  laisser  passer  du  Grand-Duche  en  Russie ,  en  recevant  tout  ce 
qui  arriverait. 

Tenez  un  offioier  d'eUt-wajor  vis-a-vis  Brzesc  aux  debouches.  II 
faint  que  les  ponts  sjir  la  Narew  et  le  Bag  soient  tete  que  les  corps 
puissent  facilement  communiquer  entre  eux.  Je  vous  recommande  la 
tfcte  de  pont  de  Pultusk  et  de  Sierock  sur  la  Narew  et  le  Bug ,  parcc 
qa'O  serait  possible  que,  dans  un  second  mouvement,  je  laissasse 
I'einaeini  maltre  du  pays  depots  les  glacis  de  Praga ,  me  contentant 
de  consenrer  Praga ,  Modi  in ,  la  rive  gauche  de  la  Vistule  et  la  rive 
droite  de  la  Narew,  depute  Mod  tin  jnsqu'a  Sierock;  et  de  la ,  selon  les 
chrcoDstances ,  j* abandonoera is  aussi  la  presqu'fle  et  me  tiendrais  a  la 
rive  droite  de  la  Narew  jusqu'a  Rozan  et  Ostrolenka ;  ou  bien  je  garde- 
rais  le  Bug  depuis  Sierock  jusqu'a  Brok.  11  est  done  convcnablc  quele 
pont  que  vous  ferez  etablir  dans  la  presquile  soit  le  plus  pres  pos- 
sible de  Sierock.  Quant  au  pont  de  Sierock,  comme  il  est  supptee 
par  celui  de  Modlin ,  on  pourrait  se  contenter  du  pont  sur  le  Bug  et 
du  pont  de  Pultusk  sur  la  Narew ,  et  supprimer  le  pont  de  Sierock 
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(si  cela  devenait  necessaire  et  qu'il  fut  sans  aucune  valeur)  situe  a 
Nicporent,  cest-a-dire  place  sur  les  deux  rives  reunies. 

H  sera  convenable  qu'apres  avoir  fait  vos  dispositions  vous  alliez 
voir  Sierock ,  Pultusk  f  Ostrolenka ,  les  bords  de  l'Omulew ,  et  que 
vous  veniez  jusqu'a  Brok.  Faites  reeonnaitre  la  petite  riviere  de  la 
Liuiec,  qui  pourrait  servir  d'avant-poste  en  cas  que  les  avant-postes 
se  trouvassent  trop  pres  du  Bug. 

Faites  commander  a  Lublin  100,000  rations  de  pain  biscuitc,  ct 
repandez  le  bruit  de  votre  arrivee  de  ce  c6t£  avec  100,000  hommes. 
11  faut  faire  toutes  les  demonstrations  pour  faire  croire  que  vous  allez 
vous  reunir  aux  Autrichiens  avec  100,000  hommes ;  mais  le  vrai  est 
que  votre  mouvement  sera  inverse,  ce  que  je  ne  vous  confie  que 
pour  vous  seul,  et  ce  que  je  desire  que  vous  teniez  Ires -sec ret,  sans 
le  communiquer  merae  a  votre  chef  d'etat-niajor. 

Le  4*  corps  de  cavalerie ,  qui  doit  porter  son  quartier  general  a 
une  ou  deux  marches  de  Praga ,  pourra  pousser  des  postes  de  cava- 
lerie legere  jusque  sur  le  Bug  pour  observer  les  mouvements  de 
L'ennerai.  11  est  necessaire  que  la  grosse  cavalerie  de  depasse  pas  la 
Liwiec.  Ce  corps  sera  toujours  a  meme  de  manoeuvrer  selon  cues 
projets  generaux  et  de  s'approcher  du  Bug  et  de  la  Narew,  si  je  le 
juge  convenable.  Placez  le  quartier  general  du  general  Latour- 
Maubourg  du  cdle  de  Stanislawow,  ou  il  pourra  surveiller  le  cbemin 
de  Brzesc. 

Faites -moi  connaitre  le  nombre  de  pontons  que  vous  avez  a  vos 
trois  corps.  Ayez  avec  vous  vingt  jours  de  vivres  en  biscuit  et  pain 
biscuite,  farines,  sans  toucher  aux  magasins  generaux. 

11  est  possible  que  le  6  juin  je  commence  des  mouvements  de 
guerre ,  sans  cependant  e'tre  en  guerre ,  vu  que  j'ai  six  ou  huit  jours 
de  marche  sur  le  territoire  de  Prusse  ou  du  Grand -Duche. 

Le  pain  que  vous  ferez  faire  a  Lublin ,  pour  votre  pretendu  mou- 
vement sur  ce  point,  pourra  servir  au  corps  autrichien,  que  je  ferai 
serrer  probablement  sur  ma  droite.  Manceuvrez  et  placez  vos  postes 
de  cavalerie  legere  comme  si  vous  alliez  en  Volbynic.  Envoyez  des 
espions  de  ce  cdte,  et  faites  preparer  votre  logement  a  Lublin. 

Personne  ne  doit  £tre  dans  votre  conGdence ,  pas  meme  voire  chef 
d'etal-major. 

Napol&om. 

Vapr^t  la  copie  comm.  par  S.  A.  I.  le  prince  JeYdme. 
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18728.  —  NOTE 

POUR  LE  M1MSTRE  DES  RELATIONS  EXTlfolEURBS ,  A  DRESDE. 

Dresde,  27  mai  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Bassano  causera  dc  cette  note  avec  le  chance- 
lier  1 .  11  lui  fera  coraprendre  que ,  comme  politique ,  je  me  fie  a  la 
Prusse,  et  qu'il  serait  absurde  de  ne  pas  s'y  tier;  mais  que,  cornme 
militaire,  je  ne  puis  laisser  les  places  de  Pillau  et  de  Spandau  dans 
d'autres  mains  que  les  miennes ,  et  qu  il  faut  que  je  sois  maitre  d'en 
changer  la  garnison  tous  les  jours  et  toutes  les  fois  que  je  le  jugerai 
convenable;  que  mon  premier  sentiment  avait  ete  de  demander  la 
remise  de  ces  places  par  le  traite ,  mais  que  e'eut  ete  une  clause 
deshonorante  pour  la  Prusse ;  que  les  deux  places  sont  d'ailleurs  peu 
de  chose ,  et  que  je  trouve  que  le  biais  que  j'ai  pris  est  le  plus  con- 
venable; qu'il  y  a  une  chose  simple  a  faire  pour  Pillau  ,  e'est  que  le 
roi  augmente  son  armee  des  2,000  hommes  de  la  garnison  de  cette 
place;  qu'alors  cette  place  se  trouvant  sans  garnison,  lorsqu'on  mar- 
chera  en  avant ,  j'y  mettrai  celle  qui  conviendra;  que  ces  2,000  hom- 
mes feront  plaisir  au  general  Grawert  et  a  toute  l'armee  prussienne, 
qui  preferera  etre  un  peu  plus  forte  qu'un  peu  plus  faible ,  et  que  cet 
arrangement  levera  toute  difficulte;  que,  quant  a  la  place  de  Kol- 
berg ,  il  est  necessaire  que  le  general  qui  y  commande ,  independam- 
ment  de  la  garnison  necessaire  a  la  defense  de  cette  place  qui  doit 
rester  dans  son  enceinte ,  ait  a  son  ordre  des  colonnes  mobiles  avec 
de  Vartillerie  pour  eclairer  le  pays  et  s'opposer  k  un  debarquement , 
en  ne  cedant  que  devant  des  forces  majeures  et  se  retirant  alors  dans 
la  place  de  Kolberg. 

Napoleon. 

D'apr&s  I'original.  Archives  des  affaires  Itrangeres. 


18729.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

M1NISTRB  DB  LA  GUERRE,  A  PARIS. 

Dresde,  21  mai  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre ,  il  y  a  dans  le  royaume  d'ltalic  plus 
de  30,000  hommes  d'infanterie  et  de  2,000  chevaux. 

La  premiere  division  active  que  commande  le  general  Fresia,  dont 
le  quartier  general  est  a  Trevise,  est  composee  de  deux  brigades, 
savoir  :  la  brigade  du  general  Scbill,  formee  de  quatre  bataillons  du 
13°  de  ligne,  forts  de  3,000  hommes  et  de  deux  pieces  de  canon, 
placee  a  Udine;  et  la  brigade  du  general  Zucchi,  formee  de  quatre 

1  M.  dc  Hardenberg,  chniicelier  de  Prusse. 
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bataillons  du  56  de  ligne  italien,  d'un  bataillon  du  lerde  ligne  et  d'un 
bataillon  du  7e  de  ligne  italien,  ce  qui  fait  six  bataillons  ou  4,000 
hommes ,  placee  a  Padoue.  Cette  division ,  avec  la  3e  compagnie  d'ar- 
lillerie  italienne,  160  chevaux  du  train  attelant  six  pieces  de  canon, 
et  le  4*  regiment  de  chasseurs  ftafiens ,  fort  de  600  chevaux ,  presente 
trac  force  de  8,000  homines.  Prevenez  de  l'existence  de  cette  division 
le  general  Bertrand,  afin  que,  si  Trieste  etait  raenacee ,  cette  division 
puisse  se  porter  i  son  secours.  Donnez  ordre  en  mfime  temps  qu'un 
escadron  du  4*  de  chasseurs  itafiens  soit  placi  plus  &  portee  de 
Trieste. 

Moyerraant  ces  dispositions ,  Trieste  et  Mlyrie  n'ont  rien  a  craindre. 
H  est  important  que  le  general  Bertrand  et  les  generaux  qui  comman- 
ded cette  division  s1entendent  bien  ensemble,  pour  ne  pas  attendre 
des  ordres  de  Milan. 

La  2*  division  active  que  commande  le  general  Barbou  est  compo- 
se d'une  brigade,  formee  d'un  bataillon  da  4*  regiment  italien,  d'un 
bataillon  du  8\  d'un  escadron  du  1*  de  chasseurs  italien  ef  (fun 
escadron  des  dragons  Napoleon.  Le  4*  bataillon  da  6*  italien  est  k 
Sinigagfta.  Laissez  le  general  Barbou  maftre  de  Ty  laisser,  ou  m6me 
de  le  mettrc  a  Mantoue ,  s'il  le  juge  necessaire. 

La  2*  brigade  de  la  2*  division  active  est  composed  de  deux  batail- 
lons du  I12e  que  la  Grande -Duchesse  envoie  a  Bologne,  <foa  ils 
seront  pre*fs  a  se  porter  sur  Anc6ne  ou  sur  tel  autre  point  de  Tltalie 
qui  serart  menace*. 

Cette  division  doit  fitre  en  mesure  de  se  porter  sur  Rome,  sur 
Venise,  sur  Anc6ne  ou  sur  G6nes,  selon  les  circonstances. 

Independamment  de  ces  forces,  les  places  ont  leur  garnison;  Pal* 
manova  a  1,500  hommes;  Venise,  4,200;  Legnago,  700;  Mantoue, 
3,000  hommes,  etc. 

Trieste  me  parait  beaucoup  trop  degarnie ,  puisque  deux  bataillons 
francais  et  les  trois  bataillons  italiens  sont  en  Dalmatie  et  k  Raguse. 
II  serait  bon  d'avoir  a  Trieste  un  bataillon  francais.  Avant  que  le 
23*  de  ligne  y  soit  arrive  ,  ce  qui  peut  tarder ,  donnez  ordre  au  gene- 
ral Scbill  d'y  envoyer  un  bataillon  francais  du  13*  de  ligne;  cequi, 
joint  a  l'escadron  du  4*  de  chasseurs,  qui  sera  place  sur  I'lsoozo ,  et 
aux  Croates,  mettra  cette  place  a  Tabri  de  toute  insulte.  Faites  6ga- 
lenient  passer  a  Trieste  deux  compagntes  d'artillerie  francaise  da 
96  regiment,  fortes  chacune  de  120  hommes,  afin  d  assurer  ce  point 
important. 


Napolkox. 


D'apres  la  copie.  Dlpdt  dc  la  guerre. 
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18730.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

MINISTRR  DE  LA  GUERRE ,  A  PARIS. 

Drcsde,  27  mai  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre,  envoyez  k  Bayonne,  pour  augmenter 
la  reserve  du  general  Lhuillier,  le  3e  et  le  105%  qui  ont  eu  ordre  de 
se  rendre  a  Nantes. 

Aussitot  que  la  5e  demi-brigade  provisoire,  composee  des  6"  ba- 
taillons  des  26%  66«  et  82%  et  du  3°  bataillon  du  121'  fort  de  plus 
de  200  hommes ,  sera  organisee ,  vous  dirigerez  cette  demi-brigade 
sur  Bayonne ,  ou  elle  augmentera  la  reserve ,  puisqu'il  y  a  dans  la 
126  division  les  cobortes  qui  se  reunissent  a  La  Rochelle,  qui  suffisent 
pour  la  garde  des  iles  et  des  cdtes. 

Donnez  ordre  au  general  Dumuy  quaussitdt  que  les  cobortes  3eront 
habill£es  il  les  emploie  a  la  defense  des  ties  et  du  littoral  de  la  Pro- 
vence, de  sorte  qu'on  n'ait  rien  a  craindre  des  tentatives  de  l'ennemi. 

Donnez  egalement  ordre  au  general  Miollis  quaussitdt  que  sa 
cohorte  sera  formee  il  s'en  serve  pour  garnir  les  points  les  plus  im- 
portants  des  cdtes. 

Napol£on. 

D*apr£t  la  eopie.  DlpAt  de  la  guerre. 


18731.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMEE,  A  DRESDE. 

Dretde,  27  mai  1812. 

Mon  Cousin ,  j'ai  ordonne*  au  general  d'arlillerie  de  reunir  a  Elbing, 
bien  atteles,  deux  Equipages  depont,  et  de  les  faire  conduire  dans 
les  premiers  jours  a  peu  pres  a  la  hauteur  de  Tilsit ,  ainsi  que  tout 
ce  qui  est  necessaire  en  cordages ,  ancres ,  etc. ,  pour  la  construction 
(fun  troisiexne  pont avec  les  bateaux  etles bois  du  pays;  lexistence  de 
trois  pools  est  done  assuree.  Le  genie  doit  aussi  avoir  trois  ponts  sur 
pilotis ,  les  cordages  et  les  fers  pour  deux,  les  bois  tout  entiers  pour 
an ,  avec  les  sonnettes  et  autres  ustensiles  pour  pouvoir  les  construire 
rapi dement.  Mon  intention  est  que  vous  donniez  ordre  au  genie  que 
ees  equipages  soient  embarques  sans  delai  et  se  rendent  k  Elbing, 
d'ou  ils  pourront  suivre  les  mouvements  de  l'armee.  II  est  important 
que  dans  les  premiers  jours  de  juin  tout  cela  soit  reuni  et  en  route. 
Ecrivez  au  commandant  du  genie  de  s'entendre  avec  Je  gouverneur  de 
Danzig  pour  I'embarquement  et  le  depart  du  touL  Par  ce  moyen , 
j'aorai  pour  le  Niemen  trois  ponts  de  bateaux  et  de  plus  trois  ponts 
de  pilotis. 
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Donnez  Tordre  au  roi  de  Westpbalie,  au  vico-roi ,  au  due  <F Elcfain- 
gen ,  au  due  de  Reggio  et  au  prince  d'Eckmuhl  de  vous  envoyer  sans 
delai  Fetal  de  tous  les  bateaux,  nacelles,  agres,  etc. ,  qui  sont  a  h 
suite  de  leurs  corps  d'armee.  11  est  necessaire  aussi  que  les  Polonab 
altellent  ce  qu'ils  ont  de  ces  equipages.  Demandez  au  commandant 
du  genie  Fetal  des  bateaux,  cordages,  sonnettes,  etc. ,  qui  se  (roa- 
vent  avec  les  compagnies  du  train  du  genie,  aGn  que  j'aie  rensemble 
de  mes  moyens  sur  cet  objet. 

Napol&ox. 

D'apret  l'original.  D^pAt  de  la  guerre. 


18732.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DB  LA  GRANDE  ARM  EE ,  A  DRBSDB. 

Dresde.  27  mai  1812. 

Mon  Cousin ,  donnez  ordre  au  gouverneur  de  Danzig  de  reunir  les 
vice-amiraux ,  les  meilleurs  capitaines  et  pilotes  pratiques,  afin  de 
connaitre  au  juste  le  tirant  d'eau  de  la  passe  de  Pillau  et  du  Frische- 
Haff ,  et  le  cours  ordinaire  de  la  navigation  de  ce  golfe  et  des  canaux 
de  Danzig  et  de  Koenigsberg.  Je  desire  qu  on  me  presente  un  projet 
pour  construire  sur  un  des  points  du  Frische-Haff  des  baliments  de 
guerre  capables  de  defendre  le  Frische-Haff,  la  passe  de  Pillau  et 
m6me  de  prendre  la  iner  a  Pillau. 

Napoleon. 

D'apres  l'original.  DlpAt  de  la  guerre. 


18733.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DB  LA  GRANDE  ARM&B ,  A  DRBSDB. 

Dresde.  27  mai  181*. 

Mon  Cousin  ,  envoyez  un  officier  a  Kustrin  pour  y  at  tend  re  larrivee 
du  general  Roguet,  et  lui  porter  l' ordre  d'arriver  sur  la  Vtslule  par 
le  plus  court  cbemin  et  le  plus  tdt  possible.  Vous  ferez  connaitre  a 
ce  general  que  le  quartier  general  va  se  rendre  a  Osterode;  que  sa 
division,  en  passant  la  Vistule,  doit  se  diriger  sur  Guttstadt,  etqu'il 
prenne  plusieurs  directions ,  aGn  que  sa  division  arrive  toute  a  lafois; 
quil  consulte  les  forces  de  ses  troupes  pour  ne  point  les  fatiguer,  et 
considerc  en  memc  temps  que ,  dans  les  premiers  jours  de  juin  Farmee 
devant  entrer  en  grandes  operations  militaires  sur  la  Pregel,  il  serait 
agreable  que  sa  division  put  arriver  de  bonne  heure.  L'officier  que 
vous  enverrez  vous  rapportera  la  reponse  du  general  Roguet,  son 
itineraire  jour  par  jour  et  etape  par  etape ,  aGn  que  Ton  sache  tou- 
jours  ou  se  trouve  cettc  division. 


Digitized  by 


CORRESPONDENCE  DE  NAPOLEON  I".  —  1812.  441 

Voire  ofBcier  prendra  aussi  des  renseignements  sur  l'equipage  de 
siege  qui  se  read  de  Magdeburg  a  Kiistrin,  sur  la  quantity  de  munitions 
qui  arrive  de  Magdeburg  a  Kiistrin ,  et  sur  ce  qui  serait  deji  passi. 

Napoleon. 

D'aprtt  l'original.  Diptt  de  la  guerre. 


18734.—  INSTRUCTIONS  POUR  L'ARCHEVfeQUE  DE  MA  LINES1, 

AMBASSADBUR  DB  l'bMPBREUR  PRfcs  LB  DUG  DB  VARSOV1E. 

Dretde,  28  mai  1812. 

Le  roi  de  Saxe  f  par  son  decret  du  26  de  ce  niois ,  a  cree  une  sorte 
de  gouvernement  special  du  duche  de  Varsovie,  et  lui  a  confere  des 
pouvoirs  extraordinaires  pour  tout  ce  qui  tient  a  fad  ministration. 

C'est  aupres  du  due  de  Varsovie,  et  specialement  aupres  du  gou- 
vernement quil  a  investi  de  son  autorite,  que  M.  l'archevdque  de 
Malines  aura  k  exercer  ses  fonctions  avec  le  caraclere  d'ambassadeur 
de  l'fimpereur. 

Ce  gouvernement  reside  dans  un  conseil  des  ministres. 

Le  conseil  des  ministres  a  et6  cree  par  I'article  8  de  la  constitution ; 
il  a  un  president  nomme  par  le  roi  hors  des  membres  du  ministere. 
Les  affaires  sont  discuses  dans  ce  conseil,  pour  6lre  presentees  k 
('approbation  du  roi.  Telle  est  son  existence  constitutionnelle,  et  telles 
sont  ses  attributions  d'apres  la  constitution. 

Son  existence  et  ses  attributions  ont  ete  etendues  par  le  decret  du 
roi  qui  lui  confere,  dans  les  cas  d'urgence  que  peuvent  presenter  les 
circonstances  actuelles ,  toute  la  plenitude  du  pouvoir  attribue  par  le 
statut  constitutionnel  au  roi  lui-m£me. 

L'exercice  de  cette  autorite  doit  £tre  determine  selon  les  circon- 
stances actuelles  et  scion  les  circonstances  a  venir. 

Dans  les  circonstances  actuelles,  le  conseil  doit  statuer  sur  tout  ce 
qui  concerne  ('administration ,  et  deferer  aux  demandes  qui  lui  seront 
faites  pour  l'inter£t  soit  de  I'entretien,  soit  de  la  conservation  des 
armies  alliees. 

Quant  a  I'entretien  des  armies  alliees,  la  premiere  tache  quil  doit 
s'efforcer  de  remplir  avec  activite,  c'est  de  former  des  magasins  et 
d'employer  tous  les  moyeos  du  pays  pour  faire  concourir  les  ressour- 
ces  qu  il  presente  a  la  subsistance  des  troupes  et  au  bon  etat  de  tous 
les  services. 

Quant  k  la  conservation  des  armees,  il  doit  prendre  toutes  les 
mesures  de  haute  police  dont  il  serait  requis  a  cet  eflet.  11  doit  aussi 

1  Ces  instructions ,  signers  par  le  due  de  Bassano ,  ministre  des  relations 
extlrietires ,  ont  4te  dict^es  par  l'Empereur. 
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porter  une  attention  et  un  zele  pertieuhers  a  toot  ce  qui  coocerne  la 
bonne  organisation,  le  recrutement ,  le  completement,  l'armeiBent, 
l'equipement  et  I'entretien  de  tous  les  corps  et  de  tons  les  services  de 
1'armee  du  ducbe. 

L'ambassadeur  de  I'Empereur  aupres  de  ce  gouvemement  a  done 
un  premier  devoir  et  un  devoir  immediat  a  remplir,  cest  de  procu- 
rer F execution  de  tont  ce  qui  importe  a  I'entretien  et  a  la  conserva- 
tion des  armies  alliees.  II  doit  a  cet  efFet  entrer  dans  tous  les  details 
de  F administration  dn  ducbe,  dont  it  convient  quaucun  ne  lui  soil 
Stranger.  II  doit  appuyer  toutes  les  demandes  qui  seront  faites  par  les 
autorites  militaires  franchises  et  en  procurer  la  plus  prompte  execu- 
tion. II  doit  correspondre  a  ce  sujet  avee  le  major  general  de  Farmee 
et  avee  les  generaux  commandant  en  chef  les  corps  qui  la  composent. 

Les  circonstances  a  venir ,  pendant  lesquelles  le  conseil  des  mi- 
nistres aura  a  exercer  son  autorite,  sont  eel  les  qui  vont  procurer  a  la 
Pologne  son  retablissement  com  me  nation  et  la  reunion  des  membra 
de  ce  corps  politique  qui  avaient  ete  separes  par  la  violence. 

Le  conseil  des  ministres  donnera  la  premiere  impulsion ,  en  eon- 
voquant  la  diete  par  une  proclamation ;  il  en  a  le  pouvoir,  p*'isque  le 
roi  lui  a  delegue  tons  les  siens. 

La  diete  convoquee,  la  confederation  de  la  Pologne  partira  de  son 
sein  et  selon  le  mode  d'execulion  qui  sera  in  clique  ci-apres.  Le  con- 
seil des  miuistres  n  aora  pas  une  partie  necessairemest  active  dans 
Tinsnrrection ;  il  doit  la  favoriser  de  toute  son  influence,  de  tons  ses 
raoyens ;  il  doit  surtont  se  consacrer  particulierement  a  r administra- 
tion et  remplir  la  tache  importante  et  difficile  de  maintenir  I'ordre  au 
milieu  de  I'insurrection  meme,  de  regolariser  les  levees,  les  anne- 
ments ,  la  perception  et  l'emploi  des  ressources  des  pays  coniederes. 
L'ambassadeur  exercera  sur  cette  partie  des  fonctions  da  conseil  des 
ministres  la  meme  surveillance  et  la  mgme  direction  superieure  dont 
Texercice  lni  est  confie  dans  la  situation  presenle  des  choses. 

Les  developpements  dans  lesquels  on  vient  d'entrer  ne  compreo- 
nent  pas  encore  la  partie  de  ses  fonctions  pour  laquelle  I'Empereur 
compte  le  plus  sur  son  activite,  sa  sagacite  et  ses  lumieres.  Cest  poor 
toot  ce  qui  tient  au  retablissement  et  a  la  confederation  de  la  Pologne 
qtrtl  aura  a  en  faire  usage,  pour  repondre  aux  vues  de  rEmperenr. 

Son  premier  soin  doit  etre  de  consulter  les  Polonais  qui  connais- 
sent  le  mieux  la  Pologne,  son  histoire,  son  caractere  national,  les 
bommes  puissants  et  les  dispositions  des  provinces  actuellement  occu- 
pies par  la  Russie.  Apres  les  avoir  en  tend  us  et  les  avoir  apprecies ,  il 
se  composera  une  sorte  de  coroite  qu  il  presidera  et  qu'il  coosullera 


CORRESPON DANCE  DE  XAPOLtiON  I*'.  —  1812.  4V3 

sor  les  mesures  les  plus  convenables  et  sur  la  marcbe  k  adopter  pour 
donner  line  grande  impulsion  a  la  nation.  11  se  formera  ainsi  une 
opinion  qui  loi  sera  propre,  et  il  ponrra  juger  ce  qui  doit  etre  con- 
serve on  modifie  dans  le  plan  qni  va  dire  trace. 

Le  decret  par  lequet  le  roi  a  donne  des  pouvoirs  exlraordinaires  au 
conseil  des  ministres  serait  d'abord  publie.  11  commeocerait  deja  k 
fixer  l'attention  des  Polonait  sor  leor  avenir.  Le  conseil  des  ministres 
convoqaerait  ensnite  la  difcte,  ainsi  quit  a  6te  dit  ci-dessus,  par  one 
proclamation  r£digee  de  mani&re  a  exciter  au  plus  haut  degre  i  atten- 
tion et  la  coriosite  publiqoes.  11  conviendrait ,  si  cela  etait  possible, 
que  son  ouvertare  eut  lieu  du  10  an  15. 

Lorsque  la  di&te  serait  convoquee,  elle  pourrait  recevoir  une  peti- 
tion de  hoit  ou  dix  des  personnages  les  plus  considerables  de  la 
Pologne  par  leur  nom  et  leor  existence  dans  les  provinces  russes , 
tels  que  le  prince  Adam  Czartoryski,  Faine  des  Radiiwill ,  le  prince 
Jabiooowski,  etc.,  etc.  Cette  petition  devrait  6tre  ecrite  dans  on  style 
propre  k  faire  dejik  one  vive  impression. 

Des  motions  seraient  faites  dans  la  di&te  pour  demander  que  dans 
les  circonstances  actuelles  de  la  patrie  un  comite ,  nomine  dans  le 
sein  de  la  difcte,  fut  charge  de  proposer  les  moyens  dont  el  les  exigent 
femploi.  Ce  comite  devrait  6tre  compose  des  hommes  les  plus  dis- 
tingoes  et  les  plus  influents ;  il  ferait  nn  long  rapport  snr  les  mal- 
heors  de  la  Pologne,  sur  l'espoir  de  la  renaissance  de  la  patrie,  etc. ; 
il  proposerait  de  proclamer  l'existence  du  royaume  de  Pologne  et  du 
corps  de  la  nation  polonaise,  que  la  force  seule  a  pa  detraire.  11 
efaWirait  que  partout  ou  des  Polonais  sont  r£unis  ils  ont,  comme 
leurs  p^res ,  le  droit  de  se  confederer  pour  le  salut  de  la  patrie.  II 
proposerait  nn  decret  pour  declarer  la  Pologne  r6tablie  et  pour  con- 
stituer  la  di£te  en  confederation  de  Pologne. 

Les  diefines  du  ducbe  de  Varsovie  seraient  sur-le-champ  convo- 
qu6es  pour  adherer  a  la  confederation.  Tons  les  sujets  mixtes,  tous 
les  sojets  des  provinces  russes  seraient  admis  a  se  confederer.  Les 
dietines  des  provinces  qni  seraient  encore  occupees  par  les  Russes , 
ne  pouvant  se  reunir  pnbliquement ,  pourraient  adherer  secr&tement 
et  envoy er  leur  adhesion  a  Varsovie. 

Le  rapport  du  comite  de  la  di&te  devrait  eire  europ^en  et  polonais, 
mais  en  s'attachant  a  developper  les  basses  intrigues,  les  violences 
qui  ont  cause  la  rnine  de  la  patrie  polonaise;  on  menagerait  avec 
soin  la  Prusse  et  l'Autriche ,  qui ,  loin  d'etre  opposantes ,  accident 
d'avance  aux  ev£nements  qui  se  preparent.  Le  rapport  serait  en  entier 
dinge  contre  la  Rnssie. 
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Un  des  premiers  actes  de  la  confederation  serait  le  rappel  des 
Polooais,  officiers  ou  soldats,  qui  sont  au  service  des  Russes. 

Au  moment  ou  la  diete  se  confede>erait,  elle  nommerait  un  mar£- 
cbal  et  un  conseil  de  la  confederation.  Ce  marechal  et  ce  cooseil, 
dont  le  choix  est  extr£mement  important,  feraient  quelques  jours 
apres  leur  proclamation. 

La  diete  pourrait  nommer  aussi  divers  comites  de  confederation 
dans  les  differents  palatinats.  Ces  comites  feraient  egalement  des 
proclamations. 

Les  proclamations ,  les  discours  des  membres  de  la  diete ,  les  decla- 
rations ou  manifestes  de  chaque  confedere,  etc.,  seraient  imprimes, 
publics  et  repandus  avec  profusion. 

Ces  di verses  mesures  et  les  autres  dispositions  que  la  connaissance 
plus  parfaite  du  pays  mettra  dans  le  cas  de  proposer  doivent  6tre 
prises  de  maniere  a  frapper  fortement  I'opinion.  11  ne  suffit  pas  d'une 
proclamation;  il  faut  des  actes  multiplies.  II  faut  tout  a  la  fois  des 
proclamations,  des  rapports  a  la  diete,  des  motions  des  deputes,  et, 
s'il  est  possible,  autant  de  discours,  de  declarations  et  manifestes 
particuliers  qu'il  y  aura  d'adhesions  individuelles  a  la  confederation. 
II  faut  enfin  qu  on  ait  a  publier  chaque  jour  des  pieces  de  tous  les 
caracteres,  de  tous  les  styles,  (endant  au  meme  but,  mais  s'adres- 
sant  aux  divers  sentiments  et  aux  divers  esprits.  C'est  ainsi  qu'on 
parviendra  a  mettre  la  nation  tout  entiere  dans  une  sorte  d'ivresae. 

Les  comites  des  divers  palatinats  enverront  des  agents  partoot 
pour  colporter  toutes  les  pieces  imprimecs  et  les  faire  penetrer  dans 
toutes  les  parties  de  la  Pologne.  Les  Russes  ne  peuvent  occuper  Fim- 
mensite  du  pays.  11  faut  creer  des  intelligences  sur  leurs  derrieres , 
etablir  des  foyers  d'insurrection  partout  ou  ils  ne  seront  pas  en  force, 
enGn  les  placer  dans  une  situation  semblable  a  celle  ou  s  est  trouvee 
I'armee  francaise  en  Espagne  et  I'armee  republicaine  dans  le  temps 
de  la  Vendee  et  de  la  chouannerie.  Ce  mouvement  doit  etre  facile- 
men  t  imprime,  et  doit  devenir  general  aussi  tot  qu'il  sera  appuye  par 
un  evenemcnt  militaire  de  quelque  importance.  11  faut  qualors  toute 
la  Pologne  se  trouve  remuee  et  qu1  elle  entre  tout  entiere  en  insur- 
rection. Les  seuls  managements  a  garder  sont  relatifs  aux  provinces 
encore  autricbiennes.  On  doit  e viler  d  indisposer  un  allie  qui  va  au- 
devant  de  ces  operations. 

Comme  ambassadeur,  XI.  l'archeveque  de  Malines  ne  doit  prendre 
aucune  part  ostensible  a  ces  mouvements;  mais  il  doit  tout  voir,  lout 
savoir,  tout  dinger,  tout  animer. 

Lorsque  la  confederation  sera  formee,  elle  enverra  une  deputation 
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a  FEmpereur  pour  lui  presenter  Facte  de  confederation  et  lui  deman- 
der  sa  protection.  L'Empereur  repondra  aux  deputes  en  looant  les 
sentiments  qui  animent  les  Polonais.  11  leur  dira  que  ce  n'est  qu'a 
leur  zele ,  qu'a  leurs  efforts ,  a  leur  patriotisme ,  qu'ils  peuvent  devoir 
la  renaissance  de  la  patrie.  Cette  mesure,  que  I'Empereur  se  propose 
de  garder,  indique  assez  a  son  ambassadeur  l'attitude  qu'il  doit  avoir 
et  la  conduite  qu'il  doit  lenir. 

Ces  diveloppements  suffisent  pour  lui  faire  connaitre  les  trois  objets 
que  l'Empereur  a  en  vue  en  lui  conGant  la  mission  dont  il  est  rev£tu. 

Premier  objet.  Avoir  a  Varsovie  une  ambassade  fran raise  qui  ,  par 
son  rang,  son  existence,  sa  maison,  domine  toutes  les  autorites, 
soit  franchises ,  soit  polonaises,  civiles ou  militaires.  Un  oflicier gene- 
ral, de  quelque  grade  qu'il  eut  ete,  aurait  domine  difficilement  les 
generaux  de  son  grade,  les  ministres  et  les  grands  du  pays.  Un 
ambassadeur  y  parviendra  avec  d'autant  moins  de  peine  que  son 
caractere  politique ,  son  rang  dans  la  hierarchie  ecclesiastique  et  son 
caractere  personnel  imposeront  davantage.  Sa  mafeon  doit  etre  un 
centre  ou  toutes  les  classes,  tous  les  int£r£ts  viendront  aboutir.  11 
donnera  a  toutes  les  reclamations ,  a  toutes  les  revelations  et  me* me 
a  tous  les  conseils  un  organe  naturel  et  convenable. 

Deuxieme  objet.  L'arabassadeur  doit  exercer  non-seulement  une 
grande  influence,  mais  une  autoriie  reelle  sur  I'administrdtion.  11 
assiste  aux  seances  du  conseil.  Son  rang  ne  sera  point  conteste,  puis* 
que  son  caractere  l'autorise  a  ne  ceder  le  pas  qu'aux  t£tes  couron- 
nees  et  aux  princes  du  sang.  Ainsi  place,  son  influence  s'exercera 
naturellement  avec  autorite  et  sans  blesser  aucun  amour-propre.  Rien 
ne  s'opposera  a  ce  qu'il  s'immisce  dans  tous  les  details  :  d'abord 
parce  qu'on  verra  dans  toutes  ses  demarches  I' autorite  de  I'Empereur, 
et  que  toute  resistance  serait  inutile;  ensuite  parce  qu'il  n'inquietera 
l'ambition  de  personne.  II  doit  profiter  de  sa  position ,  ainsi  qu'on  l'a 
deja  etabli,  pour  que  le  duche  soit  aussi  utile  qu'il  peut  Tetre  k 
l'annee,  et  pour  qu'il  concoure,  par  toutes  les  ressources  qu'il  peut 
offrir,  a  cette  guerre  dont  les  suites  seront  si  heureuses  pour  la  Polo- 
gne.  Le  duche  reriamait  depuis  longtemps  une  autorite  cent  rale; 
elle  existe  pour  le  pays  par  le  pouvoir  en  quelque  sorte  royal  dont  le 
conseil  des  ministres  est  reveUu ;  elle  existe  surtout  par  la  presence  de 
l'arobassadeur,  qui  reunira  pour  ainsi  dire  dans  sa  main  les  ministres, 
les  generaux,  les  commandants,  les  ordonnateurs ,  etc. 

Le  troisieme  objet  renferme  tout  ce  qui  tient  a  Insurrection  et  k 
la  confederation  de  la  Pologne. 

II  est  un  autre  point  sur  lequel  il  convient  d'entrer  dans  quelques 
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details.  Le  baron  Bignon ,  resident  de  l'Empereur,  avail  etabli  un  ser- 
vice pour  se  procurer  des  renseignements  sur  la  composition,  Fetal 
de  situation,  retuplacement  et  les  mouvements  des  troupes.  A  Taide 
de  ces  renseignements  et  des  diverges  correspondences  minister ielies, 
on  est  parvenu  k  former  Fetal  dont  une  copie  est  ci-jotote.  M.  lam- 
bassadeur  doit  continuer  ce  travail  et  le  regarder  com  me  un  des 
soins  les  plus  importants  qui  lui  sont  confies.  11  en  chargera  speciale*- 
ment  son  premier  secretaire.  M.  Bignon  lui  fera  connaitre  ses  procedes 
et  ses  moyens.  L'ambas6adeur  y  donnera  un  developpement  plus 
grand  encore.  Les  fonds  necessaires  seront  mis  k  sa  disposition.  11 
doit  avoir  une  dousaine  d  agents  polonais  sur  les  divers  points  des 
frontieres,  sur  les  routes ,  dans  les  pays  voisins  des  provinces  russes, 
et  raeme,  s'il  est  possible,  dans  le  pays  ennemi.  Varsovie  sera  le 
point  fixe  et  central  ou  tout  aboutira,  et  il  s'etablira  de  ce  point  une 
correspondance  rapide  avec  le  bureau  qui  suit  ces  operations  sous  ma 
direction,  au  quartier  general.  Les  habitants  du  pays,  mis  en  mou- 
vement  avec  habilete,  interroges  avec  discernement,  doivent  fournir 
a  l'ambassadeur  une  recolte  utile  et  abondante. 

II  se  mettra  aussi  en  rapport  avec  les  prefets  et  sous-prefei6  de  la 
fronliere ,  avec  les  autorites  autrichiennes  a  Lemberg ,  avec  les  am- 
bassadeurs  de  France  k  Vienne  et  a  Constantinople,  avec  les  consuls  de 
l'Empereur  a  J  assy  et  k  Bucharest.  II  les  invitera  a  correspondre  avec 
lui  et  k  lui  communiquer  tout  ce  qui  pent  faire  connaitre  Jes  projeU 
et  les  mouvements  de  l'ennemi  sur  les  divers  pays  ou  peuvent  s en- 
tendre ses  operations. 

M.  le  baron  Bignon  aura  1'ordre  de  rester  a  Varsovie  tout  aussi 
longtemps  que  1'ambassadeur  aura  besoin  de  recevoir  de  lui  les  reo- 
seignements  locaux  dont  il  a  une  parfaite  connaissance.  M-  l'am- 
bassadeur  aura  a  choisir  un  interprete  polonais  et  un  inlerprete  russe. 
M.  Bignon  pourra  le  diriger  dans  ce  chotx ,  qui  est  dune  graade 
importance. 

Les  quarre  auditeurs  attaches  a  son  ambassade 1  sont  verses  dans 
plusieurs  parties  de  radministration ;  ils  seront  pour  l'ambassadeur 
des  especes  de  chefs  de  bureau  pour  les  divers  services. 

L'ambassadeur,  k  son  arrivee  k  Varsovie,  fera  connaitre  au  con* 
seil  des  ministres  le  caractere  dont  il  est  revet u.  11  fera  proceder  a 
son  installation.  II  entrera  immediatement  en  fractions,  mais  il  ne 
laissera  rien  imprimer  avant  d' avoir  recu  de  nouveaux  ordres. 

1  MM.  Victor  de  Broglie,  Anbernon,  Ame*dde  de  Brevannes  et  Brunet  de 
Panat ,  auditeurs  au  Conseil  d'Etat  t  avaient  (He  nomm^s ,  par  decret  du  38  mai 
1812,  auditeurs  d'ambassade  atlaehis  a  I'ambassade  de  Vareovie. 
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II  emploieF*  les  dix  premiers  jours  du  mois  de  juin  a  monter  sa 
maison,  et  il  attendra  jusqu'au  15  pour  recetoir  les  autorites,  la 
noblesse  1 . . .  avec  les  ceremonies  d* usage. 


18735.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

MINISTER  DE  LA  GUERRE,  A  PARIS. 

Dre*de ,  28  mai  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre,  je  vous  renvoie  la  correspondance 
d'Espagne. 

Ecrivez  au  general  Lhuillier  d'avoir  Toeil  sur  Saint-Sebastien  et 
d'avoir  toujours  3,000  homines  dans  la  main  pour  les  diriger  sur 
ceUe  place,  si  elle  avait  besoin  d'etre  secourue. 

II  est  necessaire  d'avoir  beaucoup  de  monde  a  Bayonne ;  activez  la 
marche  du  3*  et  du  105e  et  de  la  5*  demi- brigade  provisoire  sur 
Bayonne.  Tenez  la  deux  generaux  de  brigade,  aiin  que  le  general 
Lhuillier  puisse  toujours  disposer  de  beaucoup  de  forces ,  pour  etre 
en  mesure  d'agir  selon  les  circonstances.  Reunissez  un  millier 
d'hommes  de  cavalerie,  tires  des  depots  de  l  armee  d'Espagne,  et 
dirigez-les,  formes  en  regiment  de  marche,  sur  Bayonne.  Prenez 
dans  les  depots  du  Midi  de  quoi  former  et  atteler  une  batlcrie  de  six 
pieces  de  canon. 

Prescrivez  au  general  Lhuillier  de  tenir  ses  troupes  dans  la  vallee 
de  Bastan,  a  Bayonne,  a  Saint- Jean  de  Luz  et  a  Irun ,  en  les  nour- 
rissant  bien,  les  baraquant,  les  form  ant  et  en  les  exercant. 

D'aprds  laf  opie.  DlpAt  4c  la  guerre. 


18736.  —  AU  PRINCE  DE  NELCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

HAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMEK,  A  DRESDB. 

Dresde,  28  mai  1812. 

Mon  Cousin ,  faites  connattre  au  general  d'artillerie  que  je  viens  de 
donner  au  ministre  de  la  guerre  Tordre  de  porter  au  nombre  de  vingt 
les  compagnies  d'artillerie  destinees  a  faire  le  service  sur  les  derrieres 
de  la  Grande  Armee.  Treize  existent  a  Magdeburg,  dans  les  places  de 
VOder,  a  Danzig,  a  Spandau,  a  Pillau,  a  Marienburg,  a  Erfurt; 
sept  compagnies  sont  done  a  envoyer,  lesquelles  seront  destinees , 
savoir  :  une  nouvelle  pour  Spandau ,  une  nouvelle  pour  Pillau ,  a 
placer  a  la  pointe  du  Nehrung  pour  battre  la  passe  du  c6te  de  Danzig, 
1  Ici  an  mot  illisible. 


D* apritla  minute.  Archives  dei  affaires  Itrangeret. 
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une  pour  Thorn ,  enGn  quatre  pour  suivre  l'arm6e  et  occuper  les 
ouvrages  qui  seront  faits  jusqu'a  la  Pregel,  ou  se  Irouvera  l'arm6e. 

J'ai  ordonn6  au  ministre  de  la  guerre  de  recruler  les-  compagnies 
d'artillerie  employees  a  Famine,  a  120  hommes  les  compagnies  a 
pied,  et  a  100  hommes  les  compagnies  a  cheval.  Recommandez  au 
general  d'artillerie  de  ne  laisser  aucune  corapagnie  du  9*  regiment 
d'artillerie  seule.  Celle  qui  est  a  Spandau  peut  rester,  parce  qu'il  va 
y  ^tre  joint  une  autre  compagnie  franchise.  Celle  qui  est  a  Marienburg 
peut  y  rester  a  cause  du  peu  ^importance  de  cette  place.  Si  elle 
acquerait  de  Hmportance,  on  enverrait  la  compagnie  du  9*  a  Danzig 
et  on  la  remplacerait  k  Marienburg  par  une  compagnie  qu'on  tirerait 
de  Danzig. 

Napoleon. 

D'apres  l'original.  D£p6l  de  la  guerre. 


18737.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARIffo  ,  A  DRESDE. 

Dresde ,  28  mai  1812. 

Mon  Cousin ,  ecrivez  a  1'intendant  general  que  toute  la  reserve  des 
hopitaux,  sans  en  ricn  distraire,  doit  6tre  dirigee  sur  Danzig.  C'est 
la  que  tous  les  moyens  en  hopitaux  et  en  habillement  doivent  6tre 
reunis. 

Napoleon. 

D'aprea  l'original.  DepAt  de  la  guerre. 


18738.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  G&X&RAL  DE  LA  GRANDE  ARMfo ,  A  DRESDE.  f 

Dresde,  28  mai  1812. 

Mon  Cousin,  mon  intention  est  que  la  7'  division  soit  organis£e 
de  la  maniere  suivante,  savoir  :  4  bataillons  du  5*  regiment  polonais, 
4  bataillons  du  10%  4  balaillons  du  11*,  2  bafaillons  de  Saxons  et 
2  bataillons  bavarois;  total,  16  bataillons  form  ant  trois  brigades. 

Les  trois  bataillons  westphaliens ,  les  deux  bataillons  de  U  urlem- 
berg ,  tiendront  garnison  a  Danzig ,  a  la  pointe  de  Nehrung,  a  Marien- 
burg et  a  Pillau.  En  consequence,  le  prince  d'Eckmuhl  donnera  ordre 
au  2*  bataillon  saxon  de  Rechten  de  rejoindre  le  I"  bataillon,  et  au 
1"  bataillon  uurlerabergeois  de  le  remplacer  a  Danzig.  II  placera  un 
bataillon  westphalien  a  Pillau ,  a  la  pointe  de  Nehrung,  un  a  Koenigs- 
berg  et  le  troisi&me  a  Marienburg. 

Napol^ox . 

D'apres  l'original.  Dlpot  de  la  goerre. 
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18739.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DB  LA  GRANDE  ARM  EE ,  A  DRESDE. 

Dresde,  28  mai  1812. 

Mon  Cousin,  Ecrivez  au  prince  d'Eckmuhl  que,  comme  j'arrive , 
il  faut  qu'il  ne  fasse  rien  pour  Pillau;  qu'y  envoyer  un  petit  nombre 
d'hommes ,  cela  a  1'air  de  vouloir  s'emparer  de  la  place ;  qu'il  a  mal 
coiupris  mon  ordre,  qu'il  ne  devait  occuper  Pillau  que  lorsque  le 
corps  prussien  n'y  serait  plus ,  qu'alors  tous  les  ordres  pour  cela 
seraient  donnas;  qu'au  lieu  de  cela  il  a  fait  un  tapage  inutile,  ce  qui 
a  humilie  les  Prussiens  et  fait  un  raauvais  effet.  REpEtez-lui  qu  a  pre- 
sent que  je  suis  a  ParmEe  il  ne  fasse  rien  la-dessus. 

Napoleon. 

D'apres  1'original.  DlpAt  de  la  gaerre. 


18740.  —  NOTE  POUR  LE  PRINCE  MAJOR  GENERAL,  a  dresde. 

Dretde,  28  mai  1812. 

Le  major  general  Ecrira  au  commandant  de  Partillerie  que  j'ai 
ordonnE  que  Equipage  de  siEge  descendft  sur  ses  bateaux  jusqu'a 
Elbing,  pour  suivre  sur  le  Frische-Haff  le  mouvement  de  Parage; 
mais  cet  Equipage  ne  doit  partir  d'Elbing  que  lorsqu'il  recevra  un 
ordre  special. 

II  doit  Egaleineot  y  avoir,  rendu  a  Elbing  et  embarquE,  un  altirail 
de  cordages,  d'ancrcs  et  de  tout  ce  qui  est  nEcessaire  pour  construire 
un  pont  avec  des  bateaux  du  pays. 

On  embarquera  tous  ces  matEriaux  s'il  n'est  pas  possible  de  les 
atteler.  II  doit  y  avoir,  embarquEs  sur  le  Frische-Haff,  deux  Equi- 
pages de  pont  sur  pilotis;  il  est  nEcessaire  qu'avant  le  0  ils  soient  a 
Elbing  sur  des  bateaux  prEls  a  mettre  a  la  voile. 

20,000  quintaux  de  farine,  2,000  quintaux  de  riz  et  500,000 
rations  de  biscuit  doivent  Etre  prEts  a  mettre  a  la  voile  d'Elbing  le  6 
au  plus  tard.  En6n  PEquipage  de  siEge  du  gEnie  doit  Egalement  Etre 
prEt  a  partir  avec  l'Equipage  d'artillerie. 

Ecrire  au  gEnEral  Rapp  qu'il  est  nEcessaire  qu'il  veille  a  ce  que 
tous  les  ordres  suivants  soient  ponctuelleraent  executes. 

ArlMeric.  —  L'artillerie  doit  avoir  mis  en  marche  deux  Equipages 
de  pont  avec  bateaux  et  un  Equipage  attelE,  qui  doit  Eire  rendu  a 
Elbing  dans  les  premiers  jours  de  juin;  des  cordages ,  des  ancres,  des 
fers  pour  un  Equipage  de  pont  a  faire  avec  des  bateaux  du  pays , 
lequel  doit  Eire  attelE,  s'il  est  possible,  et,  s'il  n'est  pas  possible,  il 
faut  l'embarquer  a  Elbing  sur  le  Frische-Haff. 

xxm.  *» 
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Ginic.  —  Le  genie  doit  avoir  de  quoi  construire  deux  ponts  sur 
pilotis ,  avec  .sonnettes  et  tout  ce  qui  est  n  6c  ess  aire ;  cela  doit  &tre 
em  barque.  * 

Subsistences.  — 20,000  quintaux  de  farine,  500,000  rations  de 
biscuit,  2,000  qomtaax  de  riz,  doivent  6tre  embarques  a  Etbing. 
Toot  cela  formera  le  premier  convoi.  Ce  premier  convoi  doit  dire 
pr£t  a  partir  (TElbrng  dans  les  premiers  jours  de  join.  Le  contre- 
amiral  Baste  sera  charg£  de  Forganiser  et  de  lescorter. 

Deuxteme  convoi.  —  Equipage  de  si£ge  de  Danzig,  Equipage  de 
siege  du  g£nie.  Cet  equipage  de  si£ge  doit  6tre,  au  plus  tard  le  6  join, 
embarqu6  sur  le  Frische-Haff  a  Elbing  et  pr£t  a  partir. 

EnCn  20,000  quintaux  de  farine,  2,000  quintaux  de  riz  et  500,000 
rations  de  biscuit. 

Le  deuxteme  convoi  sera  egalement  sous  les  ordres  du  general 
Baste  et  ne  partira  que  sur  un  ordre  expr&s ;  mais  il  faut  que  le  pre- 
mier puisse  mettre  a  la  voile  le  6 ,  et  le  deux&me ,  au  plus  tard ,  le 
8  ou  9  r  et  cela  d'Elbing.  Le  major  general  icrira  dans  ce  sens  au 
prince  d'Eckmuhl,  aux  g^n^raux  de  1'artHlerie  et  du  gfoie,  k  l'in- 
tendant  general,  au  general  Rapp  et  au  conire-amiral  Basle,  qui 
doit  organiser  des  p&iiches  pour  escorter  ees  convois. 

Le  major  general  fera  connaitre  aju  g£n£ral  de  rartillerie  qu'il  serait 
n£cessaire  d'ajouter  a  ces  convois  une  certaine  quantite  de  cartouches 
d'infanterie  et  de  coups  de  canon,  surtout  de  12  et  d'obusi$r,  vu  quil 
est  probable  que  ces  pieces  seront  employees  dans  le  premier  moment 
pour  le  passage  des  rivi&res.  Mais  il  est  necessaire  quil  me  fasse  on 
rapport  la-dessus  pour  que  j'approuve  les  mouvemeots  d'artillerie 
sur  Kaenigsberg.  II  serait  naturel  de  priferer  Pillau ,  vu  que  c'est  ime 
place  forte. 

D'apr£g  la  copie.  Dlp6t  de  la  guerre. 


18741.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM, 

MAJOR  GENERAL  DB  LA  GRANDE  ARNLBE  ,  A  POSEN. 

Pown,  31  mai  1812. 

Mon  Cousin ,  je  vous  renvoie  une  lettre  de  Hntendant  g£n£ral  a 
laquelle  je  ne  comprends  rien.  Je  suppose  qu'il  n'a  pas  voalu  dire 
que  les  ambulances  des  divisions  seraient  debarquees  :  cela  serait 
si  fou  que  je  ne  puis  croire  quil  ait  donn£  un  pareil  ordre.  Les 
quatre  caissons  d'ambulance  n£cessaires  par  division  ne  peuvent  &tre 
embarqu6s ;  mais  le  reste ,  comme  am  as  de  linge ,  amas  de  matelas , 
effets  d'£quipages  militaires ,  qu  on  m'a  dit  a  Paris  devoir  occuper 
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150  caissons,  doit  £tre  embarqu£  sur  la  Vistule  et  envoy6  a  Danzig 
pour  laisser  les  caissons  disponibles  pour  le  transport  du  pain.  Ne 
perdez  pas  un  moment  pour  rectiGer  ces  ordres,  et  prevenez-en  les 
marechaux ;  car  ce  serait  un  grand  malheur  si  Fon  avait  d£sorganis£ 
les  ambulances. 

Napol&ok. 

D'apret  rorigraaL  Dlpfa  de  U  guerre. 


18742.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  g£m£rAX  DB  LA  GRANDE  ARM&E  ,  A  POSBN. 

Posen,  31  raai  1812. 

Mon  Cousin,  je  vois  avec  surprise  que  le  general  Delaborde,  au 
lieu  de  partir  le  24,  nest  parti  que  le  28.  Mandez-lui  de  bruler  le 
sejour  de  Stolpe  et  de  dinger  la  marche  de  son  infanterie  de  manure 
a  arriver  le  8  juin  a  Dirschau ;  de  bruler  egalement  le  sejour  de  Konitz 
pour  sa  cavalerie ,  et  de  la  faire  marcher  de  mani&re  a  arriver  le  7 
ou,  au  plus  tard,  le  8  a  Dirschau. 

Napoleon. 

D'aprea  Vorigtaal.  D4p6t  de  la  guerre. 


18743.  — AU  COMTE  COLLIN  DE  SUSSY, 

MINISTRB  DBS  MANUFACTURES  BT  DO  COMMERCE  ,  A  PARIS. 

Posen,  1«*  juin  1812. 

Monsieur  le  Comte  de  Sussy,  la  taxation  du  bli  par  le  prefet  de 
Caen  a  33  francs  l'hectolitre  est  fort  extraordinaire.  Je  ne  con^ois  pas 
comment  ce  prefet  a  ainsi  meconnu  le  principe.  Je  m'attendais  a  ce 
que  vous  me  diriez  un  mot  des  motifs  qui  Font  decide.  J'approuve 
que  vous  lui  ayez  remis  les  100,00  francs  provenant  de  la  vente  des 
farines ;  ruais  je  pense  que  la  meilleure  operation  que  devrait  faire  la 
municipality  de  Caen  serait  de  faire  venir  des  bles  du  departement 
de  la  Roer.  Donnez-ea  l'autorisatioii,  en  vous  assurant  que  ce  bl6 
vient  bten  de  la  Roer.  En  employ  ant  100,000  ecus  pour  cet  objet , 
c'e*i  la  meilleure  manure  de  prater  100,000  ecus  aux  habitants  de 
Caen.  Si  vous  voules  vous  aervir  de  Vaalerbergbe  pour  cette  opera- 
tion^ je  ne  m'y  oppose  pas. 

D*apr£a  I*  minute.  Archives  de  l'Empire. 


29. 
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18744.—  AU  G6N6RAL  LACUEE,  GOHTE  DE  CESSAC, 

M1NISTRE  DIRECTBUR  DB  L  ADMINISTRATION  DB  LA  GUERRE,  A  PARIS. 

Posen,  1*'  juin  1812. 

Monsieur  le  Comte  de  Cessac,  les  regiments  dc  la  Vistule  onl 
laiss6  724  homines  au  d6pot  de  Sedan ;  lesquels  n'attendaient  pour 
partir  que  des  capotes.  Cependant  ces  hommes  ne  partent  point.  11 
est  facheux  d'etre  oblige  de  laisser  en  France,  ou  ils  sont  inutiles, 
des  hommes  qui  seraient  si  utiles  ici;  mettez-les  en  6tat  de  partir 
sans  delai.  Les  regiments  de  la  Vistule  qui  sont  a  Posen  n'ont  pas 
encore  leurs  shakos,  quils  devaient  recevoir  a  leur  depart  a  Paris. 

Napolbon. 

D'apres  l'original.  D4p6t  de  la  gaerre.  . 


18745.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMEE ,  A  POSEN. 

Poten,  1"  join  1812. 

Mon  Cousin,  ecrivez  au  due  de  Bellune  de  voir  M.  de  Hardenberg 
et  de  demander  que  des  ordres  soient  donn£s  a  Kolberg  pour  que  les 
ofGciers  francais  y  soient  bien  trails,  qu'ils  puissent  tont  voir  et 
alter  partout ;  pour  qu'en  cas  d'6v6nement  ils  servent  sons  les  ordres 
du  commandant  de  Kolberg  comme  ofBciers  prussiens ,  et  pour  que 
le  commandant  de  Kolberg  ait  des  colonnes  mobiles  sur  les  cdtes ,  a 
droite  et  a  gauche,  et  quil  se  comporte  bien  en  cas  d'attaque  de 
l'ennemi. 

Napoleon. 

D'apres  l'original.  De*pAt  de  la  gaerre. 


18746.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARUEE,  A  POSBN. 

Poten,  lw  juin  1812. 

Mon  Cousin,  donnez  ordre  au  general  de  division  Partouneaux  de 
partir  avec  le  29*  et  le  10'  regiment  d'infanterie  legere  formant  qua- 
tre  bataillons,  avec  les  trois  bataillons  du  126*  et  un  general  de 
brigade,  dans  la  journee  du  3  juin,  de  Berliu,  pour  se  rendre  en 
toute  diligence  a  Stettin.  Donnez  ordre  a  rartillerie  de  cette  division, 
qui  arrive  le  3  a  Magdeburg,  d  en  partir  le  4  pour  Stettin.  La  2*  bri- 
gade, composee  du  44*  et  du  regiment  provisoire,  restera  a  Berlin 
jusqu'au  9.  Le  10  juin  cette  2«  brigade  partira  pour  Stettin.  Le  125*  se 
dirigera  en  droite  ligne  de  la  32*  division  sur  Stettin.  Ainsi  toute  la 


Digitized  by 


CORRESPONDANCE  DE  NAPOLEON  W.  —  1812.  453 


division  Partouneaax  se  (rouvera  reunie  dans  cette  derniere  place. 
Le  regiment  forni^  de  deux  bataillons  de  Walcheren  et  de  Belle-Ile, 
qui  arrive  le  9  juin  k  Berlin ,  y  remplacera  la  2*  brigade.  Le  4*  ba- 
taillon de  Walcheren  et  le  4'  de  Belle-Ile ,  appartenant  a  la  4*  division 
de  reserve,  resteront  k  Berlin  jusqu'ik  nouvel  ordre.  Le  6*  bataillon 
du  19*  de  ligne,  qui  appartient  k  la  1"  division  de  reserve,  tiendra 
garrison  k  Spandau.  Ainsi,  par  ce  moyen,  la  1M  brigade,  avec 
l'artillerie  de  la  division  Partouneaux ,  sera  disponible  k  Stettin  des 
le  8  ou  le  9  juin;  la  2*  brigade  sera  rendue  et  disponible  k  Slettin 
le  15;  de  sorte  que  le  15  cette  division,  avec  son  artillerie,  pourra 
partir  de  Stettin  pour  se  porter  partout  ou  it  sera  necessaire. 

Donnez  ordre  aux  cinq  bataillons  de  la  brigade  de  Berg  de  partir 
sans  d£lai  pour  se  rendre  k  Danzig ,  avec  ses  quatorze  pieces  d'artil- 
lerie  et  le  regiment  de  cavalerie.  11  est  necessaire  d'accelerer  ce  mou- 
vement,  de  manure  que  le  l*r  bataillon  arrive  vers  le  10,  et  les 
autres,  ainsi  que  l'artillerie  et  la  cavalerie,  du  10  au  15.  La  brigade 
badoise  fera  le  m£me  mou vement  de  la  maniere  suivante  :  le  l*r  regi- 
ment de  ligne  parti ra  le  4  de  Stettin  pour  se  rendre  en  toute  diligence 
a  Danzig;  le  bataillon  du  3*  regiment,  qui  est  k  Kustrin,  en  partira 
pour  Danzig  le  3;  le  1"  bataillon  du  lfr  d'infanterie  legere,  qui  est 
k  Stettin,  en  partira  aussitdt  qu'un  bataillon  de  la  division  Partou- 
neaux  sera  arriv6,  c'est-£-dire  au  plus  tard  le  7;  de  sorte  que  les 
huit  pieces  d'artillerie  et  la  brigade  de  Bade,  forte  de  cinq  bataillons, 
seront  r£unies  egalement  du  10  au  15  a  Danzig.  Le  general  Daendels 
suivra  le  mouvement  de  cette  seconde  brigade.  Le  regiment  d'infan- 
terie des  gardes  du  grand-due  de  Hesse  a  deja  recu  ordre  de  se  rendre 
au  quartier  general.  Le  bataillon  d'infanterie  legere  de  Hesse-Darm- 
stadt ,  qui  est  a  Stettin  avec  ses  pieces  (Tartillerie ,  tiendra  garnison 
dans  la  Pomeranie  suedoise,  aussit6t  qu'un  bataillon  de  la  division 
Partouneaux  sera  arriv£  k  Stettin.  Le  regiment  n°  4  de  la  division 
princiere  a  du  partir  le  27  mai  de  Hambourg  pour  la  Pomeranie 
suedoise.  EnGn  vous  donnerez  ordre  au  regiment  uestphalien  qui  est 
a  Magdeburg  de  partir,  non  pour  Glogau,  comme  le  porte  mon  der- 
nier ordre,  mais  pour  la  Pomeranie  suedoise,  aussitdt  qu'une  demi- 
brigade  de  la  division  Lagrange,  qui  a  du  partir  vers  le  ler  juin  de 
Cologne,  sera  arrivee  a  Magdeburg.  La  garnison  de  la  Pomeranie 
suedoise  sera  done  composed  du  regiment  de  la  Confederation  n°  i , 
fort  de  2  bataillons ,  du  bataillon  d'infanterie  legere  de  Hesse-Darm- 
stadt et  du  regiment  westphalien  qui  est  a  Magdeburg;  total,  6  ba- 
taillons de  Hesse-Darmstadt  et  6  pieces  de  canon;  ce  qui,  appuye  de 
la  division  Partouneaux ,  qui  sera  a  Stettin ,  et  de  la  division  Heu- 
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deleft ,  qui  occupera  le  Mecklenburg  et  la  32*  division  militaire  , 
fournira  one  force  suffisante  pour  la  defense  des  c6tes.. 

Vous  ordonnerez  au  general  Lagrange  de  placer  ainsi  ses  quatre 
demi-brigades  de  marche  :  la  plus  reculee  f  celle  qui  a  encore  des 
detachements  a  recevoir  de  France,  il  la  laissera  a  Magdeburg  pour 
former  la  garnison  de  cette  place;  les  autres  demi-brigades  fileroat 
sur  Berlin ,  ou  elles  seront  eaaeroees ,  afln  de  pouvotr  les  former  plus 
prom  pte  men  t  et  d'y  mamtesir  une  discipline  plus  severe.  Du  moment 
que  deux  demi-brigades  de  cette  division  seront  arrivees  a  Berlin, 
les  bataillons  de  Walcheren  et  de  Belle-He  et  ce  qui  pourraic  s'y 
trouver  appartenant  a  la  4*  division  de  la  reserve  se  dirigeront  sur 
Stettin  pour  former  la  garnison  de  Stettin.  Tottte  la  division  Duratte, 
qui  est  la  4%  se  formera  a  Stettin,  ce  qai  rendra  alors  disponible  la 
division  Partouneaux.  La  3*  division  de  la  reserve,  composes  des  10s, 
1 1%  12e  et  13e  demi-brigades  provisoires ,  qui  vont  partir  de  France, 
se  reunira  a  Berlin;  ce  qui  rendra  disponible  toute  la  division 
Lagrange,  qui  alors  se  dirigera  sur  Stettin,  Danzig  on  Thorn,  seJon 
les  circons lances. 

Amsi  la  division  Daendels  doit  ie  plus  tdt  possible  se  dinger  sur 
Danzig,  savoir  :  la  brigade  de  Berg,  cavalerie,  infanterie,  artillerie, 
I'infanterie  et  l'artillerie  de  Bade  et  la  cavalerie  de  Hesse-Darmstadt , 
ce  qui  fera  10  bataillons,  2  regiments  de  cavalerie  et  22  pieces  de 
canon ;  les  deux  bataillons  de  Berg  qui  sont  en  route  rejoindront  a 
Danzig ,  ainsi  que  les  deux  escadrons  du  m£me  grand-duche,  ce  qui 
portera  alors  cette  division  a  douze  bataillons.  La  division  Partou- 
neaux sera  d'abord  en  observation  a  Stettin,  pr£te  a  soutenir  la 
Pomeranie  suedoise,  a  se  porter  sur  Hambourg,  sur  les  embou- 
chures de  TOder  et  partout  ou  on  en  aura  besoin ;  et  vers  la  On  de 
juin,  quand  elle  en  recevra  Tordre,  elle  se  portera  sur  Danzig.  La 
division  polonaise  du  general  Girard  sera  la  3*  division  du  9*  corps 
aux  ordres  du  due  de  Bellune.  Elle  se  reunira  a  Berlin.  Je  donnerai 
lord  re  pour  son  mouvement  atfssitot  que  je  connattrai  sa  marche.  II 
est  probable  que  dans  le  courant  de  juin  elle  aura  depasse  TOder. 
A  la  fin  de  juin  tout  le  9*  corps ,  compose  de  trois  divisions  d'infan- 
terie,  d'une  brigade  de  cavalerie  et  de  cinquante-six  pieces  de  canon, 
se  trouvera  sur  la  Vistule,  forinant  reserve  a  toute  l'armee,  qui  alors 
sera  a  60  lieues  en  avant.  La  P*  division  de  la  reserve  (la  division 
Lagrange)  filera  egalement  sur  la  Vistule.  Cette  1™  division  devra 
etre  dissoute,  puisqu'elle  n'est  composee  que  de  5"  et  de  6M  batail- 
lons; mais,  en  attendant  qu'elle  rejoigne  l'armee,  elle  pourra  etre 
sous  les  ordres  du  due  de  Bellune,  ce  qui  portera  ce  corps  a  cin- 
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quante-six  bataillons.  II  ne  restera  plus  alors  en  arriere,  sar  la 
gauche  de  l'Oder ,  que  trois  divisions  de  la  reserve  :  la  2*  division , 
forte  de  cinq  demi-brigades ,  tenant  garnison  dans  la  32*  division  et 
dans  le  Mecklenburg  ;  la  3*,  tenant  garnison  a  Berlin ,  et  la  4%  tenant 
garnison  a  Stettin.  Ces  trois  divisions  formeront  quarante-six  batail- 
lons, prftts  a  se  porter  sar  Hambourg,  sur  la  PomeTanie  suedoise 
el  sur  tel  point  quelconque  qui  serait  attaqae.  Elles  fourniront  aussi 
un  supplement  n£cessaire  de  garnison  a  Stettin.  La  Pomeranie  aura 
sa  garnison  particuliere,  comme  il  est  dit  ci-dessus.  Berlin  et  Span- 
dau  auront  egalement  leur  garnison  particuli&re.  Kustrin  aura  aussi 
sa  garnison.  11  sera  necessaire  de  nommer  un  marechal  a  Berlin 
pour  commander  cette  reserve,  Je  fais  choix  du  marechal  due  de 
Castiglione.  Ecrivez  au  ministre  de  la  guerre  pour  savoir  si  ce  mare- 
chal  est  en  eiat. 

La  Jre  division  de  la  reserve,  comme  je  l'ai  dit,  n'a  pas  besoin 
d'artillerie,  puisqu'elle  est  composee  de  demi-brigades  de  marche. 
La  2*  doit  avoir  dooze  pieces  de  canon ,  ainsi  que  fen  ai  donne  Tordre 
an  ministre  de  la  guerre.  La  3s  et  la  4*  doivent  egalement  avoir  deux 
batteries.  Ecrivez  an  ministre  de  la  guerre  pour  qu  elles  les  aient 
dans  le  courant  de  juillet.  Quant  a  la  cavalerie  de  la  reserve,  elle 
sera  composee  de  huit  escadrons  de  dragons ,  qui  doivent  faire  partie 
de  la  Grande  Armee. 

II  est  n£cessaire  que  le  due  de  Bellune  connaisse  bien  les  corps  qui 
composent  les  quatre  divisions  de  la  reserve.  Je  suppose  que  vous 
a  vex  oes  details.  Si  vous  ne  les  aviez  pas,  vous  pourriez  les  faire 
prendre  a  mon  bureau.  Vous  donnerez  ordre  que  le  regiment  de  cava- 
lerie de  Bade  soit  attach^  jusqa'a  nouvel  ordre  a  la  division  Partou- 
noaux ,  n'etant  pas  couvenable  de  degarnir  de  cavalerie  tous  les 
derriferes.  Recommandez  au  due  de  Bellune  de  bien  organiser  les 
divisions  Partouneaux  et  Daendels.  Quoique  cette  derniere  se  rende 
sans  delai  a  Danzig,  elle  fait  toujours  partie  de  son  corps  d'armee. 

Ainsi  done  il  y  aura  dans  le  courant  de  juillet  sur  les  derrieres  le 
9*  corps  et  la  1"  division  de  reserve,  formant  cinquante-six  batail- 
lons, ou  plus  de  40,000  ho  names  d'infanterie,  cinquante  a  cinquante- 
six  pieces  de  canon  et  1,500  hommes  de  cavalerie. 

Le  general  Partouneaux  doit  avoir  deux  generaux  de  brigade. 

II  y  aura  en  arriere,  en  seconde  ligne,  la  2'  division  de  la  reserve 
dans  la  32*  division,  forte  de  20  bataillons;  la  3*  division  a  Berlin, 
12  bataillons;  la  4*  division  a  Stettin,  12  bataillons;  total,  44  ba- 
taillons; plus  huit  escadrons  de  dragons  formant  1,500  hommes,  et 
trente~six  pieces  d'artillerie;  et  ce,  independamment  des  2  bataillons 
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de  gamison  de  la  32*  division,  des  6  de  garnison  de  la  Pom£ranie 
suedoise ,  du  bataillon  de  Kustrin ,  des  3  de  Berlin  et  des  2  de  Glogau ; 
total,  14  batatllons  de  garnison. 

Les  trois  divisions  de  la  reserve  poorront  toujours  se  raettre  en 
mouvement,  pour  se  porter  partout  ou  il  sera  necessaire,  et  forme- 
root  avec  la  reserve  d'Erfurt  un  corps  de  30  a  40,000  hommes  suffi- 
sant  pour  garantir  de  toute  descente  la  Pomiranie ,  le  Mecklenburg , 
d£gager  Kolberg,  ou  se  porter  au  secours  de  la  32*  division;  d'autant 
plus  qu'en  cas  d'6v£neroents  imprevus  on  pourrait  tirer  2,000  homines 
de  la  Saxe  ct  quelques  secours  de  la  Prusse  et  de  la  Westphalie. 

En  communiquant  ces  mes  u  res  au  due  de  Bellune  et  lui  donnant 
ces  ordres ,  vous  lui  ferez  connattre  que  l'importaut  est  que  j'aie ,  avant 
le  15  juin  a  peu  pres,  toute  la  division  Daendels  a  Danzig,  afin  de 
mettre  cette  c6te  a  Tabri  d'une  descente  et  de  ndtre  pas  oblige  pour 
cela  de  degarnir  mon  arm£e. 

Envoyez  un  ofGcier  en  poste  au  due  de  Bellune,  a6n  qn'il  me  rap- 
porte  le  compte  de  l'ex6cution  de  mes  ordres  et  le  detail  du  mouve- 
ment de  toutes  les  troupes.  11  rapportera  aussi  la  situation  exacte  des 
troupes,  parce  que  mon  intention  est  de  les  completer  en  dirigeant 
des  bataillons  de  marche  sur  ces  corps. 

Faites  connaStre  l'ensemble  de  ces  dispositions  au  ministre  de  la 
guerre,  pour  qu'il  sente  importance  de  diriger  le  plus  (6t  possible 
les  10%  11*  et  12'  demi-brigades  sur  Berlin.  Cette  3*  division  de  la 
reserve  sera  conGee  au  g6n£ral  Seras.  Vous  me  pr£senterez  quelqu'un 
pour  le  remplacer  dans  le  co  mm  an  dement  de  Glogau.  En  me  faisant 
connattre  l'ex£cution  de  mes  ordres ,  soumettez-moi  un  tableau  qui 
indique  le  jour  ou  chacun  de  ces  corps  arrivera.  Mon  intention  etant 
de  former  des  2%  3*  et  4*  divisions  de  la  reserve  un  corps  d  arrn^e, 
il  est  n£cessaire  d'y  attacher  un  ofiicier  superieur  d'artillerie,  et  que 
ce  corps  soit  en  mesure  dans  le  courant  de  juillet. 

Napoleon. 

D'apres  V original.  DlpAt  de  la  guerre. 


18747.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  G^NKRAL  DE  LA  GRANDE  ARMEE  ,  A  POSEN. 

Po*en,  l"jaio  1812. 

Mon  Cousin ,  6crivez  au  due  de  Bellune  de  donner  tous  les  ordres 
n£cessaires  pour  que  Sparidau  soit  mis  en  £tat  de  soutenir  un  si£ge, 
si  cela  6tait  n£cessaire,  pass£  le  15  juin.  II  faut  done  qu'il  y  ait  un 
g£n£ral  commandant,  un  ofiicier  d'artillerie,  un  ofGcier  du  g£nie,  un 
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gardfe-magasin  d'artillerie ,  an  garde-magasin  du  genie  et  an  garde- 
magasin  des  vivres,  attaches  a  la  place.  J'ai  ordonne  qu'il  y  eut  deux 
compagnies  d'artillerie,  fortes  d'au  moins  140  hommes  chacune, 
pour  le  service  de  cette  place. 

Napoleon. 

D'apres  1'origioal.  Dip6i  de  la  guerre. 


18748.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM , 

MAJOR  GENERAL  DB  LA  GRANDE  ARMEE,  A  POSBN. 

Po»en,  lerjuin  1812. 

Mon  Cousin,  donnez  ordre  au  due  d'Elchingen  de  faire  rejoindre 
la  cavalerie  legere  de  son  corps  d'arniee  par  la  cavalerie  legere  uur- 
tembergeoise ,  aGn  d'en  augmenter  sa  cavalerie ,  et  que  cette  troupe 
marcbant  ensemble  prenne  un  meilleur  esprit  que  si  elle  marchait 
isolee  avec  son  infanterie. 

Napoleon. 

D'apret  1'origioal.  Dlp6t  de  la  guerre. 


j 8749.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM , 

MAJOR  GENERAL  DB  LA  GRANDB  ARMBB ,  A  POSBN. 

Posen ,  1«  juin  1812. 

Mon  Cousin,  donnez  ordre  que  le  4  juin  an  des  3"  bataillons  des 
regiments  de  la  Vistule,  complete  a  840  hommes,  bien  habille,  bien 
arme  et  en  bon  etat,  se  dirige  sur  Thorn,  ou  il  tiendra  garnison. 
Donnez  ordre  que  da  4  au  12  un  deuxieme  bataillon  parte  egalement 
pour  Thorn.  En6n  donnez  l'ordre  qu'un  troisieme  bataillon,  egale- 
ment complete  a  840  hommes,  parte  avant  le  15.  Ces  bataillons 
seront  sous  les  ordres  d'un  major  ou  colonel  pris  parmi  ceux  qui  sont 
a  la  suite;  il  sera  nomme  par  le  general  Claparede.  Ces  bataillons 
resteront  a  Thorn  jusqu'a  nouvel  ordre  et  jusqu'a  ce  qui  Is  soient 
sufBsamment  instruits  et  capables  d'etre  places  en  ligne.  Je  ne  vous 
parle  pas  des  compagnies  de  voltigeurs  ni  de  eel  les  de  grenadiers; 
ces  bataillons,  destines  a  6tre  verses  dans  les  autres,  ne  doivent  point 
en  avoir;  ils  seront,  en  attendant,  utiles  a  Thorn.  Je  suppose  que 
vous  en  ferez  passer  la  revue  avant  leur  depart,  et  que  vous  vous 
serez  assure  qu'ils  sont  en  bon  etat  et  ne  manquent  de  rien.  Donnez 
aussi  l'ordre  au  depot  de  Posen  de  fournir  aux  soldats  de  la  Vistule 
une  paire  de  souliers,  afin  qu'ils  en  aient  une  au  sac  et  une  aux  pieds. 

Napolbon. 

D'apret  1'origioal.  DlpAt  de  la  guerre. 


Digitized  by 


458       C0R1ESP0NDANCE  DE  NAPOLEON  I».  —  1812. 

18750.  —  AU  PRINCE  DE  XEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM, 

.  MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMKE ,  A  POSEN. 

Paten,  l«juin  1812. 

Mon  Cousin ,  doonez  ordre  au  general  d'artillerie  de  faire  embar- 
quer  a  Danzig  25,000  coups  de  canon  et  2  millions  de  cartouches , 
et  de  les  faire  transporter  dans  la  citadellc  de  Pillau ;  de  porter  le 
d£p6t  de  cartouches  de  Thorn  a  4  millions  en  y  versant  les  2  millions 
qui  sont  embarques  avec  l'equipage  de  siege  de  Magdeburg.  Le  depot 
de  Thorn  sera  ainsi  compose  de  4  millions  de  cartouches  francaises 
et  de  1 ,500,000  cartouches  polonaises.  Donnez  ordre  que  1 ,200,000 
cartouches  polonaises  partent  sans  delai  de  Thorn  pour  Modlin;  que 
500,000  cartouches  francaises  partent  egalement  de  Thorn  pour 
Modlin ;  ce  qui  portera  le  depot  de  Modlin  a  plus  de  2  millions  de 
cartouches  polonaises  et  francaises.  Donnez  ordre  que  300,000  car- 
touches francaises  de  Thorn  soient  envoyees  a  Marienuerder  pour  y 
gtre  a  la  disposition  du  due  de  Reggio,  que  300,000  soient  en voy6es 
k  Marienburg  et  300,000  a  Plock  a  la  disposition  du  vice-roi.  Le  depdt 
de  4  millions  de  cartouches  francaises  sera  done  reduit  a  2,600,000 
(en  comprenant  ce  qui  doit  arriver  de  Kustrin) ,  et  celui  des  car- 
touches polonaises  k  300,000.  II  y  aura  done  encore  k  Thorn 
2,900,000  cartouches. 

Donnez  ordre  au  general  d'artillerie  de  garder  l'equipage  de  pont 
pres  Marienburg ,  dans  Tile  de  Nogat,  et  de  faire  connaftre  le  jour 
ou  il  y  sera  arrive  pour  que  je  puisse  doaner  des  ordres  ulterieurs. 
U  doit  faire  courir  le  bruit  k  Danzig  qve  cet  equipage  se  rend  k  Var- 
sovie.  Donnez  ordre  que  l'equipage  de  siege  de  Danzig ,  s'il  n'est  pas 
encore  a  Elbing,  s'arr£te  vis-a-vis  Marienburg.  Donnez  ordre  que 
l'equipage  de  siege  de  Magdeburg  se  rende  a  Thorn ,  ou  il  restera  jus- 
qn'k  nouvel  ordre. 


18751.  —  A  EUGfiNE  NAPOLEON,  V1CK-ROI  d'iTALIE, 

COMMANDANT  LES  4*  ET  6*  CORPS  DE  LA  GRANDE  ARMEE,  A  PLOCK. 


Mon  Fils ,  je  suis  ici  depuis  hier.  Je  serai  demain  k  Thorn ,  ou  je 
resterai  apres-demain. 

Faites  un  marche  pour  transporter,  a  raison  de  1,000  quintaux 
par  jour,  10,000  quintaux  sur  Willenberg.  Ce  marche  sera  pass£  au 


Napoleon. 


D'apres  i'origin&l.  DepAt  de  la  guerre. 


Poten,  1"  join  1812. 
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meilleur  prix  possible  par  voire  ordonnatear  avec  les  gens  da  pays. 
Je  mettrai  a  cet  effet  des  foods  a  votre  disposition.  Vous  le  ferez  exe- 
cuter  sous  I'approbation  de  l'intendant.  On  pourra  le  continuer  pour 
10  autres  miltters  de  quintan*  si  l'intendant  t'approuve. 

Je  viens  de  requerir  2,000  chevaux  a  Marienburg.  Vous  y  £tes 
compris  pour  120  chevaux  pour  vos  Equipages  italiens;  cependant, 
comroe  cela  d£tournerait  les  hommes  a  pied  que  vous  enverriez  pour 
chercher  ces  chevaux ,  si  vous  pouvez  acheter  des  chevaux  du  c6te>  de 
Plock ,  je  vous  y  autorise  et  vous  accorderai  des  fonds.  L'artillerie  de 
votre  corps  d'arroee  ayant  besoin  de  500  chevaux ,  j'ai  ordonn£  qu'il 
en  fut  fourni  1,000  a  Glogau  ,  tant  pour  votre  artiUerie  franchise  que 
pour  votre  artiUerie  Halienne.  II  est  n6cessaire  que  vous  envoyiez  des 
bommes  a  pied  pour  les  chercher.  J'ai  ordonne  que  votre  bataillon  de 
bceufs  recti  t  en  passant  a  Glogau  des  boeufs  en  bon  £tat,  en  rempla- 
cement  des  mauvais.  Si,  a  l'arrivee  de  ces  bataillons  a  Plock,  il  se 
trouvait  encore  des  boeufs  qui  fussent  en  mauvais  6tat ,  on  pourrait 
en  cboisir  a  Modlin  ou  en  acheter  dans  le  pays  pour  remplacer  les 
mauvais.  Ces  300  voitures,  qui  vous  porteront  3,000  quintaux, 
vous  serontd'une  grande  utility. 

Envoyez  un  de  vos  officiers  du  genie  intelligent,  pour  bien  recon- 
nattre  le  pays  depuis  Johannisburg  jusqu'a  Rastenburg ,  Angerburg 
et  Goldap.  II  suivra  les  bords  de  la  Goldap  et  s'avancera  par  Angus- 
towo  jusqu'a  la  frontiere  pres  de  Grodno.  Tenez  un  oiBcier  d'etat- 
major  au  village  le  plus  pr&s  de  Grodno ,  pour  vous  instruire  de  tous 
les  mouvements  et  de  tous  les  renseignements  qui  viendront  la  a  sa 
comiatssance.  En  general ,  faites  prendre  par  un  horn  me  de  conBance 
connaissance  de  tous  les  pays  sitae*  entre  la  Narew  et  le  Niemen , 
depuis  le  point  qui  est  vis-a-vis  Grodno  jusqu'a  Tykocin,  Willenberg, 
Angerburg,  Augustowo,  etc.,  etc.,  afin  que  vous  connaissiez  bien 
toutes  ces  locality ,  ou  il  est  possible  que  vous  ayez  a  manoeuvres 
Vous  me  ferez  passer  une  copie  de  toutes  les  reconnaissances  et  ren- 
seignements que  vous  recevrez. 

Je  suppose  que  vous  ne  pouvez  pas  6tre  embarrasse  pour  du  ble. 
Si  cependant  vous  eprouviez  quelque  embarras,  il  y  a  de  grands 
magasins  a  Plock,  a  Wyszogrod  et  Wloclawek;  faites-en  prendre  la, 
faites  moudre  et  faites-en  transporter  une  grande  quantity  sur  Wil- 
lenberg et  Soldau.  Dans  la  saison,  les  chevaux  ne  doivent  pas  mourir 
de  faim ;  I'herbe  doit  £tre  bonne  a  manger. 

J'ai  besoin  de  recevoir  de  vous  un  rapport  qui  me  fasse  connattre 
oombien  vous  avez  de  pontons  pour  les  passages  de  rivieres ,  et  com- 
bien  vous  avez  de  coups  de  canon  a  tirer  par  piece.  II  me  semble  que 
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vous  avez  laiss£  bien  des  caissons  a  Glogau  qui  tarderont  k  vous 
rejoindre. 

Napoleon. 

D'aprts  la  copie  comm.  par  S.  A.  I.  If"*  la  dncbetse  de  Leacbtenberg. 


18752.  —  A  EUGftNE  NAPOLfiON,  vicb-roi  d'itaub, 

COMMANDANT  LBS  4e  BT  6*  CORPS  DB  LA  GRANDB  ARM&B ,  A  PLOCK. 

Poten,  1"  join  1812. 

Mod  Fils  f  je  recois  votre  lettre  du  31  mai ,  par  votre  aide  de  camp 
qui  a  pass£  par  Thorn.  Comme  il  n'y  a  de  Thorn  k  Plock  que  sept 
heures  de  c  hem  in ,  venez  me  voir  a  Thorn  le  3  ou  4. 

II  n'y  a  pas  d'inconvenient  de  laisser  un  hopital  de  300  malades  k 
Plock;  ils  joindront  apres  a  Thorn.  Je  vous  ai  ecrit  fort  en  detail 
aujourd'hul  pour  vous  autoriser  a  puiser  dans  les  magasins  a  Wlo- 
clawek ,  a  faire  moudre  de  la  farine  et  a  la  diriger  sur  Willenberg. 

J'ai  ordonne  une  lev£e  de  chevaux  a  Glogau ;  il  sera  necessaire 
que  les  charreliers  italiens  que  vous  avez  menes  avec  vous  rentrent  & 
Glogau. 

J'ai ,  a  Glogau ,  fait  donner  des  boeufs  au  bataillon  d'equipages  ita- 
lien ,  qui  va  bien ;  vous  avez  tort  d'en  d£sesperer  :  j'esp&re  qu'il  sera 
avant  le  10  a  Plock.  Si  le  general  Gnyon  passe  le  4ou  le  5 ,  il  pourra 
facilement  vous  rejoindre ,  et  les  bataillons  de  marche  6tre  dissous. 
Si  les  cadres  appartiennent  aux  cinq  bataillons,  il  sera  convenable 
de  les  renvoyer.  Je  vous  ai  autorise  a  passer  des  marches  pour  ame- 
ner  des  farines  a  Willenberg;  quand  vous  en  enverriez  une  vingtaine 
de  milliers  de  quintaux,  ce  ne  serait  pas  trop.  Je  suppose  que  vous 
ne  mangerez  point  de  vos  boeufs  et  que  vous  les  garderez  jusqu'a  ce 
que  vous  soyez  en  mouvement. 

Faites-moi  passer  les  reconnaissances  des  pays  que  vous  avez  fait 
visiter. 

L'etat- major  ici  n'a  point  de  traces  du  mouvement  du  2*  bataillon 
de  la  Medilerranee.  Envoyez-moi  Htineraire  de  ce  bataillon,  qui, 
etant  compose  de  consents  refractaires ,  n'appartient  pas  a  votre  corps 
darmee.  Quant  au  ler  bataillon ,  sil  est  parti  le  19  mai,  il  arrivera 
k  Glogau  vers  le  15  juin.  J'ordonne  qui  I  tienne  garnison  k  Glogau; 
les  homines  seront  bien  fatigues,  je  desire  qu'ils  s'y  reposent  entiere- 
ment;  cela  me  mettra  a  m£me  de  retircr  les  deux  bataillons  qui  s'y 
trouvent. 

Failes  en  sorte  que  des  convois  partent  tous  les  jours  de  Plock  et 
de  IVloclawek ,  afin  d'entretetfir  vos  manutentions.  Je  suppose  que 
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vous  avez  des  cartouches ,  et  qu'cra  n'attendra  pas  au  dernier  moment 
pour  vider  les  caissons  de  cartouches  dans  les  gibernes ,  et  apr&s  ren- 
voyer  les  caissons  au  moment  ou  Ke  corps  se  porte  en  avant ,  ce  qui 
serait  trop  long.  J'ai  ordonn6  que  300,000  cartouches  fussent  en- 
voy£es  a  Plock  a  voire  disposition ;  faites-les  filer  sur  Soldau ,  si  vos 
soldats  n'en  ont  pas  besoin  pour  garnir  leurs  gibernes. 

J'ai  ordonn£  la  formation  de  six  compagnies  de  charrettes  du  pays, 
de  100  charrettes  chaque  compagnier  a  Plock,  a  Bromberg,  a 
Thorn ,  etc. ;  ces  600  charrettes  seront  a  votre  disposition  et  pour  le 
service  de  votre  corps  d'arm£e.  Comme  je  suppose  que  votre  ordon- 
nateur  recevra  cette  decision  de  l'intendant  g£n£ral,  faites  proc£der 
a  l'organisation  des  100  voitures  qui  doivent  6tre  formees  a  Plock. 

Napol£on. 

D'apres  la  copie  comm.  par  S.  A.  I.  M"*  la  dnchetae  de  Lenchtenberg. 


18753. — A  EUGfeNE  NAPOLEON,  vice-roi  d'italib , 

COMMANDANT  LBS  4°  RT  6*  CORPS  DB  LA  GRANDR  ARMEB,  A  PLOCK. 

Posen,  1"  juin  1812. 

Mon  Fils ,  j'ai  nomm£  le  g£n£ral  Dessolle  pour  votre  chef  d'etat- 
major.  Le  g£n£ral  de  brigade  Plauzonne  pourrait  6tre  le  chef  d^tat- 
roajor  du  due  d'Abrant&s.  Vous  garderez  quelques  jours  le  g£n£ral 
Charpentier,  jusqu'a  ce  que  vous  soyez  certain  d^tre  content  du 
g6n£ral  Dessolle;  alors  je  piacerai  le  g£n£ral  Charpentier  dans  un 
gouvernement. 

Tant  que  vous  n'aurez  que  le  4*  corps  et  les  Bavarois ,  vous  pouvez 
toujours  conserver  imm£diatement  le  commandement  du  4*  corps ; 
mais ,  comme  il  peut  arriver  que  vous  ayez  quelquefois  trois  corps 
d'armte  sous  vos  ordres,  il  serait  convenable  que  le  due  d'Abrant&s 
eut  un  £tat-major  s£par6.  Que  cela  ne  vous  g£ne  pourtant  pas  pour 
donner  imm£diatement  vos  ordres  au  4*  corps,  pendant  que  vous  y 
6tes  et  que  vous  n'avez  que  deux  corps  d'arm£e. 

Napoleon. 

D'apres  la  copie  comm.  par  S.  A.  I.  M"*  la  duchesse  de  Leuchtenberg. 


18754. — A  EUGENE  NAPOLEON,  vicb-roi  d  italib, 

COMMANDANT  LBS  4*  BT  6'  CORPS  DB  LA  GRANDB  ARmAe  ,  A  PLOCK. 

Posen,  ler juia  1812. 

Mon  Fils,  il  y  a  22,000  quintaux  de  bl£  a  Plock,  dans  des  maga- 
sins  que  j'ai  fait  s£questrer.  Finissez  toutes  les  formalins ,  et  mettez 
la  main  dessus.  Faites  convertir  ce  bl6  en  farine  et  passez  des  marches 
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pour  le  faire  transporter  a  Willenberg.  J'ai  fait  de  meme  sequestrer 
une  grande  quantity  de  ble  a  Wloclawek ;  j  ai  ordonue  que  25,000 
quintaux  en  seraient  tires  pour  £lre  transports  sur  Modlin;  faites-moi 
connaitre  s  ils  sout  partis.  17,000  quintaux  doivent  6tre  mis  a  voire 
disposition  ;  prenez-les  sans  delai  et  faites-les  diriger  snr  Willenberg , 
et  passez  des  marches  pour  que  ce  transport  puisse  se  faire  a  raison 
de  1,000  quintaux  par  jour.  Pour  ne  pas  trop  entasser  de  bl£  a 
Willenberg,  vous  pouvez  en  deposer  dans  des  positions  en  arriere, 
com  me  Soldau ,  etc. 

Jai  ordonne  quon  dirigeat  300,000  cartouches  de  Thorn  sur 
Plock ,  elles  seront  a  votre  disposition  et  compl&eront  voire  appro- 
visionnement.  J  ai  pris  des  mesures  pour  que  les  100  caissons  que 
vous  avez  laisses  a  Glogau  soient  alleles  dans  la  premiere  quinzaine 
de  juin.  Je  suppose  que  vous  y  avez  laisse  des  cbarretiers,  du  mains 
des  Italiens;  mais,  en  attendant,  je  donne  des  ordres  pour  quon 
tienne  a  votre  disposition  10,000  coups  a  Thorn  et  10,000  autres  a 
Modlin,  ce  qui  fera  un  demi- appro visionnement  pour  votre  corps 
d'armee.  Votre  g6ne>al  d'artillerie  pourra  les  lenir  en  arriere,  et  les 
faire  avancer  lorsqu'il  en  aura  besoin. 

Napoleon. 

D'aprds  la  copie  comm.  par  S.  A.  I.  M™  la  dnchesse  de  Leachtenberg. 


18755.  —  A  JEROME  NAPOLEON,  ROI  DE  WESTPHALIE, 

COMMANDANT  LBS  5%  7f  ET  8e  CORPS  DE  LA  GRANDE  ARM&E,  A  VARSOV1E. 

Poicn,  1«  jahi  181*. 

Mon  Frfcre,  je  suis  depuishier  k  Posen.  Vous  avez  re$u  une  lettre 
de  moi  contenant  des  instructions  generates ,  qui  ont  du  6tre  prec£- 
dies  par  des  ordres  de  l'&at- major  general  a  execufer  du  l*r  au 
7  juin. 

LTordonnateur  de  la  droite  vous  aura  fait  connaStre  les  mesures 
que  j'ai  prescrites  a  1'intendant  general  pour  Fapprovisionnement  de 
Pultusk,  de  Modlin  et  de  Varsovie.  11  est  n£cessaire  quit  y  ait 
10,000  quintaux  de  farine  a  Pultusk  et  25,000  a  Modlin  pour  l'ap- 
provisionnement  de  1'armee  qui  suivra  le  cours  de  la  Narew ;  il  faut 
en  avoir  en  outre  25,000  quintaux  i  Varsovie.  Je  fais  tirer  ces  appro- 
visionnements  des  differents  niagasins  qui  sont  le  long  de  la  Vietule 
depuis  Plock.  L'ordonnateur  vous  aura  egalement  fait  connaitre  mon 
ordre  du  jour  relatif  au  16*  bataiUoa  d'6quipages  et  les  mesures 
prises  pour  avoir  600  voitures  du  pays  a  ia  suite  de  votre  corps. 
Presses  r  execution  de  ces  mesures.  Nous  somnoes  dans  une  satsos 
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oik  les  ehevaux  ne  peuvent  pas  pirir  de  faim;  l'herbe  doit  etre  dfyk 
bonne  k  manger. 

Je  pars  probablement  cette  nuii  pour  Thorn,  ou  je  serai  demain 
et  aprfes ,  el  ou  je  recevrai  de  vos  nouvelles. 

Je  desire  que  vous  reconnaissiei  I'Omulew,  Puliusk,  Ostro- 
leak*,  Nowogrod ,  Lomza ;  mais ,  si  vous  allez  si  loin ,  il  faut  y  aller 
incognito. 

Tenez  un  officier  a  Tykocin  et  un  a  Terespol  vis-a-vis  Brzesc, 
pour  vous  faire  des  rapports  sur  ce  qui  se  passe  a  Bialystok  et  sur  la 
frontiere  russe.  Faites  reconnaitre  la  ligne  de  Johannisburg  a  No- 
uogrod.  Aecr6ditez  par  tous  les  moyens  le  bruit  de  votre  marche 
sur  Lublin.  Accr6ditez  aussi  le  bruit  de  ma  prompte  arriv£e  a  Var- 
sovie.  Que  le  g£n£ral  Reynier  fasse  courir  le  bruit  qu'il  va  passer  le 
pont  de  Pulawi  pour  se  porter  sur  Zaraosc ;  pr£venez-en  le  comman- 
dant de  Zamosc,  aGn  que  des  dispositions  soient  faites  pour  recevoir 
ce  corps.  Vous  donnerez  Fordre  a  TofBcier  que  vous  durez  en  obser- 
vation k  Tykocin  d'envoyer  des  rapports  sur  Osterode  et  Thorn ,  et 
par  estafette,  toutes  les  fois  que  cela  sera  important.  Le  d£partement 
dont  le  chef- lieu  est  k  Siedlce  doit  vous  fournir  des  ressources.  11 
est  important  que  vous  ayez  vos  vingt  jours  de  vivres  ind£pendam- 
ment  des  magasins  de  Pultusk,  Ostrolenka  et  Modlin. 

Napoleon. 

D'aprii  la  copie  comm.  par  S.  A.  I.  le  prince  Jlr6me. 


18756.  —  AD  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  g£n£rAL  DE  LA  GRANDE  ARM£e  ,  A  THORN. 

Thorn,  3  jnin  1812. 

Mon  Cousin,  6crivez  au  g6n£ral  Ebl6,  directeur  des  ponts  de 
Farmee,  que  les  Prussiens  ont  a  Tapiau  un  pont  de  bateaux  dans  le 
meilleur  6tat,  quils  ont  repli£;  c'6tait  le  m£me  quils  avaient  k 
Tilsit;  quils  ont  a  Koenigsberg  cent  pontons  propres  k  jeter  un  pont 
de  800  pieds  de  longueur.  Qu'il  fasse  reconnaitre  ces  objets  et  les 
compagnies  de  pontonniers  que  pourrait  avoir  t'arm£e  prussienne , 
atin  de  pouvoir  se  servir  dans  l'occasion  des  nns  et  des  autres. 

Napoleon. 

D'apres  1' original.  Dipo't  de  la  guerre. 


18757.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM , 

MAJOR  G^KUtfiAL  DE  LA  GRAND*  ARJfgE,  A  THORN. 

Thorn,  3  jnin  1812. 

Mon  Cousin ,  faites  connaitre  au  due  d'Elchingen  qu'apr&s-demain  5 
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la  Garde  occupera  jusqu'a-  Strassburg;  qu'il  est  done  necessaire  qae 
son  corps  soil  place  depuis  Strassburg  jusqu  a  Osterode.  Reconiman- 
dez-lui  egalement  de  former  un  depdt  des  homines  malingres  et  fati- 
gues, et  delelaisser  a  Thorn,  surtoutlesWurtembergeois,  etde  former 
egalement  un  depdt  de  chevaux  ecloppes  et  de  les  dinger  sur  Thorn , 
soitde  ses  trois  brigades  de  cavalerie,  soit  du  2*  corps.  Qu'il  nomme 
an  capitaine  pour  commander  ce  petit  depot. 

Napol&on. 

D'apret  1' original.  D^pdt  de  U  guerre. 


18758.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

M1NISTRB  DB  LA  GUERRE  ,  A  PARIS. 

Thorn,  4  join  1812. 

On  ne  peut  pas  £tre  plus  mecontent  que  je  ne  le  suis  relativement 
aux  deux  compagnies  de  sapeurs  qui  etaient  a  Tile  d'Elbe.  Elles  sont 
nues.  Comment  l'ordonnateur  a-t-il  pu  les  laisser  partir  danscet  £tat? 
Vous  verrez  que ,  par  un  ordre  du  jour,  j'ai  ordonne  une  enquele 
a  ce  sujet. 

Je  suis  extrSmement  mecontent  que  l'ordonnateur  Jacqueminot  ait 
quitte  Tarmee  au  moment  ou  il  commencail  a  connaitre  le  service  et 
sans  attendre  meme  l'arrivee  de  celui  qui  devait  le  remplacer.  Si  je 
ne  .m'etais  ressouvenu  des  services  de  son  pere ,  senateur,  je  l'aurais 
mis  a  l'ordre  de  Tarmee  et  deshonore.  On  sollicile  pour  venir  a 
Farmee  et  non  pour  la  quitter.  Donnez-lui  ordre  que  dans  un  mois 
il  ait  rejoint,  et  faites  comprendre  au  senateur  le  danger  que  son  fils 
a  couru  et  le  mauvais  prejuge  que  cela  laisse  dans  mon  esprit. 

Napoleon. 

D'apret  la  copie.  D4p6t  de  la  guerre. 


18759.  —  NOTE  FOUR  LE  PRINCE  MAJOR  GENERAL,  a  thorn. 

Thorn .  4  join  1812. 

II  y  aura  a  Thorn  des  hdpitaux  pour  1,200  malades,  savoir  : 
Fh6tel  de  ville  pour  600 ;  trois  des  hdpitaux  actuellement  existants , 
300 ;  et  des  convents  pour  300.  L'intendant  general  se  fera  remettre 
ces  etablissements  dans  la  journee.  On  supprimera  sur-le-champ 
l'hdpital  des  Gevreux,  qui  est  tres  mauvais,  et,  comme  il  n'y  a  que 
300  hommes ,  on  les  mettra  sans  delai  dans  une  partie  de  l'hdlel  de 
ville.  L'autre  partie  de  cette  maison  pourra  n'etre  evacuee  que  dans 
huit  ou  dix  jours.  La  municipality  se  placera  ailleurs.  On  etablira  un 
hdpital  a  Wloclawek  dans  un  couvent  et  une  maison  qui  a  deja  e(e 
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affectte  k  cet  usage.  Get  hdpital  sera  affect6  au  4'  corps  et  aux  Bava- 
rois.  Les  5%  7*  et  8*  corps  envenront  leurs  malades  aux  hdpitaux  de 
Varsovie;  le  3e  corps  et  la  Garde ,  k  Thorn ;  le  2#,  k  Marienburg;  le 
1",  k  Elbing. 

II  a  6t&  ordonne  d'6tablir  k  Danzig  un  hdpital  dans  Fabbaye 
d'Oliva.  Cet  £tablissement  est  tr&s- important,  parce  que  Fair  d'Oliva 
est  tr&s-sain,  avantage  qui  n'existe  pas  a  Danzig. 

II  sera  convenable  d'&ablir  un  hopital  k  Osterode  f  un  k  Koenigs- 
berg ,  un  k  Wehlau ,  un  k  Soldau  et  un  k  Willenberg  pour  le  4'  corps 
et  les  Bavarois ;  un  k  Pultusk  pour  le  5*  corps.  L'hdpital  de  Thorn 
sera  entretenu  par  les  fonds  de  Farmfe. 

Le  major  general  donnera  tons  les  ordres  n£cessaires  k  Fintendant 
g£n£ral ,  au  commandant  de  la  place  et  au  commandant  du  ginie , 
pour  que  les  hdpitaux  de  Thorn  soient  £tablis  sans  retard. 

Napoleon. 

D'apres  1* original.  De*p6t  de  la  guerre. 


18760.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DB  LA  GRANDE  ARMBB,  A  THORN. 

Thoru,  4  juin  1812. 

Mon  Cousin,  6crivez  au  prince  d'Eckmuhl  que,  lorsque  vous  lui 
avez  donn£  lord  re  de  se  procurer  pour  vingt  jours  de  vivres,  vous 
avez  entendu  que  cela  se  ferait  r£guli£rement  et  sans  fourrager  le 
pays;  que  la  terreur  et  la  desolation  sont  en  Pologne  par  la  conduite 
des  Wurtembergeois;  qu'il  est  tenu  de  mettre  un  terme  a  cette  ma- 
nure de  faire;  qu'il  fasse  mettre  k  l'ordre  le  m£contentement  de  Sa 
Majesty  contre  les  Wurtembergeois ,  et  qu'il  prenne  les  mesures  les 
plus  promptes  pour  que  le  pays  ne  soit  pas  d£vast£,  sans  quoi  nous 
allons  nous  trouver  comme  en  Portugal. 

Napoleon. 

D'aprea  rorigioal.  Depftt  de  la  guerre. 

18761.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DB  LA  GRANDE  ARHEB ,  A  THORN. 

Thorn,  4  join  1812. 

Mod  Cousin,  je  vous  prie  de  me  presenter  dans  la  matinee  Forga- 
nisation  du  service  de  Fintendant  g6n£ral ,  car  je  ne  comprends  pas 
quels  sont  les  ordonnateurs  qu'il  a  mis  k  la  t£te  des  difftrents  services. 
11  ne  suffit  pas  que  Fintendant  soit  content,  il  faut  que  cette  organi- 
sation soit  conforrae  k  Fexp£rience  de  tous  les  temps.  L'intendant  ne 
xxui.  30 
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peut  pas  gtrepartout,  ni  savoir  tout;  it  hut  done  qae  la  respoosa- 
bilite  pese  nen-setriemeiit  s«r  lui ,  mais  snr  tes  ordomiateiir* ,  et  q«e 
je  les  eonnatsse.  11  est  eonvenable  de  me  lies  presenter,  ainsi  qae  les 
chefs  de  service,  le  payeur  general  de  Farmee,  etc. ,  et  que  desorman 
Tordre  soit  etabh  de  m  awe  re  qwe  le  quartier  general  marekc  en  regie 
et  par  journec,  cemme  an  regiment.  J'ai  onfonn&de  panir  le  porear, 
qui  n'a  pas  couche  eefte  niiit  a*j  quartier  general. 

Napobim. 

ft'aprfc  l  origiiftL  DepAt  dU  fe  guerre. 


18762.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  UE  LA  GRANDE  ARlljte  t  A  THORN. 

Tboro*  4  jain  1811 

Mon  Cousin ,  ii  y  a  a  Thorn  un  hdpital  de  fievreux  tres-malsain 
et  tres-mal  etabli.  Donnez  ordre  a  lordonnateor  charge  des  hopi- 
taux ,  au  general  commandant  la  place  et  aux  premiers  raedecin  et 
chirurgien  de  se  concerter  pour  choisir  un  autre  local.  II  esl  Ires- 
important  d'avoir  un  bon  hopital  a  Thorn ,  et  il  ne  faut  rien  epargner 
pour  cela.  En  consequence  de  rinsalubrite  de  rhdpitaf  actuel ,  ecrivez 
au  vice-roi  de  kisser  un  hopital  a  Plock  pour  les  Bavarois  et  le 
4*  corps,  et  cPy  placer  les  malades  qui  se  trouveraient  dans  son 
corps  cParmee ;  d'autant  plus  qu'en  cas  d'evenement  it  pourrait  £tre 
utile  qu  il  put  dinger  ses  blesses  sur  Plock,  pour  ne  pas  trop  encont- 
brer  Thorn. 

NAFOfiow. 

D  spree  1' original.  DepAt  de  It  guerre. 


18763.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  IVAGRAM, 

JULIO*  G&i*RAL  DE  LA  GRANDE  ARMJ&E ,  A  THORN. 

Them,  4jeia  l&I*. 

Mon  Cousin ,  vous  ne  recevez  pas  suffisamment  de  nouvelles ,  soit 
dea  eoimna&dajils  de;plaee^  soit  des  gouveoieurs.  C barge z  quelquun 
de  suivre  cettc cqrxespqncjiuice  pour  que,  to  u  tes  les  fois  qu'il  y  aura 
un  retard  dans  les  envois  des  commandants  de  place,  vous  puissiez 
leur  faire  connaitre  que  cette  negligence  a  et6  remarquee  par  vous  et 
leur  en  temoigneir  voire  m^contenlement. 

Napoleon. 

tt'aprltfTftrigiiitT.  D4p6t  de  h  guerre. 
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18764.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARM  EE ,  A  THORN. 

Thorn,  4  jaia  1812. 

Mon  Cousin ,  il  me  parait  qu  i!  y  a  de  V anarchic  dans  la  place  de 
Thorn.  Je  ne  vois  pas  la  necessite  d'y  tenir  a  la  fois  pour  comman- 
dants un  general  francais  et  un  general  polonais;  le  general  polonais 
me  parait  sufGre.  11  faut  lui  donner  pour  adjoints  les  officiers  fran- 
cais qui  sont  necessaires,  dt  mani&re  qu'il  ny  ait  a  Thorn  qu'un  seul 
commandant,  ay  ant  les  moyeos  convenables.  Voyez  a  organiser  cet 
elat-major  dans  la  matinee, 

Je  viens  de  vous  6crire  pour  retenir  a  Thorn  le  bataillon  wurtem- 
bergeois  qui  devart  en  partir  aujourd'hui.  Lorsque  le  bataillon  du 
3*  regiment  de  la  Vistule,  que  jai  ordonne  de  former  a  Posen,  sera 
arrive^  a  Thorn,  on  pourra,  selon  les  circonslances ,  disposer  du 
bataillon  wurtembergeois  et  le  faire  rejoindre. 

Chargez  un  adjudant  commandant  de  rester  a  Thorn  pour  Inspec- 
tion des  d6p6ts ,  magasins  et  depots  de  cavalerie  qui  sont  a  Thorn , 
et  pour  eorrespondre  exactement  avec  vous  sur  le  service  de  Farmee, 
maw  sous  les  ordres  mititaires  do  commandant  de  la  place.  Da  mo- 
ment que  le  service  de  la  place  de  Thorn  sera  assur£  par  le  bataillon 
wortembergeots ,  vous  donnerez  ordre  a«  d£p6t  du  5*  regiment  poio- 
biits  de  partir  de  Thorn  poor  se  dinger  sur  Danzig  par  la  rive  gauche , 
ain  qu  it  ne  g£ne  pas  nos  mouvements. 

•  Napolkox. 

D*apres  1'ofiginal.  Def  At  de  la  guerre. 


18765.  —  AU  MARECHAL  DAVOUT,  PRINCE  D'ECKMUHL, 

COMMANDANT  LE  l,r  CORPS  DE  fcA  GRANDE  ARM^E ,  A  ELBIXG. 

Thorn,  4jnin  1812. 

Moil  CovtHii ,  je  vous  envoie  mon  aide  dc  camp ,  le  general  Hogen- 
eftorp,  qui  est  destini  a  prendre  le  oonamandement  de  Kcenigsberg, 
de  Ptltau  el  de  la  province  de  Koeirigsfcerg.  Assistea-Je  de  comnm- 
•aires  des  guerres  et  de  tout  ee  qui  lui  sera  jecessaire.  Mon  intention 
eel  qu'il  n'entre  a  Koeaigsberg  qu'avec  voire  lrt  division.  ,  •  , 

Faites  eonwiHre  an  gboimi  Grawerft  q«e  l$g*nfcrftt:hjteial  *sl  parti 
de  Plock  pour  le  rejoindre  avec  la  brigade  de  Silesie.  .  '  ' 

Toute  ma  Garde  se  i^unil  Jq,  J#  eenipfe:,!*  4et*m\ *  Inir 
qqelfaes  aftiirer ladraieisUttioa  dt  mejreafitie  imwrtem^iBg  el 
Dansig.  Fmkb**m  eonnatykre  siH'iqurpagi  depoftt  eat  dnriu*  i>  Mat 
rhttfcwgv  et  t»:U»{2A,000t^uoitn»  it  rwiebie  fiamna  io*4  wrivig  ,k 

30. 
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Elbing.  Presque  toute  Parage  se  nourrira  par  Koenigsberg  et  la  Pas- 
sarge.  Je  pense  done  qu'il  faudra  par  jour  plus  de  4,000  quintaux, 
ce  qui  fera  pour  dix  jours  40,000  quintaux.  Vous  m'avez,  je  crois, 
mand£  qu'il  y  en  avait  40,000  quintaux  a  Koenigsberg.  Les  20,000 
quintaux  qui  sont  embarqu6s  porteront  cet  approvisionneraent  a 
60,000  quintaux.  Je  suppose  que  Koenigsberg,  Uehlau  et  autres 
points  de  la  Passarge  doivent  fournir  des  moyens  de  mouture.  Mon 
intention  est  que  20,000  quintaux  de  farine  suivent  les  premiers 
20,000.  Ce  n'est  pas  le  bl£,  mais  la  farine  qui  pourra  manquer. 
Pour  des  masses  com  me  celles-ci,  si  les  precautions  ne  sont  pas 
prises,  les  moutures  d'aucun  pays  ne  pourront  sufGre.  Je  suppose 
qu'on  moud  a  force  a  Danzig  et  k  Elbing. 

Napoleon. 

D'apres  loriginal  comm.  par  M"*  la  marlchale  princeise  d'Eckmnhl. 


18766.  —  All  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM , 

MAJOR  GENERAL  DB  LA  GRANDB  ARMEE  ,  A  THORN. 

Thorn ,  5  jnin  181%. 

Mon  Cousin ,  le  quartier  g£n£ral  partira  apr£s  demain  7 ,  el  arri- 
vera  le  10  k  Osterode.  Vous  donnerez  ordre  que  ie  petit  quartier 
g£n6ral ,  qui  est  parti  ce  matin  5  et  y  arrive  le  8 ,  parte  le  9  pour 
Heilsberg,  ou  il  arrivera  le  10.  Vous  donnerez  ordre  que  mon  service 
de  guerre  se  repose  un  jour  k  Osterode  et  de  la  continue  sa  route  sur 
Heilsberg.  • 

Napoleon. 

D'apres  l  original.  Dep6t  de  la  guerre. 


18767.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DR  LA  GRANDB  ARMEE ,  A  THORN. 

Thorn,  5  join  1812. 

Mon  Cousin ,  6crivez  au  roi  de  Westphalie  que  les  hommes  maKn- 
gres  qui  sont  aux  hdpitaux  de  convalescence  de  Varsovie  peuvent  y 
rester,  parce  que,  a u  premier  £v£nement,  ces  hommes  seraient  ea 
peu  d'heures  rendus  a  Modlin ;  que  le  principal  est  de  ne  pas  laisser 
a  Varsovie  de  gros  magasins  et  de  renfermer  tout  dans  la  place  de 
Modlin. 

Faites  connaitre  au  roi  de  Westpfcalie  qoe  j*6ie  les  Westphaliens 
dc  la  7*  division  et  que  je  la  fais  venir  k  Marienfaurg;  que ,  fersqoe 
la  division  Daendels  sera  arm£e  k  Danzig,  mon  intention  est  -de  lot 
renvoyer  sa  brigade.  Ecrivez  la  m6me  chose  au  prince  d'EekmtiU, 
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afin  que  les  Westphaliens  le  sachent  et  ne  soient  pas  fach£s  de  se 
Irouver  en  garnison. 


D'aprfe  1' original.  DlpAt  de  la  guerre. 

18768.  —  A  EUGENE  NAPOLEON,  vice-roi  d'italib, 

COMMANDANT  LBS  4*  BT  6*  CORPS  DB  ^A  GRANDE  ARM&E ,  A  THORN. 

Thorn,  5  join  1812. 

Mon  Fils ,  vous  recevrez  du  major  g£ne>al  des  ordres  pour  votre 
mouvement  sur  Rastenburg.  Ce  nest  qu'un  premier  mouvement,  car 
il  doit  se  continuer  sur  Seyny ,  mon  intention  6tant  de  r£unir  la,  le 
17  et  le  18,  tout  votre  corps  d'arm£e,  pendant  que  le  1",  le2°,  le3e 
et  la  Garde  seront  r£unis  a  Wilkowyszki ,  que  le  roi  de  Westphalie 
sera  k  Pultusk  avec  les  5*  et  86  corps,  le  7*  corps  sur  Praga,  et  les 
Autrichiens  arrives  a  Lublin  se  trouvant  d£ja  sur  nous.  II  vous  est 
facile  de  comprendre  que,  dans  cette  position,  si  l'ennemi  prenait 
Inoffensive  pour  marcher  sur  Varsovie ,  s'il  d£bouchait  par  Bialystok , 
vous  vous  trouveriez  sur  son  flanc  droit,  et  que,  s'il  debouchait  par 
OHtta,  vous  vous  trouveriez  sur  son  flanc  gauche.  SMI  debouchait 
sur  vous,  vous  vous  appuieriez  sur  l'armee;  de  la,  la  n£cessite*  que 
votre  corps  change  de  ligne  d'ope>ation.  II  peut  garder  encore  long- 
temps  celle  de  Plock.  Mais ,  aussitdt  que  les  ennemis  commenceront 
leur  mouvement,  le  18  arrive^,  il  faudra  que  votre  ligne  se  dirige  sur 
Thorn  et  m£me  sur  Marienburg.  Alors,  en  supposant  le  roi  de  West- 
phalie se  repliant  sur  Modlin ,  votre  ligne  n  est  pas  compromise  et 
vous  pouvez  manceuvrer,  au  contraire,  tranquil lement  pour  vous 
placer  sur  la  ligne  d* operation  de  l'ennemi. 

Napoleon. 

D'aprts  la  copie  comm.  par  S.  A.  I.  M"*  la  duchesse  de  Leucbtenberg. 


18769.  —  A  JEROME  NAPOLEON,  ROI  DE  WESTPHALIE, 

COMMANDANT  LBS  5*,  7*  BT  8°  CORPS  DE  LA  GRANDE  ARMKB ,  A  VARSOVIE. 


Mon  Frere,  je  re^ois  votre  lettre  que  m'apporte  votre  aide  de  camp. 
Le  major  g£n£ral  vous  £crit  pour  vous  faire  connaitre  le  plan  d'op£- 
rations  que  vous  avez  h  faire.  Dans  ce  m£tier-ci ,  et  sur  un  si  grand 
theatre,  on  ne  reussit  que  sur  un  plan  bien  £tabli  et  qu'avec  des  ele- 
ments bien  df accord.  II  faut  done  bien  6tudier  vos  ordres  et  ne  faire 
ici  oi  plus  ni  moins  que  ce  qu'on  vous  dit,  surtout  pour  ce  qui  est 
mouvement  combined 


Napoleon. 


Thorn,  5  juin  1812. 
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Annoncez  qae  je  vats  voir  l«*def>&  de  Daarig,  et  qifim  mediate- 
ment  apres  je  reviens  passer  la  revue  du  corps  du  vice-roi,  celle  des 
Polonais  a  Puktisk,  et  a  Varsovie  celle  des  deux  autres  corps.  Failes 
fuire  a  Varsovie  (out  ce  qui  peut  accrediter  cette  nouvelle.  Elablissez 
une  bonne  police  aux  frontieres,  et  faites  que  rien  ne  passe  en 
Kussie,  ni  courriers,  ai  posies,  sous  quelqae  pretexte  que  ce  soit. 
Tout  ce  qui  en  vieadra  doit  6tre  eavoye  au  <qaartier  geaeral,  Don- 
nez  ordrc  au  prince  Poniatowski  de  correspond  re  avec  le  vice-roi 
et  avec  le  general  Rapp,  pour  leur  faire  connaitre  ce  qu'il  y  a  de 
nouveau. 

U  est  necessaire  aussi  que  vos  trois  corps  correspondent  avec  le 
major  general.  C'est  le  major  general  qui  ne  doit  corresponds  qu  avec 
vous;  mais  les  commandants  de  ces  corps  doivent  envoyer  exacte- 
ment  le  detail  de  leur  posUion  au  major  general* 

II  parait  qu'il  y  a  assez  de  ble  a  Modlin ;  ce  qui  manque ,  c'est  de 
la  farine.  Pultusk,  Ostrolenka  et  Varsovie  doivent  avoir  pourtant 
assez  de  moyens  de  nourriturc.  J'ai  donne  pour  cela  tous  les  ordres 
necessaires.  Failes-moi  connaitre  jusqu'ou,  dans  les  mois  de  juiu  et 
de  juillet,  la  Narew  est  navigable.  Porte-t-elle  bateau  en  ce  monaeat 
jusqu'a  Nowogrod  et  Lomza? 

Je  crois  vous  avoir  fait  connaitre  ce  que  vous  avez  de  mieux  a  faire 
au  debut  de  la  campagne  :  d'abord ,  faire  eroire  que  vous  allez  enlrer 
( n  Volbynie  et  teair  Fennemi  le  plus  possible  sur  cette  partie,  pen- 
dant que,  le  debordant  sur  son  extreme  droite,  j'aurai  gagne  sur  lai 
douze  ou  quinze  marches  dans  la  direction  de  Petersbourg;  je  me 
liouverai  sur  son  aile  droite,  je  passerai  le  Niemen  et  lui  enleverai 
V  Una  ,  ce  qui  est  le  premier  objet  de  la  campagne. 

Le  mouvement  du  prince  de  Schwarzenberg  sur  Lublin  ne  de- 
al asquera  pas  entierement  ce  dessein ,  puisque  Fennemi  pourra 
noire  que,  reunis  a  Zamosc,  nous  partirons  de  la  pour  entrer  en 
Volbynie. 

Qnand  cette  operation  sera  demasquee,  Fennemi  prendra  nn  des 
dcnx  partis  suivants  :  ou  il  se  ralliera  dans  Finterieur  de  ses  l£tab 
pour  se  trouver  en  force  de  livrer  bataille,  ou  il  prendra  lui-meme 
F offensive.  Aiusi,  pendant  que  4'extretnite  4e  la  droite  serait  iefeor- 
dee,  il  pourrait  marcher  sur  Varsovie,  soit  en  debouchant  sur  Ostro- 
lenka et  Puitusk,  soit  en  debouchant  sur  Nur  et  Sierock,  sett  et 
debouchant  en  droite  ligne  sar  Praga.  Tons  les  depots  de  mon  armat 
doivent  etre  reunis  dans  Modlin ,  mais  lentement  et  sans  precipita- 
tion. Voire  corps  est  destine  a  defendre  Varsovie;  et,  a  cet  effet,  le 
5e  corps  a  Ostrolenka,  le  7e  corps  a  Sierock  et  Praga,  votre quartwr 
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general  A  Pultusk,  ielle.es*  la  position  que  voub  reoevrez  ordre  de 
prendre  vers  le  10.  Le  7e  corps,  de  retour  de  Lublin,  naetlra  dans 
votre  main  -tout  voire  corps  r£uni ;  el  alors ,  si  Tennemi  attaque  par 
Ostrolenka  ou  entre  le  Bug  et  la  Narew ,  le  corps  du  vice-roi  se  Irouve 
sur  son  flanc  droit;  sil  attaque  par  Brzesc  et  par  Zaraosc,  ou  s'il 
vient  droit  sur  Praga  avec  des  forces  considerables,  le  8°  corps 
d'abord,  le  7*  ensuite,  et  apres  le  7*  les  Autrichiens,  gardent  Praga 
et  Varsovle.  Modiin  et  Sierock  seront  couverts  avec  le  5*  et  le 
8*  corps*  pl»*  lard  avec  les  5%  7e  et  8'  corps.  Pendant  que 
Fennemi  serait  sur  les  remparts  de  Praga  et  mr  les  bor<ds  de  la  l  is- 
ftule ,  «e  conieutant  d'appuyer  Modiin ,  Sierock  et  Pulitsk ,  vous  vous 
treuverez  reuni  a  larmee ,  et  far  mom  mouv^ment  a  droite  toaite  sob 
armee  se  Ireuverait  debordee  .et  jetee  dans  la  Vistute. 

11  n  est  point  hors  de  propos  que  la  £arde  aaJianale  de  Varsovie 
sail  organtaee,  au  mains  pkraieurs  bataUlons;  ils  ne  peuuent  qu'6tre 
stiles  jui  service. 

D'aifleurs ,  je  me  troiwerai  to u jours  >en  position  de  pouuoir  vous 
donaer  de  plus  grandes  explications  et  d'&jouier  des  developpements 
a  cette  instruction  generate. 

Si  J'enneni  prenatt  brssquemaoi  l'ofensiue  et  que  le  general 
Ueynier  eut  quelque  peine  a  regagner  Uarsovia,  ce  qui  n  esl  guere 
probable ,  vous  le  soutiendriez  par  le  4e  .carps  -de  -cavalerie  et  par  le 
8*  corps.  Mais,  en  general,  vous  devez  calculer  comme  probable 
q»e  tout  votre  corps  -d  ar»ee  finira  par  se  porter  de  Pultusk  sur 
QsJpftleaka.,  sur  Kur,  sur  Rialystok  ou  sur  Grodno.  11 -est  necessaire 
que  la  iete  de  pont  de  Pultusk  soit  acbevoe  et  bien  armee,  ainsi  que 
les  outrages  de  Sierock.  On  m'assure  qu'il  y  a  une  tcte  de  poat  sur 
la  rive  gauche,  a  Sierock;  il  faut  la  taire  mettre  en  etat. 

le  me  conserverai  la  rive  droite;  mais  il  esi  possible  que  j'aban- 
donne  ftoute  la  rive  gauche;  bien  entendu  toutefois  <que  je  ne  l'aban- 
dofHterai  qua  des  forces  superieures,  et  nan  a  une  division  de  12  a 
15,000  hommes ,  ni  a  quedques  regiments  de  £oaaques~ 

Nafqlhml 

D'aj>r£s  Ja  copie  comm.  par  S.  A.  I.  le  prince  JeVAme. 

18770.  —  A  Jl'lROME  NAPOLEON,  ROI  DE  WESTPHALIE, 

COMMANDANT  LBS  5%  7*  ET  8e  CORPS  DK  LA  GRANDB  ARMBB ,  A  VARSOV1B. 

Thorn,  5  join  1812. 

Mon  Frere ,  je  pars  cette  suit  pour  Danzig.  Mon  quarter  general 
se  dtrtge  sur  Osterode,  ou  probabkment  je  serai  le  9.  Gonmuniquez 
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18771.  —  AU  MARECHAL  DAVOUT,  PRINCE  DECKMUHL, 

COMMANDANT  LE  1"  CORPS  DE  LA  GRANDE  ARMEE,  A  ELBING. 


Mon  Cousin,  je  re$ois  vos  lettres  du  4  juin.  Mon  intention  £fart 
efTectivement  de  n'occuper  Pillau  que  lorsque  votre  corps  serait  a 
Koenigsberg.  Tout  ce  qui  a  fait  pour  faire  penser  que  j'attachais 
une  grande  importance  a  Pillau  est  contraire  a  mes  intentions.  Le 
g£n£ral  de  l'artillerie  a  donn£  ordre  a  l'6quipage  de  pont  de  se  r&unir 
a  Marienburg;  Vile  de  Xogat  a  paru  une  position  plus  avantageuse. 
Depuis,  cet  Equipage  de  pont,  qui  est  sous  les  ordres  du  glnlral 
Eble ,  a  re$u  ordre  de  se  rendre  par  le  plus  court  chemin  a  Heilsberg ; 
il  doit  partir  deniain.  Le  bataillon  du  Danube  et  Equipage  de  marins 
partent  de  Danzig  pour  le  rejoindre.  Le  pare  du  g£nie  est  parti  ega- 
lement  pour  le  joindre,  de  Thorn,  le  3;  ce  qui  reunira,  sous  le 
commandement  du  g£n6ral  Ebl£,  un  materiel  important  qui  com- 
prendra  tout  ce  qui  est  n£cessaire.  Etant  instruit  que  l'6quipage  de 
siige  n'avait  pas  assez  d'eau  pour  venir  de  Danzig  a  Elbing,  jai 
ordonn£  quil  vint  a  Dirschau  et  de  la  a  Marienburg;  il  est  la  plus  en 
surete.  Cet  equipage  de  si£ge  ne  doit  pas  arriver  a  Koenigsberg  avaot 
d'avoir  re$u  de  nouveaux  ordres.  J'6tais  bien  aise  de  le  savoir  ou  il 
est,  hors  de  tout  danger;  mon  intention  est  quil  n'en  parte  que 
lorsque  j'aurai  d£masque  mon  mouvement. 

Je  crois  que  les  fusils  destines  aux  troupes  de  Bade  sont  en  route; 
leur  gouvernement  leur  envoie  des  fusils  de  calibre  francais.  Le 
bataillon  que  vous  avez  iaiss£  a  Dirschau  peut  aller  a  Danzig  pour  y 
tenir  garnison,  ou  tenir  garnison  a  Marienburg. 

J'ai  retard^  mon  depart  pour  voir  la  Garde,  mettre  en  r&gle  les 
affaires  de  l'admifiistration ,  donner  les  derniers  ordres,  et  mettre 
tout  en  mouvement., Je  compte  partir  cetle  nuit  et  passer  par  la  rive 
gauche.  Je  serai  demain  a  Marienburg ,  oik  je  compte  vous  voir.  Vous 
devez  vous  mettre  en  mouvement  le  7 ;  vous  recevrez  des  ordres  du 
major  g£n£ral  pour  occuper  les  bords  de  la  Pregel.  II  faudra  que 
votre  corps  marche  en  colonnes  pour  occuper  les  points  d'lusterburg 
et  de  Wehlau ,  en  m£me  temps  que  Koenigsberg.  Les  20,000  quin- 
taux  de  farine  que  j'ai  fait  embarquer  ne  doivent  pas  6tre  d6barqu£s 


Thorn,  5  juin  1813. 
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a  Koenigsberg,  mais  filer  sor  la  Pregel,  lorsque  raes  troupes  y  seront 
arrives,  et  £tre  d£barqu£s  a  Insterburg,  ou  je  compte  etablir  un 
grand  centre  d'approvisionnements  et  de  manutention.  Les  bateaux 
retonrneront  k  Koenigsberg  pour  reprendre  des  vivres. 

Jai  envoy£  le  g£n£ral  Hogendorp  pour  commander  a  Koenigsberg. 
Noraraez  un  officier  tr&s-sArpour  commander  sous  ses  ordres  k  Pillau. 
La  passe  n'£tant  que  de  400  toises ,  il  n'y  a  rien  k  craindre ,  et  Ten- 
tree  de  bdtiments  ennemis  est  impossible. 

Apportez-moi  a  Marienburg  l'6tat  de  toutes  les  farines  qui  sont 
disponibles  k  Elbing ;  je  d£sirerais  en  cnvoyer  la  plus  grande  quantity 
possible  sur  la  Pregel.  Le  due  de  Tarente  doit  6tre  arriv£  k  Koenigs- 
berg, et  le  corps  prussien  sera  le  9ou  le  10  k  Labiau.  La  brigade 
du  general  Kleist  a  pass£  la  Vistule  et  est  en  marche  pour  rejoindre  les 
Prussiens.  Vous  verrcz  par  la  lettre  ci  -jointe  que  le  g£n£ral  Lepin  a 
£t6  contre  mes intentions  en  envoyant  un  officier  a  Memel.  Vous  nau- 
riez  point  du  le  souflrir;  cela  a  £te  une  grande  faute. 

Napoleon. 

D'aprt*  Voriginal  comm.  par  11"*  la  marechale  princetse  d  EckmuhL 


18772.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMEE  ,  A  THORN. 

Thorn,  6  joiu  1812. 

Mon  Cousin,  donnez  ordre  au  vice-roi  de  partir  le  7  de  Soldau 
pour  porter  son  quartier  general  k  Rastenburg,  ou  ii  sera  arriv£  le 
12;  de  placer  le  quartier  g£n£ral  du  3*  corps  de  cavalerie  a  Loetzen, 
occupant  par  sa  cavalerie  16g£re  Oletzko;  de  placer  le  quartier  g£n£ral 
du  corps  du  g£n£ral  Saint- Cyr  a  Ortelsburg,  occupant  par  sa  cava- 
lerie leg£re  Johannisburg  et  Arys ,  et  correspondant  avec  la  cavalerie 
16g&re  du  prince  Poniatowski  qui  occupera  Nowogrod.  Le  4*  corps 
occupera  ainsi  Drengfurt,  Roessel,  Sensburg,  Bischofsbur*g. 

Donnez  ordre  au  due  d'Elchingen  de  diriger  son  corps  d'arm£e 
par  Allenstein,  Wartenburg,  Seeburg,  jusqu'a  Passenheim,  Bischofs- 
burg,  Biscbofstein ,  Schippenbeil  et  Gerdauen.  II  ne  fera  rien  passer 
par  la  route  de  Guttstadt  et  de  Heilsberg,  ni  cavalerie,  ni  infanterie, 
afin  de  laisser  cette  route  libre.  11  portera  son  quartier  general  a 
Gerdauen.  Le  2*  corps  de  cavalerie  sera  6tabli  a  Xordenburg,  ayant 
la  cavalerie  16g&re  sur  Goldap  et  Darkehmen.  11  est  convenable  que 
ce  mouvement  se  trouve  fait  le  12.  II  fera  construire  des  fours  a  Ger- 
dauen. II  occupera  Schippenbeil,  Gerdauen,  Friedland,  Altenburg, 
Nordenburg. 
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Donnez  ordre  au  due  da  Reggio  de  faire  filer  son  corps  <Tarm£e 
par  Mohrungen ,  Liebstadt ,  Worniditt ,  Landsberg  et  Preussich-Eylau, 
oil  il  portera  soa  quarter  general.  11  partira  le  8  pour  y  <Ure  le  12. 
Rien  ne  passera  ni  a  Guttstadt,  ni  a  Heilsberg,  ni  a  Bartenstein.  11 
occupera  Domnau,  Kreucburg,  Laudsberg,  Zinten.  11  tirera  ses  vivres 
de  Brandenburg ,  de  Brauusberg  et  d'Heiligenbeil ;  il  placera  sa  cava- 
lerie  dans  l'endroit  le  plus  favorable ,  mais  de  maniere  a  pouvoir  se 
porter  en  deux  marches  sur  Wehlau ;  son  corps  se  trouvera  par  la 
com  me  en  reserve. 

Les  pares  du  genie  et  des  pools  doivent  avoir  en  I'ordre  de  se 
rendrq  a  Heilsberg. 

Vout  donuerez  ordre  au  due  de  Danzig  de  dinger  la  brigade  de 
chasseurs  qui  arrive  le  9  a  Oslerode  sur  Guttstadt,  oik  elle  pent  £tre 
le  10.  Elle  ne  doit  pas  passer  par  Alleuslein.  Les  grenadiers  qui  arri- 
veatle  10  se  rendrontle  11  a  Guttstadt,  de  sorfe  que  la  Garde  pas- 
sera  par  Heilsberg  et  Guttstadt.  Elle  pourra  arriver  le  12  a  Heilsberg. 
Le  petit  quartier  general  se  rendra  a  Heilsberg. 

Donnez  ordre  au  prince  d  Eckmuhl  de  faire  entrer  la  t&e  de  ses 
troupes  a  Keen igs berg  le  9,  et  de  s'y  porter  de  sa  personne  s  il  le  juge 
convenable,  et  de  dinger  ses  colonnes  de  maniere  que  le  12  son 
quartier  general  soit  plac6  a  lnstcrburg ,  et  que  Tapiau ,  Wehlau  et 
Insterburg  soient  occupes  par  son  corps  d'armie.  Le  ltr  corps  de 
cavalerie  sera  a  Gumbinnen ;  la  cavalerie  legere  sera  placee  dans  la 
direction  de  Kovno ,  Georgenburg  1  et  OlitU ,  s'appuyant  sur  celle  du 
2*  corps*  Toutes  les  brigades  dc  cavalerie  de  son  corps  d'annie  seroot 
placees  entre  le  Niemen  et  la  Pregel,  sur  les  debouches  de  Tilsit, 
pour  couvrir  ses  divisions.  Les  Prussiens  occuperont  le  9  Labtau, 
ayant  une  premiere  ligne  de  cavalerie  le  long  dti  Niemen.  lis  occu- 
peront Tilsit  et  auront  une  colonne  avec  deux  batteries  d'artMlerie 
sur  la  pointe,  vis-a-vis  MenieL 

Napol£on. 

D'aprea  I'original.  Dlpdt  de  la  guerre. 


18773.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMEE ,  A  DANZIG. 

Dan  rig,  7  join  1812. 

Mon  Cousin ,  il  est  necessairc  d  avoir  a  Marienburg  un  oiagasio  de 
10,000  quiutaux  de  farine.  Le  prince  d'Eckmiihl  y  a  fait  conduire 
5,000  quintaux  de  bl6,  qui  seront  converlis  en  farine;  donnez  l'ordre 

1  Yourbourg  en  russe. 


Digitized  by 


COMtESPONDAMJfc  DV  NAPOLEON  I*>  —  iSl*.  475 

4  i'lnlenrfant  general  el,  pour  plws-  prompte  execution,  tm  general 
ftapp ,  de  fail*  parlk  de  Danzig  po*r  Marienburg  5,000  quintaux 
de  farine,  ce  qni  completer*  ce  magasin  4  10,000  quintaux.  Donnez 
ordre  de  constraire  k  Marienburg,  avec  dee  owners  4a  pays  (pour 
Be  pas  employer  ceux  de  Tarm^e  qui  doivent  tons  Stre  en  avant) ,  six 
fours;  les  fours  de  fa  vWle  peavetit  fownir  8,000  rations  de  pain; 
les  six  fours  en  fonrniront  18,000;  ainsi,  en  cas  d'evenement,  cette 
v\\\e  poorrak  nourrir  un  corps  d'armee.  11  suffira  que  ces  fmrs  soient 
cews4rtH>s  dans  te  eours  de  juin.  Ordonnez  egatement  que  les  six  fours 
de  Marientverder  sotent  finis  dans  le  oovrs  du  mois  de  juin ,  et  qu'il 
y  ait  dans  celte  vHle  irn  magasin  de  3,000  quintaux  <le  farine  fburnts 
par  te  fnagasin  de  Thorn. 

"Par  ce  moyen  j'anrai  m  la  Visftuie  <nn  mirgasrrn  k  Thorn ,  on  4 
Marienwerder,  tin  k  Marienburg  et  le  magasiu  central  de  Danzig. 

R&t&rez  Tordre  k  Danzig,  k  Elbing,  a  Marienburg,  k  Bromberg 
el  k  Thorn*  que  Ton  fasse  moudre  le  pins  possible  ;  car,  dans  des 
armees  de  la  force  de  celle-ci ,  il  est  toujovrs  possible  de  se  procurer 
da  btt ,  mais  non  de  la  farine ,  si  on  ne  s'y  prend  deux  ou  trois  mois 
d'avance. 


•D'^prtt  lorigiaal.  D4p6t  de  la  gaerre. 


18774.  ^-AU  MARECHAL  DAVOUT,  PRINCE  D'ECKMUHL, 

COMMANDANT  LB  1"  CORPS  DE  LA  GRANDE  ARMKK ,  A  ELBING. 

Danzig,  8  join  1812. 

Mon  Cousin ,  j'ai  cause  un  moment  avec  voire  officier.  II  m'a  dit 
que  leNiemen  avait  60  toises  de  large  k  Tilsit;  quil  n'avait  pas  ma- 
sure  ce  fleuve  a  Kovno;  que  cependant  il  en  avait  fait  la  reconnais- 
sance et  n'en  avait  juge  la  largeur  que  par  evaluation.  Je  n  ai  pas 
juge  a  propos  de  fen  tend  re  davantage.  Je  vous  le  renvoie.  Si  cet  offi- 
cier a  Thabitude  de  faire  ainsi  ses  reconnaissances  et  de  se  tromper 
des  deux  tiers,  il  vous  induira  souvent  en  erreur. 


D'apr&s  l'original  comm.  par  M"*  la  marlchalc  princesse  d'Eckmiibl. 


18775.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  VVAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARME£ ,  A  DANZIG. 

Daniig,  9  join  1819. 

Mon  Cousin ,  faites  connaftre  au  gouverneur  de  Danzig  que  la 
garnison  de  cette  place  se  compose  :  des  depdts  du     corps,  form  ant 


NapoiIon. 
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1,300  homraes;  des  depots  de  la  Garde,  100;  d'un  bataillon  de 
dep6t  des  10%  11*  et  5*  polonais,  600;  de  cinq  compagnies  d'artii- 
lerie  franchises ,  polonaises  et  bavaroises ;  d'un  regiment  wurtember- 
geois  fort  de  deux  bataillons  et  de  1,300  homraes;  du  regiment  n*  5 
de  la  division  princi&re ,  arrivant  de  Berlin ,  fort  de  deux  bataillons 
et  de  1,300  hommes,  et  du  depot  du  regiment  de  landers  polonais  de 
Varsovie,  dont  il  doit  activer  la  remonte;  que  toutes  ces  troupes  pr6- 
sentent  une  force  d'environ  6,000  hommes,  independamment  des 
detachements  d'ouvriers  et  des  matelots  de  la  marine;  qu indepen- 
damment de  ces  forces  la  division  Daendels,  composed  de  la  brigade 
de  Berg  forte  de  5  bataillons  et  de  14  pieces  d'arlillerie ,  de  la  brigade 
de  Bade  forte  de  5  bataillons  et  de  8  pieces  de  canon ,  et  de  la  brigade 
de  cavalerie  du  general  Delattre  forte  de  deux  regiments  de  cavalerie 
allies  formant  1,200  a  1,500  chevaux,  se  rend  a  Danzig;  que  cette 
division  doit  y  prendre  position  et  6tre ,  sous  les  ordres  du  gouver- 
neur,  chargee  de  pourvoir  a  la  defense  de  cette  place  iniportante,  de 
la  garde  des  communications  de  Danzig  avec  Pillau ,  de  Danzig  avec 
Stettin,  et  de  la  conservation  de  la  tranquillite  sur  les  derri&res  de 
Farmer  entre  TOder  et  la  Pregel ; 

Que  le  general  Hogendorp  est  gouverneur  de  Koenigsberg;  qu'il  a 
sous  ses  ordres  trois  bataillons  uestphaliens  et  un  bataillon  badois 
pour  la  defense  de  Koenigsberg,  de  Pillau  et  de  la  pointedu  Nehrung; 

Que  le  general  charge  de  la  defense  de  Marienburg  et  de  Marien- 
werder  a  sous  ses  ordres  un  bataillon  westphalien ; 

EnGn  qu'un  general  polonais  est  a  Thorn  avec  cinq  bataillons. 

Vous  recommanderez  au  gouverneur  de  Danzig  de  tenir  des  corres- 
pondances  avec  tous  ces  commandants,  et  d'avoir  une  colonne  entre 
Danzig  et  Pillau,  de  maniere  que,  Pillau  ou  la  pointe  du  Nehrung 
£tant  nienac£e,  cette  division  puisse  marcher  sur-le-champ  a  sa  de- 
fense; d'avoir  une  colonne  entre  Danzig  et  Kolberg,  de  manure  k 
surveiller  la  cdle ,  a  etnp£cher  l'ennemi  de  prendre  langue  et  d'op&rer 
un  d£barquement ;  de  placer  la  colonne  de  droite  de  mani&re  qu'elle 
puisse  venir  promptement  au  secours  de  la  pointe  de  Hela. 

Des  signaux  doivent  <Hre  £tablis  pour  que,  la  place  venant  a  £tre 
menaced  d'un  debarquement ,  toutes  les  forces  se  reunissent  rapi de- 
ment pour  sy  opposer,  empexher  la  place  d'etre  cernie,  ou  £  tout 
6v£nement  s'y  renfermer ;  et  tout  cela  ferait  une  garnison  de  18,000 
hommes.  En  cas  dun  debarquement  impr£vu  et  considerable,  le 
g^n^ral  Rapp  pourrait  faire  venir  la  garnison  de  Thorn ,  un  d£tache- 
ment  de  la  garnison  de  Kolberg  et  ce  qui  serait  disponible  a  Posen. 

Vous  ferez  connaitre  l'enserablc  de  ces  dispositions  au  general 
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Hogendorp ;  vous  en  direz  quelque  chose  au  general  commandant  a 
Thorn ,  lequel  aura  une  correspond  an  ce  avec  le  gouverneur  de  Danzig, 
afin  que  celui-ci ,  selon  Turgence  des  circonstances ,  puisse  lui  envoyer 
une  partie  de  son  monde  s'il  6tait  menace. 

Le  commandant  actuel  de  la  place  de  Danzig  est  parfaitement 
incapable;  il  faut  le  renvoyer  en  France  et  nomraer  un  general  de 
brigade  ou  un  colonel  pour  commander  la  place. 

Failes-moi  connaitre  quels  sont  les  adjoints  qui  s'y  trouvent,  quels 
sont  les  commandants  des  different  forts ,  afin  de  completer  le  ser- 
vice de  la  place  en  officiers  francais. 

Napoleon. 

D'aprea  1' original.  D4p6t  de  la  guerre. 


18776.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  U AGRAM , 

MAJOR  g£n£rAL  DE  LA  GRANDR  ARMEK,  A  DANZIG. 

Dansig,  9  join  1812. 

Mon  Cousin,  6crivez  au  prince  d'Eckmuhl  de  dire  au  general 
prussien  que  tout  ce  qui  est  a  Pillau  appartient  a  la  Prusse;  mais 
que ,  comme  nous  sommes  en  avant ,  les  fusils  qui  s'y  trouvent  nous 
seraient  utiles  ;  que  je  remettrai  un  pareil  nombre  de  fusils  fran- 
cais a  Berlin ;  que  je  ferai  de  ro£me  pour  tout  ce  que  Ton  sera  force 
de  prendre  a  Pillau ,  munitions  pour  munitions. 

Napol&on. 

Da  pre*  l'original.  Dip  At  de  la  guerre. 


J8777.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  IVAGRAM, 
major  g£n£ral  de  la  GRANDE  ARM&B,  A  DANZIG. 

Dansig,  9  join  1812. 

Mon  Cousin,  vous  donnerez  ordre  au  general  Delaborde,  comman- 
dant la  lr<  division  de  la  Garde,  de  partir  le  10  de  Marienburg  pour 
se  rendre  a  Koenigsberg ,  en  faisant  de  bonnes  marches.  Donnez  ordre 
au  marichal  due  de  Trevise  de  se  rendre  a  Marienburg  le  9  pour 
commander  cette  division,  et  de  rester  a  Koenigsberg  avec  elle. 
Donnez -lui  F ordre  de  former  un  petit  d6p6t  des  hommes  malingres 
et  des  eflets  inutiles ,  comme  la  fait  la  Garde  a  Thorn ,  et  d'envoyer 
ce  depdt  a  Danzig. 

Napolkon. 

D'apres  1' original.  Dlpdt  de  la  goerre. 
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18778.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM , 

MAJOR  G&NfolAL  DE  LA  GRANDE  ARUtf E ,  A  DANZIG. 

Daniig,  9  join  1812. 

Mod  Cousin  ,  donnez  ordre  au  general  Eble  de  partir  de  Heilsherg 
pour  etre  rendu  le  13,  au  plus  tard  le  14,  k  Friedland,  1°  avec 
Equipage  de  pont,  2°  avec  le  bataillon  du  Danube,  3°  avec  le  4°  ba- 
taillon  d' equipages  de  floltille,  4°  avec  le  grand  pare  du  genie, 
5°  avec  le  corps  du  g6nie  de  la  Garde. 

Napolkon. 

D'apr£s  1'original.  DlpAt  de  la  guerre. 


18779.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GiNtiftAl  DE  LA  GRANDE  ARM^E  ,  A  DANZIG. 

Danzig,  10  juin  1812. 

Mon  Cousin  ,  donnez  ordre  au  due  d' Is  trie  de  r£unir  tous  les  gre- 
nadiers k  cheval ,  les  dragons  et  chasseurs  de  la  Garde  et  leur  artil- 
lerie,  qui  ont  du  arriver  le  10  k  Osterode,  sur  Heilsberg,  ou  its 
pourront  ainsi  arriver  le  12  ou  le  13.  Donnez-lui  le  m£me  ordre  pour 
i'artillerte  de  la  Garde,  k  rexcep4ion  des  pares  dont  teg&tiral  Sorbter 
est  maltre  de  disposer  comne  il  1'entendra. 

Donnez  ordre  k  la  division  Clapar&de,  qui  arrive  le  11  4  Oste- 
rode, d  en  partir  le  12  pour  se  rendre  k  Bartenstein.  Donnez  ordre 
k  tous  ces  corps  de  completer,  k  leur  passage  k  Osterode ,  leurs  vivres 
en  pain. 

Donnez  ordre  k  la  division  Roguet,  qui  arrive  le  12  k  Marien- 
werder,  de  se  procurer  la  pour  dix  jours  de  vivres  et  d'en  partir  pour 
se  rendre  a  Schippenbeil. 

Donnez  Tordre  au  due  de  Danzig  que  la  division  de  la  vieille  Garde, 
qui  arrive  le  13  k  Heilsberg,  en  parte  le  14  pour  Schippenbeil. 

Donnez  ordre  an  due  d'Elcbingeii  d'evacuer  Sehippenbeft  et 
Bartenstein. 

Donnez  ordre  au  petit  quartier  general ,  qui  est  k  Heilsberg ,  de  se 
rendre  k  Scftrippenbeil.  Donnez  ordre  k  tons  mes  bagages  de  se  rendre 
k  Schippenbeil.  Quant  an  grand  quartier  g6n£ral,  pr&entes-moi  on 
projet  pour  le  diviser  mieux  qui!  n'a  M  jnsqu'&  cette  beure.  II  fan- 
drait  distinguer  le  quartier  general  du  major  g£n£ral  et  celui  de  Pin- 
tendant.  Je  desire  envoyer  le  quartier  general  de  l'intendant  k  Kotntgs- 
berg,  puisque  je  dois  me  nourrir  par  la.  Je  desire  qu'il  ait  avec  lui 
ses  bureaux ,  le  payeur  general ,  le  medecin  en  chef  et  tous  les  chefs 
de  service;  mais  il  faut  que  le  chirurgien  en  chef,  les  ambulances  et 
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lout  cc  qui  est  necessaire  pour  un  champ  de  bataille  rejoignent  Ic 
petit  quarlier  general.  Votre  quartier  general  doit  se  composer  de  la 
partie  la  moins  necessaire  de  votre  etat-major  et  de  vos  bureaux. 

Donnez  ordre  au  quartier  general  de  partir  demain  d'Osterode  pour 
£bre  rendu  le  13  k  Koenigsberg. 

Donnez  ordre  au  prince  d  Eckmuhl  de  faire  partir  son  pare  du 
genie,  qui  arrive  le  11  k  Koenigsberg;  faites-Iui  connaitre  qui!  est 
convenable  qu'il  soit  rendu  le  plus  tot  possible  k  Instcrburg,  parce 
qu  il  pourrait  eHrc  necessaire  pour  les  travaux  des  ponts. 

Faites  connaitre  au  due  de  Tarente  la  position  du  corps  du  prince 
d'Eckmubl. 

Donnez  ordre  au  prince  d'Eckmuhl  qu'aussilot  qu'il  sera  assure 
que  le  due  de  Tarente  occupe  Tilsit  il  ait  a  diriger  sa  cavalerie  legere 
un  peu  plus  a  droite,  sot  le  chemin  de  Georgenburg. 

Donnez  ordre  au  general  Eble,  qui  doit  arrive?  le  14  a  Friedland, 
de  continuer  son  mouvement  le  15,  poor  etre  rendu  le  16  ou  le  17 
a  Insterburg. 

Faites  eonnaftre  au  prince  cfEckmuhl  qu'il  est  necessaire  que  son 
quartier  general  sott  rendu  le  13  A  Insterburg. 

Donnez  ordre  au  roi  de  Naples  d'etre  rendu ,  avec  l'etat-major  de 
la  cavalerie,  le  13  ou  le  14  a  Gumbinnen. 

Ecrivez  au  vice-roi  que  je  viens  de  recevoir  Fetal  de  ses  troupes 
au  18;  quil  est  necessaire  que  sesmarins ,  ses  compagnies  du  genie 
et  tout  ce  qui  est  necessaire  pour  aider  au  passage  des  ponts  gagnent 
Rastenburg;  que  la  brigade  de  cavalerie  qui  va  a  Johannesburg  doit 
etre  la  brigade  bavaroise,  mais  que  les  deux  brigades  attacbees  a  son 
corps  doivent  £tre  a  Nikolaiken  et  k  Rhetn. 

Napoleon. 

D'apres  l'original.  DdpAt  de  la  guerre. 


18780.  _  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARM^K  ,  A  DANZIG. 

Da  nig,  10  join  1812. 

Mon  Cousin,  je  pars  demain  pour  me  rendre  a  Koenigsberg,  ou  je 
serai  le  12  k  deuxiieures  du  matin.  Faites-le  savoir  a  Heilsberg,  k 
Osterode,  k  Thorn,  a  Varsovie,  au  roi  de  Westphalie  et  au  general 
Eble.  Faites  connaitre  a  Varsovie  ,  au  general  qui  y  commande,  que, 
apres  avoir  passe  la  revue  du  corps  du  prince  d'Eckmuhl,  je  me 
rendrai  a  Varsovie  pour  voir  le  5*  corps  et  la  droite;  qu'il  fasse  tout 
ce  qui  est  necessaire  pour  acc red  iter  cette  noovelle.  Instruisez  le 
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prince  d'Eckmuhl  de  nion  arrive  le  12  au  matin  k  Koenigsberg,  011 

je  desire  le  voir  avant  qu'il  en  parte. 

Donnez  ordre  qu'un  bureau  de  votre  6lat-major  reste  encore  quel- 
que  temps  k  Osterode ,  afin  de  diriger  tous  Ies  courriers  et  ofliciers 
en  dep£che  sur  Koenigsberg  ou  Gumbinnen ,  selon  l'endroit  ou  sera 
le  quartier  g£n6ral. 

Napoleon. 

D'apr&s  ('original.  Dlpot  de  la  guerre. 


18781.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  UAGRAM, 

MAJOR  g6n&IAL  DB  LA  GRANDE  ARllfo ,  A  DANZIG. 

Danzig,  10  join  1812. 

Mon  Cousin,  6crivez  au  roi  de  Westphalie  que  je  suppose  que, 
comme  je  1'ai  ordonn£ ,  la  t£le  du  corps  du  general  Reynier  sera  arri- 
ve k  Lublin ;  qu'aussitdt  que  la  l£le  des  Autrichiens  sera  arriv£e  a 
Zamosc,  ce  que  je  suppose  avoir  lieu  du  15  au  18,  il  sera  n£ces- 
saire  que  le  g£n6ral  Reynier  retrograde  k  marches  forc£es  sur  Praga ; 
que  tout  le  8*  corps  se  porte  sur  Sierock  et  Pultusk ;  que  le  quartier 
general  du  Roi  soit  porl6  a  Pultusk  le  14  et  a  Ostrolenka  le  17,  et 
que  le  quartier  general  du  prince  Poniatowski  soit  port£  a  Nouogrod 
le  18,  occupant  la  ligne  de  la  Pisek;  ces  mouvements  ne  doivent 
avoir  lieu  que  du  15  au  18;  que  le  g£n£ral  Saint-Cyr,  avec  le 
6*  corps,  sera  le  16  a  Ortelsburg,  et  aura  sa  cavalerie  I6g&re  k 
Johannisburg*;  le  vice-roi  sera  k  Rastenburg;  le  3*  corps  de  cava- 
lerie k  Lcetzen  et  Oletzko;  que,  cette  ipoque  arrivie,  le  7*  corps 
doit  aussitdt  que  possible  repasser  la  Narew  pour  venir  appuyer  le 
5*  et  le  8*  corps,  en  laissant  cependant  de  fortes  garnisons  a  Praga, 
a  Modlin  et  le  long  de  la  Vistule,  jusqu'a  ce  que  les  Autricbiens, 
arrives  a  Praga ,  puissent  couvrir  Varsovie  et  la  gauche  de  la  Vistule. 

Si  1'ennemi  prenait  l'offensive  sur  la  droite  de  la  Narew ,  soit  que 
le  Roi  prit  la  ligne  de  la  Pisek ,  soit  qu'il  retrograd&t  sur  celle  de 
TOmulew ,  1'ennemi  pr£lerait  le  flanc  au  vice-roi ,  qui  tomberait  sur 
sa  droite.  Si  c'6tait  entre  la  Narew  et  le  Bug  que  l'ennemi  vint  a 
effectuer  un  mouvement  offensif,  le  5*  et  le  8e  corps  pourraient 
d£boucher  par  Ostrolenka  et  Pultusk  et  tomber  sur  la  droite  de 
1'ennemi.  Tandis  que  Tennemi  s'enfoncerait  ainsi  dans  des  operations 
qui  ne  le  conduiraient  a  rien,  puisqu'en  derni&re  analyse  il  trouve- 
rait  la  Vistule,  il  aurait  perdu  bien  des  marches,  et  la  gauche  de 
noire  arm£e,  qui  aurait  passe  le  Niemen,  arriverait  sur  son  flanc  et 
sur  ses  derri&res  avant  qu'il  ptit  se  re  lever.  Que  si,  au  contraire, 
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1'ennemi  ne  fait  ancun  mouvement ,  le  Roi  doit  le  menacer ,  par  des 
mouvements  de  troupes  16g£res ,  de  se  porter  sur  Grodno  et  Bialys- 
tok;  qu'il  doit  k  cet  effet  faire  avancer  ses  pontons  et  annoncer 
ouvertement  ce  projet;  mais  le  plan  g£n£ral  itant  de  refuser  la  droite 
et  d'avancer  la  gauche,  ce  ne  serait  r£ellement  qu'apr&s  que  la 
gauche  aurait  passe  et  que  ce  mouvement  aurait  produit  son  effet 
sur  les  cantonnements  ennemis  de  Grodno  et  de  Bialystok,  que  la 
droite  se  mettrait  a  la  pours  uite  de  l'ennemi ,  a6n  de  l'occuper  et  de 
Temp6cher  de  se  porter  tout  entier  sur  la  gauche,  sans  pour  tan  t 
jamais  se  compromettre ;  qu'il  est  done  indispensable  de  bien  £tudier 
les  positions ,  de  ne  pas  engager  d'6chauffour6e  et  de  bien  connaitre 
le  plan  g£n£ral  des  operations;  qu'il  doit  correspond  re  souvent  avec 
le  vice-roi. 

Vous  lui  manderez  que  je  me  rends  de  ma  personne  a  Koenigs- 
berg;  que  probablement  je  serai  le  15  a  Insterburg;  qu'il  doit 
adresser  ses  lettres  par  Rastenburg,  d'ou  le  vice-roi  leur  donnera 
une  direction  ult£rieure;  qu'il  doit  tou jours  faire  courir  le  bruit  que 
j'arrive. 

NAPOliON. 

D'apret  l'ortghial.  Dlp6t  de  la  guerre. 


18782.  —  A  EUGENE  NAPOLEON,  vick-roi  d'itaub, 

COMMANDANT  LBS  4°  BT  6e  CORPS  DB  LA  GRANDB  ARlffo ,  A  UlLLBNBERG. 

Daniig,  10  join  1812. 

Mon  Fils,  je  vois  par  votre  lettre  que  vous  ne  serez  nrrivi  que  le 
18  a  Rastenburg.  Le  1"  corps  sera  a  Insterburg  le  13;  le  3*  corps 
sera  k  Gerdauen ;  le  quartier  general  sera  a  Schippenbeil ;  le  grand 
quartier  general  de  la  cavalerie  (du  roi  de  Naples) ,  a  Gumbinnen ; 
le  2e  corps  de  cavalerie,  k  Goldap. 

Je  pars  demain  matin  pour  6tre  k  la  pointe  du  jour  k  Koenigsberg. 
J'y  resterai  le  13,  le  14,  le  15 ;  je  crois  que  je  serai  le  16  k  Inster- 
burg. Vous  vous  trouverez  dans  votre  position  de  Rastenburg  a  vingt 
lieues  de  Koenigsberg,  k  vingt-quatre  lieues  de  Nowogrod  et  k  une 
cinquantaine  de  lieues  de  Varsovie.  Le  g6n£ral  Saint-Cyr,  qui  se 
r£unit  k  Ortelsburg,  sera  k  moins  de  dix-huit  lieues  de  Nowogrod  et 
k  quinze  lieues  de  Johannisburg. 

11  est  n£cessaire  que  vous  sacbiez  ce  que  fait  le  prince  Poniatowski 
et  les  nouvelles  qu'il  a ,  afin  d'etre  informe  constamment  de  ce  qu'il 
y  a  de  nouveau  sur  la  droite  de  l'arm£e. 

Pass£  le  14,  si  vous  aviez  des  nouvelles  importantes,  il  faudrait 
xxin.  81 


Digitized  by 


482       CORRESPONDENCE  DE  NAPOLEON  I«.  —  1812. 

nie  les  envoyer  par  deux  directions  :  Insterburg  et  Itonigsberg.  lions 
soaimes  encore  en  paix  avec  la  Aussie;  cepeadani  dous  voila  on 
dernier  moment.  Si  l'enDemi  prenait  FofTeasive  sur  vous ,  vous  voas 
feriez  appujfer  par  le  general  Saint-Cyr;  le  2*  corps,  le  8e  corps,  la 
Garde,  qui  sera  a  Scbippeabeil  le  14,  et  meate  le  ler  corps,  qui  est 
sur  la  Pregei ,  viendraieot  facitaneot  k  voire  secoais- 

Change*  voice  ligae  d'op&ratian.;  ne  la  preae*  plus  par  Plod  et 
par  Willenberg,  niais  par  Thorn  el  Osterode  sur  Hasten  burg ;  cela 
ne  doit  pas  vous  eaapecher  de  titer  les  reseources  que  vous  pauraz 
avoir  de  Plock. 

Si  rennemi  prenait  roffensive  sur  le  1"  corps ,  vous  reoevries  des 
ordres  sur  ce  que  vous  aariez  k  faire.  S'il  preaak  Toffenaive  sur  voire 
droite,  cest-a-dire  sur  le  5*  corps,  qui  jusqu'a  ce  jour  est  toujour! 
derrie.ne  I'Omulew,  vous  tomberiez  facilenient  sur  le  flaac  droit  de 
rennemi.  S'il  le  fallait  m£me,  le  5*  corps  pourrait  faire  des  marches 
retrogrades  pour  se  jeiadre  aux  7*  et  8*  corps  et  atttrer  leanem*  sur 
Pultusk.  Vous  pourries,  si  cela  elaft  necessaire,  &re  appuy£  par 
quelques  corps  de  la  gauche  et  tomber  sur  la  droite  de  l'eaaeau. 
Entendez  btea  cela  avec  le  roi  de  VVestphalie  et  le  prince  Poniatowski. 

La  raarche  de  l'arm£e  est  un  mouvement  que  je  fais  par  ma  gau- 
che en  refusant  constamment  ma  droite,  puisque  le  7'  corps,  qui 
marche  en  partie  sur  Lublin  pour  faire  croire  k  Tennemi  qu'it  va 
se  r£unir  aox  Autrichiens  pour  marcher  en  Volhynie,  va,  le  12t 
se  reployer  rapidement  sur  Varsovie,  ce  qui  rendra  disponible  le 
8®  corps,  qui  reu  forcer  a  le  5e.  Le  7*  corps  lui-me'me  sera  bientft 
disponible  par  rairiveedes  AatricUens  mr  Praga.  De  sorte  que,  vers 
le  20,  le  1",  le  2e  et  le  &°  corps ,  la  Garde  anperiale  et  deux  corps 
de  cavalerie  aaaacwivreront  pour  passer  le  Niemen ,  sott  eatre  lovao 
et  Grodno,  soit  entre  Kovno  et  Tilsit.  Le  4*  et  le  6e  corps,  qui  soat 
sous  vos  ordres ,  et  un  corps  de  cavalerie ,  foriaant  le  centre,  manm- 
vreront ,  ayant  leurs  ligaes  d'operattoa  sur  Thorn  el  la  basse  Viatule, 
pour  £tre  toujour*  lies  avec  aaa  gauche.  Inquietez  rennemi  da  cote 
de  Grodae,  et,  lor&que  le  passage  sera  effactae,  venez  a  marches 
forcees  pour  passer  an  meme  pont  ou  bien  passer  sur  Otilta  et  Me- 
re tch  ,  si  rennemi  ne  fait  pas  de  resistance,  le  donoerai  des  ordres 
pour  cela.  Vers  le  18,  le  54  et  le  8*  corps  se  placeroat  a  Noaogrod; 
quelques  jours  plus  tard,  ils  seront  soutenus  par  le  7*  corps.  Cette 
droite  est  desliaee  a  garder  Varsovie ,  a  se  teair  appuyee  toajoars  a 
la  Narew ,  ea  comaiuoiquaat  toujours  avec  vous  par  sa  gauche,  mak 
gardant  sa  ligne  d' operation  sar  Varsovie;  et  ea  cas  que  I'eaaemifet 
tellement  fori  sur  Nowogrod  que  le  roi  de  Westphalie  crat  devoir 
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reculer  de  quelques  marches ,  il  reculerait  sur  Pultusk ,  et  I'ennemi 
vous  prgterait  son  flanc  droit  a  vous ,  qui  avez  votre  ligne  d'operafion 
sur  la  basse  Vistule  et  qui  devez  resler  reuni  avec  la  gauche.  L'armee 
ayant  pass*  le  has  Niemen,  toute  la  droite  pourra  se  porter,  selon  la 
chranstoDce,  sar  Grodno  on  Bialystok,  ok  eUe  serait  jointe  par  le 
corps  aolrichien. 

Je  voos  fftis  coonaitre  atnsi  les  diverges  corabiaaiflotw  de  ma  mar- 
cbe ,  pour  que  vous  coonaissiez  bien  le  r6le  q*e  voos  avez  a  remplir 
et  que  vous  preuiez  toute*  les  mesures  pour  changer  votre  ligne  d'ope- 
ratkm,  qui,  apres  avoir  recoil  sar  Thorn ,  recvlerait,  s'il  lefatiait, 
Mr  Danzig,  e'est-a-dire  sur  Marieejburg. 

NapolbWh. 

J)>p«£f  U«opie««am.  far  B.  A.  L  Um  b  oacbene  4e  Lcacbtmberg. 


18783.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  IV  AG  HAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARM  EE  ,  A  DANZIG, 

Bung,  11  jam  *8Ag. 

Mon  Cousin,  ecrivez  au  due  de  Beltane  que  la  lrt  den?  i -brigade 
de  marohe  de  la  division  Lagrange  t  forte  de  2,400  fcommes ,  arrive 
le  23  juin  a  Magdeburg;  queee  jour-Ja  zsezfte  les  Ufestpbaiien  pen- 
vent  partk  pour  Slralsusd ;  que  la  2*  arrive  le  25  et  ia  -3°  ie  27 ;  cpe 
oes  deioi-brigades  peuveat  etre  rendues  a  Berlta  le  1"  juillet.  Faites 
coanaitre  que  mon  intention  est  que  cette  division  oott  on  baraqufe 
oil  caseraie ,  et  que  personoe  oe  loge  cbez  les  bourgeois ;  qu'il  serait 
bon  qu'aueun  honame  n'entrat  a  Berlin ,  et  qu'il  faut  ies  placer  dm* 
des  lieux  sains,  du  cbH  de  Spandau,  parce  qu'il  y  a  de  mauvaiset 
maladies  a  Berlin ,  qoeoes  jeuaes  gets  gagaeraient.  La  vie  des  camps 
lour  fera  da  bien.  Vous  maoderez  au  due  de  Betlune  que  oe  sera  vers 
les  premiers  jours  de  juillet  que  ies  nouveUes  des  premieres  affaires 
arriveront;  que  je  vois  avec  pls&ir  ('arrive  de  oes  trompca  a  cette 
epoque,  afln  que,  s'il  y  avait  des  affaires  doufteuses,  il  se  troavat 
davaatage  en  force.  A  la  xneme  ^poque,  la  da  vision  Parsooaeaux  se 
trouvera  tout  ent&reiaatoooie  du  eote  de  Stettin  «t  la  division  Heu- 
delet  dans  la  32*  division  oiitiUire. 

Mandez  que  je  Be  veux  pas  osettre  de  Fraa^ais  a  Knstria,  paroe 
que  Fair  y  est  mauvais;  qu'il  vaudratt  mieux,  si  oelaetait  aecessaire,, 
y  mettre  im  bataiUou  de  Warzburg. 

AIapoUok. 

D'apretl'origiiiil..D4p6t  de  Ja  guerw. 

31. 
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18784.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DB  LA  GRANDE  ARMfo  ,  A  DANZIG. 

Damig,  11  join  1812. 

Mon  Cousin,  forivez  au  roi  de  Westphalie  que,  dans  sa  lettre  du 
8 ,  ii  fait  connattre  que  le  corps  de  Bagration  remonte  sur  Brzesc 
et  que  le  corps  d'Essen  se  reunit  a  Bialystok ;  qu  il  est  facheux  que  le 
Hoi  n' ait  pas  envoye ,  au  lieu  de  sa  simple  analyse ,  les  rapports  ori- 
ginaux,  aGn  qu'on  pdt  les  comparer  a  ceux  que  nous  avons.  Mandez- 
lui  que  la  lettre  que  vous  lui  avez  6crite  le  10  lui  fait  connaltre 
sufBsarament  mes  intentions;  mais  que  nous  sommes  tellement 
6loign6s,  que  c'est  aujourd'hui  a  lui  a  manceuvrer,  selon  les  circon- 
stances ,  dans  r esprit  general  de  ses  instructions ;  que  le  mouvement 
du  general  Bagration  sur  Brzesc  pent  avoir  pour  but  de  regagner  les 
marches  que  j'ai  sur  lui,  afin  de  pouvoir  defend  re  le  passage  du 
Niemen  et  se  trouver  a  portee  de  couvrir  Vilna  avec  toutes  les  forces 
reunies  pour  donner  la  une  bataille;  que,  s'il  s'apercoit  que  les 
raouvements  de  I'ennemi  ont  ce  but  et  que  Bagration,  de  Brzesc, 
remonte  sur  Grodno,  il  doit,  lui-meme  acc£l6rer  ses  mouvements 
pour  se  porter  sur  Ostrolenka  et  Nowogrod  avec  son  corps  d'arm£e, 
et  se  trouver  toujours  en  mesure  d'etre  oppose^  a  la  gauche  de  I'en- 
nemi, c'est-a-dire  4  l'arm£ede  Bagration;  que,  si  au  contraire  I'en- 
nemi, s'apercevant  que  je  viens  le  deJiorder  par  sa  droite,  veut 
prendre  1'ofFensive  sur  mes  flancs ,  hypothese  qui  a  et^  calcul£e  dans 
le  temps,  et  veut  se  dinger  soit  de  Brzesc  sur  Praga,  soit  de  Bialys- 
tok sur  Pultusk ,  dans  ce  cas  il  devra  aussi  activer  le  passage  de  ses 
forces  sur  Pultusk  et  Ostrolenka,  a6n  de  garder  toujours  la  rive 
droite  de  la  Nareu  et  de  maintenir  ses  communications  avec  le  vice- 
roi;  que  le  vice-roi  a  ordre  de  s'appuyer  toujours  sur  ma  gauche; 
que  sa  ligne  d'operalion  est  sur  Thorn ;  que  le  roi  de  Westphalie  doit 
toujours  garder  sa  ligne  d'oplration  sur  Modlin ,  se  tenir  toujours 
bien  reuni,  correspondre  avec  le  vice-roi,  de  sorte  que  celui-ci 
puisse  tomber  sur  le  flanc  droit  de  I'ennemi;  que  ce  mouvement 
d'attaque  de  I'ennemi ,  qui  est  assez  nature!  et  qui  a  iti  pr£vu  des  le 
commencement,  ne  peut  en  rien  influer  sur  mes  operations  offensi- 
ves; que  l'important  est  que  la  droite  ne  se  commette  pas  contre  des 
forces  supirieures  et  manoeuvre  r£unie,  de  position  en  position;  que, 
si  la  plus  grande  partie  de  l'armee  russe  se  trouvait  k  cette  attaque 
de  flanc,  il  ne  pourrait  jamais  rien  arriver  a  la  droite,  qui  aurait 
toujours  pour  refuge  le  camp  relranch£  de  Modlin  et  la  rive  gauche 
de  la  Vistule;  mais  qu'aussitot  qu'un  pareil  mouvement  de  la  part 


Digitized  by 


CORRESPON  DANCE  DE  NAPOLEON  Ier.  —  1812.  485 

des  Busses  serait  decide  je  tomberais  avec  toute  ixiod  armee  sur  leur 
flanc  droit  et  sur  leurs  derrieres ;  qu'il  est  bien  difGcile  que  l'ennemi 
s'expose  ainsi  k  une  perte  totale;  que,  si  toutefois  il  le  faisait ,  la 
marche  qui  vient  d'etre  tracee  doit  faire  connaitre  au  Roi  comment 
il  doit  agir. 

Envoyez  un  aide  de  camp  intelligent  au  prince  Poniatowski;  qu'il 
revienne  sur  Schippenbeil  et  puisse  nous  rapporter  des  nouvelles  de 
la  droite  et  de  ce  gu'on  pense  de  ce  c6te.  Dites  k  cet  officier  de 
s  assurer  si  l'ennemi  veut  prendre  1'offensive ,  ou  filer  pour  regagner 
sa  droile. 

NapoiJon. 

D'apr£s  1' original.  DlpAt  de  la  guerre. 


18785.  —  A  EUGENE  NAPOLEON.  VICE-ROl  o'lTALIB  . 
COMMANDANT  LBS  4*  ET  6*  CORPS  DB  LA  GRANDE  ARMEB ,  A  ORTELSBURG. 

Damig,  U  juio  1812. 

Mon  Fils,  je  serai  demain  k  Koenigsberg.  Je  vous  ai  expedie  bier 
un  officier  d'ordonnance ;  je  vous  expedie  encore  un  ofBcier  avant  de 
partir.  Mon  petit  quartier  general  se  rend  k  Schippenbeil.  Je  suppose 
que  vous  avez  des  nouvelles  de  Varsovie.  Je  vous  ai  ordonne  d'en- 
voyer  directement  des  ofBciers  au  prince  Poniatowski  et  d'eovoyer 
aussi  aupres  du  roi  de  Westphalie ,  afin  d'avoir  des  nouvelles  de  la 
droite.  Mes  dernieres  nouvelles  de  Varsovie  sont  du  8;  on  y  disait 
alors  que  l'armee  de  Bagration  remontait  sur  Brzesc,.  de  Loutsk  ou  il 
£tait,  et  que  celle  d' Essen  se  portait  sur  Bialystok.  Vous  avez  du 
avoir  des  nouvelles  precises  de  celle  d'Essen  par  le  prince  Ponia- 
towski et  par  le  prefet  de  Loniza.  11  me  semble  que  je  vous  avais 
mande  d'avoir  des  ofBciers  d'£tat-major  vis-&-vis  Grodno  et  du  cote* 
de  Lomza.  Je  suppose  que  vous  connaissez  bien  la  marche  que  vous 
devez  tenir;  inslruisez-en  le  general  Saint-Cyr.  En  supposant  les 
nouvelles  vraies  que  Bagration  reraonte  vers  Brzesc ,  je  ne  pense  pas 
qu'il  puisse  y  6tre  r6uoi  avant  le  16.  Quant  a  Essen,  com  me  il  £tait 
k  peu  de  distance  de  Bialystok ,  s'il  a  voulu  s'y  r£unir ,  il  y  aura  ilk 
tres-promptement.  Dans  ce  mouvement,  l'ennemi  peut  avoir  deux 
buts  :  ou  de  filer  rapidement  sur  le  nord  pour  defendre  le  Niemen  , 
voyant  que  je  lui  ai  dtjk  gagne  beaucoup  de  marches,  et  t&cher  d'ar- 
river  pour  couvrir  Vilna,  et  alors  voire  role  se  trouve  e^re  le  m£me 
que  celui  de  l'armee ;  ou  bien ,  de  Bialystok  et  de  Brzesc ,  il  prendra 
Inoffensive  en  tombant  sur  mon  flanc ,  et  debouchant  de  Bialystok  sur 
Ostrolenka,  de  Brzesc  sur  Varsovie,  et  peuMtre  me'me  de  Grodno. 
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Je  voro  ai  fait  ceaaaifcre  dans  ces  ckcaaataaces  ce  que  tons  avwx  k 
faire,  qui  est  toujoors  de  vous  appuyer  a  gaucbe,  de  cbaager  voire 
ligne  d'eperaiion  et  de  fiure  en  sorte  que  t'esneflii  n  en  tame  riea.  Mais 
cependaat  j*  coatimie  dam  im  projet,  et,  s'il  senfourne  aiasi,  je 
me  trouverai  avoir  pass6  le  Niemen  el  £tre  sur  ses  derrieres. 

Ecrivez  t  je  vous  prier  m  prince  Poniaee^ski  et  au  rai  de  West- 
phatie  poor  savoir  si  tons  ces  nwwveo««ts  sent  bten  compria.  Le&oi , 
avec  ses  trois  corps  de  la  droite  9  ayaat  sa  ligne  dreaefattea  sar  MoAiii, 
doit  battre  I'ennemi  si  Tenaemi  est  iiiferteur,  et  lua  disnoter  le  terrain 
s'il  est  plus  fort.  En  supposant  que  Tennenai  avec  des  forces  conside- 
rables s  en*6ta*  dans  son  mouvement ,  je  ne  verrais  pas  mcme  cTincon- 
venient  a  ce  que  le  Roi  sc  retirat  dans  Fecamp  retrench^  de  Modtin, 
en  occupant  Praga  et  la  rive  de  la  Vistule.  Voire  ligne  d'operation  se 
trouvant  sur  Thorn ,  vous  n  auriez  rien  a  craindre  de  cet  6tat  de 
choses. 

Aussitdt  que  je  connaftrai  les  projets  de  Tennemi ,  je  me  rappro- 
cherai  de  ma  personne  de  Schippenbeil ,  aGn  d'etre  plus  a  port£e  de 
donner  des  ordre*. 

Mats,  je  voQ6  le  reeoawaande,  disposes  des  piquets  de  man&re  a 
avoir  fr^iemmeol  des  noovetles  da  prince  Poniatewski  et  de  la 
droite.  lndepeDdaaunent  des  posies,  qui  seavent  soot  aial  iwoatees, 
vos  offlciers  peuvent  prendre  des  ehevaux  de  paqaets  places  Unites 
kes  trois  lieues. 

Nafoleom, 

D'apits  1*  cspift  tomrn*  far  S.  A.  L  M°»  Is  4achess«  de  Leucbtenfcerg, 


18786.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

MINISTRB  D&  LA  GURRRK ,  A  PARIS. 

Kamig»fcc»j,  13  join  1S13. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre ,  les  cohortes  eoinmencant  a  arriver  da 
edt£  de  Cherbourg ,  je  crois  quit  serait  neeessaire  de  faire  filer  one 
des  derai-  brigades  qui  sy  trouvent  sur  Bayonne.  Cela  aarait  le 
double  avantage  d  64er  des  consoinmateurs  d'on  point  on  le  service 
des  subsistences  est  difficile,  et  de  renforcer  la  reserve  de  Bayonne. 

Je  crois  aussi  vous  avoir  mancfe*  d'y  envoyer  la  5*  demi -brigade, 
former  des  d&achemenis  des  26*,  82«  et  66*,  qui  se  ream*  dans  la 
12*  division  mil  it  a  ire  et  qu'il  faut  completer.  Je  sappose  aae  vous 
avez  dirige  egalement  le  3*  et  le  105*  sur  Bayonne.  11  est  neeessaire 
d'avoir  beaucoop  de  forces  de  ce  c6te\  Envoyez-y  quelques  g&niram 
de  brigade. 
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Wakes  one  eireulaire  povr  actmr  I'babiHement  des  eohortes.  I!  y 
a  de  f  enbarras  dans  quelqiies-  endroife.  Les  prefets  des  chefs-lieox 
dorvent  (aire  toe  tea  les  avanees  necessaires  pour  presser  les  eonfec  lions. 

NaPOLKWI. 

0* afrei  U  capie.  D4f  At  de  la.  gaerM. 


18787.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  g£m&RAL  DE  LA  GRANDE  ARMEB ,  A  KOBNIGSBERG. 

Kcenigsbcrg ,  13  join  1812. 

Mon  Cousin ,  donnez  ordre  a  la  7*  division  de  se  r£unir  pour  que 
j  en  passe  la  revue  demain  14,  apres  midi,  et  de  partir  le  15  pour 
se  rendre  a  Labiau ,  sous  les  ordres  du  due  de  Tarente.  Deux  batail- 
lons  de  cette  division  resteront  a  Koenigsberg  pour  en  augmenter  la 
garnison.  Vous  donnerez  Tordre  au  due  de  Tarente  de  se  mettre  en 
mouvement  le  16,  pour  occuper  le  18  y  avec  une  pariie  du  corps 
prussien,  Tilsit,  et  le  19,  avec  la  division  Grandjean,  le  pays  vis-a- 
vis Georgenburg.  Ces  divisions  pourront  se  placer  a  deux  lieues  en 
arriere,  de  maniere  qu'elles  aient  leurs  avant-postes  et  compagnies 
de  voltigeurs  sur  la  riviere.  La  gancbe  des  Prossiens  sera  a  Labiau ; 
la  cavalerie  legere  convrira  toute  la  riviere  et  correspond ra  par  sa 
oVoile  avec  la  division  de  cavalerie  t£gere  du  general  Bray  ere. 

La  cavalerie  da  due  de  Reggio  poosseva  de  WeMan  des  posies  snr 
le  corps  du  due  de  Tarente.  Le  prince  d'Eckmiihl  aura  ses  deux  bri- 
gades sot  le  cbemin  de  Georgenburg  a  THsif. 

NAPOiJaSU 

D'apre*  l'original.  Dlpdt  de  U  guerre. 


18788.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMEK  ,  A  KOENIGSBERG. 

Komigsterg,  13  join  1812. 

Mon  Cousin,  je  vous  envoie  one  lettre  de  Fordonnateur  Des- 
charope ,  en  date  de  ce  jour,  qui  fait  connattre  la  mauvaise  situation 
ok  se  trouve  le  2*  corps  sous  &e  rapport  des  subsistences.  La  faule  en 
est  tout  en  tic  re  au  due  de  Reggio  el  a  rordoonateur.  Si  le  due  voua 
avail  ecrit  tous  les  jours  poor  vows  faire  eonnaitre  sa  situation ,  ei  si 
rordonnatenr  avail  de  m^me  ecrii  a  Fintendant  general ,  on  anrait  an 
a  qooi  s  en  tenir  et  on  y  aurait  pourvn.  Eerivez  an  doc  de  Reggio 
qu  il  ne  rend  aocun  coniple.  Donnez* lui  l'ordre  d'envoyer  ses  rapports 
deux  fois  par  jour ;  d'ecrire  ce  (ja  il  y  a  de  nooveau  el  ce  qui  est 
retatif  a  radownistration ;  que  sm  corps  esl  le  seul  donl  on  ne  con- 
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naisse  pas  tous  les  jours  la  situation /Ecrivez  aussi  a  son  chef  d'etat- 
major  pour  lui  teinoigner  mon  mecontentement  :  du  moment  ou  j  ai 
connu  la  penurie  ou  se  trouvait  le  2"  corps,  j'at  ordonn.6  que,  inde- 
pendamment  des  4,000  quintaux  qui  lui  ont  ete  accorde*  a  Wehlau 
par  ma  decision  de  ce  matin,  on  lui  en  envoyat  aujourd'hui  2,000 
de  Koenigsberg,  et  que  4,000  autres  quintaux  fussent  ega  lenient  a  la 
disposition  du  due  de  Reggto  a  Koenigsberg;  j'ordonne  encore  que 
200,000  rations  de  biscuit  et  40,000  rations  de  pain  biscuit^  soient 
mises  a  sa  disposition ;  mais  il  est  indispensable  quil  envoie  des  voi- 
tures.  Faites  connaitre  a  ce  marecbal  qu  il  doit  se  rendre  a  Uehlau 
et  de  la  suivre  le  mouvement  de  Farmee;  qu'il  ne  restera  qu'un  jour 
a  Wehlau ;  qu  il  est  done  important  quil  prenne  des  mesures  pour 
avoir  tous  ces  approvisionnements ,  qui  lui  assureront  vingt  ou  vingt- 
cinq  jours  de  vivres. 

Napol£on. 

D'aprea  l'original.  Dlpdl  de  la  guerre. 


18789.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAU, 

MAJOR  GENERAL  DK  LA  GRANDE  ARM&R,  A  KOBNIGSBBRG. 

Koenigsberg,  13  join  1812. 

Mon  Cousin ,  donnez  ordre  au  due  de  Danzig ,  au  due  d' Is  trie  et 
au  general  Sorbier,  commandant  l'artillerie  de  la  Garde ,  de  dinger 
leurs  mouvements  de  maniere,  sans  cependant  trop  fatiguer  leurs 
troupes,  a  arriver  le  17  ou  le  18  a  Insterburg.  Donnez  ordre  au 
grand  et  au  petit  quartier  geueral  de  diriger  leur  marche  de  maniere 
&  Stre  le  1 7  a  Insterburg. 

Napoleon. 

D'apres  1'original.  Dep6t  de  la  guerre. 


18790.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM , 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARM^E ,  A  KOENIGSBERG. 

Koenigsberg ,  13  join  1812. 

Mon  Cousin,  donnez  ordre  au  roi  de  Naples  de  partir  de  Gumbio- 
nen  le  16  au  matin,  et  de  porter  son  quartier  general  le  18  a  Uil- 
kowyszki ;  de  placer  la  division  Bruyere  sur  les  trois  directions  d'lnster- 
burg,  de  Kovno  et  de  Preny,  les  deux  divisions  de  cuirassiers  du 
ler  corps  entre  Stallupoebnen  et  Wirballen,  et  de  porter  le  quartier 
general  du  2°  corps  le  17  a  Kalwarya,  la  cavalerie  legere  sur  la 
direction  d'Olitta ,  de  Meretch  et  de  Grodno. 

Le  3*  corps  de  cavalerie  doit  porter,  le  17,  son  quartier  general 
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a  Oletzko,  ayant  des  postes  dans  la  direction  de  Meretch  el  de 
Grodno. 

Les  1"  et  2*  corps  ob&ront  au  roi  de  Naples;  mais  le  2#  corps 
rendra  compte  au  due  d'Elchingen ,  qu'il  couvre ,  de  toutes  les  nou- 
velles  quil  apprendra. 

Le  3*  corps  restera  sous  les  ordres  du  vice- roi ;  mais  il  recevra 
l'ordre  de  F6tat- major  g£n£ral  de  la  cavalerie  pour  s'y  conformer, 
toutes  les  fois  que  cela  ne  sortira  pas  du  syst&me  dans  lequel  se 
trouve  le  vice -roi. 

Napoleon. 

P.  S.  Adressez  des  ordres  directement,  pour  la  2*  division  de 
cavalerie* et  pour  la  3*,  au  due  d'Elchingen  et  au  vice-roi ,  en  leur 
faisant  connaitre  Tordre  que  ces  divisions  doivent  recevoir  du  roi  de 
Naples. 

D'apre*  1'originaL  Dlp6t  de  la  guerre. 


18791.  — AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM , 

MAJOR  g£n£rAL  DE  LA  GRANDE  ARMBE  ,  A  KORNIGSBBRG. 

Kanigtberg,  14  join  1812. 

Won  Cousin ,  il  est  temps  que  vous  pensiez  a  organiser  les  derri&res 
de  Varmee  et  que  vous  preniez  vos  mesures  pour  que  cette  organisa- 
tion soit  complete.  Le  service  des  h6pitaux ,  celui  des  magasins,  celui 
des  postes  et  m£nie  celui  de  la  police ,  n'est  organist  nulle  part.  Les 
commandants  d'armes  ne  sont  pas  encore  6tablis.  J'ai  nomni6  un 
gouverneur  de  la  vieille  Prusse,  qui  reside  a  Koenigsberg.  11  faut  quil 
y  ait  des  commandants  de  place  a  Pillau,  k  Tapiau,  a  Wehlau,  k 
lnsterburg,  a  Gumbinnen,  k  Stallupoehnen ,  a  Wilkowyszki;  il  faut 
qu  il  y  en  ait  k  Elbing,  Marienburg ,  Marienwerder,  Bromberg,  Thorn 
et  Posen.  La  ligne  de  communication  de  l'arm£e  k  Koenigsberg  sera  par 
Wilkowyszki,  lnsterburg  et  Wehlau.  Celle  de  Tarm^e  avec  la  France 
sera  par  lnsterburg ,  Wehlau ,  Friedland ,  Guttstadt ,  Osterode ,  Thorn, 
Posen,  Berlin,  Magdeburg  et  May e nee. 

Reiterez  vos  ordres  pour  qu'aucun  homme  isol6  ne  passe  les  places 
de  Thorn ,  Marienwerder  et  Marienburg ;  mais  qu'ils  y  soient  rfunis 
pour  6tre  ensuite  envoy£s  a  l'arm£e  par  comgagnies  de  marche  de 
100  hommes  au  moins.  Ordonnez  au  g£n£ral  de  I'artillerie  d'avoir 
des  fusils  a  Thorn ,  ainsi  qu  a  Marienwerder  et  Marienburg ,  dans  les 
ouvrages  des  tdtes  de  pont,  a6n  d'armer  tous  les  hommes  isol£s  qui 
y  passeraient,  revenant  des  bdpitaux. 
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Lorsque  Farmee  aura  passe  le  Ntemeo ,  on  Cera  la  neine  chose  : 
on  designera  deux  ou  trois  points  ou  tous  les  hoinmes  revenaal  des 
hdpitaux  devront  6tre  reants ,  el  d'oi  ib  ne  parliront  que  biea  amis 
el  biea  hab tiles. 

Remetlez-moi  Fetat  des  officiers  propres  a  6tre  omtMDdaafc 
d'armes,  el  proposes- not  le  travail  d'orgaaisation  des  places. 

Nap#l*ok. 

D'apres  lorigiaal.  DlpAt  de  U  gaerr«. 


18792.  —  Al)  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  IVAGRAM, 

MA  J  OB  GENERAL  DE  LA  GRANDB  ABUBKr  A  KOEN1GSBBBG. 

kcEtigsbtrg.  14  joia^SHL 

Moo  Cousin,  j'at  ordonne  d'etablir  a  Kcraigsberg  des  bdpitaau 

pour  12,000  nialades.  Ordonnez  au  gouverneur  de  faire  choisir  sw- 
le-cbamp  les  locaux  necessaires.  Ecrivez  au  prince  d'Eckmuhl  de 
faire  choisir  egalement  les  locaux  necessaires  aux  hopitaux  que  j'ni 
ordonne  d'etablir  a  Gumbinnen  et  a  Stallupcehnen  pour  1 ,000  homines 
chacun;  an  roi  de  Naples,  pour  ceux  qui  seront  eiablis  a  Wilko- 
wyszki ,  Wirballen,  Kalwarja  et  Mayampol ;  au  due  de  Reggio,  pour 
ceux  de  Wehlau  et  de  Tapiau,  et  a  Tordonnateur  de  ma  Garde, 
pour  celui  d'Insterburg;  au  due  d'Elchingen,  pour  ceux  de  Goldap, 
Angerburg  et  Dark  eh  men.  Chacun  de  ces  hdpitaux  devaot  recevoir 
]  ,000  malades ,  j'aurai  sur  la  Pregel  et  TAlle  des  hopitaux  pour 
24,000  nialades  ou  blesses.  Defendez  en  consequence  foute  evacua- 
tion, sans  mon  ordre,  plus  bas  que  la  vieille  Prusse. 

Napoleon. 

D'apres  1'orijjfnal.  DepAt  de  la  guerre. 


18793.  — AU  MARECHAL  DAVOUT,  PRINCE  D'ECKMUHL, 

COMMANDANT  LB  lfr  COtPS  DB  LA  CBANOB  ABMKJi  y  A  1SSTBBBUBG. 

KeiHgclerf,  14  j«ra  1919. 

Won  Cousin ,  voire  arde  de  camp  m'apporte  votre  seconde  lellre 
sur  la  navigation  de  la  Pregel.  Je  vfcns  d'orckmner  que  20,000  quia- 
Uhx  de  ble  fussent  repartis  entre  Weblau ,  Insterburg  et  Tapiau ,  pour 
£tre  convertis  en  farine.  J'ai  envoye  50  gendarmes  d'elite  sm  g&ieral 
Duroenet ,  que  j'ai  charge  de  commander  la  place  de  WeWao  juaqv'a 
ce  que  ce  grand  appro  vistoaetnent  fitt  consomme  et  q»'on  edt  Manse 
ua  commandant  de  place.  Je  le  charge  aessi  de  nomroer  des  garde- 
magasms  protisotres  et  lie  prendre  tootes  les  mesares  de  conserva- 
tion necessaires.  Organisez  de  meme  les  magastns  a  Ivsterbvrg,  a 
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Gumbinnen,  4  Wilkewyszlri;  les  homines  que  vous  aurez  mis  la 
seront  en  suite  remp  laces  par  les  garde-magasins  de  Fannie,  qoand 
le  quartrer  general  arrivera.  Faites  aller  jusqu'a  Gumbinnen  toot  ee 
qtri  est  transports  par  terre;  ce  sera  tou  jours  me  in  arc  be  de  plus  en 
avant.  Vous  devez  avoir  recu  du  major  general  l'ordre  qoe  voire  corps 
soil  r£uni  le  17  a  Gumbinnen.  Le  due  de  Reggio  doit  £tre  le  16  a 
VVehlau ,  et  la  Garde  le  17  a  Insterburg.  Je  eomple  que  vous  aves 
one  manutenlioa  a  Gumbinnen ;  quand  elle  sera  £tablie ,  eavoyez-en 
conslruire  une  a  Wilkowyszki.  Placez  des  relais  comrae  voas  1'aves 
ordonne.  Si  les  bateaux  ne  peuvent  porter  que  10  qnmtanx,  il  fau- 
drait  rennir  500  bateaux ,  ce  qui  ferait  des  moyens  de  transport  pour 
5,000  quintanx  par  voyage.  11  serai t  convenable  que,  Unites  les  res- 
sources  que  pent  offrir  le  pays ,  vous  les  employaseiez  a  fa  ire  trans- 
porter des  farines  de  Wehlau  sur  Insterburg,  et  to  us  les  moyens  de 
transport  qui  partent  de  Koenigsberg  iraient  droit  a  Gombinnem. 
D'apres  ce  que  m'a  dit  l'ordonnateur  Thomas ,  il  parafft  qu'il  va  en- 
voyer  environ  8,000  quintaux  sur  Gumbinnen.  II  est  important  de 
reexpedier  aussitot  ces  voitures  sur  Wehlau,  pour  faire  un  nouveau 
voyage  de  Wehlau  a  Insterburg. 

Napoleon. 

D'apnU  l  origina!  comm.  par  M"*  la  mar&hale  princetse  d'Eckmuh!. 


18794.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM  , 

MAJOR  G&n£r*L  DE  LA  GRANDE  ARMEB,  A  KOENIGSBERG. 

Kmnipbtig,  16  jiu»  1*13. 

lion  Cousin  r  donnez  ordre  an  conrasndnnt  et  a  reHat-wajor  du 
1 7a  bntaiJlon  d'equipage  de  floitille ,  avee  tons  les  mar  ins  de  eet  eqns- 
page  qui  se  trouvent  a  Danzig,  tfen  partir  sasu  slelai  pour  Koraigs- 
berg.  11  restera  seulement  use  compagnie  poar  le  service  de  Danzig. 
Unecomp agnie  complete  du  ufeine  17*  baiaillon  sera  efoargcetbe  la  de- 
fense dePillau;  eUe  aora  deux  petttes  caaostnieres  (qui  existent  deja) 
et  troia  a  quatre  grands  canots,  les  meillemrs  marcheurs  qn'on  poorra 
trouver  a  Koenigsberg  et  PiUan ,  qu  on  armera  d'aulant  daw  irons  qu'ils 
potirront  en  porter,  et  qui  serviront  d'abord  au  passage  de  la  pointe 
du  Nehrung  a  Ptlbo,  ensuite  a  faire  sentinetle  sur  la  passe  et  a  se 
porter  sur  toute  penrche  et  autres  petils  bailments  qui  tenter  aient 
d'ineulter  k  passe.  En  can  que  Pillau  fu4  attaque ,  cette  cowpagnte  r 
forte  de  80  homines  r  servirart  aux  batteries.  Une  autre  compa- 
gnie  du  meme  equipage  fern  le  ■time  service  a  lAevuel,  ou  il  y  oar  a 
treis  petitcs  chaloupes  canooaieres  fraocaises  T  indepeitdamment  des 
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quatre  ou  cinq  prussiennes  qui  y  existent.  Les  six  aotres  compagnies 
de  cet  Equipage  seront  employees  jusqu'a  nouvel  ordre,  nne  avee 
r Equipage  de  siege  et  de  pont  da  g£nie  de  i'arm&e,  one  avec  r Equi- 
page de  siige  de  Magdeburg,  les  quatre  autres  resteront  poor  la  navi- 
gation des  deux  lacs,  du  Niemen  et  de  la  Pregel.  11  est  inutile  de 
mettre  cinq  marins  par  b&timent ;  il  n  est  pas  mime  necessaire  d'en 
mettre  dans  tous ;  il  suffit  d'en  avoir  un  certain  nonibre  pour  corres- 
pondre  dans  un  convoi ,  et  de  pouvoir  y  en  cas  d'£v£nement,  les  r&rair 
pour  aider  a  un  coup  de  main.  Le  4*  bataillon  de  la  floltille  sera  tout 
entier  r6uni  pour  le  passage  des  ponts. 

Le  bataillon  de  l'Escaut  sera  partage  en  deux ;  deux  compagnies 
resteront  a  Danzig  et  deux  seront  attach&s  aux  ateliers  de  Koenigs- 
berg.  En  consequence,  vous  donnerez  ordre  que  deux  des  compa- 
gnies qui  sont  k  Danzig ,  charrons  et  autres ,  en  partent  sans  ddai 
pour  se  rendre  a  Koenigsberg. 

Napoleon. 

D'apres  I'origtnal.  D^pAt  de  la  guerre. 


18795.  —  AU  PRINCE  DE  NEICHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  G&X&RAL  DK  LA  GRANDE  ARM^K ,  A  KOKMGSBBRG. 

Kcenigtberg,  15  join  1812. 

Mop  Cousin,  donnez  Ford  re  au  gouverneurde  Koenigsberg  de  ftire 
cesser  tous  les  travaux  qui  se  font  au  camp  de  Lochslsedt.  Vous  lui 
ferez  connaitre  que  j'ai  k  Pillau  25  ouvriers  et  une  compagnie  d'aru'l- 
lerie  prussienne.  11  fera  placer  la  compagnie  d'artillerie  moiti£  dans 
les  ouvrages  du  Nehrung  et  moiti£  dans  la  place,  mel£e  avec  les  canon- 
niers  francais.  Le  bataillon  du  61*  ay  ant  quitt£  la  ville  de  Pillau,  il 
n'y  aura  plus  qu'un  bataillon  de  Bade  dans  la  ville;  donnez  i'ordre 
d'y  envoyer  un  des  deux  balaillons  saxons  qui  sont  a  Koenigsberg,  de 
sorte  qu'k  Pillau  et  au  Nehrung  il  y  aura  un  bataillon  de  Bade, 
700  hommes  (vous  ferez  rentrer  tous  les  ditachements  qu'ii  doit 
avoir  en  arriere);  un  bataillon  saxon,  700  hommes;  un  bataillon 
westphalien,  700  hommes;  deux  compagnies  d'artillerie  francaise 
de  l'£quipage  de  si6ge  ( qui  y  resteront  jusqu'a  ce  que  celles  qui  soot 
en  route  y  soient  arriv£es) ,  200  hommes;  une  compagnie  d'artillerie 
prussienne,  100  hommes;  enGn  une  compagnie  d'invalides  pros- 
siens,  100  hommes;  de  sorte  qu'il  y  aura  en  tout  2,500  homines. 

J'ai  ordonn6  que  6,000  quintaux  de  farine  de  Pillau  fussent  eavoy& 
a  Koenigsberg;  vous  ordonnerez  que  Ton  renvoie  de  Koenigsberg  a 
Pillau,  et  par  les  memes  bateaux,  6,000  quintaux  de  grains,  que 
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Von  fera  mood  re  dans  les  environs,  les  communications  par  eau 
rendantles  transports  faciles;  de  sorte  qu'il  y  aura  les  12,000  quin- 
taux  de  farine  qui  doivent  exister  dans  les  magasins  de  Pillau.  11  ne 
restera  alors  k  Koenigsberg  qu'un  seul  bataillon  saxon.  Vous  y  ferez 
venir  le  bataillon  westphalien  reste  k  Marienburg  et  a  Elbing.  J'ai 
d'ailleurs  ordonne  que  les  bataillons  de  marche  francais  qui  soot  k 
Thorn  se  rendissent  k  Koenigsberg;  vous  en  reitererez  l'ordre.  Le 
premier  des  trois  bataillons  dc  la  Vistule  forme  k  Posen  doit  se  rendre 
k  Thorn ;  lorsque  le  second  sera  forme ,  il  se  rendra  k  Thorn  pour 
remplacer  le  premier,  qui  viendra  k  Koenigsberg,  et,  lorsque  le  troi- 
sieme  sera  forme,  il  remplacera  k  Thorn  le  second,  qui  viendra  aba- 
tement k  Koenigsberg.  Vous  donnerez  l'ordre  qu'ils  ne  sejournent  pas 
k  Posen  aussitot  qu'ils  seront  babilles.  Si  leurs  fusils  ne  sont  pas 
arrives  k  Thorn ,  ils  en  prendront  k  Koenigsberg ,  ou  le  gouverneur 
leur  fera  donner  des  fusils  prussiens  de  Pillau;  de  sorte  que  dans 
peu  de  jours  il  y  aura  a  Koenigsberg  un  bataillon  saxon,  un  batail- 
lon westphalien  ,  trois  bataillons  de  marche  francais,  deux  bataillons 
polonais. 

11  doit  y  avoir  a  Pillau  une  compagnie  entiere  de  marins  du  17"  ba- 
taillon, forte  de  80  homines.  Vous  donnerez  l'ordre  que  le  regiment 
de  cbevau-legers  saxon  qui  doit  arriver  a  Thorn  dans  le  courant  de 
juin  se  dirige  sur  Koenigsberg.  Vous  donnerez  l'ordre  au  gouverneur 
de  Danzig  d'envoyer  un  bataillon  de  Bade  pour  tenir  garnison  k 
Marienburg  et  a  Elbing.  11  y  aura  k  Danzig  4  bataillons  de  Bade, 
2  bataillons  prussiens,  I  bataillon  de  Wurtemberg,  et  les  depdts  du 
1"  corps,  sans  compter  que  dans  sept  jours  il  doit  y  arriver  7  batail- 
lons de  Berg.  Aussitot  que  ces  7  bataillons  y  seront  arrives,  un  ba- 
taillon de  Berg  se  rendra  a  la  pointe  du  Nehrung,  et  le  bataillon 
westphalien  qui  y  est  partira  pour  Koenigsberg  pour  rejoindre  son 
regiment,  mon  intention  6tant  de  le  mettre  en  ligne.  Cela  diminuera 
la  garnison  de  Danzig,  qui  se  trouvera  n'e'tre  plus  que  de  14  batail- 
lons. Les  deux  bataillons  de  la  Mediterrauee  venant  de  Verone  doi- 
vent arriver  incessamment  a  Glogau  :  je  crois  vous  avoir  ordonn£ 
qu'aussitdt  que  ces  bataillons  y  seraient  arrives  les  deux  bataillons 
saxons  qui  y  sont  en  partiraient  pour  Koenigsberg;  de  sorte  qu'il  y 
aura  alors  2  bataillons  polonais,  4  bataillons  saxons,  2  bataillons 
badois,  1  bataillon  du  grand-duch£  de  Berg,  2  bataillons  westpha- 
liens,  plus  le  regiment  de  chevau-legers  saxon,  2  pieces  de  canon 
westphaliennes ,  4  pieces  de  canon  saxonnes;  ce  qui  formera  une 
division  de  6,000  hommes  aveo  six  pieces  de  canon.  Vous  ordonne- 
rez  au  gouverneur  de  Koenigsberg  d'aller  lui-radme,  le  plus  tot  pos- 
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sible,  k  Pillau  et  au  Nehru og,  de  (aire  ntettre  des  signaax  de  eorre*- 
pondance  eatre  PUIaa  et  Danzig,  de  maniere  A  poavoir  se  parser 
pour  traasmettre  des  stgaaux  d'alanae.  Si  l'enaemi  teotait  qoelqae 
chose  par  mer  stir  Koenigsberg,  le  gouverneur  de  Danzig  enwemk 
ao  secoars  one  division  par  le  Nebrung;  et  de  mene,  si  Danzig 
etait  attaqae,  le  gouveraeor  de  Kfleaigsberg  enverrait  one  division  a 
soo  secoars.  II  est  aecessaire  que  ees  deux  commandants  s'enteadeaL 
II  Taut  nemmer  an  commandant  d'armes  a  Kseaigsberg,  on  intendant 
et  no  commissaire  des  goerres,  de  maniere  qae  le  service  sy  fasse 
ea  regie.  11  faat  y  Utsser  un  officier  de  gendarmerie,  partsat  atle- 
maud ,  avec  des  gendarmes  franca  is ;  H  prendre  sons  ses  ordres  «m 
partie  de  la  compagaie  des  gendarmes  prossieas.  11  bat  envoyer  mm 
annurief  etabtir  un  aietier  a  Pillau  poar  reparer  les  fusils  qui  y  soot, 
qoe  je  prends  h  mon  compte;  j'en  rendrai  an  pareil  nombre  au  rei 
de  Prusse  de  ceux  veaaat  de  France.  II  faat  aossi  disposer  des  trou- 
pes prussienaes  qui  soat  set.  Des  trots  compagnies  d'artillerie ,  one 
est  k  Pillau ,  les  deax  autres  partiront  poor  Tilsit  pour  Mre  a  Ja  suite 
du  general  Grawert ;  il  les  laissera  a  Memel  pour  rarmement  4e  cette 
place,  mon  intention  etant  de  Tanner  aussitot  qu'elle  sera  oecupee. 
Toas  les  autres  corps  resleront  sous  les  ordres  do  gouverneur.  La 
cavalcrie  pourrait  lire  distribuee  en  petits  dctacbements  a  Iftsfterborg, 
Gambinnen,  Stall  upcehnen ,  Rasteaburg,  Osterode,  avec  an  ceat- 
Biaadant  d'armes  dans  ehaque  poste.  Ces  coaimaadaDts  d'artnes 
prassiens  readraieot  oorepte  au  goavernear.  let,  a  Osterode  et  k 
Rasteaburg,  il  y  aurait  oa  commandant  d'un  grade  superieor  qui 
commanderait  cfaacun  une  portion  da  territohne.  On  pent  avoir  ainsi 
1,500  hommes  poar  la  police,  la  surete  de  1'arniee  et  les  coavois. 
Les  Francais  arretes  serai  en t  envoyes  aax  commandants  superieors 
d'Osterode,  de  Rastenborg  et  de  Gumbidaea,  qui  les  adresseraieat 
ensaite  au  gouverneur  poar  6tre  juges  et  punis.  3  on  300  cbevaox 
resteraient  ici  k  la  disposition  da  goavensear  poar  son  secoars  et 
poar  se  porter  partout ,  ainsi  qae  la  valear  d'uu  batailba  poar  aider 
aa  service  de  la  ville.  Voos  deteraimerez  le  peart  da  Nebrung  qai 
separe  le  command  ement  de  Danxig  de  oelai  4e  Pillau.  Oa  e^abCra 
one  police  severe  poor  les  pec  bears ;  le  laeHlear  meyen  serait  de  ae 
les  laisser  pecher  que  dans  le  Frische-HafF  :  ce  serait  6ter  aax  enne- 
mis  qui  veudraient  tenter  quelqoe  chose  coatre  Danzig  ou  Koaatgs- 
berg  les  rooyeas  d'etre  iastraits.  Voos  feres  coanaltre  aa  general 
corn mand ant  a  Pillau  qu  il  y  a  trop  de  pieces  centre  la  am  et  qae 
Tea  a  neglige  la  terre ;  le  danger  est  ptut6t  du  cote  de  la  serre ;  aacaa 
enoerei  ne  sera  assez  insense  pour  passer  a  300  toises  des  batteries; 


Digitized  by  Google 


C01RESP0NDANCE  DE  NAPOLEON  W.  —  1811  *95 


il  doit  se  trouver  du  cdle  de  la  terre  en  etat  de  soutenir  un  siege 
contre  un  ennemi  qui  debarquerait  poor  eel  a,  et  donner  le  temps  a 
la  garnison  de  Danzig  de  venir  a  son  secours. 

NAPOliON. 

B'apret  r  original.  DlpAt  4*  la  guerre. 


18796.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GforfRAL  DE  LA  GRANDE  ARMKK ,  A  KOENIGSBERG. 

KflBoigsberg,  15  jnia  1812. 

Won  Cousin,  donnez  ordre  au  general  d'arlillerie  d'Arancey,  com- 
mandant Fequipage  de  siege  a  Elbing,  d'envoyer  en  poste  un  officier 
superieur  de  son  pare  pour  prendre  connaissance  de  la  navigation  de 
Labiau  a  Tapiau ,  et  de  la  double  communication  qui  existe  avec  le 
Niemen  par  le  canal  de  Frederic  et  par  le  Curische-Haff.  Cet  ofCcier 
restera  a  Labiau  et  a  Tapiau ;  il  verifiera  par  lui-meme  tous  les  pas- 
sages et  prendra  tons  les  renseignements  necessaires  pour  que  Fequi- 
page de  siege ,  quand  fanrai  donne  I'ordre  de  le  mettre  en  mouve- 
ment  sur  le  Niemen ,  eprouve  dans  ces  passes  le  moins  de  difGcuUes 
possible.  11  se  ponrrait  que  ,  d'apres  les  renseignements  que  fournira 
cet  officier ,  le  general  (TArancey  put  se  procurer  a  Elbing  beaucoup 
de  petits  bateaux  qui  eussent  les  dimensions  convenables  pour  faire 
le  trajet  (TElbing  au  Niemen ,  sans  qu  on  Mt  oblige  de  decharger.  II 
me  semble  qu'il  se  trouve  dc  ces  bateaux  a  Elbing. 

Napoleon. 

Vapret  l'orrginal.  DepAt  de  la  guerre. 


18797.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM , 

MAJOR  G&NfolAL  DE  LA  GRANDE  ARMEE ,  A  KOENIGSBERG. 

KcBoJgtberg,  15  join  1812. 

Mon  Cousin ,  dotnez  ordre  sur-le-champ  a  Bromberg  que  les 
30,966  fusils  coaduks  par  des  Saxons  et  destines  a  l  insurreciioD 
seient  diriges  svr  Elbing,  ou  Us  resteront  embarques  jusqui  aouvel 
ordre.  Le  general  Lalour  me  (era  eonnaitre  le  jour  de  leur  arriuee. 
Doanez  ordre  que  les  35,000  fusils  veaant  de  France  par  Magdeburg 
et  destines  egaieaaent  a  l'insurrection  se  pendent  a  Thorn.  Reiierez 
fardre  a  Mayence ,  a  Wesel ,  a  Magdeburg  et  au  ministre  de  la  guerre, 
poor  que  loos  les  fusils ,  sabres  et  an  ires  arises  destinees  pour  1'in- 
jHureclioD  «oienl  dirige*  sans  delai  sur  la  Vi&tule. 

Napol£ojl 

D'apree  1  original.  Dlp6t  de  la  guerre . 
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18798.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM , 

MAJOB  GENERAL  DE  LA  GRANDE  AR1IEE  ,  A  KOENIGSBBRG. 

KflBnigtberg,  15  join  1812. 

Mod  Cousin ,  le  general  de  brigade  Sokolnicki  sera  attach^  a  ma 
Maison  militaire ,  lant  pour  me  servir  d'interpr&te  que  pour  6tre  charge 
d'un  service  special  pre*  de  moi.  Donoez-lui  des  ordres  en  conse- 
quence. 11  jouira  du  traiteraent  de  general  de  division  franc.ais. 


18799.  —  A  EUGENE  NAPOLEON,  vicb-roi  d'italib, 

COMMANDANT  LBS  4'  ET  6"  CORPS  DE  LA  GRANDE  ARMBB,  A  RASTENBURG. 


Mon  Fils ,  vous  recevrez  I'ordre  de  porter  voire  quartier  general 
le  20  a  Oletzko  et  d'y  e"tre  avec  voire  corps  d'arm6e,  de  placer 
les  Bavarois  a  Lyk  et  le  3"  corps  de  cavalerie  pre*  de  Seyny.  Le 
roi  de  Westpbalie  aura,  le  30,  son  quartier  general  a  Xovogrod. 
Le  due  d'Elcbingen  sera  a  Kaluarya;  le  prince  d'Echmubl,  a  VVil- 
kouyszki;  le  due  de  Reggio,  a  Gunibinnen;  la  Garde,  apres  Je 
1"  corps.  Mon  quartier  general  sera  probablement  ou  a  Wilkovyszki 
ou  a  Stallupoehnen.  Le  due  de  Tarente  sera  a  Tilsit,  en  position  vis- 
a-vis Georgenburg.  Le  corps  autrichien  du  prince  Schwarzenberg 
sera  a  cette  epoque  a  Lublin.  Cet  ensemble  vous  sera  n&cessaire  poor 
juger  les  mouvements.  Je  calcule  que  le  general  russe  Wittgenstein 
sera  retenu  avec  ses  trois  divisions  vis-a-vis  Georgenburg,  Tilsit  et 
Memel ,  et  un  embarquement  a  lieu  par  le  Haff  pour  le  menacer;  que 
les  quatre  autres  divisions  de  l'armee  de  Tolly,  avec  la  Garde  imp£- 
riale,  pourront  se  trouver  sur  Kovno  et  Olitta;  que  le  general  Essen, 
avec  ses  quatre  divisions ,  pourra  se  trouver  entre  Grodno  et  Meretch, 
le  general  Ragration  sur  Brzesc  et  Bialystok.  Dans  cette  situation, 
mon  intention  est  de  passer  entre  Kovno  et  Olitta.  Je  pourrtt  jeter 
quatre  ou  cinq  pools  a  la  fois  et  y  passer  avec  les  1",  2%  3*  corps 
et  la  Garde ,  et  m£me  avec  les  4*  et  6°  corps ,  d£bouchant  rapidement 
sur  Vilna.  Dans  cette  supposition  le  roi  de  Westpbalie  pousserait 
rapideraent  de  Nouogrod  sur  Bialystok  pour  suivre  Bagration.  Je 
compte  que  les  premiers  coups  seront  tire*  le  22  ou  le  23,  du  c6te 
de  Kovno.  Comme  je  serai  a  mon  quartier  general  de  Gunibinnen  fe 
18  et  le  19,  je  vous  ferai  passer  de  la  mes  ordres  pour  les  mouve- 
ments ulterieurs.  Je  vous  dirigerai  sur  Kalwarya  ou  Seyny,  selon  les 
circonstances.  11  faut  que  le  6e  corps  appuie  toujours  sur  vous.  Le 


NapolAon. 
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passage  une  fois  efFectue,  si  rennemi  abandonnait  la  riviere,  je  sup- 
pose que  vous  avez  des  bateaux  avec  vous ;  vous  avez  des  pontons  et 
des  marins,  et  vous  pourriez  facilement  jeter  un  pont  d'une  soixan- 
taine  de  toises;  ce  qui  pourrait  vous  abr&ger  voire  route  d'une 
marche  et  vous  dispenserait  de  venir  passer  sur  les  ponts  que  j  aurais 
jet£s.  Vous  devez  d'ailleurs  trouver  quelques  moyens  de  passage 
dans  le  pays.  Gombien  avez-vous  de  bateaux?  II  est  convenable  que 
vous  instruisiez  le  general  Saint-Gyr  de  mes  projets ;  que  vous  ayez 
l'oeil  sur  ce  que  fait  rennemi  du  c6ii  de  Grodno;  que  vous  soyez  en 
grande,  sure  et  rapide  communication  avec  le  prince  Poniatowski, 
et  que  vous  ne  vous  fiiez  pas  a  la  poste  pour  cela ,  mais  que  ce  soit 
par  le  moyen  de  piquets  de  cavalerie,  dont  les  chevaux  servent  aux 
officiers  en  d£p6che,  que  la  correspondance  puisse  avoir  lieu. 

Je  n'ai  pas  besoin  de  vous  recommander  le  secret  sur  ces  dis- 
positions. 

Ralliez  toutes  vos  troupes,  surtout  vos  troupes  f ran  Raises.  Si  vous 
avez  des  cartouches  sur  vos  derri&res,  faites-les  avancer  pour  servir 
aux  reroplacements.  Gontinuez  a  faire  approvisionner  Willenberg,  si 
cela  est  possible,  a  moins  que  vos  convois  ne  puissent  venir  jusqu'a 
voire  camp.  Je  suppose  que  vous  partirez  de  Rastenburg  avec  vos 
vingt  jours  de  vivres,  puisque  j'ai  fail  raettre  900,000  rations  a 
votre  disposition.  Toutefois ,  si  ce  que  je  vous  ai  donne  ne  suffisait  pas , 
je  ne  verrais  pas  d'inconv£nient  a  vous  donner  encore  10,000  quin- 
taux  de  farine  a  Wehlau,  pourvu  qu'il  vous  fut  possible  de  les  envoyer 
prendre.  En  partant  de  Rastenburg ,  formez-y  un  hdpital;  laissez-y 
un  tr&s-bon  commandant  de  place  et  un  d6tachement  de  cavalerie  et 
de  gendarmerie.  Veillez  a  ce  que  la  posle  resle  organis£e.  lnd£pen- 
damroent  du  commandant,  laissez-y  un  ofBcier  qui  ait  votre  con  fiance 
ct  qui  puisse  dinger  tous  les  courriers  de  Varsovie  et  de  la  droite  sur 
le  lieu  ou  je  serai. 

NapolAon. 

D'aprtt  U  copie  comm.  par  S.  A.  1.  MM  la  ducheeie  de  Leuchtenberg. 


18800.  —  A  JEROME  NAPOLEON,  ROI  DE  VVESTPHAL1E, 

COMMANDANT  LBS  5%  7*  BT  8*  CORPS  DE  LA  GRANDE  ARMEE ,  A  VARSOVIE. 

Kcenigtberg,  15  join  1812. 

Mon  Frfere,  le  major  g6n£ral  vous  a  fait  connaitre  vos  ordres, 
suivant  lesquels  vous  devez  avoir  votre  quartier  g6n£ral  le  20  a  Nouo- 
grod,  le  vice-roi  a  Olelzko  et  les  Bavarois  a  Lyk.  Tout  me  porte  a 
penser  que  les  premiers  coups  de  fusil  auront  lieu  du  22  au  23.  Leu 
xxi'i.  33 


Digitized  by 


498       CORRESPONDENCE  DE  NAPOLEON  I".  —  1812. 

corps  russes  de  la  gauche  ne  pourront  done  guere  en  dire  insiruits 
que  le  24  ou  le  25.  Je  n'ai  rien  a  ajouter  aux  instructions  generates 
que  je  vous  ai  donnees ,  ni  pour  le  cas  ou  l'ennemi  prendrait  r offen- 
sive ;  it  me  semble  que  tout  a  ete  prevu ,  et  que  dans  ce  cas  noes 
intentions  vous  ont  6te  bien  expliquees. 

Je  porte  demain  mon  quartier  general  a  Wehlau ,  aprte  a  lnslerburg, 
et  le  18  a  Gumbinnen.  Adressez-moi  vos  d£p£ches  par  Rastenburg. 
J'ordonne  an  vice-roi  de  laisser  la  un  commandant  de  place  intelli- 
gent et  un  peu  de  gendarmerie.  Le  eommaadant  de  place  dinger*  les 
courriers. 

Aussitdt  que  j'aurai  passe  le  Niemen,  je  me  resoudrai  peut-dlre  a 
marcher  sur  Vilna.  Alors  je  prelerai  le  flanc  a  l'armee  de  B aeration. 
II  sera  done  necessaire  que  vous  le  soiviez  de  prfcs  pour  .que  vous 
puissiez  prendre  part  au  moavement  que  je  ferai  contre  cette  arm&. 
Si  je  parvenais  a  la  separer  du  resle  des  troupes  russes  et  que  je 
pusse  tomber  sur  son  flanc  droit,  H  faudrait  que  vous  fussiez  en 
mesure  de  Tattaquer  en  me*  me  temps  que  je  l'attaquerai. 

J  ai  vu  deux  bataillons  de  vos  brigades  qui  m'ont  para  bien ;  je  les 
ai  rem  is  en  ligne ,  parte  que  j  ai  pense  que  e'etait  le  meiUeur  moyen 
de  les  rapprocher  de  vous.  Aussitdt  qu'on  poorra  se  rejoindre,  je  les 
remeltrai  dans  voire  corps. 

La  nouvelle  de  la  paix  des  Tures  avec  la  Russie  est  controuvee. 
J  ai  recu  des  leltres  de  Bucharest  du  28,  et  la  paix  netait  pas  faite. 

Faites  toujours  eourir  le  bruit  que  je  viens  a  Varsovie.  Ne  touchez 
pas  a  vos  vmgt  jours  de  vivres.  Vous  ne  devez  y  toucher  qu'en  pre- 
sence de  l'enneoii.  On  se  plaint  beaucoup  de  la  discipline  de  vos 
troupes  :  on  dit  que  chacun  fait  ce  qu'il  veut.  Maintenez  Reynieret 
Vandamme. 

Si  vous  arrivez  sur  Bialystok  et  Grodno ,  il  sera  convenaMe  d  or- 
ganiser  le  pays.  Vous  chargerez  le  prince  Poniatowaki  de  ce  soin. 
11  y  mettra  des  Polonais.  Vous  trouverez  la  des  ressources  con- 
siderables. 

Les  Saxons  ont  avec  eux  un  equipage  de  pontons ;  faites  venir  a 
vous  sur-le-champ  ces  pontons;  je  vois  que  les  Polonais  en  ont  aussi; 
cela  vous  sera  precieux;  les  Saxons,  venant  derriere,  n'en  ont  pas 
besoin.  Je  vous  ai  deja  demande  des  renseignements  sur  le  nombre 
de  pontons  que  vous  avez. 

NafolAon. 

D'apret  b  oopie  comm.  par  S.  A.  L  le  prince  Je>6me. 
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18801.  —  AU  M&RECHAL  DAVOUT,  PRINCE  D'ECKMUHL , 

COMMANDANT  LB  1"  CORPS  DE  LA  GRAXDR  ARMl^B ,  A  GUMBINNEN. 

Kronigtberg,  15  join  1812. 

Mon  Cousin,  le  major  general  vous  envoie  un  ordre  de  mouve- 
id  en  I  suivant  lequel  votre  corps  doit  e"tre  reuni  k  Wilkouyszki  le  20. 
De  Gumbinnen  il  n'y  a  que  deux  marches;  en  partant  le  19,  vous 
serez  done  le  20  a  Wilkouyszki.  Les  deux  bataillons  du  25*  vous 
rejoignent  et  passent  aujourd'hui  a  Koenigsberg.  J'ai  ordonnc  qu'il 
n  y  eut  pas  on  seul  homme  du  llle  demain  a  Koenigsberg.  Les  -4e 
et  6*  bataillons  du  25*  sont  partis  de  Danzig;  celui  du  61*  est  egale- 
ment  parti  de  Pillau.  Un  detachement  de  200  hommes  du  25*,  que 
vous  aviez  laisse  pres  d'Elbing ,  a  eu  ordre  de  rejoindre.  II  est  pro* 
bable  que  du  22  au  23  on  se  bat  Ira ,  et  que  ce  sera  k  deux  marches 
plus  loin  que  Wittcowyszki.  11  est  done  convenable  que  vous  reunis- 
siea  le  plus  tAt  possible  vos  detachements  ,  et  principalement  vos 
troupes  franchises.  Vous  avei  pour  vos  escortes  les  troupes  du  Mec- 
klenburg et  les  autres  troupes  allenwndes;  vous  pouvez  done  ne  pas 
donner  ees  corvees  aux  troupes  franeaises  et  les  menager.  11  me 
aemble  que  vous  ne  suivez  pas  assez  ce  systeme,  qui  est  important. 
Comme  vous  e*tes  eclaire  par  la  cavalerie  da  l*r  corps  de  reserve  sur 
les  directions  de  Kovno  et  Olitta,  placez  votre  cavalerie  legere  sur  la 
direction  de  Georgenburg ,  entre  le  Niemen  et  vous.  Ayez  des  officiers 
d'etat-major  du  cdte  de  Georgenburg  et  ailleurs,  qui  vous  instruisent 
promptement  du  mouvement  oflensif  que  ferait  l'ennemi.  Consultez 
vos  etats  de  situation,  et  rappelez  tous  vos  detachements.  Aussitot 
que  les  voitures  qui  vous  sont  expedites  de  Koenigsberg,  et  qui  vous 
portent  k  Gumbinnen  10  a  12,000  quintanx  de  farine,  seront  arri- 
ves, je  crois  qu'il  serait  convenable  qu'apres  leur  decbargement 
vous  les  renvoyassiez  sur-le-champ  a  Insterburg  pour  s'y  recharger, 
et  alors  ce  qu'elles  apporteraient  d'lnsterburg  Glerait  jusqu'&  votre 
camp  de  Wilkouyszki. 

Napoleon. 

D'apres  l'original  comm.  p«r  M*4  la  marfohale  princetta  d'EckmuhL. 


18802.  — A  MADAME  LA  COMTESSE  DE  MONTESQUIOU, 

GOUVBBNANTR  DBS  ENFANTS  DB  FRANCE ,  A  PARIS. 

Koaigsbarg,  16  jwia  1811. 

Madame  la  Comtesse  de  Montesquiou ,  je  recois  votre  lettre  du 
6  juin.  Je  ne  puis  que  vous  temoigner  ma  satisfaction  des  soins  que 

32. 
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vous  prenez  du  Roi.  J'espere  que  vous  m'apprendrez  bientdt  que  les 
quairc  dernieres  dents  sont  failes.  J'ai  accorde  pour  la  nourrice  tout 
ce  que  vous  avez  demande ;  vous  pouvez  lui  en  donner  r assurance. 

Napoleon. 

D'apres  1' original  comm.  par  le  ge^ral  conole  de  Ifonleeqaioa-Feaenaac. 


18803.  —  AU  COMTE  BIGOT  DE  PREAMEXEU, 

MIMSTRB  DBS  CULTES,  A  PARIS. 

Ko»igiberg,  16  \mm  1812. 

Monsieur  le  Comte  Bigot  de  Pr£ameneu ,  je  recois  voire  rapport 
du  5  juin.  Les  prelres,  6tant  sujets  comme  les  autres,  sont  soumis 
au  roeme  serment.  Mais  il  faut  distinguer  :  il  y  a  le  serment  eccl£- 
siastique,  qui  a  ete  present  par  le  Concordat;  la  seule  peine  que 
j  impose  au  pr£tre  qui  ne  veut  pas  le  preter,  c  est  la  perle  du  bint- 
Gee  ecclesiastique  dont  il  jouil.  Mais  le  serment  d'obeissance  aux 
constitutions  de  l'Empire  et  de  fidelite  a  l'Empereur  est  du  par  tous 
les  citoyens ;  ceux  qui  refusent  de  le  prater  encourent  la  peine  port£e 
par  mon  deeret.  Ecrivez  done  a  l'evgque ,  et  faites  comprendre  &.  ces 
malheureux  corabien  ce  refus  serait  contraire  k  leurs  devoirs.  Quand 
ils  auront  prAte  ce  dernier  serment,  ils  sorliront  seulement  de  leur 
exil.  Pour  quils  puissent  renlrer  dans  leurs  benefices,  il  faut  qtfils 
pre  (en  t  le  serment  du  Condordat. 

Napoleon. 

D'apret  l'original  comm.  par       la  baronne  de  Nongaride  de  Fayet. 


18804.  —  AU  GENERAL  CLARKE ,  DUC  DE  FELTRE, 

MLNISTBE  DE  LA  GUBRBE ,  A  PABIS. 

Koaigtberg.  16  jtria  181 S. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre ,  le  bataillon  de  la  garde  du  prince 
Borghese  et  celui  de  la  Grande-Duchesse  etant  remplaces  par  des 
gardes  nationales,  je  desirerais  que  ces  deux  bataillons  demandassent 
eux-memes  a  se  rendre  a  Tarmee;  et,  cela  6tant,  vous  les  dirigeriez 
sur  Berlin.  Cela  ferait  une  pepiniere  d'ofGciers  et  de  sous-ofBciers 
qui  me  seraient  utiles.  La  cohorte  de  Toscane  et  une  de  celles  da 
Piemont  feraient  le  service  du  palais  de  ces  deux  princes. 

Napoleon. 

D'apret  la  copie.  Dep6t  de  la  guerre. 
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18805.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

MIN1STRE  DK  LA  GUBRRB  ,  A  PARIS. 

Kaniytberg ,  16  join  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Fellre,  donnez  ordre  a  la  premiere  brigade 
napolitaine,  qui  est  a  Verone,  de  se  mettre  en  raarche  pour  se  diriger 
sur  Nuremberg,  ou  elle  recevra  de  nouveaux  ordres.  Vous  me  ferez 
connattre  quand  elle  y  arrivera. 

Donnez  ordre  k  la  2*  brigade  de  se  diriger  de  Bologne  sur  V£rone. 

Le  general  de  division  Detres  reslera  avec  la  2*  brigade. 

Napoleon. 

D'apret  la  copie.  Dlpdt  de  la  guerre. 


18806.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

M1NISTRB  DB  LA  GUBRRB,  A  PARIS. 

Kttnigtberg,  16  join  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre,  tous  les  cadres  qui  com po sent  la  divi- 
sion Lagrange  auront  bienldt  rejoint.  II  faut  faire  rentrer  d'Espagne 
tous  les  cadres  inutiles.  U  y  a,  je  crois,  dans  Pinterieur  un  bon 
nombre  de  cadres  qui  ne  sont  pas  pleins.  Faites-moi  un  rapport  sur 
tout  cela. 

La  formation  des  cohortes  n'avance  pas;  vous  ne  m'avez  encore 
envoy£  aucun  etat  d'officiers  k  con  firmer. 

Je  crois  vous  avoir  mande  qu'il  etait  convenable  de  faire  tiler  sur 
Bayonne  les  demi-  brigades  qui  etaient  a  Cherbourg.  C'est  4,000 
hommes  environ  qui  seront  utiles  k  Bayonne,  et  dont  le  depart  sou- 
lagera  la  Normandie  sous  le  rapport  de  la  consommation .  Si  les  cir- 
constanees  d'Espagne  devenaient  urgentes,  vous  pourriez  encore, 
sans  attendre  mes  ordres,  diriger  egalement  sur  Bayonne  la  demi- 
brigade  de  Pontivy.  Vous  voyez  que  cela  ferait  k  Bayonne  une  masse 
de  forces  tres-considerable ,  puisque  cela  y  reunirait  deux  cohortes , 
quatre  demi-brigades  formant,  je  crois,  16  bataillons,  et  5  ou  6  ba- 
taillons  de  la  reserve  de  Bayonne;  cela  ferait  done  un  total  de  22  k 
24  bataillons  ou  15  a  18,000  hommes;  reserve  qui  mettrait  dans  le 
cas,  surtout  apres  Fet6,  de  secourir  efticacement  le  Nord. 

Je  vous  recommande  de  porter  une  attention  speciale  sur  tous  les 
depots  de  cavalerie  de  l'arm6e  d'Espagne,  aGn  de  pouvoir  en  tirer 
3  k  4,000  chevaux,  quon  joindrait  k  cette  reserve. 

Faites  Egalement  partir  les  10%  11*  et  12"  brigades  pour  Berlin  ; 
elles  sont  fort  inutiles  en  France ,  et  rien  ne  porte  a  penser  que  les 
Anglais  puissent  rien  tenter. 
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J'ai  ordonne  que  le  regiment  de  marche  de  Paris  nit  dissous  k  sou 
arrivee  a  Berlin ;  les  cadres  rent  re  root  en  France. 

Je  dcsirerais  quon  put  faire  revenir  les  deux  batai lions  du  29*, 
qui  sont  en  Catalogue,  suifGrfurt,  ou  ils  seront  reunis  aux  deux 
autres  bataillons  du  m£me  corps.  Tax  ordonne  que  le  5*  bataillon  du 
m£me  regiment  vint  a  Lyon ,  ce  qui  me  rendrait  disponible  un  tres- 
beau  regiment. 

Portez  un  soin  particulier  a  bien  organiser  la  reserve  de  Bayonne, 
en  en  formant  une  bonne  division,  composee  de  trois  brigades.  Ils 
peuvent  camper  dans  les  baraques  que  fai  fait  faire,  qui  sont  excel- 
lentes  pour  les  troupes ,  et  s'y  bien  exercer. 

Napoleon. 

D'aprts  la  copie.  Depdt  de  la  guerre. 


18807.  —  AU  VICE-AMIRAL  COMTE  DECRES, 

MINISTRK  DE  LA  MARINE ,  A  PARIS. 

Kcenigsberg,  16  join  1812. 

Monsieur  le  Comte  Decres ,  des  crffiques  s'elevent  sur  la  conduite 
du  capitaine  de  vaisseau  qui  elait  dans  Lorient;  on  dit  qu'il  a u rait  pu 
sortir  et  secourir  les  deux  fregates !.  II  s'est  elev£  de  pareils  soupcons 
sur  la  conduite  du  commandant  de  la  Danai,  qui ,  dit-on ,  aurait  pu 
sortir  lors  de  r affaire  du  Rivoli.  Je  desire  que  vous  fassiez  une  en- 
queue sur  ces  deux  faits. 

Napoleon. 

D'apres  {'original  comm.  par  M"*  la  dochesse  Decres. 


18808.  —  AU  PR1XCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMEE  >  A  K0BN1GSBERG. 

Konigtberg,  16  joiu  181*. 

Mon  Cousin,  ecrivez  au  roi  de  Westphalie  que,  si  l'ennemi  ne 
fait  aucun  mouvement  offensif,  il  serait  preferable  que  le  general 
Reynier,  au  lieu  de  se  replier  sur  Praga  f  se  portal  sur  Siedlce ,  ce 
qu'il  pourrait  faire  en  trois  ou  quatre  marches ;  il  couvrirait  \k  beau- 
coup  mieux  Praga  et  Varsovie;  en  supposant  qu'il  parte  le  18  de 
Lublin,  il  peut  6tre  le  21  a  Siedlce;  les  Autrichiens  arrivent  le  22  a 
Lublin;  il  sera  alors  en  communication  avec  eux;  les  Autrichiens 
venant  a  Siedlce  le  25 ,  et  couvrant  Praga,  le  general  Reynier  pourra 

1  L'Ariane  et  I' Andromaque ;  poursuivies  par  des  bAliments  anglais,  ces 
deux  frigates  ^chouerent  a  Tile  de  Croix ,  et  se  fircnt  sautcr  apres  avoir  com- 
battu  avec  vigueur.. 
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tiler  en  deux  jours  sur  Brok  et  foraierait  la  droite  du  Roi ;  dans  toutes 
ces  positions ,  la  principale  instruction  du  general  Reynier  serait  tou- 
jour* de  couvrir  Praga  et  Varsovie;  alors  il  sufBrait  que  des  derniers 
echelons  on  prit  un  regiment  saxon  pour  tenir  Praga  et  un  autre  pour 
tenir  Modkn ;  tout  le  reste  pourrait  manoeuvrer  com  me  je  viens  de  le 
dire  ci-dessus;  que  nous  attendons  avec  impatience  de  connaitre  si 
Bagration  continue  son  mou venae nt  de  Bnesc  sur  Grodno;  que, 
dans  ce  cas,  il  serait  convcnable  que  le  Roi  press&t  son  mouvernent 
sur  notre  droite,  afin  de  se  trouver  plus  pr£s  de  nous  que  Bagration 
de  Vilna;  qu'il  serait  m£me  convenable  que  le  prince  Poniatoivski 
avec  son  corps  d'armee  se  portdt  sur  Johannbburg ,  afin  d'etre  plus 
en  mesure  d'arriver  sur  le  point  du  passage,  qui  sera  entre  Olitta  et 
Kovno,  avant  le  general  Bagration. 

Napoleon, 

D'apr&s  ('original.  Dlp&t  de  la  guerre. 


18809.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDB  ARMEB,  A  KOBNIGSBBRG. 

Keenigsberg,  16  join  1812. 

Mon  Cousin ,  kcrivez  au  due  d'Elchingen  que  son  corps  s'eloigne 
mal  a  propos  de  la  route  qui  lui  est  tracee,  et  que  partout  il  porte  la 
devastation  ;  les  Wurtembergeois  ont  et£  mal  a  propos  sur  la  Pregel 
et  interrompent  tous  les  systemes  de  Pannee. 

Napoleox. 

D'apres  l'original.  DlpAt  de  ta  guerre. 


18810.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMEB,  A  KOEN1GSBERG. 

KflMMgtborg,  16  join  1812. 

Jklon  Cousin ,  il  faudrait  6crire  au  due  de  Reggio  qu  il  est  neces- 
saire  qu'il  envoie  toutes  les  voitures  de  son  arm^e  chargees  de  farine 
prise  a  Wcblau  verser  leur  chargement  dans  les  magasins  d'lnslerburg. 
Ces  voitures  reviendront  ensuite  se  recbarger  a  Wehlau.  En  par  tan  t 
le  17  au  matin,  ces  voitures  seront  le  17  au  soir  k  Insterburg;  clles 
aeront  de  retour  le  18  au  soir  a  Wehlau;  elles  pourraient  done  etre 
le  19  a  Insterburg  et  le  20  k  Gumbinnen;  quand  meme  elles  n'arri- 
veratent  que  le  21  a  Gumbinnen,  cela  n'aurait  pas  un  grand  incon- 
venient ,  et  le  corps  du  due  de  Reggio  aurait  ponsse  en  avant  4  a 
6,000  quintaux  de  farine. 

Kcrivez  au  due  de  Danaig  et  au  due  d'Istrie  d'envoyer  toutes  les 
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voitures  vides  qu'ils  auraient  et  toutes  celles  qui  se  trouvent  k  leur 
suite  pour  prendre  un  chargement  de  farine  k  Wehlau.  Donnez-leur 
m£me  I'ordre  de  vider  dans  les  magasins  d'lnsterburg  les  voitures 
qui  seraient  charges ,  aGn  d'augmenter  d'autant  les  magasins  et  de 
faire  partir  les  voitures  le  18  pour  Wehlau,  de  sorte  que  le  20  ces 
voitures  charges  k  Wehlau  aient  rejoint  a  StallupoehueD.  Le  bat  de 
ces  mouvements  est  d'augmenter  d'autant  les  magasins  d'Insterburg. 

Napoleon. 

D'tpres  l'origintl.  DcpM  de  la  guerre. 


18811.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DK  LA  GRANDE  ARMfo  ,  A  KOBNIGSBBRG. 

Koenigsberg,  16  join  18l2. 

Mon  Cousin ,  donnez  ordre  k  la  Garde  de  partir  aujourd'hui  pour 
aller  coucher  k  Tapiau.  lis  partiront  demain  de  Tapiau  pour  s  appro- 
cher  le  plus  possible  ( k  une  lieue)  d'Insterburg. 

Napoleon. 

D'tpres  1'original.  D4p6t  de  It  guerre. 


18812. —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMEE ,  A  KOBNIGSBBRG . 

Koenigsberg,  16  join  1813. 

Mon  Cousin ,  les  routes  de  Farmee  entre  la  Vistule  et  le  Niemen 
seront  les  suivantes  :  on  prendra  k  Thorn  les  vivres  pour  deux  jours 
jusqu'a.  Graudenz;  le  commandant  prussien  de  Graudenz  fournira 
les  vivres  pour  un  jour  jusqui  Marienwerder ;  k  Marien  werder ,  les 
vivres  pour  un  jour  jusqu'A  Marienburg;  14,  les  vivres  pour  un  jour 
jusqu'ik  Elbing;  k  Elbing,  on  prendra  les  vivres  pour  trois  jours  jus- 
qu'a Koenigsberg;  k  Koenigsberg,  s£jour;  on  prendra  les  vivres  pour 
un  jour  jusqu'A  Tapiau;  k  Tapiau,  les  vivres  pour  deux  jours  jusqu'a 
Gumbinnen;  a  Gumbinnen,  deux  jours  de  vivres  jusqu'a  Wilkowyszki. 
Ainsi  les  troupes  seront  douze  jours  en  route  de  Thorn  k  Gumbin- 
nen, y  coin pr is  le  s£jour  de  Koenigsberg;  elles  prendront  un  s£jour 
k  Gumbinnen.  Ce  sera  treize  jours.  Toutes  les  routes  interm£diaire$ 
seront  supprim£es;  cependant  on  conservera  a  Osterode  un  com- 
mandement  avec  une  garnison  prussienne,  un  garde  -  magasin ,  une 
manutention,  et  on  y  entretiendra  10,000  quintaux  de  farine.  11  y 
aura  un  pareil  etablissement  k  Rastenburg. 

La  communication  de  l'arm6e  avec  Varsovie  se  fera  ainsi  :  on 
prendra  k  Varsovie  deux  jours  de  vivres  jusqu  &  Pultusk;  k  Pultusk, 
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trois  jours  de  vivres  jusqu'  a  Willenberg;  a  Willenberg,  trois  jours  de 
vivres  jusqu  a  Rastenburg,  ou  on  prendra  trois  jours  de  vivres  jus- 
qu a  Gumbinnen.  II  y  aura  des  commandants  franco's ,  des  manuten- 
tions  et  magasins  de  farine  a  Willenberg  et  Pultusk. 

La  communication  de  Danzig  avec  l'armee  se  fera  ou  par  Pillau 
ou  par  Marienburg  :  par  Pillau ,  on  prendra  a  Danzig  des  vivres  pour 
trois  jours  jusqu'a  Pillau ;  a  Pillau ,  des  vivres  pour  deux  jours  jus- 
qu'a  Koenigsberg ,  etc.  Si  la  route  se  fait  par  Marienburg,  on  prendra 
k  Danzig  des  vivres  pour  deux  jours  jusqu  a  Marienburg,  <Tou  on 
suivra  la  ligne. 

La  communication  de  Koenigsberg  a  Tilsit  se  fera  en  prenant  a 
Koenigsberg  des  vivres  pour  un  jour  jusqu  a  Tapiau;  a  Tapiau,  un 
jour  de  vivres  jusqu  a  Loebau ,  ou  on  fournira  deux  jours  de  vivres 
jusqu  a  Tilsit. 

Ainsi  il  faut  a  Thorn  un  commandant  de  place  :  il  y  existe ;  il  faut 
a  Marienwerder  un  commandant  et  une  manutention  :  il  en  existe  a 
Marienburg,  Elbing,  Koenigsberg,  Tapiau,  Insterburg.  II  faut  un 
commandant  a  Osterode  et  Willenberg  :  il  en  existe  un  a  Pultusk ;  il 
en  faut  un  a  Rastenburg.  Tous  les  autres  commandants  et  commis- 
saires  des  guerres  doivent  £tre  rappeles. 

II  faut  avoir  soin  de  mettre  des  employes  francais  dans  les  hdpi- 
taux  qu  on  doit  etablir  et  leur  donner  Tordre  de  corresponds  avec  le 
general  Latour  a  Elbing  et  avec  le  general  Hogendorp  a  Koenigsberg 
pour  la  vieille  Prusse. 

Vous  donnerez  Tordre  que  les  routes  de  Marienwerder  k  Marien- 
burg et  Elbing  et  de  Marienburg  a  Dirschau  soient  raccommod£es  et 
entretenues. 

Napol£on. 

D'apris  l'origioal.  DrfpAt  de  la  gaerre. 


18813.  —  AU  MARSHAL  DAVOUT,  PRINCE  DECKMUHL, 

COMMANDANT  LB  1"  CORPS  DB  LA  GRANDE  ARM  KB,  A  1NSTBRBURG. 

Koenigsberg,  16  join  1812. 

Mon  Cousin,  je  re^ois  votre  lettre.  Je  viens  de  tem'oigner  mon 
mecontentement  au  marechal  Ney  sur  les  desordres  que  commellent 
ses  troupes. 

Je  pars  cette  nuit  pour  6tre  demain  a  la  pointe  du  jour  a  Wehlau  , 
ou  je  passerai  la  revue  du  corps  du  due  de  Reggio.  J'irai  probable- 
ment  le  soir  k  Insterburg.  Je  peuse  que  vous  avez  besoin  de  toute  la 
journ£e  du  17  pour  vous  reunir.  Je  viendrai  done  chez  vous  le  18. 
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Le  10#  corps,  que  com m and e  le  due  deTarente,  doit  border  le 
Niemen  jusquc  vis-a-vis  Georgenburg;  la  division  prnssienoe  doit  itre 
a  Tilsit,  et  la  division  Grandjean  vis-a-vis  Georgenburg;  mais  celle- 
ci  ne  doit  Itre  en  position  que  le  19.  Votre  cavalerie  legere,  que  vous 
tiendrez  sur  vos  flancs ,  mais  que  je  desire  pourtant  voir  k  la  revue, 
doit  avoir  des  petits  piquets  pour  assurer  vos  flancs.  Envoyez  un  offi- 
cier  de  voire  6tat- major  du  cote  de  Georgenburg  pour  savoir  ce  qui 
se  passe. 

Napou&on. 

D'apres  1'original  comm.  par  M"*  la  marechale  princesse  d'Eckmnhl. 


18814.  —  AU  GENERAL  COMTE  DLROSXEL, 

AIDE  DE  CAMP  DE  L'EMPERRUR ,  A  WEHLAU. 

Koitjiberg,  I6jaia  1811. 

Monsieur  le  General  Durosnel,  prenez  des  mesures  pour  quit 
Wehlau  on  n'embarque  auctine  avoine  et  que  les  rnoyens  de  transport 
ne  soient  employes  qu'a  porter  des  farines.  Mettez  des  gendarmes 
d'elite  aux  dilTe  rents  moulins  jusqu'a  Gumbinnen.  Faite6  passer  des 
marches  pour  les  moulures  et  envoyez  du  bl6  dans  les  moulins. 
Mettez  des  sentinelles  a  Wehlau ;  ne  laissez  passer  aucune  voiture 
chargee  d'avoine ;  qu'elles  soient  toutes  decharg6es  et  rechargees  de 
farine  et  de  riz. 

Napoleon. 

D'apres  la  copie.  Dlpot  de  la  guerre. 


18815.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAIT, 

MAJOR  (iKXKRAL  DE  LA  GRANDE  ARMEE  ,  A  1NSTERBURG. 

Intterborg,  1*7  join  1812. 

Mon  Cousin,  donnez  Tordre  aux  constructeurs  de  la  Garde  de 
partir  en  toute  hate  pour  arriver  le  plus  tot  possible  k  Stalluprehnen 
et  y  construire  trois  roauutentions ,  cliacune  de  six  fours.  Donnez 
ordre  au  due  de  Reggio  d'envoycr  ses  constructeurs  en  toute  diligence 
a  Wirballen  pour  y  conslruire  deux  manutentions ,  chacune  de  six 
fours.  Donnez  ordre  au  due  de  Reggio  d'envoyer  demain  a  Gumbin- 
nen ses  boulangers,  pour  prendre  la  manutention  de  Gumbinnen 
demain  a  minuit. 

MAPOiioN. 

D'apres  1'original.  DlpAt  de  la  guerre. 
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18816.  —  AU  PRINCE  DE  \EUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMF.K  t  A  1XSTERBURG. 

Insterbarg,  17  join  1812. 

Mon  Cousin ,  donnez  ordre  au  general  Delaborde  de  partir  demain 
de  VVeh la u  pour  se  rendre  en  arriere  d'lnslerburg.  11  laisscra  deux 
bataillons  k  Wchlau  pour  la  police  de  la  place »  la  garde  dcs  maga- 
sins  et  les  travaux  d'embarquement  et  de  debarquement. 

Donnez  ordre  au  general  commandant  k  Kcenigsberg  d'envoyer  k 
Wehlau  un  bataillon  prussien  de  500  homines  pour  garder  lcs  maga- 
sins  et  travailler  au  chargement  et  dechargement  des  bateaux.  Aussi- 
tdt  que  ce  bataillon  sera  arrive ,  les  deux  bataillons  de  la  Garde  en 
partiront  pour  rejoindre  k  volonte  leur  division. 

R&terez  Pordre  a  Pintendant  general  de  r£organiser  les  magasins 
de  Wehlau  ,  d'Insterburg  et  de  Gumbinnen.  11  y  a  le  long  de  la  Pregel 
beaucoup  de  moyens  de  mouture ;  mais  il  faut  en  tirer  parti  et  les 
mettre  en  grande  activite,  et  ils  ofTriront  des  ressources  precieuses 
k  farmed.  Recommandez  a  Pintendant  de  fairc  adresscr  k  l'or- 
donnateur  Joinville  Pitat  de  tous  les  convois  dingo's  sur  le  quarticr 
general,  soil  de  Thorn,  soit  de  Kranigsberg. 

Envoyez  un  officier  d'etat- major  au  due  dc  Reggio  pour  lui  dire 
que  j'ai  passe  par  Pautre  rive  et  quVmsi  je  n  ai  pu  voir  son  corps 
d'armee,  mais  que  je  le  passerai  demain  en  revue  ici ,  s'il  est  arrive 
avant  mon  depart;  sans  quoi  je  le  verrai  a  Gumbinnen;  qu'il  peut 
envoyer  quelques  boulangers  k  Insterburg,  ou  ils  trouveront  de 
la  farine  et  ou  ils  pourront  faire  quelques  rations  de  pain. 


Le  canal  de  Bromberg  et  la  navigation  de  la  Netze  et  de  la  Vl'arla 
seront  mis  dans  le  meilleur  £tat. 

line  commission,  composeed'un  officier  du  genie  qued£signera  le 
directeur  de  Danzig,  du  sieur  Senft,  conseiller  k  la  regence  de  la 
Nouvelle  Marche,  et  d'un  ingenieur  que  nommera  le  ministre  de  Pin- 
Icrieur  du  duche  de  Varsovie ,  se  r£unira  le  25  de  ce  raois  k  Bromberg. 

€ette  commission  d&erminera  tous  les  travaux  k  faire  provtsoire- 
ment,  sans  interrompre  la  navigation. 

Elle  fera  enlever  les  pilotis  qui  obstruent  les  passages  et  construire 
les  exluses  necessaires ,  soit  en  pier  re,  soit  en  bois. 


Napoleon. 


D'tprta  l'origiaal.  D4p6t  de  la  guerre. 


18817.  —  ORDRE. 


Instcrborg,  17  join  1812. 
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Une  sommc  de  100,000  francs,  qui  sera  impure  sur  les  fonds  de 
reserve  de  la  Grande  Armee  fixers  a  3  millions  par  le  budget  du 
28  mai  dernier,  sera  mise  a  la  disposition  de  ladite  commission  pour 
tre  employee,  sans  attendre  une  autre  autorisation ,  aux  trayaux  qui 
seront  jug£s  les  plus  urgents. 

Dans  le  courant  du  mois  de  juillet,  la  commission  nous  adressera 
un  rapport  sur  le  systeme  des  travaux  quelle  proposera  pour  acc£- 
lerer  cette  navigation,  et  le  devis  de  la  depense  qui  devra  en  resulter. 

L'intendant  general  et  le  commandant  en  chef  du  g6nie  de  Fannee 
sont  charges  de  l'execution  du  present  ordre. 

Napoleon. 

D'apres  I* original.  Dip  At  de  la  guerre./,. 


18818.  —  A  EUGfeXE  NAPOLEON,  vice-roi  d'italib, 

COMMANDANT  LES  4*  ET  6e  CORPS  DE  LA  GRANDE  ARM&E,  A  R AST BN BURG. 

Inaterburg,  17  join  1812. 

Mon  Fils ,  TollGcier  d'ordonnance  Tascher  m'a  remis  voire  lettre. 
Retardez  voire  mouvement  jusqu'a  nouvel  ordre;  car,  avant  tout,  il 
faut  que  vous  ayez  des  vivres.  En  passant  a  VVehlau ,  j'ai  vu  le  convoi 
des  voitures  que  vous  avez  envoyees,  qui  vous  arrive.  Vous  devez 
recevoir  aussi  le  convoi  de  Kcenigsberg;  mais  il  est  facheux  que  vous 
n'ayez  pas  envoy 6  vos  voitures  faire  un  voyage  sur  Pillau.  Rassemblez 
toufes  vos  troupes  sous  Rastenburg  le  18  et  le  19.  Faites-nioi  con- 
naitre  combien  vous  avez  de  pain  le  19  au  soir.  Je  me  d£ciderai  alor> 
a  vous  donner  un  ordre  de  mouvement.  Dans  ce  pays-ci ,  le  pain  est 
la  principale  chose. 

Napol&ox. 

D'apre*  la  copie  comm.  par  S.  A.  I.  M"*  la  dacliesse  de  Leach  ten  berg. 


18819.  —  All  MARECHAL  DAVOUT,  PRINCE  D'ECKMUHL, 

COMMANDANT  LE  l*r  CORPS  DE  LA  GRANDE  ARM&B ,  A  INSTBRBURG. 

Insterbarg,  17  juia  1812,  hail  heares  da  »oir. 

Mon  Cousin,  je  recois  voire  lettre  du  16  juin.  Je  ne  passerai 
demain  la  revue  de  votre  corps  que  pass£  quatre  heures  du  soir.  Je 
pense  que  tout  ce  temps  vous  est  necessaire. 

Ayez  une  conversation  serieuse  avec  la  r£gence  pour  qu'elle  prenne 
des  mesurcs  pour  r£unir  du  bl6  et  qu'on  puisse  alimenter  tons  les 
moulins.  L'equipage  de  pont  n'arrivera  pas  demain  a  Gumbuinen  et 
ne  pourra  £tre  que  le  21  a  U  ilkowyszki.  Je  suppose  que  vous  vous 
6tes  assure^  de  vingt- cinq  jours  de  vivres  pour  votre  corps  d'arm6e, 
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independamment  des  farines  que  portent  les  treize  cents  voitures 
d'equipages  auxiKaires.  Je  suppose  que  ces  treize  cents  voitures  por- 
tent 8,000  quintaux.  Je  compte  sur  vos  vingt-cinq  jours  de  vivres, 
sur  les  attelages  qui  appartiennent  a  vos  compagnies,  sur  les  caissons 
des  corps,  sur  le  12«  des  equipages  militaires  et  sur  les  deux  compa- 
gnies  du  14V  Faites  cuire  le  plus  qu'il  vous  sera  possible.  Je  suppose 
que,  dans  la  journee  de  demain  et  jusqu'au  19  au  matin,  vos  dix- 
sept  fours  pourront  cuire  pour  tous  mcs  corps  d  armee.  Vos  boulan- 
gers  seront  sur-le-champ  remplaces  par  ceux  du  2*  corps ,  afin  que 
vous  puissiez  envoyer  cuire  aux  fours  de  U  ilkouyszki. 

J'ai  passe  aujourd'hui  la  moiti£  de  la  journee  a  VVehlau. 

Je  crois  que  3,000  quintaux  de  farine  vont  bient6t  arriver  a  Insler- 
burg.  (Test  des  voitures  quil  faudrait  pour  les  transporter;  ramas- 
sez  toutes  celles  que  vous  pourrez.  J'ecris  au  roi  de  Naples  pour 
qu  ii  ramasse  toutes  les  voitures  de  son  corps  d armee;  la  cavalerie 
en  a  une  grande  quantity,  et  cela  nous  ruine  absolument.  Je  mande 
au  roi  qu'il  dirige  toutes  ses  voitures  vides,  par  convois  de  cent,  sur 
Insterburg  pour  s'y  recharger,  et  pour  les  escorter  vous  lui  fournirez 
des  troupes  allemandes.  Aussitdt  que  vos  dix-sept  fours  seront  con- 
struits  devant  Wilkowyszki ,  il  faudra  en  construire  une  trentaine 
vis-a-vis  Kovno.  Je  vais  faire  partir  demain  matin  les  constructeurs 
de  la  Garde  et  ceux  du  2-  corps,  qui  se  joindront  aux  vdtres  pour 
faire  cette  construction  avec  ensemble,  nou  pas  posilivement  au 
meme  endroit,  mais  au  moins  a  quelque  distance  Tun  de  Tautre. 
Ramassez  le  plus  de  voitures  qu'il  vous  sera  possible,  et  envoyez-les 
se  charger  a  l'embarcadere  d'lnsterburg. 

Napoleon. 

D'aprts  l'original  comm.  par  M«"  la  marechale  princesse  d'Ecknrohl. 


18820.  —  AU  GENERAL  COMTE  DUROSNEL, 

AIDE  DE  CAMP  DE  l'bMPERBUB  ,  A  U  EHLAU. 

Insterburg,  18  join  1812. 

Monsieur  le  General  Durosnel,  s'il  y  a  encore  a  Tapiau  du  biscuit, 
de  l'eau-de-vie  et  des  farines,  faites-les-y  laisser  :  ils  serviront  a 
remonter  sur  Labiau.  Ordonnez  au  commissaire  des  guerres  de  les 
faire  partir  pour  cette  destination ;  cela  servira  a  notre  premier  convoi 
sur  le  Niemen.  Faites  constater  ce  qui  reste  encore  a  Tapiau,  afin 
qne  nous  puissions  savoir  sur  quoi  compter  pour  le  Niemen. 

Napou£ox. 

D  apres  la  copie.  D^pot  de  la  guerre. 
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18821.—  NOTE  POUR  LE  MINISTRE  DE  LA  MARINE  f  a  paris. 

Gumbinnen,  19  juin  1812. 

Le  ministre  de  la  marine  fera  sentir  au  conseiller  d'Etat  qu  il 

tombe  en  enfance.  II  y  a  autant  d'ignorance  de&  fails  que  de  pages 
dans  son  raemoire  II  est  lout  simple  quun  conseiller  d'Etat,  charge 
d'affaires  de  marine,  ignore  ces  questions-la;  mais  alors,  sil  nest 
un  insense\  il  ne  doit  pas  vouloir  regenler  avant  de  s'inslruire  des 
choses. 

Napoleon. 

D'tpres  1' original  comai.  par  MM  U  darhe»se  Decres. 


18822.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM , 

MAJOR  GENERAL  DR  LA  GRANDB  ARM&B,  A  GUMRMNtS. 

Ganbinaen  ,  19  join  1812. 

Mon  Cousin ,  donnez  l'ordre  au  prince  d'Eckmflhl  de  faire  Ifafciir 
ses  fours  a  Intersection  de  la  route  de  Wilkowyszki  a  Kovno  et  de 
celle  de  Kovno  a  Preny,  soit  au  village  de  Naugardyszki ,  soit  a 
Keturek  ou  Genvis ;  il  fera  en  sorte  de  s'adosser  a  quelque  eglise ,  qui 
pourra  lui  servir  de  inagasin.  On  a  isole  les  fours  a  Koenigsberg,  ce 
qui  est  un  grand  inconvenient  quand  il  n*y  a  pas  a  portee  quelques 
grands  bitiments  pour  servir  de  magasins. 

Napoleon. 

D'apre*  l'origiuat  U4p6t  de  la  guerre. 


18823.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  U  AGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMEE ,  A  GUMBINNEN. 

Gumbinnen,  19  join  1819: 

Mon  Cousin,  envoyez  un  aide  de  camp  au  due  de  Tarente.  Mandez- 
lui  qu  il  fasse  Bier  6,000  quintaux  de  farine,  de  celle  quil  a  a  Labiau 
a  la  disposition  des  Prussiens ;  de  les  tenir  embarqo£s  pour  les  faire 
filer  dans  le  Niemen  aussitdt  que  le  passage  sera  effect  ue  et  la  rive 
droite  deblay£e;  quil  fasse  fabriquer  a  Tilsit  150,000  rations  de 
pain  biscuite ,  pour  I'embarquer  et  Fenvoyer  a  1'armee  apres  le  pas- 
sage ;  que  je  desire  quil  envoie  sur  la  rive  droite  des  officiers  pour 
Tinstruire  de  ce  qui  se  passe;  votre  aide  de  camp  s'y  rendra;  quit 
faut  que  le  due  se  rende  a  Tilsit  pour  conuaitre  le  lieu  ou  il  pourra 
jeter  son  pont ,  et  quil  doit  choisir  uu  emplacement  favorable  pour 

i  Memoire  intitule  Apergu  d'un  prqjet  d'acte  de  navigation  pour  f  Empire 
frangais,  substitue'  aux  licences. 
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ie  couvrir  sar-!e-champ  d'une  bonne  l£te  dc  pont;  quil  vous  fasse 
connailre  combien  de  jours  il  faut  pour  que  son  equipage  de  pont 
arrive  k  Tilsit  ,  et  pour  jeter  un  pont  sur  la  rive  droite. 

Napol6on. 

D'apres  l'original.  Dlp6t  de  la  goerre. 


18824.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GEX&tAL  BE  LA  GRANDK  ARM^K ,  A  GUMBINNEN. 

Gombinoen,  19  juin  1812. 

Mon  Cousin,  j'ai  envoy£  deux  gendarmes  pour  faire  venir  ici  les 
deux  compagnies  du  14e  bataillon  des  Equipages,  qui  doivent  £tre  a 
deux  lieues  etqui  portent  1,200  quintaux  de  farine.  Aussitdt  que  ccs 
deux  compagnies  seront  arrivees,  ce  qui  doit  £tre  avant  le  jour,  on 
versera  ces  1 ,200  quintaux  aux  magasins  de  la  Garde.  On  a  (rouv£ 
ici  200  quintaux  de  farine.  J'ai  d£ja  trouv6  une  manutention  qui 
nallait  plus  par  deTaut  de  farine.  Ordonnez  en  consequence  que  les 
200  quintaux  de  farine  charges  sur  les  (rente  voitures  du  petit  quar- 
tier  general  soient  d£charg£s  sur-le-champ,  que  ce  dechargement 
ait  lieu  avant  dix  heures  du  soir,  et  que  les  dix-huit  fours  et  ceux  dc 
la  ville  aillent  toute  la  nuit  avec  la  plus  grande  activity.  Mon  inten- 
tion est  d'avoir  ici  pour  huit  jours  de  pain  pour  la  Garde,  a6n  de 
n  avoir  plus  aucune  sollicitude  et  d'etre  assure^  quelle  ne  manque  pas. 
La  Garde  et  le  quartier  general  formant  une  consommation  de 
20,000  rations,  il  faudra  done  160,000  rations  pour  huit  jours,  ce 
qui  emploiera  1,600  quintaux  de  farine.  De  ces  1,600  quintaux, 
1,200  seront  pris  sur  deux  compagnies  du  14%  200  sur  les  farines 
qui  existent  ici  et  200  sur  celles  qui  existent  dans  ce  moment  aux 
rooulins.  Aussitot  que  les  deux  compagnies  du  14*  seront  arrivees, 
les  caissons  du  petit  quartier  general  reprendront  leurs  200  quintaux 
de  farine  et  se  tiendroot  prets  k  partir  a  dix  heures  du  matin.  11  faut 
qu'on  fabrique  k  tous  les  dix-huit  fours ,  de  maniere  k  pouvoir  livrer 
d enjoin,  avant  midi,  quatre  jours  de  vivres  k  la  Garde.  Les  bou- 
langers  de  la  Garde  resteront  toute  la  journee  de  demain  et  toute  la 
nuit,  aGn  de  fabriquer  pour  les  quatre  autres  jours.  Toutes.  les  voi- 
tures  de  la  cavalerie ,  toutes  celles  chargers  d'avoine  et  toutes  celles 
qu'on  pourra  se  procurer  dans  la  ville,  seront  riunies  pour  porter 
ces  quatre  jours  de  vivres.  Un  commissaire  des  guerres  et  des  d6ta- 
chements  seront  laisses  a  cet  effet.  Donnez  les  ordres  en  consequence. 
Aussitot  que  les  deux  compagnies  du  14*  ba  tail  Ion  des  equipages 
auront  ite  dechargees ,  elles  repartiront  pour  Tembarcadere  d'lnster- 
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burg ,  ou  dies  prendront  un  nouveau  chargement  de  1 ,200  quintaui 
de  farine.  Vous  4eur  ordonnerez  d'etre  dans  la  journee  de  detnain  k 
Insterburg,  a6n  d^tre  de  retour  ici  le  21  et  de  continuer  ensaite  leur 
route  sur  Farmee, 

D'apres  l'original  non  signl.  Depdt  de  la  guerre. 


18825.  —  AU  MARECHAL  DAVOUT,  PRINCE  DECKMUHL, 

COMMANDANT  LB  ler  CORPS  DE  LA  GBANDB  ARM&B ,  A  W1LK0U  VSZKI. 

Gnmbinnen ,  19  join  1812. 

Mon  Cousin,  faites  partir  le  general  Haxo  pour  se  rendre  demain 
vis-a-vis  Kovno;  il  verra  la  position  a  prendre  par  les  troupes,  et  si 
le  passage  est  facile  depuis  Kovno  jusqua  Preny,  ou  il  sera  conve- 
nable  de  placer  les  batteries  et  la  t£te  de  pont ;  enfin  il  verra  la  lar- 
geur  de  la  riviere  et  recueillera  tous  les  renseignements. 

11  fera  construire  des  fours  a  une  lieue  de  Kovno ,  dans  le  lieu  le 
plus  convenablc. 

Napoleon. 

D'apres  l  original  comm.  par  M"«  la  mar^chalc  princessc  d'Eckmubl. 


18826.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DB  LA  GRANDK  ARMEB,  A  GUMBINNRN. 

Gnmbinnen,  19  join  1812,  dix  benret  da  voir. 

Mon  Cousin,  donnez  ordre  au  vice-roi  de  continuer  son  mouve- 
ment  sur  Oletzko  et  Suwalki  et  de  faire  en  sorte  de  n'avojr  iproavi 
qu'un  seul  jour  de  retard.  Faites-lui  connaitre  que  le  roi  de  H'esf- 
phalie  sera  apres-demain ,  21  ,  reuni  a  Nouogrod.  Donnez  ordre  an 
due  de  Reggio  de  faire  partir  demain  la  division  Leg  rand  pour  se 
rendre  a  Stallupoehnen  avee  sa  cavalerie  legere.  II  fera  partir  apres- 
demain  k  trois  beures  du  matin  les  deux  autres  divisions,  en  leur 
donnant  une  direction  differente ,  afin  d'eviter  rencombrement.  Qu'il 
fasse  filer  son  pare  d'artillerie  et  tous  ses  convois  a  la  hauteur  (Tune 
lieue  en  avant  du  camp  de  la  1™  division  actuelle,  afin  qu'apres- 
demain  la  Garde  n'eprouve  aucun  ambarras  sur  la  principalc  com- 
munication. 

Donnez  ordre  aux  construe teurs  de  fours  de  la  Garde  de  continuer 
leur  mouvement  sur  Wilkowyszki ,  ou  its  se  rendront  avec  les  con- 
structeurs  de  fours  du  prince  d'Eckmuhl,  aGn  de  construire  la  une 
manutention  de  dix  fours  pour  la  Garde,  k  peu  pres  dans  le  mdme 
end  roi  t. 
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Donnez  ordre  au  marshal  due  de  Tr£vise,  k  Insterburg,  d'y 
sojourner  encore  demain ,  d'y  r&inir  la  division  Clapar&de  et  de  la 
prendre  sons  son  commandement ;  de  faire  prendre  quatre  joars  de 
farine  a  chacun  de  ses  soldats  dans  lenrs  sacs ,  ce  qui  leur  fera  quatre 
jours  de  pain,  et  de  se  procurer  en  outre  a  Insterburg  hurt  jours  de 
pain  pour  ses  deux  divisions ,  ce  qui  lui  fera  douze  jours  de  vivres. 
Vous  lui  ferez  connaitre  qu'il  o'y  a  rien  a  esperer  d'ici  a  dix  jours.  II 
prendra  les  farines  dans  les  magasins  d'Insterburg  ou  k  I'embarcad&re. 

D'aprea  1' original  non  ri$ni.  DepAt  de  la  guerre. 


18827. —  AU  MARSHAL  DAVOUT,  PRINCE  D'ECKMUHL, 

COMMANDANT  LE  1"  CORPS  DB  LA  GRANDB  ARMEB ,  A  WILKOlVYSZKl. 

Gumbinnen ,  20  join  1812. 

Mon  Cousin ,  j'ai  retard^  le  mouvement  de  la  Garde  et  celui  du 
2*  corps  d'un  jour.  Le  2*  a  seulement  fait  avancer  sa  P*  division  sur 
Stall  upoehnen.  Je  desire  apprendre  si  vos  fours  de  Wilkowyszki  sont 
nchev£s  et  quand  les  fours  dont  j'ai  ordonn6  la  construction  a  une 
lieue  de  Kovno  seront  acbeves  et  en  6tat  de  cuire.  11  faut  que  les 
constructeurs  s'accoutument  a  faire  cela  en  quarante-huit  he u res, 
parce  qu'il  y  aurait  bien  de  l'inconv£nient  a  d£masquer  des  mbuve- 
ments  beaucoup  avant r  Aussitdt  le  passage  effectue ,  on  devra  en 
construire  autant  a  Kovno.  Je  ne  compte  pas  atlaquer  avant  le  23  ou 
le  24.  II  me  semble  qu'il  vous  arrive  anssi  tous  les  jours  beaucoup 
de  convois  appartenant  aux  corps  <Tarm£e  on  aux  divisions ;  il  est  bon 
de  laisser  arriver  tout  cela.  . 

J'ai  envoy6  les  constructeurs  de  la  Garde  pour  construire  une  manu- 
tention  pour  la  Garde,  pr&s  de  celle  que  vous  avez  fait  faire;  il  est 
bon  qu'elle  ne  soit  pas  £loign£e  de  plus  d'une  demi-lieue  du  m£me 
endroit. 

Je  fais  jeter  le  22  le  pont  de  Tilsit.  J'esp£re  que  la  tfite  de  pont 
sera  faite  avant  que  les  Russes  se  portent  a  I'attaquer. 

Napolbon. 

D'aprei  l'original  comm.  par       It  mar bale  prtncetie  d'Eckmobl. 


18828.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM, 

MAJOR  G6N6RAL  DB  LA  GRANDB  ARMJ&B,  A  GUMBINNEN. 

Gwnbinnen ,  20  juin  1812. 

Mon  Cousin ,  donnez  ordre  au  due  de  Reggio  de  faire  partir  sa 
2'  division,  qui  est  en  avant,  demain  k  deux  heures  du  matin,  pour 
xxiii.  33 
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ae  rendre  «a4re  StallMprrhnffn  at  UirbaUea.  La  dkntkm  parim  a 
quaire  henres  poor  se  readme  auasi  entre  StaUupttkneo  el  Wtrhallai 
Failea4ai  ceaaaftre  que,  eeataas  toat*  U  Garde  suit,  il  cat  aeees- 
saire  que  ce  depart  se  fasse  prorapleiBeai.  11  sera  coaveoable  aae 
eas  divisions  soWena  ks  directions  donates  par  le  prince  d  Eckmahl, 
afia  de  d£seacoiabrer  If  cbea«ii.  La  Garde  partira  a  ciaq  bastes  da 
natia,  in&nterie,  c&valerie  et  arlillerie  ,  pour  se  rendre  a  Stallo- 
pttbaea.  Le  petit  quartier  general  partira  a  deui  be  urea  du  matin 
pour  se  rendre  k  U  irballen.  Le  grand  quartier  general  se  reodra  a 
Stallupoehnen. 

Napoleon. 

P.  S.  La  1™  division,  qui.  ask  a  Wkballea,  partira  deoaaia,  a  la 

poinle  du  jour,  pour  se  rendre  en  avant  de  IVilkowyszki  et  y  occo- 
per  le  camp  d'une  des  divisions  du  prince  d'EckmChl. 

B'aprdt  Vongmal.  BipiVie  h  ga«rre> 


18829.  —  AU  PRINCE  BE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG&AM, 

MAI0*  GBKK*AL  BE  LA  GRANDE  ARftfcK&,  A  &UHHM\KN. 

Guhnnoa.  90  jaw  IS1*. 

Men  Cowin,  doaoe?  i'ordre  air  doc  d'Elcbiogea  de  placer  m 
ponterniiers  ,  sea  aapears  at  sa  batterie  de  reserve  de  12  a  sob  avaat- 
garde,  ado  qa'ib  pwsseat  debopeber  avec  les  presHers  batailleos, 
poor  se  porter  sar  le  Nieaaen  et  furariser  le  passage,  quaad  ias  ca 
recevront  Fordre.  iWivez  au  vice-roi  de  placer  toot  sob  perseoael 
des  poafe,  ses  nariis,  sts  sapeurs  el  see  batteries  de  reserve  <fe  12  a 
sod  quartier  genera),  afin  qae  teat  eek  paisse  se  perter  rapideawat 
sor  le  lieu-  du  passage  et  faforaser  I'etaMisseiBeat  des  post*.  Semes 
la  m£me  chose  au  prince  d'Eckrauhl  et  au  due  de  Reggio. 

NaraLaati. 

D'iprfts  l'originaU  D4p64  de  la.  g»an*e. 


18830.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGR4M, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARM  EE ,  A  GUMB1NNEN. 

Cwfainaea.  SOjviii  1*11 

Mon  Coasia,  donnea  ordre  a»  vke-roi  d'&re  arme*  le  23  a  Kal- 
w  arya  avec  sen  corps  d'arm£e,  et  le  6*  corps  entre  Suwalki  et  Kal- 
warya.  Faiies-lui  coaaaitr*  que,  coauae  il  est  possible  que  je  fuse 
eter  ub  poni  par  le  due  d'ELcbjngea  k  Preay  ou  a  Balwiersyssb',  3 
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est  a  pr6sumer  que  c'est  la  qu'il  passera.  Recommandez-lui  de  bien 
faire  observer  par  sa  cavalerie  Ilgere  et  le  3*  corps  les  debouches  de 
Iteretch,  Grodno  et  Olitta. 

Napoleon. 

D'apris  I'trigiMl.  Mftt  ie  la  gnerrt. 


18831.  —  ORDRES 
POUR  JEROME  NAPOLEON  ,  ROI  DE  WESTPHAUE, 

COMMANDANT  LBS  5\  7*  RT  8'  COtPS  D8  LA  GRANDE  ARMBB ,  A  PVLTUSK. 

Gnmkiaaea ,  90jaia  1812. 

L'Empereur  ordonne  que  le  5e  corps  se  mette  en  marche  le  22 
pour  £tre  le  25  a  Augustowo ;  que  le  8*  se  mette  en  marche  le  23 
pour  se  porter  sur  Raygrod;  que  ces  deux  corps  aient  avec  eux  leurs 
vingt  jours  de  vivres.  Le  4*  corps  de  cavalerie  couvrira  ces  deux 
corps  sur  la  route  de  Bialystok  et  de  Grodno T  et  poussera  ses  postes 
sur  Tune  et  l'autre  direction. 

Le  6°  corps  sera  a  Suwalki  le  23 ,  et  le  quartier  general  du  vice- 
roi  sera  le  mime  jour  k  Kalwarya.  L' equipage  de  pont  qui  appartient 
au  7'  corps  marcbera  avec  le  5e. 

Le  7*  corps,  qui  doit  arriver  le  21  ou  le  22  a  Siedlce,  marchera 
le  23  sur  Brok,  laissant  une  brigade  (Tinfanterie,  avec  de  la  cava- 
lerie et  de  I'artillerie,  a  Siedlce,  jusqu'a  ce  que  le  corps  autricbien 
qui  doit  arriver  le  25  y  soit  arrive.  Le  24,  aussitot  qu'il  sera  certain 
que  1'ennemi  ne  peut  plus  mettre  d'obstacle  a  f  arrived  des  Autri- 
chieus  a  Siedlce,  cetle  brigade  rejoin/Ira  a  Brok  sa  division. 

Le  8*  corps  sera  affaibli  par  uu  regiment  laisse  k  Modlin  et  un 
autre  laiss£  k  Praga.  Si,  dans  Tintcrvalle  du  22  au  25,  Tennemi  se 
portait  sur  Varsovie,  la  brigade  qui  sera  a  Siedlce  se  portera  sur 
Praga  et  Sierock ,  et  le  corps  qui  sera  k  Brok  se  portera  sur  PuKusk 
et  Ostrolenka;  mais  cette  hypothese  est  peu  probable.  Le  general 
Reynier  sera  toujours  chargi  de  couvrir  Varsovie,  Praga  et  Modlin. 

Le  24  et  le  25 ,  ou  Tarmee  prendra  Toffensive ,  les  Autrichiens 
etant  en  position  a  Siedlce,  si  Tennemi  na  rien  tente  d'offensif,  le 
roi  de  Westphalie  pourra  donner  ordre  au  7*  corps  de  s'approcher  de 
Bialystok  et  Grodno ,  en  supposant  que  la  marche  du  Roi  et  les  mou- 
vements  de  Parmee  accelerent  le  mouvemenl  de  Fennemi  sur  Vilna. 

Napol£o.\. 

D'apres  1' original.  D£pdt  de  la  goerre. 
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18832.  _  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  HAM , 

MAJOR  G*NtiRAL  DE  LA  GRANDE  ARm6k  ,  A  GUMBINNEN. 

Gumbinnen,  20  join  1813. 

Mon  Cousin ,  faites  connatlre  au  due  de  Tarente  qu  il  est  neces- 
saire  qu'il  r£unisse  150,000  rations  de  pain  biscuit  a  Tilsit,  pour 
qu'il  puisse  les  envoyer  a  l'arm£e  par  le  Niemen,  aussitdl  que  nous 
aurons  passi  cette  riviere  et  que  nous  serons  maltres  des  deux  rives. 
Je  desire  6galement  qu  il  reunisse  a  Labiau  6,000  quintaux  de  farine 
sur  des  bateaux,  aCri  de  leur  faire  remonter  le  Niemen  aussitdt  que 
nous  serons  maitres  de  la  riviere. 

Napoleon. 

D'apres  loriginal.  Dep6l  de  la  guerre. 


18833.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMEB ,  A  GUMBINNEN. 

Gumbinnen ,  20  join  181 S. 

Mon  Cousin,  le  due  de  Tr£vise  aura  le  commandement  de  la 
2'  division  de  la  Garde,  command^  par  le  general  Roguet,  de  la 
1",  command£e  par  le  g£n£ral  Delaborde,  et  de  la  division  Clapa- 
r&de.  II  partira  demain  avec  les  divisions  Delaborde  et  Clapar&de  pour 
se  rendre  a  Gumbinnen.  11  emportera  pour  douze  jours  de  vivres  en 
pain  et  farine;  60,000  rations  de  biscuit  sont  a  sa  disposition  a 
rembarcadfcre  d'Insterburg ,  il  les  y  fera  prendre.  Je  suppose  que  le 
general  Claparede  a  eu  un  jour  de  sejour  a  Insterburg;  s'il  n  en  avait 
pas  eu,  on  lui  en  accorderait  *un.  Le  general  Roguet,  qui  arrivera 
le  21  a  Insterburg,  recevra  des  ordres  de  prendre  pour  quinxe  jours 
de  vivres,  en  pain,  farine  et  biscuit,  a  l'embarcad&re.  II  est  ni- 
cessaire  que  le  due  de  Tr6vise  ait  un  chef  d'6tat-major,  ef  que 
('administration  de  la  Garde  organise  ses  ambulances  et  toules  sea 
administrations. 

NapolIon. 

D'apres  1* original.  D^pot  de  la  guerre. 


18834.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  Gfru&RAL  DBmLA  GRANDE  ARMftS,  A  GUMBINNEN. 

Gain  b  inn  en ,  20  join  1814. 

Mon  Cousin ,  envoyez  un  ingenieur  g6ographe  faire  le  croquis  de 
la  position  quoccupe  aujourd'bui  le  corps  du  prince  d'Eckmuhl; 
envoyez-en  un  egalcmenl  pour  faire  celui  qu'occupe  la  reserve  de 
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c  a  valeric  L'un  suivra  le  prince  d'Eckmuhl  et  Pautre  le  roi  de  Naples, 
pour  m'envoyer  cela  tous  les  soirs.  Vous  en  enverrez,  pour  le  ra£me 
objet,  un  au  corps  du  due  d'Elchingen  et  un  aupres  du  roi  de  West- 
phalie  (le  vice-roi  ayant  des  inginieurs  g£ographes,  il  est  inutile  de 
lui  en  envoyer);  de  sorle  que  j'aie  la  position  de  toutes  les  brigades 
de  cavalerie ,  des  divisions  et  des  pares  raise  sur  des  croquis.  Donnez 
ordre  de  m'envoyer  cela  tous  les  jours. 

D'aprts  [original  non  sigie\  U6p6i  de  U  guerre 


18835.  —  AU  PIUXCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  g£n£rAL  DE  LA  GRANDE  ARllfo,  A  GUMBINXEN. 

Gambiaaen ,  20  jaia  1812. 

Mon  Cousin ,  donnez  ordre  a  P  equipage  de  pont  qui  arrive  aujour- 
d'hui  20  a  Wilkowyszki  de  dinger  sur  Maryampol,  demain  21,  un 
equipage  capable  de  jeter  un  pont  de  60  toises ,  avec  une  compagnie 
de  pontonnters ;  la  compagnie  de  pontonniers  qui  est  au  3*  corps , 
les  sapeurs  du  3*  corps  s  y  reuniront.  Cet  equipage  de  pont  sera  aux 
ordres  du  doe  d'EIcbingen.  Le  reste  de  Pequipage  de  pont  se  dirigera 
sur  Kovno,  sous  les  ordres  et  la  garde  du  prince  d'Eckmuhl,  qui 
r^glera  son  mouvement  de  maniere  que  cet  equipage  ne  soit  pas  com- 
promis  et  soit  toujours  convert  par  ses  troupes.  11  serai t  convenable 
que  cet  equipage  arrivat  dans  la  nuit  du  22  au  23. 

Donnez  ordre  au  due  d'Elchingen  de  partir  demain  de  Kalwarya 
et  de  porter  son  quartier  general  a  Maryampol ,  de  n  envoyer  aucunes 
troupes  a  plus  d'une  demi-lieue  sur  la  route  de  Wilkowyszki  et  de 
Wilkowyszki  a  Kovno,  ou  le  gros  de  1'armee  se  trouve.  Vous  lui 
ferez  connattre  qu'il  Irouvera  a  Maryampol  un  Equipage  de  pont 
capable  de  jeler  un  pont  de  60  toises,  qu'il  prendra  sous  ses  ordres; 
quit  y  joindra,  cororae  je  Tai  ordonne,  sa  balterie  de  reserve,  ses 
sapeurs  et  tous  les  moyens  qu'il  aura  pour  effectuer  un  passage. 
Donnez-lui  ordre ,  aussitdt  que  les  fours  de  Maryampol  seront  con- 
strues, d  en  faire  construire  pres  de  Preny ,  mais  pourtant  assez  loin 
pour  que  Pennemi  ne  s'en  aper^oive  pas.  Son  Equipage  sera  tenu  un 
peu  en  a  mere.  Failes-lui  savoir  que  le  quartier  general  sera  demain  21 
a  Wilkowyszki,  que  je  desire  qu'il  tienne  son  corps  reuni  le  plus 
possible  et  qu'il  observe  avec  sa  cavalerie  les  d£bouch£s  d'Olitta  et  de 
Meretch. 

Napolkow 

Da  p  res  loriginal.  Dlp6t  do  la  guerre. 
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Ig836.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  g£n£rAL  DE  LA  GRANDE  ARMfo,  A  GUMBINNEN. 

Gombionen ,  20  juin  1812. 

Moo  Cousin,  faites  connaitre  an  prince  Schwarzenberg  qoe  je 
compte  que  le  25  il  sera  a  Siedlce ;  qua  cette meme  epoque  le general 
Reynier  sera  k  Sierock ;  que  dans  cette  situation ,  si  Tenoemi  partatt 
de  Brzesc  pour  se  porter  sur  Varsovie ,  le  general  Schwarzenberg  se 
porterait  alors  sur  Praga,  Modlin,  Sierock,  se  reunirait  au  general 
Reynier,  qui  marcherait  avec  lui,  soit  pour  attaquer  1'ennerai  si 
1'ennemi  6tait  plus  faible,  soit,  dans  le  cas  contra  ire,  pour  couvrir 
Sierock ,  Modlin  et  la  rite  droite  de  la  Narew ;  que  le  23  !e  roi  de 
Westpbalie  sera  k  Augustowo ,  le  general  Gouvion  Saint  -  Cyr  a 
Suwalki,  le  vice-roi  k  Kalwarya,  et  toute  la  gauche  de  Farmee, 
avec  le  quartier  general,  sur  Kovno;  qu'il  est  probable  que,  dans 
la  joornee  da  23  au  24,  les  hostility  commenceront ,  et  que  roffen- 
sive  qme  prendra  la  gauche  de  1'araiee  en  Courlande  et  sur  Vita* 
accelerera  le  naouvement  de  Tarmee  ennemie  de  notre  droite  sur  notre 
gauche ;  qoe ,  dans  cet  etat  de  c hoses ,  le  prince  Schwarzenberg  pourra 
se  coneerler  avec  le  general  Reynier  pour  marcher ,  soit  par  Bialystok  , 
soit  par  Brzesc ,  a  la  suite  de  rennemi  et  lui  faire  tout  le  mal  ceft- 
venable,  sans  perdre  de  vue  toutefbis  que  son  but  principal  doit  etre 
de  couvrir  Varsovie  et  Modlin;  qu1  il  est  a  esperer  que,  dans  la  jour- 
nee  du  26 ,  il  sera  instruit  de  ce  qui  se  sera  passe  k  Kovuo  le  24  et 
le  25 ;  ce  qui  donnera  des  lumieres  sur  la  situation  de  rennemt  et  le 
mettra  k  m£me  de  recevok  des  instructions  pour  ses  mouvements 
«lt£rieurs. 

Napol&on. 

D'apr£s  r  original.  D4p6t  de  la  guerre. 


18837.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 
major  g Antral  db  la  giande  armeb,  a  gdmdinnen. 

Cnmbinnea ,  90  join  tftl*. 

Mon  Cousin ,  ecntez  an  prince  de  Schwarzenberg  que ,  etant 
instroit  que  les  envois  d'argent  de  Vienne  avaient  eprouve  des  retards 
et  qu'il  avail  besoin  d'argent ,  vous  envoyez  l'ordre  au  payeur  general 
de  remettre  500,000  francs  k  sa  disposition;  que,  le  payeur  n'arrt- 
vant  ici  qu'apres-dernain ,  on  ne  sail  pas  s'il  y  a  saflisamment  de 
fonds  k  Varsovie  pour  faire  cette  depenge;  quen  tout  cas  vous  donnez 
ordre  au  payeur  de  Varsovie,  s'il  a  les  fonds,  de  les  remettre  au 
payeur  autrichien,  et,  s'il  ne  les  a  pas,  de  les  remettre  du  moins 
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jutqu'a  la  oMOurrowe  de  ce  qu'il  a~M.de  Parr,  en  peasant  a  Vw- 
sm,  sMmforeuira  awprto  da  payear  s'fl  pert  payer. 

Napevi&evi. 

A'apafc  I'awginal.  De>6t  de  la  f  aerrc 


18838.  —  AC  CAPITA1NB  EPHAUTPOUL , 

OFFICIER  o'ORDONNANCB  DE  L*EMPEREUR,  A  GUMB1NNEN. 

Gombinnen,  20juiu  1812. 

Monsieur  roflicier  (Tordonnance  d'Hautpoul,  portez  les  letlres 
ci-jointes  k  Wilkowyszki ,  au  prince  d'Eckmiihl  et  au  roi  de  Naples. 
Rendezvous  ensuite  aux  avant-postes,  aupr&s  du  general  Bruy&re; 
parcourez  les  avant-postes  sur  toute  la  ljgne  de  Kovno  jusqu'&Preny., 
et  retournez  aupres  du  j£ne>al  Bruy£re,  ou  vous  resterez  pour 
prendre  parfaite  connaissance  des  local it^s,  en  attendant  mon  arri- 
ved, 4  moins  quit  ne  survienne  quelque  chose  de  tres-important; 
auquel  cas  vous  vieodriez  m'en  rendre  com  pie.  Voyez  bien  surtout 
les  environs  du  village  de  Preny,  ou  la  riviere  fait  un  coude,  et  le 
lieu  ou  il  faudrait  etablir  des  batteries  el  coosiruire  le  pont  vis-i-vis 
Kovno. 

Napoleon. 

D'apret  r original  comm.  par  le  gfoaral  marquis  AHaiHpoal. 


18839.  —  AU  11AHKCHAL  DAVOUT,  PH1NCE  D  KCKMUHL, 

QQUHkSMUHT  LK  1"  CORPS  DE  UL  €RAMUE  A&MUt,  A  UiUkOU  YSUU. 

Cnkimn,  M  josa  Mil,  lait  mm  4m  mtt. 

Mon  Cousin,  je  re$ois  vos  difi&rentes  lettres.  J'ai utts  a  l'ecdre  du 
jeer  le  gtaeVal  Subervie  el  le  gieiral  wurtemeergeota.  J'ai  supprime* 
k  brigade  wuiiembergeoise  et  1'ai  aoe  a  Tordcie  de  i'arii>6e ,  c'est- 
&-dire  de  1'Europe.  J'ai  fait  icrire  an  prioce  royal  qu^  eourait  risque 
d'avoir  lea  plus  grands  deaagrteenta  ait  n'y  ■mstiait -erdre ;  uiais  de 
wtre  cM  tAcbes  d'arr&er  an  des  pi  Hards,  poor  1 'envoy er  au  pidvdt 
de  ramie ,  qui  le  fera  lesiller. 

Vous  verres  par  les  cad  tea  que  j'ai  donaes  que  je  d&ke  que  les 
equipages  passeut  en  droite  ligne  par  la  route  de  Kovno  (par  la  route 
de  Skraudze).  Je  d£tache  un  Equipage  de  pont  de  60  torses  sur 
Maryampol.  J'ai  besoin  de  faire  mon  principal  passage  k  Kovno,  k 
cause  de  rinteraeetton  des  deux  rro&res  et  de  la  plus  grande  proxi- 
mity de  Tilsit,  d'oujedois  tirermes  approvisionnements ;  mais  I'arme'e 
est  si  graade,  que  je  ferai  jeter  «u  past  4  Preuy,  ou  je  ferai  passer 
le  due  d'J&khtagea  et  le  vice-rot.  L'£quipage  d  aiUeurs  peut  de  partout 
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aller  k  Preny;  de  Skraudze  H  peat  aller  k  Preny;  quand  m6me  il 
serait  plus  bas,  il  peut  encore  y  aller.  11  faut  done  que  cet  Equipage 
passe  sur  la  route  de  Skraudze;  mais  il  est  bien  important  que  F Equi- 
page et  les  troupes  ne  soient  pas  vus.  Vous  ne  devez  pas  occuper 
Maryampol,  ou  le  corps  du  due  d'Elcbingen  est  plac£.  Vallez  pas 
non  plus  sur  Zapiecyszki ,  parce  que  le  cbemin  est  impraticable  et 
d&nasquerait  tous  nos  mouvements.  Ayez  bieu  soin  de  ne  montrer 
aucun  horn  me  d'infanterie,  ni  aucun  cuirassier.  11  faut  que  le  premier 
homme  d'infanterie  que  verra  i'ennemi  soit  un  pontonnier.  Laissez 
vos  boulangers  aux  fours  de  Wilkouyszki,  aGn  d'y  faire  cuire  toutes 
les  journies  des  21  el  22  pour  votre  compte,  k  moins  toutefots  que 
vous  n'ayez  du  biscuit.  J'ai  reduit  la  ration  de  la  Garde  k  12  onces 
de  pain ,  5  onces  de  farine  et  1  once  de  riz ;  par  ce  moyen  on  epargnc 
beaucoup  de  pain.  II  a  pass£  ici  depuis  bier  des  chariots  qui  vous 
portent  plus  de  4  k  5,000  quintaux  de  farine  pour  vous. 

Napoleon. 

D'apret  l'original  comm.  par  M"«  la  roanfcbale  princesse  d'Eckmohl. 

18840.  —  ORDRE  DU  JOUR. 

Gmmbiooen ,  20  join  1819. 

La  Garde  prendra  dans  la  journee  pour  six  jours  de  pain  que  les 
soldats  porteront  sur  eux.  La  ration  sera  compos£e  de  la  mani&re 
suivantl :  12  onces  de  pain,  5  onces  de  farine,  1  once  de  riz.  Ces 
vivres  seront  pour  le  20,  ie  21 ,  le  22,  le  23,  le  24  et  le  25. 

11  sera  distribu£  demain  six  autres  jours  de  vivres  a  la  Garde.  Les 
regiments  laisseront  k  cet  effet  des  piquets  et  des  voilures  par  batail- 
lon  pour  les  porter. 

Les  boulangers  resteront  aujourd'hui  et  demain  21  k  Gumbinnen 
pour  fabriquer  du  pain.  La  Garde  aura  ainsi  des  vivres  pour  Jes  26, 
27,  28,  29,  30  et  l"juillet. 

11  est  recommandi  aux  soldats  de  manager  leurs  vivres  et  d'en 
avoir  soin.  Les  ofOciers  feront  des  inspections  tous  les  matins  pour 
s'assurer  que  chaque  soldat  n'a  mang£  que  le  jour  de  vivres  qu  il 
devait,  et  qu'il  a  le  reste  pour  le  nombre  de  jours  voulu. 

Napol&on. 

D'apres  l'original.  Depot  de  la  guerre. 


18841.  —  1*  BULLETIN  DE  LA  GRANDE  ARMEE1. 

Gumbinnen,  20  join  1812. 

A  la  fin  de  1810,  la  Russie  changea  de  syst&me  politique  :  1'esprit 
*  On  ne  trouvera  pas  ci-apr&  tous  les  Bulletins  de  la  Grande  Annee  pendant 
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anglais  reprit  son  influence;  I'ukase  sur  le  commerce  en  fat  le  pre- 
mier acte. 

En  fevrier  1811,  cinq  divisions  de  farmed  russe  quitterent  k 
marches  Torches  le  Danube  et  se  porterent  en  Pologne.  Par  ce  raou- 
vement,  la  Russie  sacrifia  la  Valachie  et  la  Moldavie. 

Les  armees  russes  reunies  et  formces,  on  vit  paraUre  une  pro- 
testation contre  la  France,  qui  fut  envoyee  a  tous  les  cabinets. 
La  Russie  aononca  par  la  qu'elle  ne  voulait  pas  m£me  garder  les 
apparences. 

Tous  les  moyens  de  conciliation  furent  employes  de  la  part  de  la 
France  :  tout  fut  inutile. 

A  la  fin  de  181 1 ,  six  mois  apres,  on  vit  en  France  que  tout  ceci 
ne  pouvait  finir  que  par  la  guerre;  on  s'y  prepara. 

La  garnison  de  Danzig  fut  portee  a  20,000  hommes.  Des  appro- 
visionnements  de  toute  espece,  canons,  fusils,  poudre,  munitions, 
equipages  de  pont ,  furent  diriges  sur  cette  place ;  des  sommes  con- 
siderables furent  mises  a  la  disposition  du  genie  pour  en  accroitre  les 
fortifications.  L'armee  fut  raise  sur  le  pied  de  guerre.  La  cavalerie, 
le  train  d'artillerie  et  les  equipages  militaires  furent  completes. 

En  mars  1812,  un  traite  d'alliance  fut  conclu  avec  I'Autriche;  le 
mois  precedent,  un  traite  avait  ete  conclu  avec  la  Prusse. 

En  avril,  le  ler  corps  de  la  Grande  Armee  se  porta  sur  1'Oder;  le 
2*  corps  se  porta  sur  l'Elbe;  le  3*  corps  sur  le  bas  Oder;  le  4*  corps 
partit  de  Verone,  t  ravers  a  le  Tyrol  et  se  rendit  en  Silesie. 

La  Garde  partit  de  Paris. 

Le  22  avril ,  l'empereur  de  Russie  prit  le  commanderoent  de  son 
arm^e,  quitta  Petersbourg  et  porta  son  quartier  general  a  Vilna. 

An  commencement  de  mai,  le  1"  corps  arriva  sur  la  Vistule,  a 
Elbing  et  a  Marienburg;  le  2*  corps,  a  Marienuerder;  le  3*  corps, 
a  Thorn;  le  4e  et  le  6*  corps,  a  Plock;  le  5a  corps  se  re  unit  a 
Varsovie;  le  8*  corps,  sur  la  droite  de  Varsovie;  le  7*  corps,  a 
Pulawi. 

L'Empereur  partit  de  Saint-Cloud  le  9  mai ,  passa  le  Rhin  le  13 , 
1'Elbe  le  29,  et  la  Vistule  le  6  juin. 

Exlrait  da  UoniUur  da  8  jnillet  1812. 

la  campagne  de  1812  :  la  Commission  n'a  cru  devoir  re  prod  u  ire  que  les  Bulle- 
tins dont  le  texte  mannscrit  porte  des  corrections  de  l'Empereur  et  cenx  qui,  en 
rtison  de  leur  importance  exceptionnelle ,  ne  sauraicnt  etrc  consideres  corarae 
Fceuvre  de  l'ltat-major,  et  ne  peuvent  fitre  altribues  qiTa  l'Empereur. 


Digitized  by 


sts     correspon  dance  de  napoleon  i*.  —  itn. 

18842.  —  AU  GENERAL  CLARKE,  DUC  DE  FELTRE, 

M1NISTRB  DB  LA  Gl'KRRB,  A  PARIS. 

Gombionen,  21  join  1812. 

Monsieur  le  Due  de  Feltre,  je  re^ois  voire  leltre  du  11  juiu,  qui 
me  rend  compte  de  l'arriv£e  des  six  cohortes  de  garde  nationals  a 
Cherbourg.  Cela  £tant,  je  pense  qu'il  est  convenable  de  dinger  les 
deux  demi-brigades  qui  £taient  destinies  a  la  garde  de  Cherbourg  sur 
Bayonne,  pour  en  augmenter  la  reserve;  car  j'attache  une  grande 
importance  k  avoir  la  une  force  considerable  qui  puisse  rem&lier  a 
ce  qu'on  pourra  faire  dans  le  Nord.  Faites-moi  connaitre  quelle  sera, 
dans  le  couraut  de  juillet ,  la  situation  de  la  reserve  de  Bayonne. 

Dirigez  les  3"  bataillons  du  127'  et  du  128*  sur  Berlin,  par  la 
route  qui  les  eloigne  davantage  de  la  32*  division  militaire;  mais  ne 
faites  parlir  ces  soldats  que  lorsqu'ils  seront  deja  un  peu  disciplines. 

NapoUo*. 

D'apret  It  cop  if.  Depdt  de  k  guerre. 


18843.  —  ORDRK  DICTfi  All  MAJOR  GENERAL. 

Cnfanti,  21  }u«  1S12. 

Ordre  ao  roi  de  Naples  de  faire  appuyer  le  2'  corps  de  cavalerie 
de  llaryampol  sar  la  route  de  Kovuo,  sans  cependant  mootrer  ni 
'cuirassiers  ni  artilterie  sot  la  me  gauche,  et  que  de  la  rive  drotte  on 
n'aperc.oive  pas  plus  de  mouvesient  qua  IWdwaire;  nais  de  le  dis- 
poser de  rnani&re  que  Sa  Majesty  puisse  fame  passer,  le  2$  k  nidi, 
si  eUe  le  trouve  convenable r  le  pont  de  Kovno  k  Umt  le  l*r  et  le 
2"  corps  de  cavalerie  avec  sea  soixante  pukes  d'arttfterie  l£g&re,  de 
manure  qu'on  puisse  fcattre  la  canpagae  et  avoir  des  nouvelftes  de 
feunemi.  Sa  Majesty  sera  ce  soir  a  Wilkowysriri,  •&  ii  est  cmve- 
naMe  que  le  roi  de  Naples  I'attende. 

Le  3*  corps  de  cavalerie  recoit  I'ordre  d'etre  rendu  le  23  entre 
Maryampol  et  Preny ,  sans  cependant  faire  des  marches  qui  faligaeat 
la  cavalerie. 

Adresser  I'ordre  au  vice-roi  et  4M  roi  de  Naples. 

D'apres  It  minute.  De*p6t  de  la  guerre. 


18844.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  cAn&RAL  DB  LA  GRANDE  ARM&E ,  A  GUMBIXXRN. 

Gombionen,  21  juia  1812. 

Mod  CousiQ ,  6crivez  au  prince  Poniatowski  qu'il  devait  retenir  le 
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parlenieataire  ram,  le  bieo  traitor f  envover  ses  depeches  a  1'etat- 
major  general,  ici ,  et  atteadre  de  nouveaux  ordres ;  que  desonaats , 
s'tt  s'ea  preseale,  c*est  aiosa  qa'il  doit  agir.  Ecrivez  la  m&ne  chose 
au  roi  de  Westpbalie. 

Napoleon. 

D'apret  ('original.  Depot  de  la  guerre. 


18845.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM  , 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARM  BE ,  A  GUMB1NNEN. 

Gnrabinnen,  21  join  1812. 

Mon  Cousin ,  derives  au  contre-amiral  Baste  qu'il  ne  doit  plus  rien 
fttre  dirige  sur  Wehlau;  que  tout  doit  6tre  envoye  de  Tapiau  sur 
Labiau ;  qu'il  se  rende  rui-merne  a  Labiao ,  afin  (Taccelerer  le  mou- 
vement  sur  le  Niemeu,  et  ensuite  du  Nieraen  sur  Kovno,  aussitAt 
que  nous  serous  maitres  des  deux  rives;  que  ces  convois  doiventelre 
fails  avec  la  plus  grande  actitite  et  ont  besoin  de  tons  ses  soms, 
puisque  1'armee  n'aura  plus  moyen  de  se  nourrir  que  par  la. 

Napoleon. 

D'aj>rea  r  origin*].  Depot  ale  la  gneire. 


18846.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  J)E  WAGRAM, 

MAJOR  GBNERAL  DE  LA  GRANDE  AJIMEB,  A  GUMBINNBN. 

Gumbinnen,  21  join  1812. 

Mon  Cousin ,  les  caissons  du  petit  quartier  general  sont  partis  avec 
demi-charge;  envoyes  sur-le-champ  un  expres  avec  fordre  que  toute 
la  charge  soit  reuuie  sur  vragt  caissons ,  et  que  les  vrogt  autres ,  vides, 
soient  eavoyes  4  lasterourg  pour  se  recharger.  Temoignez  mon  mecon- 

tentemest  a  I'onionnatoor  de  ce  qu'il  va  ainsi  en  avaot  avec  des 

caissons  vides.  J'ai  va  quelquefots  des  admiiitstrateurs  insoaciaats , 
aiais  je  n  en  ai  pas  va  de  plus  b&es. 

Napoleon. 

D'aproa  1' original.  Depot  de  la  guerre. 


18847.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM , 

MAJOR  GENERAL  BE  LA  GRANDE  ARMEK ,  A  GUMBINNBN. 

Gambhnien .  SI  jnin  1811. 

Mon  Cousin,  donnez  ordre  au  due  de  Reggio  de  continuer  son 
mouvement  demain  22.  La  division  Legrand  se  portent  sur  la  route 
de  Kovno,  a  deux  ou  trois  lieues  en  avant  de  Pilwiszki ,  de  sorte  que 
dans  un  jour  elle  puisse  se  porter  a  Kovno ,  s'il  est  necessaire.  Le  due 
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de  Reggio  continuera  sa  marche  avec  ses  deux  autres  divisions,  k  la 
poinle  du  jour,  pour  se  porter  en  avant  de  Pihriszki.  Son  quart ier 
general  sera  k  Pilwiszki ,  son  pare  en  avant  de  Pilwiszki ,  de  sorte 
que  tout  son  corps  d'armee  puisse  passer  le  pont. 

Donnez  ordre  au  due  de  Danzig  de  se  porter  demain  22  k  une 
lieue  en  avant  de  \l  ilkouyszki. 

Meme  ordre  au  due  d'lstrie. 

M6me  ordre  au  general  Sorbier. 

Donnez  ordre  au  due  d'Elchingen  de  se  porter  demain  22  k  trois 
lieues  en  arri&re  de  Preny,  avec  le  d6tacheraent  de  l'£quipage  de 
pont  qui  lui  a  Hi  rem  is,  de  ne  Iaisser  apercevoir  aucun  horame  de 
cavalerie  ni  d'infanterie ;  mais  de  se  placer  de  raani&re  que  le  23  a 
midi,  si  I'Empereur  lui  en  donne  1'ordre,  il  puisse  passer  au  village 
de  Preny.  11  aura  so  in  que  de  la  rive  droite  on  ne  voie  aucun  mou- 
vement  extraordinaire  et  surtout  aucun  homme  d'infanterie. 

Donnez  ordre  au  vice-roi  de  se  porter  sur  Alaryampol  aussitot 
qu'il  pourra,  de  inani&re  que  le  plus  tdt  possible  il  puisse  passer  la 
riviere,  soit  au  pont  de  Preny  T  soit  au  pont  de  Kovno. 

Donnez  ordre  au  due  de  Tr£vise  de  faire  parti r  la  division  Dela- 
"borde,  la  division  Clapar&de  et  la  division  Roguet,  pour  se  porter 
demain  en  avant  de  Wirballen. 

Napoleon. 

D'tpres  I'origintl.  D6pbt  de  la  guerre. 


18848.  —  AC  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMEB,  A  GU1IB1NNKN. 

Gunbitmen ,  21  jam  1812. 

Mon  Cousin ,  donnez  ordre  au  prince  d'Eckmuhl  de  se  porter  avec 
son  corps  darmee  dans  la  direction  de  Kovno,  de  manure  k  6tre 
arrive  le  23  au  matin,  de  boune  heure,  avec  l'6quipage  de  pont.  11 
placera  son  corps  k  deux  lieues  de  la  rive  droite  et  de  man&re  que 
Tennemi  ne  puisse  s  en  apercevoir.  II  disposera  tout  de  mani&re  que 
I'Empereur  soit  le  maltre  de  jeter  le  pont  surle  Niemen  le  23  k  midi, 
et  de  faire  d£boucher  aussitdt  tout  son  corps  d'armfe.  Du  reste,  on 
manoeuvre™  de  mani&re  que  la  rive  droite  ne  puisse  apercevoir  aucun 
homme  d'infanterie,  ni  aucun  cuirassier,  ni  plus  de  mouvement  qu'i 
Ford  ina  ire. 

D'tpres  I'orijinal  nmi  signo\  Dtydt  do  la  guerre. 
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18849.  —  A  EUGENE  NAPOLEOX,  vicb-roi  d'italib, 

COMMANDANT  LBS  4*  KT  6a  CORPS  DK  LA  GRANDE  ARMKE ,  A  OLBTZk'O. 

Gnmbinnen,  21  join  1812. 

Mon  Fils,  voire  avez  recu  des  ordres  du  major  general  pour  dire 
rendu  le  plus  tot  possible  a  Kaluarya.  La  cavalerie  du  3"  corps  a 
ordre  de  se  porter  sur  Mary ampol.  La  cavalerie  de  voire  corps  d'arm£e 
servira  a  vous  eclairer  sur  Meretch  et  Olitta.  Si  cela  est  possible  t  il 
faudra  6fre  le  24  entre  Maryampol  et  Preny ,  afin  de  pouvoir  passer 
sur  le  pont  que  le  due  d'Elchingen  etablira. 

J'ai  ordonne  an*  roi  de  Westpbalie  de  se  porter  avec  les  5f  et 
8*  corps  sur  Augustouo,  et  de  marcher  de  la  sur  Grodno. 

Les  hosfilites  commenceront  le  24.  Je  passerai  la  riviere  a  Kovno. 
Probablement  je  ferai  passer  le  due  d'Elchingen  de  Kovno  a  Preny. 
Vous  tacherez  d'dtre ,  avec  votre  corps  d'arm£e ,  pre1 1  a  passer  sur  le 
pont.  Le  general  Reynier  est  en  observation  a  Brok;  les  Autrichiens 
sont  a  Siedlce  poor  couvrir  Varsovie. 

Tenez-  vous  en  correspondance  avec  le  roi  de  VVestphalie ,  auquel 
j'ai  donn6  ordre  d'appuyer  sur  la  gauche  et  de  prendre  sa  ligne  d'op£- 
ration  sur  Koenigsberg ,  en  cas  que  l'ennemi  d£bouchat  sur  sa  droite. 

Je  serai  ce  soir  a  Wilkowyszki,  et  le  23  tres-pres  de  Kovno.  Pre- 
parez  tous  vos  moyens  de  passage. 

Napoleon. 

D'aprts  la  copie  comm.  par  S.  A.  I.  M"*  la  dacliette  de  Leuchtenberg. 


18850.—  A  JEROME  NAPOLEON ,  ROI  DE  VVESTPHALIE, 

COMMANDANT  LBS  5%  7*  KT  8*  CORPS  DB  LA  GRANDE  ARMBB,  A  XOWOGROD. 

Gambinnen ,  21  join  1812. 

Mon  Frfere,  vous  aurez  recu  des  ordres  de  Petal-major  general 
pour  prendre  position  sur  Augustouo ,  et  pour  que  le  g£n6ral  Reynier 
se  trouve  en  corps  d'otaervation  sur  Brok  ou  Ostrow. 

Les  Autriehiens  seront ,  a  ce  qu'il  paralt  ,  le  23  ou  le  24  a  Siedlce. 

Le  general  Reynier  doit  toujours  avoir  pour  but  de  couvrir  Var- 
sovie, Pultusk  et  Ostrolenka. 

Vous  devez  appuyer  sur  le  centre.  En  cas  que  l'ennemi  tournat 
votre  droite,  votre  ligne  d'operation  sera  sur  Kcenigsberg.  Tachez  que 
les  Polonais  arrivent  le  23  a  Augustouo,  et  faites  porter  une  avant- 
garde  sur  Grodno  avec  beaucoup  de  troupes  legeres.  Faites  avancer 
votre  pont  dans  cette  direction.  II  est  probable  que  je  vous  donnerai 
I'ordre  de  vous  porter  sur  Grodno  avec  loute  votre  arm£e,  mettant 
par  ce  mouvemenl  sur  vos  derrieres  ce  qui  se  trouve  k  Bialystok.  Ce 


Digitized  by 


526       COR  RES  PON  DANCE  DE  NAPOLEON  I".  —  1811. 

mouvement  ferait  evacuer  toute  cette  province.  Vous  serez  ea  conti- 
nuity avec  farmee,  -de  maniere  que  tout  donnera  toujours  en  masse, 
et  Ton  operera  alors  con  tre  le  general  Bagration ,  selon  la  position 
qu'il  occupera. 

Maintenez  le  plus  grand  ordre,  empdchez  le  gas  pillage.  On  se 
plaint  que  les  ofBciers  uestphaliens  se  sont  fait  nourrir  k  Varsovie; 
cela  ne  vaut  rien ,  surtout  pour  les  personnes  qui  vous  approchent. 

Tenez-vous  en  correspondance  avec  le  vice-roi  par  votre  gauche. 
Le  general  Reynier  pourra  se  porter  suf  Bialystok ,  aussitot  que  vous 
serez  arrive  a  Grodno ,  ayant  toujours  pour  principale  instruction  de 
couvrir  Varsovie. 

Les  Autrichiens  se  tiendront  en  observation  contre  le  corps  de 
Bagration. 

Je  vous  ai  niande  plusieurs  fois  de  faire  avancer  les  pontons 
qu'ont  les  Saxons  sur  Pavant- garde  du  5*  corps.  Faites-y  61er  vos 
sapeurs,  etc. ,  afin  que  le  passage  se  fasse  tres-rapidement. 

Napolbo.v. 

Je  serai  cette  nuit  k  Vi  ilkowyszki. 
D'aprtt  It  copie  canwn.  ptr  S.  A.  1.  fc  prnee  Jlrdae. 


18851.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAH, 

MAJOR  G&M&RAL  DK  LA  GRANDE  ARMfo,  A  W1LKOWY&ZKI. 

Wilkowysiki.  22  join  1812. 

Mon  Cousin ,  donnez  ordre  au  due  de  Beggio  de  partir  a  la  petite 
pointe  du  jour,  demain  23 ,  pour  se  dtriger  sur  Kovno.  Ses  divisions 
bivounqueront  k  one  lieue  du  !•»  corps,  de  roaniere  k  £tre  en  turn 
heures  de  temps  sur  Kovno.  La  cavalerie  legere  restera  avec  le  corps 
d'armee  et  ne  le  depassera  point. 

Donnez  ordre  au  due  de  Danzig  de  partir  demain ,  a  fa  Borate  4n 
jour,  pour  sapprocher  le  plus  qu'fl  pourra  de  Kovno. 

Donnez  ordre  au  due  d'lstrte  d  arnver ,  demain  23 ,  k  mon  wif- 
tier  general  a  Kukta ,  a  une  lieue  et  demie  avant  d'arriver  a  Kovbo. 

Donnez  ordre  au  general  Sorbier  de  faire  avancer  les  trente  deal 
pieces  de  12  de  reserve  le  plus  pres  qu'il  pourra  de  Kukta,  dans  la 
journ£e  de  demain ,  sans  cependant  mettre  les  cbevaux  bors  d*6tai  de 
servir. 

Donnez  ordre  au  due  de  Trevise  de  partir  demain  avec  ses  (rois 
divisions ,  et  de  faire  avancer  le  plus  possible  la  division  Rogoet.  II 
portera  son  quartier  general  en  avant  de  Prfoiszki. 

Donnez  ordre  atr  petit  quartier  general  d^fre  rendu  demam,  de 
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bonne  heure,  au  village  de  Manracza,  a  qaaire  lienes  en  arriere  de 
Kovao. 

Dennez  ordre  au  grand  quartier  general  de  parnr ,  aprts  demain  24, 
pomr  se  rendre  a  WirbaUen,  et  d'&re  ie  25  a  Wilkouysiki. 

Ecrivez  au  due  de  Tarenle  que  je  serai  ce  wrir  a  Kukta,  a  use 
lieve  et  demie  demure  Komo. 

NapoUok. 

D'apre*  l'origina).  DepAl  de  U  guerre. 


18852.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  G&^RAL  DE  LA  GRANDE  ARlllfo  ,  A  W1LKOU  YSZK1 . 

Wilkowysiki .  22  join  1812. 

Ilea  Cousin ,  voua  enverrei  ma  proclamation  a  I'armce 1 .  Donaez 
ordre  aux  mareibaux  commandant  les  1",  2%  3*  corps,  la  Garde  et 
la  cavalerie,  de  ne  la  publier  que  le  24  a  la  pointe  du  jour.  Ecrivez 
au  due  de  Tarente  quil  fasse  connaitre  celte  proclamation  le  25  a 
la  7e  division,  et  que,  quant  aux  corps  prussiens,  U  ne  la  leur  com- 
munique pas ,  mais  qu'il  leur  en  fasse  une  a  sa  volonte ,  dans  laquelle 
il  leur  dira  en  peu  de  inols  que  la  guerre  a  commence  el  que  la 
Russie  la  veut.  ticrivez  au  roi  de  Uestphalie  de  la  faire  connaitre 
aux  5%  7*  et  8*  corps,  seu lenient  dans  la  journee  du  26  au  matin. 
Envoyez  la  proclamation  au  prince  Schwarzenberg ,  et,  comme  elle 
n'est  pas  convenable  pour  son  corps  d'armee ,  chargez-le  d'y  substi- 
tuer  celle  qui  lui  conviendra,  en  faisant  seu  lenient  connaitre  que  la 
jjuerre  a  commence.  II  ne  publiera  cette  communication  que  le  26. 
Comrauniquez  ma  proclamation  au  vice-roi ;  il  en  donnera  connais- 
sance  a  son  corps  et  aux  Bavarois  le  25.  Lea  gouverneurs  de  Kcenigs- 
berg  et  de  Danzig  la  publieront  le  27.  Envoyez-la,  par  l'estafette  de 
ce  jour,  a  mes  ministres  a  Vienne  et  a  Berlin;  envoyez-la  egalement 
a  mon  mroistre  a  Vareovie.  Us  ne  la  feront  publier  que  le  26.  Ainsi 
cette  proclamation  sera  pour  teote  l'arale,  a  Texception  des  Autri- 
ebiens  et  des  Prussiens,  anxqoels  lea  eommandaiils  de  ces  corps 
feront  des  proclamations  partknliferes. 

NAPOuftotf. 

D'apris  1' original.  Dipbl  de  la  gnerre. 


1885a.  —  All  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM, 
major  g£n£ral  db  la  graude  arms  a,  a  W1LK0WY&ZKI. 

UUkMftmkt,  22  jria  1812. 

Moo  Cousin,  donnez  ordre  an  due  de  Reggio  de  faire  avaacer  sa 
*  Voir  ei-aprfe  pi*ce  lSStt. 
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batterie  de  reserve  de  pieces  de  12  et  d'obusiers  aussi  loin  qu'il  sera 
possible  surle  chemin  de  Kovno.  Faites-lui  connattre  qu'il  serait  n£ces- 
saire  quelle  put  dire  arriv£e  et  se  parquer  anpr&s  de  celle  du  prince 
d'Eckmuhl  demain  23,  ayant  ('intention  d'employer  cette  batterie 
pour  proteger  le  passage. 

Donnez  ordre  au  general  Sorbier  de  faire  avancer  la  batterie  de 
12  de  la  Garde  et  de  faire  connaitre  quand  elle  pourrait  se  tronver 
pr£s  de  Kovdo,  d£sirant  I' a  voir  pour  prot£ger  le  passage,  s'il  est 
possible  quelle  arrive. 

D'apret  l'original  noa  sigal.  D4p6t  de  la  guerre. 


18854.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM, 

MAJOR  g£n*RAL  DB  LA  GRANDE  ARIlfo,  A  WILKOWYSZKI. 

Wilkowyiiki,  22  join  1812. 

Mon  Cousin ,  le  g£n£ral  Tarayre,  jusqu'a  nouvel  ordre,  comman- 
dera  Kovno.  Faites-le  toujours  partir  devant  moi.  II  aura  a  eel  eflet 
sous  ses  ordres  de  la  gendarmerie  du  quartier  general.  Faites  en  sorte 
qu  il  arrive  a  Kovno  un  des  premiers ,  afin  d'y  mettre  sur-le-champ 
l'ordre  et  d'empdeher  tout  gaspillage.  Mettez  le  general  Vedel  pour 
commander  a  Wilkowyszki  jusqu'a  nouvel  ordre,  ce  point  etant 
important  a  raison  de  sa  proximit6  de  I'arm6e.  Laissez-Iui  25  gen* 
darmes  et  une  compagnie  de  Badois ,  que  fournira  le  prince  cTEck- 
mubl ;  qu'il  joigne  a  cette  force  quelques  gardes  nationales  et  -qu  il 
r£tablisse  l'ordre  dans  cette  partie  du  d£parlcment  de  Lomza. 

Napoleon. 

D'aprit  l'original.  D4p6t  de  la  guerre. 


18855.  —  PROCLAMATION  A  LA  GRANDE  ARMEE. 

Quartier  imperial  de  Wilkowystki .  22  jmn  1812. 

Soldats !  la  seconde  guerre  de  la  Pologne  est  commenc6e ;  la  pre- 
miere s'est  terming  a  Friedland  et  a  Tilsit.  A  Tilsit  la  Russie  a  jor£ 
elernelle  alliance  a  la.  France  et  guerre  a  1'Angleterre.  Elle  viole 
aujourd'hui  ses  serments!  Elle  ne  veut  donner  aucune  explication  de 
son  Strange  conduite  que  Ies  aigles  fran^aises  n*aient  repasse  la  Rhio, 
laissant  par  la  nos  allies  a  sa  discretion.  La  Russie  est  entrainta  par 
la  fatalite;  ses  deslins  doivent  s'accomplir.  Nous  croirait-elle  done 
d6g£n6r£s?  Ne  serions-nous  done  plus  les  soldats  d'Austerlitz?  Elle 
nous  place  entre  le  d£shonneur  et  la  guerre  :  le  choiz  ne  saurait  £tre 
douteux.  Marchons  done  en  avant  :  passons  le  Niemen,  portons  la 
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guerre  sur  son  territoire.  La  seconde  guerre  de  la  Pologne  sera  glo- 
rieuse  aux  armes  franyaises,  comme  la  premiere.  Mais  la  paix  que 
nous  conclurons  portera  avec  elle  sa  garaotie  et  mettra  on  terme 
a  la  funeste  influence  que  la  Russie  a  exerc£e  depuis  cinquante  ans 
sur  les  affaires  de  ('Europe. 

Napoleon. 

D'apres  l'original.  DlpM  de  la  gnerrc. 


18856.  —  ORDRE  POUR  L'ARMlilE. 

Quartier  imperial  de  Wilkowysxki ,  22  jaio  1812. 
TITRE  I". 

L'Eraperenr  ordonne  aux  raar£chaux  et  g£n£raux  commandant  left 
corps  d'armie,  aux  g6n£raux  commandant  les  divisions  et  les  bri- 
gades, et  aux  chefs  de  corps,  de  prendre  toutes  les  mesures  n£ces- 
saires  pour  maintenir  l'arm6e  dans  le  plus  grand  ordre  et  empgcher 
les  d£sordres  qui  coramencent  k  desoler  le  pays.  En  consequence  : 

1*  Chaque  marechal  ou  g£n£ral  commandant  un  corps  d'arm£e 
nommera  une  commission  prevdtale  compose  de  cinq  ofBciers, 
devant  laquelle  seront  traduits  tout  soldat  qui ,  k  la  suite  de  Tarm^e, 
se  sera  absents  de  son  regiment  sans  cause  legitime,  tout  maraudeur, 
tout  individu  qui  sera  surpris  soit  pillant,  soit  molestant  les  habi- 
tants du  pays.  Cette  commission  condamnera  les  coupables  k  mort 
et  les  fera  ex£cuter  dans  les  vingt-quatre  heures. 

2°  11  sera  etabli  k  Maryampol,  pour  le  departement  de  Loroza, 
une  commission  pr£vdlale  de  cinq  officiers ,  aupr&s  de  laquelle  il  sera 
form£  une  colonne  mobile,  compos£e  de  200  habitants  du  pays 
(garde  nationale),  de  10  gendarmes  et  de  40  hommes  de  cavalerie 
fran^aise.  Cette  colonne  sera  command6e  par  un  ofGcier  general  ou 
sup£rieur,  fran$ais.  Elle  se  subdivisera  en  dix  pelites  colonnes  ou 
patrouilles ,  fortes  chacune  de  viugt-cinq  hommes ,  lesquelles  parcour- 
ront  le  pays  dans  tous  les  sens  et  arrgteront  tout  trainard  ou  marau- 
deur et  (out  fauteur  de  d&ordres.  Les  individus  arr6t6s  seront  con- 
duits devant  la  commission  pr£votale  de  Maryampol  et,  s'ils  sorit 
coupables  ,  condamn£s  conform£ment  k  ce  qui  est  dit  ci-dessu&. 

3°  11  y  aura  poor  la  province  de  Koenigsberg  une  commission  pre- 
vdtale, qui  si£gera  k  Koenigsberg ;  elle  seracompos6e  de  cinq  officiers 
et  organis£e  par  le  gouverneur  de  Koenigsberg.  II  sera  form£  aopr&s 
de  cette  commission  une  colonne  mobile,  compose  de  100  hommes 
de  cavalerie  prussienne,  de  200  hommes  d'infanterie  prussienne,  de 
10  gendarmes  fran^ais  et  de  40  hommes  de  cavalerie  et  d'infanterie 
xxni.  34 
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franchises.  Cette  colonne  mobile  se  dtvisera  en  dtx  petite*  colonnes 
qui  parcourront  le  pays  dans  lorn  les  sens ,  arreteroBl  let  maraudenrs 
et  trainards,  tous  les  mdtvidus  prevenus  de  delits,  et  les  toaduirsat 
a  Koenigsberg  devant  la  commission  prevAtaJe. 

4°  Une  commission  prevdtale  sera  etablie  a  Varsovie  sous  les  ordres 
du  general  Dutaillis,  gouverneur  de  Varsovie,  qui  sera  charge  de 
son  organisation.  300  hommes  de  troupes  polonaises  du  Grand- 
Duche  et  10  gendarmes  formeront  la  colonne  mobile,  qui  sera  par- 
tag£e  en  dix  petiles  colonnes  charges  de  parcourir  les  departemenfs 
de  Varsovie,  de  Kalisz ,  de  Cracovie,  de  Lublin  et  de  Siedlce.  La 
garde  nationale  leur  pr£tera  partout  mam -forte,  et  tout  traineur, 
maraudeur,  etc. ,  sera  arrete  et  juge  par  la  commission  prevotale  de 
Varsovie. 

5°  It  y  aura  one  pareille  oonamisaion  a  Poeen.  300  hommes  de  la 
garde  nationale,  de  laeavalerie  polonaise,  10  gendarmes  francais  et 
20  hommes  tires  des  depots  formeront  la  colonne  mobile,  qui  sera 
partagee  en  10  petites  colonnes,  pour  parcoorir  les  departements  de 
Posen  et  de  Bromberg  et  arreter  tons  les  maraud  eurs. 

6*  II  y  aura  une  commission  prevdtale  a  Danzig.  Le  gouverneur 
fournira  dix  petites  colonnes  de  30  hommes  chacune,  poor  parcoorir 
la  Pomeranie  jusqu'a  I'Oder,  arreter  tous  les  traineurs  et  maraudeiirs 
et  les  tradeire  devant  la  commission  prevdtale. 

7°  II  y  aura  une  commission  prevdtale  a  Elbing,  pour  la  province 
de  Marienwerder.  10  gendarmes  francais  et  50  hommes  de  cavalerie 
prussienne  formeront  la  colonne  mobile,  qui  se  partagera  en  cinq 
patrouilles  ou  petites  colonnes,  qui  seront  constamment  en  mouvemeat. 

8*  II  sera  forme  a  Berlin  une  pareille  commission  prevotale  sons 
les  ordres  du  gouverneur,  qui  organ  tsera  autant  de  petites  colonnes 
qu'il  sera  necessaire  pour  mettre  la  police  entre  FOder  et  l'Elbe. 

T1TRE  U. 

9°  H  est  expressement  deJendu  aax  commandants  des  differeats 
posies  et  passages  sur  TOder  et  sur  la  Vistule ,  notamment  a  ceox  de 
Varsovie,  de  Plock,  de  Thorn,  de  Graudenz,  de  Ifarienwerder,  de 
Marienburg  et  df Elbing,  de  laisser  passer  aucun  soldat  isole.  Les 
hommes  isoles,  sortant  des  hopilaux,  convalescents,  on  absents  de 
leur  corps  sous  quelque  prelexte  que  ce  soil ,  seront  retenua  par  les 
commandants  de  Glogau  ,  Kustrin  et  Stettin,  jusqu'a  ce  que  ces  com- 
mandants en  aient  pu  reunir  100  bien  armes  et  bien  habilles  pour 
former  une  compagnie  qu'ils  dirigeront  sur  les  places  de  la  Vistule. 

10°  Les  commandants  de  place  sur  la  Vistule  retieadraat  £ga- 
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lament  tous  les  hommes  isotes  ,  jusqu1  a  ce  quih  aient  pu  en  reunir 
100  qu  iis  puissent  former  en  compagaie  de  marcbe  et  diriger  gar 
Kcmigsberg. 

11°  Le»  commandants  de  Koenigsberg,  Wehlau,  Insterbarg  et 
Gumbinnen  emp£cheront  le  mouvement  de  tous  lea  hommes  isol£s  et 
retiendront  tous  les  hommes  sortant  des  hdpitaax  interm£diaires , 
jusqu'  a  ce  qu  Us  puis  sent  en  former  des  compagnies  de  100  hommes, 
bien  arm&  et  en  etat  de  rejoindre;  ils  les  dirigeront  alors  sor  Kovno. 

12°  Les  commandants  de  place,  directeurs  d'hdpitaux,  commis- 
saires  des  guerres  donnant  des  feu i lies  de  route  et  garde -magasins 
fournissant  des  vivres  aux  hommes  isol£s,  seront  responsobles  de 
l'inexecution  de  la  pre  sen  te  mesure. 

Les  commissaires  des  guerres,  directeurs  d'hApttanx  et  garde- 
magasins  recevront  a  cet  egard  des  instructions  de  Pintendant  general. 

13°  Les  colonnes  mobiles  arreteront  tons  les  indivtdus  en  con- 
travention an  present  ordre,  et  les  dirigeront  snr  la  place  la  plus 
voisine. 

14°  Le  present  ordre  sera  imprint,  lu  a  P ordre  de  tons  les  corps, 
mis  a  Pordre  de  toutes  les  places  et  afBche  a  la  porte  de  tons  les  hdpi- 
taux ,  de  tous  les  baillis  et  de  tous  les  hotels  de  ville  des  communes. 

Na*ol£on. 

D'apres  1' original.  Dlp6t  de  la  geerre. 


18857.  —  ORDRE  POUR  LE  PASSAGE  DU  NIEMEN. 

Ctmp  imperial  de  Naogardyuki,  23  join  1812. 

Le  prince  d'Eckmuhl  sera  ckarg£  de  Cure  Jeter  les  ponts ,  de  com- 
mander ie  passage  et  de  passer  le  premier  avec  son  corps  <Tarni£e. 
Le  general  EM£  sera  sou*  tes  ordre* ,  avec  tout  Pequipage  de  post , 
les  pares  du  geaie,  les  ouvriers  et  marins  qui  lui  sont  attaches. 

A  h«U  heures  du  soir,  Pequipage  de  pont  se  mettra  en  mouve- 
ment,  savoir  :  le  general  de  division  Iforand,  a  la  t£te  de  trois  com- 
pagnies de  voltigeurs  du  13s  d'infanterie  Ug&re,  commandoes  par  un 
chef  de  bataillon  de  choix,  50  sapeurs  et  on  capitaine  du  g£nie. 
Chaque  sapeur  aura  son  outil.  Chaque  voltigenr  aura  tin  outil  sur 
aon  sac.  11  leur  sera  dtstribue  de  plus  des  paquets  de  cartouches,  de 
sorte  que  chaque  voltigeur  ou  sapeur  ait  soixante  cartouches  an 
moment  du  passage. 

Le  general  Ebte  divisera  son  pont  en  qnatre  parties,  tiamt  dans 
1  intention  dc  jeter  quatre  ponts.  Une  ou  deux  compagnies  de  ponton- 
niers  seront  attach&es  a chaque  pont;  H  leur  sera  attach*  Igalement 

3*. 
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une  ou  deux  compagnies  de  sapeurs ,  une  ou  deux  compagnies  don- 
vriers ,  une  ou  deux  compagnies  de  marins ,  sous  les  ordres  d'un  ofB- 
cier  superieur  de  pontonniers.  Les  marins  et  officiers  du  genie,  quel 
que  soit  leur  grade  v  seront  subordonnes  aux  officiers  de  pontonniers. 

Un  des  ponts  sera  jete  vis-a-vis  la  bulte ,  a  la  gauche  de  la  Jesia; 
les  deux  autres,  entre  celui-la  et  le  village  de  Poniemon  ,  de  manure 
qu'il  y  aura  au  rnoins  150  toises  d  un  pont  a  l'autre;  k  dix  heures 
du  soir,  les  trois  ponts  etant  arrives  devant leur  emplacemeot  et  dans 
le  plus  grand  silence,  les  bateaux  seront  mis  a  lean.  Les  300  hom- 
ines seront  jetes  de  l'autre  cdte;  il  ne  sera  fait  aucun  feu,  a  moins 
de  necessite  absolue.  Le  chef  de  bataillon  barricadera  ses  300  homines 
dans  le  village  en  faisant  des  coupures. 

Le  general  Pernely  fera  placer  au  mime  moment  les  batteries  de 
reserve  du  26  corps  sur  la  butte. 

La  batterie  de  reserve  du  2*  corps  se  mettra  en  marcbe  a  six 
heures  pour  s'approcher  de  Poniemon  et  6tre  portee  sur  la  droite, 
dans  Tendroit  qui  sera  reconnu  le  plus  favorable  au  dela  de  Tile. 

Une  compagnie  du  4*  bataillon  du  13*  d'infanterie  legere  sera  jetie 
dans  Tile  qui  est  vis-a-vis  Poniemon. 

La  batterie  legere  et  la  batterie  a  pied  de  la  division  Morand  serool 
places,  la  batterie  a  cheval,  sur  la  gauche  de  la  Jesia,  entre  le 
mamelon  et  ('embouchure  de  la  Jesia;  la  batterie  a  pied,  quatre 
pieces  a  porter  du  deuxieme  pont  et  quatre  pieces  sur  la  droite  da 
troisieme  pont. 

Les  quatre  batteries  a  cheval  du  corps  d'armte  resteront  avec  leur 
division. 

Les  quatre  batteries  a  pied  seront  placees  au  village  de  Poniemon 
et  distributes  en  quatre  batteries ,  entre  la  batterie  de  reserve  et  le 
dernier  pont.  La  batlerie  de  la  2*  division  sera  la  premiere;  celle  de 
la  3*  sera  la  seponde;  celle  de  la  4°,  la  troisieme,  et  celle  de  la  5a 
sera  la  quatrieme.  Chaque  batterie  devant  passer  avec  sa  division , 
cela  se  fera  par  un  simple  mouveraent  a  gauche. 

Le  corps  d'armee  prendra  les  arraes  a  sept  heures. 

On  s'assurera  que  les  soldats  ont  mange  la  soupe.  On  fera  rinspeo 
tion  des  sacs  et  des  cartouches ,  el  Ton  s'assurera  qu'ils  ont  avec  eox 
pour  quatre  jours  de  vivres ,  sans  les  bagages  et  caissons ,  rien  ne 
devant  passer. 

A  huit  heures  t  le  corps  se  mettrd  en  marche  et  se  placera  eotre 
Alexota  et  la  Jesia  sur  seize  lignes ,  chaqne  regiment  formant  one 
ligne  a  la  distance  d'un  demi- bataillon,  le  colonel  et  l'ttat- major 
du  regiment  places  devant  l'aigle  du  l*r  bataillon;  le  general  de  bri- 
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gade  en  avant,  au  centre  de  sa  brigade;  les  pieces  de  regiment  a  la 
droite  de  chaque  ligne  et  constamment  attelees,  avec  tous  les  cais- 
sons et  ambulances  des  regiments ;  le  general  de  division  en  arriere 
du  centre  de  la  3*  ligne,  avec  les  coin missai res  des  guerres,  admi- 
nistrations et  ambulances  de  la  division ;  la  batterie  a  cheval  sur  la 
gauche  de  la  division. 

U  y  aura ,  d'une  division  a  l'autre,  la  distance  d'un  demi-bataillon. 
Les  divisions  seront  par  ordre  de  numeros. 

La  brigade  de  cavalcrie  legere  sur  deux  lignes,  chaque  regiment 
formant  une  ligne,  ay  ant  le  general  de  brigade  a  sa  t£te;  les  chevaux 
selles,  mais  debrides. 

Tous  les  officiers  de  l'6tat-major  du  corps  d'armle,  entre  la  lr*  et 
la  2*  division,  avec  les  commissaires  de  guerres,  officiers  du  genie,  etc. 

Les  compagnies  de  sapeurs  seront  a  leur  division ;  ils  seront  avec 
les  batteries  a  cheval ,  tous  les  caissons  de  cartouches ,  le  pare  d'ar- 
lillerie  des  trois  divisions  et  les  caissons  d'outils ,  de  maniere  qu*a 
dix  he u res  tout  se  trouve  ainsi  en  position. 

Le  13*  d'infanterie  legere  sera  en  bataille  a  c6t6  des  pontonniers, 
ou  se  trouve  le  general  Morand ,  afin  d'etre  employe* ,  selon  les  cir- 
constances ,  a  renforcer  les  hommes  sur  la  rive  droite ,  ou  pour  tout 
autre  service. 

A  dix  heures  du  soir  les  trois  ponts  doivent  6tre  jet£s.  La  division 
Morand  debouchera  sur  trois  colonnes,  c*est-&-dire  par  brigade, 
chaque  brigade  ayant  a  sa  t£te  les  pieces  de  regiment.  Le  general  de 
division  passera  par  le  pont  du  centre.  La  batterie  d'artillerie  legere 
passera  par  le  pont  de  gauche ,  e'est-a-dire  par  celui  situe  avant  l  cm- 
bouchure  de  la  Jesia ,  a  la  queue  de  la  brigade  qui  passe  sur  ce  pont. 
La  batterie  k  pied  passera  moitie*  au  pont  de  droite  et  moitie  au  pont 
du  centre. 

Le  general  Pajol  passera  avec  les  deux  compagnies  d'elite  de  sa 
brigade,  Tune  au  pont  du  centre  et  f autre  au  pont  de  droite. 

La  division  passee  prendra  une  position  qui  appuie  sa  droite  et  sa 
gauche  au  Xiemen  1 ,  son  artillerie  en  position ,  et  attendra  ainsi  le 
jour.  Elle  pourra  se  porter  1,000  toiscs  en  avant,  laissant  toujours 
les  trois  compagnies  devolligeurs  au  village  et  dans  le  reduit. 

La  cavalerie  ne  fera  aucune  patrouille;  elle  restera  seulement  en 
forme  de  grand'garde,  une  compagnie  dans  la  direction  de  Kovno, 
et  l'autre  dans  la  direction  du  fleuve  montant;  tout  le  monde  sous 
les  armes  et  a  cheval. 

1  Celte  position  s'explique  par  la  courbure  tres-prononcee  du  Nicmen  au 
point  de  passage. 
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Dans  cet  etat  de  chores ,  le  prince  d'Eckmuhl  prendra  mes  ordres 
pour  1'heure  ou  devra  passer  la  2*  division.  Les  ordres  les  plus 
severes  seroni  donees  pour  empecber  le  gaspillage.  Le  general  Sao- 
nier,  commandant  la  gendarmerie  du  ler  corps ,  se  rendra  avec 
50  gendarmes  et  un  bataillon ,  des  la  pointe  du  jour,  k  Kovno.  Le 
general  Tarayre ,  designe  pour  gtre  le  commandant  de  la  place ,  on 
commissaire  des  guerres,  un  garde-magasia ,  un  inspecteur  des  vivres 
du  ler  corps,  s'y  rendront  egalement  et  prendront  possession  de  la 
ville*  Us  placeront  des  posies  pour  ne  laisser  entrer  personnc  dans 
la  ville,  ni  soldats,  ni  officters,  ni  generaux,  ni  etat-major  general ; 
ils  convoqueront  les  bourgmestres  a  l'h6tel  de  ville  et  nVenverroni  les 
bourgmestres  et  les  habitants  qui  pourront  me  donmer  des  nouvelles. 

Le  general  Morand  aura  soin ,  aussitdt  qu'il  sera  passe ,  de  mettre 
ane  sauvegarde  de  10  hommes  dans  le  convent  de  Sainte-Croix. 

Domain,  k  cinq  heures,  les  constructeurs  de  fours  du  J"  corps, 
avec  one  compagnte  de  sapeuri  t  entreront  en  vUle  pour  y  etablir  des 
fours. 

Le  quatrieme  pont  sera  plac6  sur  les  hauteurs  d'Alexota,  en  ar- 
riere;  il  restera  la  en  reserve  avec  les  pontonniers,  sapeurs  et  marina. 
Le  commandant  de  ce  quatrieme  pont,  apres  avoir  place  ses  pontons 
qui  resteront  atteles  toute  la  nuit,  se  rendra  aupres  du  general  Eble, 
aux  trois  ponfe,  afin  que,  si  on  s'apercevait  qu'il  ny  eut  pas  assez 
de  bateaux  pour  les  trois  ponts,  il  m'en  fut  rendu  compte,  et  que  cet 
ofhcier,  parfaitement  instruit  de  la  locality ,  pdt  les  aller  prendre  lui- 
m4me  sans  confusion  ni  retard ;  il  aurait  k  cet  effet  reconnu  le  chc- 
min  qu'il  devrait  prendre. 

Aussitot  que  la  ville  sera  occupee,  le  quatrieme  pont  sera  jefce"  an 
passage  ordinaire  d'Alexota ,  et,  comme  la  riviere  na  que  50  toises> 
il  restera  encore  des  pontons  pour  jeter  un  pont  sur  la  Vi/iya.  Ce 
pont  sera  tenu  allele,  si  toutefois  les  dimensions  qu'on  a  donnees  i  la 
riviere  se  trouvent  veriliees. 

Toute  la  cavalerie  du  1"  et  du  2*  corps  montera  k  cheval  a  sept 
beures  et  se  placera  sur  la  hauteur  en  arriere  d'Alexota;  elle  se  for- 
mera  en  autant  de  lignes  que  de  regiments,  chaque  division  ayatit  son 
artillerie,  laquelle  sera  mtse  en  batterie,  en  partie  sur  les  hauteurs 
d'Alexota;  les  pieces  resteront  attelees. 

Aussitot  que  chaque  division  sera  formto,  les  homines  mettront 
pied  k  terre;  ils  s'etabliront  au  bivouac;  les  chevaux  seront  setles, 
raais  debrides. 

Chaque  general  de  division  bivouaquera  k  la  teHe  de  sa  division; 
chaque  general  de  brigade  a  la  tdte  de  sa  brigade 
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Letat- major  de  la  eavalerie  setablira  dans  la  maison  du  medecin 
d'Alexota,  a  dix  heures  du  soir,  sans  faire  aucun  fea  ni  aocue  bruit. 

Un  second  ordre  que  le  prince  d'Eckmiihl  recewra  dans  la  soiree 
lui  fera  conuaitre  les  mouvements  qu'il  peut  avoir  a  faire  apres  le 
passage. 

Toutes  les  voitures  de  bagages,  de  vivres,  la  reserve  da  pare, 
des  vivres,  seroat  plac^es  dans  un  seul  en  droit  et  eloign  ees  au  nioins 
de  1 ,000  toises  de  la  riviere ,  n  'obstruant  aucune  route;  il  ne  passera 
qu'une  seule  voiture,  celle  du  prince  d'Eckmiihl  et  son  caisson. 

Parc  dartillkrik.  —  Chaque  piece  passera  avec  son  approvi- 
sionnement  complet ;  les  caissons  d'infanterie  attaches  aux  divisions 
passeront  ega  lenient.  Le  parc  de  reserve  sera  plac6  a  1,000  toises  du 
rivage. 

Demain ,  a  cinq  heures  du  matin ,  le  directeur  du  parc  prendra  les 
ordres  du  major  general  pour  le  passage  de  son  pare. 
'Demain ,  egalement  a  cinq  heures  du  matin ,  le  vaguemestre  du 
corps  prendra  les  ordres  du  major  general  sur  le  nombre  de  voi- 
tures et  caissons  dont  le  passage  sera  autoris£ ;  ce  qui  ne  poorra  avoir 
lieu  qa'aprts  que  le  corps  aura  pris  position  et  qu'oa  aura  des  nou- 
vdles  de  l  ennemi. 

D'apres  la  minute.  DlpAt  de  U  guerre. 


18858.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM , 

MAJOt  g£n£rAL  DB  LA  GRANDE  ARMAS,  A  KOVNO. 

Kemo.  24juin  1812. 

Mob  Consul ,  doanez  1'ordre  au  due  de  Reggio  de  faire  jeter  son 
pout  sur  la  Viliya,  de  faire  passer  la  division  Legrand,  sa  cavalerie 
l£ge*eei  ses  cuirassiers,  de  faire  venir  les  deux  autres  divisions,  ses 
batteries  de  reserve,  son  parc,  de  maniere  que  cela  sok  arrive  avant 
neuf  heures  du  matin. 

Donnez-lui  1'ordre  d'eavoyer  un  officier  d^Ut- major  parcourir, 
cette  rait ,  avec  un  detachement  de  marins » les  rives  du  Nieinen  jus- 
qua  la  petite  riviere  de  Naviaja,  et  de  faire  descendre  les  bateaux 
qa'on  trouverait  pour  faire  le  pont  d'Alexota.  Ecrivez  la  meme  chose 
au  g£nie,  qui  enverra  un  detachement  de  marins  et  de  sapeurs  pour 
faire  la  m£me  operation  sur  la  rive  gauche. 

Envoyea  sur- le- champ  un  officier  au  general  Graadjean  a  Geor- 
genburg  poor  lui  annoneer  le  passage,  le  inouvement  du  due  de 
Reggio  sur  la  rive  droite  en  descendant  du  Niemen ,  et  pour  qu'il 
e&  instruise  le  due  de  Tareate;  pour  que,  s'il  a  encore  sa  division, 
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il  passe  le  Niemen ,  se  melte  en  correspondance  et  se  joigne  avec  le 
doc  de  Reggio ;  ou  ,  s'il  s  est  porte  sur  Tilsit  poor  y  passer  le  Niemen, 
l'oflicier  poriera  l'ordre  au  due  de  Tareute  de  se  metlre  en  mouve- 
mentpour  faire  sajonction  avec  le  ducde  Reggio. 

Recommandez  au  general  Grandjean  d'envoyer  les  bateaux  qu'il 
aurait  pour  construire  des  ponts  ici. 

Renouvelez  les  ordres  pour  que  les  convois  de  subsistences  nous 
arrivent  par  le  Niemen  et  Tilsit. 

Napoleon. 

D'aprei  1'original.  DepAt  de  la  guerre. 


18859.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAG  RAM , 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMEB ,  A  KOVNO. 

Kovno,  24juin  1812. 

Mod  Cousin ,  il  sera  forme  k  Kovno  un  petit  depot  de  cavalerie. 
Donnez  ordre  au  roi  de  Naples  de  renvoyer  ses  hommes  et  ses  cbe- 
vaux  ecloppes  k  ce  petit  depot  et  de  nomraer  un  officier  pour  le  com- 
mander. Recommandez -lui  de  s'alleger  le  plus  qu'il  sera  possible. 
Ayez  soin  de  lui  attacher  un  ingenieur  geographe  qui  envoie  deux  fois 
par  jour  un  croquis  de  la  situation  du  pays.  Faites  demander  a  cet 
ingenieur  des  renseignements  sur  la  riviere  de  Strava ,  sa  largeur ,  sa 
profondeur  et  la  hauteur  de  ses  eaux.  Aussitdt  que  la  cavalerie  aura 
passe  Jijmory,  il  est  necessaire  qu'il  envoie  de  fortes  brigades  de 
cavalerie  legere  pour  s'eclairer  sur  les  debouches  d'Olitta ,  car,  si  je 
suis  bien  informe  sur  tout  ce  qui  se  passe  sur  cette  route,  il  pourrait 
y  avoir  quelques  bons  coups  k  faire.  II  est  necessaire  aussi  que  le  roi 
de  Naples  soit  certain  que  sa  cavalerie  legere  a  battu  tout  le  pays 
entre  la  Viliya  et  le  Niemen  et  qu'on  s'assure,  1°  que  Yennemi  n'a 
sur  la  Viliya  aucun  pont ,  2°  qu'il  n'y  a  ni  infanterie  ni  etablissement. 
Je  desire  que  I'ingenieur  geographe  attache  au  Roi  ne  perde  pas  un 
moment  k  vous  envoyer  un  croquis  de  tout  le  cours  de  la  Viliya  et  de 
celui  du  Niemen  jusqu'au  coude.  Faites  connaltre  au  Roi  que,  jus* 
qu'A  ce  qu'il  se  trouve  dans  des  pays  de  grande  plaine ,  il  ne  doit  pas 
trop  s'encombrer  de  cavalerie ;  qu'il  faut  menager  les  cuirassiers ;  qu  il 
nest  question  que  de  repousser  les  troupes  legeres  de  l'ennemi  et 
d'avoir  de  ses  nouvelles  dans  les  directions  d'Olitta  et  de  Vilna,  etde 
me  mettre  a  nieme  de  prendre  le  parti  le  plus  convenable~  Recom- 
mandez au  roi  de  Naples  de  laisser  des  piquets  depuis  son  avant-garde 
jusqu'a  Kovno,  de  maniere  qu'independamment  des  posies  on  puisse 
correspondre  par  des  ofliciers  d'ordonnance ;  ce  qui  est  un  moyen  sur 
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et  prompt.  Recommandez  bien  au  roi  de  Naples  d'etre  stir  que  Sko- 
rouli  a  et&  bien  reconnu,  ainsi  que  toute  la  route  de  Skorouli  k 
Jijmory.  Mandez  au  roi  que  le  marechal  Ney,  qui  est  a  Cormilof, 
re^oitFordre  d'envoyer  de  fortes  reconnaissances  a  Skorouli. 

D'apres  1'original  non  siguiS.  D4pbt  de  la  guerre. 


18860.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  Gfoj&RAL  DE  LA  GRANDE  ARM  EE  ,  A  KOVNO. 

Kovno,  25  join  1812. 

Mon  Cousin ,  donnez  Ford  re  au  due  d'Elchingen  de  se  porter  sur 
Kormilof,  ou,  selon  les  circonstances ,  je  lui  donnerai  l'ordre  de 
prendre  la  route  de  Jijmory;  que,  si  Skorouli  n'avait  pas  encore  et£ 
reconnu  par  la  brigade  de  cavalerie  leg&re  qui  a  passe  hier,  il  sera 
convenable  quil  le  fasse  reconnaitre  et  qu*il  s'assure  que l'ennemi  n'a 
plus  personne  entre  cette  partie  de  la  Viliya  et  le  Niemen.  Vous  lui 
ferez  cennaitre  que  le  due  de  Reggio  a  passe  la  Viliya  a  Kovno;  que 
le  prince  d'Eqfimuhl  est  k  Roumchichki;  quil  envoie  tous  les  rensei- 
gnements  quil  pourra  se  procurer,  et  surtout  que  ses  officiers  d etat- 
major  et  ing^nieurs  geographes  envoient  avec  les  rapports  un  croquis 
du  pays;  car  nos  cartes  sont  si  defectucuses  qu'on  nTy  trouve  plus 
rien.  Qu'il  fasse  connaitre  a  quelle  heure  il  sera  k  Kormilof. 

D'apres  1'original  non  signe*.  D£p6t  de  la  guerre. 


18861.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMEE ,  A  KOVNO. 

Kovno,  25  join  1812. 

Mon  Cousin ,  ecrivez  au  due  de  Reggio  que  je  suppose  que  sa  cava- 
lerie legere  a  deja  passe  la  Viliya k  Kovno  ,  qu'il  faut  quil  envoie  faire 
one  reconnaissance  dans  la  direction  d'Yanof ;  qu'a  trois  lieues  de 
Kovno  il  y  a  un  embranchement  de  la  route  qui  va  a  Chaty  et  de  \k 
k  Poneveje  et  qui  gagne  la  Dvina.  Poneveje  est  sur  le  chemin  de 
Cbavli  a  Vilna.  II  est  necessaire  d'eclairer  cette  route  jusqu'a  Jeimy. 
De  Kovno  la  route  va  jusqu'au  village  de  Bivili ,  suf  la  riviere  de 
Neviaja.  Trots  lieues  plus  loin  se  trouve  la  poste  qui  est  au  village  de 
Bobty,  et  six  lieues  plus  loin  se  trouve  Keidany.  A  Keidany  a  ete 
longtemps  le  prince  Wittgenstein ,  avec  deux  divisions ;  il  est  conve- 
nable de  savoir  s'il  y  est  encore.  C'est  la  qu'il  doit  faire  marcher  en 
force  la  cavalerie  legere ,  soutenue  par  les  cuirassiers  et  la  division 
Legrand ,  qui  doit  faire  une  marche  dans  la  direction  de  Bobty ;  que 
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je  suppose  que  la  riviere,  a  cette  hauteur,  est  pea  de  chose;  que  si 
cela  est  necessaire  toutefois ,  on  y  jeltera  an  pont,  et  qu'alors  les 
patroailles  pourront  se  diriger  jusqu'a  Georgenbarg  et  faire  sa  reu- 
nion avec  la  division  Grandjean,  c'est-a-dire  avec  le  10"  corps.  De 
Bobty  il  sera  facile  de  savoir  si  le  prince  de  Wittgenstein  est  a  Kei- 
dany,  ou  s  il  est  retourne  sur  Rossieny,  ou  s  il  a  marche  sur  Vilkomir 
pour  rejoindre  la  grande  armee  a  Vilna,  et  enGn  quelle  direction  il  a 
prise.  Mon  intention  est ,  s'ilse  trouve  encore  a  Keidany,  de  marcher 
a  lui  pour  le  d&loger.  Votre  2*  division  prendre  position  a  moitie 
cherain  de  Kovno  a  Bobty.  La  3e  passera  le  pont  et  tiendra  position 
sor  la  rive  droite  de  la  Viliya,  s'eclairera  sur  la  route  de  Yanof,  au 
moyen  de  troupes  legeres,  jusqu'a  lemboochure  de  la  riviere  dans  le 
Niemen.  II  faut  s'assurer  si  Tennemi  est  en  position  sur  la  rive  droite 
de  la  riviere.  Si  l'ennemi  n'etait  deja  plus  en  position  sur  les  bords  de 
la  riviere ,  des  patrouilles  de  cavalerie  legere  se  porteront  sur  Vilki , 
dans  le  double  but  d'avoir  des  nouvelles  des  troupes  que  I'ennemi 
aurait  sur  la  rive  droite  da  Niemen,  et  de  reunirtoas  les  bateaux  que 
Ton  trouvera  et  les  envoyer  sur  Kovno.  * 

D'apres  1'original  non  signl.  Dlp^t  de  U  goerre. 


18862.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  G&NRRAL  DE  LA  GRANDE  ARMEE,  A  KOVNO. 

Kovno.  25  juin  1812. 

Mon  Cousin,  eVrivez  au  roi  de  Naples  : 

«  J'enverrai  ce  soir  une  instruction  a  Votre  Majesty  sur  la  maniere 
dont  I'Empereur  entend  quon  fasse  les  reconnaissances ,  afin  de  ne 
comprometire  aucune  partie  de  sa  cavalerie  legere.  Sa  Majeste  espere 
que  le  prince  d'Eckinuhl  aura  raltie  son  armee,  et  que  vous  aurez, 
de  votre  cote,  rallie  votre  cavalerie.  II  faut  vous  concerter  avec  le 
prince  d'Eckmiihl  pour  choisir  une  bonne  position,  mais  qui  ne  soil 
pas  plus  avancee  que  Jijmory.  Avant  de  faire  un  pas  en  avant,  il  faut 
que  Tcchiquier  soit  plus  debrouille.  II  est  surtout  bien  necessaire 
qu'ou  soit  entierement  maitre  de  toute  la  rive  gauche  de  la  Viliya. 
Le  vice-roi  ne  peut  £tre  sur  la  ligne  que  dans  deux  jours.  11  ne  peut 
pas  £tre  question  actuellement  de  marcher  sur  Vilna;  pour  diriger  un 
aussi  grand  mouvement,  I'Empereur  s'y  portera  de  sa  personne; 
d'ailleurs  il  faut  que  le  flanc  gauche  soit  parfaitement  assure. 

NiPOiiox. 

'a  res  1' original.  IWpdt  de  la  guerre. 
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18863.  —  Ali  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DB  LA  GRANDE  ARMEB ,  A  KOVNO. 

Kovno,  25  juin  1812. 

Mon  Cousin ,  donnez  ordre  au  general  Grouchy,  commandant  ie 
3*  corps  de  cavalerie ,  de  parlir  de  Dobile ,  demain  a  deux  heures  du 
matin,  de  maniere  a  arriver  aux  ponts  a  sept  et  huit  heures,  de 
les  passer  et  d'instruire  au  quartier  general  de  son  arrived.  Ordonnez- 
lui  de  se  faire  prec6der  par  un  aide  de  camp  qui  fasse  connaitre  au 
juste  le  moment  de  son  arrived. 

Napoleon. 

D'apres  I'origlnal.  Depdt  de  la  gnerre. 


18864.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DB  LA  GRANDE  ARMEB ,  A  KOVNO. 

Kovno,  25  join  1812. 

Mon  Cousin ,  £crivez  au  due  de  Tarente  pour  qu  il  marche  avec  la 
plus  grande  activity  sur  Rossieny ;  que  nous  avons  un  pont  sur  la 
Viliya  et  que  le  due  de  Reggio  marche  sur  Keidany,  en  me*me  temps 
•  que  nous  marchons  sur  Vilna ;  qu'il  envoie  des  ordres  pour  que  les 
subsistances  viennent  a  Tilsit  et  nous  soient  envoyees ;  que  nous  en 
avons  grand  besoin. 

Napoleon. 

D'apr&s  roriginal.  Depdt  de  la  guerre. 


18865. —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DB  LA  GRANDB  ARMEB ,  A  KOVNO. 

Kovno.  25  juin  1812. 

Mon  Cousin ,  ecrivez  au  due  d'Elchingen  de  reconnaftre  seYieu se- 
men t  Yanof ;  d'y  envoyer  une  bonne  colonne  d'infanterie  et  de  cava- 
lerie, et,  s'il  est  necessaire,  d'appuyer  cette  colonne  de  tout  son  corps 
d'armee;  de  savoir  tout  ce  qui  se  passe  la  ainsi  qu'a  Skorouli ,  et  de 
bien  s'assurer  que  Tennemi  n'a  aucun  pont  ni  aucun  etablissement 
sur  la  rive  gauche  de  la  Viliya ;  que  je  d6sire  beaucoup  avoir  un  rap- 
port positif  la-dessus.  Si  l'ennemi  a  du  monde  du  c6t£  de  Yanof,  il 
faudrait  connaitre  le  numero  des  divisions  qui  sont  la,  et  qui  les 
commande. 

NAfOLiON. 

D'aprei  ('original.  D^pot  de  la  guerre. 
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18866.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DB  LA  GRANDE  ABU  BE ,  A  KOVNO. 

Kovdo,  25  join  1812. 

Mon  Cousin,  faites  connaitre  au  vice-roi  que  j'ai  pass6  a  Kovno, 
que  le  prince  d'Eckmiihl  marche  sur  Vilna  et  est  deja  a  Roumchichki; 
que,  com  me  son  corps  d'armee  nest  encore,  aujourd'hui  25,  qu'a 
Kalwarya ,  je  vois  quil  ne  pourra  £tre  que  le  27  ou  28  dans  le  cas 
de  passer  la  riviere;  quil  est  probable  que  je  lui  enverrai  un  equi- 
page de  pont  pour  passer  au  village  de  Piloni.  Quil  fasse  passer  de 
mes  nouvelles  au  roi  de  Westphalie. 

NAPOLEON. 

D'apret  I* original.  Depot  de  la  guerre. 


18867.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DB  LA  GRANDE  ARMBB ,  A  KOVNO. 

Kovno,  25  join  1812. 

Mon  Cousin,  le  bataillon  du  Danube  passera  sous  les  ordres  du 
genie ,  qui  sera  charge  de  construire  deux  ponts  de  radeaux  ,  Van  sur 
le  Niemen  et  l'autre  sur  la  Viiiya  vis*- a -vis  Kovno ,  et  deux  ponts  de 
pilotis  dans  le  me'me  endroit. 

Le  general  Eble  sera  charge  de  construire  un  autre  pont  vis-a-vis 
Kovno,  tout  compose  de  bateaux  du  pays.  A  cet  effet,  des  detache- 
ments  de  pontonniers  et  de  marins  du  4*  bataillon  longeron t  les  deux 
rives  de  la  riviere  qui  son!  actueliement  libres,  en  descendant,  et 
feront  remonter  tous  les  bateaux  qu'ils  trouveront.  Les  marins  de  la 
Garde  seront  attaches  au  g£nie  pour  la  prompte  execution  de  ces  deux 
objets.  Donnez  ordre  au  general  Ebl6  de  se  concerter  avec  le  g6n£ral 
Chasseloup  pour  lever  tons  les  obstacles  et  se  preHer  un  secours 
muluel ,  aGn  que  je  puisse  le  plus  tdt  possible  faire  lever  mes  quatre 
ponts  actuels. 

Napoleon. 

D'apres  l'origina!.  Dlpot  do  la  guerre. 


18868.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARMBB ,  A  KOVNO. 

Kovno,  25  join  1812. 

Le  major  general  ordonnera  au  capitaine  Zakrzewski,  attache  a 
l'&at-major  du  due  de  Danzig ,  de  partir  sur-Ie-champ  avec  le  sieur 
Heichel ,  pour  aller  acheter  dans  les  environs  de  Kovno  les  fromeots, 
seigles  ou  farines  que  celui-ci  indiquera. 
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II  fera  mettre  un  d£tachement  de  quelques  hommes  a  la  disposi- 
tion da  capitaine  Zakrzewski  pour  lui  faciliter  les  moyens  de  trouver 
des  voitures  et  de  protiger  I'arrivage  de  ces  denizes. 

L'ordonnateur  du  quartier  g6n6ral  exp£diera  sur-le-champ  un 
mandat  de  3,500  francs  en  faveur  du  capitaine  Zakrzewski,  laquelle 
somme  lui  sera  remise  pour  le  mettre  en  6tat  de  payer  les  grains  ou 
farines  imm6diatement  apr&s  leur  sortie  de  cbez  les  propri&aires. 

Le  capitaine  Zakrzewski  fera  conduire  les  grains  et  farines  a  la 
manutention  de  Kovno ,  ou  la  quality  et  la  quantite  en  seront  consta- 
tes ,  et  il  rendra  compte  au  commissaire  ordonnateur  du  quartier 
g£n£ral  de  I'emploi  de  la  somme  qui  lui  aura  iti  confine,  en  produi- 
sai>t  a  l'appui  de  son  compte  les  quittances  des  vendeurs. 

Napoleon. 

D'apres  I" original.  Dlpdt  de  1*  guerre. 


18869.  —  AU  MARECHAL  DAVOUT,  PRINCE  D'ECKMUHL  , 

COMMANDANT  LB  1"  CORPS  DE  LA  GRANDE  ARMEB ,  A  R0UMCH1CHKI. 

Kovno,  26  join  1812,  trois  heures  et  demie  do  matin. 

Mon  Cousin ,  au  moment  m£me  m'arrive  voire  aide  de  camp  avec 
cet  £l&ve  de  l'universit6.  Vos  convois  doivent  commencer  a  arriver. 
Reunissez  vos  troupes  et  reposez-vous.  Reconnaissez  une  bonne  posi- 
tion en  casque  l'ennemi  raarche  a  vous.  Pressez  par  tous  les  moyens 
la  rentrte  du  g£n£ral  Friant  et  celle  du  g£n£ral  Compans.  Rappelez 
tous  vos  d&acbements,  aGn  de  rlunir  voire  arm6e.  II  est  n£cessaire 
que  vous  vous  teniez  en  garde  contre  une  operation  qui  arriverait  de 
Vilkomir  sur  vous.  Au  reste,  j'eovoie  le  due  d'Elchingen  avec  son 
corps  a  Skorouli  et  le  due  de  Reggio  avec  le  sien  a  Yanof.  Le  r6sultat 
de  cette  operation  commencer  a  a  6claircir  notre  position  et  a  bien 
faire  connattre  l^chiquier.  Jusqu'a  cette  heure  le  roi  de  Naples  a 
peut-£tre  6t6  trop  vite.  L'arm6e  ne  fait  que  se  r£unir,  et  il  ne  faut 
pas  marcher  contre  une  arm6e  tout  enti&re  comme  Ton  marche  con- 
tre une  arm£e  battue.  Le  due  de  Tarente  a  pass£  le  pont  de  Tilsit  et 
marche  sur  Rossieny.  La  division  du  general  Grandjean,  qui  6tait 
restie  vis-a-vis  Georgenburg,  sest  empar£e  de  la  ville. 

Je  desire  beau  coup  que  vos  iogenieurg  g£ographes  envoient  un 
croquis  avec  description ,  qui  fasse  connaitre  le  pays  :  s'il  y  a  des 
boU,  si  ce  sont  des  plaines,  des  collines,  etc.  Je  vois  avec  peine 
qtfUs  n  envoient  rien  de  tout  cela. 

Napoleon. 

D'apres  ('original  comm.  par  M"«  la  marlchale  princeue  d'Eckmuhl. 
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18870.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GlfofolAL  DE  LA  GRANDB  ARll^B ,  A  KOVNO. 

Kov»o,  26  join  1812. 

Mon  Cousin ,  donnez  ordre  au  g£ne>al  Eble  de  commencer  k  midi 
a  lever  un  des  trois  ponts  de  bateaux ,  de  le  charger  sur  ses  haquels 
et  de  le  faire  partir  demain  matin  ,  pour  £tre  rendu  dans  la  journee 
du  27  au  village  de  Piloni,  ou  il  sera  jete  un  pont  pour  le  passage 
de  Parroee  d'ltalie.  II  enverra  avec  ce  pont  un  ofOcier  superieur  de 
pontonnicrs  qui  prendre  Jes  ordres  de  1'officier  commandant  rartillerie 
du  46  corps  pour  la  jetee  du  pont,  qui  aura  lieu  aussitdt  que  le 
vice-roi  Tordonnera  et  pourra  passer.  Vous  recommanderez  au  general 
Ebl6  de  lever  celui  des  trois  ponts  dont  le  passage  est  le  plus  difficile 
a  cause  de  ses  abords. 

Ecrivez  au  vice-roi  pour  lui  faire  connaitre  que  demain  matin  un 
pont  de  bateaux  part  pour  se  rend  re  a  Piloni;  qu'il  envoie  ses  marins 
et  ses  sapeurs  pour  jeter  ledit  pont,  sur  lequel  il  passera  avec  le  4* 
et  le  6*  corps  et  sa  cavalerie.  Vous  lui  ferez  connattre  que  nous 
occupons  Jijmory  et  que  nous  sooimes  a  dix  lieues  de  Vilna. 

Napoleon. 

P.  S.  Ecrivez  au  vice-roi  que  je  desirerais  fort  que  son  pont  put 
£tre  jet£  dans  la  nuit  du  27  au  28,  aOn  que  dans  la  journee  du  28  il 
se  trouvat  en  ligne. 

D'aprit  ('original.  DefOt  de  la  guerre. 


18871.  — All  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDB  ABjrfE ,  A  KOVNO. 

Koto*.  2«  jam  If  I*. 

Mod  Cousin ,  vous  me  render  cornpie  qu'il  y  a  520  gendarmes  a 
l'armee.  Ce  nombre  est  suffisant,  mail  il  est  mal  distribue;  il  faui 
n  en  laisser  que  5  a  Berlin ,  n'en  laisser  que  5  a  Posen  et  a  Thorn ; 
n'en  donnez  pas  aux  equipages  de  Fetal-major  general;  je  ne  vois  pas 
pourquoi  des  gendarmes  seraient  employes  poor  garder  des  bagages; 
toute  espece  de  troupes  peut  garder  des  bagages.  Metfez  aux  v6tres 
vob  guides ,  qui  sent  fails  pour  cela ;  cela  vous  econoniisera  1  officier 
et  22  hommes.  Otez  ceux  du  roi  de  Naples.  Do*nes~lui  des  guides 
ou  qu'il  prenne  des  chevau-legers ;  cela  fera  une  economic  de  7.  Je 
laisse  ceux  de  Tintendant,  parce  que  je  suppose  qu'ils  ne  sont  pas 
pour  ses  bagages,  mais  pour  faire  executer  ses  ordres.  Otez  les  5  du 
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secretaire  d'Etat,  les  2  du  due  de  Tr6vise  et  du  due  de  Danzig,  ceux 
des  inspecteurs  aux  revues,  ceux  qui  sont  distribues  aux  differentes 
sauvegardes.  Ainsi  voila  bien  des  gendarmes  qui  redeviennent  dispo- 
nibles.  Des  hommes  sont  necess  aires  sans  doute  pour  les  services 
dont  ils  etaient  charges;  mais  prenez  dans  la  compagnie  des  guides, 
qui  peut  Gtre  augmenfee,  prenez  aussi  dans  la  cavalerie.  Un  gen- 
darme nest  pas  un  homme  a  cheval;  e'est  un  agent  qui  doit  £tre 
place*  dans  chaque  poste,  parce  que  ce  service  est  le  plus  important, 
qui  doit  £tre  charge^  de  la  police  sur  les  derrieres  de  l'armee  et  ne 
doit  £tre  employ^  ni  en  sauvegarde,  ni  pour  des  escortes,  ni  pour 
garder  aucune  espece  de  bagages.  Je  ne  ra'oppose  pas  a  ce  que  vous 
demandiez  un  escadron  de  cavalerie  jusqu'a  l'arriv£e  du  regiment  de 
Bade,  que  vous  pourrez  employer  au  service  de  letat-major.  Tous 
les  corps  d'armee  out  trop  de  gendarmerie;  on  sen  sert,  non  pour 
la  police ,  mais  pour  Tescorte  des  bagages ,  et  ce  n'est  pas  leur  metier. 
Presentez-moi  un  projet  de  rfcglement  a  ce  sujet;  ce  nest  pas  que  je 
trouve  que  le  service  qu'ils  font  ne  soit  pas  a  faire,  mais  je  pense  que 
ce  service  ne  doit  pas  &tre  fait  par  eux.  En  faisant  ces  reformes  dans 
les  difttrents  corps ,  vous  pourrez  tres-bien  ne  donner  a  chaque  corps 
q\ie  40  gendarmes.  Je  ne  verrai  pas  d'inconveriient  a  autoriser  chaque 
general  et  chaque  individu  qui  a  droit  de  faire  escorter  ses  bagages  a 
lever  pour  ce  service  un  certain  nombre  de  Polonais.  Kn  attendant , 
prenez  de  la  cavalerie  :  2  ou  300  hommes  de  cavalerie  de  plus  ou 
de  moins  ne  sont  rien;  200  gendarmes  de  plus  assurent  la  Iranquil- 
1H6  de  Farm^e  et  le  bon  ordre.  . 

NapolAon. 

D'tprb  IoriginaL  Dip6t  de  la  guerre. 


18872.  —  AU  PRINCE  DE  NEICHATEL  ET  DE  VVAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  ARM&S  ,  A  K0VN0. 

Kovno.  26  j«io  1813. 

Mon  Cousin,  vous  trouverez  ci- joint  l'etat  des  convois  qui  sont 
partis  le  25  poor  Tilsit.  Envoyez  un  ofBcier  a  leur  rencontre,  ticrivez 
an  general  Bacbelu,  a  Georgenburg,  pour  qtfil  protege  de  tous  ses 
moyens  ParrivAe  de.ces  convois.  Ce  serait  une  chose  bien  pr£- 
cieuse  que  d'avoir  ces  7,000  quintaux  de  farine  le  plus  t6t  possible. 
Votre  ofBcier  se  rendra  de  la  a  Tilsit  pour  presider  lui-m6me  a  cette 
operation  et  faire  61er  les  convois.  11  me  semble  que  les  administra- 
tions veulent  decharger  ces  convois  a  Tilsit;  faites  sentir  combien 
e'est  absurde,  et  que  votre  officier  ait  soin  de  les  faire  Oler  sans 
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retard;  qu'il  voie  les  officiers  prussiens  qoi  offriront  des  escortes 
pour  le  halage. 

Napoleon. 

D'apres  l'original.  D4p6i  de  la  goerre. 


18873.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM , 

MAJOR  GENERAL  DE  LA  GRANDE  AR1IEE ,  A  KOVNO. 

Kovno,  26  join  1812. 

Mon  Cousin,  ecrivez  au  dac  d'Elchingen  que  nos  avant-postes  sont 
a  cinq  lieues  de  Vilna ,  qu'Yeve  est  occupe  par  nos  troupes ,  qu'il 
paraf t  que  le  general  Baggovoute  s  est  porte  de  Yanof  sur  Tchabiehki, 
ou  il  a  passe  la  Viliya,  et  qu'il  se  dirige  par  Mousniki,  Ghedroitsy, 
Koltyniany  et  Vidzy ;  que  j'ignore  le  mouvement  qu'aura  fait  le  general 
russe  Wittgenstein,  mais  qu'il  etait  a  Keidany  le  25;  qu'il  paratt  que 
le  general  Wittgenstein  commande  le  1"  corps  de  la  drdite,  que  le 
general  Baggovoute  commande  le  2%  et  le  general  Toutchkof  le  3°; 
que  chacun  de  ces  corps  parait  £tre  de  deux  divisions  fortes  de 
20,000  hommes;  qu'on  suppose  que  de  Troki  le  gros  de  Varmee  se 
porte  sur  Vilna  et  de  Vilna  sur  Sventsiany;  que  Yanof  est  evacue, 
comme  je  le  suppose.  Je  desire  que  des  aujourd'hui  il  pousse  une 
avant-garde  aussi  loin  qu'il  pourra  sur  Yegoujine;  que  demain  matin 
il  marche  de  maniere  k  faire  une  grande  journee  et  k  arriver  le  plus 
pres  possible,  par  exemple  jusquau  village  de  Palki,  dans  la  direc- 
tion de  Vilna;  que  je  me  porte  cette  nuit  k  Jijmory;  que  le  27  nous 
pourrions  entrer  a  Vilna. 

Ecrivez  au  due  de  Reggio  et  au  due  de  Tarente  pour  leur  commu- 
niquer  les  mgmes  details  sur  la  droite  de  l'ennerai  et  sur  notre  posi- 
tion respective.  Faites  connaitre  au  due  de  Reggio  qu'il  est  necessaire 
qu'il  marche  demain  sur  Jeimy ,  pour  attaquer  Wittgenstein ,  ou  du 
moins  connaitre  le  mouvement  qu'il  fait  et  degager  entieremenft  le 
Niemen.  Ecrivez  au  due  de  Tarente  que  le  due  de  Reggio  est  arrive 
aujourd'hui  k  Yanof  et  marche  sur  Jeimy  et  Chaty;  qu'il  attaquera 
Wittgenstein ,  k  moins  que  celui-ci  ne  se  retire  sur  Chavli  *,  que 
j'espere  que  le  due  de  Tarente  se  porte  sur  Rossieny,  en  laissant  des 
postes  d'infanterie  sur  la  rive  gauche  du  Niemen,  pour  Aire  parfaite- 
ment  sur  de  la  navigation. 

Napoleon. 

D'aprei  l'original.  D^pot  de  la  guerre. 
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18874.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  UAGRAM, 

MAJOR  GKXKRAL  DB  LA  GRANDE  ARMKB,  A  VILXA. 

Vilna,  20  join  1812. 

Mon  Cousin,  donnez  ordre  au  prince  d'Eckmiihl  que  la  division 
Friant  soit  a  la  disposition  du  roi  de  Naples,  et  que  la  division  Gudin 
passe  a  neuf  lieu  res  du  matin  le  pont  de  la  Viliya,  pour  e"tre  egale- 
ment  a  la  disposition  du  Roi ;  que  la  division  Morand  parte  a  trois 
heures  du  matin  et  se  dirige  sur  Mikhalicbki;  elle  sera  eclairee  par 
la  brigade  de  cavalerie  legere  polonaise,  qui,  a  cet  effel,  rcjoindra 
celte  route  a  Lovarichki,  en  partant  de  la  position  ou  elle  se  trouve 
a  une  heure  du  matin.  La  division  Compans  partira  egalement  a  trois 
heures  du  matin  pour  se  rend  re  a  Ochmiana;  elle  aura  avee  elle 
la  brigade  Pajol,  et  un  regiment  de  cette  division  se  reunira  sur 
Soletchniki  et  sera  sous  les  ordres  du  general  Bordesoulle.  Le  prince 
d'Eckmiihl  se  rendra  de  sa  personne  a  Mikhalichki  et  menera  avec 
lui  la  division  Valence.  Donnez  ordre  au  general  Nansouty  de  partir 
avec  la  division  Saint-Germain  pour  appuyer  la  division  Bruyere  et 
pour  suivre  Tennemi  sur  Korkojichki ,  en  prenant  les  ordres  du  roi  de 
Naples,  qui  manoeuvrera  sur  la  rive  droite,  et  se  concertant  avec  le 
prince  d'Eckmiihl,  qui  se  porte  sur  Mikhalichki. 

Donnez  ordre  au  roi  de  Naples  de  partir  avec  le  corps  de  Mont- 
brun,  le  corps  de  Nansouty,  la  division  Saint-Germain  sur  la  rive 
gauche,  les  divisions  Friant  et  Gudiu,  et  de  chasser  I'ennemi  de 
Niementchine  et  de  le  suivre  dans  sa  retraitc;  de  se  lier  avec  le  due 
d'Elchingen,  qui  doit  &tre  cesoir  a  Mieichagola,  et  de  le  dinger  dans 
le  m£me  sens  sur  l'ennemi,  en  le  cbargeant  d'envoyer  de  fortes 
reconnaissances  sur  Vilkomir  pour  savoir  ce  qui  exislc  la. 

Donnez  ordre  au  due  d'Elchingen  d'appuyer  le  roi  de  Naples  et 
d'envoyer  nne  reconnaissance  sur  Vilkomir;  faites-lui  connaitre 
que  le  due  de  Reggio  se  porte  sur  Chaty  pour  uttaquer  le  general 
Wittgenstein. 

Enfin  vous  donnerez  ordre  au  roi  de  Naples  d'avoir  des  postes  de 
cavalerie  toutes  les  trois  lieues,  afin  de  correspondre  facilement; 
vous  donnerez  le  mdrne  ordre  au  general  Nansouty  et  au  prince 
d'Eckmiihl. 

Recommandez  aux  commandants  de  ces  trois  colonnes  de  corres- 
pondre frequemment  avec  vous,  aCn  que  je  puisse  fa  ire  des  disposi- 
tions pour  les  soutenir.  II  serait  necessaire  aussi  que,  dans  chacune 
de  ces  trois  directions,  trois  compagnies  de  voltigeurs  partissent  le 
plus  tdt  possible  pour  appuyer  la  cavalerie.  A  moins  qu  on  n'eut  une 
xxiii.  35 
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connaissance  positive  de  la  marche  de  rennemi  et  qu  on  ne  sut  bien 
ce  qu'on  fait ,  il  ne  faudrait  pas  (rop  fatigucr  les  troupes.  II  faut 
6clairer  les  trois  routes ,  non-seutenient  par  des  partis ,  raais  encore 
par  des  gens  du  pays. 

Nipoubw. 

D'apre*  l'original.  D^pAt  de  la  guerre. 


18875.  —  A  JEROME  NAPOLEOX,  ROI  DE  WESTPHAL1E , 

COMMANDANT  LBS  5',  76  KT  8*  CORPS  DB  LA  GRANDE  ARM&B ,  A  GRODNO. 

Vilna,  29  join  ISlf. 

Sire ,  TEmpereur  me  charge  de  prevenir  Votre  Majeste  que  nous 
sommes  entres  hier  a  Vilna ,  que  I'ennemi  a  evacue  apr&s  avoir  brute 
le  pont  et  des  magasins  immenses.  L'Empereur  suppose  que  Votre 
Majesty  est  dans  ce  moment  a  Grodno.  Le  corps  de  Bagration  est  k 
Ochmiana.  Voire  Majesty  doit  done  se  dinger  avec  son  corps  d'armee 
sur  Ochmiana.  Votre  Majesty  donnera  de  nos  nouvelles  au  prince  de 
Schwarzenberg.  II r6sulte des  estafettes intercepte'es  qui!  n'existe  plus 
de  troupes  en  Volhynie.  Si  cela  se  verifie  et  qu'il  n'y  ait  plus  de  forces 
de  ce  coti,  le  prince  de  Schwarzenberg  doit  manopuvrer  dans  la 
direction  de  Brzesc  a  Slonime. 

Par  ordre  dt  I'Eupereiir, 
Alexander  ,  prince  de  Neochatel  et  de  Wagrem. 

Et  trail  des  Mimoircs  du  roi  Jirdwu. 

18876.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  U  AG  RAM, 

MAJOR  G&XBRAL  DB  LA  GRANDE  ARUEK ,  A  VILNA. 

Vilaa.  aOj«ia  1*12. 

Mon  Cousin,  envoyez  ordre  au  g6n£ral  Ebte  de  se  dinger  sur  Vilna 
avec  tous  ses  equipages  de  pont.  II  fera  lever  le  pont  qui  sert  dutt  ce 
moment  au  vice-roi,  aussHot  qu'il  aura  passe.  J'ai  besoin  tf avoir 
promptement  ici  un  premier  d£tachement  de  lequipage  de  pont ,  et 
ensuite  le  tout.  Le  service  de  Kovno  se  fera  par  un  pont  sur  pilotis 
sur  le  Niemen ,  et  par  un  pont  de  radeaux  sur  la  Viliya.  A  Vilna  le 
service  se  fera  par  un  pont  sur  pilotis  et  par  les  radeaux  qui  s  y  troo- 
vent.  Donnez  l'ordre  au  genie  de  faire  venir  son  pare  a  Vilna,  ea 
laissant  au  plus  deux  compagnies  de  sapeurs  a  Kovno  et  les  olficiers 
necessaires  aux  travaux.  On  laissera  aussi  une  compagnie  de  sapeurs 
et  les  ofBciers  necessaires  a  Vilna;  le  batailloa  du  Danube  et  les 
marins  de  la  Garde  se  rendront  a  Vilna.  II  restera  a  Kovno  un  officier 
et  cinquante  marins  du  4*  Equipage;  donnez  ordre  que  deui  compa- 
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gnies  da  bataillon  de  1'Escaut  se  rendent  a  Kovno.  Ainsi  le  bataillon 
de  1'Escaut  aura  une  compagnie  a  Danzig ,  une  a  Koenigsberg  et  deux 
a  Kovno.  Lea  outils  alleles  et  une  compagnie  d'ouvriers  se  rendront 
a  Vilna.  J'approuve  l'idee  du  general  Cbasseloup,  et  j'accorde  au 
genie  le  bataillon  du  Danube  et  deux  compagnies  du  bataillon  de 
1'Escaut.  Quant  au  4*  equipage  de  marins ,  il  a  son  service  particulier; 
il  aidera  au  genie,  aux  pontons  et  a  la  navigation.  Demandez  an 
general  du  genie  quand  le  pare  se  inettra  en  mouvement  pour  Vilna. 
Donnez  ordre  au  general  d'arullerie  de  faire  venir  deux  millions  de 
cartouches  et  vingt  mille  coups  de  canon  a  Vilna ;  tout  cela  peut  venir 
par  eau ,  le  Niemen  est  entieroment  libre.  Recommandez  au  general 
Cbasseloup  de  me  faire  tous  les  huit  jours  un  rapport  exact  sur  les 
travaux  de  Kovno  et  de  Vilna. 

Napol£on. 

D'apr&s  l'original.  Dlp6t  de  la  gaerre. 


18877.  —  AU  PRINCE  DE  NEDCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  G&X&RAL  DE  LA  GRANDB  ARMJSB,  A  VILNA. 

Vilna.  30  join  1812. 

Mob  Cousin,  man  dec  au  due  d*Elchingen  que  je  pensais  qu'il 
serait  bier  a  Mieichagola ;  qu'il  est  indispensable  qu'il  s'y  porte  sans 
delai  et  qu'il  pousse  de  fortes  reconnaissances  sur  VHkomir ;  que  son 
ordre  portait  de  savoir  ce  qui  await  passe  a  Mousniki ;  que  j'esperais 
que  des  le  28  il  aurait  £ait  cette  reconnaissance ,  qui  lui  aurait  doone 
des  renseignements  sur  ia  direction  de  Baggovoute;  que  Wittgenstein 
etait  4  Vilkomir  le  27;  qu'il  n'avafc  laisae  persons*  a  Keidany ;  que 
le  due  de  Reggio  est  beaucoup  plus  fort  que  Wittgenstein ;  que  ce 
n  eiait  done  que  par  un  cbangeinent  de  direction  dans  la  marcbe  de 
Baggovoute  que  le  due  de  Reggio  aurait  pu  avoir  affiure  a  forte  par  tie; 
qu'en  consequence  j  avais  prescrit  au  due  d'Elchingen de s assurer  de 
la  marcbe  de  Baggovoute,  et  que  e'est  avec  peine  que  je  vois  qu'il  ne 
1'ait  pas  fait ;  que  je  viens  de  race  voir  des  nouvelles  du  due  de  Reggio  v 
qui  de  Chaty  s'est  porte  sur  Vilkomir,  ou  il  a  trouve  les  5e  et  14*  divi- 
sions cwyosant  le  corps  de  Wittgenstein ,  avec  Ouvarof  et  le  grand- 
doc  Cons  Un  tin,  que  toul  cela  devait  faire  16,000  bommes  environ; 
qu'il  les  a  vivetneot  pouate*,  leur  a  enleve  le  pout  do  Vilkomir  et 
fait  500  priaonniers ;  que  ce  corps  ennemi  se  retire  sur  Dinabourg ; 
qu'en  consequence  j'ordonne  au  roi  de  Naples ,  qui  raarche  avec  trois 
divisions  d'infanterie  et  cinq  de  cavalerie,  de  dinger  plus  franchement 
sa  route  sur  Sventsiany,  et  que  je  desire  que  lui  occupe  sans  dclai 

35. 
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Mieichagola  et  de  la  se  dirige  sur  Ghedroitsy ,  ou  il  sc  metlra  en  com- 
munication avec  le  due  de  Reggio ,  et  doft  il  pourra  marcher  sur 
Vilkomir  ou  sur  Sventsiany,  seloo  les  circonstances ;  qu'il  sera  cou- 
veoable  qu'aussitot  que  Sveolsiany  sera  occupe  par  nos  troupes  il 
s'eleve ,  en  colonne ,  de  maniere  a  £tre  a  la  ro£me  hauteur  et  en  com- 
munication; que  le  prince  d'Eckmiihl  marche  de  son  cote  avec  deux 
divisions  contre  plusieurs  colonnes  ennemies,  campees  du  cote 
d'Ochmiana;  que  trois  divisions  de  Bagralion  venaient  a  marches 
forcees  sur  Vilna,  q belles  en  elaient  deja  a  deux  marches  le  lende- 
roain  de  notre  entree  a  Vilna;  qu'on  marche  contre  el  les  ct  qu'on  les 
poursuit;  qu'on  prend  tous  les  jours  beaucoup  de  magasins  et  d'offi- 
ciers,  que  nous  en  sommes  deja  a  la  5'  et  6'  estafetle  venant  de 
Russie  et  adressees  au  general  en  chef  qui  etait  ici;  qu'on  evalue  la 
perte  des  magasins  qu'ils  ont  deja  brAlcs  en  premiere,  deuxieme  et 
troisieme  ligne  a  15  a  20  millions;  que,  d'apres  tous  les  renseigne- 
ments  pris,  Tcnncmi  avail  sur  la  droite,  depuis  les  marais  de  Pinsk, 
quatre  corps  d'armee,  chacun  de  deux  divisions,  savoir  :  1°  le  corps 
de  Wittgenstein,  compose  des  5e  et  14*  divisions  form  ant  12,000 
hommes  (or  le  due  de  Reggio  en  a  plus  de  30,000) ;  2°  le  corps  de 
Baggovoule,  compose  des  4*  et  17*  divisions,  12,000  hommes; 
3°  le  corps  de  Chouvalof,  compose  de  la  1™  division  de  grenadiers 
et  de  la  3'  division ,  12,000  hommes ;  4°  en  fin  du  corps  de  Toutcbkof 
compose  des  7e  et  11*  divisions,  12,000  hommes;  que  ces  huit 
divisions  ne  font  pas  48,000  hommes  d'infanterie;  que  les  cinq 
sixiemes  sont  des  recrues;  que,  si  on  y  ajoute  10,000  hommes  de 
la  garde  imperiale,  on  voit  que  toute  Tinfanterie  qui  etait  ici  dans  le 
nord  a  peine  a  s'elever  a  60,000  hommes;  qu'avec  l'artillerie  et  la 
cavalerie,  etc. ,  cela  ne  forme  pas  une  armee  de  80,000  hommes; 
qu'on  sait  positivement  que  les  divisions  russes  sont  composees, 
savoir  :  les  grandes  de  six  regiments,  les  moyennes  de  cinq,  quel, 
ques-unes  de  qualre;  mais,  pour  calculer  plus  que  moms,  on  les 
evalue  toutes  a  six ;  qu  un  regiment  n  a  a  l'armee  que  deux  bataillons ; 
qu'un  bataillon  nest  que  de  quatre  compagnies;  que  par  consequent 
il  n'y  a  pas  1,000  homines  par  regiment. 

Reiterez  l'ordre  au  due  d'Elchingen  de  se  mettre  en  communica- 
tion avec  le  due  dc  Reggio ,  et ,  s  il  se  trouve  vis-a-vis  Baggovoule , 
qui  n'a  pas  14,000  hommes,  qu'il  l'attaque  vivement. 

Napoleon. 

D'aprea  1'original.  Dlp4l  de  la  guerre. 
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18878.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DB  LA  GRANDE  ARMEK  ,  A  V1LNA. 

Vilna,  30  jinn  1812. 

Mon  Cousin,  mandez  au  due  de  Reggio  que  je  suis  satisfait  de  la 
conduite  qu'il  a  tenue  et  de  la  maniere  dont  il  a  manoeuvre.  Faites- 
lui  connaitre  la  direction  que  prend  le  roi  de  Naples  et  celle  du  due 
d'Elchingen,  ainsiquela  composition  reelle  de  l'armee  russe,  telle  que 
je  Vai  mise  dans  la  depeche  que  je  vous  ait  dit  d'envoyer  au  due 
d'Elchingen.  Dites-lui  que  le  general  Wittgenstein  n'avait  devant  lui 
que  15,000  hommes,  y  compris  les  chevaliers-gardes ;  que  j'ai  Fetal 
de  situation  de  ce  corps,  qui  a  ete  intercepts,  et  que,  independam- 
ment,  tous  les  elements  que  j'ai  conduisent  a  ce  resultat.  Recom- 
raandez-lui  de  ne  point  faliguer  ses  troupes ,  de  les  rallier,  de  lacher 
d'organiser  les  subsistances  et  d'elablir  une  bonne  police.  Dites-lui 
que  je  suppose  que,  moyennant  la  brigade  Corbineau  ,  il  a  des  nou- 
velles  du  marecbal-duc  de  Tarente,  qui  de  son  cdte  doit  lui  donner 
des  siennes.  Faites-lui  aussi  connaftre  que  les  immenses  magasins  que 
Pennemi  avait  ici  ont  ete  brutes.  Faites  connaitre  au  due  de  Tarente 
qu'il  n'a  plus  personne  devant  lui ,  Wittgenstein  se  relirant  sur  Dina- 
bourg;  mandez-lui  de  faire  occuper  Poneveje,  Cbavli  et  Telchi;  qu'il 
fasse  manager  les  habitants  du  pays,  qui  sont  pour  nous.  Dites-lui 
qu'il  ne  serait  pas  impossible  qu'il  rectit  l'ordre  de  marcher  sur  Mitau, 
puisqu'il  parait  que  toule  l'armee  ennemie  se  retire  sur  Dinabourg  et 
Disna.  II  faut  qu'il  fasse  mettre  en  tres  -bon  etat  la  place  de  Memel. 
/attends  avec  impatience  de  voir,  d'apres  les  plans  et  rapports  des 
officiers  du  genie ,  ce  que  e'est  que  cette  place  et  ce  que  Ton  peut  en 
attendre.  Ce  point  mis  en  etat,  on  pourrait  y  debarquer  I'equipage 
de  siege  pour  le  siege  de  Riga.  Recommandez  au  due  de  Tarente  de 
corresponds  avec  le  due  de  Reggio  par  ses  avant-postes  et  aussi  par 
Kovno.  Dites-lui  que  nous  attendons  toujours  avec  impatience  les 
coovois  de  Tilsit. 

Napoleon. 

D'aprts  I'original.  D^pAt  de  la  gaerrc. 


18879.  —  AU  PRINCE  DE  NEUCHATEL  ET  DE  WAGRAM, 

MAJOR  GENERAL  DB  LA  GRANDE  ARMEK ,  A  VILNA. 

Vilna.  30  juio  1812. 

Mon  Cousin,  envoyez  au  due  d'Elchingen  un  ofGcier  qui  se  rende 
en  toute  diligence  sur  Souderva.  11  lui  fera  connaitre  que  la  division 
Bruyere  etait  hier  soir  a  Niementchine;  et  que  ler  general  Montbrun  a 
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envoye  des  reconnaissances  pour  correspondre  avec  lui ;  que  le  due 
de  Rcggio  ayant  march£  jusqu'ik  Chaty,  il  m'est  tres-im  port  ant  de 
connaitre  que  Tennemi  nefait  aucun  mouvement  de  sa  droite  sur  lui; 
qu'il  parait  que  le  general  Wittgenstein  est  toujours  k  Kei'dany.  Ecri- 
vez  au  roi  de  Westphalie  que  je  suppose  que  le  29  il  sera  entri  a 
Grodno ;  que  je  desire  qu*il  se  rende  avec  la  plus  grande  activity  k  la 
suite  de  l'ennemi ;  que  je  fais  marcher  des  divisions  sur  la  i&te  du 
general  Bagration,  qui,  je  suppose,  aura  pris  la  route  de  Minsk. 

Napoleon. 

D'aprit  F  original.  D4p6t  de  la  gaerre. 


18880.  —  AU  MARECHAL  DAVOUT,  PRINCE  D'ECKMUHL, 

COMMANDANT  LE  l,r  CORPS  DB  LA  GRANDE  ARMEE ,  A  VILNA. 

Vilna,  30  jain  1812. 

Mon  Cousin ,  je  recois  votre  lettre.  Je  vous  envoie  un  rapport  du 
general  Bordesoulle ;  vous  y  verrez  la  noarche  du  corps  de  Dokiourof, 
qui  marchait  sur  Ochmiana ;  tacbez  de  savoir  quelle  est  la  direction 
quont  prise  les  Russes  d'Ochmiana,  afln  de  pouvoir  non-seu\ement 
dinger  le  general  Morand ,  mais  aussi  de  pouvoir  Tecrire  au  general 
Nansouty,  qui  appuiera  sur  la  droite.  Je  donne  ordre  it  la  division 
Dessaix  de  partir  k  la  pointe  du  jour  pour  vous  appuyer.  Je  ferai 
parftir  a  la  pointe  du  jour  1c  plus  de  cavakerie  possible.  Si  vous  avez 
les  cuirassiers  de  Valence ,  coenme  je  Tespere ,  vous  pourrez  faire 
de  bonnes  et  belles  choses. 

Napoleon. 

D'apret  l'ortgiual  comm.  par  M"*  la  marecbale  princessc  d'Eckiuitbl. 


FIX  DU  VINGT-TR01SIEME  VOLUME. 
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Abovillb  (Baron  d')  ,  general  de  brigade, 
48. 

Abrantbb  (Doe  db).  V.  Junot. 

Aduinhtration.  —  (19  no vembre  1811.) 
Ordre  an  prefet  de  la  Roer  d' organiser 
adnrinistratirement  la  ville  de  Weael ;  il 
y  sera  etabli  una  sous-prefecture  et  nn 
tribnnaJ  de  premiere  instance,  2.  — 
(15  novembre.)  Enumeration  des  ques- 
tions a  trailer  dans  nne  aerie  de  con- 
seils  d' administration  de  l'interieur; 
imfportanee  que  1'Empereur  attache  a 
ces  deliberations,  17.  —  (22  novem- 
bre.)  Observation  an  snjet  d'nne  con- 
tribution arbttraire  imposee  par  le  maire 
de  Cologne,  29.  —  (30  novembre.) 
Ordre  de  rem  placer  1'inglnieur  des 
Douches- du-Rh6ne,  40.  —  (10  decem- 
bre.)  Plain  tea  transmises  a  M  on  tali  vet 
sur  l'ingenieur  dn  Var,  68.  —  (30  de- 
eembre.)  Ordre  an  miniitre  de  Finte- 
rienr  de  changer  le  prefet  et  l'ingenienr 
delaLosere,  133.  — (25  janvier  1812.) 
La  CataJogne  est  organisee  en  qnatre 
dlpartements ,  185. 

Administration  db  la  gubrrr.  V.  Gubrrb 
(Administration  de  la). 

Albbrt  (Baron) ,  general  de  brigade ,  a  la 
Grande  Armee,  107. 

Aldi*i  (Comte)  f  minis! re  secretaire  d'&tat 
dn  royaume  d' Italic ,  en  residence  a 
Paris,  143. 

Alexandre  Icr,  emperenr  de  Rossie.  — 
(24  fevrier  1812.)  Napoleon  declare  a 
ce  eouverain  qne ,  mime  apres  lea  faits 
snrvenos  depais  qninse  mois,  la  paix 
eat  encore  an  ponvoir  de  la  Rnssie, 
253.  —  (25  avril.)  Noovelles  ouver- 
turea  pactfiquea  de  Napoleon  a  Alexan- 
dre, 388.  V.  Russia. 


Alexandre  (Bartbier) ,  prince  de  Nenchetel 
et  de  Wagram ,  connetable ,  major  ge- 
neral de  P armee  d'Espagne,  pnis  de  la 
Grande  Armee. — (30  novembre  181 1.) 
Ordre  a  Berthier  de  composer  nne  relation 
complete  des  campagnes  d'AIIemagne , 
de  1805  a  1809;  importance  qne 
1'Empereur  attache  a  cette  sorte  de 
journal  d'etat- major,  42.  —  (16  jan- 
vier 1812.)  Le  prince  de  Wagram 
prendra,  au  ler  fevrier,  les  fonclions 
de  major  general  de  la  Grande  Armee , 
180.  V.  Graxdb  Arubr. 

Algbr.  V.  Barrarksqcks  (ttats). 

Alqi  iF.n  (Baron)  ,  miniitre  de  Prance  a 
Copenhagoe,  204.  V.  SlAdb. 

Aitbolavcbs  militairbs.  V.  Sant6  (Service 
de). 

Amy  (Baron) ,  general  de  brigade ,  a  la 
Grande  Armee,  108. 

Axglbtbrrb.  —  (6  novembre  1811.)  Ordre 
de  li borer  un  certain  nombre  de  pri- 
sonniers  anglais  qui  se  sont  distingue* , 
a  Givet,  an  retablistement  d'un  pont 
volant;  ils  seront  mis  sous  la  condnite 
d'on  minislre  britannique,  muni  d'un 
conge*  de  trois  mois ;  dispositions  de 
Napoleon  a  faire  dea  avances  paeiliquei 
a  l'Angleterre ,  6.  —  (25  novembre.) 
Proposition  des  Anglais  d'ech anger  dea 
.  sncres  bruts  cootre  des  vios  de  Prance ; 
reflexions  de  TEmperenr  a  ce  snjet; 
conditions  anxqoellea  ce  mouvement 
commercial  pourrait  avoir  lieu,  36  a 
39.  — -  (17  avril  1812.)  Ouvertorea  de 
paix  faites  k  l'Angleterre  par  le  dnc  de 
Baatano  ;  bases  d'un  arrangement  pour 
FEspagne,  le  Portugal,  Naples  et  la 
Sieile,  371.   V.  B logos  comtiwxntal  , 
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Anthouard  (Comte  d')  ,  general  de  divi- 
sion ,  a  la  Grande  Armee  ,213. 

Apphovisionnkuents.  —  1°  Armee  <TEspa- 
gne.  —  (5  decembre  1811.)  Envoi  en 
Espagne  de  fregales  chargees  d'appro- 
visionner  Barcelone  en  rii  et  en  farine, 
50.  —  (26  decembre.)  Difficult  d'as- 
surer,  au  moyen  da  cabotage,  1'appro- 
visionnement  de  Barcelone;  il  devient 
necessaire  d'organiser  des  convoit  regu- 
liers  par  la  voie  de  terre ,  111.  —  In- 
structions a  ce  sujet  au  minislre  direc- 
teur  de  1'adminislration  de  la  guerre; 
les  transports  pourraient  se  faire  par  le 
roulage  et  par  les  voitures  des  equipa- 
ges militaires;  —  ressource  offerte  cn 
grains  et  farines  par  la  reserve  de  la 
villede  Cette,  112.  —  (29  decembre.) 
Explications  a  Lacuee  sur  les  mesures 
a  prendre  pour  approvisionner  Barce- 
lone et  1'armee  d*  Espagne ;  convention 
a  faire  dans  cette  voe  avec  une  maison 
de  commerce ;  calculs  relatifs  aux  frais 
de  cette  operation;  denrees  espagnoles 
a  introduire  en  France  par  le  retour  des 
convois  charges  de  munitions  de  bou- 
che  et  de.  guerre,  125. 

2°  Grande  Annie.  —  (20  decembre 
1811.)  Mesures  a  prendre  pour  Pap- 
provisionnement  de  Tannee  de  la  Vis- 
lule  psr  Magdeburg,  128.  —  Provision 
d'esu-de-vie  d'ltalie  a  faire  arriver  sur 
la  Vistule ,  par  Dresde  et  Magdeburg , 
132. — (31  decembre.  )Ordre  pour  1'achat 
de  vins  et  d'eaux-de-vie  destines  a  1'appro- 
visionnement  de  1'armee  sur  la  Vistule , 
146.  —  (3  janvier  1812.)  Reserve  de 
bl£,  ris  et  farine,  a  preparer  a  Dansig  , 
154.  — (13janvier.)  Instructions  au 
comte  de  Cessac  au  sujet  des  approvi- 
sionnements  a  reunir  a  Danxig  pour 
assurer  la  subsistance  d'une  armee  de 
400,000  hommes,  165.  —  (7  mars.) 
Ordre  de  suspendre  les  achats  d'eaux- 
de-vie  commences,  202.  —  (15  mars.) 
L'administration  de  la  guerre  achetera 
2  millions  de  bouteilles  de  vin  de  Hon- 
grie,  312.  —  (16  mara)  Ordre  eon- 
cernant  1'approvisionnement  de  Thorn, 
place  desigoee  pour  3lre  le  quartier 
general  de  Davout  au  commencement 
d'airil  ,317.  —  Instructions  sur  le  ser- 
vice d'approvisionnement  de  la  Grande 
Armee,  324,  325.  —  (18  avril.)  Re- 
serve de  ble  et  de  farine  a  reunir  a 
Elbing,  Thorn,  Marienwerder  et  Ma- 


rienburg,  374.  —  (17  mai.)  Ordre 
d'expe'dier  des  farines  dans  les  places 
voisines  de  la  Vistule,  405. —  (28  tnai.) 
Convois  de  subsistences  envoyes  a  la 
suite  de  la  Grande  Armee,  450.  — 
(ler  juin.)  Dispositions  prescrites  au 
vice-roi  pour  Fapprovisionnement  de 
Willenberg  et  des  manutentions  do 
4a  corps,  458.  —  Memes  or d res  au 
prince  Eugene,  460.  —  Instructions 
k  Jerome-Napoleon  au  sujet  des  reser- 
ves alimentaires  de  Pultusk ,  Modlin  et 
V&rsovie,  462.  —  (4  juin.)  Indication 
des  points  principaux  d'oii  1'armee 
tirera  sa  nourriture,  precautions  a 
prendre  pour  que  la  farine  ne  fasse 
pasdefaut,  468.  —  (7  join.)  Neces- 
site  d'etablir  des  magasins  de  farine  s 
Marienburg  et  a  Marienwerder,  474. — 
(14  juin.)  Organisation  des  reserves 
d'approvisionnement  de  la  Grande  Ar- 
mta  sur  la  ligne  de  la  PregeJ,  490.  — 
(16  juie.)  Ordre  au  major  general  de 
faire  verser  dans  les  magasins  d'lnsler- 
burg  les  farines  reunies  a  Wehlau ,  503. 
—  Le  general  Darosnel  est  charge  de 
veiller  k  Wehlau  sur  cette  operation  de 
transport,  506.  —  (17  juin.)  Manu- 
tentions a  constrain  dans  les  places  de 
Slallupcebnen  et  de  Wirballen  ,  506. — 
Un  bataillon  prussien  sera  employe,  a 
Wehlau ,  au  chargement  et  au  dechar- 
gement  des  bateaux;  —  moyens  de 
moutore  qu'offrent  les  bords  de  la 
Pregel,  507.  —  Mesures  a  prendre 
pour  reunir  du  ble*  et  alimenler  les 
moulins;  fours  k  e'tablir  devanf  Wil- 
kowysski  et  Grodno,  508. —  (18  juin.) 
Ordre  de  faire  partir  de  Tapiau  pour 
Labiau  les  vivres  destines  an  premier 
convoi  du  Niemen,  509.  —  (19  join.) 
Emplacement  k  choisir  pour  lea  fours 
du  prince  d'Eckmuhl,  510.  —  Le  due 
de  Tarenle  tiendra  un  con*oi  de  farine 
preH  k  Bier  sur  le  Niemen  aussitot  que 
le  passage  sera  effectue,  510.  —  Dis- 
positions prises  pour  assurer  I'apprtwi- 
sionnement  de  la  Garde  a  Gnmbinnen  , 
511.  —  (20  juin.)  Ordre  a  Davout  de 
pressor  la  construction  de  see  fours , 
513.  —  Nouvelles  instructions  k  Mac- 
donald  au  sujet  des  convois  de  vivres  a 
exp4dier  a  1'armee  par  le  Niemen  ,513. 
(25  juin.)  Ordre  d'acbeter  des  grains 
et  des  farines  pour  la  mauetentioo  de 
Kovno,  540.  —  (26  juin.)  Arrivee 
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prochaine  sur  le  Niemen  de  plusieurs 
eonvois  de  ferine ,  543. 

3°  Approvi$wnneme*t$  a  Vinthiettr. 
V.  Subsist ances  (Service  des). 
Ar/uvciv  (Baron  d')  ,  general  de  brigade, 
48,  495. 

Ariibb  ( Organisation  ginirale).  —  ( 1 2  no- 
vembre 1811.)  Instructions  relatives  a 
rarmement  dee  cuiraaiiert  et  des  lan- 
ders ,  4.  —  Observations  snr  le  man- 
vais  esprit  de  quelques  regiments; 
ordre  d'y  epurer  les  cadres  des  officiers 
et  sous-officiers ,  9.  —  (30  novembre.) 
Explications  tonchant  les  drapeaux,  ai- 
gles  et  fanions  des  regiments,  conronnes 
d'or  destinees  mi  regiments  d'Auster- 
Jits,  41.  — Defease  de  mettre  dans 
les  etats- majors  aueun  officier  liWre*  da 
service  d'Autricbe,  43.  —  (15  decem- 
bre. J  Ordre  relatif  an  colonel  dn  23e  de 
chasseurs  ,  79.  —  (19  decembre.)  En- 
quete  a  faire  tonchant  les  ressources 
que  la  France  pent  fonrnir  a  la  remonte 
de  la  cavalerie ,  93.  —  Representations 
a  Clarke  an  sujet  da  livret  de  l'armee ; 
necessity  de  represser  1'etat  de  situation, 
94.  —  (25  decembre.)  Ordre  pour  la 
formation  de  plusieurs  brigades  de  ca- 
valerie legere ;  gene>tax  charges  de  les 
commander,  104.  —  (26  decembre.  ) 
Ifesure  relative  a  l'armement  des  cuiras- 
siers et  des  I  an  ci  erg,  110.  —  (14  Jan- 
vier 1812.  )  Instructions  sur  la  confec- 
tion des  etendards;  cette  attribution, 
retiree  a  Lacuee  ,  passera  desormais  au 
ministere  de  la  guerre,  174. — (16  jan- 
vier. )  Ordre  concernsnt  les  bataillons 
rcfractaires  des  lies  de  Re  et  de  Belle- 
Ile,  1 78.  —  (19  janvier. )  Mouvement  de 
troupes  a  contremander  par  le  ministre 
de  la  guerre,  182.  — (11  mars.)  Em- 
ploi  a  faire  des  prisonniers  espagnols 
dans  l'armee;  instructions  relatives  a 
leor  incorporation,  304.  — ^14  mars.) 
L'Empereur  se  plaint  de  (instruction 
insuffisante  de  quelques  bataillons  de 
I'iled'Blbe,  310.  —  (30  avril.)  Ordre 
concernant  l'enrdlement  des  Espagnols 
dans  l'armee,  388. —  (8  mai.)  Obser- 
vations tonchant  la  redaction  des  Itats 
des  divisions  militaires  ,399. 

Arms*  or  ^Portugal.  —  (30  decembre 
1811.)  Ordre  concernant  un  eehaoge 
de  troupes  entre  l'armee  d'Espsgne  et 
l'armee  de  Portugal;  instruction  pour 
('organisation  de  l'artillerie  de  cette  der- 


nier© armee,  139.  —  (15  mars  1812.) 
Envoi  de  trois  regiments  de  marche  a 
l'armee  de  Portugal  ,312. 

AftURB  d'Espagxe.  — (15  decembre  1811.) 
Instructions  concernant  l'artillerie  et  la 
cavalerie  de  l'armee  d'Espagne  ,79.  — 
(23  decembre. )  Reduction  de  I'effectif 
d'srtillerie  de  cette  armee,  101.  — 
( 30  decembre. )  Rappel  en  France  des 
regiments  de  la  Vistole  et  des  regiments 
polonais  de  l'armee  d'Espagne ;  reorga- 
nisation dn  3*  corps ;  creation  d'un 
corps  d'armee  de  i'febre  ,  sous  les  ordres 
de  Reille ;  Dorsenne  est  remplace  par 
Caffarelli  dans  le  commandement  de 
l'armee  du  Nord;  mesores  a  prendre 
pour  dissoudre  le  corps  d'observation 
de  reserve,  136  a  140.  —  (5  janvier 
1812.)  Mouvement  present  aux  troupes 
polonaises  et  am  regiments  de  la  Vistule 
faisant  parlie  de  l'armee  d'Espagne,  158. 
—  (8  fevrier. )  Formation  d'un  nou- 
veau  regiment  espagnol,  212.  —  (15 
mars. )  Renforts  expedite  k  l'armee  d'Es- 
pagne ;  composition  de  l'armee  du 
Nord,  312. 

Arubb  d'Italib.  V.  Corps  d'observation 
d'Itaub. 

Arubb  (Grakdk).  V.  Grandb  Arubb. 

Arrbstations  arbitrages.  V.  Policr. 

Arrighi,  due  de  Padoue,  175. 

Artillkrib.  —  (12  novembre  1811.)  Or- 
dres concernant  1'arlillerie  legere  des 
cuirassiers,  6.  —  Instructions  sur  ('or- 
ganisation du  pare  de  reserve,  k  Wesel ; 
Clarke  dressera  un  il&t  de  recapitulation 
de  l'artillerie  des  different*  corps  d'ob- 
servation ,  7.  —  (20  novembre. )  Re- 
sults t  des  experiences  de  tir  a  longue 
portee  faites  i  la  Fere  avec  les  mortiers 
k  la  V  ill tn troys ;  ordre  de  continuer  les 
essais,  25.  —  (23  novembre.)  Organi- 
sation du  service  de  l'artillerie  des  corps 
d'observation ;  intention  de  TEmpereur 
de  conferer  a  Eble  le  commandement 
en  chef  de  cette  artillerie ;  geneVaux  de 
division  et  de  brigade  en  sons-ordre,  29 
a  33.  —  (27  novembre.  )  Ordre  de 
composer  un  manuel  d'arlillerie  de  po- 
che;  eiplications  sur  ce  point ,  39.  — 
(4  decembre.  )  Composition  de  I'equi- 
page  d'artillerie  des  divers  corps  de  la 
Grande  Armee,  47.  —  Ordres  a  Clarke 
sur  le  meme  sujet,  48.  —  (3  tetrier 
1812.)  Instructions  snr  ('organisation 
du  (rain  d'artillerie  d*  la  Grando  Armee, 
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202.  —  (26  fevrier. )  Chacon  dee  trois 
corps  de  cavalerie  de  la  Grande  Arnee 
aura  son  pare ;  lequipege  de  pont  res- 
tore distinct  de  I  Equipage  de  siege; 
ordre  coneernant  le  personnel  de  Parti  1- 
lerie,  254.  —  (20  fevrier.  >  Envoi  de 
monitions  de  poudre  a  la  Grande  Armle; 
met n res  a  prendre  poor  otiKser  la  pro- 
vision d'obos  de  Magdeburg,  263.  — 
( 8  mars.  )  Ordre  a  la  Riboisiere  de  di- 
nger sur  Magdeburg  les  cbevani  des 
equipages  de  post,  qoi  devront  teas 
avoir  passe  le  Rbin  le  10  mars,  296. 

—  (14  mars.  )  La  Riboisiere  fera  ses 
dispositions  poor  transporter  devant  les 
places  de  Riga  et  Dinabourg,  par  l'stta- 
qoe  desquelles  s'oovrira  la  eamptgne, 
les  Equipages  de  siege  de  Dansig  ei  de 
Magdeburg ;  precaution*  prescrites  pour 
que  ce  mouvement  s'opere  sans  d£mas- 
qoer  le  plan  de  Napoleon,  310.  — 
(24  mars.  )  Ordre  de  transporter  i 
Bromberg  un  equipage  de  siege  ,  333. 

—  (26  mars.  )  Ids!  ructions  relatives  a  a 
mouvement  de  I'arlillerie  des  ler  et  2e 
corps  vers  la  Vistule,  343. —  (8  avril.) 
L'Empereur  reclame  on  livrel  de  la  si- 
tuation de  I'arlillerie,  359. — (8  mai.) 
Ordres  coneernant  l'instroction  des  com- 
pagoies  d'artillerie  des  eoborlea ;  artille* 
rie  a  distribner  sur  les  derrieres  de  la 
Grande  Armee,  401.  —  (21  mai.) 
Envoi  d'un  eqoipage  de  pont  de  Dansig 
a  Elbing,  414.  —  (27  mai.)  Mesures 
a  prendre  pour  le  transport  de  deux 
Equipages  de  pont  a  Elbing,  439.  — 
(28  mai.)  Augmentation  du  nombre  des 
eompagnies  d'artillerie  destinees  a  faire 
le  service  sur  les  derrieres  de  la  Grande 
Armee;  places  qu'elles  doivent  occuper, 


447.  —  Nooveaox  ordres  reletifs  aox 
Equipages  de  pont  de  la  Grande  Armee, 
449.  —  ( 23  join.  )  Pssaage  du  Niemen 
au  moyen  de  ponts  jetes  par  le  geoeral 
Eble;  ordre  de  l'Empereor  i  ce  an  jet; 
defile  du  pare  d'artillerie,  531  a  6S5. 
—  (30  join. )  Instructions  ooncarnant 
le  mouvement  sur  Vilna  dea  equipa- 
ges de  pont  ei  do  pare  d'artillerie  de  la 
Grande  Armee ,  546.  — »  Ordre  de  eon- 
sir uire  an  pont  de  pilotis  sur  le  Miensen 
et  no  pont  de  radeaox  sur  la  Viliye,  546. 

V.  GbNIB,  GsAJTOB  A  BUBS  ,  VlLLAJ»T*HS. 

Atthaun  ,  capitaine ,  officier  d'ordennance 
de  rEmpereor,  147. 

Auobreau,  doc  de  CastigUene,  mareehal 
commandant  la  reserve  de  la  Grande 
Armee,  455.  V.  Grakdb  Aaiuk. 

Autmgob.  —  (14  novesnbre  1811.)  Xa- 
poleon  se  declare  *  assure  de  F  Autriche  • , 
15.  —  (19  decern bre. )  Demarche  secrete 
a  faire  a  Vienne  f  en  vue  d'un  achat  de 
cbevaux  en  Autriche ,  93.  —  (  28  mars 
1812.)  L'Empereur  informe  Je  viee- 
roi  de  son  traite*  d'nUianca  offensive  et 
defensive  avec  I' Autriche ,  347.  — 
(26  mai.)  Proehaine  mise  en  marche 
du  ler  corps  d' armee  aotrichien,  com- 
mands' par  le  prince  de  Schwsrsenberg, 
433.  —  (10  join.)  Les  Aotriduens 
sonl  charges  de  couvrir  Varsovie  et  la 
rive  gauche  de  la  Vistule,  480.  — 
( 20  jum.  )  Schwarsenberg  se  conceriera 
avec  Rejnier  pour  auivre  I'enuemi  par 
Bialjetok  et  Brsesc ,  sans  cesser  de  cou- 
vrir le  doche  de  Varsovie,  518.  — 
Envoi  de  foods  a  Schwarsenberg ,  518. 
V.  Grands  Arums. 

Avicb  (Baron) ,  general  de  brigade,  58, 
260,  261. 


Bachilu  (Baron),  geoeral  de  brigade, 
543. 

Banco  vootb,  general  russe ,  059,  of  9* 
Bmration  ( Prince  ox) ,  g£ne>al  common  - 
dant  1'aile  gauche  des  Russes,  484, 
496,  498,  526,  544,  547.  V.  Ghandb 
AauiB,  Rdssib. 
Baiirn  (Capitulation  de).  —  (12  fevrier 
1812.)  Instructions  a  Cambaceres  au 
sojet  du  proces  de  Bailen;  renvoi  de 
1'affaire  a  nn  eonseil  d'enquele,  221. 
—  (27*  fevrier.)  Ordre  a  Darn  de  faire 
un  rapport  sur  les  resoltats  de  la  com- 


mission denqoAte ;  rEmpereor  prendre 

un  deocet  definitif  sur  cette  affaire,  257. 
Baiiast  db  ls  Tour  ,  general  do  division,  9. 
BaiLLv  ok  IfoxTmoN  (Comte)  ,  ge'ne'ral  de 

brigade ,  a  1'armee  d'Espagne,  22. 
Ballbstbros  ,  cbef  de  troupes  iissurrec- 

lionnelles  en  Espagne,  21. 
Baltcs  (Baron) ,  general  de  brigade,  48. 
Babbarrsqubs  (EtaU).  —  (9janvier  1812.) 

Mission  confiee  an  capitaine  llejnnrd  k 

Alger,  162. 
Barbies,  biblioihe'caire  de  rEmpereor.  — 

(19  dlcembre  1811.)  Ordre  i  Bar- 
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bier  de  faire  remetlre  a  FEmperear  dee 
outrages  le^>c$rapa*qoee  ei  milalaires 

concernani  la  Russia  et  la  Pologne,  95. 
—  (7  janvier  1812.)  Ranseigaements 
de  mdrae  nature  deReendes  a  Barbier, 
162.  —  (26  fevrier. )  Cbangeraents  a 
operer  dene  la  biMiotbeqae  de  KEmpe- 
rear;  Napoleon  deairerait  avoir  one 
Histoire  de  France  de  Velly,  255.  — 
( 7  mai. )  Ouvrages  divera  nr  la  Rossie 
demands  a  Barbier,  398. 

Bardou  ,  g£n£ral  de  division ,  346  ,  438. 

Baaat ,  capilaine  de  vaisseau ,  276 ,  297. 

BasSAXO  (Doc  db).  V.  Marbt. 

Basts  (Comte),  eontre-em*a],  309,  426, 
450,  523. 

Batajllons  d'bmtr.  —  (6  decerabre  1811.) 
Balailloos  dits  d'ilUe  a  foamir,  poor  la 
defense  de  la  frtmtiere  contra  lea  baades 
espagnelee,  par  lea  departemcate  limi- 
tropbee  dea  Pyrenees ,  54. 

Baddin  ( Baron  ) ,  coot  re-am  iraJ ,  206. 

Bavaroisbb  (Troopcs).  V.  Gbahdb  Armsb. 

Baurrr*  —  (8  fe'vrier  1812.  )  Ordre  ao 
vice-roi  d  aviser  le  roi  de  Baviere  da 
passage  precbain  da  corps  d  observation 
d'llalie  par  le  Tyrol ;  le  moot  Brenner 
devra  &\re  d^barrassi  des  neigea  qui 
I'obetroent,  212. 

Biacuont  db  Carribrr  (Baron),  general 
de  brigade,  a  la  reserve  de  cavaJarie, 
105,  153. 

Bbaotbus  -  Bracfrk  ,  ingenieor  bydrogra- 
phe  en  chef  de  la  mariae,  187,  193. 

Billiard  (  Comte ) ,  general  de  division ,  a 
la  Grande  Armee,  108,  249,  307, 
316,  330,  335. 

Bbllunk  (Due  db).  V.  Victor  Psrhn. 

Bbrckrriu  (Baron) ,  general  de  brigade,  4 
la  Grande  Armee,  105. 

BaaeoBi  (  Comte ),  conseUler  d'jfctat,  direc- 
tenr  g£ne>al  de  radministralion  dea  fo- 
rests, 71. 

Bbrthibr.  V.  Albxandrb. 

Bbrthibr  (Cesar),  comte,  general  de  di- 
vision, 394. 

Bbrtrand  (Comte),  general  de  diviaioB , 
422,438. 

Bbsmbrbb,  doc  d'lstrie ,  aaarecbal  eomman- 
dant  la  Garde  iaapcriale,  83,  188,214, 
241,  488,  524,  526.  V.  GaaaamrB. 

RIALB. 

Bbssirrbs  (Baron) ,  general  de  brigade ,  a 
la  Graade  Armee,  40,  105,  177. 

Beuriiaxv  (Baron)  ,  general  de  brigade, 
103. 


Bibxfaisancb  pobuqcb .  —  (6  le"  vrier  1812.) 
Ordre  de  faire  an  vcrseaaeat  de  foods  k 
la  SocteUe  de  caarile  inalerneUe,  206. 
—  (8  Carrier.)  Secoors  en  subsistances  a 
diatriboer  aoi  paavrea  de  Paris  et  da  de- 
partcaaeDtde la  Seine,  209.—  (11  mars.) 
Note  dietee  en  conacil  dea  ministre*  : 
il  sera  etaWi  dans  toatea  lea  villea  des 
fonrneeax  poor  lea  son  pes  a  la  Ramfort ; 
le  cooseil  recbercbera  lea  moyens  de  faire 
an  foods  de  dix  millions  afin  de  secea- 
»ir  las  indigents  aai  sooffreot  de  la 
banaae  da  bse:  on  datsrminera  eocaite 
oomment  ce  seeoort  devra  6tre  re'paiti 
entre  lea  aepartemeata,  302.  V.  Sob- 
suTAacBs  (Service  dea). 

Bmsom  (Baron),  resident  de  France  k 
Varaavie.  —(30  decembre  1811.)  In- 
tention de  rEsaaetaar  dattaeber  Bignon, 
en  caa  de  gnarre ,  k  eon  q  oar  tier  gene*- 
ral ;  fbnetione  qui  lai  seraient  derolaes ; 
il  s'ocenpera  aaaa  retard  d'orgaaiser,  k 
I  aide  d'ageete  polonais,  on  vaste  re- 
seaa  de  surveillance  aatoar  de  i'armee 
ennemie  et  dans  lea  diveraea  places  de 
la  Rossie ;  de* pease  mensnelle  affectee  k 
ce  service,  95.  —  (31  decembre.) 
Ordre  k  Bignon  d'acc&erer  lea  arme- 
menta  dans  le  Grand-Dacha,  et  d'y 
preparer  dea  reasaurces  en  subsistences 
et  chevaax;  discretion  qa'il  doit  appor- 
ter  dana  1'accomplissemeot  de  cette 
taebe,  144.  —(28  mai  1812.)  Con- 
coors  qae  le  baron  Bignon  devra  prefer 
a  rambassedeur  de  France  a  Varsovie , 
charge*  d'elodier  et  de  preparer  lea  ele- 
ments oTmse  reaonsbtntioo  eventuellc  de 
la  Pologne,  446.  V.  Vaasovia  ( Grand - 
dacha*  da). 

Bigot  bb  Port -Bom*  (Gesnte)  ,  coloael , 
direct enr  da  pare  da  la  reserve  de  oa Va- 
lerie de  la  Grande  Arsaee,  32. 

Bigot  db  Prbaubnbc  (Comte) ,  ministre 
des  cultes,  500.  V.  Clsrqs  sbcuubr. 

Blacks  ,  general  eapagnol,  21. 

Blocus  coaTTNRirrau  —  (20  noveanbie 
1811.)  Pregree  de  la  eeaArebande  en- 
glaiae  dans  la  Holsteia;  dea  plaintes 
seront  adresteee,  k  ce  sujet,  an  ministre 
de  Daaemark,  23.  —  Obaervationa  an 
directeor  ge'ne'ral  dea  dooaaea  sar  lea 
abas  aai  sa  oommattent  dans  lectrci 
des  ficeaoea;  declaration  de  nalliu  de 
tous  lea  persaie  dalivras  par  la  polica  et 
non  revAtus  de  la  signature  de  l'Kinpe- 
reor,  23.  —  ( 25  aevembre. )  Nates 
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dictees  en  conteil  da  commerce  et  dee 
manufactures  :  designation  dee  denrees 
qui  poorroot  tir*  exportees  an  moyen 
de  licences ;  en  echange  des  tins,  eaux- 
de-vie ,  graiues  de  trefle ,  on  recemit 
Jet  sucres  brats,  coir*  et  potasses,  dans 
un  certain  nombre  de  ports  francais; 
autres  reglements  a  faire  concernant 
I'entree  des  colons  motrils  et  le  mouwc- 
ment  des  bateaux  de  peche ,  36 ,  39.  — 
(13  janvier  1812.)  Note  snr  le  blocns 
continental  dictee  en  conseil  dn  com- 
merce et  des  manufactures  :  ret  a  1 1st  da 
systeme  de  prohibition ;  prix  du  sucre 
en  Prance  et  dans  les  pays  qni  observent 
les  dispositifs  des  decrets  de  Berlin  et 
de  Milan ;  avantages  qu'il  y  aurait  a  faire 
entrer  dans  I*  Em  pi  re  une  certaine  quan- 
tity de  denrees  coloniales  en  echange 
d'ane  exportation  de  prodnits  francais  ; 
contre  coop  probable  de  cette  mesnre  en 
Angleterre;  il  ny  aurait  plus  dliormais 
qne  deux  especes  de  licences ;  modifi- 
cations et  dlveloppements  dont  le  nou- 
veau  systeme  paratt  susceptible;  de 
qnelles  facons  differenles  il  devrait  ton 
applique  en  Italic,  dans  la  Confedera- 
tion du  Rbin,  a  Trieste,  a  Dansig,  dans 
Jes  sides  anseatiques  et  en  Prusse,  1 67. 
—  (19  janvier.)  Ordre  poor  nnesaisie 
de  merchandises  coloniales  dans  la  Po- 
mersnie  suedoiie,  182. — (28  janvier.) 
Dispositions  preterites  a  Davout  poor  la 
fermeture  des  passages  entre  la  Suede 
et  le  continent ,  1 94.  —  (11  man.  ) 
Observation  au  vice-roi  sur  une  intro- 
duction illegale  de  merchandises  colo- 
niales en  Italic ,  302.  —  (6  avril.  ) 
Ordre  de  fermer  les~yeux  sur  I'entree 
en  Corse  du  sucre  et  du  cafe,  359. 
Boar  it  (Comte),  general  de  division,  a 
l'armee  d'Bipegne,  231  ,  245. 


DE  NAPOLfoX  I". 

Bordbsoulli  (Baron ),  general  de  brigade, 
a  la  Grande  Armee,  104,  152,  545. 
550. 

Borohrsr  (Camille).  prince,  gouverneor 

general  des  departemefats  an  dels  des 

Alpes.  209.  417,  421. 
Bocbsrs  (Baronne  dr),  sous-goovernante 

de  la  liaison  des  enfants  de  France, 

46. 

Boclocwr  (Flottillede).  V.  Msam. 
Boorcirr  (Comte) ,  general  de  division  , 

206,  320,  337. 
Bo  org  rat  (Baron),  general  de  brigade, 

48. 

Booruont,  adjndant  commandant ,  182, 
358. 

Bocrrisnnr  (Fauvelet  db)  ,  charge  d'affaires 
de  France  a  Hambourg.  —  (25  decem- 
bre  181 1.)  fl  est  suspecte*  par  I'Empe- 
reur  d*entretenir  des  intrigues  a  Lon- 
dres ;  rapport  a  faire ,  a  ce  sujet ,  par  le 
ministre  des  relations  cxterieures ,  1 04. 

BocvBT,  capitaine  de  vaisseau,  50. 

Bovsr  dr  Rerrval,  general  de  brigade^ 
336. 

BnioK  (Baron),  general  de  brigade,  153. 
Brouard  ( Baron ) ,  general  de  brigade , 
260. 

Bruno  ,  general  de  brigade ,  a  la  Grande 
Armee,  105. 

Brutbrr  (Baron  dr)  ,  general  de  division  a 
la  reserve  de  cavalerie,  61,  164,  183, 
218,  243,  278,  287,  317,  333,  414, 
487,  488,  545,  549. 

Budget.  —  (24  novembre  1811. )  Non- 
valeurs  a  eliminer  du  budget  de  1812 ; 
il  sera  cree ,  pour  les  couvrir ,  une  res- 
source  extraordinaire  ,33. 

Bdrcrr  (Baton) ,  general  de  brigade ,  a 
1'armle  d'Kspagne,  21. 

Bortub  (Baron),  general  de  brigade,  103, 
104,  153. 


Carotaor.  —  (20  novembre  1811.)  Me- 
snre a  prendre  pour  assurer  la  security 
du  cabotage  sur  les  cotes  de  Bretagne , 
25. 

Cachin,  directenr  general  des  travaux  de 
Cherbourg,  342. 

Cadorb  (Due  dr).  V.  Champ  achy. 

Gapparrlli  (Comte  dr),  general  de  divi- 
sion, a  I  armee  d'Bspagne ,  139,  140, 
312,  356. 

Gmias,  general  de  brigade,  69,  78. 


Cauragrrbs  (Prince) ,  archichancelier,  221 . 

Caurribl,  colonel,  242. 

Cavacx.  —  (27  janvier  1812.)  Observa- 
tions sur  un  projet  de  communication 
interieure  de  la  Baltique  au  Rbin  ; 
commission  i  nommer  poor  examiner 
le  travail  de  I'ingtnieur  Beautems- 
Beaupre,  186,  187. 

Canisy  (Baron  db)  ,  capitaine ,  ecuyer  de 
I'Empereur ,  46. 

C4RXRRR  Mklvill  ,  capitaine  bollandais,  51 . 
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Cabba  Saint-Ctr  (Baron) ,  general  de  divi- 
sion, 218,  243. 

Castbx  (Baron) ,  general  de  brigade ,  60 , 
104,  153,  249,  330,  335,  339. 

CASTI6LI0NB  (DuC  Dl).   V.  AUOBREAU. 

Castlbrxagb  (Lord) ,  secretaire  d'fttai  poor 

let  affaire*  elrangeres,  a  Londrea,  371. 
Caulaikcoubt  ,  due  de  Vicence ,  glnlral  de 

division ,  grand  ecuyer ,  101. 
Cavalbrii.  V.  Abuse  (organisation  gene'- 

raU) ,  Reserve  db  cavalxrib. 
Cbssac  (Comte  db).  V.  Lacubk. 
Cbabert  ,  general  de  brigade ,  aide  de 

camp  da  roi  Jlrome  v  278. 
Cbabrol-Croueol ,  in  tend  ant  en  lll|rie , 

120. 

Cbahbarlbac  ,  general  de  division ,  386. 

Cbaiipacnt  (Noufsbb  db)  ,  doc  de  Cadore , 
inlendant  general  de  la  conronne.  — 
(31  decembre  1811.)  Ordre  relaTif  a 
nn  present  de  porceiainee  dealing  a 
HmpeVitrice,  147.  —  (20  avril  1812.) 
L'Empereur  reclame  de  Champagoy  le 
compte  de  ce  qu'ont  prodoit  la  demoli- 
tion des  maisons  dn  Louvre  et  do  Car- 
rousel ei  la  vente  des  terrains  de  la  rue 
de  Rivoli  et  des  Capucines ,  377. 

Cbaptal  (Comte),  membre  de  I'lnelitut. 
—  (30  decembre  1811.)  II  est  charge 
de  faire  nn  mimoire  snr  la  fabrication 
dn  socre  de  betterave ,  1 33. 

Cbarbomxbl  (Baron) ,  general  de  brigade , 
48. 

Chabpbmtibr  (Comte) ,  general  de  division, 
461. 

Chabsxlo cp-La ubat  (Comte  db)  ,  general  de 
division ,  a  la  Grande  Armee  ,  254 , 
255,  540,  547. 

Chasseurs  dbs  uoktaqnes.  —  (6  decembre 
1811.)  Necessity  de  conserver,  poor 
dlfendre  la  frontiere  pyreneenne  contra 
lea  incursions  des  bandes  espagnoles, 
lea  batailbns  de  chasseurs  des  mania- 
gne$,  55.  —  (29  fevrior  1812.)  Ordre 
dans  le  m4me  sens  au  ministre  de  la 
guerre,  262. 

Cbastbl  (Baron) ,  general  de  brigade,  J  88. 

Clafabbde  (Comte  db),  general  de  divi- 
sion, 296,  354,  396,  457,  478,  513, 
516,  524. 

Clabeb,  comte  d'Honebourg,  dnc  de  Feltre, 
ministre  de  la  guerre.  V.  Abmbb  (orga- 
nisation generate)  et  la  lisle  des  Utlrts 
adressdss  a  Clarke ,  p.  587. 

Clerge  bboulibr.  —  (3  mars  1812.)  Ordre 
au  ministre  des  cultes  concernant  dee 


maisons  de  sceura  de  1'ordre  de  la  Cha- 
rity;  disposition  disciplioaire  prescrite 
centre  cea  etabtiesements ,  276. 

ClbRgb  sbculieb.  —  (22  novembre  1811.) 
Ilesure  k  prendre  pour  eloigner  les  Sul- 
piciens  de  tous  les  seminaires  ,29.  — 
(16  join  1812.)  Obligation,  pour  les 
prttrea  qui  veulent  rentrer  dana  leura 
benefices,  de  prdler  le  serment  eccle- 
siaatique  present  par  le  concordat ;  dis- 
tinction a  Itablir  entre  ce  serment  et 
celui  d'ob&ssance  et  de  fidelite  qu'ils 
doivent  auaai  en  leur  qoalite  de  ci- 
toyens,  500. 

Colbert  (Baron) ,  general  de  brigade , 
188,  215. 

Collin,  comte  de  Sassy,  ministre  des 
manufactures  ei  du  commerce.  — 
(10  janvier  1812.)  En  recompense  de 
aea  services,  Collin  eat  nomme  ministre 
dea  manufactures  et  du  commerce ;  at- 
tributions qui  lui  seroot  devalues,  163. 

Colonies  ESPAaMOLia.  —  (25  novembre 
1811.)  Croieieree  k  eip4dter  aur  lea 
cotes  d'Amerique  pour  y  appujer  lea 
colonies  ineurgeee,  35. 

Colonies  bollandajsbs.  —  (25  novembre 
1811.)  Preparatifs  d'expldittona  pour 
Batavia,  35.  —  (5  decembre.)  Ordre 
de  faire  partir  de  Brest  et  de  Nantes 
divers  bitimeuta  pour  Java,  50. 

Couvkrgb,  —  (20  novembre  1811.)  An- 
nuieiion  dea  licences  deJivrees  par  la 
notice;  rexportation  par  les  smogleurt 
est  interdite ,  28.  —  (25  noveenbre.) 
Notes  dictees  en  eonseil  du  commerce  : 
discussion  d'un  systeme  de  deroga- 
tion partielle  an  bloeus ;  denreee  dont 
('exportation  pourra  4tre  autorieee  en 
ecbange  de  prodoita  anglais  tela  que 
s acres  et  lainee ;  changements  k  inlro- 
duire  dans  la  reglementation  du  ays- 
teme de  pecbe,  36,  39.  —  (29  de- 
cembre.) Indication  des  denrees  colo- 
niales  qui  pourroot  4tre  importees  en 
France  par  le  rttour  dea  convois  char- 
ges d'approvieionner  1'armee  d'Espagne 
et  apecialement  Barcelone;  conditions 
dans  leaquellea  cat  echange  devra  ae 
faire,  125,  126.  —  (30  decembre.) 
Necessity  de  multiplier  les  fabriques 
de  sucre  de  betterave,  afin  d'encotura- 
ger  la  culture  de  cetie  plante  en  utili- 
aant  toute  la  recolte  anouelle ;  impuia- 
aance  dn  commerce  k  ae  livrer  k  cette 
fabrication ;  expose  des  raiaons  econo- 
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niaoee  et  politique*  qui  onitgent  le  olle  sera  employee  i  defendre  let  eetoi 

gonvcriieenent  a  %t  caerger  teal  de  cette  anseatiques ;  destination  ptooiiiie  tai 

operation ;  aperca  des  d^niM  a  faire  brigades  de  Berg,  de  He  we  Dir—yi, 

dans  cette  roe,  133,  115.  —  (6  jan-  de  Bade,  da  Mecklenburg ;  geaeraai 

tier  1812.)  CooMtitieas  muqveUat  la  charges  dot  commandeenenU.,  216.— 

paten te  tera  doooee  ana  Cabrkaate  de  (21  levrier.)  learche  dVe  niBlnasali 

sacra  de  bettfravc ;  garaanee  at  annu-  elleuneds  dam  le  aneaveeaeat  general 

nitea  que  k  nwvernement  lear  eccor-  da  corps  d'obeervatioo  de  rElao ,  S43L 

dera;  benefices  a  raahaer;  Cabriqoes-  —  (3  nan.)  NeuveUee  denaaadee  de 

•coles  a  otaMir  aar  divan  piipti  da  la  troupes  et  da  monitions  de  guerre  eaates 

France,  1*8.  —  (10  jaavier.)  Crea-  aux  princes  da  la  Geotedenaion ,  *74  ; 

tiao  d'an  miatatare  daa  nsaaunclares  et  les  brigades  de  Hesse-  Denastadt  ,  de 

da  ccaaaaerce;  affaires  one  laatwlwopt  Berg  et  de  Bade,   ecaasaandaas  par 

a  ce  department,  16 a.  —  (13  fan-  Daendels,  fornaer— t  la  9<e  diiiaiaai  de 

vkr.)  Observations  relatives  ana  resal-  ia  Grande  Aranec,  377.  —  {29  oaere.) 

tats  do  systeme  prohibitif ;  nonares  a  Iostractioos  a  transmettre  aox  miaialits 

prendre  poor  faire  eatrerdaas  1'Baapira  da  Franca  aires  las  princes  da  ia  Canst 

ceriaiaee  daa  i  dea  cotooadaa  ,  takes  qoe  deVeuoa  ;  l'Emperear  deaira  ana  an 

•acre,  cm& ,  iad^go  at  the,  eat  ecbange  sot araina  eeDoertont  on  accord  de 

da  prodaata  natarels  at  nseuulactares ,  lerces  poor  se  eeeonrir  aaotoelleaaent 

doat  rasportanoo  sa  feraat  aaoyonnant  an  oaa  da  hasain ,  347.  —  (20  join.) 

deux  aories  da  licences ;  tnpaJeiea  aou-  PHIeges  cannus  en  Pologae  par  la  bri- 

veMe  que  le  canmeroa  et  la  fabrication  gade  umiteuibergeetse;  ■apaaveaiiiu  de 

de  France  recevroteat  do  cos  operations,  oatta  brigade,  none  par  t'Kmaarcnr  a 

1«7.  —  (25  avriL)  Ordro  da  lever  les  lordre  da  lannee,  •  cost- a~  dire  de 

entraves  qui  gencat  la  pecbe  ear  les  I'Karope     519.  V.  Gaaana  Aanaa, 

cases  de  France  at  da  Hotkaade,  885.  Govp^Diairioif  eaaarfnoca.  —  (12aooea- 

V.  Biecus  cearroafrai.  bra  1811.)  Obeervaianas  sot  reJfeofif 

€onra\s  (Cosnte) ,  general  de  dmsieD  ,  inao  assent  daa  rogue  cat  i  aaisaai ;  ixa- 

34,  541,  545.  tana  do  oentangeot  aaanel  one  las  can- 

CoNFfaaeaYiox  aaj  Bow.  —  (2  daoonbre  tons  doivent  foonair  a  Napoleon  t  5.  — 

1811.)  Jogasaent  de  Napoleon  aor 1'etet  (29  ooan  1812.)  Deonercnes  praacrian 

das  eeprioi  on  1 1  nan  ague;  do  caractere  an  ministre  de  France  en  Sniaaa  poor 

do  people  aUoaaand  cooapare  a  couei  du  abtonir  da  ce  pays  out]  aa  daarge  de 

ponpls  ospagnol ;  ioenite  dee  brarts  alar-  cootenir ,  an  besoin ,  le  Tyrol  et  la  Vo- 

saaats  ou'on  fait  oiroolor;  aatiaCaotion  rerlberg,  peasant  la  prachaiaa  eaaepe- 

daa  Heaaois;  aban^oaons  de  rEsnpe-  gne  de  Napoleon,  847. 

rear  an  so  jet  d  no  pamphlet  de  Kotse-  Co.vscbjption.  —  (16  oaceonra  1811.) 

baa  et  de  libelles  ropaodas  par  lee  An-  rVacbaine  levee  da  la  roaarriplaia  en 

glasi,  444  4«.  —  <16  decessbre.)  Les  1812,  82.  —  (1 8  daceatbre. j  Banploi 

princes  da  la  Geafederataen  aaroot  io-  4  faire  da  cos  rocraes  poor  le  Jtfania 

vitea  a  tenir  prela  lenrs  cantangeats;  da  la  HollaaoV  da  Haaaboorg  et  des 

inatroctions  aur  oe  aojot  aa  natnistre  aeeas  da  rOaaat;  priocapoa  g^arfiaai  a 

des  alGairos  oarangoros,  82.  —  (30  de-  oaaerver  daaa  la  repartUkn  dee  con- 

ooaabre.)  L'Knpevoar  preate  laaaiae  sor  acrita,  105.  —  Note  dsetae  on  eoaseil 

pied  des  ceattngoats  da  la  Goafedera-  des  ministres  :  principee  qnt  daaveot 

taan,  132.  —  (U  jaaoiar  1812.)  De-  presider  4  rotgaaaoatioa  de  rereads  ds 

aaaade  de  aoldata  4  feare  oaa  conn  de  ner;  eat  possible  da  la  eaaaciiptisa  ant 

Hem- Darmstadt,  Waraeaaberg,  Ba-  inaran  qui  me  m  troave  pas  deja,  n 

voko  ot  Saxe ,  166.  —  (28  jaovier. )  rertn  de  rinacription ,  4  bord  d  aa  vait- 

Ordm  ralatifa  4  rorganasaaoa  da  plu-  seen ;  aaplioaiiaa  de  rBnperear  aoa- 

snan  coaongoats  de  la  CoeMe ration  obant  ce  syatene;  atilate  efdiM  a  ria- 

oVsaaea  4  cecapesor  aaa  dtviaioa  sons  scription  aaarttiuM  aa  Hollaado,  91.  — 

la  cemnaaadesneot  da  general  Daeadels,  (19  decembro.)  Ordro  de  priisalar  aa 

192.  —  <9  aevrtar.)  Composition  de  la  Gonseil  dTilat  ledecrot  rolataf  4  at  Wet 

1«  brigade  da  la  divUioa  praaoiere;  de  1812,  94.  —  (24  Janvier  1812.) 
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Intention  de  1'Kmperenr  de  faire  pro- 
cbainement ,  tens  le  litre  de  premier 
-ben  de  le  garde  nationals,  uoe  lev^e 
repartie  sur  let  conscriptions  de  1800 
a  1812;  eea  soldats  demeureraient  a 
I'rattrieur ,  proposes  k  la  garde  da  ter- 
ritoire,  185. 

CojfSTANTiN  Paolowiti,  grand -dac  de 
Russie,  547. 

Caesars/ui  (Baron),  general  da  brigade, 
103,  104,  153,  240,  315,  540. 

Coarou  (lie  de) ,  dans  la  mer  lonienoe.  — 
(26  decembre  1811.)  Evaluation  de  la 
qnantite  d'approvisknnements  en  re- 
acrve  a  Gorton;  nouveUee  expeditions 
des  line  es  a  eette  lie ;  mesarea  a  prendre 
pour  ea  aaaarer  le  rsfitsilletnsnt  pen- 
dant deai  ant,  1 13.  —  (20  decambre. ) 
Necesaite  de  n'envojer  a  Gorfoa.  que 
dtt  oonvaia  kien  escorts*  qai  paieaent 
defier  let  croisieres  aagWises,  131. 

Goers  dipujmatiqox.  V.  Diplomatics 
(Corp*.) 

Coops  o'oasaavATtosj  m  l'Slh  (1  "corps.) — 
(12  novembre  1811.)  Instructions  pour 
I'orgenieetion  de  1  artillerie  de  ee  oorpe , 
7,  8.  —  (23  novembre.)  Repartition 
da  materiel  entre  lee  places  de  afiadeo, 
Minister  et  Waeal;  generaax  cbergee 
dea  coatmaadeaieato  de  cctte  artillerie , 
31.  32.  —  (0  deceotbre.)  Reaaert  de 
cavalerie  expodie  aa  oorpe  4c  Davoat , 
•0.  —  (16  dcccmare.)  Adjunction  d'un 
equipage  da  matelots  de  la  flottille  an 
aerpt  d'observation  de  l'Elbe ,  85.  — 
(20  decembre.)  Observations  ear  I'etat 
tanitaire  de  ee  corps ;  nccoasitc  d'en 
oaaapleter  prosnptetneot  reffeetif ,  06. 
—  Ordre  k  Davoot  aa  aajet  de I'etat  de 
situation  de  aaa  armee  an  iw  decem- 
bre, 07.  —  (25  decembre.)  Instrac- 
tions  caaearnaat  la  formation  de  cinq 
brigades  de  cavalerie  legere  deetinees  a 
(aire  partie  da  corps  d'oboci  sail  on  de 
fllbe,  105.  —  Organisation  dea  cinq 
division*  de  cnii assists  de  t'armee  de 
Davoot ;  geaeraax  cbargas  de  lea  com- 
mander; dispositions  relatives  aa  ser- 
vice dea  laaeiere  et  dea  obevaa  logeis 
pendant  la  procbaino  campagae ,  1 05 , 
106.  —  Chaagemeats  dans  la  compo- 
sition de  la  6*  division  da  oorpe  d 'ob- 
servation de  l'Elbe;  elle  se  reonira  a 
Oina brock ;  ordres  concernant  la  for- 
mation des  8*  et  0*  divisions  ,  107 , 
108.  —  (27  decembre.)  Enumeration 


de  bataillons  appeles  k  faire  partie  du 
corps  de  Davoat ,  118.  —  (30  decem- 
bre.) Ordre  a  Davoat  de  faire  torn  les 
achats  de  ebevanx  necessaires  poor  la 
remoate  de  son  armee ,  1 40.  —  Dispo- 
sitions prises  poor  completer  I 'organi- 
sation da  corps  dobeervalion  de  l'Elbe  : 
iaiaaterie ,  garde  imperial* ,  cavalerie 
llgere,  reserve  de  la  cavalerie,  equi- 
page de  siege,  artillerie,  141.  — 
(2  janvier  1812.)  Le  corps  d'obterva- 
tion  de  l'Elbe ,  dedoable ,  formera  deux 
des  quatre  corps  de  la  Grande  Armee , 
151.  —  (6  janvier.)  Ordre  relatif  a 
I'armemsnt  des  cuirassiers  et  des  ebe- 
vsu-legers  du  corps  de  Davoot ,  1 60.  — 
(10  janvier.)  GoatposHioa  du  ler  oerps 
d'observatioo  de  l'Elbe,  163.—  (15  jan- 
vier.) Reflexions  toocaaut  les  etate  de 
situation  da  corps  d'observation  de 
l'Elbe,  177.  —  (10  janvier.)  Direc- 
tions preterites  aux  difierentes  divisions 
de  Davoot,  182.  —(21  fcvrier. )  Ordre 
an  prince  d'Eokmuhl  de  commcaoer  le 
aaoavemeat  de  son  corps  sor  Stettin ; 
positions  qu'il  devra  ocenper  do  5  au 
10  mars;  forces  qn'il  aura  sens  ses 
ordres,  242.  —  (24  fevrier.)  Pres- 
criptions relatives  aa  depot  de  riterme 
a  organiser  k  Stettin ;  precaution  k 
prendre  poor  la  reform*  des  cbevaax , 
252.  —  (3  mars.)  A  deter  d'avril ,  le 
l"*  corps  d'observation  de  1'Elbe  pren- 
dra  le  nom  de  ler  etrps  de  la  Grande 
Armat,  277.  V.  Gbawds  Asuss. 
Corps  n'oasaaviTioa  aa  l'Elbk  (2«  oerps). 

—  (10  janvier  1812.)  Composkioo  do 
2*  corps  d'observation  de  l'Elbe ;  il  sera 
commando  par  le  dac  de  Reggio,  163. 

—  (22  fevrier.)  Ordre  k  Oodiaot  de 
porter  eon  quartier  general  a  Magde- 
burg, 240.  —  (3  mars.)  A  dater  dn 
1"  avril,  le  2*  corps  d'observation  de 
l'Elbe  prendre  le  nom  de  2*  carps 
de  la  Grande  Annie,  277.  V.  GaaNDK 
Aasias. 

Gobps  D'oBsaavariOR  ds  l'Ooban  (3e  corps 
de  la  Grande  Armie).  —  (2  janvier 
1812.)  Co  corps  forsnera  an  dee  qua- 
tre de  la  Grande  Armee,  151.  — 
(10  janvier.)  Infanterie  et  cavalerie  qui 
le  composeront,  163.  —  (23  Isvrier  ) 
Ce  corps  pasters  le  Rhin  a  la  fin  de 
fevrier  pour  se  diriger  sur  Leipsig  et 
Erfurt ,  250.  —  (3  mars.)  A  partir  du 
ler  avril,  le  corps  d'observation  de 
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I'Oeean  prendre  le  dob  de  3e  corps  de 
la  Grande  Annie,  270.  V.  Gbamdb 
Arm**. 

Costs  d'obsbbvatkm  db  bbsbbib  (de  V orotic 
dSspagnc).  —  (30  decembre  1811.) 
Dissolution  de  ce  corps,  140. 

CoBPS  d'oBSSBVATIOS  OB  l'ItAUB  ubbj  dio- 
xalb  ,  commande  par  le  general  Grenier, 
346. 

Cobps  d'obsbbvatiok  d'Italib  (4e  corps  de 
la  Grande  Armie).  —  (16  decembre 
1811.)  Organisation  a  donner  a  ce 
corps ;  instructions  coocernaut  lea  regi- 
men It  francais,  let  regiments  etrangers 
et  les  regiments  i (aliens ;  composition 
de  I'artillerie  et  de  la  cevalerie,  86, 
80.  —  (28  decembre.)  Ordre  an  viee- 
roi  de  biter  la  reunion  des  troupes  do 
corps  d'observation  d'ltalie;  disposi- 
tions relatives  a  1'orgacisation  de  lartil- 
lerie  et  da  train  ,  123.  —  Iftesures  a 
prendre  en  vue  de  rapprovisionnement 
de  ce  corps ;  mode  de  transport  a  em- 
ployer ,  124.  —  (30  decembre.)  Ordre 
poor  la  formation  d'nn  bataillon  d'equi- 
pages  militaires  ilalien ;  le  vice  -  roi 
portera  son  attention  sur  la  qnestion 
des  mojens  de  transport  et  sor  celle 
des  fours  de  campagne ,  143.  —  (2  jan- 
vier  1812.)  Organisation  definitive  do 
corps  d'observation  d'Halie,  an  des 
quatre  de  la  Grande  Armee,  152.  — 
(3  janvier.)  Le  prince  Eugene  prendre 
discretement  Unites  les  mesa  res  neces- 
saires  poor  que  les  trois  divisions  de 
son  corps  se  tieonent  prates  a  se  mettre 
en  marcbe  ao  premier  moment;  depot 
a  former  a  Trente;  dispositions  too- 
cbaot  la  remonte  de  la  cavalerie  et  le 
service  des  equipages  militaires,  155. 
—  (13  janvier.)  Ordre  au  vice-roi  de 
former  one  cotnpagoie  de  marins  de  la 
garde  italieone ,  172.  —  (22  janvier.) 
Creation  an  corps  d'observation  d'ltalie 
d'on  bataillon  d'equipages  militaires 
•ytnt  des  attelages  de  bomfs ,  184.  — 
(20  janvier. )  Dispositions  pour  one 
procbaine  mite  en  mtrcbe  de  l'armee 
do  prince  Eugene,  107.  —  (7  fevrier.) 
II  sera  forme  an  corps  d'ouvriers  a  la 
suite  de  I'equipage  de  pont  du  corps 
d'observation  d'ltalie,  208.  —  (8  fe- 


vrier.)  Ordre  au  corps  d'observation 
d'ltalie  de  se  mettre  en  marcbe  vers  le 
Danube ;  il  trsversera  le  Tyrol  en  neuf 
colon oes ,  212.  —  Junot  commaadera 
le  corps  d'observation  d'ltalie ,  sons  lea 
ordree  du  vice-rot  t  213.  —  Instruc- 
tions concernant  le  monvement  present 
a  rarmee  do  prince  Eugene ;  elle  devra 
descendre  •  comme  nn  torrent  da  bant 
da  Brenner  sur  Is  Danube  * ;  neeaina- 
lion  do  general  Cbarpentier  covame 
cbef  d'etat-major,  215.  — (10  fevrier.) 
Ordre  an  vice-roi  de  falter  seat  moare- 
ment  vers  tUtisbonac,  219.  —  (20  fe- 
vrier.) KecessH4  de  completer  Feffectif 
des  regiments  du  4*  corps;  les  deta- 
chements  supplementaires  seroat  reanis 
a  Verooe  poor  rejomdre  a  la  fie  de 
mars ;  observations  sur  Fetal  de  situa- 
tion des  equipages  militaires ,  265. 
V.  Gbanm  Amis*. 

Cobsaibbs.  —  (8  fevrier  1812.)  Defease 
aox  gonverneurs  militaires  devoir  des 
iolerits  dans  les  statements  dee  cor- 
saires,  215. 

Cobvisabt  (Baron),  premier  medeeie  de 
1'Kmperenr,  420. 

Cotes  (Defense  des).  V.  If  sum  (service 
general  et  constructions). 

Cboatbs  (Troupes).  —  (12  janvier  1812.) 
Ordre  i  Clarke  de  completer  I* organi- 
sation des  troupes  creates,  165. 

Coltqubs.  —  (30  decembre  1811.)  Note 
dictee  en  cooseil  du  commerce  et  des 
manufactures :  necessite  Jeacoureger  la 
culture  de  la  betterave  en  etablissant 
ene  quantite  de  fabriques  de  sucre  pro- 
portionnee  aox  semailles ;  evaluation 
du  rendement  annuel  des  plants;  eia- 
men  de  la  question  ana  points  de  vae 
economique  et  politique,  133  a  135. 
—  (6  janvier  1812. )  Ordre  au  ministrc 
de  l'interieur  de  faire  un  rapport  ear  la 
culture  de  la  betterave ;  disposition  con- 
cernant les  procbeines  semailles,  138. 

Ccrial  (Baron),  general  de  division,  300. 

CusTmeosB  (Jean),  concierge  de  la  legation 
rnsse  a  Paris,  275. 

Csartortski  (Adam) ,  prince ,  443. 

Csbbnitcurp  (Comte  db)  ,  colonel ,  aide  de 
camp  de  1'emperear  de  Rossie,  253, 
273,  275. 


Digitized  by 


TABLE  ANALYTIQUE.  561 
D 


Dakndbls,  general  de  division ,  192,  217, 
244,  277,  355,  376,  378,  428,  453. 

Daonbau,  armateur,  28. 

Damas,  general  de  divUioo ,  104  ,  217  , 
219,  279. 

Davbwark.  —  (20  novembre  1811.)  Plein- 
les  de  Napoleon  an  snjet  de  la  cootre* 
bande  anglaise  dans  le  Danemark; 
demarches  a  faire  a  Copcohague  pour 
y  mettre  nn  terme ,  23.  —  (4  fevrier 
1812.)  Ordre  an  minislre  des  relations 
exterieures  J'entrer  en  negotiation  avec 
le  Danemark  poor  no  achat  de  chevaux, 
204.  —  (29  mars.)  Alliance  conclne 
avec  le  Danemark  en  voe  de  la  pro- 
chaine  campagne;  contingent  qui  sera 
fan  mi  par  ce  pays ,  en  cas  de  descente 
des  Anglais,  348.  —  (22  avril.)  A  ox 
termes  do  traite  conclu  avec  I'Empe- 
renr,  12,000  Danois  se  porteront,  le 
cas  echeaot ,  sor  l'Oder  on  le  Zoider- 
tee,  382. 

Danziq  (Dnc  db).  V.  Lbvbbvbb. 

Danxio  ,  ville  (brie  de  Prosse ,  occopee  par 
les  Prancais.  —  (13  decern bre  1811.) 
Instrnclioos  concernant  l'approvisioooe- 
ment  de  Dansig,  73.  —  (13  j  an  tier 
1812.)  Ordres  snr  le  mime  snjet ,  1 65. 
—  (ler  join.)  Ordre  a  la  division  Daeo- 
dets  oToceoper  Daosig  et  de  deTeodre  de 
la  les  cAtes  de  la  Baltiqoe ,  453,  456.— 
(9  join.)  Composition  de  la  garnison  de 
Dansig  ,  475.  —  (9  juin.)  Ifesures  a 
prendre  poor  mettre  cette  place  a  Tabri 
d'nn  coop  de  main;  le  commandant 
sera  change* ,  476. 

Dabo  (Comte) ,  minislre  secretaire  d'etat , 
175,  257,  258,  280. 

Datoibsnil  (Baron),  general  de  brigade, 
188. 

Davblogib  ,  24. 

Davout  ,  dnc  d'Aoerstaedt ,  prince  d'Eck- 
muhl, marechal  commandant  le  corps 
d*obeervation  de  I'Elbe  (ler  corps  de  la 
Grande  Armee).  —  (14  novembre 
1811.)  Instructions  a  Davout  dans  la 
provision  d'hostilites  de  la  part  de  la 
Prosse ;  le  prince  d'Eckmuhl  envelop- 
perait  tootes  les  garnisons  prosaiennes 
jnsqn'a  la  Vistole,  14,  15.  —  (15  no- 
vembre.) Prepare! ifs  k  faire  poor  poo- 
voir,  le  cas  echeaot,  Her  les  mains  a  la 
Prosse;  des  equipages  de  siege  seront 
dirigls  eootre  Spandao  et  Kolberg,  15, 

XXIII. 


16.  —  (24  notembre.)  Ordre  a  Davout 
d'envoyer  a  1'Empereor  on  eltat  de  la 
situation  de  ses  troupes;  forces  dont 
poorra  disposer  ce  mareohal ;  garnisous 
a  mettre  dans  les  places  de  Glogau  et 
de  Magdeburg ,  34,  35.  —  (2  decem- 
bre.)  Napoleon  recommande  A  Davout 
de  ne  point  ajooter  ertance  anx  pre'- 
tendns  bruits  d'ooe  insurrectioo  de  I'AI- 
lemagne;  la  dignity  do  prince  d'Eck- 
muhl et  la  haute  importance  de  ses 
fonctions  exigent  qo'il  vise  en  dehors 
de  ces  romeurs,  44,  45.  —  (19  dl- 
cembre.)  Question  ao  prince  d'Eckmuhl 
ao  tujet  d'une  commande  Iventuelle  de 
voitnres  de  transports  militaires,  95. — 
(9  fevrier  1812.)  Preparatifs  presents  i 
Davoot  poor  no  moovement  secret  de 
son  corps  vers  la  Vistula,  218.  — 
(21  fevrier.)  Ordre  au  prince  d'Eck- 
mfihl  de  commencer  son  mouvemeot 
sans  delei ,  242.  —  (3  mars. )  Le  ma- 
rechal Davout  disposers  son  corps  de 
maniere  qo'en  deux  jours  it  puisse  pas* 
ser  l'Oder;  son  avaot-garde  correspon- 
dra  avec  le  prince  Pooiatowski,  278. 

—  (6  mars. )  &chelonnement  prescrit 
anx  divisions  de  Davoot,  k  pariir  du 
1 5  mars ;  elles  devront,  des  que  I'Em- 
pereur  aura  envoye*  1'ordre  de  marche , 
arriver  snr  la  Vistole  en  dix  on  douse 
joors,  286.  —  (16  mars.)  Ao  cas  ou 
les  Rosses  commencement  les  boitili- 
tes,  hi**  corps,  avec  Davoot,  con- 
tiendrait  I'eonemi  sor  le  Niemen  ,314. 

—  Ordre  an  prince  d'Eckmuhl  de  por- 
ter son  qoartier  general  k  Thorn,  316. 

—  (25  mars.)  Le  langsge  de  Davoot 
devra,  jnsqn'a  noovel  ordre,  roster  pa- 
cifiqoe;  il  evil  era  toote  reconnaissance 
militaire  au  deli  de  la  Vistula,  339.  — 
(30  mars.)  DeTenie  ao  prince  d'Eckmuhl 
de  faire  ancun  moovement  offensif  avant 
d'en  avoir  recu  I'ordre,  348,  351.  — 
(22  mai.)  Necessity  poor  Davoot  de 
tenir  toot  son  corps  eonceotre'  sor  la 
rive  droite  de  la  Vistole,  418.  — Fixa- 
tion dn  traitement  do  prince  d'Eckmuhl , 
419.  —  (26  mai.)  Instructions  k  Da- 
voot poor  le  moovement  de  sod  corps 
d'armee;  I'Empereur  lot  recommande 
de  s'embarrasser  le  moras  possible  de 
bagages,  432.  —  (4  joio.)  Ordre  ao 
prince  d'Eckmuhl  do  mettre  on  terme 
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am  pillages  det  Wartembergeois ,  qai 
fourragenl  en  tous  tens  dans  la  Polo- 
gne ,  465.  —  (5  juin. )  Davoot  recevra 
l'ordre  doccuper  les  bords  de  la  Pregel , 
lnsterburg,  Wehlan  et  KoBnigsberg , 
472.  —  (6  join.)  Memo  ordre  an  prince 
d'Kckmubl,  474.  —  (10  juin.  )  H  din- 
gers sa  cavalerie  legere  tor  Gosteborg  , 
479.  —  (]5  juin.  )  Ordre  a  Davoot  de 
s'etablir  a  Wilkowysski,  406,  499.  — 
(20  jnin. )  Precautions  a  prendre  par  le 
prince  d'Eckssubl  pear  ne  pas  demas- 
qner  trop  tot  son  mouvemeot ,  520.  — 
(21  jnin.)  11  se  porters  avec  sea  corps 
d*armoe  dans  la  direction  de  Kovno , 
524.  —  (25  jnin. )  Dat out  a  Reum- 
chichki,  537.  —  (26  jnin.)  Ordre  a 
ce  mercchal  de  rennir  son  armee  et  de 
la  faire  repaser,  541 .  V.  Gaaaas  Abjjbk. 

Decavn,  general  de  dhissssi,  4  farmee 
d'Eipagne,21  ,  110,  Ml,  262,  356. 

Dkcisioiis,  200  ,  242. 

Dicais  (Combs) ,  vice-amiral ,  ministre  de 
la  marine,  70.  V.  Mauvb. 

Dbcbbts.  —  (9  deeembre  1811.)  D4cret 
aboiissant  le  regis**  feodal  dans  lea  trois 
nonveeux  deparieneats  dn  Nerd ,  62. 

Dbpbriwn  (Comte),  ministre  d'Etet,  inten- 
dant  general  dn  domaine  extraordinaire. 

V.  DoiUINB  BXTBSDnOtNAIRB* 

Dbvbanob  (Comte),  general  de  division, 
246. 

Dbjkan  (Baron)  ,  general  de  brigade ,  a  la 

Grande  Arsoee,  103,  105. 
Dklasords  (  Comle  ) ,  general  de  division  , 

300,  335,  337,  339,  354,  411,  451, 

507,  516,  524. 
Dblost  dx  Glbon  (Baron) ,  general  de  bri- 
gade, 103. 
Dxscmasips,  oommissaire  ordonmateor  des 

gnerros ,  487. 
Dassaix  (Baron),  general  de  division,  a 

h  Grande  Armee,  181,  218,  279,  286, 

336,  550. 

Dbssolui,  general  de  cKvasion.,  356, 
547. 

Dbtbbs,  general  de  division,  501. 

Dsux-Skilbs.  —  {26  Janvier  1811.)  Des- 
titution dn  charge  d'affaires  de  France 
a  Naples ,  186.  (  17  mai. )  Mesnres 
prises  paor  It  defense  dn  royanme  des 
Denx-  Ssciles  pendant  la  campagne  con  Ire 
les  Rnsses,  404.  —  (23  mai)  Ordres 
conoernent  le  meme  objet,  422 ,  423 , 
424. 

Diplomatique  (Corps).  —  (16  fevrier 


1812.)  Ordre  an  ministre  dee  relation* 
eite'rieores  de  remplacer  denx  agents 
fraocaii  a  I'ltrenger,  224. — (25  avriL) 
11  sera  etabli  des  consols  francais  dans 
les  places  de  Kolberg ,  Rlbing ,  Keenigs- 
berg,  Kernel,  Riga,  Boateck,  Wissnar, 
Slralsond  el  Altona,  385. 

DoKTOtjRor ,  general  rnsse,  550. 

Donancs  db  l'Etat.  —  (17  janvier  1812.) 
Opportnnite*  d  aaattre  sme  aresme  {for- 
mes ,  pre*  de  Brienne :  qaeetisn  adree- 

.  see  snr  ee  sujnt  an  namastre  des  finances. 
181. 

Dousnn  axTaaoROiaana.  —  (16  janvier 
1812.)  Racket,  par  la  graad-dmc  de 
Messe-Darmstadt ,  de  divcrees  prnarkV 
tls  allemandes  faisant  parbe  dn  deaininc 
extraordinaire ;  observation*  de  rEmpe- 
renr  an  eajet  de  la  convention  cenclne 
acetCgard,  177.—  (6  fevrier.)  Ordre 
a  Defarmoa  de  verecr  k  la  Sebeai  de 
cbarite  maternelie  di verses  sommea  qai 
lni  son!  noes,  206. 

Douuangkt  (  Biron  )  ,  general  de  brigade , 
a  la  reserve  de  cavalerie ,  132. 

Donnas  (Baron)  ,  general  de  brigade,  a  la 
Gnnde  Armee,  103,  165. 

Doasxxini  (Comte),  general  de  division , 
a  1  armee  d'Eepagne,  22,  86,  138, 
187,  189,  279. 

Dotation*.  —  (14  janvier  1812.)  Res- 
ponse de  F  Km  per  ear  a  nan  dimsndf  de 
supplement  de  dotaUoa  fana  par  le  dnc 
ne  Padone,  175. 

Douaam.  —  ( 10  janvier  1812.  )  Neeaina- 
tion  de  Collin,  comes  de  Snasy ,  camme 
ministre  des  inenafsofnrni  et  da  com- 
merce ;  la  surveillance  de  1  asnainsstra- 
tion  des  donanes  sera  dans  ens  attrian- 
tions,  163. 

Doohbbc  (Baron),  general  de  aivinso,  a 
la  reserve  de  cavalerie,  41 ,  61 ,  105, 
153,  164,  249,  308. 

Dauraa-u-PKLLCY ,  centre-enure! ,  426. 

Bwm  (Gomte) ,  adnata!  an  eUtiaisn,  di- 

mihtairc,  90,  94.  fli">tf,n,10B 
Dwelt  < Baron)  ,  general  na  diviaiotj,  439. 
Dob and,  maieen  de  commerce,  126. 
Doaoc,  dnc  de  Prionl ,  general  an  smnioe, 

grand  mnrncnal  dn  palem,  174. 
Dubosnbl  (Comte) ,  general  de  disision , 

aide  decamp  del'sTmperenT,  102,  371, 

429,  5#9. 
DoauvTB  (Baron),  general  da  dtvisies, 

383,  408 ,  454. 
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Enii  (Baron  d'  )  ,  general  oominaadant  lei 
dquipages  de  pont  de  U  Grande  Armee , 

31,  343,  389,  493,  472,  478,  531, 
535,  540,  542,  546.  V.  Gaaxns 
Aanan, 

Eoearoni  (Prince  n').  V.  Davoct. 

t lisa  Napolion ,  grande-ducbesee  de  Tos- 
cene,  310. 

Eupicinado  (L'),  chef  de  troupes  iesnr- 
reclionoetlei  en  Espsgne,  21. 

Evs-OaisjrraL  (Deprtement  de  I*) ,  142. 

iowrhtn  di  roirr.  V.  Artillmib. 

iqmrhan  uuTAitn.  V.  Gen*  as  (Admi- 
nistration de  la). 

Euuoer,  general  de  division ,  242. 

Espasnx  (Operation*  en),  —  (10  novembre 
1811.)  Suceea  remportes  parl'armee  da 
Midi;  necessitt  de  s'emparer  le  plot  tdt 
possible  de  Valence;  ordres  4  trans- 
mettre  en  consequence  en  marechal 
Sachet,  qni  sere  sentena,  an  besoin, 
per  ReiJle  et  Mamiont;  retraite  de  llina 
.dens  le  nord  de  la  Pemnsnle ;  marche 
de  Deceen  sor  Barcelone ,  21 ,  22.  — 
L'Esnpercur  ee  plaint  de  ne  pes  rece- 
eetr  des  rapports  reguliers  de  ses  gene- 
rmnx  en  Espegne  ,22.  —  (20  novem- 
bre.)  Observations  an  major  general  de 
farmee  d'Espague  snr  le  genre  de  gnerre 
a  Caire  anx  ineorges  dans  la  Pentnsole  : 
on  snbstitaera  dee  eolonoes  mobiles  et 
dieeeeninees  anx  corps  eompectes  et  sta- 
tunnaires,  27. — (6  decembre.)  Precau- 
tions prises  par  rSmpereer  poor  proteger, 
le  cas  echeant,  la  frontier*  pyreneenne 
con  I  re  les  iacnrsione  des  beodeseepegno- 
ks ,  54 ,  55.  —  Cense  dee  pertes  es- 
soveet  per  rarmee  de  Catalog  ne ;  insslu- 
brite  de  I'Ampurdan  ponr  les  tronpes , 
56.  —  Instructions  poor  les  dues  de 
Ragnee  et  de  DeJaaalie;  Mime  ex  prime* 
par  Napoleon  a  pronos  d'one  maiHeavre 
melheureuse  da  general  Girard  ;  recom- 
mendation expresse  de  nopposer  que  de 
grandee  messes  anx  Anglais ;  operations 
preterites  a  Sonlt  dans  le  midi.de  la 
Peninsnle,  59. — (24  decembre.)  Dis- 
tribution d'nn  onxieme  convoi  de  fonds 
entre  les  divers  corps  de  Farmee  <TEi- 
pagne,  102.  — (20  decembre.)  Ile- 
snres  a  prendre  pour  assurer,  an  moven 
de  voitores  roulieres,  l'epprovisionne- 
ment  de  Barcelone ;  premieres  operations 
do  siege  de  Valence ;  ins  tractions  poor 


le  genera!  Deceen,  110,  111.  — 
( 20  decembre* )  Explications  concer- 
nant  les  operations  4  entreprendre ,  par 
1  entremise  d'nne  maison  de  commerce, 
•fin  de  fenrnir  4  Barcelone  et  anx  trou- 
pes francaises  en  Espegne  les  mnnitioos 
de  boucbe  necessaires ,  125,  120.  — 
(30  decembre. )  luetroetions  a  trans- 
raettre  4  Sachet ;  ce  marechal  coneervera 
le  gonvernement  de  Valence  et  le  com- 
mandensent  dn  3«  corps ;  role  assign*'  an 
general  Resile;  creation  d'nn  corps 
Itmnmit  de  V&brt;  le  corps  d'observa- 
tien  de  reserve  sera  diesoas ,  130,  140. 
—  (7  janvier  1812.)  Envoi  d'nn  don- 
sieme  convoi  de  loads  ponr  les  armees 
d'Espegne  et  de  Portngel,  Ul.  — 
( 0  jsnvier. )  lies  ares  4  prendre  poor 
assurer  le  ravkaiUement  de  Bareelone 
et,  4  I'ocoasien,  la  defense  de  Terra- 
gone,  162.  —  (25  janvier.)  Organisa- 
tion de  la  Catalogue  en  quatre  aVparte- 
ments,  185.  —  (27  janvier.)  Marche 
des  Anglais  snr  Ciurfad-Redrigo;  ordre 
4  Doreenne  de  sontenir  llarmont ;  im- 
portance dn  monvement  preecrit  n 
llontbrnn,  187.  —(11  fevrier.)  Me- 
snres  k  prendre  par  Marmont  pour  se- 
coorir  1'armee  dn  Midi ;  il  doit  c'eteblir 
offensivemeat  de  SaJasaanque  4  Almeids . 
et  se  preparer  a  merober  snr  Cindad- 
Rodrigo  ,  220.  —  (18  fevrier. )  Ordre 
de  faire  partir  pour  la  Catalogue  les 
intendants,  les  prefets  et  les  sous-prefets 
nonvellement  proposes  4  Kad  ministration 
de  cette  province ,  228.  —  F antes  com- 
raises  psr  le  due  de  Ragnee ;  apres 
avoir  manque  I  occasion  de  reprendre 
Ciedad-Rodrigo ,  ce  marechal  doit  se 
fortifier  k  Salamanqne,  tandii  qne  le  due 
de  Dalmatie  empe'ebera  le  corps  du  ge- 
neral Hill  de  se  rennir  4  Wellington ;  au 
ess  on  cette  jonction  viendrait  nean- 
moins  4  soperer,  Msrmont  sera  it  ren- 
force'  par  rarmee  dn  Nord ;  d"uu  autre 
cote*,  ce  n'est  qn'en  coo  servant  les 
Asluries  qne  le  doc  de  Raguse  pent , 
apres  one  bataille  perdue,  assurer  sa 
retraite;  expos4  des  consequences  qn'ont 
entratnees  depnis  qnelque  temps  les 
fans  ses  manoeuvres  de  Marmont  et  l*in- 
opportnne  dissemination  de  son  armee ; 
en  resume* ,  la  conqu&e  dn  Portugal 
depend  de  la  eondoite  ulterieure  de  ce 
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marechal  :  il  faut  qu'il  laisse  a  l'armle 
da  Midi,  forte  de  80,000  hommef,  le 
•oifl  de  cootenii  one  partie  des  Anglais 
•or  la  rice  gauche  du  Tage,  et  qu'il 
prepare  lout  pour  one  noovelle  offensive 
sur  Ciudad-Rodrigo ,  228  a  235.  — 
(21  fevrier.)  Noovelle  faute  de  Mar- 
raont  ;  il  n  a  pas  compris  les  intentions 
de  rEmperenr  snr  Valence ;  ce  mouve- 
ment  devait  avoir  lieu  par  Cuenca  et 
avec  des  forces  relativemeot  considera- 
bles, 244.  —  Ordre  au  due  de  Raguse 
de  faire  reoccuper  les  Asluries  par  la 
diviiion  Bonel;  Napoleon  insiste  sur 
('importance  de  cette  position,  que  Mar- 
moot,  dans  aucnn  cas,  ne  doit  Ivacuer ; 
quant  a  Badajox,  d'ailleurs  defendue 
par  lea  80,000  bommes  du  due  de  Dal- 
'  matie,  si  Wei  ling  ton  la  menacait,  le  doc 
de  Ragoae  l'arrlterait  par  une  diversion 
triomphante  en  merchant  sur  Ciudad- 
Rodrigo  et  Almeida ;  en  resume,  le  plan 
qui  est  present  est  toujours  le  mime  : 
s'ltablir  forlement  a  Salamanqne  sans 
abandonner  les  montagnea  du  nord,  et, 
de  la,  contenir  les  Anglais,  245.  — 
(29  fevrier.)  L'Empereur  continue  de 
craindre  les  incursions  des  bandes  espa- 
gnoles  sur  la  frontiere  pyrlneenne ;  di- 
vision de  reserve  chargle,  sous  les 
ordres  du  glnlral  Travol ,  de  conconrir, 
avec  les  gardes  nationales  et  les  chas- 
seurs des  vumtagnes ,  a  la  defense  des  dl- 
partements  limitropbes,  260  a  263. 
—  (8  mars.)  Ordre  so  general  Reille 
de  dlloger  de  la  Cerdagoe  francaiee  les 
insurges  espagnols,  296.  —  (12  mars.) 
Confirmation  dea  dernieres  instructions 
donnees  au  due  de  Raguae  :  il  doit  ou 
retenir  en  Ichec  sur  la  rive  droite  du  Tage 
la  plus  grande  partie  de  l'armle  an- 
glaise ,  ou ,  si  celle-ci  s'affaiblit  de  quel- 
ques  divisions ,  prendre  hardimenl  I'of- 
fensive  et  investir  Almeida ;  e'est  a  Tannic 
du  Midi  que  reviendra  pendant  ce  temps 
la  tache  de  defend  re  Badajoi ,  306.  — 
(16  mars. )  Le  roi  Joseph  eat  revltu  du 
commandement  en  chef  de  toutes  Jos 
armies  francaisesen  Espagne,  313.  — 
( 29  mars. )  Occupation  des  Asturies 
par  les  ins  urges  espagnols ;  plaintes  de 
l'Empereura  ce  snjet,  349. — (3avril.) 
Ordre  a  Reille  de  se  rendre  en  Aragon 
pour  prendre  le  commandement  de  cette 
province;  la  Catalogne  sera  sous  les 
ordres  de  Decaen ;  sur  le  Tage ,  le  sue- 
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ces  des  operations  depend  du  due  de 
Raguse ,  auquel  I'Empereur  laitse  carte 
blanche,  356.  — (8avril.)  Envoi  d'ua 
treizieme  et  d'un  qualorzieme  coovoi  de 
foods  a  I'armee  d'Espagne,  362.  — 
( 28  mai.  )  Ordre  au  general  L'Hsuflier 
de  se  maintenir  en  meaore  de  pouvoir 
secoarir,  le  cas  Icheanl,  Saint-Slbaa- 
tien,  447. 

Esssx  (Comte  d*),  commandant  on  corps 
rosse,  484,  496. 

Estapittbs.  —  (13  mars  1812.)  Ordre 
relatif  aux  estafettes  a  Itablir  de  Paris  a 
Berlin,  308.  —  (16  mars.)  Organisa- 
tion du  service  d'estafette  entre  Paris  et 
la  Grande- Armee  ,  325. 

Etatsbabbabesoobs.V.  BAsatBBSQVBs  (Etets). 

Eugbkb  Napolbox  ,  vice-roi  d'ltalie.  — 
(8  flvrier  1812.)  Ordre  as  rice- roi 
d'lbranler  les  colon nes  de  son  corps 
d'armee  dans  la  direction  da  Datrabe; 
instructions  relatives  au  passage  des 
troupes  dans  les  montagnea  da  Tyrol; 
le  prince  Eugene  fera  partir  tea  eqni pa- 
ges, toot  en  demenrant  josqu  a.  novvel 
ordre  a  Milan,  212,  213.  —  NoaveUes 
instructions  dans  le  roeme  sens  an  vice- 
roi  ,  215.  —  (10  fevrier.)  Le  prince 
Eugene  tachera  d'avancer  d'une  seaaanK 
l'arrivee  de  sa  tile  de  colonne  a  Ratis- 
bonne;  il  passers  par  Paris  avast  sis 
rejoindre  son  corps  a  Dreade,  219.  — 
(3  mars. )  L'Empereur  reproche  an  vice- 
roi  d'avoir  canal  par  sa  negligence  la 
parte  du  vaisseau  U  RivoK,  pris  par  les 
Anglais,  281.  —  (28  man.  )  Ordre  an 
prince  Eugene  de  se  tenir  prlt  a  vanir 
a  Paris,  pour  se  rendre  de  la  a  Glogan 
et  rejoindre  son  corps  d'armee,  347. 
— -  ( 17  avril. )  Mime  ordre  an  ricerei, 
370.  —  (30  avrit )  Le  prince  Eugene 
se  rendra  a  Plock  ponr  y  aecrlerer  U 
formation  de  ses  magasins ;  forces  misea 
sons  son  commandement ,  391.  — 
(21  mai. )  Ordre  an  vice-roi  de  porter 
son  avant-garde  a  Willenberg ,  414.  — 
(26  mai. )  Son  prochain  quartier  general 
sera  Soldan,  433.  —  (1«  join.  )  Re- 
connaissance de  divers  points  da  la  fron- 
tiere russe  4  faire  faire  par  le  prince 
Engine ,  458.  —  La  vice-roi  eat  snandl 
a  Thorn  prls  de  rEmperenr,  460.  — 
(5  jnin. )  Ordre  au  prince  Engine  de 
s'avancer  dans  la  direction  da  Rastea- 
burg,  469.  — (10  jnin.  )  Son  qsjaxtisr 
general  devra  lire  le  14  a  Putins* ,  et 
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le  17  a  Oslrolenka;  c'ett  to  vice-roi 
qu'il  appartient  de  tomber  sur  la  droite 
des  Rott ei ,  dam  le  cas  ou  ill  s'ebran- 
leraient;  sinon,  il  se  bornera,  par  des 
mouvemenU  calculet  pour  occuper  1'en- 
nemi  vert  Grodno  et  Bialyslok  ,  a  faci- 
lity r  le  passage  du  Niemen  a  I'aile  gao- 
che  de  la  Grande  Armee,  480.  —  Le 
prince  Eugene  reculera  sa  ligne  d'ope- 
rations  sur  Thorn  et  Osterode;  mais  il 
s'arrangera  toujours  pour  tomber,  le  cas 
echeant ,  sur  la  droile  des  Busses ;  l'Em- 
pereur  lui  indique  les  points  oil  il  devra , 
le  moment  vena,  passer  le  Niemen,  480. 
—  (11  juin. )  Manoeuvres  preterites  au 
prince  Eugene  en  vue  du  mouvement  de 
Bagratinn  sur  Brsesc  et  le  Niemen ;  il  doit 
se  serfer  d'une  part  contre  le  corps  du  roi 
Jerome ,  et  de  l'autre  contre  le  gros  de 
l'armee,  486.  —  (15  juin.  )  Ordre  au 


vice-roi  de  porter  son  qnartier  general 
a  Olelxko,  496.  —  (17  juio.)  Le 
prince  Eugene  ajournera  son  mouvement 
josqo'a  co  qu'il  ait  reuni  des  vivres  en 
quantile  suffisante,  508.  —  ( 19  juin. ) 
L' Era  pereur  ordonne  a  Eugene  Napoleon 
de  continuer  sa  marche  sur  Olelxko, 
512.  —  (20  juin.  )  Point  presum*  ou 
le  vice-roi  franchira  le  Niemen ,  516.  — 
(21  juin.)  Ordre  a  Eugene  Napoleon  de 
se  porter  sur  Maryampol ,  afin  de  passer 
le  fleuve  a  Kovno  ou  k  Preny ,  524.  — 
(25  juin.)  Instructions  iu  vice-roi  pour 
qu'il  se  tienne  pre't  a  franchir  le  Niemen, 
540.  —  (26  juin. )  II  le  passers  dans  la 
nuit  du  27  au  28,  a  Piloni,  ou  un  pont 
sera  jet*  par  Eble,  542.  V.  Graxdb  Arubb. 

Evbrts,  chef  de  bataillon  ,  12. 

Exbuians  (  Baron  ) ,  general  de  brigade  , 
188. 


Faurb  dr  GiiRi  (Baron),  general  de  bri- 
gade, design*  pour  commander  1'artil- 
lerie  de  la  reserve  de  cavalerie  de  la 
Grande  Armee,  31,  48. 

Fat  ,  fabricant  de  sucre  de  belterave,  1 34. 

Fbltrb  (Ducdb).  V.  Clarke. 

Fkodal  (Regime). — (9decembre  1811.) 
Abolition  du  regime  feodal  dans  le  dl- 

.  partement  de  1'Ems-Superieur,  des  Bou- 
cheS'du-Weser  et  des  Bouches-de-l'Elbe ; 
effets  gen£raux  de  cette  abolition ;  nou- 
veaux  reglements  legislatifs ;  suppression 
des  droits  seigneuriaux  et  feodaux ;  arti- 
cles concernant  les  corvees ;  fixation  des 
indemnitee,  62  a  67. 

Fbrbtibr  ,  capitaine  de  fregate.  —  (25  d£- 
cembre  1811.)  Instructions  a  cet  offi- 
cier,  charge*  de  croiser,  avec  une  divi- 
sion ,  dans  l'Oceen ,  1 08. 

Fbrribrb,  general  de  brigade,  103  ,  105, 
153. 

Fivancbs.  —  (24  novembre  1811.)  Foods 
affectls  a  la  constroction  de  la  route  de 
IVesel ;  rapport  k  faire  par  Gaudin  sur 
cette  question ,  34. 

Flburos  (Due  db).  V.  Joordak. 

Florbrce.  V.  Mbrdicitb  (Depots  de). 

Forxstibr,  capitaine,  118. 

Forbts.  V.  Marine  (  constructions). 

FooRiffRR  (Baron),  general  de  brigade,  147. 

Francois  II,  em  pereur  d'Autriche.  — 
(3  avril  1812.)  Napoleon  remercie  Fran- 
cois II  de  see  assurances  d'amiti*;  il 


espere  en  la  duree  de  l'alliaoce  conclue 
entre  la  France  et  1'Autricbe ,  358.  — 
(26  mai.)  Francois  II  a  Dresde,  aupres 
de  Napoleon,  433.  V.  Aotrichr. 

Frbdiric,  roi  de  Wurtemberg.  —  (11  mai 
1812.)  L'Empereur  remercie  ce  souve- 
rain  des  voeux  qu'il  lui  a  exprimes  pour 
la  reussile  de  ses  projels,  404. 

Fbbdbric-Augd8tr  ,  roi  de  Saxe,  due  de 
Varsovie,  441.  V.  Saxb,  Varsovik 
(Grand-duch*  de). 

Fresia,  general  de  diviiion  italien  ,  437. 

Friant  (Comte) ,  g£oe>al  de  division ,  a  la 
Grande  Armee,  183,  218,  541,  545. 

Frioul  (Due  dr).  V.  Duroc. 

Frontikres  (Defense  des).  —  (6  decembre 
1811.)  Necessity  de  poorvoir  a  la  de- 
fense des  frontieres  pyr^neennei ;  il  sera 
organise,  dans  cette  vue,  une  gar  do 
nationale  dans  les  dlpartements  limi- 
trophe! ;  chacun  d'eux  fournira  eu  outre 
deux  bataillons  d'elite,  et  Too  conservera 
les  bataillons  de  chasseurs  des  monla- 
gnes,  54,  55.  —  (29  fevrier  1812.) 
Reunion  sur  la  frontiere  pyroneenne 
d'une  division  de  reserve  commandec 
par  le  general  Travot ;  positions  que  ce 
general  devra  occuper  dans  la  monta- 
gne ;  composition  de  sa  division  ;  main- 
tien  des  gardes  nationales  de  la  contree 
et  des  chasseurs  des  montagnes;  necessity 
de  rectifier  la  frontiere  de  facon  a  pos- 
•eder  tout  les  pendants  des  eaux,  260. 
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Gttitun  (Cam*?),  rice^atiral,  368. 

Gjum  ihpuuu.  —  (16  deeembre  1811.) 
Ordre  an  auatatre  de  In  gaerre  de 
meUre  la  ted*  on  etet  d'eatrtr  an 
eampagne;  iottractiont  concern**)  t  la 
cavaJerie,  I'infanterie  et  fartiUerie  de 
celto  aim«,  83.  —  (21  deeembre.) 
CqbihiI  doit  ikn  ergtnitet  radmiait- 
traiioa  da  la  Garde  :  ordoanateare , 
conMaietajret  daa  gnarree,  envriert, 
eaaipeget  mtatairea,  ate.  ,  98.  —  Ma- 
earee  priaaa  poar  ooetpieter  I'tffitctif  de 
la  oevarerie  da  la  Garde ,  99.  —  Avie 
k  Beatierca  aa  enjet  da  l'orgaaitatioa  da 
genie  da  la  Garde  imperial,  Ida  — 
(23  deeembre. )  ArtiBerie  da  la  Garde 
rappelee  d'Ktnagaa,  \9l.  —  (27  jaa- 
vier  1812.  )  Obeervaliont  snr  Fetat- 
major  de  la  Garde ;  jugement  tur  divert 
officiers  auxquelt  l'Empereur  detirerait 
confier  un  commandement,  188.  — 
(8  ftvrier).  Ordre  a  Beitieree  de  faire 
pardt  »ecret«nivat  poor  Brnsellea  la  pre- 
aueve  divuion  de  la  Garde,  214.  — 
(19  terrier.)  ttftlracvions  aa  dac  oYIetrie 
poar  qa'il  capedie  divert  devacbemente 
da  k  Garde  vera  Majaata ;  oet  moove- 
aaeole  aevront  aa  (aire  da  noit  et  avec 
le  plot  grand  eecrct,  241. —  (10  mart.) 
Noaveaoi  or  drat  a  Beat  ie  ret  poor  la 
oaite  eo  oaarcht  de  la  Garde  vera 
Mayence  et  vert  I  E  Ike ;  competition 
da  i'ioraaterie ,  de  la  ce valerie,  de  1'ar- 
tillerie  et  da  grate,  299.  —  Pretorip* 
tieot  ralalivea  aaz  aiglee  et  fanioat  , 
301.  —  (14  mart.)  Diepotivioot  poar 
eapedier  en  potte,  de  Bayonne  a  Parit, 
huit  batailleoa  de  la  Garde,  309.  — 
Ordre  eoaoeraant  la  monvemen*  tac- 
ceatif  de  la  Garde  vera  la  Vittale,  315. 

—  (18  mart.)  Le  mareebal  Beteieree  la 
dirigara  tor  Wuraborg  ,327.  — 
(25  mart,)  intlrucliona  relatives  4  ce 
moavement,  33nv  —  (f  avril.)  L'Bm- 
ptreor  reclame  jta  &at  de  la  tUaatioc 
el  da  moavament  de  la  Garde ,  334.  — 
(3  avril.)  Pvojet  de  former  de  la  Garde 
deaa  commandemeotaqui  teraieot  doaaet 
aaa  marecbaax  Bfortier  etLefebvre,  33d. 

—  (4  avril.)  Ordre  ooncernant  le  depart 
poor  la  Grande  Armee  dat  derniert 
detaobementa  de  la  Garde ,  338.  — 
(10  avril.)  Le  commandement  de  la 
vieille  Garde  ett  confie  aa  mareebal 


Lefebvre,  346.  —  (4  join.)  Renaaan 
eaUGavdaaTbarn,  467.  —  (9jara. ) 
Moovopveot  da  la  premiere  divieiaa  de 
la  Garaa  ear  Kttniaeborg ,  477.  — 
(10  jaio.)  Ordre  a  la  drvieion  da  la 
vieille  Garde  de  se  porter  de  Hetltaerg 
tar  Seaappaaberlr  478.  —  La  Garde 
iaapariale  maaamvrcra,  vert  le  30,  paar 
patter  le  Niemen ,  482.  —  (13jeta.) 
Ordre  4  Beaaieraa  at  a  Lefebvre  de 
aa  dinger  tar  taatarbarg,  488.  — 
(1$  joia.)  La  Garde,  mirrbaat  ear 
lnaterbarg,  fere  etepe  4  Taaaan,  304.  — 
(19  jam.)  Approvitiooairaenai  daa*  la 
Garde  devra  aa  maair  avaat  da  qaMer 
loaterbarg,  513.  —  (99  jaia.)  Ordre 
k  la  Garde  de  parrir  poar  StaMopttaaca, 
513.  —  Ordre  da  joar  corirttnool  la 
Garde,  an  moment  da  pattage  do  Nie- 
meo,  520.  —  (21  juin.)  MouvenSent 
preterit  a  Beatieres  et  Lefebvre  en  arant 
da  Wilkoaryttki,  324.  V.  aaa»»B  AatreV 
Gaaota  Navjoaaane.  —  (6  deeembre  1811.) 
Nacettiw  da  poarvair  4  la  defenee  det 
frontieret  pyreaeenaet  par  l'orgaaitt- 
tioo  dee  gardet  natieaaiea  daaa  lea  oV- 
parlemenlt  dee  Pyroaeee  OrieataJea ,  de 
rAriege,  de  la  Hante-Garoeae  at  daa 
Haalet-Fyreoeet,  54.  —  (3  mart 
1819.)  Nate  tor  an  projet  d'organiea- 
tion  de  la  garde  aatioaala  :  la  creation 
da  cea  cobortet  doaaera  ane  neavelle 
armee  k  rinveriear;  interne  tiono  poar 
la  redaction  da  decrct  k  interrenir: 
cetta  mi  Nee,  qui  ne  tortira  paint  det 
frontieret ,  comprendra  on  preaner  ban, 
an  deoii£me  et  an  arriere-ban;  lea 
eommandemeata  teront  eWtree  4  det 
generaax  teaateart,  281.  —  (2  avril.) 
•Ordret  relatifv  k  l^mbrigadanient  dea 
cobortet  de  gardet  naUonalee,  353.  — 
(26  rati.)  I  ml  ructions  tnr  Pemplaee- 
ment  det  cobortet,  430.  —  (13jatn.) 
Ordre  aYenvoyer  aaa  demi-brigade  a 
Bavaane,  486.  —  (16  jaia.)  L'Kmpe- 
rear  prette  la  formation  det  caboHaa  et 
Tenvoi  4  Bayonne  d'un  tertam  aoaaave 
de  brigadea  de  Norvaandie,  501.  — 
(21  jnin.)  Ordret  daat  le  mdma  tent 
an  miaiatre  da  hi  guerre ,  522. 
Garkau  (Baron) ,  general  de  brigade,  260. 
GfttJTHanr  (Baron) .  geae*ral  de  brigade , 
105,  153. 

Gbndabmbs  D'oRfKHmancm,  —  (2  avril  1812.) 
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Projet  de  rEmpereur  de  ereer  pfosieurs 
compagniet  de  cet  gendarmes ,  354. 

Gftjfis.  V.  Marine  (soviet  gtniral  et  con- 
structions). 

Gsmr.  —  (4  dlcembre  1811.)  Observa- 
tions relatives  a  la  formation  des  equi- 
pages do  genie  de  la  Grande  Armee , 
49.  —  (5  decembre.)  InttrnctioDS  con- 
cern ant  let  travaux  et  I'armement  de 
Modlin,  52  a  54.  —  (12  decembre. ) 
Representations  slveres  an  ministre  de 
la  guerre  inr  la  non-execution  dn  decret 
relalif  aax  batteries  de  la  Gironde  et  de 
I'fle  d'Oleron ,  69.  —  (14  decembre.) 
Composition  du  materiel  du  geoie  de  la 
Grande  Armee,  74.  —  (SO  decembre.) 
Compagniet  de  tapeurt  et  de  mineart  a 
incorporer  dant  la  Grande  Armee,  135. 

—  (13  jantier  1812.)  Ordret  relatift 
a  I'armement  de  Gluckstadt  et  a  la  de- 
fense det  cotes  de  la  mer  da  Nord , 
169.  —  (28janvier.)  Nole  dictee  en 
cooseil  det  fortifications  :  travaux  a 
fairs  poor  la  defense  det  ties  bollan- 
daitst  de  Goeree,  Schouwen  et  Zierick- 
ree,  192.  —  (29  janvier.)  Dispositions 
a  prsndre  poor  creer  on  eUbltsternent 
militairea  Delfzjl ,  195.  — (18  fevrier.) 
Meturet  concernant  rarmement  det 
eotes  do  llecklenborg ,  det  bonchet  de 
l'Klbe ,  da  Weser  et  de  la  Jahde ;  im- 
portance des  places  de  Delfiyl ,  Coe- 
verden  et  Gorcom ;  i nit rnct ions  relali? et 
anx  forte  Latalle,  Doqoetne,  Montebello 
et  Saint-Hilaire,  en  Hoflande,  225.  — 
(19  fevrier.  )  Ordre  de  demolir  tootet 
Jet  coostrnctiont  qui  geuent  let  fortifi- 
cationt  de  Magdeborg ,  240.  —  (26  ft- 
irier.)  Metnret  a  prendre  poor  assu- 
rer la  defense  de  StraWund ,  953.  — 
(]«r  man.)  Trace*  des  travaox  aeiecoter 
an  Helder,  271.  —  (25  mars.)  Ordre 
an  prince  d'Eckmuhl  de  fatre  conttrsrire 
one  redonte  a  la  pointe  dn  Nehrung, 
339.  — (12avril.)  Instructions  concer- 
nant rarmement  det  tlet  Saint-Maveoof, 
367.  —  (7  mai.)  Mesa  res  a  prendre 
poor  rarmement  de  Magdeborg ,  398. 

—  (26  mai. )  Obserrationt  tor  les  ditpo- 
ti  Irons  adoptees  poormettre  Pillanen  6tat 
de  defense ,  431 ,  433*  V.  Grande  Arm 6k. 

GbV.ro  (Baron),   general  de  brigade, 

105,  124,  153. 
Gmard  (Baron) ,  general  de  division ,  59 , 

153,  396. 

Gooroauo ,  capitaioe ,  ofBcier  d'ordonnance 


del'Bmpereor.  —(31  decembre  1811.) 
Mitt  ion  confine  a  Gonrgand ;  il  inspec- 
tera  let  batailloot  de  refract  aires  det 
tlet  de  Re\  d'Aix  et  d'Oleron,  et  visi- 
tera  let  batteriet  de  la  cote  josqu'a  la 
Gironde,  148. 

Gouvion  Saner- Ctr  (Comteoa),  general 
commandant  le  6e  corps  de  la  Grande 
Armee,  277,  330,  371,  480,  481, 
518.  V.  Grands  A  burr. 

Grabtdr  Aritcr.  ( Organisation  et  mouee- 
ments. )  —  (23  novembre  1811.)  Orga- 
nitation  dn  service  d'artillerie  ds  la 
Grande  Armee,  29  &  33.  —  (2  janvier 
1812.)  Note  tor  (organisation  de  la 
Grande  Armee ,  oomprenant  provisoire- 
ment  4  corps ,  1 5  divisiont  d'infanterie, 
1 3  brigades  de  ea valeric  legere  et  6  di- 
visions de  reserve  decavalerie,  151. — 
(16  janvier.)  Bertbier  est  nootme  major 
general  de  la  Grande  Armee ,  1 80.  — 
(24  janvier.)  Instructions  concernant 
les  Equipages  milHairet ,  1 84.  — (30  jan- 
vier. )  Observations  an  major  general 
sur  let  estate  de  la  Grande  Armee ,  198. 

—  (6  fierier.)  Ordrs  concernant  les 
eqoipages  de  siege  de  la  Grande  Armee , 
207.  — *{23  fevrier.)  Question  a  la 
Riboisiere  an  snjet  dn  pare  general 
d'artillerie  de  la  Grande  Armee ;  I'Rm- 
perenr  desire  savoir  a  quelle  epoque  il 
poorra  passer  le  thin ,  250.  —  (27  fi- 
erier.) Emploi  a  faire  des  Bspagnols 
dans  la  Grands  Armee ;  reflexions  snr 
la  possibility  d*amalgamer  ces  deux  ele- 
ments,  francais  et  stranger,  257.  — 
(3  mars.)  Un  5°  corps  de  la  Grande 
Armee  sera  forme*  par  les  troupes  polo- 
naises, sous  le  cosomandement  de  Po- 
nktowski ;  les  Bavaroit ,  avsc  Ssint-Cyr, 
com  poser  on  t  le  6* :  let  Seaons  le  7e ; 
les  Westpbaliens  le  8«.  —  Les  Wur- 
tcmbergoois  formcront  la  25*  division , 
et  lea  brigades  de  Berg  ,  de  Hesse- 
Darmstadt  et  de  Bode,  avoc  Dasndets  , 
la  26*.  —  Les  dsns  corns  d'obtervation 
de  l'Klbe  preodront  le  ion  de  1"  et 
2*  corps.  Le  corps  d'obtervation  de 
rOeean  s'appetlera  3*  corps,  et  le  corps 
d'obtervation  d*ltabe  ,  4*  corps  ,  277. 

—  Ordre  anx  Bavarois  de  so  rend  re  a 
Glogau,  teO.  —  (6  mart.)  Devout 
ecbeloonera  let  divisions  du  ler  corps 
de  maniere  qn*slles  pmsssnt,  an  pre- 
mier signal ,  fmncbir  t'Oder  et  so  por- 
ter rapidement  tor  In  Vistuls,  28*.  — 
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(11  mart.)  Ordre  relalif  aa  recrute- 
meat  det  regimental  de  la  Vistula ,  et  k 
la  mise  en  marche  vert  le  Grand-Duche 
def  troupe*  polonaises  qui  son!  en 
France,  305.  —  (12  mars.)  L'Kmpe- 
rear  reclame  dn  ministre  de  la  guerre 
un  Itat  explicite  de  la  situation  de  la 
cavalerie  da  la  Grande  Armee,  306.  — 
(13  roars.)  Ordre  a  Oudinot  de  se  tenir 
pre1!  a  porter  le  2e  corps  snr  Berlin , 
307.  —  (14  mars.)  Adjonction  a  la 
Grande  Armee  de  4,000  hommes  de 
Iron  pes  de  marine,  qui  seronl  dirigees 
sor  Magdeburg  et  Danzig ,  309.  —  La 
campagne  de  la  Grande  Armee  s'ou- 
vrira  par  les  sieges  de  Dinabonrg  et  de 
Riga;  instructions  adressees  en  conse- 
quence  an  general  la  Riboisiere,  311. 

—  (16  mars.)  Mouvements  preterits  a 
l'ouverture  des  hostilites  aux  different 
corps  de  la  Grande  Armee  :  le  roi  de 
Westphalia  prendre  le  com  man  dement 
de  Taile  droile,  formee  det  5e,  7*  et 
8e  corps,  et  maocBUvrera  de  facon  k 
couvrir  Varsovie :  le  1"  corps  con  lien  - 
dra  l'ennemi  snr  le  Nieman;  le  2e,  le 
3e  et  le  4e  marcheront  sur  Thorn;  le 
grand  quarlier  general  sera*a  Berlin  le 
l*r  avril,  314.  —  Ordre  a  Ney  de  pe- 
lotonner  son  corps  de  Leipsig  a  Torgau 
et  a  Wittenberg,  315.  —  Mouvements 
preterits  a  diverses  divisions  du  corps 
d' Oudinot,  315.  —  Entree  prochaine 
du  2°  corps  a  Berlin ;  marche  en  tvani 
des  autres  troupes  de  la  Grande  Armee 
vert  la  front  i*re  russe;  k  moins  d*une 
offensive  de  I'ennemi ,  le  quartier  gene- 
ral du  prince  d'Eckmiihl  sera  Thorn; 
mouvemenl  des  Saxons  sur  Kalisi  et  du 
corps  westphaJien  sur  Varsovie,  316. 

—  Marche  des  Bavarois  el  de  1'armee 
d'ltalie  sur  Glogau,  316,  319.  —  Or- 
ganisation des  services  administralifs  de 
la  Grande  Armee  ;  depots  a  Berlin , 
Francfort-tur-POder,  Hanovre;  division 
det  services  en  divers  arrondissements ; 
routes  de  communication ,  hopitaux  , 
convois,  approvitionnementt ,  319  a 
326.  —  (19  mars.)  Ordre  k  la  cavalerie 
des  2e,  3e  et  4*  corps  de  se  porter  en 
avant  de  Torgau,  327.  —  Instructions 
sur  les  dispositions  a  prendre  poor 
compUter  I'effectif  du  4*  corps ;  itine*- 
raire  a  lui  prescrire ,  327.  —  (20  mars.) 
Ordre  au  2°  corps  de  reserve  de  cava- 
lerie de  quitter  Torgau  pour  aller  pren- 


dre set  cantonnementt  a  Francfort-aur- 
TOder,  329.  —  Arrivee  prochaine  des 
Bavarois  a  Glogau ,  329.  —  (25  mart.) 
Le  3*  corps  recoil  I  ordre  d'etablir  set 
ctnlonnements  sur  I'Oder ,  335.  — 
Marche  des  Saxons  sur  Pulawy  et  San- 
domir;  prochaine  reunion  de  I'armee 
d'lUlie  (4e  corps)  a  Glogau  :  339,  340. 

—  (26  mars.)  Ordres  re  la  lift  aux  mou- 
vements de  I'arlillerie  dans  la  direction 
de  la  Vistule,  343.  —  (30  mart.) 
L'Empereur  indique  a  Berthier  quelle 
devra  el  re  au  lcr  msi  la  ligne  de  be- 
taille  de  la  Grande  Armee  sur  la  Vis- 
tule, 349  a  351.  —  (3  avril.)  Projet 
de  former  un  9C  corps  ;  quelle  en  serait 
la  composition,  355.  —  (10  avril.) 
iublissement  det  depot*  de  la  Grande 
Annie  en  Allemagne  et  sur  la  Vislnle, 
365.  —  (22  avril.)  Creation  <Tun 
9C  corps  sous  les  ordres  du  marechal 
Victor,  378.  —  (25  avril.)  Prochaine 
arrivee  des  dues  de  Reggio  et  d'EIcbin- 
gen  sur  la  Vistule,  387.  —  (30  avril.) 
Mouvements  partiels  du  2*  corps,  389. 

—  Formation  d'un  10e  corps  tout  le 
commandement  de  Mscdouald ,  390.  — 
Dale  fixee  pour  le  mouvement  du 
4«  corpe,  392.  —  (ltfr  mai.)  Ids! ruc- 
tions concernant  les  depots  de  la  Grande 
Armee,  393.  —  (3  mai.)  II  sera  forme 
une  4*  division  de  la  reserve,  394.  — 
(17  mai.)  Ordre  de  diriger  sur  leurs 
corpt  retpectifs  les  consents  des  divers 
depots  de  la  Grande  Armee,  405.  — 
(18  mai)  Organisation  de  la  reserve 
de  la  Grande  Armee ,  406.  —  (20  mai) 
Dispositions  pour  l'armement  de  la  le- 
gion de  la  Vistule,  411.  —  (21  mai.) 
Mouvement  de  troupes  de  Glogau  sur 
Posen,  413.  —  (23  mai.)  Positions 
que  doivent  occoper,  sor  la  Vistula, 
les  4e  et  5«  corps ,  a6n  <T  assurer  leur 
approvisionnemenl ,  425.  —  (26  mai ) 
Ouverture  prochaine  de  la  campagne ; 
quarliera  genlraux  assignee  aux  com- 
mandants des  divers  corps ;  ordres  re- 
latift  aux  manutentiont  et  subsistences , 
433.  —  Dispositions  prescrites  en  vue 
du  mouvement  a  opeVer  par  les  5°,  7« 
et  8e  corps;  pools  a  jeler  sur  divers 
points,  435.  —  (28  mai.)  Organisa- 
tion de  la  7«  divition,  418.  — 
(1"  juin.)  Distribution  en  Prutse  et  sur 
les  cotes  de  la  Baltique  de  la  reserve  de 
la  Grande  Arme*e;  Augereau  est  charge 
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de  la  commander,  452  a  456.  — 
(4  join.)  Mesures  concernant  l'organi- 
aalion  do  service  de  1'intendant  general 
et  do  payeur  de  la  Grande  Armee,  465. 
—  (5  join. )  Ordre  de  transferer  le  grand 
qoarlier  gln4ral  a  Osterode ,  468.  — 
Le  roi  Jer6me  est  charge*  de  faire  sur 
la  Volhyoie  on  mouvement  simule ,  a  la 
faveur  daquel  I'Empereur  d^bordera  l'en- 
nemi  sar  son  extreme  droite ,  passera  le 
Niemen  et  en  livers  Vilna ;  tons  les 
depots  de  l'armee  seront  rtanis  daos 
llodlin,  469.  —  (6  juin.)  Positions 
assignees  an  4e  corps;  itineraire  trace 
anz  divisions  de  Neyt  Oadinot  et  De- 
vout, 473.  —  (lOjuio.)  Une  partie 
de  la  Grande  Armle  recoit  1'ordre  de 
marcher  en  avanl  tor  Schippenbeil , 
Bartenstein ,  Insterburg  el  Gombinneo, 
478.  —  Nonvelles  positions  a  prendre 
par  les  3©,  4e,  5%  6e ,  7C  et  8e  corps  ; 
toatei  les  manoeuvres  doivent  tendre  a 
poovoir  tomber  snr  la  droite  de  l'en- 
nemi,  an  cas  on  il  ferait  no  mouve- 
menl  offensif;  s'tl  demenre  immobile, 
l'aile  gauche  de  la  Grande  Armee ,  apres 
avoir  passe  le  Niemen ,  debouchera  snr 
le  flanc  des  Rosses,  tandis  que  l'aile 
droite,  sans  trop  8*avancer,  executera, 
de  son  cdic,  uae  diversion  calculee, 
480.  —  Reunion  du  corps  de  Gouvion- 
Saint-Cyr  (6e)  a  Ortelsburg;  1'Bmpe- 
reur  insiste  sur  les  mesnres  que  le  vice- 
roi  doit  prendre  afin  de  pouvoir  fond  re, 
a  1* occasion,  snr  le  flanc  droit  des 
Basses;  en  resurae\  toutes  les  opera- 
tional de  la  Grande  Armee  doivent  avoir 
pour  objet  de  faire  avancer  l'aile  gauche 
par  un  mouvement  debordant  au  dels 
du  Niemen ;  quant  a  la  droite ,  elie  se 
tiendra  liee  avec  la  gauche,  au  moyen 
du  centre  manoBUvrant  sur  la  ligne  de 
Thorn  et  de  la  basse  Vistula,  et  elle 
couvrira  Varsovie  en  s'appoyant  a  la 
Narew ;  pais ,  lorsque  le  reste  de  ('armee 
aura  f ranch i  le  Niemen  inflrienr,  toute 
la  droite  se  portera ,  selon  refinement, 
sur  Grodno  ou  Bialystok,  480.  — 
(11  juin.)  Le  roi  Jerdme  est  charge  de 
suivre  pas  a  pas  le  corps  de  Bagralion , 
qui  semble  vouloir ,  en  s'avancant  sur 
Brsesc,  s'opposer  au  passage  du  Niemen 
et  couvrir  Vilna;  en  serrant  de  pre*  les 
Busses,  de  quelqoe  cote  qu'ils  se  dili- 
gent, et  en  demeurant  appuyee  au  corps 
du  vice- roi ,  l'aile  droite  de  la  Grande 


Armee  ne  court  aucun  risque  et  pent , 
au  besoin,  se  reTugier  daos  le  camp 
retranche  de  Hodlin  et  sur  la  Vistula, 
484.  —  Instructions  dans  le  meme  sens 
au  vice-roi ;  I'Kmpereur  espere,  pendant 
ce  mouvement  de  Bagration,  pouvoir 
franchir  le  Niemen  et  deboucher  sur  les 
derrieresde  Tennemi,  485.  —  (13  join.) 
Quartiers  generaux  assignee  aux  divers 
corps  de  ce  valeric;  distribution  des  com- 
mandements ,  488.  —  (14  juin. )  Ordre 
au  major  general  d' organiser  definitive- 
ment  tons  les  services  snr  les  derrieres 
de  farmee :  bdpitaox ,  magasios,  pottos, 
police;  determination  des  points  par  ou 
passera  la  ligne  militaire  de  commnni- 
cation  avec  la  France ,  489.  —  ( 1 5  juin. ) 
Intention  de  I'Kmpereur  de  passer  le 
Niemen  enlre  Kovno  et  Olitta;  pendant 
ce  temps ,  le  roi  de  Westphalia  filerail 
le  long  de  la  Narew  josqu'a  Bialystok 
pour  suivre  Bagration ,  496.  —  Le  plan 
de  Napoleon  est  de  chercher  a  separer 
le  corps  de  Bagration  du  reste  de  l'ar- 
mee russe,  498.  —  Ordre  a  Davout 
de  rfanir  see  forces  a  Wilkovyaski ; 
imminence  d'une  balaille  sur  ce  point ,  * 
499.  —  (16  juin.)  Determination  des 
routes  4  suivre  par  l'armee  enlre  la 
Vislole  et  le  Niemen;  points  par  les- 
quels  auront  lieu  lee  communications 
avec  Varsovie  et  Dansig ,  et  eel  les  entre 
Koenigsberg  et  Tilsit ,  504.  —  (20  juin. ) 
Dispositions  prescrites  pour  favoriser 
letablissement  des  ponts  sur  le  Niemen, 
514.   —  Ordres  relatifs  aux  mouve- 
ments  en  avant  dee  4e,  5e,  6e,  7°  et 
8«  corps,  514.  —  Envoi  aux  divers 
corps  d'ingenienrs  glographes  charges 
de  faire  le  croquis  des  positions  qu'ils 
occupent,  516.  —  Le  major  general 
expldiera  des  equipages  de  pont  sur 
Kovno  et  Maryampol,  pour  y  jeter  dee 
ponts  sur  le  Niemen,  517.  —  Prochain 
mouvement  offensif  de  l'aile  gauche  en 
Courlande  et  sur  Vilna,  518.  —  Le 
point  principal  du  passage  sera  Kovno ; 
un  second  pont  principal  sera  jell  a 
Preny ,  520.  —  Bulletin  de  la  Grande 
Armee;  enumeration  des  evfaements 
qui  out  amenl  la  concentration  de  huil 
corps  d'armee  sur  le  Niemen,  521.  — 
(21  juin.)   Ordres  die  tea  au  major 
general  en  vue  du  passage,  522.  — 
(22  juin.)  Marche  du  2«  corps  de  la 
Garde  sur  Kovno,  526.  —  (22  juin.) 
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Ordre  de  caramsssinarr  in  divert  carps 
W  masafeete  de  Napoieoa  a  la  Graade 
Arsaee;  des  peedaamaaana  partkaKcres 
scront  failes  m  Prassasas  et  au  jtatsi- 
ctneae,  527.  —  Batteries  i  nssttreen 
position  poar  preteaer  la  paaaay  da 
Niemen,  527.  —  Praekuaatioo  a  la 
Graade  Aimeer  528*. —  Ordre  poar 
Tarawa;  inetksttUaa  da  commission*  pre - 
vdtales  charges*  da  paair  iat  naaraa- 
dears;  toot  Iat  soJdats  ieoles  seroat 
atretes  am  peases  on  ptsscgcs  da  I'Oder 
at  da  la  Yistaie,  at  sereat  format  an 
easapeasaae ,  529  r  5*1.  —  (2a  jW) 
Ordre  pear  la  peases*  da  Kauaea; 
trait  peats  da  aaataaz  settoat  jetes  ta- 
daaant  da  Kevao  par  le  geaeral  EaJe , 
atae  la  cesacoare  da  la  diviaton  lloraad ; 
la  corps  da  princa  d'EekmvbJ  frssteaira 
la  premier  la  fLeuve ;  aa  qustrieme  pont 
tart  plac6  en  i-eservc  tar  las  aaatears 
oTAlexota,  poor  dire  jete  plot  lard  en 
eat  eadroit,  531  ,  535.  —  (24  jirio.) 
Ordra  aa  2«  corpa  da  fraaahir  la  Nie- 
saen,  535.  —  (25  juto.)  La  2«  carps 
aameravrera  da  saeoa  a  operar  ta  joac- 
fcioo  avec  le  10«;  rEmpereor  a  la  projet 
da  deloger  da  Keidaay  )a  princa  de 
Wittgenstein ,  s'rt  accapa  encore  eatle 
position,  537.  —  La  march*  tar  Vilna 
eat  ajearaee  jusqO'a  rarrivee  da  vice- 
roi;  resseatiel,  an  attendant ,  eat  de 
a'astarer  cearpleteaient  de  la  riaa  gau- 
aha  da  la  Viliya,  538.  —  Data  presu- 
me* a  laqndle  la  prince  Eugene  poarra 
francfair  le  Nientea ,  540.  —  Ordre  a 
RbU  da  cnaelrusre  deai  pools  de  ptiotis 
tar  la  Vilira  et  na  pont  de  radaaaz  tur 
la  Nieseco,  540.  —  (26  jnia.)  Un 
pont  sera  jete*  a  Piloni  poor  la  passage 
de  1'araWe  d'ltalie,  542.  —  Ordre  an 
major  geaeral  da  reduire  Ie  aembre  des 
gendarmes  dans  ebaque  corps  de  la 
Graade  Armee;  Us  aoivenl  servir  ani- 
qaasaaat  poor  la  police,  et  aaa  pour 
rescorte  des  engages ,  542.  —  Position 
respective  daa  arm  ess  rasse  et  fraueaise 
a  queJques  lienes  de  Vilna;  force  des 
carpa  ennemit ;  ordra  a  Ondinol  de 
nsnrcber  ooatre  Wittgenstein ,  544 , 
545.  —  (20  join. )  Avis  aa  roi  Jerome 
de  Feccapatioa  de  Vilna,  540.  — 
(30  join.)  Rencontre  des  corps  de 
Wittgenstein  et  d'Ondinot  &  ViUtomir ; 
las  Rosses ,  battos ,  se  repliant  sor  Di- 
aabonrg ;  marche  parallele  de  Ney  et 


da  daede  Reggie,  547.  —  Meaares a 
prendre  aa  too  da  siege  da  Riga,  541 

GtiUmjaaN  (Baron) ,  general  da  divastea, 
487,505,537,541. 

GaawitT ,  lieutenant  general  pruasiea , 
commandant  las  treupes  prnasisnasi 
adjoiaias  aa  10e  corpa  da  la  Grande  Ar- 
mee, 338,  374,  467,  492. 

G  aaa  an  (Camta) ,  general  de  diviaioa  eest- 
meodaat  le  corps  dotaotiaaon  de  ritan'e 
mennWle,  346,  404,  420,  424. 

Gaoacnv  (Comte  as) ,  general  da  dnriasoa , 
327,  539. 

Gums  (Ceaate),  geaeral  de  dkiaiast,  4  la 
Graade  Armee,  183,  243,  244,  287, 
310,  545. 

GfJBRM  (Attouujotration  de  la).  —  ( 12  aa- 
sombre  1811.)  Obiervatioaa  snrkutsa- 
vatse  qualkc  dee  foarnitarea  d'habiBr 
meat  faitee  a  1'arneee ;  ordre  de  snieai 
aeeueillir,  a  cet  egard ,  las  plaiates  des 
regiments ,  qui  dots  eat  avoir  la  lavatade 
de  refuser  at  naanvais  drap ;  ceasparai- 
ana ,  sons  la  rapport  de  inabillemaat , 
dea  traapea  francaises  avae  eellse  dn 
grand-ducae*  da  Berg,  11.  —  (14  no- 
ventbre. )  Ordra  4  Clarke  aa  sajet  de 
dilapidations  dans  las  fburnitures  d'ba- 
bUleaaeat;  responsabttoe  a  isapoaer  do- 
re'navant  aai  ntajars  T  17. — (9  decern- 
bra.)  De  quel  drap  devroat  lire  haaiBet 
lea  PnpUlaada  la  Garde,  59.—  (20  de- 
cambre.)  Qoaatioa  a>  Lacaae  tancaant 
lea  meeares  a  prendre  contra  lea  foar- 
nissettrtde  man  raise  foi,  90. —  (20  oV- 
cembre.)  La  comae  da  Caesar  av iters 
aax  taoyeas  d'aasnrar  rapproviaiaaae- 
moni  de  Barcelona ,  112.  —  II  s' eaten - 
dra  avec  la  aaaistra  de  la  aaariae  pear 
completer  celai  de  CoHon ,  113,  114. 
—  (29  decemhre. )  Inttraclioaa  aa 
catate  de  Cesaac  ear  las  aaeaaraa  a 
concerter  avec  ane  compagnie  do  com- 
merce poar  le  transport  des  araaaaaas 
de  booche  n^ceassiret  am  armoea  d'Es- 
pagno  et  de  la  Vistula,  125  a  129.  — 
Ordra  pour  la  construction  a  Anoara  et 
k  Venise  do  voitnres  do  transports  mili- 
Uirea,  130.—  (2 jaavier  1812.)  Ordre 
a  Lacaee  d'etabtir  le  personnof  d'adsai- 
niatratian  de  la  Graade  Araaee,  151. — 
(4  jaavier.)  Question  rotative  a  Teepece 
do  voitare  de  transport  qn'il  convient 
d 'adopter  poor  la  procfaaiae  campagne 
en  Russie,  157!  —  (0  jaavier.)  Utilite 
d'employer  dea  boenfs,  onlra  lea  cbe  vans, 
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1'afteUne  dea  loitanae  do 

pari,  Ua  —  (  U  jMwri«r. )  Sompot 
■mb*  dt  eronit  aaoorde  a  f  aetatarisftratieo 
de  1*  nterr*  po«r  tenet  oYapasrovieioti- 
DMMnt^l^ — (24jeovier.)  Itsirnc- 
Mom  a  Ltrnes  sar  I  orgaaneotJta  generate 
ana  4onipegee  miKtaireo  de  It  Grind* 
Ana**,  184.  —  (29  jaovier.)  Pree- 
criptiont  relative*  an  node  de  eooevrac- 
tion  dea  voitorea  de  nonvean  module, 
196.  —  ( 30  janvier. )  Observations  anr 
I'etat  des  fournitnree  de  l*tle  d'Oleron , 
198.  —  ( 1"  fevrier,)  Feads  affectae  a 
l'aonat  de  bidtne  ei  gajnctlee  ponr  lea 
rajimitia  de  la  •rande  Armee,  900. 

—  (4  irvricr. )  Ordre  aa  genera*  U- 
fiwfe  mme  levee  de  cnevana  par 

i ,  295.  —  (13i*vever.)In- 
aJenctione  seneartant  Wa  equipage*  mi- 
bftairee  dee  divers  eerpe  de  la  Grande 
Armtt,  225.  —  (  19  fevrier.)  Qoestitns 
i  Bteaisiss  retaHteienl  a  ^organisation 
dee  eqeipagee  de  la  Garde,  941.  — 
(23  fevrier.  )  Oboertotioa  tar  I*  retard 
apporte  dans  la  nuee  tn  moavement 
dee  tranaporaf  de  Da  Greece  Arvaee,  25 1 . 

—  Ordre  an  priaae  de  NeiwMRel  rda- 
avemcnt  an  major  mepacteui  dee  eqoi- 
peajee  miatairea,  251.  —  (27  fevrier.) 
Iteatetitna  4  Lac  nee  an  aojet  dee  re- 
meates  k  hit*  en  Allemegne  255.  — 
( I**  mars. )  Ordree  eoncerntnt  le  mtme 
•bjet  an  Major  general  de  la  Grande 
Armee,  279.  —(7  mars.)  Meenree  a 
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Le  aaejor  general  hestra  le  monaieaaat 
dee  eqntpagea  ataTaratroa  de  k  Grande 
Armee ;  preatriptJona  lonchant  lee  eais- 
eoat  da  nenewn  nsecMle,  293.  — 
(14  antra.  )  Bnnaeto  preterite  anr  qocl- 
nnee  nielveraations  dsns  Kadniiniatralton 
da  ligiaaiH  dt  It  Mettttirance,  310.— 
( 16  aaara. )  Inetrnctiaat  anr  lea  services 
adnmstratife  de  It  Grande  Armee :  re- 
monte,  personnel ,  hApitans,  equipe- 
ment  et  fournitnree  d'habillement ,  ap- 
proviaionnementa ,  service  dea  poetea  et 
dee  oetafettec,  319.  —  (17  aaara.) 
Ordre  en  coeate  de  Ceeanc  d'organieer 
reqnipenient  do  promiot  ban  de  la  garde 
netfenele,  326.  —  (29  mars.  )  Obeer- 
vatiene  relatives  aux  fooreitarea  de  ehe- 
vanz  pour  la  rsaaouao  de  It  Grande 
Annie,  345.  —  (8  avT&  )  Explications 
eoncernant  lee  divert  modeles  de  eais- 
reoe  4  employer  done  It  procnaine 
campagne,  359.  —  (30  ami.)  Re*- 
ponee  4  nn  rapport  dn  eomtt  de  Ceaatc 
anr  ee  aojet,  388.  — ( 1«*  join. )  Ordre 
eTeqniper  Its  eetdate  dea  regiment*  de 
la  Viatole  rcetee  an  depot  de  Sedan , 
452.  —  (tljuin. )  Obeervatmna  eon- 
cernant nne  negligence  d'nn  ordoona- 
tear  4  la  Grande  Armee,  523. 
GeiLLBMifiOT  (Baron),  general  de  brigade, 
139, 

GvfTToit  (Baron),  general  de  brigade,  192, 
355. 

Glyo*  (Baron) ,  general  de  brigade ,  434, 


de  eavaJerie,  299.  —  BwposMaene  poor 
at>prorisienner  la  Grande  Armee  (Feftets 
arbabiHement  et  d'amtamnee ,  291.  — 


Guvor  (Baron) ,  general  de  division,  com- 
mandant let  ehtsscnrs  4  cheval  de  la 
garde,  189,  915. 


H 


Man* ,  col  oner  pmeaien ,  cbargd  dn  mi- 
mstfcre  de  lagnerre  4  Berlin,  3*9. 

Hardrnbbrg  (Baron  di),  chanceaar  eVttat 
en  Prune,  368,  459. 

Hautpoul  (D*),  capitaine  dn  gonie,  offi- 
cier  d'ordonnance  de  rKmperear.  — 
(23  janvier  1819.)  Bunion  eenfiee  i 
eet  officior  :  il  ira  inapeeter  4  Hate ,  a 
Sampigwy  et  4  may  once  It  personnel,  le 
meteriol  et  let  aMelagee  de  i'artiHerie  de 
In  reeervt  de  la  garde,  252.— (21  mai.) 
IV  Haatponl  eet  charg4  d'aller  reconoattre 
diftrrenta  points  de  la  frontiere  rnase, 
416.  —  (  20  jtin.  )  Ordre  4  d' Haat- 
ponl de  parconrir  let  borda  da  Niemen, 


de  Kovno  4  Fteny,  en  eradiant  apecia- 

lemaut  Kendrttt  on  le  Aenve  fnit  an 

etndt,  519. 
Haxo  (Baron) ,  general  de  brigade,  512. 
HeoouviLLB  ( Comle  d*  )  ,  adnateor,  general 

de  division,  285  ,  289. 
Heichbl  ,  540v 

Hrloolaitd  ,  tin  dn  It  mer  dn  Herd ,  993. 
amcDtLBT,  geneval  dn  dtv leion  ,  497 ,  499 , 

427,  483. 

Hili.  ,  general  anglais ,  en  Bapegne ,  59  , 

228,  234. 
HoeurDORp  (Cotnte ) ,  general  de  division  , 

aide  de  camp  de  rKmperenr,  467,  473, 

479,  503. 
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Hollands.  —  (18  decembre  1811.) 
L*inicription  man  time  franc,aise  tert 
4tablie  en  Hollaed*;  lea  naviret  de  com- 
merce hollaodais  foorniront ,  an  beaoio, 
leart  matelots  il  eacadredu  Teiel,  91. 

—  ( 16  mart  1812. )  Ordre  d'augmen- 
ter  lea  oompagniea  departementales  char- 
gees  de  la  defense  de  la  Holland*  ,313. 

—  (20  mart.)  Instructions  pour  le 


g*ne>al  Molitor  an  sojet  de*  tronaes 
destinies  a  girder  la  Holtande,  328. 
—  (25  avril. )  Nouvelles  instructive* 
pour  Molitor;  importance  qn'il  nest 
attacker  a  la  place  de  Naardem ;  mission 
confiee  an  general  Chambarihac ,  384. 

Hopitaox  HiuTAiais.  V.  Sairra  (Service  de). 

Huillikb  (L') ,  baron  ,  general  de  division, 
260,  3U,  439,  447. 


Illyribnnks  (Provinces).  —  (28  decembre 
1811.)  Obsertations  snr  dea  rapports 
de  Mollien  concernant  lea  finances  des 
provinces  Illyriennes;  inexactiUides  el 
(antes  a  y  redreaser;  critique  des 
comptee  de  rintendant  Chabrol;  total 
dea  sommes  affectees  a  rillyrie  en  1 8 1 1 ; 
explications  tendant  a  demontrer  qne  ce 
pays  n  a  pas  de  bndget  proprement  dit , 
119. 

Inscription  maritime.  V.  Conscuption. 

Instruction  pubuqui.  —  (12  novembre 
1811.)  Ordre  d'etablir  a  Wesel  one 
ecole  secondaire  francaise  et  des  e coles 
primsires  poor  I'enseigiraaent  du  fran- 
cais,  3.  —  (20  novembre.)  Question  a 
Montalivet  an  so  jet  du  lycee  de  Lyon , 
23.  —  (23  novembre. )  Ordre  d  eloi- 
gner des  seminaires  tons  lea  Sulpicieas, 
29.  —  (30  novembre. )  Observation 
relative  au  lycee  de  Marseille,  40. — 
(  1 6  decembre.  )  Ordre  concernant  le 
regime  d'alimentation  dans  les  lyceee  de 
Paris,  83. 

ISTRIB  (DUC  D*).  V.  BBSSltRBS. 

I  talis. — (18  novembre  1811.)  Ordre 
au  vice-roi  pour  la  repression  do  bri- 
gandage dans  les  Klats  romaina,  21. — 
(27  decembre.)  Observations  sur  la 
question  des  monnaies  en  Italic ;  oppor- 
tunity d'ajourner  encore  la  reduction 
au  systeme  decimal ;  raisona  economi- 


ques  et  politiques  a  I'appui  de  cette 
consideration,  119.  —  (13  janvier 
1812.)  Ordre  au  prince  Eugene  deregler, 
avant son  depart,  rorganisatioo  milkaire 
duroyaumed'Italie,  172. — (28 janvier.) 
Prescriptions  relatives  a  rarmccnent  des 
places  italiennes ,  1 94.  —  (29  fevrier. ) 
Forces  qui  devront  raster  en  Italic  poar 
as  defense  et  le  maintieo  de  la  tranquil- 
lite*  ;  garnisons  a  mettre  a  Palmanova  , 
Osoppo,  Venise,  Mantoue, Ancdae,  etc.; 
mesnres  a  prendre  poar  qne  cea  troupes 
pnissent ,  an  beaoin ,  se  potter  snr  tons 
les  points  de  la  Penineule,  270.  — 
(28  mars.)  Obaervations  concernant let 
troupes  deelineee  a  la  garde  de  Pliant 
pendant  la  campagne  qui  va  s'ouvrir; 
gene>aux  charges  da  les  cotnaaandsr ; 
gouvernement  civil  du  pays ;  le  due  de 
Lodi  aura  la  presidence  dn  conseil  des 
ministres ,  346.  —  (30  avriL  )  Ordre 
de  diseiper  dea  raaaemblementa  de  de- 
serteors  et  de  contiebandiers  dans  les 
montagnes  de  la  Ven&ie,  393.  — 
(23  mai.)  Mean  res  a  prendre  poor  aaea- 
rer  la  defense  dea  divers  poiata  de  Pita- 
lie  que  les  Anglais  poorraient  snanacer; 
deoombrement  dea  forces  dhpoaikkt 
dans  cette  vne,  420,  423. — (27  aaai.) 
Instructions  sur  le  mesne  snjet  am  vei- 
nistrede  la  guerre,  437.  V.  Dacx-Svcoas, 

TOSCANB. 


Jablonowski  (  Prince  )  ,  443. 

Jacob,  capitaine  de  vaissean,  199. 

Jacqueminot,  commiasaire  ordonnatenr  dea 
guerres,  464. 

Jacquinot  (Baron)  ,  general  de  brigade,  a 
la  Grande  Armee,  104,  152,  183. 

JsaoiiB  Napolkon,  roi  de  Weslphalie.  — 
(9  decembre  181 1. )  Mot  amical  a  Je- 
rome a  propos  de  1'incendie  du  cbAteau 


de  CaaseJ ;  question  concernant  lea  forces 
militaires  dont  le  roi  da  Weat phnbe 
ponrrsit  disposer  pour  rocenpatioa  de 
la  Sileiie,  61.  —(16  mars  1812*)  Le 
roi  Jerome,  a  rouverture dea  hoatilstes, 
prendre  le  commandemont  de  I'aile 
droite  de  la  Grande  Armee,  composes 
des  5e,  7«  et  8e  corps ,  et  s'ocenpera  eV 
couvrir  Varsovie,  314.  —  (25  mars.) 
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Ordre  au  roi  de  Westphalie  de  le  rend  re 
a  Glogao ,  puis  a  Kalisx ;  au  cat  ou  les 
Kdiks  attaqueraient  le  Grand-Duchi ,  il 
devnit  aur-le-chemp  se  porter  4  Varso- 
vie, 339.  —  (10  avril. )  Arrvee  pro- 
chaine  du  roi  Jerome  a  Kaliax ;  il  fera, 
dans  le  plus  grand  secret ,  one  recon- 
naissance militaire  a  Cracovie  et  a  San- 
do  mi  r  ,  366.  —  (30  avril. )  Le  roi 
Jerome  a  Varsovie ,  392.  —  (17  msi.) 
Defense  an  roi  de  Westphalie  de  jeler 
des  ponts  sar  U  Vittule  ;  ce  prince  ve- 
rifier a  YiUt  des  approvisionnements 
dans  les  places  polonaises ,  405.  — 
(21  rati. )  Ordres  a  Jerome  dans  le  me1  roe 
sens,  414.  —  (26  mai.  )  Mouvement 
present  .an  roi  de  Westphalia,  435.  — 
(l«r  jnin.  )  II  est  charade  reconnaflre 
divers  points  de  la  frontiere  rusee,  463. 

—  (5  join.)  Instructions  relatives  an 
plan  d'oplrations  que  le  roi  Jerome  exl- 
culera ;  son  corps  est  destine  a  defend  re 
Varsovie ;  Pnltosk  sera  son  qoartier  ge- 
neral, 469.  —  (11  join.)  Ordre  a 
Jerome  de  serrer  de  pres  le  corps  de 
Bagration,  dans  le  cas  on  il  se  dirige- 
rait  snr  Brsesc  et  Grodno  poor  essayer 
de  coovrir  Vilna  et  de  s'oppoaer  an  pas- 
sage du  Niemen ;  quels  que  soient  les 
mouvements  do  general  russe ,  le  roi  de 
Westphalie  doit  le  suivre  de  position  en 
position ,  tont  en  gardant  sa  ligne  d  o- 
perations  snr  If  odlin  et  en  se  tenant  uni 
avec  le  corps  du  vice- roi,  484.  — 
(15  juin.  )  Le  roi  Jerome  transporter*, 
le  20,  son  quartier  genlral  a  Nowogrod, 
496.  —  (21  juin.)  Ordre  a  ce  prince 
de  prendre  position  sor  Anguslowo,  525. 

—  (29  juin.)  II  marehera  contre  Ba- 
gration  du  c6le  d'Ochmiana,  546.  — 
( 30  juin. )  Conjecture  de  Napoleon  sur 
I'entree  de  Jerome  a  Grodno ,  550. 

V.  Grands  A  rues. 


Jbux  (Administration  des).  —  (20  novem- 
bre  1811.)  Projet  d'une  riforme  dans 
('administration  des  jeni  de  Paris;  eva- 
luation des  benefices  de  celte  banqne; 
l'Empercur  desire  rait  trouver  one  com- 
binaisoo  pour  appliquer  les  profits  soit 
anx  hopitaux,  soit  4  la  reserve  en  ble 
de  Paris,  24. 

Joicaiu  Napolbo.v,  roi  de  Naples,  com- 
mandant la  cavalerie  de  la  Grande  Ar- 
mee.  —  (10  juin  1812.)  Ordre  4  Mu- 
ral de  se  rendre  a  Gnmbinnen  avec 
l*4tat- major  de  la  cavalerie,  479.  — 
(13  juin.)  II  portera  son  qnartier  ge- 
neral a  Wilkowysski,  488.  —  (24 join.) 
Le  roi  de  Naples ,  apres  avoir  f ranch i  le 
Niemen,  fera  baltre  le  pays  entre  ce 
fleuve  et  la  Viliya  et  reconnattre  la  route 
de  Skorooli  a  Jijmory,  535.  —  (25  join. ) 
Instrnctions  4  ce  prince  snr  la  maniere 
dont  la  cavalerie  doit  operer  les  recon- 
naissances; Moral  se  concertera  avec 
Davoot  pour  choisir  one  bonne  position 
sur  la  Viliya,  538.  —  (29  mai.)  Ordre 
4  Marat  de  chasser  I'ennemi  de  Niemen- 
tchine,  545.  V.  Gmxdi  Ariirb ,  Sicilr. 

Joixvillb,  commissaire  ordonnateur  des 
guerres,  507. 

Joseph  Napolbox,  roi  d'Espagne.  —  (16 
mars  1812.)  L'Empereur  confere  a  Jo- 
seph le  commandement  en  chef  de  toutes 
ses  armees  en  Espagne,  313. 

Jourraov  (Baron),  general  de  brigade,  48. 

Jocsoan,  doc  de  Fleurus,  marechal.  — 
(16  mars  1812.)  Jonrdan  est  nomme 
chef  dVtat-major  des  armees  franchises 
en  Espagne,  313.  V.  Espaonk  (Opera- 
tions en). 

Jo?roT,  doe  d'Abrantes,  commandant  le 
corps  d'obaervation  d'ltalie  (4e  corps  de 
la  Grande  Armee),  sous  lea  ordres  du 
vice- roi,  213,  219,  299,  327,  362, 
363.  V.  Grands  Abuts. 


K 

KaLLsmuANN,  due  de  Valmy,  marechal,  382.  Koxopea,  general  de  brigade  (fans  la  Garde, 

KiLunufANN  (Comte),  general  de  division,  103,  188. 

4  la  reserve  de  cavalerie,  164,  327,  Kotxesub ,  ecrivain  allemand,  44,  45. 

332,  362.  Kocraxinb  (Prince),  ambaaaadenr  de  Rns- 

KiirDtLAN,  general  commandant  les  regi-  sie  4  Paris,  275. 

menta  espagools  en  France,  304.  KaisucsKr,  colonel,  commandant  les  che- 

Klb»t,  general  prusaien,  390,  467,473.  vau-legers  polonais  de  la  Garde,  188. 

Kolowsii  (Prince),  ministre  de  Russie  en  Kbosbhabe  (Baron  db),  ministre  de  Praste 

Sardatgne,  12.  4  Paris,  370,  384.  V.  Prcssb. 


Digitized  by 


57* 


CORRESPONDANCK  DE  NAPOLEON  I~ 


Lacspbos  (Cesnte  »b),  grand  ebitttcolier  de 
la  Legion  d'lmim,  12. 

Lacorb,  comte  de  Cessac,  general  de  divi- 
sion ,  mioastre  dtrecteor  de  radeaauatra- 
tioo  de  la  guerre.  V.  Gotaaa  (Adsniais- 
tration  de  la). 

Laobamgb,  general  de  division ,  363,  427, 
481. 

LaeauieB,  ad j udant - coanandaei  ,  296, 
406,  411,  4*3,  501. 

Lahossb  (Baron),  general  de  brigade,  ad- 
jodant  general  dam  ka  Garde,  214. 

Laflans  (Baron),  geaM  de  brigade,  377. 

La  Rneniftai.  V.  ftreowaas  (La). 

Latour-Maubourc ,  comte  de  Pay,  seaateur, 
general  de  division,  285,  332,  505. 

Lauriston  (Law  db),  eowoU,  general  de 
division,  ambaesadear  de  France  a 
Sesot-Petersbeorg.  V.  Ressn. 

Lwrun,  doc  de  Plaisaace,  prince,  lien  te- 
nant general  de  I'Emperear  en  Hol- 
lande,  142,  402.  V.  Hollands. 

Lbkbvbb ,  doc  de  Daniig ,  marecbal.  — 
(3  awril  1812.)  L'Emperenr  projette  de 
confier  a  ce  marecbal  nn  des  dana  oora- 
mandements  de  la  Garde,  355.  — 
(10  avril.)  Le  doc  de  Daniig  recott  le 
com  man  dement  de  la  vieille  Garde,  366. 
—  (13  join.)  Ordre  a  ce  marecbal  de 


dinger  sea  troupes  ear  Insect  barg%  468. 

—  (21  join.)  II  ae  portere,  le  22 ,  en 

evaat  de  WUIwwvseki,  524.  —  (22 

join. )  If  arcbe  de  Lefebvre  ear  Kmuo, 

526.  V.  G/mo«  inrnauLa. 
Leoro*  naotonam  (Ordre  de  U),  12. 
Lax* band  (Connie),  general  de  division,  * 

la  Grande  Arcaee,  107,  349,  J07, 

315,  512,  535,  537. 
Laric  (Baron),  general  de  brigade,  188. 
Lsrof  (Baron),  genera!  de  brigade,  48, 

38*,  473. 

Lassars,  coaanl g«a4nal  de  Branca  a  Saint- 

Petersburg,  117. 
LsToar,  coJoael,  major  dans,  la 

188. 

Lamas  no  NAaotaoa.  —  (25 
1811.)  Ordroaaaaanistro  de  l  is 
d'etnnecber  la  pnblieatioa  da 
tre  de  Napoleon ,  vrsie  on  fi 

Latsmaa  (Baron),  funeral  de  brigade, 
105. 

LfCBNcaa.  V.  Buocos  coBTtanNTAi*. 

Lion ,  cetoael ,  major  daaa  la  Garde,  188. 

Looi  (Oac  de).  V.  Usui 

Loasa  (Baraa),  general  de  araaaan,  a  la 

iosawj  de  caoaleria ,  332. 
Loihol,  arsaavonr,  28. 
Lvom,  riHe  de  France,  2*. 


let- 
35. 


M 


Macoonaio  ,  doc  de  Tarente,  marecbal.  — 
(30  avril  1812).  II  eat  dorign^  poor  le 
con  man  dement  do  10e  corns  de  la 
Grande  Arrnee,  389.  —  (13  join.) 
Ordre  A  Macdoaald  d'occupcr  Tikrit  et 
le  pays  vis-a-vis  de  Georgcabarg ,  487. 
—  (16  join.)  NooveHes  infractions  sor 
les  poaitioBS  qne  doit  prendre  le  dac  de 
Tarente,  505.  —  (19  join.)  Ce  snare- 
chal  ira  reconnatlre,  a  Tilsit,  1'empla- 
cement  d  un  pont  a  jeter  sur  le  Niemen, 
511.  —  (24  join.)  Ordre  a  Macdonald 
de  passer  le  fleave  et  d'opercr  sa  joac- 
tion  avec  le  doc  de  Reggio,  536.  — 
(25  join. )  Le  doc  de  Tarente  Vavaaecre 
rapvdement  ear  Restieny,  539.  —  (30 
join.)  £ventoalite  dun  moaveokenl  de 
Macdoaald  ear  Milan,  549.  V.  Gbakbb 


Mambx,  colonel,  242. 
Maillardos  (Ob),  ministre  plempoteatieire 
de  la  Confederation  belvltiqoe  a  Paris,  5. 


Maisoi)  (Baron),  general  de  brigade,  107. 

Mawwactqrsa.  V.  Coaaaana. 

Maboiavo  (Coaaie),  general  de  division, 
329,  389. 

aIabkt,  dac  de  Bassano,  snsnsatra  des  rela- 
tions easersoaros.  V.  AaaaaraaaB,  Aa- 
trichs  ,  Daxbma** ,  Paua&a ,  ReasiK  , 
Scam,  et  la  Liete  dmptrmmm  natonrfifs 
les  letires  sont  adreuim .  p.  588. 

Maroaron  (Baron),  general  de  brigade, 
103. 

Marine.  (Service  general  et  constructions.  ) 
—  (14  aoeeaabrc  1811.)  ftsaaism 
meats  do  conotraclioa  naamle  do  Genes 
et  de  W  Speaia ;  conditions 
rEmpereor  consent  a  conserv* 
a  developpor  kta  travaax  naaritii 
mences  4  Genes;  reason  aobtaame  a 
I'appai  de  oette  invention,  13.  —  Ob- 
servations sor  fatalist  de  nonages  dss 
abris  dans  les  golfes  de  inaa  et  do  Vil- 
lefranche  box  vaisseaoz  sortant  de  Too- 
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Ion,  13.  —  (15  novembre.)  Decree 
arre'tera  l'erdre  des  matieres  qui  seront 
traitees  dans  divers  couseils  d'adnunis- 
tration  de  la  marine,  18.  —  (16  no- 
vembre. )  Importance  que  l'Empereur 
attache  a  la  flottille  de  Boulogne,  qui 
doit  eire  lie  menace  permaoente  centre 
1'Angleterre,  19.  —  (20  novembre. ) 
Usage  a  faire  des  mortiers  a  la  I  ill  an - 
troys  pour  pledger  centre  les  Anglais 
les  rides  et  moniliases  des  cotes  de 
rOuett ,  25 ,  26.  —  Le  ministre  de  la 
marine  determinera  les  points  on  le 
noo?el  engin  seraH  otilement  place,  27. 

—  (21  novembre.)  Bessoorees  a  titer, 
pour  les  constructions  na vales,  de  I'ex- 
ploitation  des  forets  des  Alpes  mari ti- 
mes ,  29.  —  (23  novembre. )  Sanation 
kreguliere  do  garde-magasin  de  la  ma- 
rine a  Anvers ;  insnffisance  do  contrdle 
a  son  egard  ;  le  ministre  de  la  marine 
fera  cesser  net  abas,  33.  —  (29  no- 
vembre. )  Ordre  relatif  a  la  nonrrHure 
des  matelots  de  Brest;  question  coocer- 
naut  les  travaax  d'ao  chantier  de  care- 
nagei  Marseille,  40.  —  (  4  decembre, ) 
Projet  de  reorganisation  des  caoonniers 
de  la  marine ;  necessitf  d'ameliorer  I  ear 
instruction ;  defectuosite  do  tir  en  usage, 
46.  —  (6  decembre. )  Kessonrces  im- 
mense* offertet  a  la  constmction  navale 
par  les  forests  de  I'Bmpire;  Evaluation 
do  nombre  de  vaisseeui  qu'on  ponrrait 
en  tirer ;  apercu  particnlier  conoernant 
la  forei  de  Compiegne;  consequences 
qui  rcsulteut  des  calculs  faits  an  sujet 
des  coupes  possibles,  56,  58. —  (9  de- 
cembre.) Calcul  a  faire  toucbant  le  prix 
de  transport ,  jusqu'a  Anvers ,  des  bois 
de  Compiegne  et  de  Fontainebteau,  60. 

—  (12  decembre. )  luutilite  d'etaMr 
nn  atelier  de  construction  k  Trieste,  70. 

—  (13  decembre. )  Ordre  k  Decres  de 
determiner  la  circonscription  des  bassins 
qui  doivent  approvisionner  en  bois  les 
different*  ports ;  coupes  proven  ant  des 
fore*  da  dosaaine;  quantite  de  pieds 
cubes  necessaires  k  la  marine  jusqu'a  la 
fin  de  1815;  le  conseil  de  marine  exa- 
m  in  era  si  Ton  pent  constrnire  des  vais- 
seanx  de  ligne  dans  la  Loire,  71  ,  73. 

—  ( 26  decembre. )  Disposition  relative 
aox  compagnies  de  ligne  formant  les 
garni  sons  de  vaisseau  ,114.  —  (27  de- 
cembre. )  Observations  sur  le  prix  de 
transport,  jusqu'a  Anvers,  des  bois  de 


la  forest  de  Compiegne;  rafeeis  possible 
sur  ce  point,  118. — (15janvier  1812.) 
Note  concern  ant  les  coupes  de  bois  pour 
la  marine;  necessHc  d'empleyer,  apres 
le  martelage ,  le  systems  d'adjudication, 
175.  —  (29  fevrier. )  I a« tractions  a 
Decres  sur  ('organisation  des  regiments 
de  TartHlerie  de  marine ;  avantage*  du 
systeme  qui  consiste  a  placer  un  etat- 
major  et  on  depot  d'artiHerie  dans  cha- 
que  grand  port ,  264.  —  ( 6  mars.  ) 
Travaax  k  mire  sax  rades  d' Anvers  et 
de  Flessingue,  286.  —  (21  mars.) 
L'Bmpereur  invitte  aupres  de  Decres  sur 
la  question  de  savoir  s'il  seratt  possible 
de  constrnire  des  vaisseau  x  de  guerre  a 
rembouchure  de  la  Loire,  330.  — 
( 26-  mars.  )  Observations  sur  le  meme 
sujet  an  ministre  de  la  marine ;  etudes 
a  (sirs  ,  en  consequence,  a  Mindin  et  a 
Saint-Naxaire,  341.  —(27  mai.)Uti- 
lile  de  constrnire  an  Friscfae-Haff  des 
batiments  de.  guerre  destines  a  la  de- 
fense de  ce  lac  et  de  la  passe  qui  y  con- 
duit ,  440.  —  (19  juin. )  Ordre  con- 
cernant  nn  memoir e  sur  la  navigation  , 
510. 

Mawnb.  (Operation*  et  meturet  de  guerre.) 
— (29  decembre  1811.)  Kesnhat  des  Bon- 
dages fails  dans  lee  eaax  de  Barcetone 
et  de  Tsrragone;  faci'itls  offertet  au 
monillage  dee  navires,  129.  —  (5  de- 
cembre, )  Instructions  con  cernant  des 
expeditions  navalea  a  diriger,  de  Brest  et 
de  Naates,  sur  Tile  de  iavs,  50.  — 
(31  Janvier  1812.)  Ordres  retatrfs  a 
forganisalion  de  l'escadrede  la  Gironde, 
199.  —  (4  fevrier.)  Plain  let  de  l'Em- 
perenr  au  sujet  dune  fausse  manoeuvre 
de  1'escadre  de  Toulon  dans  one  de  ses 
sorties ,  2*6.  —  (8  fevrier.  )  Disposi- 
tions concernant  les  flortilles  de  I'Ei- 
eant,  de  Boulogne  et  de  Cberbourg; 
mesa  res  prises  pour  la  defense  de  ces 
trois  points;  necessity  de  se  menager 
un  refuge  dans  I'Blbe  en  ens  de  guerre, 
269.  —  (18  fevrier. )  Ordre  su  vice- 
amiral  Missiessy  de  descendre  1'Bscaut 
avec  son  escadre  et  de  multiplier  les  re- 
connaissances en  dehors  des  passes ;  son 
commandemeot  s'etendra ,  dn  nerd  au 
sod ,  depnis  Brielle  josqa'so  canal  de 
recluse;  il  sera  affecte'  a  la  flotte  de 
1'Bscaut  92  ohatoupes  caoounieres,  par- 
tagees  en  trois  divisions  :  division  de 
flottdle  de  l'Escant  et  de  la  defense  des 
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ties  Walcheren  el  Sehouwen ;  division 
de  la  Meuse  ct  de  la  deTeuse  des  ties 
Schoowen  et  Goeree;  division  de  flot- 
tille  de  rescadre ,  236  a  240.  — 
( 3  man.  )  Prise  do  vaisseau  U  Bivoli 
par  let  Anglais ;  instructions  donnees , 
a.  cetie  occasion,  au  mioislre  de  la 
guerre,  276.  —  L'Empereur  attriboe  a 
la  negligence  da  prince  Eugene  la  ca- 
tastrophe do  Rivoli;  representations 
qn'il  lui  adresse  a  ce  sojet ,  28 1 .  — 
Plusienrs  bailments  se  tiendront  pre^s  a 
prendre  la  mer  a  Ualamocco  ;  Napoleon 
enverra,  poor  les  proleger  dans  leor 
marche  tor  Aucooe,  one  division  de 
vaisseaui,  281.  —  (10  mars.)  Ordre 
ao  ministre  de  la  marine  d'approfondir 
1'affaire  dn  Bivoli;  l'Krapereur  desire 
savoir  si  cet  4v6nement  doit  £tre  impute* 
a  nn  acte  de  desobeissance  oo  de  lege- 
rete  de  l'aroiral  Villaret  ,  297.  — 
( 1 6  join. )  Enqu&le  a  fa  ire  sor  la  perte 
de  deni  fregates  pres  de  Lorient  el  sur  la 
condoite  do  commandant  de  la  Danai, 
502. 

Marine  nun  ale.  —  (14  mars  1812. ) 

^Dispositions  poor  1' envoi  de  plusienrs 
balailloos  de  Botlille  a  la  suite  de  la 
Grsnde  Armee,  309.  —  (23  mat.) 
Organisation  d'on  service  de  transport 
fluvial  de  la  Grande  Armee ;  sysleme  de 
navigation  inlerieure  do  Friscbe-Haff , 
425.  —  ( 15  juin.)  Ordre  ao  17e  be- 
taillon  d'equipage  de  flottille  de  se  ren- 
dre  de  Dansig  a  Kanigsberg;  mesores 
a  prendre  poor  la  defense  de  la  passe 
de  Pillao  et  la  navigation  des  lacs  ou- 
vertsdu  Niemen  et  de  la  Pregel,  491. 

—  Envoi  d'on  officier  charge"  de  recon- 
naitre,  en  vue  do  transport  de  I'eqni- 
page  de  siege ,  la  navigation  de  Labiao 
a  Tapiao  et  les  communicatious  avec  le 
Niemen  par  le  canal  de  Frederic  et  le 
Coriscbe-Haff,  495.  —  (17  joio.  ) 
Travaox  a  faire  poor  ameliorcr  le  canal 
de  Bromberg  et  accellrer  la  navigation 
de  la  Netse  et  de  la  VVarta;  commission 
nommle  a  cet  effet ;  fonds  mis  a  sa  dis- 
position ,  507. 

Mariiont,  doc  de  Ragose,  marechsl,  com- 
mandant Tarmee  de  Portugal.  — 
(19  novembre  1811.)  Ordre  a  Har- 
mon t  de  secoorir  le  marechsl  Sachet , 
en  vue  de  la  prise  de  Valence ,  2  J ,  22. 

—  (11  fevrier  1812.)  Instroctions 
poor  le  doc  de  Ragose;  il  fera  see  dis- 


positions poor  reoccaper  les  Astaries, 
et  placera  son  qoartier  general  a  Sala- 
manque,  220.  —  (18  fevrier.)  Obser- 
vations a  Ifarsnont  sor  la  manvaise 
direction  qn'il  a  donnee  k  la  guerre; 
apres  avoir  manque*  l'occasion  de  re- 
prendre  Cioded-Rodrigo  tor  let  Anglais, 
il  doit ,  de  Salamanque ,  teoir  lVnnenri 
sor  le  qui-vive,  et  toot  preparer  pour 
on  oooveaa  moavement  oflensif  aa  mots 
de  mai ;  da  succes  de  cetie  operation 
depend  la  conqoe'te  do  Portugal ,  218  k 
235.  —  (21  ferrier.)  last  ructions  dans 
le  meme  sens  a  If armont ;  il  s'en  tiendra 
an  plan  qui  lui  a  &4  .preterit ;  see  forces 
seront  conceu  trees  an  tour  de  Salesman- 
qae,  et,  meme  spres  one  bataille  per- 
due, son  intent  lui  defend  d'evacoer 
les  Asturies,  245.  —  (12  man.)  Nou- 
velles  instroctions  k  trantmeitre  an  doc 
de  Ragose  :  tons  set  efforts  dotrent 
teodre  a  tenir  en  echec,  sor  la  rive 
droite  da  Tage,  la  plus  grand*  partie 
des  troupes  anglaises,  306.  V.  Ear acne 
(  Operations  en  ). 
Martuscbkwitx,  general  de  brigade,  33, 

IIatbibo  (llaoriee),  cosnte,  general  de 

division ,  356. 
Mblxi  ,  doc  de  Lodi ,  president  dm  coaseil 

des  ministres  do  rojaome  d'ltalte,  347, 

370,  404. 

Hbndicitb  (Depots  de).  —  (20  noveoabre 
1811.)  Construction  dun  slept*  de 
meudicite*  k  Florence;  rapport  k  faire 
sor  ce  sojet  par  le  miaistre  de  rints*- 

rieur,  23. 

Mknbval  (Baron)  ,  mailre  des  requ&es, 

secretaire  do  portefeuille  ao  cabinet  de 

rEmpereor,  95. 
Mercy  o'Ambntbau  (Cossie),  ministre  de 

France  a  Munich ,  385. 
Mbblb  (Baron)  ,  general  de  division,  407, 

415,  416. 

Mbttbrxich  -  WixsKaoae  »  Ocasaanaotn 
(Prince  db),  ministre  d'ttat  et  des 
conferences,  president  da  Cental  cTAa- 
tricbe,  412. 

Mevnard  ,  capitaine  de  vaissean ,  1 62. 

HicBAon  (Baron)  ,  general  de  division , 
391,  429. 

Mima  (Espos  y),  chef  de  troupes  ineor- 
rectionnelles  en  Espagne,  22. 

Miolus  (Comte),  gfoeral  de  division , 
president  de  la  consnlte  de  Rome,  421 , 
422,  439. 
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MissitatY  (Com to),  rice-emiral ,  211,  235. 

Moutor  (Comte),  general  de  divition, 
226,  328,  386. 

VIolliex  (Comte) ,  minittre  da  troW  pu- 
blic V.  TRBtOB  public. 

Montauvbt,  (Comte  db)  ,  minittre  de  Tin- 
terieur.  V.  Aduinistbation  et  la  list*  de* 
persotmes  a  qui  Us  Isttres  sort  adressies , 
p.  588. 

Montbiuv  (Comte  db),  general  de  divi- 
sion,  188,  220,  327,  330,  339,  545  t 
550. 

Movtbsquiou  (Comteese  db),  gooveruante 
de  It  Maiton  det  enfanU  de  France, 
46,  208,  420,  499. 

MOMTHION.   V.  BAILLY  DB  MONTHION. 

Morand  (Comte) ,  general  de  division ,  a  la 
Grande  Armee,  243,  531,  532,  534, 
545,  550. 

Mono  (Comte) ,  general  de  divition  dans 
I'armee  wettphaJienne,  90  ,  114. 


itibr,  due  de  Trevise,  marechal.  — 
3  avril  1812.)  Intention  de  TEmperenr 
e  confier  a  Mortier  on  det  comman- 
dementt  de  la  Garde ,  355.  —  (9  join.) 
Ordre  an  doc  de  Trevite  de  ae  rendre  a 
Kamigsberg  avec  la  1™  divition  de  la 
Garde,  477.  —  (19  join.)  Sejour  de 
Mortier  a  lntterborg ;  avant  d*en  partir 
avec  la  Garde,  il  te  mnnira  de  vivret 
poor  donxe  joort,  513.  —  (20  join.) 
Ordre  an  doc  de  Trevite  de  partir  poor 
Gnmbinnen,  516.  —  (22  join.)  II 
portera  too  qoartier  general  en  avant  de 
Pilwitxki,  526. 
Motabd,  capitaine  de  vaitteao,  309. 
Moumbr  (Baron) ,  398. 
Moobibz  (Baron),  general  de  brigade, 

103,  104,  153. 
Mukbtbr  ,  ville  de  Pratte ,  78. 
Mdmat.  V.  Joachim  Napolbok. 


N 


Nawtours  (Comte  db),  general  de  divition, 
a  la  reserve  de  cavalerie,  41  ,  164, 
244,  545,  550. 

Naples  (Royaume  de).  V.  Dsux-SiciLBt. 

Napolbon  l«r,  Emperenr  det  Francait , 
Roi  d*Italie,  Protectenr  de  la  Confede- 
ration dn  Rhin ,  Mediaieur  de  la  Con- 
ftderttion  hehltique.  —  (12  novembre 
1811.)  Napoleon  a  Saint-Cloud,  1.  — 
(2  decembre. )  Son  retonr  a  Parit ,  44. 
h  janvier  1812.)  II  te  rend  an  palait 
de  Sain t-C load ,  et ,  le  mime  jonr ,  re- 
vient  a  Parit,  158.  —  (13  janvier.) 
L* Emperenr  a  Saint  -  Ctond ,  pnie  k 
Parit,  167.  —  (22  mart.)  Allocntiont 
anx  deputation!  det  colleges  electoraux 
de  divert  departementt,  33 1 .  — (2  avril. ) 
Napoleon  a  Saint- Cloud,  353.  — 
(4  avril. )  II  vient  k  Parit ,  pais  rentre 
k  Saint-Clood,  358.  —  (17  avril.) 
Sejour  k  Parit ,  371.  —  (18  avril.)  Re- 
tonr k  Strut-Cloud,  373.  —  (19  avril.) 
Allocution  a  la  deputation  do  Moot- 
To  noerre,  377.  —  (8  mai.)  Allocution 
k  la  deputation  du  departemeot  det 
Apennint,  403.  —  (11  mai.)  L'Empe- 
reur  a  Majence ,  404.  —  (17  mai.) 
Son  sejour  a  Dreade,  404.  —  (26  mai.) 
Reunion  de  souvorains  et  de  princes 
an  pros  de  Napoleoa,  433.  — (31  mai.) 
L'Empereur  a  Potto,  450.  —  (3  join.) 

.  Son  sejour  k  Thorn,  463.  —  (5  join.) 

xxm. 


II  annonce  an  roi  Jerome  sou  depart 
poor  Danxig,  471.  —  (7  juin.)  Napo- 
leon a  Danxig,  474.  —  (10  juin.)  II 
te  prepare  a  gagner  KoBnigaberg ;  ordre 
d'accrediter  Te  bruit  qu'il  se  rendra 
ensuite  k  Varsovie,  479.  —  (13  join.) 
Paatage  de  rEmpereur  a  Kctnigtberg, 
487.  —  (17  juin.)  Son  arrivee  a  ln- 
tterborg, 507.  —  (19  juin.)  Son  paa- 
tage a  Gumbinnen ,  510. —  (22  join.) 
Napoleon  k  Wilkowjtxki ,  526.—  Pro- 
clamation k  la  Grande  Armee,  528.  — 
(23  join.)  Ordre  pour  le  paitage  du 
Niemen,  date"  du  camp  imperial  de 
Ntugardytxki ,  531. — (24  join. )  L'Em- 
pereur k  Kovno ,  535.  —  (29  juin.) 
Son  sejour  a  Vilna ,  545. 
Nabbonnk  (Comte  db),  ^eneVal  de  division, 
aide  de  camp  de  I  Emperenr,  368, 
388,  390. 

Naturalisation  (Lettres  de).  —  (12  fl- 
vrier  1812.)  Note  dietee  en  conseil  dea 
minis tres  sur  1'octroi  de  lettres  de  natu- 
ralisation anx  Francait  etablis  a  fttran- 
ger ;  examen  de  divers  cat  cites  contme 
exemplea,  222. 

Nbssblbodb  (Comte  db)  ,  minittre  det  affai- 
ret  etraogeret  de  Rutaie,  82.  V.  Roaan. 

Nbt,  due  d'Elchingen,  marechal.  — 
(  14  janvier  1812.  )  Commandant  le 
3°  corpt  de  la  Grande  Armee ,  173. — 
(22  fevrier.)  Ordre  k  Ney  de  porter 
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son  qnertier  general  4  Erfart ;  il  passera 
r Elbe  4  Wittenberg ,  247.  —  (1 6  mars. ) 
Le  dnc  dTJIchingen  se  tiendra  pr£t  a  le 
dinger,  avec  ton  corps,  snr  FOder, 
515.  —  (25  mars.)  Ordre  a  Ney  d'el*- 
cnter  son  mouvement ,  335. — (21  mai.) 
Ce  marechal  ponssera  la  t#te  de  son 
infanteriesnrOsterode,  41S.— (3  join.) 
Le  corps  da  dnc  d'Elchingen  s'lche- 
lonnera  depots  Strasbnrg  jnsqu'4  Os- 
terode,  463.  —  (6  juin.)  Key  recoit 
l'ordre  de  porter  son  qaartier  general  4 
Gerdanen,  473.  —  (10  juin.)  II  eva- 
cuera  les  places  de  Schippenbeil  et 
Bartenstein,  478.  —  (15  join.)  Ordre 
an  dnc  d'Elchingen  de  s'avanccr  jnsqn'4 
Kalwarya,  490.  —  (10  join.)  II  rap- 
pellera  les  Wurtembergeois ,  qui  ont 
fait  an  ecart  snr  la  Pregel,  dans  la 


route  fracee  an  3*  corps,  508.  — 
(20  join.)  Le  doc  oTBIcbingen  partira 
de  Kalwarya  poor  Maryampol,  517.  — 
(21  jnin.)  1!  se  portera  4  trois  lienes 
en  arriere  de  Preny ,  524.  — (25  jnin.) 
Ordre  4  Ney  de  se  porter  snr  Kormilof 
et  de  reconnaftre  le  pays  entre  la  Viliya 
et  le  Niemen ,  537.  —  Importance  que 
Ney  doit  attacher  4  cette  reconnais- 
sance des  bords  de  la  Viliya ,  589.  — 
(20  join.)  Le  dnc  d'Elchingen  marcfaera 
dans  la  direction  de  Vilna,  544.  — 
(29  jnin.)  Ordre  4  Ney  d'envoyer  one 
reconnaissance  snr  Vilkotnir ,  545.  — 
(30  jnin. )  II  se  mettra  en  communica- 
tion  avec  le  dnc  de  Reggio ,  540 ,  547. 
V.  Gfliifoa  Htntto. 
sas,  adjndant  commandant ,  111. 
>ubrt  (Baron)  ,  general  de  brigade ,  48. 


Octrois.  —  (30  novembre  1811.)  Ordre 
de  diminoer  one  taxe  d' octroi ,  4  Mar- 
seille, 40. 

Ornano  (Comte),  general  de  brigade,  103, 
189,  332. 

Oasnoa  (D')  t  ministre  plenipotentiaire  de 
Suede  4  Paris,  181.  V.  Suing. 

Otto  (Comte) ,  eonseiller  d'etat  t  ambas- 
sadeur  de  France  4  Vienna,  93 ,  312, 
384.  V.  AoTMcan. 

Oudinot,  doc  de  Reggio,  marechal.  — 
(10  janvier  1812.)  Le  doc  de  Reggio 
recoit  le  conunandement  da  2e  corps 
d'obscrvation  de  i'Blbe  (2*  de  la  Grande 
Armee),  163.—  (22  levrier.)  Ordre  4 
Oudinot  de  mettre  ses  divisions  en 
■Movement  et  de  porter  son  qaartier 
general  a  Magdeburg,  249.— .(13  mars.) 
Le  doc  de  Reggio  fera  secretement  see 
preparatifs  poor  quitter  Magdeburg  et 
sediriger  fur  Berlin,  307.  —  (10  mars.) 
Ordres  relatifs  am  moosemenU  da 
corps  d'Oadiaot,  315.  —  (20  mars.) 
An  cas  od  les  Rosses  commenceraient 
les  hostilites,  le  doc  de  Reggio  passe- 
nit  FOder  4  Schwedt ,  843.—  (0  join. ) 
Ordre  4  Oudinot  de  porter  son  qaartier 


general  4  Preussich-Eylsu ,  473.  — 
(13  join.)  Penurie  da  8e  corps  sous  le 
rapport  des  sobsistances;  observations 
4  transmettre  snr  ce  point  an  due  de 
Reggio ;  ce  marechal  se  tranaportera  4 
WehJasi  poor  suivre ,  de  14 ,  le  mouve- 
ment  de  Tannee,  487.  —  (15  jnin.) 
Ordre  4  Oudinot  de  savancer  jusqn'a 
Gombinnen ,  496.  —  (20  juin. )  Ce 
marechal  dirigera  en  bite  denx  divisions 
entre  StaUopoebnen  at  Wirballen,  513. 
—  (21  join.)  II  portera  son  qaartier 
general  4  Pilwisski ,  524.  —  (21  juin.) 
Ordre  4  Oudinot  de  faire  jeter  son  pont 
sur  le  Niemen  et  de  franchir  le  /leave , 
535. —  (25  juin.)  Passage  de  |a  Viliya 
par  le  due  de  Reggio,  537.  —  Ce 
marechal  manoBuvrera  sur  Keidany  et 
Bobty  pour  faire  sa  jonction  avec  le 
10°  corps,  537.  —  (26  juin.)  Ordre 4 
Oudinot  de  marcher  contre  Wittgenstein, 
545.  —  (29  mai.)  Rencontre  du doc  de 
Reggio  et  de  Wittgenstein  4  Viikomir ;  re- 
traite  des  Russes,  547.  V.  Gnaws  Aausa. 
Oullsubouro  (Baron  o') ,  general  de  bri- 
gade, 105. 
Ovvabjop,  general  russe,  547. 


P 

Padoub  (Dnc  dk).  V.  Arrigbt.  PaLoamn,  general  de  division,  4  Tanaee 

PaioL  (Baron),  general  de  brigade,  104,      d'Espagne,  137,  812. 

152,  248,  279,  533,  545.  ParaoTt.  —  (21  mai  1812.)  L'Emperaur 
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ordonne  U  translation  da  Pape  de  Sa- 
vone  4  Footaiaeblean ;  motifs  de  cette 
metare;  precautions  4  prOndre  pour 
que  le  souverain  pontife  effect ae  ce 
voyage  k  1'aiee  et  en  soretl;  rarcbeve1- 
que  d'&desse  aera  charge  de  I'aceompa- 
guer,  et  on  informera  ce  preJat  des 
danger!  que  faisart  coorir  aa  Saint-Pere 
la  pretence  dee  Anglais  devant  Savone , 
417. 

Partounbaux  (Comte),  general  de  division, 

378,  382,  452,  483. 
Paultrb  ( Baron  ) ,  general  de  brigade  , 

106. 

Pbche.  —  (25  novembre  1811.)  Regle- 
ment  4  faire  coocernant  la  pecbe ;  n&- 
cewM  d'organiser  on  systeme  de  sur- 
veillance qni ,  sans  gener  les  pe'cbeurs , 
rende  impossibles  la  contrebande  et  le 
passage  des  eepions ;  droit  d'embargo  4 
Conner  aox  officiers  de  grade  supe- 
riear,  en  prevision  de  cat  extraordi- 
naires,  37,  38.  —  (25  avril  1812.) 
Question  4  Decree  an  sejet  dee  cotes 
anaqnelles  s' applique  le  nonvean  docret 
oris  en  fat  ear  de  la  pecbe ;  fEmperenr 
deeirerait  lever  les  antra ves  qni  genent 
les  peobcors  snr  Urates  lee  cotes  de 
I' Km  pi  re,  985. 

Pblkt  (Goaate) ,  conseittcr  d'etat ,  55. 

Pinsioms.  —  (27  decemfare  1811.)  L'Em- 
perenr  se  plaint  de  la  snppression  arbi- 
trage d'nne  pension  alloaee  4  one  fa- 
mille  ionienne ;  ordre  formal  d'exlcuter 
le  decret  rendu  4  ce  so  jet,  117. 

Pbmgno*  (Comte),  mareobal,  gouverneur 
de  Naples,  421,  423. 

Pnirrrv  (Baron),  gonoraJ  de  division 
d'artiHerie,  32,  48,  532. 

PivaoN,  colonel,  249. 

Pa  VIL  V.  Pamut*. 

Pom  (Baron  na) ,  general  de  brigade,  104, 
152,  243. 

Placconub  (Baron) ,  general  de  brigade, 

392,  461. 
Plotbo  (Da) ,  328. 

Pouce  bbnbbalb.  —  (20  novembre  181 1.) 
Reproches  4  Saver?  au  snjet  d'nne  aires- 
tation  arbitraire ;  I'Empereor  entond  que 
toatciftoven  frenoeis  pniem  near  do  droit 
de  reoonre  eupres  do  son  retain ,  24. 

PouwAJsm  (Tronpes).  V.  Gbamdb  Annas , 
PoaiATowsxi ,  Vaaaovn  ( Grand -dncW 

Pohubanib  scBooisa.  —  (19  janvier  1812.) 
Ordre  4  Davoot  d'occaper  la  Pomera- 


nie  Bnedoise  et  d'j  sanir  tontes  les 
denreee  de  contrebande ,  182.  — 
(ler  jnin. )  Instrnclions  concernant  la 
defense  de  la  Pomeranie  snC*doise  pen- 
dant la  campagne  de  1812;  glneraux 
charges  d*j  tenir  des  tronpes,  452  4 
456. 

PomATowsKi  (Prince)  ,  commandant  l'ar- 
mee  do  grand  -  dnche'  de  Vsrsovie 
(5°  corps  de  la  Grande  Armee).  — 
(14  novembre  1811.)  £ventualH6  d*nn 
monvement  combing  de  Poniatowski  et 
de  Davont  contre  les  Prnssiens,  14.  . — 
(3  mars  1812.)  Le  corps  d'armee  po- 
lonais  formers,  sons  le  commandement 
de  Poniatowski,  le  5*  corps  de  la 
Grande  Armee ,  277 ;  ordre  4  Ponia- 
towski de  se  tenir  en  correspondence 
avec  Parent-garde  da  prince  d*Eckmuhl, 
279.  —  (6  mars.)  Le  commandant  do 
5*  corps  fare  avancer  ses  tronpes  vers 
laVistnle,  287.  —  (16  mars.)  Use 
concentrera  snr  Vsrsovie ,  317.  — 
(26  mars. )  Occupation  prochaine  de 
Modlin  par  Ponittowski ,  433.  — 
(10  join.)  II  porters,  le  18,  son  qnar- 
tier  general  4  Nowogrod,  480.  — 
(11  jnin.)  Mesnres  prises  pour  avoir 
des  nonvelles  de  Poniatowski  ,  485  , 
486.  —  (16  jnin.)  Ordre  4  ce  general 
de  se  porter  snr  Johannisburg ,  afin  de 
ponvoir  passer  le  Niemen  avsnt  Bagra- 
tkm,  503.  V.  Varsovir  (Grand -duchi 
de). 

Ponts  rr  cuaossbes.  V.  Tbavaux  pcbucs. 
Pbadt  (Baron  db)  ,  arebeveque  de  If  alines, 
embessadeur  de  rEmperenr  pros  le  due 
de  Varsovie.  —  (28  msi  1812.)  In- 
strnctions  confines  4  ce  prehu  en  vne 
dn  retablisaement  de  la  Pologne,  441 
4  446.  V.  Varsovib  (Grand-duche  de). 
PanovNiBas  oa  evBRae.  —  (12  novembre 
1811.)  Ordre  4  Clarke  de  remettre  on 
certain  nombre  de  prisonniers  anglais 
an  Trwupert-Offict;  motif  de  leor  fibe- 
ration,  6.  —  (25  novembre.)  Ordre  4 
Decree  d'envoyer  one  fregate  recneillir 
des  prisonniers  frencais  snr  le  rocher  de 
Cabrera,  85.  —  (25  decembre.)  Celte 
miesion  est  confine  an  capitaine  de  fri- 
gate Ferotier,  108.—  (25  mars  1812.) 
Note  concernant  la  reponse  4  faire  4 
una  de*peche  dn  Transport- Office ,  rela- 
tivement  4  Techange  des  prisonniers; 
defiance  qu'inspirent  4  rEmperenr  lee 
intentions  dn  gonvernement  anglais, 
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340.  —  (Man,  tan*  date.)  Le  ministre 
de  la  marine  offrira  au  Transport-Office 
dfappliquer  aaz  officiert  teult  le  mode 
d  echange  qui  o'a  pat  ete  agree  poor 
les  soldatg,  352. 
Pausst.  —  (12  novembre  1811.)  Conti- 
nuation det  armements  de  la  Pnuse; 
envoi  d'une  division  francaise  a  Krfort ; 
instructions  poor  le  ministre  de  France 
a  Berlin ,  1 ,  2.  —  (14  novembre. ) 
Intlrnctiont  a  Davont  tar  let  precau- 
tions militairet  a  prendre  en  prevision 
dn  cas  on  la  Prnsse  se  declarerait  con- 
tre  Napoleon,  14,  15.  —  Necetsite 
d*emp4cher  la  Prnsse  d*agir ,  si  elle  en 
avait  la  velleite ,  en  se  mettant  a  m£me 
de  cerner  loules  les  places  an  moyen 
d'equipages  de  siege  prepares  d'avance 
dans  cette  vne,  15.  —  (6  fevrier 
1812.)  Ordre  a  la  Riboisiere  de  pre- 
parer secretement  let  equipages  desti- 
nes k  faire  eventuellement  le  siege  de 
Spandau,  Kolberg  el  Grande  w,  207. 
—  (ler  mars.)  L'Empereur  demande  k 
Darn  la  note  de  ce  qne  la  Prnsse  doit 
fonrnir  k  la  Grande  Armee,  273.  — 
(2  mars.)  Ordre  an  ministre  de  France 
a  Berlin  de  demander,  aussitot  apret 
la  ratification  dn  traite  d"  alliance,  qne 
la  Prnsse  arme  et  approvisionne  la 
place  de  Memel,  274.  —  (16  mars.) 
Clause  dn  traite*  franco-prnssien  stipu- 
lant  la  non-occupation  de  Potsdam, 
itineraire  preterit  en  consequence  auz 
troupes  de  la  Grande  Armee,  316.  — 
Fournituret  a  faire  par  la  Prnsse  aux 
termet  du  traite  condu  avec  elle ,  320, 
324.  —  (25  mart.)  Le  prince  d'Eck- 
muhl  et  le  dnc  de  Reggio  laitseront  det 
garnisons  suffisantes  dans  Magdeburg 
et  Berlin,  335.  —  Ordres  au  major 
general  de  la  Grande  Armee  au  sujet 
du  contingent  prussien,  337.  —  In- 
structions sur  le  m^me  tujet  ,337.  — 
(31  mart.)  Ordre  au  prince  d'Eckmuhl 
d'occuper  Pillan,  351.  —  Le  major 
general  de  la  Grande  Armee  fera  dresser 
une  carte  routiere  de  la  Prnsse  pour 
servir  auz  operations ,  352.  —  (9  avril. ) 
Meauref  a  prendre  poor  la  defense  de 
PilJau,  364.  —  (12  avril.)  Ordres 
concern  ant  relocation  du  traite  conclu 
avec  la  Prnsse;  chiffre  du  contingent 
prussien;  clauses  relatives  auz  places 
de  guerre;  arrangements  preterits  en 
consequence ,  367.  —  (22  avril. )  Le  ma- 


rechal  Victor,  commandant  le  9«  corps, 
est  Domme  gouverneur  general  4  Ber- 
lin ;  instructions  qui  Ini  sont  adreat£es 
an  sujet  des  troupes  pratnenoee  et  dee 
places  qui  obeiront  k  des  officiert  fran- 
cais;  1'administration  du  pays  restera 
auz  agents  dn  roi  de  Prnsse ,  mais  la 
surveillance  des  journaui  et  la  police 
teront  dans  la  main  du  due  de  Beltane ; 
en  un  mot,  il  faut  que  la  Prnsse  soil 
reduite  a  rimpuittance  de  faire  an 
monvement,  et  ne  puisse,  en  ancun 
cas,  a'inaurger,  378.  —  (25  avril.) 
Matures  prises  pour  assurer  la  defense 
det  c6tet  prussien  net  de  la  Baltaque; 
unite  imprimee  a  la  direction  det  af- 
faires militairet  en  Prnsse,  383.  — 
(30  avril.)  Dispositions  relatives  4  l'ar- 
mement  d'Erfurt,  on  s'etablira  un  ge- 
neral de  brigade,  391.  —  (2  mai.) 
Numerot  4  donuer  aux  divisions  et 
brigades  prussiennes,  395.  —  (7  mai.) 
Ordre  k  Davont  d'ariser  k  I'oceopation 
de  la  citadelle  de  PiOau,  397.  — 
(21  mai.  )  Importance  de  Spandau; 
instructions  pour  Tarmement  de  cette 
place,  415.  —  (23  mai.)  Envoi  an  due 
de  Bassano  d'nn  rapport  concernant  Jet 
magastns  de  subsistances  de  Kolberg, 
419.  —  (27  mai.)  Note  pour  le  mi- 
nistre det  relations  ezterieuret  au  tujet 
det  placet  de  Pillan  et  de  Spandau, 
437.  —  (%S  mai.)  Ordre  a  Davont 
d'ajonrner  I'oceopation  de  Pillan,  449. 

—  (ler  join.)  Instructions  touchant  la 
distribution  des  troupes  francaiaet  dans 
les  di verses  places  prussiennes ,  452.  — 
Officiert  aupeneurs  qui  devront  6tre 
attaches  k  la  place  de  Spandau;  elle 
tera  mite  en  etat  de  soutenir  nn  siege , 
456.  —  (6  juin.)  Une  par  tie  det  trou- 
pes prussiennes  adjointet  k  la  Grande 
Armee  teront  chargeet  d'occuper  La- 
biau  et  Tilsit,  474.  —  (9  juin.)  Ordre 
concernant  la  prise  de  possession,  au 
profit  de  la  Grande  Armee,  des  futilt 
de  Pillan,  477.  —  (13  juin.)  Positions 
assignees  auz  troupes  prussiennes  k 
Tilsit  et  Labiau,  487.  —  (14  juin.) 
Nomination  d'un  gouverneur  de  la  vieille 
Prusse  en  residence  k  Kcenigsberg,  489. 

—  (15  juin.)  Dispositions  relatives  k 
la  defense  du  Nenrnng  et  de  Pillan ; 
garnisons  k  mettre  dans  Komigsberg, 
Thorn,  Marienbnrg  et  Elbing,  492. 
PILLBS  db  la  Gabde,  59,  83,  297. 
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QcitmoT  (Baron) ,  general  de  brigade  de  Qciwbtth  db  Cebxay  (Btroo) ,  general  de 
ciiirassiers ,  105.  brigsde,  103,  105. 


Radsiwill  (Prince  db)  ,  443. 

Raufox  (Comte),  senateur,  general  de 

difUion,  45,  55,  285,  394. 
Rafp  (Gomle) ,  general  de  division ,  goo- 

verneur  de  Dtnsig ,  14,  15,  45 1  425  , 

476. 

Rseeio  (Dac  db).  V.  Oodinot. 
Rboimb  f bod al.  V.  PiooAL  (Regime). 

RbANAUD  DB  S/UBT-JlAJI-D  AjWiLY  (Comte)  , 

minis  tre  d'&Ut,  president  de  U  section 
de  rintenear  «a  Cooteil  d^tat,  303. 

Rbillb  (Comte),  general  de  division,  A 
Cannee  d'Kspagne,  21,  22,  138,  139, 
140,  185,  262,  356. 

Rbinbabd  (Baroa) ,  mimstre  de  Prance  4 
Caafd,  201. 

Rbbbb vb  db  gavalbiuk.  —  (2  Janvier  1812.) 
Di?  isions  qui  compoeenl  la  reserve,  1 58. 
—  (10  janvier.)  La  reserve  aara  divisee 
en  trois  corpe;  generaux  charges  d*nn 
commandemenl ,  163.  —  (23  fevrier.j 
Date  fixec  poor  le  paaaage  dn  Rhin  par 
*  le  2e  corpa  de  la  reaerve,  250.  — 
(24  man.)  lnetnictione  pour  computer 
1'organisatiou  de  la  reserve  de  cavalerie, 
332.  V.  Gbandb  Abubb* 

Raynaud  (Nicolas) ,  baron ,  general  de  bri- 
gade, 103,  105. 

Rbymkr  (  Comte  )  ,  general  de  division , 
commandant  le  contingent  aazon  on 
7e  corps  de  la  Grande  Armee. — (3  mars 
1812.)  klesures  a  prendre  par  Reynier 
poor  assnrer  rapprovisionnement  de  son 
corpe sor  la  Vistnle,  280.  — (16  msrs.) 
Ce  general  recevra  l'ordre  de  se  porter 
snr  Kalis* ,  319.  —  (26  mars. )  Canton- 
nements  qu'il  devra  donner  an  7e  corps, 
343.  —  (  10  join.  )  Koovement  dn 
corps  de  Rej nier  snr  Lnblin ;  dee  qne 
les  Autrichiens  seront  a  Zamosc ,  il  re- 
trogradera  tur  Praga ,  480.  —  (16  join. ) 
Ordre  a  Reynier  de  6ler,  non  pins  snr 
Praga ,  roais  sor  Siedlce ,  et  de  la  snr 
Brock,  on  ses  troupes  formeront  la 
droite  do  corps  de  Jerome,  502.  — 
(20  join. )  Tandis  qne  rarmee  se  diri- 
gera  en  masse  tor  le  Niemcu ,  Rej  nier 
restera  charge  de  convrir  le  dacha  de 
Varsovie,  515.  —  (21  join.)  Position 


de  Re?nier  a  Brock ,  525.  V.  Gbandb 
Abubb. 

Riboimbbb  (Comte  db  la),  commandant 
rartillerie  de  la  Grande  Armee ,  207 , 
250,  310,  377. 

RicHTBa  (Baron) ,  general  de  brigade ,  1 05. 

Roeorr  (Baron) ,  glnlral  de  division ,  300, 
354,  378,  440,  516,  524. 

RoMAJtsor  (Comte  db)  ,  chancelier  de  l*Em- 
pire,  president  dn  Conseil  d'etat,  a 
Saint-P&ersbourg,  388. 

Rom,  21.  V.  Itaub. 

Russia.  —  (12  novembre  181 1.)  Dep4- 
cbe  a  expe'dier  a  rambassadeor  de  Prance 
i  Saiot-Pltersboorg;  desir  de  Napoleon 
de  voir  6nir  promptement  ses  diffe- 
rends  avec  la  Rnssie;  Laoristcfl  laissera 
entrevoir  an  csar  les  consequences  qne 
pent  entratner  la  continuation  des  srme- 
menls  de  la  Pmsse,  1,  2.  —  (20  de- 
cembre.)  Projet  de  rEmperenr  (Torga- 
niser ,  en  ens  de  guerre  avec  la  Rnssie , 
nn  service  de  surveillance  antour  de 
rarmee  rosse  et  snr  les  diversse  routes 
de  Pttersbourg ,  Moscou  et  Grodno ,  95. 
—  (21  decsmbre.)  Recbercbe  4  faire 
poor  s*assurer  de  I'eut  exact  de  situa- 
tion de  rarmee  rosse  ,  98.  —  (27  jan- 
vier 1812.)  L'Empercur  expose  au  roi 
de  Westphalia  les  griefs  de  la  France 
contre  la  Russia ,  les  levees  extraordi- 
naires  failes  par  kt  csar,  et  tons  les 
symptomes  qui  annoneent  una  guerre 
imminente,  190.  —  (24  fevrier.)  Na- 
poleoo  informe  le  csar  d'un  entretien 
qn'il  a  en  avec  Csernitchef  •  snr  les  af- 
faires ftcheuses  Aurvennes  depuis  quiuse 
mois » ,  et  assure  qu'il  est  encore  ao  pou- 
voir  d'Alexandre  d'empecher  la  guerre , 
253.  —  (2  mars.)  Instructions  pour 
Lauriston  :  rEmperenr  ajourne  toute 
entrevue  avec  le  csar ,  mais  il  coneenti- 
rait  a  ce  qa'on  noo&t  des  negotiations 
qosnd  sec  troupes  seront  sor  la  Vistula , 
273.  —  (3  mars.)  Plaintes  adressees 
au  miuistre  de  Rutsie  A  Paris  au  sujet 
des  menees  d'espionnsge  et  de  corrup- 
tion orgamsees  dans  les  bnreaux  de  la 
guerre  par  Csernitchef;  I'Empereur 
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compte  qu' Alexandre  fera  bonae  justice 
de  ces  procedes,  275.  —  (25  mart.) 
iDttruclioni  pour  le  prince  d'Eclunuhl, 
pendant  le  mouvement  ea  matte  de  la 
Grande  Armee  vert  la  Vittnle ;  tant  one 
let  Rnttet  natlaqueront  pas,  ton  lan- 
gage  et  ton  altitude  doivent  demenrer 
pecifiqoes,  339.  — (28  mart.)  Obser- 
vations au  ministre  des  relatione  ezt4- 
rieoret  an  tnjet  d'nn  elat  de  larmee 
russe,  345.  —  (30  mart.)  L'Empcreur 
pente  que  let  Rosses  ne  preadroat  pat 
1  offensive ;  le  prince  d'Eckmubl  ne  fern 
done  aoenn  monvement  avant  d'en  avoir 
recu  I'ordrc,  349.  —  (18  avril.)  Con- 
dnite  preterite  4  Devout  dent  le  cat  on 
let  Rosses  s'empareraient  de  Ifemel  et 
de  la  rive  droiie  dn  Niemen  sane  patter 
lefleove,  374.  —  (25  avril.)  Arrivee 
4  Paris  d'un  offieier  rotte  portenr  de 
propositions  da  csar  Alexandre  ,386. — 
Envoi  do  comte  de  Narbonne  4  Saint- 
Petertboorg;  commanicatkms  paeifiqoes 
qn'il  est  charge1  de  faire  4  Romansof , 
388.  —  (10  join.)  Positions  respecti- 
ve* det  armies  mete  et  franeaise ;  even- 
tuality d  on  mouvement  offeosif  det 
Eostet  eotre  la  Narew  et  le  Bug ;  Napo- 
leon combine  ses  maoctuvres  afin  que 
l'sile  gaucbe  de  la  Grande  Armee  puisse 
passer  le  Niemen  et  deborder  sur  let 
flanct  de  1'ennemi ,  480.  —  L'Empe- 
reur  declare  an  vice-roi  que  Ton  est 

S 

SaotTTi- Suiannb  (Comte  db),  seaateer,  ge- 
neral de  division ,  285. 

Sswt-Gsni4s  (Baron),  general  de  brigade, 
103,  104,  153. 

Saot-Gbbiuin  (Baron  db),  general  de  di- 
vision ,  4  la  reserve  de  cavalerie ,  61 , 
105,  153,  164,  545. 

Saurf-MaasAN  (Comte  di),  consetllerd'&tat, 
ministre  pleni  potential  re  de  Prance  a 
Berlin,  1,  14,  274,  368,  863,  384. 
V.  Pbcssb. 

Saint- Pribst  (Comte  db)  ,  108. 

Saint-Solpicb  (Comte  db) ,  general  de  di- 
vision, 188,  337. 

Saugny  (Mme) ,  49. 

Saata  (Service  de).  —  (2  fevricr  1812.  ) 
Observations  snr  la  situation  des  mala- 
des  4  lbopilal  de  Munster,  201.  — 
(10  mars.)  £tat  sanitaire  de  rarmee; 
diminution  du  aombre  des  maladet  dent 


encore  en  paii  avec  la  Russia,  mais 
qn'on  tonche  •  an  dernier  moment  » , 
482.  —  (11  join.)  Uoaveusent  de  Ba- 
gration  sur  Brsesc ;  coujectaree  de  l'Em- 
pereur  sur  le  bot  de  cetle  mancBavre, 
qu'il  croit  destines  4  convrir  Vilaa  aa 
moyen  d'one  bataille ,  484.  —  (20  join. ) 
Bulletin  de  la  Grande  Armee  :  Napo- 
leon rappelle  l'offeasive  prise  par  ia 
Rnssie  centre  la  Pologne  ea  fevrier 
1811 ,  les  veins  efforts  de  la  Franca 
pour  ameacr  ane  conetliatien ,  lea  anae- 
mentt  aoiqnelt,  par  suite,  elle  ee  wit 
forcec  d  avoir  recourt ,  lee  trakes  sTal- 
liance  avec  la  Prasse  et  1'Aatricne,  at 
aueJcmeat  la  raise  en  marcka  et  la  con- 
centration de  la  Grande  Ansae  ear  le 
Niemen,  521.  —  (21  jain.)  Arrivee 
d'nn  parlementaire  an  qaartier  general 
de  Pouietourski;  ordre  die  rBmperenr  a 
cette  occasion,  522.  —  (23  jain.  ) 
Ordre  reglant  le  passage  da  Nieeaan  par 
la  Grande  Armee,  531.  —  (26  jaia.) 
Marcbe  offensive  dee  genereaa  Bagga- 
voute  etTootcakof  sar  Vane,  544.  — 
(29  jain.)  L'Bmpereur  snaanee  aa  res 
Jerome  son  eatree  4  Vilaa ,  4vacaee  par 
lee  Rnstes,  et  lui  cosamande  de  mar- 
cher centre  Begration ,  546.  — (30 jain. ) 
Renooatre  d'Oadinot  et  de  Wittgenstein 
4  Vilkomir;  les  Russet  seat  rejetes  ear 
Dinabonrg,  547.  V.  ft  i  mates  Hr, 
Grands  Amibr. 


la  plapert  det  drvaaone  milsfiam,  288. 
—  (21  mai.)  Ordre  anx  caurngscas  de 
la  Grande  Armee  de  rejesndre  lean 
corps  respectits  sar  la  VisfaaW,  414.  — 
(28  mai. )  Toate  la  raserve  ace  aopi- 
tauz  sera  dirigee  sar  Deaxtg,  448.  — 
(81  mai.)  Meanree  presentee  relative- 
ment  ana  ambalaacee  de  la  Grande 
Armee,  450.  —  (4  join.)  Ordrea  tea- 
chant  l'oi^fmnwtiea  d'hopitsn*  4  Tnera, 
Wloclawek,  Daaatg  ,  Oteerade  ,  Km- 
nlgtberg.  Wehlau,  Soidaa,  WUken- 
berg  et  Paltntk,  464.  —  Obcervatsoue 
sur  rinsalnbrit4  de  rbapital  de  Tbora ; 
neotasite  d'en  former  aa  4  Ploek  penr 
le  4«  corps,  466.  —  (14  jain.  )  tta- 
bhssomeat  d'bepitau  sar  les  eWrseree 
dele  Grande  Armee,  depais  Kemiaoaarg 
jusqu'4  la  Prcgel  et  1'Atte,  490.  — 
(15  join.)  Ordre  au  vice-roi  de  former 
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ud  hopital  a  Rastenburg,  en  qoitlanft 
cette  place ,  497. 

Sa  rouse  (Baron),  general  de  brigade,  533. 

Savary,  due  de  Rovigo,  general  de  divi- 
sion, miniatre  de  la  police  generate. 
V.  Polks. 

Sao. —(29  decembre  1811.)  Ordre  a  Mol- 
lien  de  prendre  poor  1  million  de  I'em- 
prant  saion ,  1 30.  —  (4  fevrier  1812. ) 
Instructions  relatives  a  rorganisation  de 
rarmee  sazoane,  239.  V.  Rivmsa,  Var- 
sovii  (Grsud-duebe  de). 

Saxb  (Ifarecbal  »i).  —  (6  janvier  1812.) 
Jngesnent  de  rEmpereur  sor  lev  Reveries 
dn  marechal  de  Saxe ;  ordre  d*envover 
m  generaux  francais  en  Espagne  an 
resume  des  idees  emises  par  ce  general 
eur  la  question  des  contributions  de 
guerre,  159. 

Saxomwu  (Troupes).  V.  Grajtm  Aru^e. 

Sodlt  (Baron),  general  de  brigade,  346, 
437. 

Scuwsax  (Baron),  general  de  brigade,  106. 

ScuwAassuBBM  ( Prince  db)  ,  commandant 
le  corps  dTannee  aatricbien  d'observa- 
tion  en  GalKde,  93  ,  413  ,  433,  496, 
518,546. 

Sbbastiani  (Comte),  general  de  division, 
248. 

Sauss  (Comte),  general  de  division,  456. 

Stviaeu,  general  de  division  4  l'armee 
d'Espagne,  137. 

Sicu.1  (lie  de) ,  dans  la  Mediterrsoee.  — 
( 18  novembre  1811.)  Consequences  de 
la  levee  dn  camp  de  SeiHa  par  le  roi  de 
Naples ;  necessity  de  menacer  d'un  nou- 
veau  dVlbarqnsment  les  Anglais  etablts 
en  Sidle;  troupes  a  reuuir  en  vue  de 
cette  operation ,  19. 

Sosto*,  ministre  de  la  justice  et  de  I'hrte- 
rieur  du  rojaume  de  WestphaJie,  115, 
201. 

SoEOuncu ,  gentral  de  brigade ,  496. 

Solemn  (Comte),  general  de  division,  76, 
85,  337,  488,  524,  526. 

Sochau  (Comte),  general  de  division,  a 
l'armee  de  Portugal ,  139,  140. 

Soolt  ,  marechal ,  due  de  Dalmatie ,  chef 
d'etat-major  de  rarmee  d'Espagne.  — 
(19  novembre  1811.)  Ordre  a  Soult  de 
faciKter,  au  meyeu  d'une  diversion  ,  la 
prise  de  Valence  par  Sachet,  21.  — 
(6  decembre. )  Instructions  pour  le  due 
de  DeJmetie;  menoBuvree  prescrites  k  ce 
marechal  dune  le  sud  de  l'Espagne,  58, 


59.  —  ( 1 8  fevrier  1812.)  Ordre  a  Soolt 
de  contenir  le  general  Hill  sor  la  rive 
gaucbe  du  Tage,  afin  d'empcVher  sa 
jonction  avec  Wellington  .  229 ,  232. 
V.  Espagne  (  Operations  en ) . 

Spssm  (  La).  V.  Marine.  (Service  giniral  et 
constructions. ) 

Sober vtk  (  Baron) ,  general  de  brigade,  519. 

Subsistances  (Service  dm).  —  (8  fevrier 
1812.)  Dispositions  relatives  an  prix  du 
pain  et  de  la  ferine  de  reserve,  209. 

—  (10  mars. )  Mesure  a  prendre  pour 
repartir  ce  qui  rests  du  fonds  affect* 
au  service  des  subsistences  ,297.  — 
( 27  mars.  )  ichurcissements  demandes 
par  rEmpereur  sur  nn  proces-verbal 
d'une  stance  du  conseil  des  subsisten- 
ces, 345.  —  (ler  jnin.)  Taxation  du 
ble  par  le  preiet  de  Caen;  observation 
de  IEmpereur  a  ce  go  jet;  il  desire  que 
Too  expedie  a  Caen  des  bles  de  la  Roer, 
451. 

Socbst  (Comte),  marechal,  commandant 
le  3e  corps  de  l'armee  d'Espagne.  — 

—  (19  novembre  1811.)  Ce  marechal 
devra  s'empsrer  le  plus  tAt  possible  de 
Valence;  importance  qne  rEmpereur 
attache  a  cette  operation,  21,  22.  — 
( 5  decembre. )  Ordre  relatif  a  des  cor- 
respondences indiscretes  de  la  mare'ehale 
Sochet,  49.  —  (26  decembre.)  Com- 
mencement dn  siege  de  Vslence  ,111. 

—  (30  decembre. )  A  pre*  la  prise  de 
Valence,  Suchet  cooservera  le  gonver- 
nement  de  cette  place ;  instructions  qui 
devront  lui  etre  envoyees,  137,  138. 

—  V.  EspAGsn  (Operations  en). ' 
Scedb.  — (27  decembre  1811.)  Menace 

d'une  rupture  avec  le  cabinet  de  Stock- 
holm s*il  tolere  I'eublissement  des  An- 
glais dans  la  baie  de  Gasteborg,  117. 

—  (29  decembre. )  Decision  relative  i 
une  demande  du  prince  royal  de  Suede 
pour  faire  apprendre  les  batteries  fran- 
csises  aux  tambours  sueoois,  131.  — 
(19  janvier  1812.  )  Observation  sor 
une  note  a  transmettre  au  ministre  de 
Suede  a  Paris,  181.  —  (22  fevrier.) 
Ordre  au  prince  d'Eckmuhl  d'interdire 
toute  communication  de  la  Pomeranie 
avec  la  Suede,  249.  — (20  mai. )  Conduite 
prescrite  i  Devout  envers  les  Suedots, 
411. 

Suisse.  V.  Co\rSDRRATio?i  helvstiqijx. 
Scssv  (Comte  db).  V.  Colli*. 
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Tallbyband  ,  prince  de  Benevent,  vice- 
grand  ^lecleur,  109,  200. 

Tallbyband  (Augusle  de),  comic,  chambel- 
Iad  de  l'Empereur,  ministre  de  France 
pres  la  Confederation  helvltique.  — 
(26  decembre  1811.)  Dispositions  con  - 
cernant  le  reglement  d'une  question 
d'interlt  entre  ce  miniflre  et  le  prince 
de  Benevent,  109. 

Talleyrand  (Com tease  db)  ,  110. 

Tarayhb  (  Baron ),  general  hollandais ,  528, 
534. 

Taschbr  db  la  Pagbrib  (Comte),  officier 
d'ordonnance  de  l'Empereur,  508. 

Tacribn,  general  prussien,  368. 

Tavibl  (Baron) ,  general  de  division,  33. 

Tbrra- Labour  ,  ex-lieutenant-colonel  d'ar- 
tillerie,  40. 

Tharrkau  (Baron),  general  de  divigion, 
278. 

Thouvbvot  ( Baron) ,  general  de  brigade ,  a 
1'armee  d'Espagoe ,  22. 

Toscane.  —  (23  mai  1812.)  Mesures  4 
prendre  pour  defend  re  Tile  d  Elbe  me- 
naced par  leg  Anglais ,  420. 

Toub  (  La  ).  V.  Baillbt  db  la  Tour. 

Toutchkof  ,  general  russe ,  544  ,  548. 

Travaux  publics.  —  (20  novembre  1811.) 
Observations  relatives  aux  travaux  de 
Lyon ,  23.  —  ( 30  novembre.  )  Ordre 
conceroant  la  construction  d'un  chantier 
de  carenage  4  Marseille ,  40.  —  ( 3  mars 
18J2. )  Projet  de  transferer  au  Louvre 
la  Bibliotbeque  imperiale  et  les  Archives ; 
1'Empereur  propose  encore  le  palais  du 
Luxembourg  pour  recevoir  les  Archives 
ou  la  bibliotbeque  de  Sainte- Genevieve; 
Daru  fera  un  rapport  sur  cette  ques- 
tion ,  280. 

Travot  (Baron ),  general  de  division,  260, 
261. 

TsisoR  hjblic.  —  (28  decembre. )  Reponse 
a  des  rapports  de  Ifollien  concernant 
les  finances  des  provinces  illyriennes; 


explications  detainees  a  ce  sujet,  119. 

—  (29  decembre. )  Ordre  an  miniatre 
du  Trewr  public  de  prendre  pour  1  rail- 
liou  de  l'emprunt  saxoo,  130. — Sonune 
en  especes  et  en  papier  a  envoyer  4  Bar- 
celooe,  131.  —  (3  janvier  1812.) 
Observations  4  Ifollien  au  sujet  done 
operation  contraire  aux  interfo  du  Trl- 
sor,  154.  — (14  janvier.)  Instructions 
concernant  la  comptabuite  de  la  Grande 
Armee,  173.  —  (19  fevrier. )  Ordre 
au  ministre  du  Tresor  public  de  nego- 
cier  les  actions  du  canal  dn  Midi  et  du 
canal  du  Loing ,  240.  —  (11  mars. ) 
Des  boos  du  Tresor,  payables  en  partie 
a  Venise  ou  a  Trieste,  seront  envoyes, 
au  lieu  d'argent,  a  Corfou,  303.  — 
(29  mars.)  L'Empereur  reclame  de 
Mollieo  un  Itat  des  fonds  destines  4 
payer  diverges  depenses  mra'laires,  348. 

—  (5  mai.)  Ordres  concemanf  les  dis- 
tributions de  fonds  pour  la  Grande 
Armee,  397.  V.  Budget,  Fwajwbs. 

Tbsvmb  (  Due  db).  V.  Moans*. 

Trieste,  ville  d'lllyrie,  70. 

Tupinibr,  ingenienr,  341. 

Turqoib.  —  (14  novembre  1811.)  Suc- 
ces  des  Russes  sur  les  Turcs ;  apprecia- 
tion par  Napoleon  de  la  conduit*  de  ces 
derniers,  15.  — (80  mars  1812.)  Sup- 
position  de  l'E  mperenr  au  sujet  d*nn 
renouvellement  eventuel  d'hostilites  en- 
tre le  cxar  et  la  Turquie,  849. 

Tyrol.  —  (28  mars  1812. )  Dispositions 
a  prendre  pour  assurer  la  defense  du 
Tyrol  pendant  la  campagne  qui  va  s'on- 
vrir,  346.  —  (29  mars.  )  Le  soin  de 
contenir,  au  besoin ,  le  Tyrol  et  (e  Vo- 
rarlberg  sera  confie  aux  forces  cosabi- 
nees  de  la  Suisse  et  de  la  Confederation 
du  Rhin,  347.  —  (23  mai.)  Nouvel- 
les  instructions  pour  reprimer,  le  cas 
ecbeant ,  une  insurrection  du  Tyrol  , 
422. 


Valence  ,  general  de  division ,  a  la  reserve 
decavalerie,  152,  164,  545,  550. 

Vauiy  (Ducdb).  V.  Kbllbrmann. 

Vaxdammb,  comte  d'Unsebourg ,  general  de 
ditision,  commandant  le  8®  corps  de 
la  Grande  Armee.  —  (16  mars  1812.) 
Au  cas  ou  les  Russes  atlaqueraient  le 


Grand-Duche,  le  8e  corps  avec  Van- 
damme  contribuera  4  la  defense  de  Var- 
sovie,  314. 
Varsovib  (Grand-duche  de).  —  (25  no- 
vembre 1811.)  Observations  sur  leman- 
vais  4tat  de  1'armee  polonaise ;  faiblesae 
relative  du  contingent  militaire  fourni 
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par  le  Grand-Duchf  t  36.  —  (2  decem- 
bre. )  Services  rendus  par  la  France  an 
grand-dochl  de  Varsovie;  FEmperear 
voudrait  poovoir  compter  avec  atrarance 
•or  la  vitality  de  ce  pays,  44.  — 
(IS  decembre.  )  Ordrea  poor  l'appro- 
vitionnement  dei  placet  de  If  odlln  et  de 
Zamosc ,  81.  —  (It  decembre.)  Achat 
tecret  de  cbevaui  a  faire  dans  le  Grand- 
Dncb4,  93.—  ($1  decembre.)  Instroc- 
tions  poor  le  resident  de  France  a  Var- 
eovie an  snjet  des  armementa  a  ponseer 
dans  le  Grand- Doche* ;  renaeignements 
a  prendre  snr  lee  ressonrces  en  subsis- 
tences que  ce  pays  ponrrait  foarnir  on 
qu'il  faudreit  y  faire  arriver  par  la  Vis- 
tale,  144.  —  Ordres  concernant  la 
formation  d'nn  depot  de  cavalerie  snr 
la  Vistnle ,  et  la  creation  d'nn  bataillon 
d'equi  pages  militairee  dans  le  Grand- 
Dachl ;  necessity  de  completer  Tarine- 
ment  et  la  remonte  de  la  cavalerie  polo- 
naise ,  et  de  preparer ,  •  comme  avant 
la  campagne  de  Friedland,  •  des  moyens 
de  coovoi  et  de  transport  en  Pologne , 
148. —(7  janvier  1812.)  Observa- 
tions relatives  a  rarmement  des  gardes 
nationales  dans  le  Grand- Doche ,  161. 

—  (4  fevrier. )  Representations  a  faire 
4  la  cour  de  Dreede  an  sojet  de  I'orga- 
nisation  de  1'armee  polonaise ,  204.  — 
( 26  mars. )  £chelonncmeot  des  troupes 
polonaises  dans  le  Grand-Duebe ;  elles 
devront  ponvoir  se  master  en  trois  jonrs 
snr  Praga  on  Modlin ,  342.  — Appro  vi- 
sionnemenU  de  pondre  a  rconir  dans 
les  diverses  places  dn  Grand-Duche,  344. 

—  (22  mai.)  Envoi  a  Varsovie  de  fends 
destines  an  service  de  rarmee  polonaise, 
419.  —  (28  mai.)  Creation  d'nn  gou- 
ver Dement  special  dn  duche*  de  Varsovie; 
ilresideradansun  conseil  de  minittres; 
attribotions  de  ce  conseil ;  role  present 
a  rambaasadenr  de  l  Emperear  a  Varso- 
vie ;  le  plan  de  Napoleon  est  de  preparer 
le  retsblissement  de  la  Confederation  de 
la  Pologne;  on  commencera  par  convo- 
qner  la  diete  nationale;  nn  comite, 
nomine  par  elle ,  redigera  on  rapport 
explieite  snr  les  mai  bears  da  pays  et 
snr  les  moyens  de  le  recoostitoer  en 
corps  politique :  la  Prnsse  et  I'Aotriche 
devront  e'tre  me'nagees  avec  soin  dans 
cette  sorte  d'acte  d'acensation  dirige  ex- 
dnsivement  contre  la  Rnssie ;  k  ce  mani- 


feste  officiel  repondront  one  serie  de 
declarations  particulieres  concues  de 
maniere  a  remner  fortement  ('opinion 
pnbliqne;  enfin  la  Confederation,  nne 
foit  formee,  enverra  a  l'Emperenr  des 
deputes  charges  de  lui  demander  ta  pro- 
tection, 441 ,  447.  —  (5  jnin.)  Ordre 
d'organiser  la  garde  nationale  de  Var- 
sovie, 470.  —  (15  jnin.)  Le  major 
general  de  la  Grande  Armee  dingers 
snr  Elbing  et  Thorn  nne  provision  de 
fusils  destines  a  armer  les  insdrges  po- 
looais,  495. 

Vidbl,  general  de  division,  528. 

Vbbdibr  (Comte),  general  de  division, 
107,  249,  307,  316,  330,  335,  339. 

Vbr  Hubll  (Comte),  vice-amiral,  211  , 
309. 

Victor  Persist,  dnc  de  Bellnne,  marechal. 

—  (6  decembre  1811.)  L'sntorisatioc 
de  rentier  en  France  loi  sera  transmise 
par  Rerthier,  59.  — (3  avril  1812.) 
L'Emperenr  projette  de  confier  a  Victor 
le  commandement  d'nn  9°  corps,  qui 
serait  cr^e  k  la  Grande  Armee ,  355.  — 
(22  avril. )  Le  dnc  de  Bel  I  one  est  mis 
k  la  tele  du  9e  corps ;  il  aura  pour  mis- 
sion de  sarveiller,  de  Berlin,  tout  le 
pays  entre  la  Vistnle  et  le  Rhin ,  378. 

—  (11  join.)  Renfortt eipe*dies  an  ms- 
recbal  Victor ,  483.  V.  Gra*dr  Arubb. 

Vionollb  (Comte  db)  ,  general  de  division, 
215,  347,  422. 

Villrmtroys ,  colonel  d'artillerie,  mventeur 
d'une  nonvelle  espece  de  mortier.  — 
( 20  novembre. )  Le  comite  des  fortifi- 
cations determinera  I'osage  a  faire  des 
mortiers  k  la  Villantroys ,  pour  la  de- 
fense de  la  rade  du  If  orbihan ,  25.  — 
Satisfaction  cansee  k  l'Emperenr  par  le 
resultat  des  experiences  fsites  k  la  Fere 
avec  les  mortiers  k  la  Villantroys ;  ordre 
de  poursuivre  activement  les  essais;  le 
nonvel  engin  ponrra  servir  k  defendre 
contre  les  Anglais  les  mouillages  et  les 
cotes  de  fOuest,  25 ,  26.  —  AvanUges 
que  presents,  au  point  de  vue  maritime, 
1'invention  dn  colonel  Villantroys ;  parti 
que  le  ministre  de  la  marine  aura  k  en 
tirer,  27. 

Villrbrt-Jotbusb ,  vice-amhral,  gouverneur 

de  Venise,  297. 
Villata  ,  general  de  brigade  italien ,  105, 

153. 

Vivias,  general  de  brigade,  107. 
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Waltbbb  (Comte  di)  ,  general  de  division, 
commandant  les  grenadiers  a  chevsi  de 
la  Garde,  288,  299,  336. 

Wittier,  general  de  division,  a  la  re- 
serve de  cavalerie,  164,  247,  332. 

Wellington  (Doc  db)  t  generalissimo  des 
forces  anglaiset  dans  la  peainsule  espa- 

fnok.  —  (18  fevrier  1812.)  Situation 
e  lord  Wellington  snr  le  Tage ;  even- 
tuality d'une  jonction  da  corps  de  Hill 
&  I'armee  de  ce  general;  manomvres 
accompbet  par  les  Anglais  par  suite  des 
fantes  de  Marmont ;  matures  a  prendre 
au  cas  ou  Wellington ,  contre  tonles  les 
conjectures  de  l  Empereur,  se  porterait 
gar  la  rive  gauche  du  Tage,  228  a  235. 
Wbsbl  ,  ville  da  grand-duche  de  Berg.  — 
(12  novembre  1811.)  Reorganisation 
administrative  de  cette  ville ;  de  quelle 
maniere  sa  dette  devra  etre  reglee; 
Wesel  deviendra  le  chef-lieu  d'un  arron- 
dissement  et  aura  un  tribunal  de  pre- 
miere instance;  ordre  au  prefet  de  la 
RoCr  d'y  Itablir  un  systems  satisfaisant 
d'eclairage ;  travaux  projetes  pour  Tali  - 
gnemeni  et  rembellissement  de  Wesel ; 
rEmpereur  desire  qu'on  y  Itablisse  un 
hdpital  civil  et  des  ecoles  franchises  t  2. 
—  Una  partie  da  pare  de  reserve  sera 
mstallee  a  Wesel ,  ou  I  on  etabiira  un 
atelier  de  reparation ;  on  prendre  d'ur- 
gence  les  eglises  de  la  ville,  hormis 
deux,  pour  y  deposer  le  materiel,  7. 
Wkstphaue.  —  (10  decembre  1811.)  In- 
structions a  transmettre  an  ministre  de 
France  a  Cassel;  enque'te  prescrite  sur 
1' esprit  qui  anime  les  troupes  westpha- 
liennes,  67.  —  Prochaine  concentration 
de  troupes  en  Westpbalie;  convention 
militaire  a  oonclure  k  cette  occasion  afin 
d'epargner  un  eacedant  de  charges  au 
roi  Je>6me,  68.  — (15  decembre.)  In- 
structions adressses  a  ee  so  jet  au  mai*e- 
chal  Davout,  81.  —  (17  decembre.) 
Ordre  a  Jerome  Napoleon  de  hater  Tor- 
ganisation  de  son  armee  pour  la  pro- 


chaine campagne,  et  de  peurvoir  au 
gouvernetnent  et  a  la  defense  de  la  West- 
pbalie ,  dans  le  cas  ou  H  s'absenterait , 
90.  —  (19  decembre.)  Achat  secret  de 
chevaux  a  faire  en  Westpbalie,  94.  — 
(24  decembre.)  Arrangement  a  con- 
clure  avec  le  roi  Jerome  pour  riudesn- 
niser  des  frait  de  seJde  supportes  par  la 
Westpbalie  au  dela  dee  conventions  mites 
a  ce'  sujet,  103.  —  (26  decembre.) 
Observations  sur  les  mesures  projeties 
par  Jerome  en  vne  de  la  campagne  qui 
va  s'ouvrir ;  jogsmsnt  concern  ant  quel- 
ques  homrnes  investis  de  la  oonfianee  du 
roi  de  Westpbalie;  meeures  *  prendre 
pour  completer  {organisation  de  I'armee 
vestphalienne ;  qnaetite  de  rations  qa'elle 
devra  porter  avec  elie ;  prescriptions  re- 
latives a  l'equtpement,  115,  114.  — 
(27  jaavier  1812.)  L'Empereur  expose 
4  Jerome  Napoleon  1'eUt  des  relations 
entre  la  France  et  la  Bessie ,  et  Viawite 
k  tenir  son  contingent  pr£t  a  entrer  en 
campagne  au  15  fevrier,  190.  —  (  2  fe- 
vrier. )  Meurtre  eommis  sur  un  cuiras- 
sier francais  en  Westpbalie;  plaintes  de 
Napoleon  sew  certain es  tendances  du  gou- 
vernement de  Cassel ;  defense  de  d4fe>er 
les  debits  mititaires  aux  tribunaux  ctvils , 
201.  —  (22  fevrier.)  Ordre  au  roi  de 
Westpbalie  de  reunir  sou  corps  d  armee 
k  Halle ;  il  passers  l'Elbe  au  pont  de 
Dessau,  248.  —  (28  fevrier.)  Obser- 
vations sur  l'ergsnisauon  defectueuse  des 
troupes  westpbaliennes;  lefimes  k  y 
oporer  pour  eu  fairs  nn  corps  d'armee 
facile  4  mankr,  259.  —  (3  mars.)  Les 
troupes  vestphaliennes  formeront  Je  bui- 
tieme  corps  de  la  Grande  Armee ,  277. 
V.  Jaaoirs  Narotfo*. 
Wintbr  (Comte  db),  vioe-amiral,  211,226. 
Wittgbkstiin  (Prince),  lieutenant  general 

russe,  537,544,  550. 
Wociluuiont,  general  de  brigade,  260. 
WoRTiMBBRSsoisas  (Troupes).  V.  Gbsndb 
Abubb. 


Yoacx,  general  prussien,  351,  364. 

z 

Zakrzewski  ,  capitaine,  attache  k  Petal-major  du  due  de  Danzig ,  540. 

Zingarblli,  compositeur  italien.  —  (21  janvier  1812.)  Subvention  accordee  par  I'Em- 

pereur  k  cet  artiste,  183. 
Zuccbi  ,  geneYal  de  brigade ,  4  Varmle  d'ltalie ,  346,  437. 
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Auxandri  I** ,  empereur  de  Russie ,  253, 
388. 

Aluanmb  (Berthier)  ,  major  general  de 
l'armee  d'Bs pagne ,  puis  de  la  Grande 
Armee,  21,  22,  27,  36,  41,  42,  49, 
58,  79,  101,  102,  136,  147,  153, 
157,  158,  159,  161,  180,  185,  187, 
198,  212,  213,  216,  223,  228,  242, 
244,  245,  247,  248,  249,  251,  252, 
253,  259,  263,  272,  277,  278,  286; 
293,  296,  299,  306,  307,  308,  312, 
313,  314,  315,  316,  319,  327,  329, 
330,  332,  333,  334,  335,  336,  337, 
339,  342,  343,  344,  349,  351,  355, 
356,  358,  359,  362,  365,  366,  367, 
369,  371,  374,  376,  378,  386,  387, 
389,  390,  391,  392,  394,  396,  397, 
398,  405,  406,  411,  412,  413,  414, 
415,  418,  419,  425,  427,  431,  439, 
440,  447,  448,  449,  450,  451,  452, 
456,  457,  463,  464,  465,  466,  467, 
468,  473,  474,  475,  477,  478,  479, 
480,  483,  484,  487,  488,  489,  490, 
491,  492,  495,  496,  502,  503,  504, 
506,  510,  511,  512,  513,  514,  516, 
517,  518,  522,  523,  524,  526,  527, 
528,  535,  536,  537,  538,  539,  540, 
542,  543,  544,  545,  546,  547,  549, 
550. 

Barrier  ,  bibliothecahre  de  1'Empereur,  95. 

162,  255,  398. 
Bsssirres ,  marechal,  83,  98,  99,  100, 

188,  214,  241,  297,  299,  301,  327, 

354,  358,  367. 
Bigot  db  Prrambmbu  ,  miniftre  dei  coltea  , 

29,  276,  500. 
Borghbsb  (Prince),  209,  417. 
Camracbrbs,  archichancelier,  109,  221. 
Castlbrbagh  (Lord) ,  secretaire  d'&tat  poor 

le§  affaires  etrangeres ,  a  Londres,  371 . 
Caulaincourt  ,  grand  ecuyer,  101,  147. 
Champagny  ,  intendant  glneVal  de  la  Cou- 

ronne,  147,  377. 
Clarib,  minis tre  de  lagnerre,  3,  4,  5, 

6,7,9,  16,  19,  25,  29,  39,  40, 

47,  48,  54,  56,  69,  74,  76,  78,  79, 

83,  94,  104,  105,  106,  110,  117, 

135,  165,  174,  178,  182,  195,  197, 


201,  212,  225,  228,  260,  271,  281, 
304,  305,  306,  309,  310,  313,  328, 
353,  359,  363,  367,  373,  386,  388, 
393,  394,  399,  400,  401,  404,  406, 
419,  420,  423,  424,  430,  437,  439, 
447,  464,  486,  500,  501,  522. 
Collin  di  Sdssv,  minis  tre  des  manufac- 
tures et  du  commerce,  28,  163,  297, 
345,  451. 

Daru,  ministre  secretaire  d'&tat,  175, 
189,  257,  273,  326. 

Davout,  marechal,  14,  15,  34,  36,  43, 
44,  52,  60,  68,  81,  85,  95,  96,  97, 
103,  118,  140,  141,  148,  154,  160, 

161,  163,  166,  177,  182,  194,201, 
215,  218,  432,  467,  472,  490,  499, 
505,  519,  541,  550. 

Dbcrbs,  ministre  de  la  marine,  13,  18, 
19,  27,  29,  33,  35,  40,  46,  52,  56, 
60,  70,  71,  114,  118,  129,  130, 

162,  199,  206,  209,  264,  276,  297, 
308,  330,  341,  852,  385,  502. 

Drfbriion  ,  inteodant  general  du  domaine 
extraordinaire,  206. 

Dumas  ,  directs  or  des  revues  et  de  la  con- 
scription militaire ,  90,  94. 

Dtmoc,  grand  marechal  du  palais,  175. 

Dorosssl,  general,  102,  429,  506. 

Eugbnr  Napoleon,  vice-roi  d'ltalie,  21,  43, 
86,  119,  123,  124,  131,  182,  155, 
172,  184,  186,  1*4,  197,  268, 115, 
219,  265,  281,  302,  327,  346,  370, 
393,  458,  460,  461,  469,  481,  485, 

496,  525. 

Fbrbtibr,  capitaine  de  fregate,  108. 
Francois  II,  empereur  d'Autriche,  358. 
Frbdrbic,  roi  de  Wurtemberg,  404. 
Gaodin,  ministre  des  finances,  34,  181. 
Godrgaud,  capitaine,  148. 
Hautpoul  (D'),  capitaine,  252,  416,  519. 
Hrdouvillr,  senateur,  289. 
Jbsomr  Napolbon,  roi  de  Westphalie,  61, 
90,  115,  190,  366,  435,  462,  471, 

497,  515,  525,  546. 

Koun  \KiNB ,  ambassadeur  de  Russie  a  Paris, 
275. 

Lacrpbdb,  grand  chancelier  de  la  Legion 
d'honneur,  12. 
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Lagubb,  minUUe  direclenr  de  I'adminittra-  Missibbiy,  fice-amiral,  235. 

tion  de  la  guerre,  1],  59,  73,  96,  Molubk,  ninistre  do  treior  public  ,  24, 
112,  113,  125,  146,  151,  160,  165,  33,  119,  131,  154,  173,  240,  303, 
184,  185,  196,  198,  200, -201,  205,      348,  397. 

251,  256,  290,  291,  292,  298,  312,  Montalivbt,  miniitre  de  l'interieur,  2, 

326,  345,  359,  388,  452.  17,  23,  29,  35,  40,  68,  83,  93, 

Lbbrcn  (Prince),  lieutenant  general  de  133. 

l'Emperenr  en  Hollande,  142,  402.  Montbsquiou  (Comte  db),  208. 

Marbt,  minittre  det  relations  eiierieures ,  Montbsquiou  (Comteste  db),  46,  420,  499. 

23,  67,  82,  93,  95,  98,  104,  117 ,  Pbadt  (Baron  db),  441. 

132,  144,  177,  181,  192,  200,  204,  Riboisibbb  (La)  ,  general ,  207,  250,  254, 

224,  240,  273,  274,  347,  383,  384,      310,  377. 

385,  396,  419,  437.  Savaby,  minittre  de  la  police  generate , 
IIabuont,  mai-echal,  250,  228.  24,  108. 

Mblii  ,  chancelier  do  royaume  d'ltalie,  404.  Talleyrand  (Comteate  db)  ,  11 0. 
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